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Souveraines,  leurs  progrès.  Alliances,  Droits,  Titres,  Pré- 
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à  Sainte  Thérefe. 
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AVERTISSEMENT. 

LA  fuite  des  Empereurs  devoit  naturellement 
précéder  ce  que  je  donc  ici ,  mais  l'imprefllon 
ae  ce  Volume  s'étant  trouvée  plutôt  prête ,  j'ai  crii 
ne  devoir  pas  diférer  davantage  à  m'aquiter  envers 
ceux  qui  ont  retenu  des  Exemplaires  de  cet  Ou- 
vrage ,  lorfque  le  projet  en  parut  il  y  a  deux  ans. 
Ils  auront  l'année  prochaine  les  III.  &  IV.  Volu- 
mes ,  qui  feront  fui  vis  de  deux  autres,  pour  la  con- 
clufion  de  l'Ouvirage.  On  recevra  avec  plaifir  les 
avis  de  ceux  qui  voudront  bien  s'intérefTer  a  fa  per- 
fection ,  &  y  contribuer  de  leurs  lumières.  Ils  font 
priez  d'adrefler  (  port  franc  )  leurs  Mémoires,  fok 
en  Latin ,  François  ou  Italien ,  au  Sieur  G  i  F  f  a  r  t. 
Libraire  ,  à  l'Image  Saints  Thérefe ,  rué  Saint  Jaqm  ^ 
à  Paris. 
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^'ITALIE  qui  avoit  donné ,  pendant  plus     Rois. 

^1  de  cinq  cens  ans ,  des  Maîtres  à  prefque  tout  d'Iïai:e. 
l'Univers  ,  fut  elle-même  forcée  fur  la  fin  du 
V.  Siècle ,  de  fubir  un  joug  étranger,  8c  de  rc* 
cevoir  la  Loi  d'un  Roi  barbare,  qui  établit  fa 
puiffance  fur  les  ruines  du  Trône  des  Céfars. 


O  D  G  A  c  R  E  ,  Roi  des  Erulcs  ,  fut  celui ,  à  qui  étoit  ré* 
iervéç  la  gloire  d,e  détruire  en  Italie  la  domination  des 
^  A 


j.  GENEALOGIES  HISTORIQUES 
E  o  I  s  Rcor>ains  ,  &  de  venger  les  Nations  vaincues ,  de  l'or- 
d'Itaxie.  guëil  de  ces  injufles  Conquérans.  Apeilé  pal:  les  amis 
de  Julius  Népos  ,  qu'O^efte  avoit  fait  dcfcendrè  du  Trô- 
.ne  Impérial ,  pour  y  placer  fon  fils  Atiguftule ,  il  entre  l'an 
476.  en  Italie,  à  la  tête  d'une  Armée  d'Erules  &  de  Tur- 
cilinglens,  fe  faifit  d'Orefle  &  d'Auguflule,  force  Pavie  ,  Ra- 
venne  &  Rome  ,  à  lui  ouvrir  leurs  portes  ;  &  ayant  fou- 
rnis le  Pais  des  Vénitiens  &  la  Gaule  Cifalpine  ,  il  prie 
îe  titre  de  Roi  d'Italie  ,  où  il  régna  effectivement  en  Mo- 
narque abfolu.  Comme  Zenon  ,  Empereur  d'Orient ,  ne 
pouvoir  par  lui-même  venger  cet  affront  fait  à  l'Empire  , 
&  y  réunir  cette  partie  qui  en  avoit  été  démembrée  ,  il  ai- 
ma mieux  la  voir  entre  les  mains  d'un  Prince  allié  :  il  la 
céda  à  Théodoric  Roi  des  Oftrogoths ,  s'il  en  pouvoir  faire 
la  conquête,  Théodoric  l'entreprit.  Odoacre  s'avança  l'an 
789.  pour  lui  difputer  l'entrée  de  l'Italie  ;  mais  ayant  été  dé- 
fait dans  trois  batailles  confécutives  ,  il  fe  retira  l'an  490. 
dans  Ravenne  faxapitale  ,  où  il  fut  affiégé  par  le  vain- 
queur. Le  ficge  dura  deux  ans  ,  au  bout  defquels  les  deux 
Rois  firent  la  paix  ,  Odoacre  ayant  confenti  de  partager  le 
Royaume  avec  fon  ennemi ,  qui ,  quelque  tems  après ,  le 
fit  tuer  le  27., -Février  795.  dans  un  feflin  ,  fous  prétexte 
de  prévenir  quelques  mauvais  deffeins  ,  qu'Odoacre  avoit 
formez  contre  lui.  De  cette  manière ,  le  Royaume  d'Italie 
paffa  aux  Ojtrogoths  ou  Goths  Orientaux. 

ROIS  OSTROGOTHS  EN  ITALIE. 

<y.    IL 

LE  s  Goths,  Nation  belliqueufe,  fortirenr  ,  fuivant  Jor- 
nandez ,  de  la  partie  méridionale  de  Suéde  ,  apellée 
encore  à  prefent  Gothie  ,  &  vinrent  fous  leur  Roi  Berrg^  s'é- 
tablir le  long  de  la  Mer  Baltique  ,  entre  l'Oder  &  la  Vi- 
llule,  où  s'étaîit  multipliez,  la  plus  confidérable  partie  de  ces 
peuples  alla  chercher  un  nouvel  établiffcment  fous  Filimer 
leur  R  oi ,  &;  ayant  traverié  la  Sarmatie  ,  paffa  le  Borifthé- 
ne  ,  &  s'empara  du  Pays  des  Daces  &  des  Gethes. 
Les  Goths  furçnt  alors  partagez  en  trois  Nations ,'  ceux 


DES   MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.       j 

qui  habitèrent  les  parties  méridionales  vers  le  Pont-Euxin     „ 
jufqu'au  Fleuve  Tyras  ,  furent   apcllez  Ofirogoths  ou  Goths  ^j-j  °  ,  j» 
OrientMix  ,  &  étoient  gouvernez  par  des  Princes  de  la  Mai- 
fon  des  Amaks  i  les  autres  qui  demeurèrent  vers  l'Occident  ""^ 

jufqu'au  Fleuve  Tihi/c ,  s'apellerent  Wifigots  ,  ou  Goths  Occi- 
dentaux ,  fous  le  comandement  des  Princes  de  la  race  des 
Balthes;  enfin  ceux  qui  reftcrent  vers  l'embouchure  de  la 
Wiflule  ,  furent  apellez  Gcpides ,  dun  mot  Gothique  ,  qui 
fignifie  Pareffcux  ,  parce  qu'ils  ne  fuivircnt  que  longtems 
après,  les  premiers  Conquérans  leurs  frères.  Les  Goths  firent, 
fous  l'empire  de  Domitien ,  une  irruption  fur  les  rives  du 
Danube  ,  tuèrent  Poppaeus  Sabinus  ,  qui  étoit  Gouverneur 
du  Pais  ,  &  défirent  Fauftus  ,  qui  fut  envoyé  contre  eux  ; 
de  forte  que  les  Romains  achetèrent  la  Paix  ,  &  firent  avec 
les  Goths  une  alliance  ,  à  laquelle  ceux-ci  furent  fidèles,  tant 
qu'on  leur  paya  la  penilon  ,  dont  on  étoit  convenu. 

OsTROGOTHA ,  petit-fils  d'Amale ,  étoit ,  félon  l'Hiftoire 
de  Jornandez  ,  Roi  des  uns  &  des  autres  Goths  ,  fous  le 
règne  de  l'Empereur  Philippe  ,  &  ce  fut  fous  fa  conduite 
qu'ofFenfez  qu'on  eût  fuprimé  leur  penfion  ,  ils  traverfe- 
rent  le  Danube  ,  &  ravagèrent  la  Mœfie  &  la  Thrace  ,  8s 
afliégerent  même  Martinopole  ,  capitale  de  la  Mœfie  ,  de 
laquelle  ils  tirèrent  une  grofl"e  contribution.  Ce  fut  vers 
ce  tems-là  que  les  Gépides ,  fous  leur  Roi  Fajtida  ,  quittè- 
rent leurs  demeures  ,  &  vinrent  ataquer  Oflrogotha ,  qui  \qs 
défit.  Pour  les  Wifigoths ,  ils  fe  féparerent  des  Oflrogoths, 
&  pafferent  depuis  dans  les  Gaules  &  dans  les  Efpagnes. 
r^ous  en  parlerons  ailleurs. 

Cniva  ,  qui  luccéda  à  Oflrogotha  ,  prit  la  ville  de  Phi- 
lippipolis,  &  défit  l'Empereur  Décius,  qui  périt  avec  fon  fils. 
Gallus ,  fucceffeur  de  Décius ,  renouvella  l'alliance  avec  les 
Goths ,  qui  fervirent  utilement  Maximin  contre  les  Perfes 
&  contre  le  Tyran  Achilléc  ,  &  ce  fut  principalement  par 
leur  fecours  que  Conftantin  le  Grand  défit  Licinius.  Ils 
étoient  alors  comandez  par  Araric  &  par  Aoric  ,  qui 
curent  pour. fucceffeur  Geberic,  lequel  delcendoit  de  Cni- 
va. Celui-ci  fignala  le  comencement  de  fon  règne  par  la 
défaite  entière  des  \if^andales",  qui,  du  rivage  de  la  Mer 
Baltique  ,  étoient  venus  s'habituer  fur  ceux  du  Danube. 


Rois 
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Ermanartc  ,  de  la  famille  des  Amales ,  &  fuccefTeur  de 
d'Îtali*e.  Geberic  ,  rangea  fous  fes  Loi^  plufieurs  Nations  puiffantes 
&  belliqueufes ,  défit  les  Antes  &  les  Slavons ,  &  pouffa 
fes  conquêtes  jufques  fur  les  bords  de  la  Mer  Baltique. 
Ce  vainqueur  de  tant  de  Nations ,  fut  lui-même  vaincu  par 
Balamir  Roi  des  Huns ,  &  finit  par  une  mort  précipitée  à 
l'âge  de.'cent  dix  ans.  Sa  mort  acheva  d'ôter  le  courage  aux 
Ourogoths  ,  ils  fe  foumirent  aux  Huns ,  qui  habitèrent  avec 
eux  le  même  Pais ,  leur  laiffant  néanmoins  l'aparence  d'un 
Gouvernement  propre  &  diftindt ,  fous  leur  Roi  "W^ini- 
THAiRE  ,  qui ,  après  avoir  défait  Box  Roi  des  Antes ,  fe- 
coiia  le  joug  des  Huns.  Balamir  ,  Roi  de  ceux-ci ,  l'ayant 
atiré  à  une  entrevue  ,  le  tua  d'un  coup  de  flèche.  Cette 
perfidie  remit  fous  le  joug  des  Huns ,  les  Oflrbgoths ,  à  qui 
il  laiffa  cependant  un  Roi  de  leur  Nation.  Ce  fut  Hun- 
NiMOND  ,  fils  du  grand  Ermanaric  ,  lequel  fit  heureufe- 
ment  la  guerre  aux  Suéves. 

Thorismond,  fon  fucceffeur  ,  mourut  au  comence- 
ment  de  fon  règne ,  d'une  chute  de  cheval ,  après  une  gran- 
de victoire  fur  les  Gépides.  Sa  mort  fut  fuivie  d'un  inter- 
règne de  quarante  ans ,  que  Walemir  ,  fils  de  Wandalaire , 
fit  ceffer  en  fa  faveur.  Il  avoir  deux  frères,  fçavoir  Theo- 
DEMiR  &  "W^iNDEMiR  ,  &  il  y  avoit  entre  eux  trois,  une 
amitié  &  une  union  fi  parfaite  ,  que  l'aîné  faifant  part  de 
fon  autorité  aux  deux  autres  ,  &  ceux-ci  s'efforçant  de  la 
lui  conferver  ,  on  peut  dire  que  le  Royaume  leur  aparté- 
noit  à  eux  trois  ;  cependant  les  uns  &  les  autres  gouver- 
noient  fous  le  bon  plaifir  d'Attila  ,  qui  les  arma  plufieurs 
fois  ,  malgré  qu'ils  en  euffent ,  contre  les  Wifigoths  leurs 
parens.    La  mort  de  ce  fléau  de  Dieu  fut  la  fin  de  la  ty- 
ranie  des  Huns ,  &  l'époque  de  la  liberté  des  Ofi:rogoths , 
qui  mécontens  de  l'Empereur  Marcien  fur  la  fin  de  fon 
règne ,  lui  firent  la  guerre ,  &  l'obligèrent  à  acheter  d'eux 
la  Paix ,  par  des  prélens  confidérables  ,  &  par  la  ceffion  de 
la.  Panaonic  ,   à  condition  néanmoins  que  Walemir  ,  pour 
aflfùrance  de  fon  amitié ,  envoyeroit  à  Conftantinople  fon 
peveu Théodoric.    Walemir  périt  quelques  années  après, 
dans  une  Bataille  contre  les  Scythes ,  qui  habitoient  au- 
deffus  du  Danube,  &  dont  l'entière  défaite  vengea  fa  morn 
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«  Theodemir  fuccéda  à  fon  frère ,  &  rendit  le  nom  des 

©'IxAiiB.  Oftrogoths  redoutable  par  fes  viâoires  fur  Jes  Suéves ,  les 

Sarmates  ,  les  Ruges  &  les  Gépides  ,  qui  s'étoient  liguez 

entre  eux  ,  à  la  follicitation  d'Hunnimond  Roi  des  Sué- 


ves. 


III. 


TH  E  G  D  o  R I  c  ,  fils  naturel  de  Theodemir  ,  &  d'Er- 
lieve  ,  fut  envoyé  en  otage  à  Conftantinople ,  dès  l'âge 
de  huit  ans  ,  au  comencement  du  règne  de  Léon  ;  &  pen- 
dant dix  ans  qu'il  y  rcfla  ,  il  profita  fi  bien  des  foins  qu'on 
y  eut  de  fon  éducation  ,  qu'il  devint  un  des  plus  grands 
Princes  de  fon  tems.  Léon  ne  l'eut  pas  plutôt  rendu  à  fes 
parens ,  qu'il  fe  fignala  par  la  défaite  de  Babai ,  Roi  des 
Sarmates  ,  qu'il  furprit  &  qu'il  tua  j  &  s'étant  faifi  de  fa 
femme ,  de  fes  enfans  &  de  tous  fes  tréfors ,  il  préfenta 
à  fon  père  toutes   ces   glorieufes  marques  de   fa  vi£toire. 
Il  contribua  l'an   577.   au  rctablifiement  de  l'Empereur 
Zenon  ,    qui   avoit    été   détrôné    par    Bafilifque  ,  &  qui 
chercha  toujours  à  fe  l'atacher  ;  car  après  que  Théodo- 
ric   eut  fuccédé  au   Roi  fon  père  ,  Zenon  l'envoya  féli- 
citer fur   fon    élévation   au   Trône    des  Ofirogoths  ,  & 
l'ayant  invité  à  venir  à  Conftantinople  ,  il  l'honora  de  la 
qualité  de  Patrice  ,  le  déclara  Conful ,  lui  accorda  l'hon- 
neur du  Triomphe  ,  avec  une  Statué  équeftre  dans  la  Place 
de  Conftantinople ,  &  l'adopta  pour   fon  fils.    Théodoric 
obtint  encore  en  785.  de  cet  Empereur  ,  une  partie  de  la 
Dacie  &  de  la  bafl"e  Mœfie  ,  &  le  Pais  qu'Odoacre  avoit 
ufurpé  en  Italie  ,  &  ce  fut  en  vertu  de  cette  cefiion  qu'il 
ataqua  Odoacre  ,  &  que  l'ayant  pris  &  fait  périr,  comme 
nous  l'avons  dit,  il  ie  fit  laluer  &  reconnoître  Roi  des 

•  On  raporte  qu'il  fortoit  du  corps  de    Ltincelles  de  feu.  François  Guido  ,  Doc- 
ce  Prince  ,  des    écoulerocns  de  bluettes       teur  en  Droit ,  ne  fe   pouvoir  froter  les 


ée  leu  très-  viCbles  ,  ce  qui  n'cft  pas  fans 
exemple.  L  Empereur  Tibère  jetoit  pen- 
flant  la  nuit  feux  &  fiâmes  par  les  yeux  , 
&  par  leur  fecours  il  fortoit  de  fon  lit ,  & 
parcouroit  tous  les  coins  de  fon  aparte- 
jment.  Cardan  (  /.  8.  c.  43.  de  rer.  la- 
viet,  )  aflure  qu'il  a  connu  un  Religieux 
Carme  ,  qui  en  peignant  fes  cheveux  à 
ircboui's ,  fdifoic  de  L  iite  uae  uuée  i'i- 


bras  ,  quand  il  avoit  chaud  dans  fon  lit  , 
qu'ils  ne  paruflent  en  même  tenis  brtl- 
lans  par  une  flàme  légère  qui  s'en  dé- 
tachoit.  Il  ne  faut  pas  oublier  l'illuftre 
Dame  de  Caunionc  de  Paris ,  à  qui  de 
pareilles  étoiles  tomboient  des  cheveux 
lorfqu'oH  la  peignoit  ,  &  don:  parle 
Scaliger,  Zxercit.  17^ 


Roi 
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Romains  &  des  Goths.  Il  ajouta  la  Sicile  à  fcs  conquêtes  , 

&  afFcrmit  fa  nouvelle  domination  par  des  alliances  avec  d'^j^", ri, 

les  Rois  les  voifms.  Il  maria  avec   Thrajimonà  ,  Roi  des 

Vandales  ,  fa  fœur  yJmalfrede  ,  veuve  d'un  autre  Prince  , 

dont  elle  avoit  eu  Amalberge  ,  qu'il  donna  pour  femme  à 

Hermanfroi  Roi  de  Thuringe.    Ses  deux  filles  naturelles  , 

Theuàeteufc  8c  Oflrofvvhjte  ,  nées  en  Mœfie  ,  furent  mariées  , 

l'une  à  Àlaric  Roi  des  Vi(igoths  ,  &  l'autre  à  Sigijmonà  , 

fils  de  Gombaud ,  Roi  de  Bourgogne.  Il  époufa  lui-même 

Andeflcde  ,  fœur  de  Clovis ,  Roi  des  François.    Grégoire  de 

Tours  ,  l.  5 .  c.  31. 

Théodoric  ayant  établi  fa  Famille  &  fa  Nation  ,  fongea 
à  joiiir  de  fes  travaux  ,  &  à  maintenir  la  paix  dans  fes  Etats 
&  entre  les  Princes  fes  voifins.  Mais  les  progrès  des  Fran- 
çois contre  les  Wifigoths  ,  après  la  bataille  de  Voiiillc  , 
où  fut  tue  Alaric  ,  lui  firent  prendre  les  armes  pour  la 
défenfe  de  fon  petit-fils  Amalaric  ,  auquel  il  conferva  la 
Couronne  des  "W^ifigoths  5  &  après  la  viftoire  que  fon 
Général  Ibba  remporta  l'an  ço8.  fur  les  François  au- 
près d'Arles ,  il  obtint  par  le  Traité  de  Paix  fait  avec  Clo- 
vis, la  Provence  ,  qu'il  laiffa  en  mourant  en  5:26.  avec  le 
Royaume  d'Italie  ,  à  Athalaric  fils  de  fà  ^\\e  Amalafunthe ,  8c 
de  fon  parent  Euthaire.  Ce  Prince ,  à  qui  Rome  fut  redevable 
de  plufieurs  édifices  &  de  la  réparation  de  fes  murailles ,  mit 
fes  foins  à  policer  fon  Royaume ,  où  les  Guerres  précé- 
dentes avoient  introduit  beaucoup  de  defordres ,  &  quoi- 
qu'Aricn  il  traita  favorablement  les  Catholiques.  Enfin  il 
ne  feroit  inférieur  à  aucun  des  plus  grands  Princes  ,  fi  \ç.^ 
dernières  années  de  fa  vie  n'euffent  terni  la  gloire  des  pre- 
mières. Car  après  avoir  laiffé  mourir  en  prifon  le  Pape 
Jean  I.  il  fit  décapiter  à  Pavie  ,  fur  des  foupçons,  qui  n'a- 
voient  aucun  fondement ,  les  Sénateurs  Boëce  &  Simma- 
que  ,  les  deux  plus  grands  hommes  qui  fulTent  en  Italie. 
Jornandez, ,  de  reb.  Goih.  Procope  ,  /.  1 .  de  bello  Goth.  Caf- 
Jïodore  ,  in  Epijl. 

Athalaric  fuccéda  à  fon  aycul  ,  n'étant  âgé  que  de 
dix  ans  ,  &  demeura  fous  la  tutelle  de  fa  mère  ,  qui  prit 
la  conduite  de  l'Etat  avec  courage  ,  &  s'en  aquitta  avec 
autant  de  fermeté  que  de  prudence.   Le  jeune  Prince  eut 


s       GENEALOGIES   HISTORIQUES 
R  o  î  s     ^  peine  atteint  l'âge  de  quinze  ans ,  que  fongeant  moins  si 
©'IxAiiB.  f^ire  le  Roi  qu'à  contenter  fes  plaifirs ,  fe  livra  à  des  ex- 
cès qui  le  mirent  au  tombeau  à  l'âge  de  vingt  ans, 

Amalasunthe  fut  alors  déclarée  Reine  ,  &  choifit  pour 
Epoux  &  pour  Roi  des  Oftrogoths  fon  coufin  Theodat  , 
feul  refte  du  fang  de  Théodoric  î  mais  ce  Prince ,  par  une 
énorme  ingratitude ,  la  chaffa  (555.)  peu  après  de  Ra- 
venne  ,  &  Ta  relégua  dans  un  Château  ,  où  il  la  fit  enfuite 
étrangler  par  fes  Satellites.  L'Empereur  Juftinien  qui  efti- 
moit  cette  Princefle  ,  &  les  Rois  François  ,  dont  elle  étoit 
parente  ,  entreprirent  de  venger  fa  mort.  Théodat  pour 
défarmer  le  couroux  de  ceux-ci ,  leur  céda  la  Provence  » 
mais  il  ne  fit  par-là  que  précipiter  fa  perte.  Les  Oftro- 
goths  le  déclarèrent  incapable  de  gouverner ,  le  dépofé-» 
rent  l'an  536.  &  élurent  en  fa  place  "W^itiges  ,  homme 
d'une  naiffance  obfcure ,  mais  grand  Capitaine.  Il  com- 
mença par  fe  défaire  de  Théodat ,  qui  fut  pris  comme  il 
s'enfuyoit  ,  &  tué  fur  le  champ. 

Witigés,  après  avoir  pourvu  à  la  fureté  de  Rome  contre 
Belifaire  ,  Général  de  l'Empereur  ,  qui  marchoit  en  Ita- 
lie ,  &  s'être  affûré  du  côté  des  François ,  en  leur  confirmanj: 
la  ceffion  de  la  Provence ,  époufa  à  Ravenne ,  la  Princclfe 
Mafazunthe  ,  fille  d'Amalafunthe  ,  pour  fe  donner  par 
cette  alliance ,  plus  de  confidération  parmi  les  Ollrogoths  j 
mais  tandis  qu'il  s'enyvre  de  plaiiîrs  au  milieu  de  fa  Cour  , 
&  entre  les  bras  de  fa  nouvelle  Epoufe ,  Belifaire  foumet 
la  Sicile  ,  &  fe  fait  ouvrir  les  portes  de  Naplcs  ,  de  Rome  , 
&  des  plus  fortes  Places  de  la  Tofcane.  "Witigés  réveillé 
au  bruit  des  exploits  de  fes  ennemis  ,  affemble  des  trou- 
pes, repouffe  Belifaire ,  &  i'affiége  même  dans  Rome  5  mais 
après  quatorze  mois  d'ataque  ,  il  ell  contraint  de  lever  le 
iiége.  Celui  de  Rimini  ne  lui  réiiffit  pas  plus  heureufe- 
ment ,  il  fe  dédomagea  fur  Milan ,  qui  s'étoit  donné  aux  Im- 
périaux ,  mais  dont  la  réduâion  n'améliora  pas  les  affaires 
de  Witigés.  Sa  dernière  reffource  fut  de  fe  renfermer  dans 
Kavenne  ,  où  étoienttous  fes  tréfors  ;  il  y  fut  afTiégé ,  & 
obligé  de  fc  rendre  l'an  J40.  à  Belifaire ,  qui  le  conduifit  à 
Conftantinople ,  où  il  paffa  le  relie  de  fes  jours  avec  la  qua- 
lité de  Patrice,  Après  fa  mort  qui  arriva  l'an  542.  fa  veuve 

époulk 
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cpoufa  le  Patrice  Germain  ,  parent  de  l'Empereur.  Procope  ,^    Rois 
iii.  c.  16.  'd'Italie. 

La  fin  du  règne  de  "W^itigcs  ne  fut  pas  la  fin  de  la 
guerre  5  mais  le  départ  de  Belifaire  fut  celle  des  profpc- 
ritez  de  l'Empereur  en  Italie.  L'avarice  des  Généraux  qui 
y  relièrent  pour  commander  ,  &  leurs  jaloufies  mutuelles  , 
donnèrent  aux  Ollrogoths  le  tems  de  fc  reconnoître ,  &c 
de  devenir  de  nouveau  redoutables  à  l'Empire.  Ils  élurent 
d'abord  pour  Roi  Thepbald  ,  qui ,  après  un  an  de  règne  , 
fut  alTafiiné  par  les  fiens.  Eraric  ,  que  les  Rugiens  lui  fub- 
ftituerent ,  eut  un  fort  pareil.  Enfin  ils  s'en  tinrent  au 
troifiéme  ,  &  avec  raifon.  C'étoit  le  fameux  Totila  ,  l'u- 
nique fucceffeur  de  Théodoric  ,  qui  lui  ait  relFemblé  en 
équité  ,  eji  modération ,  en  prudence  ,  en  bonheur  Se  en, 
courage. 

En  très-peu  de  tems  il  reprit  fur  les  Romains,  quantité 
de  Villes  &  plufieurs  Provinces ,  gagna  des  batailles  ,  8c 
le  rendit  maître  de  Rome  ,  qu'il  abandonna ,  après  l'avoir 
pillée  ,  &  en  avoir  abatu  une  grande  partie  des  murail- 
les. Il  emmena  avec  lui  les  Sénateurs ,  &  en  fit  fortir  les 
habitans  ,  &  la  laifl'a  en  cet  état  à  Belifaire  ,  que  l'Em- 
pereur avoir  renvoyé  en  Italie ,  &  qui  ne  put  arrêter  fes 
progrès.  Totila  moins  heureux  contre  l'Eunuque  Narfés  ,■ 
lubitiîué  à  Belifaire ,  périt  l'an  552.  dahs  une  bataille ,  qu'il 
perdit.  Procope  ,  /.  2.  c.  28.  31.  32.  d""  35. 

Les  débris  des  Ollrogoths  ayant  palTé  le  Pô  ,  &  s'étant 
rafifemblez  près  de  Pavie  ,  élurent  pour  leur  Roi  Tejas  , 
dont  la  valeur  releva  leurs  efpérances  &  leur  courage» 
Ils  allèrent  chercher  Narfés  dans  la  campagne  de  Rome  , 
&  lui  livrèrent  une  bataille  qui  dura  deux  jours?  Téj^s  y  fut 
tué  l'an  553.  Procofe^  /,  2.  c  35, 

Avec  ce  Prince,  tomba  l'Empire  des  Ollrogoths  , 
qui  par  un  Traité  fait  avec  Narfés  ,  s'obligèrent  à  quitcr 
l'Italie.  Ingulfe  fit  d'inutiles  éforts  ,  pour  ranimer  les 
relies  de  fa  Nation.  Narfés  le  réduifit  dans  Parme  ,  auffi-^ 
bien  que  le  brave  Aligerne  ,  frère  de  Téjas ,  qui  défen-* 
doit  Cumes ,  &  après  avoir  défait  l'an  çjj.  dans  la 
bataille  de  Calfilin  ,  les  François  qui  étoient  entrez  ea 
Italie ,  fous  le  commandement  de  ^uccelin  &  d'^urha* 

u 
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Hors  ;:is  ,  il  la  remit  toute  entière  fous  la  puiffance  des  Em- 
D'IxAiiE.  pereurs  d'Orient.  Agathlas  ^  l.  i.  Le  vainqueur  eut  pour  ré- 
Gompenfe  de  fes  viâoires  ,  le  gouvernement  de  l'Italie  &: 
de  la  Sicile  ,  avec  le  titre  de  Duc  ,  dont  il  jouir  jurqu'au 
règne  de  Juflin  ,  qui  n'eut  pas  pour  lui  les  mêmes  égards, 
L'Impératrice  Sophie  le  rendit  fulpeft ,  &  le  fit  rappeller  ; 
&  joignant  l'infulte  à  la  difgrace  ,  elle  lui  écrivit  de  venir 
filer  avec  fes  filles.  Cette  fanglante  raillerie  irrita  telle- 
ment Narfés  ,  qu'au  lieu  d'obéïr  ,  il  lui  fit  répondre  qu'il 
lui  préparoit  une  fufée  ,  que  ni  elle  ni  fon  mari  ne  pour-- 
roient  démêler.  Il  ne  tint  que  trop  parole  ,  ayant  fait 
venir  l'an  ydS.  les  Lombards  ,  qui  s'emparèrent  de  la 
meilleure  partie  de  l'Italie  ,  où  l'Empire  ne  conferva 
que  les  Provinces  qui  compofcnt  aujourd'hui  l'Etat  Ec* 
cléfiaflique  &  le  Royaume  de  Naples.  Le  Vicaire  ,  ou 
Viceroi  de  l'Empereur  ,  faifoit  fa  réfidence  à  Ravenne  y, 
Se  prit  dans  la  fuite  le  titre  d'Exarque. 

ROYAUME    DES    LOMBARDS.- 

5.   ÏV. 

LEs  Lombards  ainfi  nommez  ,  parce  qu'ils  fe  fer-- 
voient  de  longues  pertuifanes  ,  qu'ils  nommoient  Bar-^ 
àen  ,  étoient  auparavant  apellez  Viniles  ,  &  habitoient  les- 
parties  feptentrionales  de  la  Germanie.  Cette  Nation  après 
avoir  fervi  très-utilement  Narfés ,  contre  les  Oftrogoths  en 
Italie,,  avoit  fixé  fa  demeure  en  Pannonie.  Leur  Roi  s'a- 
pélloit  A  L  B  o  I  N  ,  grand  homme  de  guerre  ,  qui  avoit 
époufé  en  premières  noces  Cloàofovinàe  ,  fille  de  Clotaire  I. 
Roi  de  France.  Ce  Prince  ne  délibéra  pas  fur  la  propo- 
fition  que  lui  fit  Narfés  j  il  vint  en  Italie  à  la  tête  de  deux- 
cent  mille  hommes ,  &  en  moins  de  quatre  ans  il  la  parcou- 
rut. Il  la  conquit ,  excepté  Rome  &  Ravenne  ,  &  y  fon- 
da un  Royaume  qui  fubfifla  plus  de  deux  cent  ans.  Il  éta- 
blit fon  Siège  royal  à  Pavie  ,  &  périt  d'une  manière  ,  qu'il 
ne  devoir  pas  atendre  au  milieu  d'une  Nation ,  dont  il  étoit: 
chéri  &  refpcfté.  Etant  à  Vérone  ,  &  y  donnant  un  grand 
ïepas,  aux  principaux  de  fes  Capitaines ,  il  comfaanda ,  dans 
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ïa  chaleur  de  la  débauche ,  qu'on  lui  aportât  une  coupe  faite  R  o  r  s 
du  crâne  de  Cunimond  ,  Roi  des  Gépides ,  qu'il  avoir  tué  d'Iiaue. 
de  fa  main  dans  une  bataille.  Il  y  but  le  premier  ,  &: 
enfuite  il  y  préicnta  à  boire  à  la  Reine  Rofimonde  fa  fem- 
me ,  &  fille  de  ce  Roi.  La  vûë  de  cet  objet  ranimant  tous 
fes  fentimens  de  vengeance  ,  elle  engagea  un  Officier  de 
l'armée  à  la  venger ,  par  la  mort  de  fon  mari ,  &  des  le  len-  • 

demain  elle  l'introduifit  dans  la  chambre  du  Roi ,  que  ce 
perfide  perça  de  pluiieurs  coups  l'an  574.  Patd.  Diac.  l.  i. 
c.  28.  Rofimonde  eut  permiffion  de  Longin ,  Général  de 
l'Empereur ,  de  fe  retirer  à  Ravenne  ,  où  elle  emporta  de 
grandes  richefl^es ,  &  y  époufa  l'afiTaffin  pour  récompenfe 
de  fon  crime.  Quelque  tems  après ,  ayant  empoifoné  ce  fé- 
cond mari ,  qui  s'en  aperçut  aufiîtôt  qu'il  eut  bû  de  la  li- 
queur empoifonée ,  il  l'obligea  à  boire  le  refte  de  la  coupe, 
&  ils  fe  fervirent  ainfi  de  boureau  l'un  à  l'autre  ,  en  punition 
du  parricide  ,  qui  leur  avoit  été  commun  à  tous  deux. 

Les  Lombards ,  après  la  mort  d'Alboin  ,  mirent  fur  le 
trône  Clephis  ,  qui  s'étant  rendu  odieux  par  fa  cruauté  ,  fut 
tué  par  un  des  /îens  ,  après  dix-huit  mois  de  règne  l'an  ^j*^. 
Enluite  il  y  eut  une  efpece  d'anarchie  qui  dura  dix  ans  ,  Iq^ 
Gouverneurs  des  principales  Villes,  au  nombre  de  trente,  s'é- 
tant rendus  maîtres  chacun  dans  leur  canton.  Mais  l'interêc 
de  l'Etat  menacé  par  les  préparatifs  de  l'Empereur  Mau- 
rice ,  mit  fin  à  cette  Arifl;ocratie.  Ces  Seigneurs  convin- 
rent entre  eux,  de  créer  un  Roi,  &  élurent  l'an  585.  A u- 
THARis  ,  fils  de  Clephis.  Tous  les  Ducs  fe  cotiferent  pour 
lui  afligner  un  revenu ,  avec  lequel  il  pût  foutenir  fon 
rang ,  &  lui  donnèrent  chacun  la  moitié  des  terres  &  des 
biens  qu'ils  poffédoient.  Autharis  fe  montra  digne  du  choix 
qu'on  avoit  fait  de  lui ,  par  fa  valeur  &  par  fa  fage  conduite. 
Il  enleva  plufieurs  places  aux  Lieutenans  de  l'Empereur ,  qui 
de  concert  avec  les  François  Auftrafiens,  lui  avoit  déclaré 
la  guerre,  &  remporta  en  588.  une  éclatante  vi£loirc  fur 
ceux-ci.  Dans  le  tems  qu'il  traitoit  de  la  paix  avec  eux  ,  la 
mort  l'enleva  l'an  591. 

On  lui  donna  pour  fuccefi'eur  Agilulphe  ,  Duc  de  Turin, 
qui  époula  Theudelinde  fa  veuve  ,  &  fille  de  Garibaud  ,  Duc 
de  Bavière.  Ce  nouveau  Roi  conclut  le  Traité  de  paix  avec 
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Rois    Lombards  en  Italie  ; 

t.   ALBOIN   ,   Roi   des    Lombards   &    d'Italie   y/i.    t    574.    r.    3.    ans, 
ép.  1°.  Clodofvvindc  ,  fille   de  Clotaire  I,  Roi  de  France.  ^''.RofîmDnde. 


ToB.  II, 


Garibaud  I.   Duc   de  Bavière. 

t  v^- 


GuNDOAiD  ,  Duc  de 
Bavière,  f  en,  6  i  J-  chez 
les  Lombards. 


-A_. 


}i,  ARI  PE  RT  I.  élu  Roi 
des  Lombards  6j6.  t  66i. 
t.  6.  ans. 


.J>.- 


10.&  13.PERTHARIT. 
Roi  661.  chafle  66}.  ré- 
tabli 673.  t  6S9.  r.  iS. 
ans  ,  ép.  Kodelinde. 

14.  eu  NI  F  ERT,-   • 
Roi  6S9.  -f.  701.   r.. 
ïi.  ans  ,    ép.   Her- 

tnelinde. 


15.  LUITPERT  , 
Roi  en  701,  r.  S; 
mois» 


Theudeïmde    •\    627.    cp.  i". 

A  U  T  H  A  R  r  s    ,     t". 

4.    AGILULPHE  ,  élu 

Roi    J5I.    •\    616.    r.  2f. 


a.  CLEPHIS.éliî  Roi  des 
Lombards.  57  4^  ■\  J75, 
r.   I.  an.  ép.  Meffone. 


>v_ 


ans. 


3.  AUTHARIS  ,    Roi    jgj.- 
t  ?•  Septembre  jyi.  ép.  i. 
Mai  yS?.  TheudtUndt ,  f.  de 
Garibaud, 


-A., 


J.  ADELWALD  ,   Roi 

6i5.  ■\  62.6.  r.  10.  ans. 

* 

6.  ARIOWALD  .  Roi 
d'Italie  61.6.  t  6}8.  r.  iz, 
ans. 


Ctmdeher- 
ge    ép. 

R  O  T  H  A- 
RIXH. 


7.  ROTHARIS  ; 
Roi  «38.  t  653. 
r.   ij.   ans. 

S.RODo'ÂrD, 
Roi  6j3-  t  6j«; 
r.  3.  ans. 


CONDEBERT, 

sut  en  663. 


-.A__ 


16.  RAGOMBERT  ,. 
Roi  en  701.  r.  3, 
mois. 


17.  ARIPERT  II. 
Roi  701.  détr.  7iii 
r.   10.  ans. 


N.  femme    de 
ii.GRIMOALD, 
Roi  661.  ■\  673. 
X.  10.  ans. 

II.  GARIBAUD, 
Roi  d'Italie  673.  r. 
3.  mois. 


18.  ARISPRAND, 
Roi  des  Lombards  , 
711.  r.  3.  mois. 


-A_. 


19.  LUITPRAND  ,  Koi  des 
Lombards  -jix.  j"  744.  ép. 
Contriidi. 


SiGIBRAND. 

A 


zo.  CHILDEBRAND, 
Roi  en  7^4.  r.  7.  mois. 


-A__ 


Nebelong  ,  dont  quelques-uns  fbnc 
defcendre  la  Race  des  C  a  r  e  x  s. 


avec  les  Exarques  de  Ravenne. 


1} 


P  E  M  M  O  N 


Duc 


de  Frioul. 


ai.  RACHIS  , 
Lombards  744. 


r.  6.  ans 
Thefit. 


mois 


Roi  des 

t    7î°- 
ép. 


-A__ 


11.  ASTOLPHE  ,  Roi 
des  Lombards  en  7J0. 
jufqu'en  756.  r.  6.  ans  , 
^p.   Cifeltniile. 


Extrhde  Rehgieufe. 


*■ 
Se  VER.  d 
ou 

VE  RI  s  s  I  Ml. 


-A_ 


13.    DI  D  I  E  R  ,  dernier     A  r  i  c  h  i 
Roi  7{^.  pris  dans   Pavie  Clerc. 

774.    r.    iS.    ans   ,     ép, 
jlnfa. 


D  O  M-     Constantin 
NOIE.       II.  Pape  y6/, 
t  76S.  félon 
quelques-uns. 


J^DALCISE 

fc  retire  à  CP. 
,î  778. 


A  s  p  R  A  N  D 

Abbé. 


Anfilbergé , 
AbbelTe   de 
Sainte  Julie  de 
frixeu. 


Adelberge  ép. 

A  RI  G  I  SE, 

Duc  de  Bé- 
nevent.    f 
7S7. 


Lu'tberge  ép. 
Thassili-on 
Duc  de  Ba- 
vière ,  raie 
en  788, 


Didier  e   ép. 
C  H  A  R  I.  E- 

MAGNE    , 

Roi  de  Fran- 
ce 770.  ré- 
pudiée 771, 


R  o  M    U  A  L    D 

•\   avant    l'on 
Père  787. 


Grimoald, 
Duc  de  Bene- 
Vïut,  -]■  8o(f. 


T  H  E  o  D  o  N       Deux   Filles 


TlIEODEBERT     , 

râlez  avec  leur 
Pèle  en  788. 


cloîtrées 
en  788» 


EXARQUES    DE    RAVENNE. 


15' 
5- 


ans. 

ans. 

1 1.  ans. 

4.  ans. 

g.  ans. 


5  6'8  1.  LoîîGiN  ,  Exarque. 

5  84    2.SMARAGDUS, 

587   5. Rom  AIN, 

598  4.  CalleniqueÎ 

602        Smaragdus  encore 

611    5.  Jean  Rémiges,  4.  ans  (>.  mois. 

6i5(j.  Eleuthere,  3.  ans. 

-<Si<)   7.  IsACius,  23.  ans. 

^^z  8.  Théodore 

Càlliopas,  >S.  ans. 


(^50 

^5  5 
(Î87 
688 

702 
710 

7Ï-5 

7^7 


9.  Olimpius,  5.  an3. 
Calliopas  rétabli,  54.  ans. 

10.  Theodo'se,      3.  mois. 
Jean    Platine 

ou  Platon  , 
Theophilacte  , 
Jean   Risocope 

ou  Trifocope  , 
SCHOLASTICUS  , 

Pau  LU  s , 

16,   EUTICHIUS, 

dernier  Exarf^ue,  24.  ans. 


1 1. 

12. 

13. 

14. 
M- 


15.  ans. 
8.  ans. 


5.  ans. 

10.  ans. 

2,  ans. 


BiiJ 
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H  o  I  s  Theodcbert ,  Roi  d' Auflrafie  ,  en  fe  foumettant  à  lui  payer 
D'IxAiiE»  un  tribut  de  douze  mille  fols  d'or.  Fredeg.  m  Chrome,  c.  ^j. 
Il  eut  pour  fuccefleur  l'an  6i6.  fon  fils  Adel^wald  ,  qu'il 
avoit  fait  reconoître  Roi  dès  l'âge  d'un  an ,  &  qui  rache- 
ta en  617.  au  prix  de  trente-cinq  mille  fols  d'or  une  fois 
payez,  le  tribut  que  ceux  de  fa  Nation  payoient  à  la  France. 
L'Empereur  Heraclius  lui  envoya  un  AmbafTadeur  nommé 
Eufebe.  Cet  Eufebe  ,  foit  qu'il  exécutât  les  ordres  de  fon 
Maître  ,  foit  qu'il  fuivît  fon  propre  mouvement,  prit  un  jour 
l'ocafion  qu'Adelwald  fortoit  du  bain,  pour  lui  préfenter 
d'une  liqueur  comme  bienfaifante  en  cette  ocafion.  Mais 
ce  jeune  Prince  ne  l'eut  pas  plutôt  bû ,  qu'il  commença  à 
perdre  l'ufage  de  la  raifon.  Dès  que  l'Ambaffadeur  s'en  fut 
aperçu ,  il  pouffa  ce  Prince  ,  fous  prétexte  de  mettre  fa  per- 
fonne  en  fureté  ,  à  faire  mourir  les  plus  qualifiez  d'entre  les 
Lombards.  Son  mauvais  confeil  fut  auffitôt  fuivi ,  &  dix 
des  plus  grands  Seigneurs  furent  d'abord  mis  à  mort.  Les 
Lombards  pour  prévenir  un  plus  grand  mal ,  fouleverent  le 
peuple' ,  &  chafferent  ce  Prince  avec  fa  mère  Theudelinde, 
Sigon.  l.  1.  rer.  If  al.  Paul.  Diac.  l.  4. 

Ariowalde  ,  qui  fut  mis  en  fa  place  en  6z6.  introduific 
la  coutume  de  prouver  fon  innocence  par  le  duel.  Après 
lui  RoTHARis ,  fils  à!Ajon  y  Duc  du  territoire  de  Brefce, 
monta  l'an  638.  fur  le  trône ,  en  faveur  du  choix  que  Gun^ 
deberge ,  fille  à'Agildphe ,  fit  de  lui ,  pour  être  fon  époux  ,  à 
condition  qu'il  répudieroit  fa  première  femme.  Il  prit  Gè- 
nes ,  Albenga  ,  Savone  ,  &  plufieurs  autres  Places  de  la  Li^. 
gurie  &  de  la  "Tofcane  ,  qu'il  enleva  à  l'Empire.  Il  fit  ré- 
diger par  écrit ,  les  Loix  des  Lombards ,  que  nous  apellons 
aujourd'hui  Legesfeudales.  Il  régna  quinze  ans ,  &  eut  pour 
fucceiTeur  en  65  5 .  fon  fils  Roboald  ,  qui  après  trois  ans  de 
règne,  fut  aiTaflîné  par  un  Seigneur  Lombard  ,  dont  il  avoir 
débauché  la  femme. 

On  éleva  fur  le  trône  Aripert  I.  neveu  de  la  Reine 
Theudelinde  ,  &  fils  de  Gundoald ,  Duc  de  Bavière ,  qui 
ayant  été  chafTé  de  fon  Duché  en  590.  s'étoit  retiré  chez 
les  Lombards.  Celui-ci  laiffa  en  626.  la  Couronne  à  fon 
amé  Pertharit  ,  auquel  fon  frère  Gondebert  la  difputa, 
La  divifion  de  ces  deux  frères  donna  ocafion  à  leur  beau>- 
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frère  Grimoald  ,  Duc  de  Benevent ,  de  les  dépouiller  tous  Rots 
deux.  Car  fous  prétexte  de  venir  iecourir  celui-ci, qui  avoit  d'Iiaub. 
imploré  fon  fecours ,  il  s'en  défit ,  &  chaffa  de  les  Etats 
l'autre  ,  qui  fe  réfugia  chez  Chagan  Roi  des  Abares.  Non 
content  de  fc  voir  maître  du  Royaume  ,  il  obligea  Chagan 
à  le  faire  fortir  de  fes  Etats ,  &  le  jeune  Prince  ne  fâchant 
où  fe  réfugier ,  prit  la  réfolution  de  fe  livrer  entre  les  mains 
de  fon  ennemi.  Grimoald  parut  touché  de  cette  marque  de 
confiance ,  &  fit  à  Pertharit,  un  accueil  des  plus  favorables  ^ 
mais  c  etoit  pour  fe  défaire  de  lui  avec  plus  de  fûrcté.  Per- 
tharit averti  de  fes  deffeins ,  fe  fauva  de  Pavie  déguifé  en 
pauvre  ,  8c  vint  en  France.  Dagobert  II.  Roi  d'Auftrafie 
entreprit  de  le  rétablir ,  mais  l'armée  qu'il  envoya  en  Ita- 
lie, ayant  été  défaite  par  Grimoald  auprès  d'Afl ,  l'Ufurpa- 
teur  demeura  paifiblc  poffefleur  du  trône,  &  le  laiffa  en  mou- 
rant en  678.  à  fon  fils  Garibaud  ,  qui  n'y  demeura  que  trois 
mois  5  les  Lombards  ayant  rapellé  Pertharit  ,  qui  s'affocia 
l'an  680.  fon  fils  Cunipert.  Le  règne  de  celui-ci  fut  troublé 
par  la  révolte  à'Alachis ,  Duc  de  Trente ,  qui  périt  dans  une 
bataille. 

Luitbert,  qui  fuccéda  l'an  701.  à  fdn  père  Cunipert ,. 
fut  détrôné  huit  mois  après  par  fon  oncle  Ragombert, 
dont  le  fils  A  RI  p  E  rt  II.  eut  un  fort  pareil ,  après  dix  ans 
de  règne  ,  quoiqu'il  eût  gouverné  avec  fagefle  &  modéra- 
tion. Comme  il  fc  retiroit  en  France  avec  des  fommes  im- 
menfes  ,  le  bateau  dans  lequel  il  avoit  mis  fon  tréfor  ,  en- 
traîné par  fa  charge  ,  coula  à  fond  ,  &  fit  périr  ce  Prince. 

Arisprand  ,  qui  avoit  ufurpé  la  Couronne ,  la  laiffa  en 
712.  à  fon  fils  Luitprand  ,  qui  fit  alliance  a^-ec  Charle 
Martel ,  &  qui  mécontent  de  ce  que  le  Pape  Grégoire  III. 
avoit  donné  reNôite  à  deux  Seigneurs  rebelles ,  mit  le  fiége 
devant  Rome  en  719.  &  auroit  pouffé  plus  loin  fon  reffen' 
timent ,  fi  Charle  Martel ,  auquel  Grégoire  eut  recours  ,, 
n'eût  reconcilié  le  Pontife  avec  Luitprand  ,  qui  eut  en  744. 
pour  fucceffeur  fon  neveu  Childebrand.  Celui-ci,  après  fept 
mois  de  règne ,  fut  dépofé  par  fes  fujets,  Rachis  ,  Duc  de 
Frioul ,  qui  fut  mis  fur  le  trône,  touché  peu  d'années  après^ 
par  un  entretien ,  qu'il  eut  avec  le  Pape  Zacharie ,  fur  les  vé^ 
litez  éternelles ,  en  defcendit  en  750.  pour  prendre  l'ha- 
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R  o  r  s     bit  de  S.  Benaît  au  Mont  Caflin  j  plus  illuflre  par  le  me- 
d'Itaiie.  pris  qu'il  fit  de  la  Courone,  que  par  l'honneur  qu'il  avoic 
-  eu  de  la  porter.  Sa  femme  &  fa  fille  imitèrent  cet  exemple. 
Son  frerc  Astolphe',  qui  lui  fuccéda  ,  étoit  un  Prince 
plein  d'ambition  &  de  courage.  Dçs  la  féconde  année  de  fon 
règne  ,  il  fit  la  conquête  de  Ravenne  ,  &  mit  fin  à  cette  ef- 
pece  de  Gouvernemerit ,  qu'on  apelloit  l'Exarcat ,  environ 
cent  quatre-vingt-cinq  ans  après  qu'il  eut  été  établi.  Com^ 
ine  l'autorité  des  Exarques  s'étoit  toujours  étendue  fur  Ro- 
me ,  il  prétendit  qu'étant  maître  de  Ravenne ,  Rome  de- 
voit  aufli  être  de  fa  dépendance ,  &  le  reconoître  pour 
Souverain  ;  &  fur  le  refus ,  que  le  Pape  &  le  peuple  en  firent, 
il  fit  aiïiéger  cette  ville.  Le  Pape  Etienne  alla  en  France 
implorer  le  fecours  de  Pépin  ,  qui  étant  paifé  en  Italie  , 
força  Afl:olphe  à  renoncer  à  la  fouveraineté  qu'il  préten- 
doit  fur  Rome ,  &  à  lui  remettre  çn  756.  toutes  les  Villes 
de  l'Exarcat  ^  &  de  la  Pentapole  t ,  dont  Pépin  difpofa 
a'huf  la°Ro-    comme  de  fa  conquête  ,  en  faveur  du  Saint  Siège  ;  il  [lui 
jmagne.         cn  fit  unc  donation  dans  les  formes ,  quant  au  domaine 
t  La  Marche  yyx.\\&  5   Car  pour  la  fouveraineté  ,  la  plupart  des  Auteurs 
'    °<^one-      croyent  qu'il  fe  la  réferva  à  lui  &  aux  Rois  fes  fucceffeurs , 
comme  l'avoient  eu  jufqu'alors  les  Empereurs.    Ann.  Fuld, 
Anafiafms  commuât.  Fredegar.  c.  119.  Aftolphe  mourut  quel* 
que  tcms  après ,  d'une  chute  de  cheval  à  la  çhaflTe ,  fanç 
iaiffer  d'enfans  pour  lui  fuccéder. 

Un  de  fes  Généraux  ,  nommé  Didier  ,  qui  étoit  aufli  fon 
Conétable ,  fe  trouvant  alors  à  la  tête  d'un  corps  d'armée 
dans  la  Tofcane ,  fe  fit  élire  Roi.  Quelques  Seigneurs  vou- 
lurent lui  opofer  Rachis,  en  le  tirant  de  fa  retraite  ,  mais  le 
Pape  ,  que  Didier  fut  engager  dans  fes  intérêts  ,  en  lui  pro- 
mettant Boulogne  &  fon  territoire ,  avec  l'entière  exécution 
du  Traité  de  Pa  vie  conclu  avep  Aftolphe,  engagea  Rachis  à 
demeurer  dans  fon  monaftere  ,  &  toute  la  Nation  des  Lom- 
bards ,  à  fe  foumettre  à  Didier.  Les  Villes  de  Spolette  &  de 
Benevent ,  qui  avoient  toujours  été  du  Royaume  des  Loniv 
bards ,  prirenf  cette  ocafion  de  s'en  détacher  ;  elles  fe  mireiiç 
fous  la  prote6lion  de  l'Eglife  Romaine  ,  &  élurent  chacune 
un  Duc  ,  fans  que  Didier  s'y  oposàt  5  mais  cj*aignant  dan$ 
la  fuite  qu'il  ne  lui  refiât  plus  qu'un  vain  titre  de  Roi ,  fi  la. 

reconoiffance 
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reconoiffance  l'engageoit  à  céder  toutes  les  Places ,  qu'on     Rois 
lui  redemandoit ,  il  fit  rentrer  Spolette  &  Benevent  fous  fa  u'Itaiiz.  " 
domination  ,  &  reprit  quelques  Places  au  Pape  Paul ,  auquel 
Pépin  Roi  de  France  les  fit  rellituer  l'an  760. 

Didier  prévit  les  fuites  de  l'agrandifrement  temporel  des 
Papes  ,  &  après  avoir  tenté  inutilement  plufieurs  moyens 
d'aDaiffer  leur  nouvelle  puiffance  ,  il  employa  la  force  ou- 
verte ,  reprit  plufieurs  villes  de  l'Exarcat ,  &  ravagea  les 
environs  de  Rome.  Le  Pape  ,  c'étoit  alors  Adrien  ,  eut  re- 
cours à  la  protection  de  Charlemagne.  Ce  Prince  déjà  irrité 
contre  Didier  ,  parce  qu'il  avoir  donné  retraite  à  la  veuve 
&  aux  enfans  de  Carloman  ,pafla  en  Italie  l'an  773.  Di- 
dier abandonné  de  fon  armée  ,  qui  fe  difllpa  à  l'aproche 
des  François ,  fe  renferma  dans  Pavie  ,  où  après  avoir  fouf- 
fert  tous  les  maux  d'un  long  fiége ,  il  fut  obligé  de  fe  re- 
mettre en  774.  avec  fa  femme  &  fes  enfans,  à  la  difcrétion 
du  vainqueur.  Il  fut  rafé  &  mis  dans  un  Monaftere,  à  Liège, 
où  il  mourut  peu  après.  Ainfi  finit  en  Italie  la  domination 
des  Lombards ,  qui  y  avoit  fubfiflié  204.  ans.  Adalgise  , 
fils  de  Didier  ,  s'étoit  enfermé  dans  Vérone  ,  où  fe  voyant 
affiégé  il  fe  fauva  ,  &  le  retira  en  774.  à  Conftantmople  , 
&  reçut  de  l'Empereur  Léon  II.  le  titre  de  Patrice.  Il  tenta 
de  recouvrer  le  Royaume  de  fon  père ,  &  avec  quelques 
troupes  qu'il  obtint  de  l'Empereur  Conflantin  VI.  il  fit  l'an 
788.  une  décente  en  Calabre ,  où  étant  tombé  entre  les 
mains  des  Généraux  François ,  il  fut  mis  à  mort.  Meurai^ 
fiijl.  de  France, 

ROIS   D'ITALIE,  ijfus  par  femmes  de  la  Race 

Carlienne ,   dont  quelques  -  uns  ont  porte 
le  titre  d'Empereurs, 

5.  V. 

CHarlemagne  vi£lorieux  des  Lombards , &  maître 
de  leur  Etat  ,  fe  fit  couronner  Roi  de  Lombardie  , 
comme  avoient  fait  les  Rois  de  cette  nation  ,  au  bourg  de 
Modece  ,  près  de  Milan  ,  par  l'Archevêque  de  cette  ville  , 
^ui  lui  donna  rOndion  facrée  ,  &  lui  mit  la  Courone  de 

C 
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Rois  ^'^^  ^  ^^^  ^^  ^^^^-  ^^  ^aiffa  au  Pape  l'Exarcat ,  la  Pentapole, 
ï>'Itaiie.  les  Duchez  de  Peroufe,  de  Rome ,  de  la  Tofcane  ultérieure ,. 
8c  de  la  Campagnie ,  dont  il  fe  réferva  &  aux  Rois  dç  France 
fes  fuccefleurs  ,  la  fouveraineté ,  fuivant  la  plus  commune 
opinion.  Il  donna  le  Duché  de  Bénevent  à  Aragijè,  gendre 
de  Didier  ,  celui  de  Splette  à  Hildehrand ,  8c  celui  de  Frioul  à 
Rotgaud,  à  condition  feulement  de  l'homage  &  du  fervice, 
&  à  la  charge  de  re,verrion  faute  d'hoirs  mâles.  Ces  Sei- 
gneurs étoient  Lombards.  Il  fe  réferva  le  refte  5  fçavoir , 
la  Ligurie ,  l'Emilie  ,  l'Etrurie ,  la  Vénetie  &  \qs  Alpes  Co- 
tiennes ,  8c  y  établit  des  Comtes  p'our  les  gouverner  ,  & 
pour  y  rendre  la  Juflice.  Depuis  ce  tems-Ià ,  on  apella  ce 
Royaume,  le  Royaume  d'Italie.  Il  s'étendoit  jufqu'à  la  rivière 
d'Ofante  ;  les  Empereurs  Grecs  étant  encore  maîtres  de  la 
Poiiille  ,  de  la  Calabre  &  de  la  Sicile, 

Dans  un  voyage  que  Charlemagne  fit  en  Italie  l'an  ySr. 
il  y  mena  fon  fils  Pépin,  alors  âgé  de  quatre  ans,  &  le  fit  cou- 
roner  Roi  d'Italie  le  1 1 .  d'Avril  78 1 .  Ce  Prince  mourut  l'an 
810.  à  l'âge  de  trente-cinq  ans  ,  après  avoir  donné  plufieiirs 
marques  de  valeur  contre  les  Sarafins  &  contre  les  Vénitiens 
révoltez.  Il  ne  laiffa  d'enfant  mâle,  qu'un  fils  naturel  nommé 
Bernard  ,  auquel  fon  ayeul  donna  le  Royaume  d'Italie  ,  à 
condition  d'en  faire  homage  aux  Rois  de  France ,  &  pour 
Miniftre  le  Comte  Valla  fon  parent ,  qui  défit  les  Sarafins,, 
&  fit  rentrer  dans  le  devoir  Grimoald  Duc  de  Bénevent. 
Charlemagne  étant  mort ,  Bernard  fcduit  par  fon  ambition 
&  par  de  mauvais  confeiîs,  fe  perfuada  que  le  Royaume  de 
France  lui  apartenoit ,  comme  au  fils  de  l'aîné.  Il  fit  un  com- 
plot pour  détrôner  Loiiis  le  Débonaire  fon  oncle  ,  mais, 
qui  ne  tourna  qu'à  fa  perte.   Il  fut  défait ,  &  s'étant  venu 
îetter  aux  pieds  de  l'Empereur ,  il  fut  jugé  &  condamné  à 
avoir  les  yeux  crevez  5  fuplice  dont  il  mourut  trois  jours 
après,  le  17.  d'Avril  8 18.  Bernard  laiffa  piufieurs  filles  &: 
un  fils  nommé  Pefin ,  d'où  fortirent  les  anciens  Comtes  de  Ver-s 
mandois. 

Loiiis  le  Débonaire  donna  à  fon  fils  Lothaire  le  Royaume 


■"  On  la  nomme  ainfî  ,  parce  qu'elle  eft 
en  éfet  d'un  cercle  de  fer,  mais  recouverte 
d'une  lame  d'or.    On  dit  que  la  Reijie 


Theudelinde,  laquelle  retira  les  Lombards 
de  l'Ananifme ,  la  fit  faire  pour  couroner 

fon  mari  Agilulfe. 
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d'Italie  ,  qui  demeura  ataché  depuis  au  titre  d'Empereur ,  k  o  i  s 
&  dans  la  famille  Carlienne ,  jufqu'après  la  mort  de  Charles  d'Iiaue. 
le  Gros,  c'cft-à-dire ,  juiqu  a  l'an  888.  Il  ne  relloit  plus  de 
cette  race  que  deux  Princes ,  Arnoid  &  Charles ,  le  premier 
bâtard  ,  &  l'autre  enfant.  Alors  Gui,  Duc  de  Spolette  , 
&  Berenger  ,  Duc  de  Frioul ,  tous  deux  ilfus  par  femmes 
du  fang  de  Charlemagne ,  &  qui  avoient  été  invcflis  de  ces 
Terres  par  Charles  le  Chauve ,  crurent  qu'au  défaut  de 
mâles  capables  de  gouverner,  ils  dévoient  prendre  leur  part 
de  la  fucceffion  de  Charlemagne.  Ils  s'acorderent  donc 
enfemble ,  que  Gui  auroit  le  titre  d'Empereur  &  la  France 
Neuflrienne  ,  &  Berenger  l'Italie.  Mais  le  premier  ,  qui  fe 
fit  d'abord  couroner  Empereur  à  Rome  ,  ayant  trouvé  les 
François  Neuflriens  peu  difpolez  en  fa  faveur  ,  retourna  en 
Italie  ,  fît  la  guerre  à  Berenger  ,  &  l'ayant  vaincu  en  deux 
batailles ,  fe  fit  reconoître  &  couroner  Empereur  &  Roi 
d'Italie  l'an  891.  Berenger  pour  fe  venger  engagea  l'Empe- 
reur Ar  N  G  u  L  ,  qui  régnoit  en  Germanie  ,  de  venir  en 
Italie.  Il  y  vint  l'an  Spj.^chafTâ  Gui  de  toute  la  Lombar- 
die,&  le  contraignit  de  fe  renfermer  dans  la  ville  de  Spo- 
lette ,  où  il  fut  afliégé  r  mais  fa  femme  le  tira  des  mains 
d' Arnoul ,  qui  content  de  cet  avantage ,  repaffa  en  Germa- 
nie, &  Gui  mourut  en  899.  comme  il  raffembloit  une  armée. 
§.  VI.  La  retraite  d'Arnoul  &  fon  éloignement  firent 
que  les  Seigneurs  déférèrent,  l'an  89  3.  le  Royaume  d'Italie  , 
avec  le  titre  d'Empereur,  à  L  a  m  b  e  rt  ,  fils  de  Gui ,  qui 
fe  fit  couroner  à  Rome  l'an  894.  par  le  Pape  Formofe.  Be- 
renger ne  le  faiffa  pas  long-tems  paifible  5  il  parut  avec 
une  nombreufe  armée,  &  obligea  Lambert  à  la  retraite.  L'or- 
gueil &  la  cruauté  du  Vainqueur  dégoûtèrent  les  Italiens, 
Adalbert  Marquis  d'Yvrée  ,  &  quelques  autres  puiffans  Sei- 
gneurs ,  ofrirent  la  Courone  à  L  o  u  i  s  fils  de  Bofon  ,  Roi 
d'Arles.  Il  vint  pour  la  recevoir ,  mais  s'étant  engagé  témé- 
rairement dans  le  pays  ennemi  ,  il  fut  envelopé  l'an  902. 
par  Berenger  ,  &  obligé  de  renoncer  au  Royaume  d'Italie , 
moyennant  qu'il  lui  lailTât  le  chemin  libre  pour  retourner 
en  Provence.  L'ambition  lui  fit  oublier  fon  ferment  ;  il 
revint  l'année  fuivante  à  la  folicitation  d'Adalbert ,  Mar- 

Cij 


ao  .  ^  TMein. 

Rois   d'Italie,  iïïus  par  Femmes  de  la  Race  Carîienne , 

Charlemag  ne  ,    Empereur. 


Pépin  ,  Roi 
d'Italie, 


Louis  le  Débonaire  ,  Empereur 


Bernard,     Adelmd 


Roi  (i  Italie 
t  en  Si8. 


Pépin, 
^'où   la 
première 
Branche  de 
Vermandois. 


I.  GUI,  Duc 
de  Spolette, 
Roi  d'Italie 
888.  Empe  • 
reur  891. 
t  899.  ép, 
Agiltrude  , 
f.  d'Evrard, 

DucdeFrioul. 

1.  LAMBERT, 
n.  %6z.  Roi 
d'Italie  893. 
Emp.   894. 
aflaff.  910. 


KoDOlFE  I. 

Roi   de 
BourgQcrne 

t  912- 

5.RODOLFEn. 
Roi  de 
Bourgogne 
&  d'Italie 


A__ 


d  0  N  R  A  D  , 

Roi  de 
Bourgogne, 


Roi 


Frante* 


LoTHAiRE  I.  Empereur 
&  Roi  d'Italie. 


ep. 

Lambert. 


Loiiis  II.  Emp. 
&  Roi  d'Italie. 


Irmingetrde    ép. 

B  o  s  O  N 

Comte  ,  puis 

Roi  d'Arles. 


4.    LOUIS, 

dit  Vjiveugle, 

Roi  d'It.ilie 

90  2.  •  chafle 

en  903. 


LUITPOID , 
Duc  de  Ba- 
vière ■\  908. 

S.  arnoÎTl 

le  Mauvais  , 

Duc  de  Bavière, 

Roi  d'Italie  , 

î»34-tPî7. 


,> . 

Lo  T  H A  I  RE 

1 1.  Roi  de 
Loraine. 

Valdrade, 

BERTHE. 

Voyez 

Table  fuiv, 

A. 


Gifle  , 
vraid  , 
t867 


femme     d'E- 
Duc  de  Frioul 


_^- 


3.BEREN- 

GER  I.  Duc 

de  Frioul,  Roi 

d'Italie  & 

Empereur 

503.  affair. 

9H-     - 

Cifele ,  pre- 
mière femme 
de 

Ad  AL  B  E  RT 

Marquis 
d'Y  vre'e. 


-.A, 


Agiltrude  , 
Ducheffe     de 

Spolette. 

* 

An  s  c  a  I  r  s, 
Marquis 

d'YvRE'E 

S/ff. 

. A 

Adaibert  , 

Marquis 
d' Y  y  R  E'  £  , 

t  P2-4- 
ép.  i". 

Hirmengande, 

fœur   du 
Roi   Hugues. 


Gui  , 
Comte. 


9.BERENGER  II.  Mar- 
quis    d'  Y  V  R  e'  E    ,     924. 

Roi  d'Italie  945.  pris  par 
l'Empereur  Othon  I.  964. 
t  966.  ip.  Wille  ,  fille  de 
Bofon  ,  Marquis  de  Tos- 
cane, frère  de  Hugues,Roi. 
d'Italie. 


z.  Anscaire, 

Marquis 

de    Spolette  , 

tué  94Z. 


_-A- 


Guil- 
laume , 
Comte. 


Aleram 
Marquis 

de 
Monfer- 
rat. 


Adélaïde  ■^ 
999.  ép.  1". 

LOTHAIRC    I. 

Roi  d'Italie. 

z°  Othon  I. 

Empereur. 

t  PZS. 


10.  ADALBERT  , 
ou 

LOTHAIRE     II. 

Roi   d'Italie  , 

Marquis  d'Yvrée. 

■)■    966.    ép. 

Gerberre, 

Berthe  ,  femme 
d'Ulric-Mainfroi, 
Marquis  de  Suze. 


D  o  DO  H' 

ou 
O  D  o  N 
Marquis 
d'Y  vrée. 


Arduin, 
Marquis- 
d'Y  vrée. 


G  u  i 
tué 


Gerberge  , 

femme 

d'Aleran , 

Marquis 

de 

MonferratJ 


t 

* 


dont  quelques-uns  ont  porte  le  titre  d'ÊM  pereurs. 
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I.    Mari 

T  H  I  B  A  u  D   , 

Prince   de  la  Milice 
de  Lothairc  I  I. 


6.  HUGUES,  Hirmengurde  , 
Comte  d'Ar-  féconde 

]es,  Marquis  femme  d'A- 
de  Provence,  dclbert  , 

Roi  d'Italie,  Marquis 
Sitf.  ■\  P4Ç.  d'Yvrée. 
ép.  i".\v,lle, 

fille  de  Bofon  ,  Roi  d'Arles  & 
de  ProTence.  i".  Aide ,  Alle- 
mande. 3".  Berthe  ,  fille  de 
Burchard  ,    Duc  d'AUema- 

•  gne.  4".  Marozie  ,  veuve  de 
Gui ,  Marquis  de  Tofcane. 
4.    Concubines. 

1".  Wandelmode  ,  d'une  illu- 
ftre  naiflance.  1".  Btjhla  de 
Souabe  ,  de  baffe  naiffance. 
3".  Koze   ,     fiile    de     Wal- 


pcrr    Juge 
Siefhsme, 


de    Pavie,      4" 


>>^- 


A 

BEKTHE. 

fille 

naturelle' 

de 

LotHAIR,E  II. 

&   de 
'^'Mrudi, 


1.    Mari 

Adeibert  ; 

Marquis  de  Tofcane. 

t   9'7- 


i.  BOSON  , 

né  d'une 

autre 

femme  , 

Marquis 

dcTofcane 

P3  I.  après 

Lambert 

dp. 

Dame    de 
Bourgo- 
gne; 


Gui, 

Marquis  de 

Tofcane  ,-j- 

918.    e'p. 

Marozie,  f.  de 

Theodora. 


Lambert, 

Marquis  de 

Tolcane» 

aveuglé   931. 

par   ordre   du 

Roi  Hugues 

fon  frère 

ucei'iii. 


WHle 


fen 


nme 


de  Berenger  II, 
Roi  d'Italie. 


Berthe    ép.     1°. 
Bofon  , 

Comte    d'Arles. 

a°:Raimondin. 
Comte     de 
Touioufe. 


Theutberge 
ép. 

Varniïr 
Seigneur 
Bourgui- 
gnon. 


Cijïe 

Se 

Richilde. 


7.  i.  LOTHAIRE  L 
Roi  d'Italie  ,  affo- 
cié  à  fon  père  934. 
■f  21.  Novembre 
950.  ép.  Adélaïde  , 
fille  de  Rodolfe  1 1. 
Roi  de  Bourgogne , 
remariée  à  l'Em- 
pereur Oîhon  I. 

Emme    ép. 

LoTHAIRE, 

Roi  de  France  , 
^66.  t  pStf. 


2.    Aide    ép. 

Alberic  , 

Marquis  de 

Tolcane  , 

fils  d'Adel- 

bert   &  de 

Marozie  ,    & 

frère  utérin  du 

Pape  Jean  XI. 

O  C  T  A  V  I  E  N 

Pape  ,  fous 
le  nom  de 
Je.in    XII. 

95 ?•  -t  M* 
Mai  964 . 


I.  HUBERT, 
Marquis  de 

Tofcane  964. 
ép.  W///e, 
f.  du  Mar- 
quis Boni- 
face  ,  dit- 
le  Grand. 


Entans  naturels 

2.  BOSON  , 

Evêque  de 

J'iailance, 


Hugues, 

Marquis  de  Tofcane  en  983. 

étoit  mort  l'an   1001. 

A 


de  Hugues. 

2.  Bertht,    3.  ^',lle, 
dite   Eu-      fille 
doxie  ,    f    d'une 
vers  l'an      rare 
949   ép.    beauté. 

Romain  le 
Jeune  , 

Empereur 
Grec  en 

Septembre 
.944. 


Wille  ,  femme  d'Arduin  ,  laquelle  fon- 
da l'an  1015.  l'Abaye  de  i'EgUfe  dans 
le  terricoire  de  Luquest 


^.THL 
BAUD, 

Archi- 
diacre 

de 
Milan» 


Giij 
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^  oxs  <îuis  de  Tofcaiie  ;  &  étant  à  la  tête  d'une  nombreufe  armée , 
D'IiAHE.  à  laquelle  tout  céda ,  il  s'avança  jufqu'à  Rome ,  où  il  fe  fit 
couroner  Empereur.  Son  bonheur  ne  fut  pas  de  durée ,  il 
fe  laifTa  furprendre  dans  Vérone  par  Bérenger  ,  qui  lui  fit 
crever  les  yeux,  &  le  renvoya  en  Provence.  Après  cela  Bé- 
renger alla  à  Rome ,  &  fe  fit  couroner  Empereur  par  le  Pape 
Jean IX.  mais  il  ne  fut  pas  fitôt  fortide  Rome,  que  ce  Pon- 
tife manda  Lambert  pour  lui  redonner  l'Empire  j  &  ayant 
fait  déclarer  dans  un  Concile  tenu  à  Ravenne ,  le  Courone- 
ment  de  Bérenger  nul,  fit  confirmer  celui  de  Lambert.  Bé- 
renger ne  s'en  tint  pas  à  une  pareille  décifion  :  il  continua 
de  retenir  le  Royaume  d'Italie  ,  où  la  mort  de  Lambert, 
affalTiné  en  9 1  o.  à  la  chaffe ,  par  Hugues  Comte  de  Milan  , 
le  laiffa  fans  Compétiteur ,  jufqu'à  l'an  922.  que  les  Italiens 
confpirerent  contre  lui.  Ils  apellercnt  Raoul,  Roi  de 
Bourgogne,  qui  vainquit  le  28.  Juin  922.  près  de  Plaifance , 
fon  Concurrent ,  auquel  il  ne  relia  que  Vérone.  Bérenger 
pour  fe  venger  apella  en  Italie  les  Hongrois,  qui  ravageoicnt 
alors  l'Allemagne  ,  &  qui  facagerent  Mantouë ,  Brefée , 
Bergame,  &  réduifirent  en  cendres  Pavie.  Ces  malheurs  ne 
fervirent,  qu'à  le  rendre  plus  odieux  à  fes  Sujets ,  qui  l'afl'af- 
finerent  dans  Vérone  l'an  924.  ou  925. 

Raoul  abandoné  peu  après  des  Italiens ,  qui  fe  done- 
rent  à  Hugues  Comte  d'Arles ,  n'entreprit  point  de  les  fixer , 
&  fe  retira  en  926.  dans  fon  Royaume  de  Bourgogne  Tranf-  ^ 
juranne. 

Hugues  n'éprouva  pas  les  Italiens  plus'  conflans  en  fa 
faveur.  Ils  rapellerent  en  934.  Raoul ,  qui  s'étant  accomo- 
dé  avec  Hugues,  ils  invitèrent  Arnoul  le  Mauvais,  Duc 
de  Bavière ,  à  venir  prendre  la  Courone.  Ce  Prince  accepta 
leur  ofre ,  &  vint  en  Italie.  Mais  Hugues  le  rechaifa  en 
Allemagne  ;  &  pour  s'afermir  fur  le  Trône,  il  s'alTocia  fon 
fils  LoTHAiRE  5  précaution  qui  fut  affez  inutile  contre 
^l'humeur  des  Italiens  ennemis  du  xe^ios  :  Bérenger ,  Mar- 
quis d'Yvrée  ,  fils  à'Adelhert  &  de  Gifele  de  Frioul,  s'étant 
foulevé  en  945.  avec  le  fecours  de  Herman,Duc  de  Souabc, 
tout  fe  déclara  contre  Hugues ,  qui  céda  la  Courone  à  fon 
Compétiteur,  &  fe  retira  en  Provence  ,  où  il  le  fit  Moine. 


s 
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Le  peuple  confcrva  cependant  le  titre  de  Roi  à  Lothaire  ,      j^  ^  j 
qui  mourut  en  930.  &  dont  la  fille  Emme  époufa  Lothaire  d'Italie 
Roi  de  France. 

Berenger  II.  reftc  paifible  poflefTeur  du  Trône  ^  vou- 
lut, pour  affûrcr  la  Courone  dans  la  famille  ,  contraindre 
Adélaïde ^\c\xvQ  de  Lothaire,  d epoulcr  fon  fils  Adalbert, 
qu'il  s  etoitaffocié.Il  la  prit  dansPavic,&  l'envoya  prifoniere 
dans  le  Château  de  Garde,  d'où  cette  PrincefTe  ayant  trouvé 
moyen  defcfauvcr,  elle  apella  àfonfccours  Othonl.Roi 
de  Germanie,  qui  la  délivra, l'époufa  l'an  952.  &  étant  entré 
par  ce  mariage  dans  les  droits,  que  la  femme  avoit  fur  Pavie, 
il  reprit  cette  ville  ,  &  repaffa  en  Allemagne  avec  fa  nou- 
velle époufe ,  laiffant  Conrad  Duc  de  Lwaine  pour  conti- 
nuer la  guerre  contre  Berenger.  Celui-ci  vaincu  &  dépouillé 
par  Conrad,  eut  recours  à  la  clémence  d'Othon ,  qui  lui  ren- 
dit fes  Etats ,  bienfait  dont  il  fe  montra  peu  reconoiffant. 
Il  entra  dans  une  ligue  avec  les  Hongrois  contre  Othon , 
qui ,  victorieux  de  les  ennemis ,  repaffa  en  Italie  l'an  964. 
prit  Berenger ,  &  le  relégua  avec  fa  femme  à  Bamberg  : 
puis  s'étant  fait  çouroner  Empereur  à  Rome ,  il  repaffa  les 
Monts. 

Adelbert  8c  Gui ,  fils  de  Berenger ,  fe  mirent  de  nouveau 
en  campagne,,  après  le  départ  de  l'Empereur.  Gui  porta  le 
premier  la  peine  de  fa  témérité  ,  ayant  été  tué  en  5)  6  5 .  dans 
une  bataille ,  que  lui  livra  le  Duc  Burchard  Lieutenant  de. 
l'Empereur ,  &  Adalbert  qui  en  bazarda  une  autre  ,  &  la 
perdit ,  en  mourut  de  chagrin  l'an  g66. 

$.  VII.  L'Italie  paffa  de  cette  manière  fous  la  domina- 
tion des  Rois  de  Germanie  ,  qui  ufurperent  en  même  tems 
le  titre  d'Empereur  fur  les  Princes  François  de  la  race  de 
Charlemagne,  à  qui  l'un  &  l'autre  apartenoit.  L'éloignement 
des  Empereurs  Germaniques,  &  les  divifions,  qui  s'élevèrent 
entre  le  Sacerdoce  &  l'Empire  ,  ne  leur  laifl'erent  dans  la 
fuite ,  qu'une  ombre  de^fouveraineté  fur  l'Ifalie.  Les  Papes 
furent  en  profiter  ,  pour  s'affurer  de  la  Souveraineté  de 
Rome ,  &  de  tout  l'Etat  Ecléfiaftique.  La  plupart  des  Villes 
fuivirent  cet  exemple.  Les  unes  s'érigèrent  en  Républiques , 
comme  Florence ,  Pife  ,  Luques ,   Gènes ,  &  les  autres  fe 
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j^  g  j  j  foumirentà  l'autorité  de  ceux  qui  fe  trouverent,dans  ces  tems 
d'Itaiie.  '^^  troubles, le  plus  en  état  de  les  défendre  &  de  les  protéger. 
Les  Empereurs  d'un  autre  côté  ,  pour  s'atacher  les  Comtes 
ou  Gouverneurs ,  laiffercnt  à  la  plupart  leurs  Comtez  en 
Souverainetez ,  contens  d'en  conferver  l'homage  à  l'Empire, 
Voilà  l'origine  de  plufieurs  Principautez  &  Maifons  fouve- 
raines  en  Italie, 


CHAPITRE   II. 
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C  H  A  P  I  T  R 

De  la  Royale  Maifon  de 


E     II. 

S  A  V  O  Y  E. 


D  E 


D  A  I  G  N  E. 


ON  ne  peut  difputcr  à  la  Royale  Maison  de  Savoye 
p.ucun  des  avantages  qui  font  la  grandeur  des  Familles, 
je  veux  dire ,  l'anciéneté  de  l'extraftion ,  la  noblelTe  du 
Sang,  &  la  grandeur  des  Alliances.  Une  origine  qui  remonte 
jufque  dans  les  llecles  les  plus  reculez  ,  une  fouvcraineté 
dans  l'ordre  d'une  iucceffion  continuée  de  mâles  en  mâles 
depuis  plufieurs  fiecles  jufqu'à  préfent,une  infinité  d'augufles 
Alliances  *  avec  tous  les  Souverains  de  la  Chrétienté,  iont  les 


*  On  compte  dans  la  Maifon  de  Savoye 
TÏngt-deux  Alliances  direftes  avec  la  Mai- 
fon de  France  ,  &  plulieurs  avec  les  Em- 
.  pereurs  d'Ociem  &  d'Occident ,  avec  les 


Rois  d'Efpagnc,  de  Portugal  ,  d'Angle- 
terre ,  de  Sicile  ,  de  Pologne  &  de  Bo- 
hême ,  &  avec  les  Maifons  d'Autriche  ,  de 
Bavière  , de  Saxe,  de  Lorainc,  &c. 

D 


Ecattclc  a« 
T.  da  Royau- 
me de  Cyprc 
qui  cft  ccart^ 
lé  au  I.  de  lé 
rffalcm  ;  au  î. 
de  Lufi^nan 
au  3.  àArmé 
nie  ;    au  4.  d 
Luxembourg. 
Au    1.   de 
If^cfifhalie  ou 
haute   Saxe  , 
parti  de  Saxt 
moderne ,  enté 
À'Angrie   en 
forme    da 
triangle. 

Au  3.  d'ar- 
gent au  lion 
de  fable,  lam- 
palTc  &  armé 
de  gueules  , 
l'Ecu  fcmé  de 
billettcs  de 
fable  ,  qui  eH 
Châtiais,  Y^ni 
d'jiojle  ,  qui 
eft  de  fable  au 
lion  d'.ir 
armé  & 
pafle  de  gueu- 
les. 

Au  4.  de 
Ceiiêre  ,  parti 
de  Momferrat. 
En  pointe  de 
l'Ecu  d'or  à 
l'Aigle  de  fa- 
ble qui  cft  du 
Comté  de 
Maurienne ,  & 
fur  le  tout 
d'argent  à  la 
Croixde  gueu- 
les cantonnée 
de  4.  tètes  de 
Maures  qui  eft 
de  Scrdaigne. 
Et  fur  le 
tour  du  tout , 
de  gueules  à 
la  Cicix  d'ar- 
gent ,  qui  eft 
de  Savoye, 


^enr 
lam- 
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Maison  titres  qui  lui  affùrent  un  des  premiers  rangs  parmi  les  Sou- 
15  E        verains ,  &  font  le  fondement  légitime  des  diflindions  qui 

Sa  Y  oï  E»  jyi  QjQj.  ^^^  acordées  dans  les  Cours  de  l'Europe.  Le  traite- 
ment que  l'Empereur  Charlequint  fit  au  Prince  de  Piémont 
Emanuel-Philibert ,,  &  le  titre  d'ÂliejJe ,  qu'il  lui  fit  doner  , 
font  des  marques  des  égards  qu'il  avoit  pour  fa  naiffance» 
Aufli  ell-ce  autant  en  confîdération  de  la  grandeur  &  da 
luflre  de  la  Maifon  de  Savoy e  ,  qu'à  caufe  du  titre  de  Roi 
de  Cypre  que  le  Duc  Vidor-Amé  L  fut  excepté  par  le  Pape 
Urbain  VIII.  du  Règlement  qu'il  avoit  fa-ic  en  1630.  en 
faveur  des  Cardinaux  ,  &  que  la  Cour  de  Rome  lui  acorda 
le  titre  d'AUeJfe  Royale  ,  que  l'Empereur  Léopold  dona  de- 
puis au  Duc  Vi£lor-Amé  II. 

Quoique    les  comencemens  de  la   Maifon   de  Savoye 
n'ayent  rien  qui  ne  foit  ilîuftrc  ,   elle  n'a  pu  cependant  fe 

;  garantir  d'un  fort  comun  à  prefque  toutes  les  plus  grandes 

Maifons  ,  c'eft-à-dire  ,  de  i'obfcurité ,  que  l'éloignement 
des  tems  a  répandu  fur  Ion  origine ,  ce  qui  a  fait  naître  à  ce 
fujet  plufieurs  opinions,  dont  j'ai  expofé  les  diférens  fyftê- 
mes  dans  les  Tables  ci-jointes.  P'^o  ez.  lespag.  28. 29.  3  o.  e^  3 1 . 
Les  uns  la  font  décendre  de  Mairfroi,  Comte  de  Milan, 
auquel  J.  Bapr.  Modena  prétend  qu'Arnoul  Roi  de  Germa- 
nie dona  le  Comté  de  Milan ,  en  confidération  des  fervices 
que  lui  avoit  rendus  dansles  guerres  d'Italie,  Othon,  Duc  de 
Saxe  ,  père  ou  oncle  de  Mainfroi,  &  ayeul  de  l'Empereur 
Othon  I.  D'autres  la  tirent  d'^»/^'WVf,  Marquis  d'Y vrée, 
en  fupofant  qu'Othe-GuilIaume ,  Comte  de  Bourgogne,  ell 
le  même  queBerold. 

Quelques-uns  vont  chercher  fon  origine  dans  la  Maifon 
de  France,  &  lui  donent  pour  tige  un  prétendu  fils  d'Eudes, 
Duc  de  Bourgogne  ,  frère  de  Hugue  Capet.    Quelques  au- 
tres la  tirent  des  Comtes  de  Mâcon.  Tous  ces  fyftêmes  font 
Gukhenon ,  réfutcz  dans  l'Hifloire  généalogique  de  la  Maifon  de  Sa- 

i.a^.  16.  voye,  comme  n'étant  tondez  fur  aucunes  preuves  folides. 
L'opinion  qui  a  été  la  plus  généralement  fuivie  jufqu'à 
préfent,  eft  celle  qui  fait  décendre  la  Maifon  de  Savoye  de 
"V^itikind,  Duc  des  Saxons.  Plus  de  quatre-vingt  Auteurs 
tant  François  ,  quAllemans,  Efpagnols,  &  Italiens ,  l'orit 
fuivie ,  entre  autres  M.  Guichenon,  qui  s'apuye  fur  trois  rai- 
fous  principales. 
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La  première  ,  que  c'eft  une  tradition  anciéne  &  adoptée  dans  la  Ma  i  s  oh 
Maifon  de  Savoye.    II  raporte  pour  le  prouver  ,  la  procuration  que         j)  e 
Loiiis,  Duc  de  Savoye,  pafla  l'an   1445.  au  Chancelier  Bolomier  ,  Savoye. 
en  l'envoyant  AmbafTadeur  en  Saxe  ,  pour  conclure  le  mariage  de 
Charlote  de  Savoye  fa  fille  ,   avec  le  Prince  Frédéric  ,  fils  aîné  du 
Duc  de  Saxe  ,  &  dans  laquelle  le  Duc  Loiiis  s'explique  en  ces  termes  r 
Nofque  &  mftros  ,  qui  ab  eadem  inclytâ  domo  Saxon'u  ortum  traximus , 
renovare ,  &  en  qu&  ,  qua  longevx  xtatis  frogreffus  difihixit ,  atithore  Deo  , 
reufitre  confidentes ,  &CC. 

La  deuxième  ,  eft  la  conformité  des  anciénes  armoiries  de  Savoye 
avec  celles  de  Saxe  ,  qu'il  prétend,  par  plufieurs  témoignages,  avoir 
été  l'Aigle. 

La  troificmc  ,  eft  le  cpnfentement  général  des  Hiftoriens ,  qui  s'a- 
cordent  par  raport  à  la  fouche  ,  &  font  partagez  fur  les  filiations  en 
trois  fentimens.  Werncrus,  Auteur  du  premier,  en  a  imaginé  une  de- 
puis Witikind  jufqu'ù  Berold  ,  fuivant  laquelle  M.  Guichenon  a  re- 
marqué que  l'Empereur  Othon  IL  auroit  été  père  à  fix  ans.  Buccelin 
&  Henninges  ont  pris  une  autre  route  ,  &c  dans  leur  {yftéme  il  y  a  , 
entre  "Wigbert  &  Berold  ,  un  vuide  de  i  60.  ans ,  qui  ne  fe  trouve  pas 
fufifament  rempli.  Enfin  Noftradamus  &  le  Père  Monod,  qui  font  ve- 
nus après ,  s'étant  aperçus  de  ce  défaut ,  y  ont  fupléé  ,  en  y  ajoutant 
une  filiation,  &  en  donant  nailTance  à  un  Hugue,  Marquis  d'Italie  , 
qu'ils  font  père  de  Berold.  Ecoutons  M.  Guichenon  lui-même  par-     Chap.  le, 
1er  de  ce  nouveau  Syftéme.  Comme  cette  dernière  opinion  n'a  pour  fon-  p-  178. 
dément  que  des  conjectures  &  des  témoignages  d'Auteurs  récens ,  je  ne  la 
voudrois  pas  garantir  ,  «0»  plus  que  les  deux  précédentes ,  qui  renferment 
des  contradiâions  mamfejies  ;  mais  feulement  la  faire  pajfer  pour  la  plus 
probable  &  la  moins  fujette  a  conteflation.  Et  plus  bas  ,  parlant  de  Be- 
rold ,  le  Héros  de  tous  ces  Auteurs  :  Il  ne  faut  pas  s'étoner ,  dit-il ,  Ji 
la  vie  de  ce  Prince  a  pajfé  jufqu'a  préfent  pour  une  fable ,  ou  pour  un  ro- 
man ,  puifque  les  allions ,  que  l'anciéne  Chronique  manufcrite ,  ô'  tous  les 
Htj'iorieas  de  Savoje ,  lui  atribuënt,  font  Jï éloignées  de  la  vérité,  &Ji  con- 
traires à  la  Chronolcgie. 

Cet  aveu  nous  fait  fentir  que  fi  M.  Guichenon  a  refpefté  une  tra- 
dition chérie  dans  une  Maifon  pour  laquelle  il  écrivoit ,  il  convient  au 
moins  que  l'aplication  peut  s'en  faire  à  une  fifiation  plus  fùre.   Et  fi 
cetxe  tradition  eft  auffi  certaine  qu'elle  eft  confiante  parmi  les  Auteurs, 
on  pourvoit  croire  que  Ratbert ,  Comte  de  Genvéve ,  de  qui  nous 
prouverons  ci-après  que  décend  la  Royale  Maifon'de  Savoye,  dccen-  en i  "'''"'& dé* 
doit  lui-même  de  celle  de  Saxe  :  ce  que  je  laiffe  aux  recherches  des  diésauRoide 
Savans.  M   Eccard ,  dans  fcs  origines  c'e  Saxe  *,  prétend  que  ni  la  Pologne,  Ek- 
Maifbn  de  Saxe  d'aujourd'hui ,  ni  celle  de  Savoye  ,  ne  font  point  if-  ^eur^ie  Saxe- 
fuës  de  Witikind.    Il  done  à  cette   dernière  pour  ùp^e  Hucbert  ,  Duc       Foyer,  d- 
àu  raïs  entre  le  Mont  Joiri  &  le  Mont- Jura  ,  lequel  pofledoit  l'Abaye  "près  .fageyti, 
de  S.  Maurice  en  Chablais  vers  l'an  85^.  mais  il  ne- raporte  aucune 
preuve  des  filiationsqu'il  done. 


iS 


r. 

Modena, 

Mainfroi  , 

Comte  de  Milan  , 

en  894. 


Hugue , 
Comte. 


^imon  , 

Comte 
de   Milan, 


Diférpns  Sy flêmes  fur  l'ôiiginc 
lî. 

L.  Chieza, 

Anfchaire , 

Marquis  d'Yvrée  ; 

en  870. 

Adalbert ,  Marauis  d'Yvrée  , 

1".  fTille. 

1°.  Hermengarde. 


III. 

Du  Chêne. 

Hugue , 

Roi  d'Italie  , 

Comte  de  Provence. 

Hubert  ,  f.  nat. 

Marquis  de  Tofcane, 

l'an  970.  Vill». 


Humberc 
I.  Comte 

'Gifle. 


Hugue , 
Marquis 
d'Italie 
en  999. 


Pierre , 
Marquis 
d'Italie. 


Mainfroi , 
Con-vte 
en  5)88. 

ODON, 

Marquis  d'Italie, 

Comte  de 

MAURIENNE 

&:  de 

S  A  V  O  Y  E. 


Anfchaire 

II.  Duc 

de  Spolette. 


Bérenger , 

M.  d'Yvrée  , 

Roi  d'Italie. 

Adalbert  II, 

Roi  d'Italie , 

Cerier^e  , 

fille  de  Hugue , 

Comte 

de  Vienne. 


Cmll/t ,  femme 

de  Thikaud  , 
M.  de  Spolette. 


Ame', 

Comte  de 

SAVOYE. 


IV. 

Alf.  d'Eliene. 

Robert , 

Duc  &  Roi 

de 

ïrance. 


Berthe.  Gui.  B  E  R  A  U  D  , 

furnomé 
Othe-Guillaume  , 
Comte  de  Bourgogne. 


Gui, 
Comte 

de 
Mâcon. 


Renauld , 

Comte 

de 

Bourgogne. 


ODON, 

M.  d'Italie , 

Comte  de 

SAVOYE. 


H  U  M  B  E  R  T 

aux 

Hunches-mains , 

Comte 

de 
SAVOYE. 


V. 

£)«  Bouchot. 

Albéric  I. 
C.  de  Mâcon. 

Léobald  I. 
Comte 

de 
Mâcon. 


D.  de  France  » 
Paris  , 
en  958.  Avoife  de  Saxe. 


Hugue  le  Grand 

Comte  de  Paris 


Othon ,  Eudes , 

Duc  D.  de  Bourgogne  , 

de  Catherine , 

Bourgogne.  fille  de  Bofon  , 

Comte  d'Arles. 

B  E  R  AL  D, 

C.  de  Maurienne. 

HUMBERT 

aux  Blanches-mains , 

Comte  de  SAVOYE. 


Hugue 
Capet , 

Roi 

de 
France. 

^  : 


Humbert  I.  nomé 

en  plufieurs 
Chartres  de  Cluni. 

Humbert  III. 
qui  dona  en  97  j. 
des  biens  à  Cluni. 

HUMBERT 

aux 

Blanches  -  mains  , 

Comte 
de  SAVOYE. 


Albéric  II.  C.  de  Mâcon, 
en  943.  Efiolans. 

Léobald  1 1. 

Comte  de  Mâcon  , 

en  9yp. 

Albéric   III. 

Comte 
de  Mâcon. 


N.  Comteflè 

de  Mâcon  , 

première  femme 

d'Othe- Guillaume  , 

C.  de  Bourgogne. 


de  la  Maifon  de  S  a  v  o  Y  E. 
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VI. 

Vvernerui, 


WitiKind  le  Grand  ,   D, 


Wigbert ,  D.  de  Saxe  , 

tenSij.  N.  fille  de 

Ratbod  ,    D.  de 

Frife. 
- j^      _  . 


Brunon  ,  D.  de 

5axe',  f  en 

843.  Svvane  , 

Coititefle  de 

Montfort. 

Liidolfe ,  D.  de 

Saxe  ,    8  5  p. 
Odt  d'AuJirafie. 

'îïenri  l'Oife- 

leur ,  Empereur, 

ten973. 

Othon  I.  le 

Grand  ,   Emp. 

tenP73. 

Othon  II.  Emp. 
né  l'an  955.  f 
en  983,  Théo- 
fhanie  ,  971. 


Walpert  ,  Duc 

d'Angrie,  S  46. 

Vitikinde ,  de 

Merfpurg  ou 

AttebHrge  ,   fille 

du  e.  de 

Lefmone, 


VII. 

lîenn'mgtSm 

de  Saxe. 

WieiKind  1 1.  Comte 
de  Wettin. 

Witkind  III. 


ROBERT 
le  Fort , 
Tige  de  la 
Maifon  de 

pR.  A  N  C  E, 


Diecric ,  D.  de 
Saxe.  Keinilds 
de  MurpHrg. 


Immed  ou  Amé  , 
D,  d'Angrie.  Hiime  de 

Schiren. 
^  . A 


Othon  de 

Saxe  , 

Comte 

d'Altenbourg. 


Mathilde  , 

t  93Ç'; 

Henri 

l'Oifeleur. 


BEROLD, 
C.  de  S  A  V  o  Y  E  , 
vers 


[an  990. 
__A__ 


Hugues', 
D.  de 
Saxe  ,  t 
en  983. 
âgé  de 
X4.  ans. 
Hinnidi 

de 
Shiren. 


Othon  , 
I<II.   Emp. 


VIII. 

Monod  ^  Guichenoitr 
Witikind. 
VVigibert.- 
Walpert. 
Dictijc  Immed. 


H  U  M  B  E  R  T. 
Tiçe  de  la 
Maifon    de 
SAVOYE. 


Hugues,  Marquis 
d'Italie ,  ■\  l'an 


1007. 


frederic,      Berthoid, 


né  en  980. 

HUMBERT. 

Comre 

de 

SAVOYE. 


B  E  RO  L  D  , 

Comte  de 
SAVOYE. 

-A 


HUMBERT 

Comte 

de 

5AVOYE. 


Diij 


g« 


Diférens  Syftêmes  fur  l'origme 

I  X. 

M.  du  Bouche  t. 

B  o  V  E  s     ou    B  o  V  I  H,' 

Comte  d'Ardenne  , 

cp.  la  fccHr  de  Thietberge, 

Reine  de  Loraine  , 

fille  de   Bofon  , 
C.  de  Bourgogne. 


K'childe  B  o  s  o  N  ,  Richard 

i.   femme  •{■   en   889.  lejufticier, 

de  Charle  Roi  d'Arles  D.  de 

le  Chauve.       &  de  Provence  ,  Bourgogne. 

Irmen^arde  ,  f.  < — •-'"-- — » 

de  Loiiis  II.  Raoul. 
Empereur.  Roi  ^^ 


France. 


L  o  u  I 

dit  l'Aveugle  ,    Roi 

d'Arles  &  Empereur , 

t    P3Î-    ^.gine 

d'Angleterre. 

-A 


B  o  s  o  N    -j-          Charle  Constantin  ,        Villa  femme 
avant  fon  père.           Prince    de    Vienne              de  Hugues 
dépouillé  du  Royaume           C.  d'Arles. 
par  Hugues  fdn  beau- 
frcre  ,  vivoit  eu  963. 
Thietierre. 
_. ^^- 


Ame' I.  C.  de      Richard,      HumbertI.       Fredebur&e 
Vienne ,  l'an  Comte.  C.  vivoit  en  ép.  Guifes  ,  ^  C. 

977.  &  980.  977-  d'Albon  976. 

HUMBERT    Odon,  Burchard, 

aux  Blanches-    Ev.  de  C.  du  Bellay ,  Fondateur 

mains  ,  C.  de   Bellay,  •  de  l'Abaye  de  S.  Gêniez , 

Savoye.  984.     vivoit  avec  Ermengarde  fa 

■J- l'an  1048.        en  femme,  l'an  1013. 

I              1000.  I 

A : — ^      . A. — . ^ 


Ame'   m.  EUDES  Aimon, 

C.  de  Savoye  ,  ou   ODON,  C.    de  Bellay  ,    l'an 

•}•  l'an  1047.  C.   de  Savoye.  1046'.  fit  des  dona- 

Adele.  Tige  de  la  lions  à  faint  Génie* 

r~^^^-y\~^^  Maifon  en  Bellay  ,  &  mou- 

HuMBERT,t  de  rut  fan«  enfans. 

Avant  Ion  père.  SAVOYE. 


de  la  Maifon  de  Savoye. 


?i 


X. 

M.  Eccard, 

B  o  s  o  N  , 
Comte ,  vers  l'an 
8ii. 

La  ChitXa ,  P. 

1.  RATBERT 
C. de  Genève  e 
ByS-  &  880.  Ri 
childe. 

XI. 

Chifitt ,  M.  de  II", 

n 

> 

Albert, 
de  Genève  -j- 

looi.  Elde- 
le. 

A^ 

lie, 
I 

B  o  s  o  N  , 

c.  en  844. 

2..  Albitius 
C.    de  Genève 
vivoit  en  531. 
Odda. 

^ A , 

a 

HUCBERT, 
Duc  f  en  l'an 
266. 

Theutberge  ép.    ' 
Lothaire  R. 
de  Loraine. 

Cunibert  Comte 
en  88î. 

A 

3.  Conrad  ,  C 
de  Genève.  Gilde 

4.  Conrad  ,            j. 
C.  de  Genève ,        C. 
t  f.  1.                      l'an 
gar,, 

1 

Hiimbert  C.  en 
pio.  ép.  la  fœur 
de  Leotald  II.  C. 
de  Màcon. 

A 

4 

Humbert  C. 
vers  l'an  557. 

Berthold  c. 
de  Mauriennb  , 
en  1016. 

A 

6.  Renauid  , 
C.  de  Genève  ,  -f 
f.  I.    après    l'an 
1004. 

7.    A  I  M  0  N  , 

C.  de  Genève , t 
f    1.    vers  l'an 
1016. 

8.  GERAUD, 
ou  GEROLD, 

C.  devienne,  de 
Mauriennb    & 
de  Genève. 

Berthe  de  Flan, 
dres. 

HUMBERT 

aux  Blanches- 
mains.  Tige  de  la 
Maifon 
de 
SAVOYE. 

HUMBERT 
aux  Blanches- 
mains  ,  d'où  la 
Maifon 
de 

Savoye, 

GiRAUD    II. 

d'où  les  autres 
Comtes 
de 
GENEVE. 

Gerberge.  Guil- 
laume II.  C.  de 
Bourgogne, 

6 
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Maison      Voici  un  autre  Syftênje ,  qui  mérite  plus  d'atention.    IJ 
D  E       fait  fortir  la  Maifon  de  Savoye  des  Rois  d'Arles.    (  Foyez. 

Skvox^.  le  Syfiême  IX.)  Cette  origine  a  été  découverte  &  publiée 
en  1674.  par  M.  du  Bouchet ,  connu  par  plufieurs  Ouvrages. 
Il  prétend  qu'elle  efl  établie  par  des  Chartres  qui  font  dans 
le  Cartulaire  de  faint  Chafre  &  de  faint  Maurice  de  Vienne. 
Ces  preuves  avoient  été  montrées  à  M.  Guichenon  ,  qui 
parle  de  cette  découverte  d'une  manière  à  faire  croire,  que , 
s'il  n'avoit  pas  eu  àes  raifons  particulières ,  pour  s'en  tenir  à 
l'origne  Saxone  ,  il  auroit  préfère  ce  dernier  fentiment,,  à 
tous  les  autres ,  comme  le  plus  glorieux  pour  la  Maifon  d^ 
Savoye.  En  éfet  peut-on  trouver  une  extra£lion  plus  illuftre 
que  de  defcendre  d'un  Prince ,  qui  compte  parmi  fes  Ancê- 
tres un  Empereur  ,  deux  Rois  d'Arles,  un  Roi  de  France, 
&  une  Ira|)éxatrice  Reine  de  France  ?  Voilà  cependant 
dans  le  vrai ,  quelle  étoit  celle  du  Prince  Charle-Conficmt'm , 
dont  du  Bouchet  prétend  tirer  l'origine  de  la  Maifon  de 
Savoye. 

Ce  jeune  Prince  ,  petit-fils  du  Roi  Bofon ,  &  fils  de  Loiiis 
l'Aveugle ,  Empereur  &  Roi  d'Arles  &  d'Italie  ,  ayant  été 
dépouillé  du  Royaume  paternel  par  Hugues  fon  Tuteur,  eue 
le  Comté  de  Vienne  ,  dont  il  fit  homage  l'an  93 1 .  à  Raoul 
Roi  de  France ,  coufin  germain  de  fon  père  j  &  mourut  fé- 
lon quelques-uns,  vers  l'an 9 50.  ou  95,5;.  &  fuivant  du  Bou- 
chet, il  viy  oit  encore  en  963.  Nicolas  Vignier  dit  qu'il  laifla 
un  fils ,  qui  fut  la  tige  de  la  Maifon  des  Comtes  de  Vienne  ; 
«&  M.  Chorier  dans  fon  Hifl;oire  de  Dauphiné  ,  dit  que  s'il 
en  laifTa  un  ,  ce  fut  un  bâtard  ,  nul  des  anciens  Auteurs* 
n'ayant  marqué  qu'il  eût  été  marié.  Mais  M.  du  Bouchet  dit 
qu'il  eut  pour  femme  une  Dame ,  nomée  Thietherge ,  ce  qu'il 
prouve  par  le  Cartulaire  de  Cluni ,  par  lequel  on  voit  que 
Conflantin  portant  le  titre  de  Comte  de  Vienne ,  abandona 
â  l'Eglife  de  Cluni,  tout  ce  qu'il  poiTédoit  dans  le  territoire 
de  Breffieux  en  Viennois,du  confentement  de  fa  femme  Thkt- 
herge  ComtelTe ,  de  Richard,  &  de  Rupert  ou  Humhert  fes  en- 
'fans.  Celui-ci  fut ,  fuivant  notre  Auteur,  père  de  Burchard , 
Comte  de  Bellay,  Fondateur  de  l'Abaye  de  faint  Gêniez 
l'an  1023.  avec  Ermengarde  ,  dont  il  eut  Aimon.,  Comte  de 
Bellay ,  l'an  1046.  qui  fit  des  donations  à  faint  Gêniez  ,  & 

mourut 
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mourut  fans  lignée.  M.  du  Bouchet  donne  encore  au  Prince  m  a  i  s  o  h 
Charle  Conftantin ,  deux  autres  enfans  ,  favoir ,  Amé  8c       de 
Freuàebeige  y  laquelle  époufa  en  976.  Guigues  II.  Comte  Savot^. 
d'Albon,  père  de  Guigues  III.  &  ayeul  de  Guigues  IV. 
Comte  d'Albon ,  qui  vivoit  en  1042. 

D'Amél.  qualifié  Comte  de  Vicnne,vinrent  Amé  II.  mort 
fans  lignée ,  H  u  m  e  e  rt  &  Odon.  Ce  dernier  fut  Evcque  de 
Bellay  ,  &  vivoit  vers  l'an  1 000.  fon  frère ,  qui  fut  lurno- 
mé  aux  BLwches-mains ,  fut  premier  Comte  de  Maurienne  , 
Se  père  entre  autres  enfans  A' Amé  I.  Comte  de  Maurienne  , 
qui  vit  mourir  avant  lui  fon  fils  unique,  &  d'OD  on. 
Comte  de  Savoye  ,  que  notre  Auteur  dit  avoir  hérité  le  Bel- 
lay par  la  mort  d'Aimon  fon  coufin,,  &  avoir  confirmé  les 
donations  faites  à  l'Abayexie  faint  Gêniez ,  &  qui  continua 
la  lignée  des  Comtes  de  Savoye. 

Pour  prouver  qu'Ame  I.  Comte  de  Maurienne  étoit  ifTu 
de  Charle  Conftantin  en  ligne  mafculine ,  &  qu'il  avoit 
fuccédé  aux  biens  qui  apartenoient  à  ce  Prince  dans  le  Vien- 
nois ,  M.  du  Bouchet  dit  qu'il  fe  trouve  des  Chartres  dans  le 
Cartulaire  de  faint  Maurice ,  qui  font  datées  des  années  de 
fon  règne  ,  Régnante  Amcdeo  filio  Humherti.  D'où  il  conclut 
qu'il  ne  pouvoit  rien  poffeder  dans  le  Viennois ,  que  comme 
iflu  du  Prince  Charle  Conftantin.  Or  il  eft  certain  qu'une 
partie  du  pays  de  Viennois,  dont  ce  Prince  étoit  Seigneur, 
déjpendoit  autrefois  des  Comtes  de  Savoye ,  qui  l'ont  poffedé 
jufqu'à  l'an  1 3  5:4.  comme  en  convient  M.  Guichenon. 

Enfin  il  y  a  encore  une  autre  opinion  fur  l'origine  de  la 
Maifon  de  Savoye  (  voyez  le  Syftême  XI.  )  que  l'on  raporte 
AUX  Comtes  de  Genève.  Elle  a  pour  partifans  plufieurs  cé- 
lèbres Auteurs  ,  dont  les  raifons  nous  ont  entrainé  dans 
leur  fentiment.  Et  M.  de  Lille ,  Hiftoriographe ,  en  a 
xalfemblé  les  preuves  dans  une  Differtation  qu'il  a  faite  fur 
ce  fujet. 

Loiiis  de  la  Chieza ,  célèbre  par  plufieurs  ouvrages  ,  dit 
<lans  fon  Hiftoire  des  Marquis  de  Saluées  ,  que  les  Princes 
<le  Savoye  ont  une  origine  commune  avec  les  Comtes  de 
Genève ,  &  fonde  fon  lentiment  fur  le  voifinage  des  Etats  ^ 
fur  la  conformité  des  noms  d'Humbert,  d'Ame  &  d'Aimon^ 
fréquens  dans  ces  deux  familles ,  &  fur  la  reflemblance  des 
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Ma  r  s  o  n  armes  y  foutenant  que ,  ce  que  l'on  apelle  équipollé  ,  comme 
D  E       font  les  Armoiries  de  Genève  ,  n'eft  qu'une  Croix  telle  que 
S  A.VOÏB.  la  porte  la  Maifon  de  Savoye. 

M.  du  Chêne  dans  fon  Hiftoire  de  Bourgogne  (L.  a.  c.  5.) 
a  panché  pour  cette  opinion ,  lorfqu  il  dit  que  Berold  père 
d'Humbert  aux  Blanches-mains ,  pourroit  bien  avoir  été  for- 
mé fur  Gerold ,  Comte  de  Genève  :  le  R.  P.  Chiflet  Jcfuite 
ell  de  même  fentiment  :  Berold ,  dit-il ,  Comte  de  Savoye  ér  de 
Maurienne,fu!t  le  même  que  Geraud,  Comte  de  Vienne  (  Gcraud  ou 
Gérard  font  les  mêmes  noms)  le  B  ^  le  G  gothiques  ayant 
beaucop  de  rafort ,  le  mm  de  Gerold  ou  Geraud  aura  été  facilement 
fris  pour  Berold. 

Quoique  le  Geraud  du  P.  Chiflet  foit  qualifié  Comte  de 
Viemte  ,  &  celui  de  M.  du  Chêne  ,  Comte  de  Genève  i  il  n'eft* 
cependant  parlé  que  de  la  même  perfonne ,  fous  difércns 
titres ,  comme  le  remarque  le  P.  Monod  Jéfuite ,  qui  dans 
fes  Annales  mf.  de  Savoye  affûte  que  Gérard  ,  Comte  de 
Vienne,  &  Geraud^  Comte  de  Genève,  eft  la  même  per- 
fone.  M.  du  Chêne  dans  fon  Hiftoire  de  Bourgogne ,  dit 
que  vers  l'an  looo.  vivoit  un  Geraud,  Comte  de  Vienne, 
ce  qui  ne  peut  convenir  qu'à  Geraud,  Comte  de  Genève, 
père  d'Humbert  aux  Blanches-mains ,  comme  il  en  fournit 
Hift.  ne      lui-même  la  preuve  ,  en  difant  que  le  Comté  de  Genève  faifoit 

Bourg.  L,  2.  autrefois  partie  du  Viennois.  On  ne  fçait  pas  pofitivement  com- 
ment Geraud  eut  le  Comté  de  Vienne  ;  mais  comme  il  avoit 
époufé  Berthe,  nièce  de  Rodolfe,  Roi  de  Bourgogne  j  il  efl 
à  préfumer,qu'en  faveur  de  cette  alliance  Rodolfe  lui  donna 
le  Comté  de  Vienne ,  après  la  mort  des  fils  de  Charle  Conf- 
tantin  ,  Prince  de  Vienne  :  ce  qui  l'auroit  attaché  à  la  Cour 
du  Roi  de  Bourgogne  ,  duquel  il  mérita ,  par  fes  fervices, 
le  crédit  &  les  grands  biens  qu'il  laiffa  à  ion  fils  Humberr. 
*  Antiq.  de      M.  Chorier  *  &  M.  de  BoifTieu  **  ,  Premier  Préfident 

Vien  e  L.  3.   ^q  \^  Chambre  des  Comptes  de  Grenoble  ,  favorifent  cette 
*'^in'j,Mi-.  dernière  opinion  5  ils  avancent  que  la  Maifon  de  Savoye 

Yiicui.r:ei^hin.  dcfccnd  des  Comtes  d'Albon,  Dauphins  àe  Viennois .,  ce  qui 

M.  de  LUie.  ^^^^  s'entendre  des  Comtes  de  Vienne ,  puifque  ceux  d'Al- 
bon  ne  commencèrent  à  être  Comtes  de  Viennois  ,  tout 
au  plutôt  que  vers  l'an  1013.  &  ne  portèrent  le  nom  de. 
Dauphins  que  longtems  après,. 
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Enfin  pour  dernière  preuve  ,  on  remarquera  que  les  au-  ^. 
ciens  Comtes  de  Savoye  pofféderent  une  partie  du  Vicn-  ^  *  ^^°^ 
nois ,  &  le  conferverent  juîqu  a  l'an  1354.  Un  Ade  authen-  s  a.  v  0  ï  b. 
tique  fait  foi  qu'Humbert,  Comte  de  Savoye ,  fit  l'an  1041. 
du  bien  à  l'Eglifc  de  faint  Laurent  de  Grenoble  ,  par  la  do- 
nation qu'il  lui  fit  de  l'Eglife  des  Efchelles  ,  &  de  plufieurs 
biens  fituez  dans  l'Evcché  de  Grenoble. 

Il  paroît ,  par  les  preuves  que  je  viens  de  raporter ,  qu'Hum' 
bert  aux  Blanches-mains  ,  duquel  defcend  inconteftablemenc 
la  Maifon  de  Savoye ,  étoit  fils  d'un  Comte  de  Vienne  ;  que 
ce  Comte  de  Vienne  étoit  de  la  Maifon  des  Comtes  de  Ge- 
nève ,  &  que  Berold  ou  Bcrtkold  ,  donné  par  la  plupart  des 
Hiftoriens  pour  père  d'Humbert  aux  Blanches-mains  ,  n'efl 
autre  que  Geraud ,  Comte  de  Genève  &  de  Vienne  ,  donc 
parle  la  Chronique  de  Hautecombe ,  &  qui  porte  qu'il  fuc 
Miniflre  des  Rois  d'Arles  ;  Geraudus  Offiaalis  Regum  Arela- 
tenfium. 

Ce  Syftême  ,  outre  les  preuves  alléguées ,  &  les  raifons 
de  probabilité  ,  fondées  fur  le  voifinage  des  Etats ,  fur  la 
conformité  des  noms  fréquens  dans  les  deux  Maifons  de  Ge- 
nève &  de  Savoye  ,  &  fur  la  pofTefTion  des  mêmes  Terres  , 
a  plufieurs  avantages  qui  doivent  le  faire  préférer  aux  autres. 
1°.  Il  s'acorde  avec  la  Chronologie  ,  &  efl;  exempt  des 
contradiélions  qui  fe  trouvent  dans  les  autres  ,  &  lurtout 
dans  ce  que  nous  raportent  les  partifans  de  Berold  le  Saxon. 
a°.  On  y  trouve  une  parenté  avec  les  derniers  Rois  de  Bour- 
gogne ,  qui  peut  être  regardée  comme  une  des  caufes  prin- 
cipales ,  &  un  des  fondemens  du  crédit  &  de  la  faveur  de 
Geraud  à  la  Cour  de  Bourgogne.  5°.  Ce  Syfiême  donne  à 
Humbert  pour  père  un  Prince  voifin  de  la  Maurienne  ,  & 
dont  l'exiftence  eft  prouvée  par  des  faits  non  conteftez. 
4°.  Enfin  on  y  trouve  un  progrés  naturel  de  fortune  &  d'é- 
lévation ,  qui  conduit  infenfiblement ,  &  comme  par  dégrez , 
les  defcendans  de  Ratbert  à  la  Souveraineté  ,  dans  un  pays 
où  ils  avoient  eu  le  tems  de  fe  faire  des  créatures ,  &  par  leurs 
alliances ,  &  par  leur  crédit. 

Je  lailfe  au  Lefteur  à  juger  fi  ce  Syftême  n'eft  pas  plus  fou- 
tenable ,  que  celui  d'un  Berold  de  Saxe.  Car  eft-il  vraifem- 
blable  qu'un  étranger ,  tel  que  Berold ,  étranger  non  Icule- 
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ment  par  fa  naiffance  ,  mais  encore  par  fon  origine  ,  dont 
la  famille  n'avoit  point  encore  paru  en-deçà  des  Alpes ,  qui 
n'y  étoit  apuyé  par  aucune  alliance ,  vienne  s'établir  dans 
un  Royaume  compétiteur  de  celui  dont  il  fort ,  vienne  non- 
feulement  s'y  établir ,  mais  y  poffede  d'abord  les  premiers 
emplois ,  tels  que  celui  de  Viceroi ,  ou  de  Lieutenant  Gé- 
néral du  Royaume  d'Arles  &  de  Bourgogne ,  &  reçoive  du 
Roi  Rodolphe  la  Maurienne  en  propriété  ?  Et  n'ell-ce  pas 
avec  raiion ,  que  ce  Berold  efl  regardé  comme  un  perfonage 
&  un  Héros  de  Roman  ? 

Ce   dernier  Syflême  établi  par  toutes  les  preuves  que 
comporte  une  pareille  matière  ,  il  ne  nous  relie  qu'à  rapor- 
ter  ce  que  l'on  peut  aprendre  par  l'Hilloire  des.  Ancêtres 
de  Geraud  de  Genève,  premier  Comte  de  Maurienne ,  &  la 
fouche  de  la  Maifon  de  Savoye.  Il  defcendoit  de  Ratbert, 
lequel  ayant  rendu  plufieurs  fervices  à  Charle  le  Chauve  , 
fut  établi  par  ce  Prince  Comte  ou  Gouverneur  de  Genève 
vers  l'an  875.  un  A61:e  de  l'an  880.  fait  mention  de  lui  & 
de  Rtchilde  ion  époufe.    Son  fils  Albitius  lui  fuccéda  dans 
le  Comté  de  Genève.  Il  fut  Bienfaiteur  du  Prieuré  de  Nan- 
tua ,  &  de  quelques  Eglifes  qui  nous  ont  confervé  fon  nom 
&  celui  d'Odda  fa  femme.  Il  fut  père  de  R  o  b  e  r  T ,  aufli 
Comte  de  Genève.  Celui-ci  fit  du  bien  à  l'Eglife  de  Pellio* 
nex  ;  &  1' A£le ,  qui  s'en  trouve ,  fait  foi  que  fa  femme  portoic 
le  nom  de  Gilda ,  &  qu'il  en  eut  deux  fils ,  fçavoir ,  Conrad 
&  Albert.  Au  premier  mort  fans  lignée  fuccéda  le  fécond, 
tlarîs  le  Comté  de  Genève.  Celui-ci  étoit  mort  l'an  1001. 
la  mêmea  nnécEldegardeia.  femme  fondant  l'Eglife  de  Ver- 
foi  ,  fe  dit  veuve  de  lui.   Dans  l'Obituaire  il  paroît  qu'elle  y 
fut  inhumée ,  &  qu'elle  laiiTa  en  mourant  Aimon  &  Geraud  : 
ce  qui  fait  juger  que  Renaud  ,  qui  étoit  l'aîné ,  &  qui  joiiif- 
foit  du  Comté  de  Genève  l'an  1004.  étoit  mort  alors  fans 
enfans ,  puifqu'Aimon  fon  cadet  le  tenoit..  Il  en  jouiffoit 
encore  l'an  i  o  1 6.  &  étant  mort  auffi  fans  lignée ,  le  Comté 
de  Genève  pafTa  à  Geraud  fon  cadet ,  dont  nous  allons 
parler. 

GERAUD  de  Genève ,  dit  auffi  Gérard  ,  ou  Gerold  ^ 
cadet  de  fa  Maifon ,  alla  à  la  Cour  de  Bourgogne ,  &  s'ata»- 
cha  au  fervice  du  Roi  Rgdolfe  fon  Souverain ,  dont  il  époufa. 
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la  nicce  Berthe  de  Flandres  :  alliance  qui  fut  peut-être  un  des  Maison 
motifs  qui  portèrent  Rodolfe  à  donner  à  Geraud  le  Comté      d  e 
de  Vienne  ,  après  la  mort  des  enfans  du  Prince  Charle  Savovb. 
Conllantin.  On  peut  juger  des  fervices  qu'il  rendit  à  Ro- 
dolfe ,  &  de  la  faveur  qu'il  aquit  auprès  de  lui,,  par  le  crédit 
qu'il  eut  à  la  Cour  de  ce  Prince.  Rodolfe  le  fit  non  feule- 
ment Lieutenant  Général  du  Royaume  de  Bourgogne- 
Transjurane,  &  d'Arles,  qui  rcnfermoit  alors  ce  que  nous 
apellons  aujourd'hui  Provence  ,  Dauphinc  ,  Lyonnais  ,  Forêt , 
Beaujolais  ,  Savoye  ,    Franchè-Camté ,  &  partie  de   la  SuiJJe  ; 
mais  il  lui  donna  encore  ,  outre  le  Comté  de  Vienne ,  celui 
de  Alaftrienne ,  par  Lettres  Patentes  datées  à  Aix  du  V.  des 
Ides  de  Mai  de  l'an  1 000.  &  citées  par  Guichenon  dans  fon 
Hiftoire  de  Savoye  en  faveur  de  Berold ,  qui  n'eft  autre ,     • 
comme  on  l'a  prouvé  ,  que  notre  Geraud  de  Genève ,  lequel 
après  l'an  ici 6.  fuccéda  dans  le  Comté  de  Genève  à  fon 
frère  Aimon  ,  mort  fans  poflcrité.    Geraud  ne  lui  furvéquic 
que  quelques  années ,  &  mourut  le  premier  Juillet  1023.  Il 
fut  inhumé  à  Vienne  fous  le  grand  Portail  de  l'Abaye  de 
Saint  Pierre.  Il  avoit  époufé  Berthe  de  Flandres ,  fille  de  Bau- 
doijin  ,  Comte  de  Flandres  ,  &  de  Mathilde  de  Bourgogne , 
fœur  du  Roi  Rodolfe.  Du  Chêne  &  Thomas  le  Blanc  (  IIiJ}. 
de  Savoye)  affûrent  que  Berthe  de  Flandres  fut  mère  de  Ge- 
raud ,  Comte  de  Genève  ,  fans  fpéeifier  qui  elle  époufa  ;  ce 
qui  a  fait  croire  à  quelques-uns  qu'elle  avoit  époufé  le  Comte 
Aimon ,  parce  qu'ils  n'ont  pas  eu  connoiffance  de  notre  Ge- 
raud, ou  plutôt  l'ont  confondu  avec  fon  fils.  Il  laiifa  en  mou- 
rant Gcrberge ,  femme  de  Guillaume  II.  Comte  de  Bour- 
gogne ,  fuivant  du  Chêne ,  &  deux  fils ,  Humbert  &  Ge- 
raud. Celui-ci  eut  pour  fon  partage  le  Comté  de  Genève, 
&  continua  la  lignée  des  Comtes  de  ce  nom  ;  comme  nous 
le  verrons ,  après  avoir  raporté  la  polléritc  de  fon  frère 
aîné ,  fur  laquelle  j'ai  pris  pour  guide ,  l'Hiiloire  de  M=- 
diiçhenon. 
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Maison  A  R  T  I   C  L  E     I. 

S  A  V  0  Y  E.  Des  Comtes  de   S  a  v  o  y  e. 

1 1.      I  T  T  U  M  B  E  R  T  ,  furnommé  aux  Blanches-mains ,  eft  in- 
loa?.  /  JL  Jl  conteflablement  la  Tige  de  la  Maifon  de  Savoye.  Il 

/   paroît  alTez  juftifié  qu'il  étoit  fils  de  Geraud  de  Genève  , 

Table  I.  pag.  tant  par  la  pofleffion  des  mêmes  Terres ,  fçavoir ,  du  Comté 

44-  &  4Î-;     de  Maurienne ,  &  de  partie  du  Viennois ,  que  par  le  con- 

/     fentement  unanime  de  tous  les  Hiftoriens ,  ayant  prouvé ,  que 

1      ce  que  la  plupart  d'entre  eux  ont  alegué ,  en  faveur  d'un  Be- 

/      rold ,  ou  Berthold  de  Saxe ,  ne  pouvoit  le  prendre  que  pour 

I      notre  Geraud  de  Genève. 

I   .       Il  commença  vers  l'an  10x3.  à  gouverner  la  Maurienne, 

fous  le  titre  de  Comte ,  fans  cependant  aucune  défignation 

j        du  lieu ,  comme  cela  fe  voit  dans  plufieurs  Chartres ,  furtout 

j        dans  l'Aâe  du  don  qu'il  fit  à  Cluni ,  d'un  bien  fitué  in  Co- 

I         mitatu  Savogienfe  i  ce  qui  prouve  encore  qu'il  pofTedoit  déjà 

j         la  Savoye.   Après  la  mort  du  Roi  Rodolfe  ,  il  fe  foumit  à 

l'Empereur  Conrad ,  &  le  fervit  utilement  contre  Eudes  , 

Comte  de  Champagne,  qui  lui  difputoit  la  fucceflîon  de 

Rodolfe.    L'Empereur  par.  reconnoiifance  lui  confirma  le 

*       Comté  ou  Gouvernement  de  la  Maurienne ,  &  lui  donna  en 

Propriété  iâinx  Maurice ,  le  Chablais  &  le  Valais.  Il  mourut 
an  1048.  ayant  eu  de  fa  femme  Ancilie  plufieurs  enfans  , 
dont  deux  étoient  morts  avant  lui ,  fçavoir ,  A  i  m  o  n  , 
Evêque  de  Sion ,  l'an  1 046.  &  Ame'  ou  A  m  e  d  e'e  ,  l'an 
1047.  c'efl:  à  celui-ci ,  qui  étoit  l'aîné  ,  que  les  Hiftoriens 
donent  le  furnom  à'Amé  la  ^ueik.  On  raporte  qu'il  fuivit 
l'Empereur  Henri  III.  qui  alloit  fe  faire  couroner  à  Rome  , 
&  que  ce  Prince  refufantde  lui  donner  audience  à  Veronne  , 
s'il  ne  laiffoit  à  la  porte  du  Palais,  le  nombreux  cortège, donc 
il  étoit  acompagné,  Amé  repartit  qu'il  \\  entrerait  fomt  fans  fa. 
ojue'ik.  Il  n'eft  pas  mis  au  nombre  des  Comtes  de  Savoye , 
étant  mort  avant  fon  père  en  1 047.  Il  avoit  eu  de  fa  femme 
AÀele ,  un  fils  unique ,  nommé  Humbert ,  qu'il  vit  mourir 
peu  avant  lui. 

BuRCHARD,  autre  fils  d'Humbert ,  étoit  probablement 
Comte  de^Bellay.  Il  donna  au  Monaflere  de  faint  André  de 
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Vienne  ,  l'Eglife  de  faint  Gêniez  au  Dioccfe  de  Bellay.  Il  Maison 
eut  de  fa  femnae  Ermengarde  ,  Aimon  ,  qui  mourut  fans        d  e 
f  oftérité.  S  A  V  o  Y  E. 

ODON,  ou  EUDES  dernier  fils  d'Humbert  I.  fut 
fon  fuccefleur ,  &  continua  la  lignée  par  une  heureufe  al-  ' 

.  liance ,  qui  fit  entrer  dans  fa  Mailon  les  Marquifats  d'Italie ,  I04<*' 
de  Suze ,  &  de  Pigfterol ,  Turin  8c  la  valée  d'Aofi.  Il  avoit 
époufé  vers  l'an  1040.  Adelais  ,umc^&h.éx\.x.ïévc  de  tous  ces 
Etats  ,  après  la  mort  de  fa  fœur  Immiâe  ,  DucheiTe  de  Tu- 
rin. (  Voyez,  ci-après  page  ^6.  )  Adehïdc  rétablit  l'Abaye 
de  Villars  en  Piémont ,  fondée  par  Aribert  Roi  des  Lombards , 
&  fonda  l'an  1064.  celle  de  Notre  Dame  de  Pignerol  ^  8c 
l'an  1074.  l'Eglife  de  Monbra,  dont  on  a  fait  depuis  une 
Chartreuie.  Elle  rétablit  l'an  1070.  dans  fon  fiege  Girlem 
Evêque  d'Aft,  chafTé  par  les  Aflelans,  qui  n'ayant  pas  voulu 
confentir  aux  conditions ,  que  l'Evêque  avoit  faites  avec 
Adélaïde  ,  favoir ,  qu'elle  auroit  le  péage  de  la  Ville  ,  irri- 
tèrent le  couroux  de  cette  Princefl^'e  ,  au  point  qu'elle  y  fit 
mettre  le  feu,  &  la  ruina.  Adélaïde  belle-mere  de  deux  Em- 
pereurs ,  mourut  l'an  1 091.  ayant  furvécu  à  tous  fes  enfans , 
excepté  0//?o»  Evêque  d  Afti ,  qui  ne  mourut  qu'en  1102. 
PIERRE,  qui  étoit  l'aîné  ,  ne  fe  trouve  qualifié  ,  que 
Marquis  de  Stize  &  d'Italie  ,  quoiqu'il  eût  furvécu  plufieurs 
années  à  fon  père  Odon  j  &  comme  il  ne  laifla  que  deux 
filles  ,  qui  fuirent  mariées  dans  les  Maifons  de  Bar  8c  de 
Salaces ,  fon  frère  AME'  II.  fucceda  aux  Etats  Se  aux  titres  •  ^  ^ 
de  fon  père  Odon.  Ce  Prince  profita  habilement  de  la  né-  . 

ceffité ,  où  étoit  l'Empereur  Henri  IV.  fon  bcau-frere  ,  d'à-  *®70. 
voir  par  fes  Etats ,  un  paflage  en  Italie ,  afin  d'aller  faire 
relever  l'excomunication  lancée  contre  lui ,  par  Grégoire 
VII.  &  fe  fit  céder  le  Bugcy  par  cet  Empereur,  qu'il  reçut 
l'an  *io77.  magnifiquement  ,  &  qu'il  acompagna  jufqu'à 
Canoffe  ,  où  il  s'entremit  avec  Adelaïs  fa  mère  &  la  Com- 
teffe  Mathilde ,  pour  le  réconcilier  avec  le  Pape.  On  ne 
fait  pas  pofitivemcnt  l'année  de  la  mort  d'Ame,  mais  feu- 
lement que  fa  mère  lui  furvécut. 

Son  fils  HUMBERT  II.  furnomé  le  Renforcé  de  fon  em-        y 
bonpoint ,  fignala  le  commencement  de  fon  règne  ,  par  la     jogô 
conquête  de  iâ-Tarantaife ,  qu'il  entreprit  à  la  prière  de  l'Ar-  ^' 
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1      GERAUD    ou   GEROLD, 

Comte  de 
Maurienne. 


J>égrt&, 


i    HUM  BERT 

aux  Blanches-mains  , 

Comte  de 
MAURIENNE. 


GERAUD, 
d'oiI  les  Comtes 

de 
GENEVE, 


3      O   D    O  N  , 

Comte  de 

S  A   V  o  If  E. 
A 


4    A  M  e'     II. 

_L A. 


H  u  M  B  B  RT         II. 
A ^ 


6    Ame*    III. 


7     HUMBERT      III. 


8    Thomas   I. 
>-- 


9   A  M  s'   IV. 


10     Ç  o  N  I  f   A  C.ï. 


Thomas    II;- 

Comte  de 
MAURIENNE. 
. A. 


II    F1BS.RB. 


iz  Philips, 


Thomas   III. 

Comte  de 
Maurienne. 


lî    Ame'    V. 

Comte  de 

S  A  V  o  Y  a. 


LOUIS, 

Baron  de 
VAUD. 


PHILIPE  de  Savoye  .        14   Edouard.       ij  AIMOND. 
Prince  n'A  C  H  A  Y  E  A 


&  de  la  MORE'E. 


3  A  C   Q_U  E 

de  Savoye  , 
P.  d'Achaye. 


"  ANTELME,'' 

Bâtard  d'Achaye  , 

d'où  les  Seigneurs  de 

CO  LEGi^  0- 


->~- 


Louis 

de  Savoye  , 
Prince  d'Achaye. 


_-A— 


ANTOINE  .■ 

Bâtard  d'Achaye  , 

d'où  les  Seigneurs 

de    la 

MO  KE'  E. 


LOUI  S. 
Bâtard  de  la  More'e , 
d'où  les  Seigneurs 

de 
HACOaiS. 
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N.  B.  Les  chifres  qui  précèdent  les  noms ,  marquent  l'ordre  de  la  Succefîîon. 
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Royale  Maifon  de  S  a  v  o  y  e. 

A 
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Vcgrts. 


l6.  Ame'   VI. 

17.    Ame'   Vir. 

I.   AME-  VI II. 

premier  Duc 

de    S  A  y  o  Y  E. 

n.   LOUIS    I. 


III.    Ame'   IX. 


H\5  M  B  ERTf 

bâtard  de  Suxoye , 

d'où 

les  Seigneurs 

A'AKFILLARS. 


VII.   P  H  I  L  I  p  E   fans  Terre. 


I  I 


li 


19 


VI.     C  H  A  R  L  1- 

Jean    Ame'. 


gei 
de  C.  de 

NEMOURS.    TENDE. 


X.     E  MANUEL      PMIIIBRT. 

XI.    Charle    Emanusu 


16 


17     IV.  Phuibert.     V.  Charle  I.       VIII.  Philibekt  II,     IX.  Charle     PHILIPE,     RENE'        IJ 
'  .    1 II.  Tige  des  D.      Tige  des 
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24 


XII.  Victor-Ams'    I. 


XIII.  Charle-E manuel  I. 

XIV.  Victor-Ame'   II- 

Roi  de 
SARDAIGNE. 


Charle-Emanuel, 

Roi  de 

Sardaicne. 

y  je  T  o  R-A  M  e'-M  a  ri  i,' 

Duc  de 

S  A  T  o  Y  e. 


THOMAS-FRANÇOIS, 

Prince  de 

C  A  R  I  G  N  A  N. 


2a 


Em  A  N  UEL  , 

Eugène- 

21 

Prince 

Maurice, 

de 

Comte  de 

Carignan. 

S  0  I  s  s  0  N  s» 

Victor- 

A  M  E  D  e'  E. 

Louis-                Prince 
Thomas.        Euoene. 

22 

Le  Prince 
Louis, 

£  M  A  N  U  e  L. 

Eugène, 

^5 

t  en  '734- 

^4 

42       GENEALOGIES  HISTORIQUES 

Mai  SON  chevêque  Héraclius,  pour  la  délivrer  de  l'oprefïion  d'Ai- 
D  E       nieri  ^  Seigneur  de  Briançon,  &  d'autres  petits  Tyrans.  Apres 
5  A  V  o  y  E.  ]^  mort  de  l'on  ayeule  Adeldis ,  dont  il  hérita  feul  à  l'exclu- 
llon  des  enfans  de  fes  tantes ,  &  de  fes  coufines ,  filles  de 
Pierre,  il  comença  à  prendre  Ci 091.]  le  titre  de  Comfe  de 
Piémont.  Paradin  dit ,  qu'il  acompagna  l'an  1 096.  Godefroi 
de  Boiiillon,  dans  fon  expédition  de  la  Terre-Sainte.  A  Ion, 
retour ,  l'an  1 1 00.  il  fonda  le  Prieuré  6!Inmon  en  Bugey,  & 
TAbaye  à'Aulfs  en  Chablais.  Il  dona  à  celle  de  faint  Mi- 
chel de  la  Clule ,  la  ville  de  Javen  en  Piémont ,  fit  de  grands 
biens  à  l'Hôpital  de  Monjou  ,  &  mourut  le  17.  Octobre 
1 1  o 3 .  après  un  règne  de  treize  ans  ,  laiflant  de  Guijle  de 
Bourgogne-Comté ^  fœur  du  Pape  CalLxte  IL  une  glorieule  pof- 
térité ,  entr'autres  Ali-x  ou  AdeLùs ,  femme  de  Loïiis  le  Gros 
Roi  de  France  ,  de  ^laquelle  font  décendus  non  feulement 
tous  les  Rois  de  France  jufqu'à  préfent ,  mais  des  Empereurs 
de  Conflantinopie  ,  des  Rois  deNaples,  de  Sicile,  de- 
Hongrie  ,  de  Pologne ,  les  Ducs  d'Alençon  ,  de  Bourbon  ,, 
de  Bretagne ,  &  un  grand  nombre  de  Reines  &  d'Impéra- 
trices. L' Abaye  de  Montmartre  près  de  Paris  ,  doit  fa  fon- 
dation à  cette  PrincelTe  ,  qui  devenue  veuve  ,  fe  remaria  à 
Mathieu  de  Montruorevci ,  Conctabîe  de  France,  fuivant  M.  du 
Chêne  dans  fon  Hiftoire  de  la  Maifon  de  Montmorenci. 
V  I.  Amé  III.  fut  lailTé  avec  fes  quatre  frères ,  dont  trois  pri- 

1 103.     ^^^^  le  parti  de  l'Eglife ,  fous  la  tutelle  de  leur  mère  Guifle 
de  Bourgogne ,  laquelle  s'étant  remariée  à  Rainier  ,  Marquis, 
de  Montferrat ,  fuivant  Guichenon  ,  leur  tutelle  fut  donéc 
à  Aimon ,  Comte  de  Genève.  Amé  acompagna  l'an  1 1 10. 
l'Empereur  Henri  V.  à  Rome,  oli  il  alloit  le  faire  couro- 
ner,  &  l'Empereur  qui  étoit  fon  coufin-germain  ,   le  lîr 
Comte  de  l'Empire.  Guichenon  lui  donc  le  titre  de  Vicaire 
Général  de  l'Empire,  Il  prit  aufîi  ceux  de  Comte  de  Lombardie  y 
à  caufe  de  Turin  &  de  Piémont ,  &  de  Comte  de  Bourgogne  ,.. 
parce  que  la  Savoye,   la  Maurienne  ,  la  Tarantaife  &  le. 
Bugey ,  étoient  des  principaux  membres  de  l'ancien  Royau- 
me de  Bourgogne.  Il  eut  quelques  démêlez  pour  les  droits 
de  fa  femme  Mahaud  d'Albon  avec  Guigucs,  Comte  d'Albon 
&  de  Vienne  ,  qui  étant  venu  afïiéger  Montmeillan ,  fut 
défait  par  le  Comte  ,  &  reçut  des  bielTures  dont  il  mourut 
l'an  1 140. 
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Comme  le  mariage  d'Ame  avoit  été  longtems  flcrile  ,  M  a  r  s  o  h 


D  B 


la  Reine  de  France  là  fœur  ,  qui  prétendoit  la  fucccflîon  , 
envoya  l'an  1 1  j  5.  une  armée ,  qui  s'empara  des  principales  ^^ 
Places  de  Savoye  ;  mais  la  nailTance  d'un  héritier  l'an  1 1 36. 
&  la  mort  de  Loiiis  le  Gros  ,  qui  l'uivit  peu  après  ,  firent 
cefler  cette  guerre.  Ame  fe  racommoda  avec  Ion  neveu  le 
Roi  Loiiis  VII.  par  l'entremife  de  Pierre  le  vénérable  Abé 
de  Cluni  *  ,&  alla  l'an  1 147.  avec  ce  Prince  dans  la  Terre- 
Sainte.  II  mourut  à  Ion  retour ,  à  Nicofie  en  Cypre  ,  le  pre- 
mier Avril  1 149.  La  fondation  des  Abayes  de  Hautecombe , 
l'an  1 1 iç.  &  def^iintStilptce  en  Bugey  ,  en  1 1 30.  &  de  deux 
Monafteres ,  l'un  de  l'Ordre  des  Chartreux  ,  &  l'autre  de 
l'Ordre  de  Citeaux  ,  font  des  monumens  de  fa  pieté  &  de  fa 
libéralité  ,  qui  furent  imitées  par  la  Princeffe  Marguerite 
une  de  fes  filles ,  fondatrice  du  Monaflere  àcBons  en  Bugey 
de  l'Ordre  de  Citeaux  ,  où  elle  prit  l'habit  l'an  1 145.  Elle 
avoit  pour  fœur  MathUde  Reine  de  Portugal. 

Amé  lailTa  trois  Princes ,  dont  il  dona  la  tutelle  à  Amé 
à'Hautenve  Evêque  de  Laufane.  Les  deux  derniers  ,  favoir, 
Jean  &  Pierre  ,  fe  firent  Religieux  au  Monaftere  de 
faint  Antoine  de  Ranvers  en  Piémont ,  &  y  moururent  en 
odeur  de  fainteré. 

La  pieté  d'HUMBERT  III.  Comte  de  Savoye  ,  leur 
frère  aîné,  lui  mérita  le  furnom  de  Saint.  Son  inclination  VII. 
pour  la  vie  retirée  ,  lui  faifoit  faire  de  fréquentes  retraites  ii49' 
chez  les  Chartreux  &  chez  les  Religieux  de  Citeaux.  Il  avoit 
même  pris  l'habit  de  ceux-ci,  dans  l'Abaye  d'Aulps,  &  ce  ne 
fut  qu'avec  peine  qu'il  en  fortit ,  à  la  prière  de  fes  fujets, , 
pour  fe  marier. 

L'an  1 1  y  3 .  il  fe  vit  obligé  de  quiter  fa  retraite  de  Hau- 
tecombe ,  pour  repoulfer  Guigues  Comte  d'Albon  ,  qui , 
pour  venger  la  mort  de  fon  père ,  étoit  entré  en  Savoye , 
&  avoit  mis  le  fiége  devant  Montmeillan.  Humbert  le  com- 
batit  &  l'obligea  à  fe  retirer.  Il  fe  trouva  l'an  1 1 58.  au  fiége 
de  Milan ,  avec  les  Marquis  d'Ell  &  de  Monferrat,  pour  le 
fervice  de  l'Empereur  Frédéric  I.  mais  dans  les  démêle'z  de 
ce  Prince  avec  le  Pape  ,  il  fe  déclara  contre  lui  ,  &  l'Em- 

*    Cet   Abé   étoit  de    la  Maifon    de  [  vergne.  C^Ww  Chriji.  t.  4.  fag.  178.  j 

Montboiifier  ,  une  des  plus  illuftres  d'Au-  \ 

Eij 
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Gmchtnon, 


Table  h 


Les   Comtes 


I.  GEROLD  ou  GERAUD   de  Genevb, 

A^_ I 


IL  HUMBERT  aux  Blanohes-mains  ,   C.  de  Maurieniie  , 
en  1013.  -j-  en  iC>48.  ép,  Ancilie. 


—A- 


AME'  ou  AMEDE'E 

diç  la  Qne'ùe  ,  f  en  1047. 
ép.  Adèle, 

H  U  M  B  E  R,  T 

■}"  jeune, 


BUKCHARD. 


A  I  M  o  N  , 

Ev.  de  Sion 

t  1045. 


N.  femme  de 

Luitfrid,  C.  de 

Zeringhen. 


PIERRE, Marquis  de  Suze     Berthe  ■\  1087.  Adelxïs 

&  d'Italie -j-  1070.  ép.        H  E  N  R  i  IV.         Rodolîe 
^gnis  de  Guyenne  f.  de         Empereur.        C,  de  Rhinfeld, 


Guill.Vr.  D.  de  Guyenne. 


Empereur. 


Agnh  de  Savoye  , 

ép.  Fre  D  E  RI  c 

de  Bar. 


Alix  de  Savoye  ,   femme 

de  Boniface, 

Marquis  de 

S  A  L  u  c  E  s. 


S 


VI.  AME'    m.   t  I.   Novembre  1149, 
r.  46.  a.  Mahatid  d'A  i  b  o  n  ,  nièce  de 
Guigucs  Je  Gros ,  Comte  d'Albon. 
. . .■ __^A , ., 


Guillaume, 
Evêque  de  Liège 


HU  M  B  E  R  T 

t    ÏI3I- 


VIL  HUMBERT  I II.  dit  le  Saint  ,  né  le  i.  Août  in6.  t  4.  Mars  1188. 
r.  39.  a.  ép.  i".Faidide  de  Toulouse  ,  £  d'Alf.  I.  C.  de  Touloufe.  i".  Germaine  de 
Berthold  IV.  D.  de  Zeringhen.  t  1161.  3°.  Beatrix  de  Vienne  ,  f  de  Gérard  , 
C.  de  Vienne  &  de  Mâcon  f  en  1184,  4".  Gertrude  de  Flandres  ,  £.  de  Thierri, 
Cl  de  Flandres. 


Agnes  •}•   1 174.  accordée 
avec  Jean  fans  Terre  , 

R.     d'A  NG1ETERRE. 


3  Eleonore  -f  iiaj.  i".  Gui,   C.   de 
ViNTiMiLLE.     1'.  Boniface  3. 

M.    de    MONTFERRAT. 


IX.  AME'  IV.  né  en 

Hu 

MBERT, 

THOMAS  IL 

AlMON, 

Guillaume, 

Ame' 

1157.  t  I3■Ju>l•Ilî3• 

t 

112.3. 

Sei- 

Evêque de 

Et.  de 

r.  zo.  a.  ép.  1".  Anne 

Table 

gneur 

Valence  & 

Mau- 

deViENNoiSjfille  d'An- 
dré' de  Bourgogne ,I)an- 

II. 

de  Cha- 
blais,t 

de  Liège  , 
t-  I.  Mai 

nenne, 
tli88. 

phin  de  Viennois  ,    & 

f«ge  60. 

f.  J.  en 

1139. 

de  Béatrix  de  Monfer- 

I24Z. 

lat.  i.". Cécile deZAVX, 

dite  rajfe-rofe  ,  {.    de 

Barald    I.    des  Baux, 

Vie.  de  MarfeiUe  .  & 

de   Béatrix    d'Anduze 

1244. 

,_.  „.  .  X:    „.!... 

— _ 

IQ        1  Béamx  ép. 


I".  Mainfroi  , 

Marquis  de 

Saiuces, 

1'.  Mainfroi  , 

Roi  de  SiciiB. 


Marguerite  ép, 

Boniiace 

le  Géant , 

Marquis  de 

MONIERRAT.. 


X.  z  BONIFACE, 
dit  le  Roland, 

n.  I.  Décembre  1344. 
■j;  1163.  r.  10.  ans. 


Béatrix  la  jeune  ép. 

1".   Pierre  de 
Chalon  ,  Seig.  de 
Château -VixL  AIN 
J158.  z".  Manuel, 

S,,  de  Castiils 
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premier  Comte  de  Maurienne,  vers  l'an  looo.  j-  l'an  10x3. 


GERAUD  II.    d'où  les  Comtes  de 
G  E  N  E  V  L.   Ta&le  XIII. 


III.    ODON   ou  EUDES  ,  C.  de  M.iunennc  &  de  Savoye  104S.  f  1060. 
r.  11.  a.  ép.  Adélaïde  ,  Marquifc  de  Suzb  Se  d'iTALiB  1040, 
■f   1 09 1 .  Foyez,  la  Table  page  47. 
. A I-. 


IV.    A  M  E'  I  I.   C.  de  Savoye  f  en 

108p.  r.  2.J.  a.   cp.  Jeanne  de 

Genève,   fiJle  de  Geraud  III. 

C.  de  Genève. 

— A 


O  T  H  o  N  , 

Evèque  d'Afti , 

107p.    f    I  ICI. 


V.    HUMBERT   II.    dit  le  Renforcé,  Confiance  , 

f  17.  Oa.  1103.  r.  13.  a.  Guijle  de  Boniface     I  I. 

Bourgogne,  f.  de  Guillaume  Marquis  de 

II.  C.  de  Bourgogne.  Monferrat. 


Lucrèce  ép. 
André'  Visconti  , 
Seigneur  de  Milan. 


>A__ 


Gui,  Abbé       Renaud,   Prévôt  de     Mx ,  f  1154- 
de  Namur  ,  l'Eglife  defaint  ép.  Louis  VI. 

Maurice,  ■\  1140.       R.  de  France. 


Chan,  de  Liège. 


.Agrtèi  ,    femme 

d'A  RCHAMBAUD  , 

V  I.  Sire  de  Bourbon, 


]1AN, 

Rcl. 


Pierre, 
Rel. 


Marguerite , 
Rel. 


Mathilde  , 
ép.  AlF.  I. 

Roi  de 
Portugal. 


Julienne  , 

Abefle  de 

S.  André 

devienne, 

11194. 


.Agnès 

H  U  M  B  E  R  T, 

Comte  de 
Genève. 


VIII.  THOMAS  I.  n.  to.  Mai  1177.  t 
f.  de  Guillaume  I.  C.  de  G  e  n  e  v  e  ,  t 
Seigneur  de  Faucigni. 
1 A_ 


iz.  Janvier  1133.  r.  4^.  a.  i'.  Beatrix , 
f.  1. 1°.  Marguerite  ,  f.  de  Guiil.  I. 
Voye\  la  Table  page  47. 


XI.  PIERRE, 
né  en  1103.  f  le 
^.  Juin  1268.  r. 
5.  a.ép.  Agnès , 
i.  &  Héritière 
d'Aimon  ,  Sieur 
de  Faucigni  en 
ïev.   1133. 


XH.  PHILIPE  , 
n.  1107.  f  17.  No- 
vembre 1185.  r.  17. 
a.  ép.  Alix  ,  fille 
d'Othoa  II.  C.  de 
BOURCOCNE,  itSj. 


Boniface  , 
Chartreux  , 
puis  Arche- 
vêque de 
Lion  ,  j- 
14.  Juillet 
1170. 


.A- 


Eéatrix  de  Savoye  ,  Dame  de 

Faucigni  ,  f  i'.  Avril 
1310.  ép.   1°.  GuiGUEs  Vll. 
Dauphin  de  Viennois  1141. 


Gaston  ,   Vie. 

BSARN,I17J. 


de 


Le'onine  ép.    A  2  o  N    • 
d'Est  ,  C.  de  Vérone 

&    d'ANCONE. 

Marguerite  •{•  1283.  ép. 

Herman  le  vieil, 

C.  de  KiBOURG. 

Béarrix  ép.   Raimond 
Berenger  ,    C.    de 
Provence  ,  en  1120,  ^; 


Alix  ,  Abefle    de 
S.   Pierre   de  Lion, 

Agathe  ,  Abefle  de 
S.  Pierre  de  Lion. 

Agnès  ép.  Baudouin  , 
V  I.    Comte   de 

DlVONSHlRE,   1257.  , 
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Maison  pereur  pour  fc  venger ,  acorda  aux  Evêques  de  Turin ,  de 

^^       Maurie.uie  ,  de  Tarentaife ,  de  Genève  &  de  Bellay  ,  la 

S  A  Y  o  Y  E.  pj^5  grande  partie  de  leurs  Diocefes  en  fiefs,,  les  déclarant 

Princes  du  faint  Empire  j  ce  qui  fit  un  tort  confidérable  à  la 

Mailon  de  Savoye. 

Le  Pape  ayant  excommunié  les  Marquis  de  Montferrat 
&  de  Saluces ,  parce  qu'ils  tenoient  le  parti  de  l'Empereur 
leur  Souverain  ;  Frédéric  I.  à  la  folicitation  de  ces  Princes, 
repaffa  l'an  1 174.  en  Italie  ,  &  s'en  prenant  au  Comte  de 
Savoye  partifan  du  Pape  ,  il  brûla  la  ville  &  le  Château  de 
Suzc ,  démolit  celle  de  Veillane ,  &  délbla  tout  le  pays  , 
n'épargnant  que  la  ville  de  Turin  ,  dont  l'Evêquc  lui  étoic 
ataché.    Humbert  ,    qui  fonda  l'an   1 1 84.  la  Chartreufe 
A'Aillon  en  Savoye ,  mourut  à  Chamberi ,  âgé  de  5 a.  ans  , 
en  réputation  de  fainteté  ,  laiiTant  de  fa  troifiéme  femme  , 
Beatrix  fille  de  Gérard  ,  Comte  de  Vienne  &  de  Mâcon ,  & 
-rr  j y  T     dc  Guyonm  de  Salins ,  un  fils  à  l'âge  d'onze  ans.  Ce  fut 
jjo  '    THOMAS  I.  fous  la  tutelle  de  Boniface  ,  Marquis  de 
'  *  JMontferrat ,  lequel  obtint  de  Henri  Roi  des  Romains ,  fils 

de  l'Empereur  Frédéric  ,  la  révocation  des  Sentences  ,  que 
fon  père  avoit  rendues  en  faveur  d'Arduin  ,  Evêque  de 
Turin  ,  contre  Humbert  III.  La  difgrace  de  celui-ci,  fut 
pour  fon  fucceffeur  une  leçon ,  dont  il  profita.  Thomas 
s'atacha  aux  Empereurs  Philipe  &  Frédéric  II .  dont  il  gagna 
fi  bien  l'amitié  ,  que  ,  pour  récompenfe  de  fes  fervices ,  le 
premier  lui  dona  en  augmentation  de  fief,  le  premier  Juillet 
1207.  les  Villes  &  Châteaux  de  ^^ers  &  de  Tefione  en 
Piémont ,  &  le  Châteaii  de  Modon  au  pays  de  Vaud ,  & 
l'autre  le  fit,  l'an  1 226.  Vicaire  Général  de  l'Empire  en  Piémont 
&  en  Lombardie.  Le  Pape  Honorius  III.  ayant  atiré  dans 
fon  parti  les  Milanois ,  avec  ceux  de  Verceil  &  de  Turin  , 
Frédéric  fit  une  ligue  l'an  1230.  avec  les  Marquis  de  Mont- 
ferrat ,  de  Saluces  ,  &  les  Aftefans  ;  &  le  Comte  Thomas 
en  ayant  été  déclaré  le  chef ,  défit  l'an  1 2  j  i .  les  Milanois  , 
qui  y  perdirent  leur  Général  Humbert  Ozimo ,  vaillant  Ca- 
pitaine. Ce  Prince  mourut  deux  ans  après  le  20.  de  Janvier 
1235.  Les  Eglifes  de  Maurienne  ,  &  de  l'Evêché  d' Aft  , 
reçurent  des  marques  de  fa  libéralité.  Il  avoit  fondé  l'aa 
1191.  la  Chartreufe  dc  Ij)z,e  en  Piémont  ,  laquelle  ayant 


'Jncêtres    rf  'A  d  e  t  a  i  $ 

DE  s  u  z  E  ,  Comtejfe  dt 

Maurienne. 

* 

Mainîroi  ,    Comte  du  Palais 

fous  le  Roi  Pépin. 


_A_ 


FR.EOOIN,  Theubald,  Marqnis  de 

Fondateur  &  Suze  ,  ép.  Honoria ,  Dame 

Abé  du  de  Suze  &  de  Turin  ,  fille 

Monaftcre  d'Abbon  ,    Patrice   Romain  , 

de  Novaleze  que  Cliariemagne   étabiit 

en  770.  Marquis  de  Suzc  ,   après  le 
règne   des  Lombards. 
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' Jtuêtr es d' Ag tin' s  &  </#Margi;erith 

F  A  u  G  I  G  N  I  ,  Comtejjfet  de 

SAVOYE. 


E  M  E  R  A  u  D  ,  Seigneur  de 
Faucigni. 


— A_, 


Louis  ,    Seigneur  de  F  a  u  c  i  c  n  i  , 

.    cp.  1°.  N.   1°.  Tetberge. 


D  O  D  O   N  , 

Marquis  de  Suze  , 
vivoitenypj. 

Herigairi,    Marquis  de 
Suze  ,  qui  donna  Vevcze  au 
Monaflere  de  Novaleze  , 
ép,  Léit. 


I  Gui ,  AiMON 

Evêque  & 

de  Ame'. 
Genève. 


-A>- 


Ithe  , 

femme 

d'AiMON  n. 

C.  de 

Genève. 


R  o  D  o  l  F  E  , 

Seigneur  de 

Faucicni  , 

vivoit  en  iiiî. 

A 


GeR.  A  u  D  , 

Evêque  de 
Lauiane. 


z  GUIILAUME, 

Seigneiir  de 
Faucigni 

•)■  avant  l'an 
Iii9.ép.  C/«f7iV, 

-A ^ 

Ame', 

Evêque  de 

Maurieftne. 

II 19. 


Ma  infkoi. 

Marquis    de  Suzc  , 

&  C.  du  Palais 

fous  Charle  le 

Chauve. 

A  I  M  o  N  ,  Marquis 
de  Suze  en  910.  & 

914.  chafle  de  Turin 
par  Arduin  ,    Se 

rétabli  par  Othon  I. 

Jer<5me  Mainfr,oI  , 
M.,  de  Suze, 


OlDERIC  ABDERIC, 

ou  Olric  ,  Evêque 

dit  Mainfroi,  d'Aft , 

Marquis  de  1017. 

Suze  ,    en 

j86.  fonda  avec  fonfrere, 
&  fa  femme  Bcrthe  ,  fille 
d'Albert ,  Marquis  d'Y- 
▼rb'e  ,  l'Abaye  de  faint 
luf  ,  &  celle  de  Cara- 
mitgne  ,  il  mourut  après 
l'an  loji. 


HUMBERT   ,       ARDUTIU». 


Pierre  , 

Abé  de 

Six  , 

1144. 


AlMON 

fonda  la 

Char- 
treufe  du 
Repofiir. 


RoDOlFE  , 

die 
Aleman. 


Raimono  ,' 
Seigneur 

de 
Thoire. 


Seigneur 


A  I  M  o  N     II, 

de   Faucigni, 


vivoit  en   iiio. 
A_ L_ 


A  G   N  e'  s  j 

Dame  de 
Faucigni  , 


ep. 
Pierre 

C.  de 
SAVOYE 

, A 

6  E  A  T  R  I  X 


Béatrix 

ép. 

Et  I  e  n  n  e , 

Sire  de 

Thoire 

&de 

V  I  L  1  A  R  s. 


LéonoT 
ép. 

S  1  M  o  N 

de 

JoiNVILlE  , 

Seigneur  de 
G  e  X. 


GuitlAUMB 

de    Faucigni, 
lioz.   cp.  Be'atrix. 

. > . 

Margueritb 

de 

Faucigni 

ép. 

T  H  o  M  A  »      I. 

C.  de 

SAVOYE. 


de 


Dame  de  Faucigni 


S  A  V  o  Y  e 

ép. 


G  U I  G  U  E  s   vu.    Dauphin  de 
yienmii  ,  1141. 


FAUCIGNI  paUë  d'or  &  de  gueule». 


Immede,  Aoelais,    Marquife  de  Suze 
Duchcflc  de  &    d'I  T  A  L  1  B  ,  t  l'an  1091 .  ép. 

Turin  ,  i".    H  e  r  m  a  m    l  V.   Duc  de  Souabe. 
tf.l.  l'an  1078.  1».  ODDON  ,   C.  de  SAVOYE. 


SUZE  parti  d'argent  &  de 

gueules  ,  deux  tours  de 

l'un  en  l'autre. 
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M  A  r  s  o  N  été  ruinée,  fut  unie  depuis  à  celle  de  Montbenift.  Ce  Prince 
DE       fit  bâtir  Ville-franche ,  Se  le  Château  de  Pignerol ,  &  ayant  ac- 

S  A  V  o  Y  E.  quis  de  Berlion ,  Vicomte  de  Chamheri ,  tous  les  droits ,  qu'il 
avoit  en  cette  ville  ,  &  dans  fon  territoire  ,  il  y  fit  bâtir  un 
Château ,  &  la  rendit  la  capitale  de  fes  Etats  en-deçà  \t'i 
Monts.  Il  eut  deux  fils  naturels  ,  Berold  cjr  Benoiji,  dont  on 
ne  fait  que  les  mons.  Son  premier  mariage  avec  Beatrix  de  Ge- 
nève ,  fille  de  Guillaume  I.  fut  ftérile ,  mais  fa  féconde  femme 
Marguerite  de  Faucigni  ,  fille  dcGuillaume  ,  le  dédomageajpar 
une  nombreufe  &  heureufe  pollérité  ,  l'ayant  fait  père  de 
neuf  Princes  &  de  fix  PrincelTes.  On  remarque  de  Beatrix  ^ 
qui  étoit  la  troifiéme  ,  &  qui  fut  mariée  à  Kaimond-Berrûgtr  , 
Comte  de  Provence  ,  qu'elle  fut  mère  de  trois  Reines  & 
d'une  Impératrice  ,  &  ayeule  de  deux  Reines  &  d'une  Impé- 
ratrice d'Orient.  Cette  Princelfe  fonda  l'an  i  ^66.  la  Coman- 
derie  des  Efchelles ,  de  l'Ordre  de  faint  Jean  de  Jerufalem. 

Des  neufs  fils  du  Comte  Thomas,  trois  furent  fuccefïive- 
mentComtcs  de  Savoye,HuMBERT,  qui  étoit  le  fécond  mou- 
rut l'an  1213.  fans  alliance,  ayant  été  tué  en  Pologne,  où  il 
avoit  mené  quelque  fecours  à  Conrad  ,  Duc  de  Mazovic  , 
contre  les  PrufTiens.  A  i  m  o  n  le  quatrième  ,  qui  avoit  reçu 
en  apanage  le  Valais  8c  le  Chablais  ,  mourut  auffi  fans  al- 
liance ,  l'an  1242.  Il  avoit  été  précédé  trois  ans  auparavant 
(premier  Novembre  1239.)  de  fon  frère  Guillaume, 
élu  Evêque  de  Valence  en  1224.  de  Liège  en  1238.  & 
Patriarche  de  Jerufalem  fuivant  Ciacconicus,  Celui-ci  étant 
allé  à  Rome ,  pour  y  faire  confirmer  fon  éledtion  à  l'Evêché 
de  Liège ,  contre  Othon  Prévôt  d'Utrecht  ,  fut  arrêté  à 
-  Aflife,  comme  il  revenoit ,  par  fes  ennemis,  qui  s'en  défirent 
par  le  poifon.  Il  avoit  été  Légat  en  France  ,  fous  le  Pape 
Honorius.  Ame'&Boniface,  autres  fils  de  Thomas  , 
entrèrent  dans  l'Ordre  des  Chartreux ,  d'où  ils  furent  tirez , 
le  premier  ,  pour  être  placé  fur  le  Siège  Epifcopal  de  Mau- 
rienne  ,  &  le  fécond ,  fur  celui  de  Bellay  ,  auquel  le  Pape 
ajouta  l'adminiftration  de  l'Evêché  de  Valence.  L'an  1241. 
Bonïface  pafl'a  à  l'Archevêché  de  Cantorberi ,  par  la  reco- 
mandation  de  la  Reine  Elèonore  fa  nièce.  Ce'Prélat  fut  un 
des  ornemcns  de  la  Maifon  de  Savoye.  Il  efl:  révéré  comme 
un  Saint  dans  fa  patrie  ,  où  il  mourut  le  14.  Juillet  1270. 

AME* 
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A  ME' IV.  dit  communément  III. fucceda  en  qualité  d'aîné 
à  Ion  père  Thomas ,  dont  il  prit  la  conduite  pour  modèle 
de  la  fienne  ,  à  l'égard  de  l'Empereur  Frédéric  II.  Il  reçut 
en  1238.  magnifiquement  ce  Prince  dans  la  ville  de  Turin, 
qui ,  trois  ans  auparavant ,  s'étoit  remife  fous  fon  obéiflan- 
ce  ;  par-là  il  afcrmit  dans  fa  Maiion  la  Principauté  de 
Piémont.  L'Empereur  pour  fe  l'atacher  plus  fortement ,  le 
fit  l'an  1258.  Duc  de  Chablais  &  d' Aoft  ,  &  lui  confirma , 
l'an  1 242.  le  titre  àc  Vicaire  Général  de  l'Empire  en  Piémont.  Il 
lui  donna  auflî  trois  ans  après  le  Château  de  Rivales  ,  en 
confjdération  du  mariage  de  fon  fils  naturel  Mainfroi ,  dit  la. 
Lance,  Marquis  d'Alexandrie,  &  depuis  Roi  de  Naples  , 
avec  Beatrix ,  fille  d'Ame  ,  8c  veuve  de  Mainfroi ,  Marquis 
de  Saluces  >  elle  étoic  fœur  aînée  de  Marguerite ,  mariée  à 
Boniface  le  Géant ,  Marquis  de  Montferrat.   Amé  avoit  eu 
ces  deux  Princeffes ,  d'Jnm  fille  d'André  de  Bourgogne  , 
Dauphin  de  Viennois ,  &  de  Beatrix  de  Montferrat  fa  troi- 
fiéme  femme  ,    (  fuivant  Guichenon  )  '*-  après  la  mort  de 
laquelle  il  époufa  l'an   1 244.  Cécile  de  Baux ,  furnomméc 
Pajje-rofe^  à  caufe  de  fa  beauté ,  &  fille  de  Barrai  I.  Seigneur 
de  Baux ,  &  Vicomte  de  Marfeille  &  de  Beatrix  à'Anduz,e  ,  il 
en  eut  Bomface  ,  qui  lui  fucceda  ,  &  deux  filles ,   deflinées  à 
être  Religieufes ,  par  le  Teflament  de  leur  père  du  10.  Sep- 
tembre 12J2.  dix  mois  avant  la  mort  **. 


M  AI  s  OM 

D  E 
s  A  V  O  Y  E. 


IX. 
1235. 


*  Il  me  paroît  qu'Anne  ,  fiUe  du  Dau- 
phinAndré  de  Bourgogne,  ne  pouvoit  être 
fille  de  Beatrix  de  Montferrat  fa  troifiéme 
femme  ,  car  celle-ci  étant  fille  de  Boni- 
face   le  Géant  ,    &  de  Marguerite  de  Sa- 
Toye  ,   fille   d'Ame   IV.    il  'fe  trouveroit 
qu'Ami  IV.  auroic  époufé  fon  arriére- 
petite-fille  ,    &  qu'Anne  fcroit  en  même 
tems  ayeule  &  petite  fille  de  Marguerite 
de  Savoye.  Outre  cette  contradiction  ,  en 
voici  encore  uné^autre.  Beatrix  de  Mont- 
ferrat n'ayant  pu  époufer  André  de  Bour- 
gogne ,  qu'après  la  mort  de  Beatrix  de 
5abran  fa  deuxième  femme  ,  dont  le  tems 
eft  marqué  par  le  P.  Anfelme  ,  &  les 
autres  Auteurs   en    i2iç.   Anne   fille  de 
Beatrix  ,  ne  put  être  nubile  qu'en  1119. 
te  fa  fille  aînée  Be'atrix  de  Savoye  ,  qu'en 
1141.  Cependant  l'hiftoirc  des  Marquis  de 
Jaluces  ,  par  Loiiis  de  la  Chieza ,  daté 


le  mariage  de  Beatrix  Je  Savoye  ,  fille 
d'Ame  IV.  arec  Mainfroi  IM.  Marquis 
de  Sahices  ,  de  l'an  1114.  Et  fuivant  Gui- 
chenon, elle  étoit  veuve  en  iz44.  &■  mère 
de  trois  enfans.  Suivant  le  premier  ,  elle 
auroit  été  mariée  avant  d'être  née  ,  de 
fuivant  l'autre  ,  elle  auroit  été  merc  à 
dix  ans. 

•*  GnlcKenon  y  en  ajoute  une  troi- 
fiéme ,  qui  n'eft  point  mentionée  dans  ce 
Tcftament  ,  &  qui  eft  omife  par  Paradiit 
&  du  Chêne.  Il  la  nomme  Léonore  ,  Se 
dit  qu'elle  fiit  mariée  en  1169.  à  Guichari 
de  Beaujeu  ,  Seigneur  de  MontpenCer. 
Cette  alliance  paroît  fufpeftc  ;  car  ce 
Guichard  de  Beaujeu  étoit  mort  avant 
l'an  iijiî.  Léonore  n'étant  pas  encore 
nubile  ,  &  Guichard  V.  Seigneur  de 
Beaujeu,  le   5.  Mai  ii6f.  Elle  pourroit 

G 
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Maison      Boniface  n etoit  âgé  que  de  neuf  ans ,  lorfqu'il fuc- 
_    ^  ^       céda  à  fon  père.  Le  foin  de  fon  éducation  fut  confié  à  fa 
^  °  ^  ^'  mère ,  &  celui  du  gouvernement  à  fon  oncle  Thomas  de 
X.       Savoye ,  Comte  de  Maurienne  ,  qui  le  mena  avec  lui  en 
ï  2  5  5  •     Flandre  ,  avec  des  troupes  pour  fecourir  Marguerite ,  Com- 
tefTe  de  Flandre  ,  fa  belle-fœur.  Le  Comte  Boniface  ,  fur- 
nomé  le  Roland  ,  à  caufc  de  fa  force  prodigieufe ,  s  étant 
déclaré  en  faveur  de  fon  beau-frere  Mainfroi ,  ufurpatcur  du 
Pvoyaume  de  Sicile ,  contre  Charle  d'Anjou ,  atira  en  1 262. 
dans  fon  pays ,  les  armes  de  ce  Prince ,  qui  aidé  de  Guil- 
laume ,  Marquis  de  Montferrat ,  prit  Turin  &  d'autres  pla- 
ces. Boniface  vint  combattre  fes  ennemis ,  les  défit  à  «Ri- 
voles  ,  &  affiégea  Turin  ,  mais  les  Aftefans  étant  venus  au 
fecours  des  affiégez  ,  le  bâtirent ,  &  l'emmenèrent  prifonier 
dans  la  ville,  où  il  mourut  de  chagrin  l'an  1263.  n'ayant 
point  encore  pris  d'alliance.  Ses  fœurs  prétendirent  fa  fuc- 
ceffion  ,  mais  elles  en  furent  exclues  ,  &  on  la  donna  à  leur 
Y  -r        oncle  PIER  RE  ,  furnomé  le  petit  Charlemagne ,  à  l'exclufion 
^  ■       des  enfans  de  Thomas  fon  frère  aîné  ,  la  loi  de  primogéni- 
'  *     ture  &  de  repréfcntation  n'ayant  pas  encore  été  établie  dans 
la  Maifon  de  Savoye.  Ce  Prince  avoir  été  deftiné  à  l'Eglife , 
&  fut  même  Chanoine  de  l'Eglife  de  Valence  ,  &  enfuite 
Prévôt  de  la  Cathédrale  d'Aofl: ,  mais  cette  profeflion  ne 
s'accomodant  pas  avec  fon  inclination  ,  il  demanda  un  apa- 
nage à  fon  frère Amé  IV.  qui  lui  dona  leComré  de  Romonr. 
Il  y  Joignit  en  1 23  3 .  le  Faucigni  &  le  pays  deVaud ,  du  chef 
de  ia  femme ,  &  étant  allé  en  1241.  en  Angleterre  voir  la 
Reine  Eléonore  fa  nièce  ,  le  Roi  Henri  IH.  le  fit  Comte 
de  Richemond  &  d'Effex  ,  &  Gouverneur  de  Douvres ,  & 
l'employa  très-utilement  en  différentes  négociations.  Son 
premier  foin  ,  lorfqu'il  eut  fuccédé  à  fon  neveu  Boniface ,  fut 
d'effacer  l'afront  qu'il  avoit  reçu  devant  Turin  ,  &  de  fe 
venger  de  la  perfidie  de  cette  ville  ;  il  s'en  rendit  le  maître, 
&  ula  avec  clémence  de  fa  vittoire ,  puis  il  repaffa  en  An- 
gleterre ,  où  Richard  foa  neveu  ,  élu  Roi  des  Romains ,  lui 
dona  ,  par  Parentes  du  17.  d'Odobre  1363.  tous  les  biens 

être  cette  Laure  ou  Eléonore  de  Savoye  ,  [  mariée  à  Raoiil  de  Brienne,  Comte  d'Eu» 
qui  époufa  en  i  nj}.  Dreux    de  Me'llo  ,  [  Conétable  de  France, 
^ont  la  fille  uniijue  Jeaime  de  Meib ,  fut  [ 
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qu'Hcrman,  Comte  de  Kibourg,  poffcdoità  fon  décès,  tanc  Maison 
au  Diocéfe  de  Laufane ,  qu'ailleurs  ,  mouvans  de  l'Empire.  d  e 
Il  lui  donna  en  même  rems  l'invertiturc  des  Duchcz  de  Cha-  S  a  v  o  y  8. 
hlaJs  &  d'Aofi,  &  lui  confirma  la  qualité  de  Vicaire  Général 
de  l'Empire.  G  racian  raporte  que  dans  cette  cérémonie  ,  il 
fc  prélenta  devant  l'Empereur  avec  un  habit  couvert  au  côté 
„  droit  de  broderie  &  de  pierreries ,  &  d'armes  luifantes  au 
côté  gauche.  L'Empereur  iurpris  de  le  voir  fi  bizarement 
vêtu  ,  lui  en  demanda  la  raifon  ;  Je  fuis  ,  dit-il ,  aitîfi  mt- 
parti  ,  pour  montrer  k  Votre  Majejté ,  que  d'un  coté ,  je  fuis  prêt  de 
lui  faire  ma  cour  ,  ^  de  l'autre  ,  en  état  de  me  défendre  contre 
ceux  qui  me  voudroicnt  ôter  ce  que  fai  acquis  par  les  armes.  On 
a  fait  une  autre  obfcrvation  ,  que  le  Chancelier  de  l'Empe- 
reur ayant  demandé  au  Comte  les  titres  par  lefquels  il  pof- 
fédoit  les  pays  de  Chablais  &  d'Aofl ,  pour  en  faire  dref- 
fer  l'aile  d'inveftiture  ,  ce  Prince ,  qui  ne  crut  pas  qu'il  fût 
néceflaire  de  produire  des  titres  pour  ce  ,  dont  les  prédécef- 
feurs  étoicnt  poffeffeurs  ,  tira  fon  épée  ,  voilà  mon  titre ,  dit- 
il  ,  en  la  montrant  au  Chancelier. 

Il  quitta  l'Angleterre  fur  l'avis  qu'il  reçut  d'une  nouvelle 
révolte  de  Turin ,  &  de  quelques  mouvemens  excitez  par 
Rodolfe ,  Comte  de  Genève  ;  il  défit  ce  Comte ,  &  l'obligea 
à  lui  faire  homage.  Le  Sire  de  Beaujeu  fe  foumit  auiïi  à  lui 
faire  homage  ,  pour  quelques  Châteaux  qu'il  polfédoit  en 
Bueey  &  Volromey.  Turin  ne  fe  foumit  pas  de  même  ,  les 
Affefans  vinrent  à  ion  fecours,  défirent  le  Comte ,  &  prirent 
fes  trois  neveux  prifonniers ,  l'an  1266.  Il  réiiffit  mieux  à 
maintenir  la  donation  que  lui  avoit  faite  l'Empereur  Ri- 
chard, duComté  de  Kibourg,  contre  les  prétentions  d'Everard 
d'Hafbourg ,  Comte  de  LaufFembourg ,  «fe  à  défendre  la 
ville  de  Berne  ,  contre  les  defleins  de  ce  Comte  ,  qu'il  défit 
en  deux  batailles.  Cette  ville  par  reconnoifll'ance  ,  le  choifit 
pour  fon  Protefteur ,  par  a£le  du  25.  Novembre  1266.  &  en 
conféquence,  les  Seigneurs  du  pays  firent  homage  au  Comte 
de  Savoye ,  qui  fit  agrandir  cette  ville  ,  en  quoi  il  mérita  , 
dit  Guilliman  ,  (  /•  3 .  c.S.  de  rcb.  Helvet.  )  les  titres  non  feu- 
lement de  Défenfeur  &  de  Tuteur ,  mais  de  Père  6c  defecond 
fondateur  de  Berne, 

L'Evêque  de  Laufane  lui  remit  la  moitié  de  fa  ville  5  ceux 
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vj  de  Payerne ,  de  Morat  &  Vevai  fe  donnèrent  à  lui ,  ce  qui» 

jj  g       joint  aux  acquifitions  que  fon  frereAmé  I V.  avoit  faites  dans. 

S  A  V  0  Y  E.  le  pays  de  Vaud,  &  aux  biens  qu'il  y  poffédoit ,  tant  du  chef 
de  fa  femme ,  que  de  la  fuccefllon  de  Kibourg ,  réiinit  tou- 
tes les  parties  éparfes  de  cette  Baronnie  de  Vaud  ,  que  le 
Comte  Pierre  pofTéda  le  premier  en  entier.  Ce  Prince  mou- 
rut le  7.  Juin  1268.  ne  laiffant  à' Agnès  héritière  de  Fauci^' 
çni  ,  qu'une  fille  nomée  Beatrix  ,  qui  porta  le  Faucigni  à 
fon  premier  mari  Guiges  VIL. Dauphin  de  Viennois,  & 
laquelle  fonda  l'an  1292.  la  Chartreufe  de  Melam  ^  où  elle 
eft  inhumée  '*'..  * 

La  même  raifon  cjui  avoir  fait  préférer  Pierre  de  Savoye 
à  fes  neveux  fils  de  Thomas  ,  fit  fucceder  à  Pierre  fon 
frère  PHILIPE.  Ce  Prince  defliné  d'abord  à  l'Eglife  , 
^  •'■  ■'■•  fut  Chanoine  &  Prémicier  de  Mets  ,  Prévôt  de  faint  Dona- 
2260.  j;ien  de  Bruges  ,  Evêque  de  Valence  en  124J.  &  enfin 
pourvu  en  1 246.  de  l'Archevêché  de  Lion  ,  par  le  Pape 
Inocent  IV.  qui  par  un  privilège  extraordinaire,  le  laiflTa 
îoUir  du  revenu  de  fes  Bénéfices ,  fans  qu'il  fût  engagé  dans 
les  Ordres  facrez  5  il  le  fi^t  outre  cela  Gouverneur  du  Patri- 
moine ,&  grand  Gonfalonier  de  l'Eglife.  Philipe  de  Savoye 
employa  utilement  fon  autorité  ,  en  s'opofant  avec  fuccès , 
aux  Comtes  d'Urbin  &  de  Camerino ,  &  aux  Seigneurs  de 
Rimini ,  partifans  de  l'Empereur  ,  qui  troubloient  le  repos 
des  peuples  de  fon  gouvernement. 

Voyant  fon  frère  hors  d'efpérance  d'avoir  un  fils ,  il  quitta 
l'an  1 267.  l'Etat  Eccléfiaflique ,  &  époufa  Alix  de  Bourgogne  , 
fœur  &  héritière  d'Othon  III.  Comte  Palatin  de  Bourgo- 
gne ,  du  chef  de  laquelle  il  prit  le  titre.de  Comte  de  Bourgogne. 
Il  fuccéda  l'année  fuivante  à  fon  frère ,  &  les  Bernois  le 
choifirent ,  par  ade  du  8.  Septembre  1268.  pour,  leur  Sei- 

*Le  Comte  Pierre  ,  eft  le  premier  qui    baine,  qui  n'a  point  d'autre  enfeigne  ,. 


•ait  pris  la  Croix  pour  armes ,  &  voici  à 
quelle  ocafion  ,  fuivant  M.  le  Laboureur, 
(  Mém.  MS .  Ca&inet  de  M.  Cleremhswlt .) 
'P'î.ERRE  de  Savoye  ayant  été  choifi  pour 
Avoiié-,  &  défenfeur  de  la  célèbre  Abaye 
de  faint  Maurice  en  Chabhis  „  en  fut 
invefti  par  l'Abbé  ,  qui  lui  mit  au  doigt 
ffanneau  de  faint  Maurice,  marqué  d'une 
'Croix  y  en  mémoire  de  ia  Légion  Thé-  [trefcçatu 


&  ce  Prince  en  compofa  fes  armes. 
Depuis  il  vint  à  la  fuccefllon  de  la  Comté 
de  Savoye  ,  &  ayant  préféré  cette  Croix. 
.1  l'Aigle  de  fes  prédécefTeurs,  qu'il  auroir 
dû  prendre  ,  il  la  laifTa  à  lis  fuccefleurs  ,. 
qui  continuèrent  encore  quelque  tems  do 
(è  fervir  de  l'Aigle  dans  leur  fcel  fecrer,. 
autrement  s-^sMéfignet  ,  &  dans  km  con-- 
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gneur  &  Procedeur.  L'an  i  zyirla.  ville  de  Nfons  fe  donna 
a  ce  Prince ,  après  l'heureufe  expédition  ,  dans  laquelle  il  ^  *  ^  ^  o  n 
fît  lever  le  fiége  de  Neuchâtel  à  Rodolfc  ,  Comte  de  Haf-  $  a  v  o  y  e 
bourg  ,  qui  fut  depuis  Empereur ,  &  qui  quelques  années 
après ,  (en  i  zSa.  ) chercha  à  s'en  venger  fur  Marguerite  de 
Savoye ,  Comtelle  de  Kibourg  &  de  Nidou.  Le  Comte  Phi- 
lipe  marcha  au  fecours  de  fa  tante ,  mais  le  Pape  Martin  IV. 
&  la  Reine  de  France  finirent  cette  guerre  par  un  traité 
de  paix  ,  qui  fut  conclu  à  Laufane  le  27.  Décembre  iiSj. 
Deux  ans  après ,  Philipe  mourut  accablé  d'infirmitcz  le  1 7, 
Novembre  1x85.  &  comme  il  n'avoit  point  d'enfans  ,  il 
nomma  pour  fon  fucceffeur  ,  fon  neveu  Jme  V.  fécond  fils 
de  ion  frère  aîné  Thomas  IL  Comte  de  Piémont,  en  fuivant 
toujours  l'ordre  de  proximité  du  degré ,  &  non  de  la  ligne. 
Nous  fommes  obligez  pour  fuivre  celle-ci ,  d'interrompre  la 
fucceflion  des  Comtes  de  Savoye  ,  à  laquelle  nous  revien- 
drons après  avoir  parcouru  la  branche  aînée  des  Comtes  de 
Maurknne  ZS"  ^^  Piémont ,  ^  Princes  d'Achaye  ^  de  la  Morce, 

Branche  des  Comtes  de  Maurienne  isr  de  Ftémont, 

ELle  a  pour  tige  Thomas  II.de  Savoye,  troifiémefils     De  gueule, 
du  Comte  Thomas  I.  &  de  Marguerite  de  Faucigni.  Il  ^ la  croix  d'ar- 
avoit  étédeflinéà  l'Etat  Eccléfiaflique ,  mais  l'ayant  quité  ,  fl"l' ^"^^i^ 
le  Comte  Amé  IV.  fon  frère  aîné  lui  donna  l'an  1235.  un  bande  d'azur, 
apanage ,  le   fit  Lieutenant  Général  de  fes  Etxits  ,  &  l'an  |"^°<^''*n'  ^"^ 
124J.  lui  céda  tout  ce  qu'il  poffédoit  en  Piémont ,  avec  le 
titre  de  Comte,  à  la  réferve  de  la  Souveraineté  &  du  refTort. 
Thomas  y  joignit  depuis  la  Principauté  de  Carignan ,  par 
l'acquifition  qu'il  en  fit  ,  de  la  Maifon  de  Provane,  Ce 
Prince  étant  j)affé  en  France  l'an  10-36.  atirépar  la  Reine 
JVIarguerite  la  nièce  ,  le  Roi  Loiiis  IX.  lui  fit  époufer  en       xafcTe 
^137.  Jeanne  ^  ComtelTe  de  Flandres  Se  de  Hainaut ,  veuve        IL 
de  Ferrand ,  Prince  de  Portugal.  Cette  alliance  l'obligea  de 
pafTcr  en  Flandres  ,  où  il  eut  guerre  l'an  1 242.  avec  Henri , 
Duc  de  Brabant ,  &  Godefroi  de  Brabant  fon  frère  ,  qu'il 
furprit  dans  Bruxelles ,  &  emmena  prifoniers  à  Gand.  Mais 
l'Empereur  l'obligea  à  faire  la  paix  avec  eux  ,  &  à  les  re- 
iacher.  La  même  année,  l'Empereur  Frédéric  IL  lui  donna 
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M  A  t  s  o  5r  comme  à  fon  frère  aiiié  ,  le  titre  de  Vicaire  Général  de  l'Em^ 
»  E       pire ,  en  I.ombardie  &  en  Piémont.  La  mort  de  la  ComtefTe 

S  A  V  o  Y  E.  Jeanne ,  dont  il  n'eut  point  d'enfans,  l'obligea  de  retourner 
en  Piémont,  ayant  cédé  tous  fes  droits  furfa  fucceffion,  à 
Guillaume  de  Dampierre  ,  moyennant  une  penfion  de  fix 
mille  livres ,  &  qu'il  conferveroit  fa  vie  durant ,  le  titre  de 
Comte  de  Flandres  &  de  Hainaut. 

Les  marques  de  faveur  qu'il  avoit  reçues  de  l'Empereur 
Frédéric  ,  ne  l'empêchèrent  pas  de  donner  azile  dans  fes 
Etats  ,  au  Pape  Innocent  IV.  avec  lequel  Frédéric  avoit  des 
démêlez  :  &  ce  Pontife  pour  atacher  davantage  à  fon  parti 
le  Comte  de  Piémont ,  lui  dona  la  fupériorité  temporelle- 
que  l'Evêque  de  Turin  avoit  fur  les  Châteaux  de  Rivoles, 
de  Veillane  &  de  Suze ,  &  lui  fit  époufer  en  1 24c.  fa  nièce 
Beatrix  de  Fiefqite ,  fille  de  Théodo  de  Fiefque ,  Comte  Palatin 
&  de  Lavama  ,  Seigneur  de  Val-detorro  &  de  Vigola ,  & 
de  Beatrix  fille  de  Camille  ,  Seigneur  de  Capocorco.  Elle  avoir 
deux  frères ,  dont  l'un  apellé  Ottohoni ,  fut  depuis  Pape  fous 
le  nom  à' Adrien  IV.  &  l'autre  nommé  Perceval ,  fut  Cardinal, 
Archevêque  de  Ravene ,  Chancelier  &  Vicaire  Général  de 
l'Empire  en  Tofcane. 
Thomas  efcortaInnocentIV.  àLion,où  fe  tint  unConcile, 

Iui  excomunia  Frédéric,  &  il  y  fut  pourvu  du  gouvernement 
u  Patrimoine  ,  avec  le  titre  de  Gonfalonier  de  L'Eglife.  L'Em- 
pereur de  fon  côté  ;  voulant  gagner  Thomas  de  Savoye  , 
lui  dona  par  Patentes  du  7.  Novembre  1248.  &  à  fa  pofté- 
rité  ,  la  ville  à'Yvrée  ,  *  le  pays  de  Canavays ,  8c  le  droit  que 
l'Empire  avoit  fur  le  Château  de  Zanzo  ,  &  le  nomma  pour 
moyener  un  accomodement  entre  le  Pape  &  lui ,  ajoiitant  à 
fes  premiers  bienfaits  le  don  ,  pour  lui  &  fes  defcendans ,  de 
l'un  &  de  l'autre  fexe  ,  des  Villes  &  Châteaux  de  Turin  , 
Pont  de  Vaux,  Cavours,  Châteauvieux  ,  &  de  Montcallier , 
avec  tous  les  droits  de  régale  &  de  péage ,  &  la  garde  de  la 
ville  de  Verceil ,  qui  s'étoit  nouvellement  foumife  à  lui. 
L'Empereur  Guillaume  de  Hollande,  que  leComte  Thomas 
alla  faluer  à  Utrecht  l'an  1252.  lui  confirma  tous  ces  dons 
&  privilèges  ,  aufquels  il  ajouta  celui  de  faire  batre  mo- 

*  Le  Comte  Thomas  ne  joiiit  jamais  d'Yvrée  ,  qui  ne  vint  à  fa  Maifon  que 
feus  Amé  V. 
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noyc  d'or  &  d'argent ,  d'impofer  des  tributs  &  des  péages  ,  M  a  i  s  o  n 
créer  des  foires  &  des  marchez ,  &  tous  droits  de  Jufliceen  e  e 
'•tiépendans  ,  à  la  rcfervc  des  homages  des  Marquis  de  Mont-  S  a  v  o  y  e. 
ferrât  &  de  Saluées.  Ce  fut  dans  ce  voyage  qu'il  aflifla  fa 
belle-fœur  Marguerite ,  ComtefTe  de  Flandres  ,  dans  la 
guerre,  qu'elle  avoit  contre  fes  enfans  :  de-là  il  paffa  en  An- 
gleterre l'an  1254.  où  il  fut  gratifié  de  la  Principauté  de 
Capoué ,  dans  le  Royaume  de  Naples  ,  qui  avoit  été  donnée 
à  Edmond  d'Angleterre,  par  le  Pape  Inoccnt  IV.  De  retour 
en  Piémont ,  il  y  elfuya  une  difgrace  des  plus  mortifiantes. 
Dans  la  guerre  qu'il  eut  avec  les  Aflefans  &  le  Marquis  de 
Montfcrrat ,  il  fut  défait  &  pris  prifonier  à  la  bataille  de 
Montebruno  ,  l'an  125:6.  &  ne  recouvra  fa  liberté  ,  par 
traité  du  la.  des  Calendes  de  Mars  1257.  qu'en  donant  fes 
enfans  en  otage  ,  avec  les  principaux  de  fes  fujets ,  &  renon- 
çant à  tous  les  droits  ,  qu'il  avoit  fur  les  Villes  &  Châteaux 
de  Turin  ,  de  Cavours ,  de  Cologno  ,  de  Montefol  &  d'Al- 
pignan. Richard  d'Angleterre,  nouvel  Empereur , cafifa  ce 
traité  en  1258.  &  le  Pape  Adrien  IV.  &  tous  les  Princes  de 
la  Chrétienté ,  s'intéreflerent  pour  la  délivrance  de  fes  en- 
fans ,  qui  furent  élargis  en  12  59.  mais  Thomas  n'eut  pas  le 
tems  de  rétablir  ïes  affaires  ,  étant  mort  la  même  année.  Il 
laiifa  trois  fils,  defquels  font  fortis  trois  branches.  Thomas 
l'aîné  continua  celle  des  Comtes  de  Maurienne  >  Ame'  celle 
desComtes  de  Savoye,&Louis  fit  celle  des  Barons  deFaud. 
THOMAS  ill.  Comte  de  Maurienne  &  de  Piémont , 
dona  de  bonne  heure  des  marques  de  fon  courage.  A  l'âge 
de  quinze  ans ,  il  acompagna  Boniface  ,  Comte  de  Sa- 
voye ,  en  la  guerre  qu'il  eut  en  Piémont  en  1 26  3 .  &  demeura 
prifonier  avec  lui  dans  une  bataille.  Il  eut  le  même  fort 
dans  celle  que  perdit,  en  1266.  le  Comte  Pierre  ,  contre 
les  Aftefans ,  qui  fept  ans  après ,  s'étant  liguez  avec  Boni- 
face  ,  Marquis  de  Montferrat ,  firent  lever  le  iiége  de  Turin, 
que  Thomas  avoit  entrepris.  Le  Comte  fe  vengea  l'an  1 280. 
il  furprit  cette  ville ,  qui  étoit  fon  héritage ,  &  en  chafla  le 
Marquis  de  Montferrat ,  qu'il  arrêta  avec  fa  femme ,  proche 
de  Valence  ,  en  Dauphiné  ,  comme  ils  alloient  en  Efpagne 
demanderdufecoursà  Alfonfe,  Roide  Caftille.  On  moyena 
entre  eux  un  traité  de  paix ,  par  lequel  Thomas  recouvra 
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M        Q  j,  tout  ce  qui  lui  avoit  été  pris.  II  mourut  peu  après  le  ij.  Maî 
jj  g        1282.  laiffant  cinq  Princes ,  dont  les  quatre  derniers  em- 
Sà.voye.  bradèrent  l'Etat  Ecclefiaftique.   L'aîné  de  ceux-ci  étoit 
Pierre  de  Savoye  ,  qui  de  Doyen  de  l'Eglife  de  Lion  , 
ayant  été  élu  Archevêque  en  1 3  07.  caufa  de  grands  troubles 
dans  cette  ville ,  pour  avoir  £mpêché  les  Officiers  du  Roi 
Philipe  le  Bel  ,  d'y  exercer  la  jurifdidion  temporelle.  Ce 
Prince  y  envoya  le  Roi  de  Navarre  fon  fils,  avec  une  armée  > 
mais  l'Archevêque  fit  fa  paix  avec  le  Roi ,  par  la  médiation 
d'Ame  V.  Comte  de  Savoye  ,  avec  lequel  il  fe  rendit  en 
1512.  à  Paris.  Il  mourut  en  1.325;.  8c  lat^a.  deux  fils  naturels. 
\°.  Jean  de  Savoye ,  dit  la  Mitre  ,  Seigneur  de  Guy  nés  en  Mau^ 
tienne  ,  qui  mourut  l'an  i  ■^^'è.Jans  lignée.  2°.  Hugonin  de  Sa- 
voye ,   À  qui  Catherine  de  Viennois ,  Prin'cejje  d'Achaye ,  dona  en 
1337.  quelques  héritages  près  Turin. 
^^     .  jC inventaire  des  Titres  de  la  Maifon  de  Nevers  ,fait  mention 

Mitiufciits  de  Àe  Nicolas  é"  ^^  François  de  Savoye  ,  Seigneur  du  Bord^ 
M.   de  'M.!'-- cie-mer  en  Ninervois .,  le fquels  firent  homage  au  Comte  de  Nevers , 
de'yillêloin.^7'^^^^''  '  NiCOLAS  m  I  3  36.  c^  François  l'an  I  3  52.  au  nom  de^ 
•Philippine  Je  Savoye  ,  fille  dudit  Nicolas ,  ^  depuis  de  fon 
shef ,^    l'an  1363. \M.    Gutchenon  croit  qu'ils  étaient  bâtards  de 
Thomas  III.  Comte  de  Maurienne  ,  car  le  même  Nicolas  fervit 
le  Roi  Philipe  de  Valois ,  {fuivant  les  Titres  de  la  Chambre  des 
Comptes  de  Paris)  en    1340.  avec  un  Chevalier  ^Joixante-un 
I  Ecayers  ,  ^  étoit  accompagné  de  Thomas  de  Savoye  ,  un  des  fili 

'  audit  Comte  Thomas. 

FroijJ'ard  enjes  Chroniques  ^fait  aujfi  mention  d'un  P  E  R  R  o  T 
DE  Savoye  vivant  en  i  369.  qui  coman'doit  des  troupes  pour 
Charle  V.  contre  les  Anglais.  Il  peut  bien  avoir  été  fils  de  ee  Fran- 
pis  de  Savoye, 

PHILIPE  n'étant  âgé  que  de  quatre  à  cinq  ans  ,  fijt  mis 
avec  fes  frères  fous  la  tutelle  de  fon  oncle  Amé  ,  qui  profita 
de  fon  bas  âge ,  pour  fe  faire  doner,  à  fon  exclufion  ,  la  fuc- 
ceffion  des  Etats  de  Savoye  h  mais  lorfquei Philipe  eut  ateint 
.  l'âge  de  feize  ans  ,  il  la  demanda  par  le  confeil  de  fa  mère. 
Le  Comte  Amé  V.  pour  éviter  les  troubles  ,  lui  céda  en 
1394.  Turin,  Montcallier  ,  Pignerol ,  &  généralement 
tout  ce  que  la  Maifon  de  Savoye  avoit  en  Piémont ,  à  la  ré- 
ierve  de  Suze  ,  &  de  rhomagç  dû  par  les  Marquis  de  Mont- 

ferrac 
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.fcrrac  &  de  Saluccs ,  il  lui  donna  encore  en  i  3  1 3 .  la  moitié  jvi .  i  s 
de  la  ville  d'Yvrcc  ,  qui  s  etoit  ibuniii'c  à  lui.  p  g 

Philipe  de  Savoye  s'étanc  déclare  en  1305.  pour  Main-  Savoye. 
froi ,  Marquis  de  Saluées ,  qui.  prétendoit  la  luccenion  du 
Montfcrrat,  contre  Théodore  Paleologuc,  fe  brouilla  avec 
Charle  d'Anjou ,  Roi  de  Naplcs  ,  qui  loutenoit  celui-ci ,  & 
qui  après  avoir  réduit  Mainfroi  à  renoncer  à  fes  préten- 
tions ,  prit  plufieurs  villes  au  Comte  de  Piémont,  &  l'obligea 
à  lui  céder  l'an  1307.  fes  droits  fur  les  Principautez  de  la 
JMorée  &  d'Achaïe  ,  en  échange  du  Comté  à'Albe  en 
Abruzze  ,  qu'il  érigea  en  Principauté  en  1 308.  &  de  quel- 
ques autres  places  dans  le' Royaume.de  Naples.  Philipe  fe 
réferva  le  titre  de  Pjrincc  d'Achaïe  &  de  la  Morée.  Il  l'avoit 
acquis  par  fon  mariage  ,  avec  Ifahelle  de  Ville-Hardouin  , 
Princeflc  d'Achaïe  &  de  la  Morée.  L'Empereur  Henri 
VII.  qu'il  reçut  magnifiquement  à  Turin  l'an  1 3 1 1.  le  fie 
Lieutenant  Général  de  l'Empire ,  dans  les  villes  de  Parme , 
de  Novare  &  de  Verceil.  Il  acordaen  1320,  fa  protedion 
à  Frédéric  de  Saluées ,  qui  en  reconoifTance  lui  fit  dona- 
tion en  1 324.  de  Carmagnole  ,  de  Raconis  &  de  Revel , 
qu'il  reprit  enfuite  en  fief  du  Comte  de  Piémont ,  lequel 
mourut  le  27.  Septembre  1334.  lailfant  fix  enfans  de  cha- 
-cune  de  fes  femmes ,  &  un  fils  naturel  ^  nommé  Antelme,  qui 
a  fait  la  branche  de  Colcgno. 

JAQUE  fon  fils  aîné  lui  fuccéda  ,  &  fit  en  1340.  la 

fuerre  avec  beaucoup  de  fuccès  au  Marquis  de  Saluées ,  à 
inftigation  de  Bertrand  de  Baux  ,  Sénéchal  du  Roi  Ro- 
bert, en  fes  Terres  de  Piémont.  Il  furprit  la  ville  de  Saluées, 
en  fit  brûler  une  partie,  &  fit  prifonier  dans  le  Château  ,  le 
Marquis,  avec  deux  de  fes  enfans.  La  mort  du  Roi  Robert 
lui  fournit  &  au  Comte  de  Savoye  ,  l'ocafion  de  recouvrer 
les  villes  qui  avoient  été  enlevées  à  la  Maifon  de  Savoye  par 
celle  d'Anjou.  Il  eut  un  fuccès  bien  diférent  dans  la  guerre 

3u'il  s'atira  dç  la  part  du  Comte  Amé  le  Verd  ,  au  fujet 
'un  tribut ,  qu'il  voulut  im.pofer  l'an  1359.  fur  toutes  les 
jTiarchandifes ,  qui  venoient  de  Savoye  en  Piémont.  Ce  qui 
avoit  le  plus  irrité  le  Comte  Verd,  c'efl  qu'ayant  envoyé,  à 
ce  fujet ,  des  ComilTaircs  en  Piémont ,  le  Comte  Jaque  en 
^voit  fait  mourir  un  ,  qui  étoit  de  \?l  Maifon  de  Provanc. 

H 
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Maison  Le   Comte   Verd  entra  en  Piémont  avec    des    troupes. 
D  B       Jaque  de  Savoye  fut  vaincu  &  perdit  la  liberté  ,    qu'il 

S  Avoï  E.  ne  recouvra  l'an  1560.  qu'en  cédant  tous  fes  Etats.  Trois 
ans  après  ,  il  y  fut  rétabli  ,  à  la  prière  d'Antoine  Sire  de 
Beaujeu  &  de  Dombes ,  fon  beau-frere.  Il  s'atacha  depuis 
au  Comte  Verd,  en  faveur  duquel  il  déclara  en  136J. 
la  guerre  au  Marquis  de  Saluées.  Il  eut  le  déplaifir  de  voir 
dans  le  parti  de  fes  ennemis,  fon  fils  aîné  Philipe.  Il  deshérita 
ce  fils  dénaturé  ,  qui  ayant  été  pris  dans  FofTan  ,  par 
le  Comte  de  Savoye  ,  fut  mis  en  Juftice  ,  condamné.,  à 
mort  en  1369.  &  noyé  fuivant  quelques-uns-,  dans  le  lac 
d'Avigliano.  (  Lo'/ih  de  la  Chieza  ,  Hifionen  de  Piémont.  ) 
Philipe  ne  laifTa  point  de  poflérité  de  fa  femme  Alix  de 

^  I.  Partie  p.  /7>7/^^  ^  fi]ie  d'Humbert  VI.  Sire  de  Thoiré  &  de  Villars  \ 
^  '  Jaque*  eut  pour  fucceffeur  en  1366.  fon  fils  AME'  ou 

A  M  E  D  E'  E ,  lequel  n'étant  âgé  que  de  trois  ans ,  fut  fous 
la  tutelle  du  Comte  Verd.  Il  joiiit  d'une  affez  grande  tran- 
quillité jufqu'à  l'an  1 394.  qu'il  fit  la  guerre  au  Marquis  de 
Saluées  ,  parce  qu'il  lui  avoit  refufé  l'homage.  Thomas ,  fils 
du  Marquis ,  étant  venu  pour  lui  faire  lever  le  fiége  de  Mo- 
naflerole  ,  Amé  le  défit ,  le  prit  &  l'emmena  à  Turin  ,  où 
il  fut  retenu  deux  ans  prifonier.  En  1 396.  il  eut  auffi  guerre 
avec  la  Maifon  de  Montfcrrat ,  &  elle  dura  avec  diférens 
fuccès  jufqu'en  i4oz.  qu'il  fe  fit  un  accomodement ,  peu 
avant  la  mort  du  Comte  ,  arivée  le  7.  Mai  de  la  même  an- 
née. Il  ne  laiffa  ,  de  Catherine  de  Genève ,  que  deux  Prin- 
ceffes ,  favoir ,  Catherine  &  Mathilde ,-  qui  furent  exclues  de 
fa  fucceflîon  par  leTeftament  de  leur  père.  La  première 
qui  efl  omife  par  la  Chieza ,  &  qui  fut  furnomée  la  Grande  ^ 
étant  demeurée  veuve  fans  enfans  en  141 8.  prit  l'habit 
du  Tiers  Ordre  de  faint  Dominique  ,  fonda  en  1445;.  un 
Monaftere  ,  où  elle  fut  Prieure  ,  &  mourut  en  odeur  de 
fainteté  le  23.  Novembre  1464. 

LOUIS  l'uccéda  à  fon  frère  :  il  s'étoit  ataché  au  fervice- 
de  Ladiflas ,  Roi  de  Naples ,  &  en  avoir  reçu  l'an  1 389.  le* 
Comtez   d'Oleano  ,   de  Manopello  ,    de  Laureto  ,   de  faint 

*  François  de  Chieza,  Evêque  de  So-  [  épouf^  M^ni?  de  Genève  ,  fœur  du  Pape 
lufles  ,   dans   fon   Livre  de  la  Couione  |  Clément  VH. 
Royale  de  Savoye  ,  dit  que  ce  Prince  j 
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Fabien  ,    d'Alba  ,   avec  les  villes  àc  ftint  Ange  ^   Ortonc  ,  j^ 
Pejcara.  &  de  Pianelle  au  Royaume  de  Naplcs .  Ce  Prince      ^  ^ 
fonda  l'an  1 40  5 .  l'Univerlitc  de  Turin  ,  dont  l'Evcque  fut  s  a  v  o  y  b, 
déclarc  Chancelier  ,   il  eut  en   1412.  de  l'Empereur  Si- 
gifmond  ,  le  titre  de  Vicaire  Général  de  l'Empire  en  Piémont, 
&  montra  fa  magnificence  dans  la  réception  qu'il  fit  à  ce 
Prince  dans  la  ville  de  Turin  ,  l'an  1416.  &  deux  ans  après 
au  Pape  Martin  V.  à  l'élcdion  duquel  il  avoit  contribué  , 
dans  le  Concile  de  Confiance  ,  contre  la  fa£lion  des  Car- 
dinaux de  Saluées  &  de  Genève.  Loiiis  mourut  à  Pignerolc 
le  1 1.  Décembre  1418.  &  n'ayant  point  d'enfans  ,  de  Bonne 
de  Savoye  ,    il  n6ma  pour  fon  héritier  ,   fon  beau  -  frère 
Amé  VIII.  premier  Duc  de  Savoye.  Par-là  le  Piémont  fut 
réiini  à  la  Savoye. 

Il  avoit  un  frère  naturel,  nommé  ANTOINE  de  la  MORE'E , 
duqueljont  Jortis  le  s  Seigneur  s  du  BUSQUE  en  Piémont,  dujurnom 
de  la  MORE'E. 

Il  Inifx  un  fils  naturel ,  dit  LOUIS  de  la  MORE'E  ,  d'où  les 
Seigneurs  de  RACONIS. 

Suite  des   Comtes   de    S  A  v  O  Y  E. 

AME' V.  fécond  fils  de  Thomas  II.  Comte  de  Piémont, 
fut  apelléen  1283.  à  la  fucceflTion  du  Comté  de  Sa-  ^  ' 
voye ,  par  le  teflament  de  fon  oncle Philipe  ,  par  préférence  ^^oJ* 
à  Philipe  ,  fils  de  fon  aîné  ,  auquel  il  céda  en  1 294.  en  dédo- 
magement ,  tout  le  Piémont.  Le  règne  de  ce  Prince  fut 
marqué  par  des  a£lions  continuelles  de  valeur ,  qui  lui  mé- 
ritèrent le  furnom  de  Grazd.  Le  Dauphin  Humbcrt  de  la 
Tour  du  Pin  ,  fe  mit  en  devoir  de  lui  difputcr  cette  fuccef- 
lion,  du  chef  de  fa  femme  AnneDauphine,  dont  la  mère  étoit 
Beatrix  àQ  Savoye ,  fille  unique  du  Comte  Pierre'  :  il  fit  une 
ligue  avec  Amé  II.  Comte  de  Genève  ;  mais  celui-ci  ayant 
été  défait ,  il  le  fit  en  1287.  un  traité  de  paix  ,  &  par  lequel 
le  Dauphin  fut  obligé  de  faire  homage  au  Comte  de  Savoye, 
dé  la  Baronie  de  la  Tour.  Cependant  pour  le  bien  de  la 
paix  ,  il  lui  remit  dans  la  fuite  cet  homage  ,  par  Traité  du 
17.  Décembre  1308.  il  engagea  la  Dauphine  Beatrix  de 
Savoye  ,  &  fon  petit  -  fils  Hugues  Dauphin  ,  (  Gmchenon 

Hij 
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THOMAS 


II.    de   SAVOYE, 

de    Fl  AN  D  R  E  s  , 
A^ 


c.  deMAUMBNNE,  de  Piemomt 
veuve  de  Ferrand  ,   Prince  de  Portugal. 


THOMAS   III.    de    SAVOYE,  Comte  de  Maurienne  &  de  Piémont  ,  né  en 

Nov.^1148.  t  1 5.  Mai  11x8.  ép.  Cuye  de  Bourgogne,  f,  de  Hugues 

Comte  de  Châlon,  &  Palatin  de  Bourgogne. 

, A 


GUIilAUME  , 

Abé  de  faint 

HicLel  de   la 

Suze  en 

Fiéiaonc. 


PH  (LIPE  de  SAVOYE,  Prince       Pierre,       Amede'e,       Thomas. 
d'Achaye  &   de  la  Morée,  C.  de         Doien  de  Archidiacre         Chanoine 

Piémont  né   1178.  ■\   17.  Sep-         SaUfburi ,  de  Reims.  d'Amiens, 

tembre   1534.  ép.  1".  Fan  1301.       Archidiacre 
T/îkW/?  de  ViLLE-HARDOiiiN, fille  de  Lion 

unique  &  Héritière  de  Guillaume  ■(■1311.. 

de  Ville-Hardoiiin ,  P.  d'Achaye 
&  de  la  Morée  ,     veuve   i'.  de 
Philipe  d'Anjou,  Roi  de  Sicile.  z°.  de  Florent  de  Hainant  ,   Seigneur  de  Braine  &  de  Hall. 
2.".  Cittherine  de  Viennois,  fille  de  Humbert  de  la  Tour  du  Pin ,  Dauphin  de  Viennois. 

-, A 


I   Marguerite 

ép.  Renaud , 

de 

To  R  E  2   , 

Seisrîjeur 

"de 
Mélavel. 


Ifubelle 
ép.  Jean  , 
Seigneur 

de  la 

Chambre, 

C.  de 

Leiiille. 


1     Alix  j- 1368. 
1°.  Mainiroide 

Ca  RE  tX  o  , 

M.  de  Savone  , 

2".  Antelme, 

Seigneur 

d'URTIERES. 


Léonore 
■j-en  1}  jo. 

Mainfroi  , 
Marquis 

de 
Saluces. 


Jeanne 
ten  ï3fi. 
ép.  Amedée 

de 

Poitiers  , 

Seigneur 

de 
S.  Vallicr. 


Béatrix 
•j-eni340.ép. 
Humbert  VI, 

Sire  de 
T  H  o  r  R  E 

&  de 
V I  X  l  A  R.  ï. 


Agnès 

ép.  Jean 

de  k 

Chambrh 

Vicomte  d( 

Maurienne 
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I  JAQUE  de  Savoye  ,  Amede'e  , 

P.   d'Achaye    &   de  la  Comte  de 

Morée ,  C.  de  Piémont,  Lion , 

•j-   17.   Mai   1366.    ép.  Evêque 

i'.  Béatrix  d'EsT  ,  fille  de 

de    Renaud ,    M.irquis  Maurienne 

de  Ferrare.  1°.  Sihille  ,  &  de 

de  ^Mlx.-^'' .Marguerite .  Laufane  ,  . 

de  Beaujeu  ,  fille  d'E-  -f  i  j/ô.- 
douard  ,     Seigneur  de 
Beaujeu  &  de  Dombes , 

. A 


Thomas  , 
C.  de 
Lion  , 

Evêque de 
Turin  , 

t  ij6o. 


Edouard  , 
Religieux 

de 
S.  Benoift  , 

Evêque 
de  Bellai  & 
de  Sion  , 
Archevê- 
que de 
Tar.intaife', 
•j-  en  Fév.- 
1390. 


1      A  I  M  o  Pt  , 

Seigneur  de 

Villefranche  , 

t  en  1308.  f.  I.- 

Mencie 

de 
Ce  VE. 


■ANTELME 

Bâtard 

d'Achaye  , 

d'oil 

les  Seieneun 

de        ^ 

COLECNO. 
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RA  CONIÎ. 
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1149.  fuccedc  irSj. 
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Héiitierc  de 

Gui  ,  Seigneur 

de 
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liance ,  il  marque  nu  contraire  la  mort  d'Alix  de  Viennois  en  l'an  13 10, 
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l'apelle  mal-k-proposfon  fils  ^  )  à  renoncer  à  tous  leurs  droits 
fur  la  Savoye  ,  en  gardant  en  toute  propriété  &  fous  l'ho- 
mage  du  Comte  ,  les  Châteaux  de  Faucigni  ,  Bonne  , 
Monthons ,  Bonncville  ,  Châtelet  de  Credo  ,  Alinges  le 
vieil ,  Lullins ,  avec  les  Fiefs  de  Rovorée  ,  de  Nernier ,  de 
Gex  &  de  Villars.  Ce  Traité ,  qui  fut  fcellé  par  le  mariage 
de  A'Iarie  de  Savoye  avec  Hugues  Dauphin,  n'empêcha  pas  qu'il 
n'y  eût  encore  plufieurs  ruptures  entre  le  Dauphin  &  le 
Comté,  qui  eut  toujours  l'avantage.  II  fit  auiïi  avec  fuccès  en 
1 290.  la  guerre  au  Marquis  de  Montferrat ,  en  faveur  des 
Aftefans ,  qui  lui  avoient  demandé  dufecours,  &  obligea 
en  1292.  Thomas  Marquis  de  Saluées ,  à  lui  rendre  homage 
pour  les  Villes  &  Seigneuries  de  Bufque ,  Bernaix ,  Scarnafis 
&  Borges. 

Amé  aquit  en  1289.  moyenant  1 5:000.  livres  de  Robert, 
les  Seigneuries  de  Kevermont  &  de  Co- 
qu'il  réiinit  à  la  BrelTe.  Celle-ci  lui  étoit  venue  en 
par  fon  mariage  avec  SihiUe  de  Baugé  ^  fille  unique  , 
&  héritière  de  Gui ,  Seigneur  de  Bre^e  8c  de  Baugé ,  laquelle 
étant  morte  en  1 294.  il  fe  remaria  en  1 3  04.  avec  Marie  , 
fille  de  Jea?i  ,  Duc  de  Brabant ,  8c  de  Marguerite  de  France. 
Cette  alliance  le  rendoit  beau-frere  de  l'Empereur  Hen- 
ri VII.  qui  étant  venu  l'an  15 10.  en  Italie,  fut  reçu  ma- 
gnifiquement par  le  Comte  ,  à  Chamberi ,  &  dans  toutes  les 
villes  de  fes  Etats ,  dont  il  lui  donna  l'invelliture  ,  le  créant 
lui  &  fes  fucceffeurs  ,  Comtes  de  Savoye  ,  Princes  du  Saint 
Empire ,  avec  la  confirmation  du  Titre  de  Vicaire  Général  de 
l'Empire.  Amé  acompagna  jufqu'à  Rome  l'Empereur  ,  qui 
après  fon  couronement ,  lui  dona  en  1 3 1 2.  la  Comté  à'Af- 
ti.  '^  La  même  année  ,  la  ville  d'Yvrée  ,  lafle  de  fe  voir 
déchirée  par  les  fa£lions  des  Quelphes  &  des  Gibelins , 
fe  dona  à  lui  &  au  Prince  d'A'Chlrc-fon  neveu  ,  pâTAfte 
du  premier  Novembre. 

•Le  Comte  Amé  dona  en  plufieurs  ocafions,  des  marques 
de  fon  atachement  pour  la  Courone  de  France  ,  foit  en  y 
conduifant  en  1 3  04.  du  fecours  contre  les  Flamans ,  foit  en 
moyenant  des  trêves  avec  i'Anglois  :8c  le  Roi  pour  marquer 

♦  La  Maifon  de  Savoye  n'en  a  eu  la  véritable  pofleflîon ,  que  fous  l'Empire  de 
Cliarle  V. 
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la  conddcrarion  qu'il  avoit  pour  ce  Prince,  le  fît  l'an  i  j  i5. 
Conleillcr  de  Ion  Conlbil  étroit ,  &  lui  fit  don  au  mois  de 
Décembre  de  la  même  année  ,  du  Vicomte  de  Alaulevrier  , 
&  de  la  Maiibn  de  PlejJis-lès-Tours. 

La  valeur  d'Ame  ne  borna  pas  fes  exploits  dans  l'Europe  j 
il  pafTa  en  1 3 1  j.  jufqu'en  Afie ,  au  fecours  des  Cheva. 
liers  de  laint  Jean  de  Jcrufalem  ,  &  aquit  une  gloire  im- 
mortelle à  la  défcnle  de  Rhodes  ,  contre  les  éforts  des 
Turcs  ,  &  ce  fut  par  reconnoifTance ,  que  le  Grand-Maître 
de  cet  Ordre ,  auquel  il  conferva  cette  Ifle  ,  lui  fit  prélent 
de  la  Maifon  que  les  Chevaliers  avoicnt  à  Lyon  *. 

Amé  étant  allé  à  Avignon,  pour  porter  le  PapeJcan.XXII. 
à  publier  une  Croifade  contre  les  Turcs ,  mourut  le  1 6.  Oc- 
tobre 1323.  âgé  de  74.  ans  ,  ayant  réglé  par  fon  Teftament 
fait  en  préience  de  Philipe  le  Bel ,  Roi  de  P'rance  ,  le  27. 
Septembre  1 307.  qu'Edouard  de  Savoye  Ion  fils  aîné  ,  & 
les  mâles  qu'il  auroit ,  fuffent  Comtes  de  Savoye.  Il  laifla 
deux  Princes  &  lept  PrincelTcs ,  dont  les  deux  dernières 
favoir,  Arme  &  Bcatrix  furent,  la  première  Impératrice  d'O 
rient ,  &  l'autre  Reine  de  Bohême  **. 

Amé  eut  un  fils  naturel ,  nommé  ARTUS  de  Savoye  ,  vaillant 
Chevalier ,  qui  mourut  au  voyage  de  la  Terre-Sainte. 


M AISOK 
D  E 

Savoy  e. 


'?• 


GtiUh, 
161. 


t.  I. 


*  Plufieurs  Hiftoriens  ont  avancé  que 
ce  fût  en  mémoire  de  cette  expédition  , 
qu'Ame  prit  la  Croix  de  la  Religion  avec 
ce  mot ,  F  E  R  T  ,  pour  devife  ;  mais  ils  fe 
font  trompez  ,  puifque  ,  comme  Guiche- 
non  l'a  montré  dans  fon  hifto  re  ,  la  croix 
&  ces  quatrcs  lettres  fervoient  d'armes  & 
de  devue  aux  Comtes  de  Savoye  ,  avant 
l'expédition  duComteAmé  le  Grand,  elles 
fe  trouvent  dans  les  monoyes  &  fur  la  fé- 
pulture  deThonias  II.  Comte  de  Maurien- 
nc  &  de  Piémont ,  père  d'Ame  le  Grand. 
Ainfi  l'interprétation  que  l'on  donne  à  ces 
quatre  lettres  ,  par  ces  mots  latins,  Forti- 
ludo  ejus  Rhodum  tenuit  ,  quelque  ingé- 
nieufe  qu'elle  foit ,  n'eft  pas  mieux  fondée 
que  l'explication  des  cinq  voyelles ,  devife 
ie  la  Maifon  d'Autriche  ,  par  ceux-ci. 
.Aufirianorum  Efi  Imperare  Orbi  Univerfi  , 
&  l'on  pouroit  donner  poOr  réponfe  à 
ceux  qui  en  dcmanderoient  l'origine  & 
l'Auteur  ,  ces  mots  ,  hon  Omîtes  Ca}iitnt 


Hoc  ,  par  lefquels  on  interprête  quoique 
tauflement  cette  autre  devife  ,  Noch ,  qui 
étoit  celle  des  Marquis  de  Sahices  ,  plu- 
fieurs  Princes  ayant  afefté  d'en  prendre 
de  bizares  &  d'obfcures. 

**  Guichenon  apelle  mal-  à -propos  , 
Henri  d'Autriche  ,  le  mari  de  Beatrix  de 
Savoye  ,  il  n'ctoit  point  du  tout  de  cette 
Maifon  ,  mais  de  celle  des  Ducs  de  Ca- 
rinthie  ,  le  Royaume  de  Bohême  n'étoit 
point  encore  afeftéàlaMaifon  d'Autriche.- 

Il  me  paroît  que  Guichenon  fe  trompe 
encore  dans  la  date  du  mariage  de  Ca- 
therine de  Savoye  ,  autre  fille  d'Ame  V. 
avec  Léopold  ,  Duc  A' Autriche  ,  fils  de 
l'Empereur  Albert ,  qu'il  dit  avoir  été 
célébré  l'an  13  lo.  la  PrincelFe  ne  pouvoir 
avoir  alors  que  quatre  ans  :  car  fa  mère 
n'avoit  été  mariée  qu'en  1304.  &  avoit 
eu  une  première  fille  ,  nommée  Marie  , 
qui  époufa  Hugues  D/ut^hin  ,  Baron  de 
Faucigni. 
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Maison      EDOUARD  qui  portoit  le  titre  de  Sire  de  Baugé é"  ^^ 
BreJJ'e ,  depuis  la  mort  de  fa  mère  en  1 294.  mena  l'an  13  04. 
des  troupes  au  fer  vice  de  Phiiipe  le  Bet,  8c  fe  fignaia  à  la 
bataille  de  Mons  en  Puelle  ,  contre  les  Fiamans ,  après  la^ 

^  5-^5-     quelle  le  R-oi  le  fit  Chevalier.  De  retour  en  Savoye  ,  il  y 
comanda  avec  fuccès  les  troupes  du  Comte  Amé  fon  pjcre  , 
contre  le  Dauphin  &  le  Comte  de  Genève  ;  lui  ayant  fuc- 
cédé  en  iizj.  il  eut  la  guerre  contre  Hugues  Dauphin, 
Baron  de  Faucigni ,  qui  étoit  ligué  avec  Amé  III.  Comte 
de  Genève ,  &  Guillaume  de  Joinville ,  Seigneur  de  Gex, 
Edoiiard  délit  deux  fois  ce  Prince  ,  la  première  ,  devant  le 
fort  des  Almges  en  1 5  24.  &  la  féconde  ,  auprès  du  Mont  de 
Manier  ;  mais  comme  il  alïiégeoit  le  Château  de  Varrey  en 
Bugey  ,  il  fut  entièrement  défait  l'an  1 32,5.  &pris  ,  mais 
enfuite  dégagé  par  Hugues  ,  Seigneur  de  Boczeiel  :  plus 
heureux  en  cela  que  Robert  de  Bourgogne  ,  Comte  de 
Tonnere  ,  Jean  de  Chalon  ,  Comte  d'Auxerre  ,  &  Gui- 
chard  Sire  de  Beaujeu  fes  alliez ,  qui  demeurèrent  prifo- 
niers ,  '&  ne  recouvrèrent  leur  liberté ,  qu'en  payant  de 
grolTes  rançons.  Edoiiard  ne  réijfïit  pas  mieux  l'année  fui- 
vante  devant  le  Château  d'Hermence  ,  dont  il  fut  obligé 
de  lever  le  fiége.  Deux  ans  après  il  conduifit  en  France 
des  troupes  pour   le  fervicc  du  Roi  Phiiipe  de  Valois  , 
&  ne  contribua  pas  peu  au  gain  de  la  célèbre  bataille  de 
Montcaffel  (  du  24.  Août 4  328.  )  &  s'étant  rendu  à  Paris, 
la  Reine  DoUairiere  Clémence  de  Hongrie ,  le  réconcilia 
avec  le  Dauphin.  Peu  de  jours  après  il  mourut  au  Château 
deGentilli,   le  4.  Novembre    1329.  Prince  généreux,  à 
qui  on  donna  le  ijirnom  de  Libéral.  On  loué  aulfi  fa  piété  , 
fa  juflice  &  fa  valeur ,  mais  on  l'a  blâmé  d'avoir  rendu  la 
liberté  aux  Bernois ,   &  de  s'être  contenté  d'être  leur  allié. 
Sa  fille  unique  Jeanne  de  Savoyç  .,  Duchpfle  de  Bretagne  ,  pré- 
tendit en  vain  lui  fuccéder.  A  fa  mort  arrivée  le  -27.  Juin 
1 344.  fans  enfans ,  elle  fit  héritier  de  fes  droits  ,  Phiiipe , 
Duc  d'Orléans ,  Comte  de  Valois  fon  coufiri ,  qui  les  céda 
enfuite  au  Comte  Verd. 
^y       ^   AIMON  ,  Seigneur  de  Baugé  &  de  BrelTe  ,  fuccéda 
1 Î20      '^  ^^^  ^^^^^  '  contre  les  prétentions  du  Duc  de  Bretagne. 

^   "■     Celui-ci  a  voit  mis  dai>s  fes  intérêts  le  Dauphin  ,  qui  fit  Ifi 

gucrri; 
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guerre  au  Comte  ,  &  qui  afliégcant  le  Château  de  la  Per-  Maison- 
riere  ,  y  fut  blefl'é  d'un  coup  de  ricche ,  dont  il  mourut  trois        d  e 
Jours  après  le  29.  Août  1333-  Comme  le  Dauphin  fon  frère  S  a  v  o  ï  e. 
&  fon  fuccefleur  étoit  abient,  leComte  eut  la  modération  de 
retirer  fes  troupes ,  8c  d'accorder  à  celui-ci  une  trêve  ,  qui 
fut  fuivie  d'un  traité  de  paix,  par  l'autorité  du  Roi  Pilipe  de  ' 

Valois ,  pour  le  fervice  duquel  le  Comte  envoya  l'an  1339.  - 
des  troupes  en  Flandres ,  fous  le  comandement  de  Loiiis  de 
Savoye ,  Baron  de  Vaud ,  du  Comte  de  Genève  ,  &  du  Sire 
de  Villars.  Le  Comte  s'y  étant  rendu  lui-même  ,  l'année 
luivante,  avec  onze  Chevaliers,  quarante-un  Bacheliers ,  & 
trois  cens  quarante-quatre  Ecuyers  ,  ils  fe  trouva  au  fiégc 
de  Tournai ,  &  fut  l'un  des  médiateurs  pour  la  paix  ,  entre 
le  Roi  Se  le  Comte  de  Flandres.  De  retour  dans  fes  Etats  , 
il  mourut  à  Montmeillan  le  24.  Juin  1345.  Aimon  fut  le 
premier  qui  prit  un  Chancelier.  Il  fit  bâtir  le  Monaftere 
dé  faint  Dominique  de  Montmeillan  ,  &  achever  la  Cha- 
pelle du  Château  de  Chamberi ,  que  le  Comte  fon  père 
avoir  comencée.  Il  eut  ^x  enfans  naturels  ,  do?it  deux  filles  , 
l'urîe  femme  à'Hugonin  ,  Seigneur  de  Lucinge ,  (^  l'autre  ,  fut 
Keli^ietife  au  Monaftere  de  Bo?ts  en  Bugey  i  les  autres  furent 
HuMBERT  de  Savoye  ^  tige  des  Seigneurs  d'Aa villars. 
2-°.  Oger.  3°.  Ame'.  4°.  Jean  de  Savoye  ,  Chanoine  dtt 
Bellay  ,  fuis  Chantre  en  ÏEgliJe  de  Genève  ^  de  Laufane.  '  Oger 
de  Savoye  ,  Chevalier  ,  c'poufa  1°.  Jeanne  de  Meyria.,  fille  unique 
^  héritière  de  Jean  de  Meyria ,  Chancelier  de  Savoye ,  de  la- 
quelle il  eut  un  fils  nomé  Humbert  de  Savoye  ,  Seigneur 
d'Aric  (jr  de  Bellecombe  ,  qui  vivait  encore  en  141 1.  2°.  Ber- 
narde  de  Civin  ,  veuve  d'Emeri  de  Montfaucon  ,  Chevalietr, 
^  fille  d'Antelme  ,  Seigneur  de  Civin  ,  Chevalier  i  laquelle  étant 
devenue  veuve  ,fe  remaria  avec  Antelme  ,  Seigneur  de  Miolans  , 
Chevalier  ,  avec  lequel  elle  vivait  encore  en  l  '}'j6. 

AME'  VI.  furnomé  leVerd,  pour  s'être  trouvé  à  un     -,^,, 
tournoi  avec  des  armes  vertes,  monté  fur  un  Cheval  ca-     ^Vl. 
paraçoné  de  verd  ,  fuccéda  à  fon  père  l'an  1343-  âgé  de     ^^°h 
près  de  dix  ans ,  fous  la  tutelle  de  Loiiis  de  Savoye ,  Baron 
de  Vaud  ,  &  d'Ame  ,  Comte  de  Genève  ,  qui  par  traité  du 
5.  Février  1346.  rachetèrent  du  Roi  Philipe  de  Valois  , 
ks  droits  que  fon  fils  Philipe ,  Duc  d'Orléans ,  prétendoit 
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Maison  fur  les  Etats  de  Savoye  ,  comme  héritier  de  Jeanne  de  Sa-*» 
DE       voye ,  DuchefTe  de  Bretagne. 

5  A  V  0  Y  E.      Amé  devint  un  des  plus  grands  Princes  de  fon  temps  j  fa- 
valeur  ,  fon  habilité  ,  fa  fage  conduite  ,  qui  aifurerent  tout 
le  fuccès  de  les  entreprifcs  ,  le  firent  jouir  d'un  bonheur 
confiant ,  pendant  un  règne  de  quarante  ans.  La  première 
expédition  qu'il  entreprit,  fut  l'an  1347.  que  ligué  avec  le 
Prince  d'Achaïe  ,  il  entra  en  Piémont ,  &  s'empara  des  vil- 
les de  Quiers,  Quierafque  ,  Mondopi ,  Savillan  &  Coni  „, 
apartenantes  à  la  Reine  Jeanne  de  Naples.  Luchin  Vifcorti , 
Seigneur  de  Milan  ,  fe  fit  céder  ces  Places  par  la  Reine  ,  8c 
fe  difpofoit  à  faire  la  guerre  au  Comte,  lorfque  la  mort  l'en- 
leva en  13  fo.  Le  Comte  Verd  trouva  d'autres  difpofitions 
dans  fon  fucceffeur  Jean  Vifconti ,  &  fit  avec  lui  un  traité, 
de  paix  ,  qui  fut  cimenté  par  le  mariage  de  fa  fœur  Blanche 
de  Savoye  ,  avec  Ga.]Qasl^ifconti.  Le  premier  Janvier  1455'. 
il  en  fit  un  autre  très-avantageux  avec  la  France  ,  par  lequel 
le  Roi  Jean  &  le  Dauphin  Charle  fon  fils  ,  lui  remirent  les . 
Seigneuries  de  Fauctgni  &  de  Gex^  en  échange  de  la  Seigneu- 
rie de  Viennois ,  &  de  ce  que  le  Comte  pofiTédoit  en  Dau- 
phiné  :  Traité  qui  fut  fuivi  du  mariage  du  Comte  Verd,  avec 
Bonne  de  Bourbon  ,  fœur  de  Jean?u  ,  femme  du  Dauphin 
Charle  ,   depuis  Roi.  Ce  fut  en  vertu  de  cette  alliance,, 
que  le  Comte  mena  des  troupes  au  Roi ,  contre  les  Anglois, . 
&  lui.  rendit  des  fervices  fignalez  auflibien  qu'au  Roi  Char- 
le V.  fon  beau -frère  ,  lequel  en  reconoiffance  lui  dona, 
l'Hôtel ,  que  les  Rois  de  Bohême  avoient  fait  bâtir  à  Paris. 
Amé  réunit   à  fes  Etats  la  Baronie  de  Faud  ,    qu'il 
aaheta  en   1359.  de  fa  coufine  Catherine  de  Savoye  , 
&  après  avoir  vengé  la  témérité,  qu'avoit  eu   le  Prince 
„   ^    .  d'Achaïe,  de  l'infuiter  dans  la  perlonne  d'un  de  fes  Of- 

ieffitl^l'^flge  ciers  ,  &  forcé  en  1 3 60.  le  Marquis  de  Saluées ,  à  lui  ren- 

f7'-  dre  homage  ,  pour  les  villes  de  Revel  ,  de  Carmagnole 

&deP.  aconis,  il  porta  en  13(^6.  fes  armes  vidorieules  en 
Orient ,  y  défit  les  Turcs ,  reprit  fur  eux  la  ville  de  Galli- 
poli ,  &  obligea  le  Roi  des  Bulgares  à  remettre  en  liberté 
î'EmpercurJw?-;  Paleclcgne,  dont  ii  ménagea  le  retour  &  celui 
des  Grecs ,  à  l'Egafc  Romaine.  Rendu  dans  fes  Etats  ,  il 
fut  l'arbitre  des  diférens,  qui  divifoient  alors  l'Italie ,  &  eut 
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îd  gloire  de  les  terminer  ,  foit  en  employant  fa  médiation  ,  M  a  i  s  0  n 
comme  il  le  fit  en  1 579.  entre  Jean  Galeacc  ,  Comte  de       de 
.  Vertus  ,  &  Jean  ,  Marquis  de  Montferrat ,  &  entre  les  Vc-  S  a  v  o  y  e. 
nitiens  &  les  Génois  en  1 5  8 1 .  foit  en  prenant  la  défenfe 
des  oprimez.  Ce  fut  ainfi  qu'il  prit  en   1371.  le  parti  du 
jeune  Marquis  de  Montferrat ,  contre  le  Seigneur  de  Miian  > 
qu'il  rétablit  en  1 376.  Edouard  de  Savoye  ,  chafle  de  fon 
Siège  par  les  Aftcfans  ,  &  qu'il  obligea  en  1 377.  ceux  de 
Verceil  ,  à  remettre  en  liberté  ,  leur  Evêque  Jean  de  Fief- 
que  ,  qui  en  reconoiflancc ,  lui  dona  les  Châteaux  de  Bielle 
&  àeVeru'e.  Le  Comte  Vcrd  aiïiftant  en   1381.    au  Sacre 
de  fon  neveu  Charte  VI.  Roi  de  France ,  Loliis ,  Duc 
d'Anjou  ,  adopté  par  Jeanne  ,  Reine  de  Naples  ,  lui  remit 
tous  les  droits,  que  les  Rois  deNaples  avoicnt  fur  lePiémont.  ^ 

Le  Comte  contribua  à  lui  foumettre  la  Provence,&  lui  mena 
des  troupes  pour  la  conquête  du  Royaume  de  Naples  , 
où  ayant  été  ataqué  de  pcfle  ,  près  de  San-Stephano  dans  la 
Poiiille  ,  il  y  mourut  le  2.  Mars  1 383.  à  l'âge  de  cinquante 
ans  ,  univerfellement  regretté.  Ce  Prince  fonda  diverfes 
Maiibns  Religicufcs  ,  entr 'autres  la  Chartreule  de  Pierre- 
Chàtel  en  Bugey.  Il  avoit  agrandi  confidérablement  fes 
Etats  ,  ce  qu'il  marquoit  par  fa  devife  ,  qui  étoit  un  fleuve , 
avec  ces  mots.  Vires  aquirit  cundo. 

L'Empereur  Charle  IV.  ajouta  en  1 3  56.  aux  anciennes 
prérogatives  de  fa  Maiion  ,  l'apclde  toutes  les  caufes  majeu- 
res, que  les  Archevêques  ,  Evêques ,  Abez  ,  Prélats  &  Juges 
(eculiers  des  Etats  de  Savoye  ,  portoient  auparavant  à  la 
Chambre  Impériale,  &  l'an  1365.  étant  à  Chamberi ,  il 
dona  au  Comte  le  Vicariat  de  l'Empire  ,  fur  les  Evêchez 
de  Sion  ,  de  Laujane  ,  de  Genève  ,  d'Aofle  ,  d'Yvree ,  de 
Xurin  ,  de  Maurietine  ,  de  Tarantaife  ,  de  Belley  ,  lur  le 
Comté  de  Savoye  ,  l'Archevêché  de  Lyon  ,  &  les  Evêchez 
<le  Mâcon  8c  de  Grenoble  ,  fupofez  dépcndans  de  l'Empire. 

Ce  fut  Amé  ,  qui  inflitua  l'an  ii52.  l'Ordre  des  Cheva- 
liers de  Collier  ,  apellé  fimplement  l'Ordre  de  Savoye  ,  juiqu'au 
règne  de  Charle  le  Bon  ,  qui  lui  dona  en  1 5: 1 8.  le  nom  de 
l'Jnnonciade.  Il  établit  par  fon  teftament  du  27.  Février 
j  383.  le  droit  de  primogéniture  entre  les  décendans. 

AME'  VII.  iurnomé  le  Kouge  ,  n'étant  encore  que  Sei- 
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Maison  gpeur  de  Breffe  ,  bâtit  l'an  1 380.  le  Sire  de  Beaujeu ,  & 
^  ^       l'obligea  à  lui  rendre  l'homage  qu'il  lui  refufoit.  Il  fe  fignala 
•  à  la  célèbre  journée  de  Rofebeque  ,  contre  les  Flamans , 
XVII.    l'an  1 3,82,.  &  l'année  fuivante  ,  ayant  fuccédé  au  Comte 
1383.     Vcrd ,  il  revint  en  Flandres  fervir  le  Roi  avec  700.  lances 
contre  les  Anglois ,  avec  lefquels  il  ménagea  un  traité  de 
paix.  Les  Valelans  ayant  ,  pendant  fon  abfence  ,  chaffé 
leur  Evêque,  leComte  prit  fa  défenfe&  le  rétablit  l'an  1 384, 
fur  fon  Siège  ,  &  en  reçut  l'an  1385,  la  cité  de  Sion  avec 
plulieurs  Châteaux  ,  en  engagemens  des  fommes  qu'il  avoit 
avancées  pour  les  frais  de  cette  guerre.  Il  retourna  peu  après 
.  en  France  ,    avec    mille   Chevaliers  au  fecours  du  Roi 
Charle  VI.  mais  dans  le  même  tems ,  il  enleva  à  la  Maifoa 
d'Anjou  ,  les  villes  de  Nice  ,  de  Villefranehe  ,  de  Vintimilk  8c 
de  Barcelonette ,  qu'il  engagea  l'an  1 388.  à  lui  facrifier  leur 
liberté  ,  &  qui ,  par-là  ne  devinrent  pas  moins  infidèles  à 
Ladiflas ,  Roi  de  Naples ,  dont  elles  tenoient  le  parti ,  qu'à 
Louis  d'Anjou  ,  auquel  elles  ne  vouloient  pas  fe  ioumettre. 
Amé  mourut  le  premier  Novembre  1 391 .  âgé  de  trente -ua 
ans.    Il  eut  pour  fils  naturel  ,,  HUMBERT  de  Savoye  , 
qiC Amé  VIII.  fit  en   1434.  Chevalier  âe  Wr are  ,  ^  en   1434. 
Comte  de  Romont  .Htimbert  ayant  été  pris  à  la  bataille  de  Nicopholis, 
il  demeurajept  amfrijonier  i  il  mourut  le  i^  Décembre  ï  342.  Sa 
piété  dona  comencement  k  la  fondation  du  Prieuré  de  Ripailles ,  de 
L'Ordre  de faint  Augufiin  ,  c^u  acheva  le  Duc  Amé  fon  frère. 
"VVTIT        AME'  VIII.  n'étoit  âgé  quedehuit  ans ,  lors  de  la  mort 
de  fon  père.  La  Régence ,  après  de  longues  conteftations 
'  °  '     entre  fa  mère  &  fon  ayeule  ,  fut  donnée  à  celle-ci ,  parSeni- 
^j^^'^      tence  arbitrale  ,  rendue  le  8.  Mai  1393.  par  Loiiis  ,  Duc  de 
l>age  75.     Bourbon,  que  l'une  &  l'autre  avoient  choifi  pour  arbitre  5  & 
la  Régente  Bonne  de  Bourbon  fc  conduifit  avec  tant  de  fa- 
geffe ,  que  fa  mémoire  efl  encore  en  vénération  en  Savoye. 
Amé ,  qui  fut  déclaré  majeur  en  1 3  98.  s'étant.rendu  à  Paris 
l'an  1408.  pour  y  célébrer  ion  mariage  avec  Marie  de  Bour- 
gogne .,  y  aquit  d'Odon  de  Villars  ,  Seigneur  de  Eaux  ,  Is 
Comté  de  Cmir  ,,que  celui-ci  luii  venait ,  à  la  prière  de 
Jean  de  France ,  Duc  de  Berri ,  p^ur  45000.  livres  d'or. 
L'année  fuivante  il  acheta  pour  1 00000.  florins  d'or,  de 
Hurabert  VU-  Sire  deThoiré  &;  de  Villars^  &  d'Ifabella 
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d'Harcourt  fa  femme ,  Villars  Se  toutes  les  terres  qu'ils  poffé-  M  a  i  so  k 
doient  en  BrefTc  &  en  Bugey.  Amé  racheta  l'an  141 1.  de       »  n 
Marguerite  de  Joinville  ,  &  de  fon  troifiéme  mari  Ferri  de  S  a  v  o  y  e- 
Loraine ,  les  Seigneuries  de  Rumilli ,  la.  Roche  ,  &  Balaifon  en 

Genevois, qu'elle  avoit  eues  en  doiiaire  ,  de  Pierre  ,  Comte 
de  Genève  ,  fon  fécond  mari.  L'an  1418.  il  rcijnit  à  les 
Etats  le  Comte  de  Piémont ,  dont  il  hérita ,  avec  tous  fes 
droits  fur  la  Principauté  d'Achaïe  &  de  la  Morée  ,  fott  pa^r 
révcrfion  de  fief,  foit  par  la  difpofition  de  Louis  de  Savoyc^ 
dernier  Prince  de  cette  branche.  L'année  fuivante  ,  il  s'af-  < 

fura  de  la  poITcflion  de  Nice  ,  &  des  autres  Villes  enlevées 
à  la  Maifon  d'Anjou  ,  par  deux  traitez ,  l'un  avec  Ladiflas , 
Roi  de  Naples  ,  l'autre  du  5.  Octobre  1415?.  avec  Jaland 
d'Aragon  ,  Reine  douairière  de  Naples  ,  mère  &  tutrice 
de  Loiiis  III.  Roi  de  Naples ,  lequel  époufa  dans  la  fuite 
fa  fille  Marguerite  de  Savoye ,  dite  la  jeune.  Deux  ans  après 
il  aquit  de  l'Archevêque  de  Befançon  ,  la  Seigneurie  de 
CoJJonai  ,  au  pays  de  Vaud. 

Amé  ,  que  l'Empereur  Sigifmond  étant  à  Chamberi' ,        -r 
créa  Duc  de  Savoye  ,  par  lettres  du  19.  Février  141 6.  ajouta    ame-vitt. 
à  CCS  aquifitions  la  Ville  &  Comté  de  Verceil.  Elle  lui  fut  créé  i.  Duc  de 
cédée  l'an  1427.  par  Philipe  Marie  ,  Duc  de  Milan  ,   qui  1^5°^^^*^ 
devint  en  même  tems  fon  gendre  ,   &  fon  allié  dans  la 
guerre ,  contre  les  Vénitiens  &  le  Marquis  de  Montfcrrat. 
Celui-ci  dépoiiillé  d'une  partie  de  fes  Etats  ,ne  trouva  d'au-' 
tre  moyen  pour  y  rentrer  &  pour   conferver  le  refte  ,  que 
de  fe  jetter  entre  les  bras  du  Duc  Amé  ,  dont  il  obtint  la 
paix  &  la  protedion  ,  en  lui  cédant ,  par  traité  du  1 3.  Fé- 
vrier i^'^'i..  Chivas  ,  Settimo  ,  Vidptan ,  Turin  ,  Livorne  ,  8c 
tout  ce  qui  lui  apartcnoit  deçcà  le  Pô  ,  que  le  Duc  promit 
d'inféoder  au  fils  du  Marquis ,  à  la. charge  de  l'homage  ,  à 
chaque  mutation. 

L'alliance  qu'Ame  avoit  prife  dans  laMaifon  deBourgogne., 
&  le  fecours  qu'il  en  reçut  l'an  1408.  contre Loiiis  II.  Duc  de 
Bourbon  ,  qui  en  qualité  de  Sire  de  Beaujeu  &  de  Prince  de 
Dombes ,  refufoit  de  lui  faire  homage,  pour  quelques  Terres 
fituées  dans  la  Brcffe  ,  l'atacherent  à  fes  intérêts ,  &  l'enga- 
gèrent à  lui  envoer  du  fecours ,  tant  dans  les  démêlez  que  le 
Duc  de  Bourgogne  eut  en  France^  que  dans  les  guerres 

liij 
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Maison  qu'il  eut  contre  les  Liégeois  &  contre  René  d'Anjou  , 
^  E  Duc  de  Loraine.  Cela  ne  l'empêcha  pas  d'employer  fes 
S  A  V  o  ï  E.  jjons  ofices  pour  pacifier  les  troubles  du  Royaume  :  & 
ce  fut  par  fa  médiation  ,  que  fe  fit  en  141 1 .  la  trêve 
de  W'inceftre  ,  &  une  autre  en  142a.  entre  le  Dauphin 
&  le  Duc  de  Bourgogne.  Les  troubles  ,  qui  augmen- 
tèrent en  France  ,  lui  firent  naître  l'envie  d'en  profiter. 
Il  fit  l'an  1429.  une  ligue  avec  Jean  de  Chalon  ,  Prin- 
ce d'Orange  ,  partifan  du  Duc  de  Bourgogne  ,  pour 
conquérir  ,  à  frais  communs ,  les  Provinces  voifines  des 
Alpes  ,  dont  le  Duc  devoit  avoir  tout  le  haut  Dauphiné  î 
mais  le  brave  Raolil  de  Gaucourt ,  qui  en  étoit  Gouver- 
neur ,  fit  évanoiiir  les  defl"eins  de  la  ligue ,  par  la  défaite  du 
Prince  d'Orange  ,  à  la  journée  d'Annot ,  en  1450. 

Le  Duc  Amé,  qui  aimoit  le  repos ,  remit  l'an  1434.  le 
foin  de  fes  Etats  à  fon  fils ,  gardant  cependant  la  qualité 
de  Duc  ,  &  fe  retira  dans  l'Hermitage  de  Ripailles ,  Ordre 
de  faint  Auguflin  ,  qu'il arvoit  fondé  l'an  1430.  Il  y  infi;itua 
l'Ordre  de  Chevalerie  àe.  faint  Maurice ,  &  le  dona  à  quel-~ 
ques  Seigneurs ,  qui  s'étoient  confinez  avec  lui.  Il  y  vivoit 
dans  les  plaifirs  inocens  de  la  campagne,  &  éloigné  des  em- 
baras  du  fiécle ,  lorfque  le  Concile  de  Baflc ,  ayant  dépofé 
le  Pape  Eugène  IV.  élut  en  fa  place,  l'an  1459.  le  Duc 
Amé  ,  fur  la  réputation  ,  que  fa  piété  &  la  douceur  de  fon 
caradere  lui  avoir  aquife.  Le  bienheureux  Loiiis  Aleman  , 
Cardinal ,  Archevêque  d'Arles ,  Préfident  du^  Concile  ,  & 
Jean  ,  Comte  de  Thiernfîein,  envoyé  par  l'Empereur  pour 
en  être  protedeur ,  furent  députez  pour  lui  fignifier  fon 
éJedion.  Après  quelque  réfiflance  ,  il  céda  aux  prières  des 
Députez  ,  accepta  la  Thiare  ,  &  s'étant  rendu  à  Bafle  ,  il  y 
fut  couroné  le  24.  Juillet  1440.  par  le  Cardinal  Aleman, 
fous  le  nom  de  F  EL  I X  V.  Il  fut  reconu  par  la  France  , 
l'Angleterre  ,  l'Aragon ,  la  Caftille  ,  Milan  ,  les  Suifl'es , 
la  Hongrie  ,  la  Bohême ,  l'Autriche ,  la  Bavière  &  les  Che- 
valiers de  l'Ordre  de  Pruffe,  le  refl:e  demeura  ataché  à 
Eugène  IV.  après  la  mort  duquel  fa  fadion  élut  Nicolas  V. 
Mais  le  zèle  de  Félix  ,  pour  la  paix  de  l'EgUfe ,  lui  fit  re- 
noncer à  fa  dignité  ,  qu'il  remit  le  7.  Avril  1449.  ^riti"e  les 
mains  du  Concile  transféré  à  Laufane  ,  où  le  Pape  Nicolas 
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fiit  élu  une  fcconde  fois ,  &  le  lendemain ,  le  Concile  de-  Maison 
clara  Félix  Cardinal ,  Doyen  du  Sacré  Collège  ,  Evèque  de       ^  k 
Sabine, Légat  à  Latere,  &  Vicaire  perpétuel  du  Saint  Siège  ^  a  v  o  y  e. 
en  Allemagne  ,  Lombardie  &  Savoye  ,  lui  afligna  le  pre- 
mier honcur  après  le  Pape ,  avec  pcrmifTion  de  porter  les 
habits  Pontificaux.  Nicolas  V.  auquel  il  le  fournit ,  ratifia 
tout  ce  qu'avoit  fait  Félix ,  en  qualité  de  Pape.  Cet  exemple 
ce  modération  parut  fi  admirable  ,  qu'on  chantoit  par  tout 
ce  petit  vers  à  la  façon  du  tems , 

Fui  fit  lux  mmido  ,  ce(Jlt  Félix  NicoLw. 
I^'elix  retourna  dans  fa  retraite  de  Ripailles,  &  quelque  tems 
après  à  Genève ,  où  il  mourut  âgé  de  foixante-fept  ans ,  le 
7.  Janvier  145 1.  en  réputation  de  fainteté  ,  Prince  ami  de 
lajuftice  ,  que  fafageffe  fit  furnomer  le  Salomon  de  fonfiecle. 
Il  eut  aufli  le  furnom  àe Pacifique  ,  par  le  talent  qu'il  eut  tou- 
jours pour  maintenir  la  paix  dans  les  Etats ,  &  pour  concilier 
les  efprits.  La  réputation  d'équité  &  de  prudence  qu'il  s'étoit 
aquile,  le  rendit  fouvent  l'arbitre  desdiférens,  que  lajaloufic 
ou  l'intérêt  faifoient  naître  parmi  les  Princes  de  fon  tems.  Il 
fonda  l'an  1407.  les  Céleflins  de  Lyon  ,  aufquels  il  dona  fa 
maifon  de  Lyon  5  le  Convent  de  faint  Dominique  de 
Chamberi  l'an  141 8.  &  l'Eglife  de  faint  Sébaftien  ,  proche 
Thonon  ,  le  15.  Mai  1429. 

LOUIS  I.  comença  à  gouverner  l'an  1434.  fous  le  titre  ^  j 
de  Lieutenant  Général  du  Duc  fon  père  ,  qui  ayant  été  élu 
Pape  ,  lui  céda  le  titre  de  Duc  l'an  1 340.  &  la  même  année  '"^ 
il  termina  le  diférend  qu'il  avoir  avec  le  Duc  de  Bourbon  , 
au  iujet  des  homages  ,  qu'il  prétendoit  fur  les  biens  de  la 
I\Iaiion  de  Beaujeu.  Il  fit  le  10.  Juillet  1443.  une  alliance 
ofenfive  &  défenfive  avec  la  Maifon  de  Bourgogne  ,  &  un 
traité  d'échange  l'an  i445.avecLoliis  de  France,  Dauphin, 
qui  lui  remit  i'homage  &  la  Seigneurie  direde  du  Faucigni , 
pour  les  droits  que  le  Duc  prétendoit  es  Comtez  de  Diois 
&  de  Valentinois.  Le  Duc  Loiiis,  dont  Jaque  Tizzon  ,  Sei- 
gneur de  Crefcentin  ,  fe  rendit  feudatairc  ,  dona  le  -xz. 
Avril  1445.  une  déclaration  ,par  laquelle  il  ordona  que  le 
Domaine  de  Savoye  feroit  inaliénable,  &  établit  des  Réfor- 
mateurs de  l'Etat,  qui  ayant  convaincu  de  malverfation  ,. 
Guillaume  Bolonier ,  Seigneur  de  Villars  ea  Genevois,    & 
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Maison  Chancelier  du  Duc  Amé  ,  le  condamnèrent  à  mort.  Leur 
j3  E       fentence  fut  confirmée  par  le  Duc ,  Se  le  Chancelier  fut  jette 
S  A  V  0  Y  E.  dans  le  lac ,  une  pierre  au  ccrl ,  Tan  1 446. 

Le  Duc  Loiiis ,  après  la  mort  de  Phiiipe  Marie  ,  Duc  de 
Milan  fon  beau-frerc,  arrivée  l'an  1447.  auroiteu  bonne  part 
à  ce  Duché  ,  fi ,  comme  nous  l'aprend  Olivier  de  la  Marche 
dans  les  Mémoires  ,  (chap.  7.  )  le  Duc  eût  eu  autant  d'ac- 
tivité que  de  valeur  ,  ou  eût  été  bien  fervi ,  parce  que  la  Mi- 
lanois  l' avaient  en  grand  amour  ^  crainte  ,  ^furent  les  armes  ai 
Savoje  ,  par  les  AÏi lanois ,  mifes  aux  portes  de  Milan  plus  de  douz,e 
'^jmrs.  La  ville  de  Fribourg  ,  qu'il  avoit  fecourué  contre  les 
Bernois ,  fe  voyant  abandonée  d'Albert ,  Duc  d'Autriche , 
fous  la  proteâion  duquel  elle  s'étoit  mile ,  le  dona  l'an  14  jo. 
Marguerite  au  Duc  Louis ,  qui  promit  de  lui  conferver  fes  privilèges, 
de  ^*V1ÏÏ^    '  Le  Roi  Charle  VII.  juftement  irrité  que  le  Duc  à  Ion 
bert7seigneur  infçu ,  cût  conclu  cn  1452.  Ic  matiagc  dc  fa  fille  Charlotte 
deviiiars-scif-  aycc  Ic  Dauphin  Louis ,  prit  fous  fa  protection ,  quelques  Sci- 
(ei,  fit  don  au      g    ^  maltraitcz  par  le  Duc  ,  lui  déclara  la  guerre  en  14c  4. 

jDucLouisi  an  t>  .    ^      ,^i  ht    •     i      t--.        d  /  n/  ^'^ 

i45i.dufamt  &  s'avança  julqua  Jbeurs.  Mais  le  Duc  1  étant  aile  trouver. 
Suaire,  qui  eft  ]g  cléfarma ,  en  fe  foumettant  aux  conditions  qu'il  exigeoit 
XuM,""  *  de  lui  ,  qui  étoient  de  rapeller  \ç.s  Seigneurs  exilez  ,  & 
qu'il  s'engageroit  de  fervir  le  Roi  avec  400.  lances  envers 
&  contre  tous  ,  excepté  le  Pape  &  l'Empereur.  Le  Duc  fut 
fi  fidèle  au  traité,  qu'il  refufa  au  Dauphin  ,  quoique  fon  gen- 
dre ,  les  troupes  qu'il  lui  demandoit ,  dans  le  tems  de  fa  mé- 
fintelligence  avec  le  Roi  fon  père  ,  &  qu'il  renvoya  Mar- 
guerite d'Ecoffe,  dont  il  avoit  conclu  le  mariage  avec  leComte 
de  Genève  fon  fécond  fils  ,  parce  que  cette  alliance  ne 
plaifoit  pas  au  Roi. 

Le  Duc  regarda  auiïi  la  France  comme  fon  apui.  Mécon- 
tent de  Phiiipe  un  de  fes  fils ,  qui  faifoit  fervir  fon  crédit  & 
fes  qualitcz  à  exciter  des  troubles  à  la  Cour  ,  où  le  defpo- 
tifitie  de  la  Ducheffe  ,  toujours  portée  en  faveur  des  étran- 
gers ,  &  la  trop  grande  autorité  d'un  favori ,  avoient  fait  un 
grand  nombre  de  mécontens ,  il  alla  trouver  à  Paris  le  Roi 
Loiiis  XI.  &  le  pria  d'attirer  auprès  de  lui  le  Prince  Phiiipe, 
&  de  le  faire  arrêter ,  ce  qui  fut  exécuté.  Le  Duc  retournant 
dans  fes  Etats  après  quinze  mois  d'abfence  ,  mourut  à  Lyon 
]e  2,5.  Janvier  1465.  Il  avoit  perdu  trois  ans  auparavant  fa 

femme 
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femme  Anne  de  Cypre  ,  à  laquelle  il  avoit  laifTc  prendre  un  M  a  i  s  o  » 
afceiidaiit  fur  fon  efprit ,  que  fes  fujets  lui  reprochèrent        d  e 
comme  une  foiblefTe.  Ce  fut  lui  qui  établit  le  1 5.  Mars  1459.  S  a  v  0  y  b. 
\q  Sénat  de  Turin, 

Il  eut  quinze  enfans  ,  favoir  fept  filles  ,  l'une  defquelles 
nommée  Charlotte  ,  fut  Retne  de  France  ,  &  huit  Princes  , 
dont  les  trois  derniers  embrafferent  l'Etat  Eccléfiaftique. 
Pierre  de  Savoye  ,  l'aîné  de  ceux-ci ,  fut  élu  Evêque  de 
Genève,  à  l'âge  de  huit  ans,  &  mourut  à  dix-huit  l'an  145?. 
poffédant  en  comende  l'Archevêché  de  Tarantaife.  J  e  a  n- 
Loiiis  qui  le  fuivoit  dans  l'ordre  de  lanailfance  ,  &  qui 
avoit  été  élu  en  1451.  Evêque  de  Maurienne  ,  lui  iuccéda 
dans  ces  Bénéfices,  aufquels  il  joignit  les  AbayesdeStafarde, 
de  faint  Bénigne  ,  de  Payerne  &  d'Ambronai  :  il  fut  long- 
tems  ataché  au  parti  de  Charle  ,  Duc  de  Bourgogne  , 
&  fut  Lieutenant  Général  des  Etats  de  Savoye.  François 
qui  étoit  le  dernier  ,  fut  élu  en  1385.  Evêque  de  Genève  , 
puis  Archevêque  d'Auch,&  pofTéda  lesAbayesde  Stafarde, 
de  faint  André  de  Verceil  &  d' Aulps.  Après  la  mort  de  fon 
neveu  Charle  I.  il  fut  déclaré  Gouverneur  de  Savoye  &  de 
Piémont,  pendant  le  bas  âge  du  Duc  Charle- Jean.  Il  mourut 
deux  ans  après ,  &  laifTa  un  fils  naturel  nommé  Jean-François 
de  Savoye  ,  qui  fut  Evêque  de  Genève  ^  Abé  de  Pignerol,  Il  aJMa 
au  Concile  de  Latran  en  l  5 1  y .  c^  fnourut  eni^zz. 

Le  fécond  des  fils  du  Duc  Loiiis ,  porta  le  nom  de  fon 
père  ,  avec  le  titre  de  Comte  de  Genève ,  &  étant  pafïé  en 
Cypre  l'an  1458.  pour  époufer  la  Reine  Charlotte ,  fille  & 
héritière  de  Jean  III.  Se  d'Helene  Palcologue  ,  il  fut  couroné 
&  reconu  Roi  de  Cypre  ,  de  Jerufalem  &  d'Arménie.  Mais 
Jaque  ,  frère  naturel  de  la  Reine  ,  ne  lui  en  laifla  bientôt 
que  le  titre  ,  s'étant  emparé  de  la  Couronne  avec  l'aide  du 
Soudan  d'Egypte ,  dont  il  fe  rendit  tributaire.  Le  Roi  & 
la  Reine  ,  après  d'inutiîs  éforts  pour  la  recouvrer  ,  fe 
retirèrent  à  Rhodes  ,  &;  de-là  en  Savoye ,  où  Loiiis  mou- 
rut fans  enfans ,  au  mois  d'Août  1482.-  La  Reine  ,  qui  lui 
furvécut  cinq  ans ,  fe  retira  à  Rome  ,  où  par  une  nouvelle 
donation  de  tous  fes  droits  ,du  aj.  Février  148  y.  en  faveur 
de  Charle  I.  Duc  de  Savoye  ,  elle  confirma  le  Traité  fait 
le  18,  Juin  146 1.  avec  le  Duc  Loiiis  fon  beau-pire  ,  8c  Ia 
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^  A  r  s  o  N  Ducheffe  Anne  de  Cjpn  fa  tante  ,,  par  lequel  il  avoit  été  a-F- 
DE        rété  ,  que,  Charlotte  venant  à  mourir  fans  enfans,  le  Royau- 

■^S  A  V  o  Y  E.  ji^g  Je  Cypre  demeureroit  à  la  Duchcfie  Anne  de  Cypre ,  & 
à  fes  def.tndans  Ducs  de  Savoye.  C'eft  par  ce  double  droit 
xjueles  Ducs  de  Savoye  prennent  le  titre  de  Ro.'s  de  Cypre. 

J  A  N  u  s  de  Savoye  ,  ainfi  nommé  à  caufe  de  fon  ayeul 
maternel ,  reçut  en  apanage  le  2.6.  Février  1460.  le  Comté 
de  Genève  y  &  les  Baronies  de  Faucigni  &  de  Beaufort.  Il 
fonda  l'an  1471.  le  Convent  de  faint  François  de  Clufe  en 
Faucigni,  &  mourut  le  22.  Décembre  1491. 

Jaq.U£  de  Savoye ,  Comte  de  Komont  8c  Baron  de  Vaud,  qua- 
trième fils  duDucZo««,fe  rendit  célèbre  par  fon  courage  &  par 
fon  efprit  remuant.  Il  eut  un  grand  atachement  pour  Charle 
le  Hardi  ,  Duc  de  Bourgogne  ,  qu'il  fervit  contre  le  Roi 
Loiiis  XI.  fon  beau-frere.  Le  Duc  par  reconoifîance  ,  s  en- 
gagea dans  une  guerre  contre  lesSuiffes.Elle  fut  auffi  funefteà 
l'un  &  à  rautre,que  le  fujetenétoit  leger.On  dit  qu'un  Suifle 
qui  menoit  à  Genève ,  un  chariot  chargé  de  peaux  de  mou- 
tons ,  ayant  été  maltraité  dans  les  pays  de  Vaud  ,  s'en  plai» 
gnit  aux  Ligues.  LesSuiffesen  demanderentjuftice  au  Comte 
•deRomont,qui  ayant  négligé  de  la  leur  rendre,ils  lui  dècla-^ 
xerent  la  guerre  en  1475.  Leur  bonheur  juftifia  lajuftice  de 
leurs  armes.  Ils  dépouillèrent  le  Comte  dé  toutes  les  terres 
de  fon  apanage,  &  le  Duc ,  qui  avoit  pris  le  parti  de  fon  ami, 
fut  défait  dans  deux  célèbres  batailles  ,  à  Granfon  «&:  à-Mo- 
rat.  Après  la  mort  de  Charle  ,  tué  devant  Nanci  en  1477* 
le  tomte  de  Romont  s'atacha  à  l'Archiduc  Maximilien 
d'Autriche  ,  qui  lui  dona  l'an  1478.  l'Ordre  de  la  Toifon 
d'or.  Jaques  lui  rendit  de  bons  fervices,  furtout  au  fiége  de 
Terouenne  en  1479.  ^  ^  la  bataille  de  Guinegafle  ,  dont 
l'heureux  fuccèsfut  dû  à  fa  valeur.  Après  la  mort  de  Marie 
de  Bourgogne ,  Maximilien  le  mit  dans  le  confeil  de  fon  fils 
Philipe  ,mais  le  Comte  s!étant  mis  à  la  tête  des  Gantois ,  qui 
ne  vouloient  pas  obéir  à  Maximilien  ,  celui-ci  fit  arrêter  à 
Bruges,  la  femme  &  la  fœur  du  Comte  de  Romont,  lequel  fa 
retira  à  la  Fere ,.  &  mourut  peu  après  à  Ham  en  Picardie. le 
30.  Janvier  i486,  laiffant  de  Marie  de  Luxembourg ,  fille  de 
Fkrre ,  Comte  àe  faint  Fol ,  de  Marie  8c  de  Soijjom  ,  8c  de 
■  J\i^ar guérite  de. Savoye ,  une  fille  unique  y  Marie-Françoife  de- 
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<M  A  r  s  o  N  DuchelTe  Anne  de  Cy^re  fa  tante  ,,  par  lequel  il  avoit  été  aF- 
D  E        rété  ,  que,  Charlotte  venant  à  mourir  fans  enfans,  le  Royau- 

■^5  A  V  0  Y  E.  i^g  (|g  Cypre  demeureroit  à  la  Duchcffe  Anne  de  Cypre ,  & 
à  fes  def-cndans  Ducs  de  Savoye.  C'efl  par  ce  double  droit 
X3uelcs  Ducs  de  Savoye  prennent  le  titre  de  Ko} s  de  Cypre. 

J  A  N  u  s  de  Savoye  ,  ainfi  nommé  à  caufe  de  fon  ayeul 
maternel ,  reçut  en  apanage  le  26.  Février  1460.  le  Comté 
de  Genève  y  8c  les  Baronies  de  Faucigni  &  de  Beaufort.  II 
fonda  l'an  147 1 .  le  Convent  de  faint  François  de  Clufe  en 
Faucigni,  &  mourut  le  22.  Décembre  1491. 

Jaque  de  Savoye ,  Comte  de  Komont  8c  Baron  de  Faud,  qua- 
trième fils  duDucZo««,fe  rendit  célèbre  par  fon  courage  &  par 
fon  efprit  remuant.  Il  eut  un  grand  atachement  pour  Charle 
le  Hardi  ,  Duc  de  Bourgogne  ,  qu'il  fervit  contre  le  Roi 
Loijis  XI.  fon  beau-frere.  Le  Duc  par  reconoiffance  ,  s'en- 
gagea dans  une  guerre  contre  lesSuilTes.Elle  fut  aufïi  funefleà 
l'un  &  à  rautre,que  le  fujetenéroit  leger.On  dit  qu'un  SuifTe 
qui  menoit  à  Genève ,  un  chariot  chargé  de  peaux  de  mou- 
tons ,  ayant  été  maltraité  dans  les  pays  de  Vaud  ,  s'en  plai- 
gnit ^ux  Ligues.  LesSuiffesen  demanderentjuftice  au  Comte 
■deRomont,qui  ayant  négligé  de  la  leur  rendre,ils  lui  décla^^ 
xerent  la  guerre  en  1475.  Leur  bonheur  juftifia  lajuftice  de 
leurs  armes.  Ils  dépouillèrent  le  Comte  dé  toutes  les  terres 
de  fon  apanage,  8c  le  Duc ,  qui  avoit  pris  le  parti  de  fon  ami^ 
fut  défait  dans  deux  célèbres  batailles ,  à  Granfon&  à-Mo- 
rat.  Après  la  mort  de  Charle ,  tué  devant  Nanci  en  1477^ 
le  tomte  de  Romont  s'atacha  à  l'Archiduc  Maximiliert 
d'Autriche  ,  qui  lui  dona  l'an  1478.  l'Ordre  de  la  Toifon 
d'or.  Jaques  lui  rendit  de  bons  fervices,  fur  tout  au  fiége  de 
Terouenne  en  1479.  ^  ^  la  bataille  de  Guinegafte  ,  dont 
l'heureux  fuceès  fut  dû  à  fa  valeur.  Après  la  mort  de  Marie 
de  Bourgogne ,  Maximilien  le  mit  dans  leconfeil  de  fon  fils 
Philipe ,  mais  le  Comte  s.'étant  mis  à  la  tête  des  Gantois ,  qui 
ne  vouloientpas  obéir  à  Maximilien  ,  celui-ci  fit  arrêter  à 
Bruges,  la  femme  &  la  fœur  du  Comte  de  Romont,  lequel  fe 
retira  à  la  Fere ,  &  mourut  peu  après  à  Ham  en  Picardie. le 
30.  Janvier  i486,  laiffant  de  Marie  de  Luxembourg ,  fille  de 
Pierre ,  Comte  àe  faint  Fol ,  de  Marie  &  de  Soifjom  ,  8c  de 
■Marguerite  de  Savoye ,  une  fille  unique  ,  Marie- Fran^otfe  da. 
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e ,  qui  porta  en  dot  à  Henri ,  Comte  de  Na^'anJ/iafzâen,  m  a  r  s  o  if-, 
jneurie  de  Varnefion.  Elle  prétendit  hériter  le  Comté       d  e 
mont,  après  la  mort  de  fon  père,  &  le  Duc  de  Savoye  S  a  v  o  y  e. 
la  en  1 5 1  z.  pour  toutes  fes  prétentions  3  0000.  florins. 

à  Marie  de  Luxembourg  ia  mère,  elle  fe  remaria  aVec 
is  de  Bourbon  ,  Comte  de  Vendôme. 

HK  IX.  {\xrnome  ]q  hienheureu^x  ^  fuccéda  en  1465;.       ,,, 
z  Loiiis  fon  pcre ,  8c  fe  diflingua  par  fa  piété  ,  par  fon         ^  " 
our  la  juflice  &  le  bien  de  fes  fujets  ,  &;  par  fon  amour     ^^  'S 
l  pour  les  pauvres ,  dont  il  nouriiToit  toujours  un  grand 
re  ,  les  apellant  d'ordinaire  le  rempart  de  fes  Etats. 
ré  fon  humeur  pacifique  ,  qui  lui  fit  chercher  tous  les 
ns  de  vivre  en  paix  avec  fes  voifins  ,  il  fut  obligé  de     ' 
a  guerre  à  Guillaume ,  Marquis  de  Montferrat ,  pour 
rvation  des  anciens  Traitez.  Elle  finit  quelques  mois 
,  par  un  Traité  du  14.  Novem.bre  1467.  Amé  alla  en- 
•n  France,  où  le  Roi  Loiiis  XI.  doublement  fon  beau- 
,  lui  fit  desiioneurs  extraordinaires  ;  le  Roi  voulut  qu'il 
a  place  à  une  cérémonie  publique,  dit  Guichenon ,     Guidieno». 
rmit  de  délivrer  \qs  prifoniers  de  la  Conciergerie  &  du  P-  J''- 
;let. 
mme  ce  Prince  étoit  d'une  fanté  foible  &  délicate  ,  & 

fujet  à  l'épipepfie  ,  il  remit ,  avec  l'agrément  des  Sel- 
s  ,  la  Régence  de  fes  Etats  à  Yolatm  de  France  ,  fon 
s.  Les  Comtes  de  Genève ,  de  Romont  &  de  Breffe  en 
:  jaloux  ,  &  fe  liguèrent  pour  la  lui  ôter.  Pbilipe,  Comte 
eife  ,  dont  le  Duc  fon  frère  avoir  obtenu  la  liberté  de 

XI.  entra  en  Savoye  ,  &  ayant  furpris  Montmeillan 

Juillet  147 1 .  emmena  le  Duc  à  Chamberi ,  &  éloigna 
es  domeftiques.  Loiiis  XI.  envoya,  au  fecours  de  ion 
frère ,  une  armée  comandée  par  le  bâtard  d'Arma- 
,  Gouverneur  du  Dauphiné ,  &c  les  Princes  peu  en  état 
itenir  la  guerre ,  demandèrent  la  paix  ,  qui  fut  fignée 
Septembre  ,  &  qui  rétablit  l'autorité  de  la  DuchelTe.  Le 
tiourut  le  30.  Mars  fuivant ,  qui  étoit  la  37^  année  de 
,  &  la  7'.  de  fon  règne  ,  ayant  perdu  peu  de  mois  au- 
ant  Charle  fon  fils  aîné ,  qui  étoit  né'à  Gannat  en  Bour- 
:Sj  en  1456.  &  avoir  toujours  été  élevé  à  la  Cour  de 
;e.  Âme  fa  fille  aînée  époufa  en  1478.  Frédéric  d'A« 
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de  fes  Etats ,  &  fit  paroîtrc  de  bonne  heure  cette  inclination  M  a.  i  s  o  n 
martiale ,  qui  lui  fit  doncr  le  furnom  de  Guerrier.  Après  d  e 
avoir  forcé  le  Comte  de  Breffe  à  lui  obéir ,  &  foutenu  avec  S  a  v  o  y  e. 
fermeté  fon  oncle  François  de  Savoye  ,  dans  l'Evcché  de 
Genève  ,  contre  les  prétentions  du  Pape  Sixte  IV.  il  entra 
en  1487.  dans  les  Etats  du  Marquis  de  Saluées ,  qui  l'avoir 
ataqué ,  &  les  lui  enleva  avec  une  rapidité  Turprenante.  Le 
Roi  Charle  VIII.  qui  les  rcgardoit,  comme  un  fief  du  Dau- 
phiné  ,  traita  cette  cntrepriic  d'atentat  à  fa  Courone  5  il  me- 
naça ,  &  le  Duc  qui  vouloir  ménager  ce  Monarque  ,  fit  avec 
lui  unTraité  en  1488.  qui  défarma  fon  couroux.  Charle  prit 
en  1487.  le  titre  de  Roi  de  Cyfre  ,  tant  en  vertu  de  la  dona- 
tion de  fa  tante  Charlotte  de  Cypre ,  que  du  chef  de  fon  ayeule 
Anne  de  Cypre.  Deux  ans  après  il  mourut  à  Pignerol  le  i  j. 
Mars  1489.  Se  la  Savoye  perdit  en  lui  un  Prince  courageux, 
fage  ,  afable  8c  libéral. 

Son  fils  unique ,-  C  H  A  R  L  E  -  J  E  A  N  -  A  M  E',  n'étant     y  j 
âgé  que  de  neuf  mois,  la  Régence ,  après  quelques  contefla-         «  ' 
tions ,  fut  donée  à  la  Ducheffe  fa  mère  Blanche  de  Mont-       ^  ^*^ 
ferrât ,  &  la  Lieutenance  Générale  ,  à  fes  oncles  Philipe  & 
JFrançois  de  Savoye.  Les  Marquis  de  Saluces  ,  &  les  Sei- 
gneurs de  Cardet  8c  de  Raconis  ,  qui  s'étoient  retirez  en 
France  ,  profitèrent  de  la  conjon£lure  pour  fe  rétablir  dans 
leurs  Etats.  La  Régente  reçut  magnifiquement  à  Turin  en 
1494.  le  Roi  Charle  VIII.  qui  aTloit  à  Naples  ,.&:  perdit 
jdcux  ans  après,  le  Duc  fon  fils,  âgé  de  fept  ans. 

La  fuccefîîon  remonta  à  fon  grand  oncle  PHILIPE,  VIT 
viComte  de  Brefle ,  AitfansTerre,  furnom  qu'il  s'étoit  lui-mê-  14.05' 
me  doné  ,  parce  qu'il  fut  jufqu'à  l'âge  de  vingt-deux  ans  , 
fans  avoir  d'apanage.  Son  cara£lere  remuant ,  &  l'audace 
.qu'il  eut  de  tuer  de  fa  propre  main  ,.  le  Comandeur  Jean  de 
Varay  ,  Maître  d'Hôtel  de  la  Ducheffe  fa  merc,  dont  il  étoit 
mécontent ,  donerent  de  l'inquiétude  au  Duc  fon  père  ,  & 
ce  fut  à  fa  prière  que  Loiiis  XI.  le  fit  arêter  l'an  1464.  Se 
enfermer  à  Loches.  Le  Roi,  qui  conut  que  ce  Prince  méritoic 
d'être  ménagé  ,  lui  rendit  la  liberté  l'an  1466.  &  lui  dona 
le  gouvernement  de  Guienne  &  Limoufin  :  ce  qui  ne  l'em- 
Çccha  pas  de  s'atacher  au  parti  du  Duc  de  Bourgogne.  lien 
x€çut  l'an  1468.  le  collier  de  la  Toifon  d'or ,  &  les  Patentes- 
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Maison  de  Gouverneur  des  deux  Bourgognes.  Le  Roi  juftement  ir- 
B  B       rire  de  fon  changement ,  envoya  en  Brefle  une  armée ,  qui 
S  A  vo  Y  E.  fe  faifit  de  routes  les  terres  de  fon  apanage.  L'alliance  qu'il 

f)rit  l'an  1471-  âvecMarguerke  de  Bourbon ,  le  réconcilia  avec 
eRoi,  qui  lui  dona  fon  Ordre  de  faint  Michel,  &  une  com- 
pagnie de  cent  lances.  Envoyé  par  ce  Prince  à  la  tête  d'une 
armée  en  Roufïîllon  ,  il  remit  cette  Province  fous  l'obéïf- 
fance  du  Roi ,  qui  en  reconoiffance  lui  fit  don  du  Comté  de 
Lauragais  &  de  la  Seigneurie  de  Vtllclongue  5  Charle  VIII. 
l'admit  dans  fon  Confeil ,  &  lui  conféra  l'an  1485.  les 
Charges  de  Grand  Chambellan  ,  &  de  Grand-Maître  de 
France ,  &  peu  après  le  gouvernement  duDauphiné.  Philipe 
fuivit  ce  Prince  en  1494.  à  l'expédition  de  Naples  ,  dans 
laquelle  il  lui  rendit  de  grands  fervices ,  auflibien  qu'à  la 
bataille  de  Fornouë,  &  ce  fut  pour  les  reconoître,  que  le  Roi 
lui  fit  part  de  fes  conquêtes ,  en  lui  donant  en  propriété  les 
Comtcz  à'Alifio ,  de  Terouenne ,  du  Château  7^/W  Auge ,  8c 
de  Caflelâragone. 

Il  avoit  cinquante-fiuit  ans,  lorfqu'il  futapellé  en  1496.  à 
lafucceffion  des  Etats  de  Savoye  ,  dont  il  ne  joiiit  que  dix- 
huit  mois ,  étant  mort  le  7.  Novembre  1497.  avec  la  répu- 
tation d'un  des  plus  grands  Capitaines,  &  des  meilleurs  poli- 
tiques de  fon  fiécle. 

Il  laifTa  de  fa  première  femme  Marguerite  de  Bourbon  , 
Philibert  fon  fucceffeur ,  &  Zo'ùife  mère  du  Roi  Fran- 
çois I.  Sa  féconde  femme  Claudme  de  BroJJè  ,  dite  de  Bre- 
tagne,  le  fit  père,  outre  trois  Princes  morts  jeunes,  de  Philipe 
qui  fit  la  branche  des  Ducs  de  Nemours  ,  8c  de  Philiberte,née 
poflhume  ,  &  mariée  en  i  j  î  5 .  à  Julien  de  A'Iedicis ,  Duc  de 
Nemours  ,  Marquis  de  Soriana  ,  Gonfalonier  &  Patrice  de 
Rome ,  duquel  elle  n'eut  point  d'enfans  ,  &  mourut  le  4. 
Avril- 1528. 

Philipe  eut  encore  quatre  enfans  naturels  ,  de  Bonne  DE 
RoMAGNANO  ,  Dame  Piémontoife  ,  fille  du  Seigneur  de  Ro- 
magnano ,  ^  d'une  fille  de  la  Mai  fon  de  Valpergue  >  f.  voir  ^  l°. 
René'  de  Savoye ,  tige  des  Comtes  de  Tende.  2°.  Jeanne  , 
femme  dejEANGaiMALDi,  Prince  de  Mmaco.  5°.  Phiii- 
pine  ,  première  femme  de  Laurent  de  Medicis ,  père  du  Pape 
Léon  X.  4°.  Claudine. 

PHILIBERT  H. 
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PHILIBERT  IL  furnomc  le  Beau ,  fcrvit  l'Empereur  M  a  r  j  o  h 
Maximilicnl.  dans  la  guerre  contre  les  Florentins,  en  1497.       d  e 
&  ayant  fait  en  1 498.  alliance  avec  Loiiis  XII.  pour  la  con-  S  a  v  o  y  s. 
qucte  du  Milanez  ,  il  donna  pafTagc  aux  troupes  de  ce  Mo-    y  i  x  I 
narquc ,  &  l'acompagna  dans  cette  expédition  à  la  tête  d'une  q_  * 

compagnie  d'ordonance  de  zoo.  hommes ,  que  le  Roi  lui  ^ 
avoit  donnée  avec  une  penfion  de  x%.  mille  écus.  Le  Duc 
ayant  perdu  l'an  1500.  fa  femme  JoLwd  Loïtife  de  Savoy  e  ^ 
époufa  en  fécondes  noces ,  le  26.Septcmbre  i  jo  i .  Marguerite 
d'Autriche,  fille  de  l'Empereur  Maximilienl.  qui  lui  dona 
pour  dot  X^i  Franche-Comté ,  &  lui  céda  l'an  1503.  l'homage 
A&s  Comtez  de  Radicata  &c  de  Coconas  en  Piémont ,  avec 
tous  les  droits  de  l'Empire  fur  les  villes  &  Diocéfes  de  Lau- 
fane ,  de  Genève  ,  d'Aofte  ,  d'Yvrée ,  de  Turin  ,  de  Mau- 
rienne  ,  de  Taraiitaife  ,  de  Bellay  ,  de  Vcrceil  &  de  Mont- 
devis.  La  mort  enleva  à  l'âge  de  vingt-quatre  ans,  Philibert, 
que  fon  efprit ,  fa  valeur  &  fa  piété  firent  regretter  de  tout 
le  monde. 

Comme  fes  deux  mariages  furent  ftériles ,  la  fuccefTîon 
de  Savoye  pafla  en  1 5:04.  à  fon  frère  C  H  A  R  L  E  IIL  fur-       -r  y. 
nomé  le  Bon ,  qui  eut  un  règne  dont  le  malheur  égala  la 
durée ,  étant  tombe  dans  des  circonftances  fâcheufes  ,  des         ^^' 
guerres  entre  Charle-Quint  &  François  I.  fans  avoir  pu  de- 
meurer neutre. 

Après  avoir  fait  la  paix  en  1507.  avec  les  Valefans  ,  il 
s'atacha  à  la  France  ,  qui  lui  fit  une  penfion  de  vingt  mille 
francs.  Il  fecourut  LoiiisXII.  dans  la  guerre  contre  les 
Génois  en  1 509.  &  entra  dans  la  ligue  de  Cambrai ,  contre 
les  Vénitiens ,  dans  l'efpérance  de  recouvrer  le  Roy'aumede 
Cypre ,  qu'ils  lui  détenoient.  Il  prêta  de  l'artillerie  &  des 
munitions  au  Roi  François  I.  lorfqu'il  pafia  dans  le  Milanez, 
procura  l'entrevûc  de  Boulogne  ,  entre  ce  Prince  &  le  Pape 
Léon  X.  &  porta  en  1 5 1 6.  les  SuiflTes  à  faire  alliance  avec  la 
France.  Cette  bonne  intelligence  fut  altérée ,  à  l'occafion 
de  deux  Evêchez  ,  que  le  Duc  avoit  fait  ériger  par  Léon  X. 
en  i  5  16.  à  Chamberi  &  à  Bourg  j  &  comme  c'étoit  au  pré- 
*udice  des  Diocéfes  de  Lyon ,  de  Grenoble  &  de  Mâcon  , 
e  Roi  s'y  opofa  &  en  obtint  la  révocation.  Le  Roi  alla 
même  jufqu'à  faire  menacer  le  Duc ,  de  lui  redemander 

L 
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M  A  r  s  0  K  la  reftitution  du  Comté  de  Nice  ,  &  des  Villes  enlevées  dans 

DE  le  Piémont  à  la  Maiibn  d'Anjou. 
5  A  V  o  Y  B.  L'alliance  que  le  Duc  Charle  fit  en  1 5  a  i .  avec  Beatrix  , 
fille  à'EmanueL ,  Roi  de  Portugal ,  &  belle-fœur  de  l'Empe- 
reur ,  acheva  de  le  détacher  des  intérêts  de  François  I.  avec 
lequel  il  garda  cependant  des  dehors  de  neutralité  jufqu'à  fa 
dilgrace  devant  Pavie ,  qu'ébloui  par  le  bonheur  de  Charle- 
Quint ,  il  entra  ouvertement  dans  fon  alliance ,  en  reçut 
l'Ordre  de  la  Toifon  ,  &  fut  mis  l'an  i  5  3 1 .  en  pofTefTion  de 
la  Comté  d'Âfii ,  qui  apartenoit  à  la  France ,  du  Marquifat 
de  Ceve ,  &de  la  ville  &  Seigneurie  de  Cherafque  i  enfin  pour 
marquer  fon  atachement  à  l'Empereur  ,  il  lui  confia  en 
1 5  5  5 .  le  Prince  de  Piémont ,  pour  être  élevé  à  fa  Cour  ,  où 
il  mourut  trois  ans  après. 

Le  Roi ,  qui  n'avoit  pas  oublié  que  le  Duc  avoit  donné 
au  Conétable  de  Bourbon  ,  fes  pierreries  à  mettre  en  gage  , 
pour  faire  des  levées  contre  lui ,  comme  en  effet  il  leva  dix 
mille  Allemans  ,  qui  contribuèrent  beaucoup  à  fon  malheur 
devant  Pavie ,  prit  ocafion  de  faire  éclater  fon  refiTentimenr, 
du  refus  que  fit  le  Duc ,  de  lui  donner  paffage  par  fes  Etats , 

f)Our  aller  punir  l'atentat  du  Duc  de  Milan  ,  qui  avoit  violé 
e  droit  des  gens ,  dans  la  perfone  de  des  Merveilles  fon  Am- 
baffadcur.  Alors  faifant  revivre  les  prétentions  de  fa  mère , 
fœur  du  Duc ,  fur  la  Savoye  ,  &  les  anciens  droits  de  la 
France  ,  fur  les  Comtez  de  Nice  &  d'Afti  ,  il  envoya  en 
1535.  contre  Charle  ,  une  armée  comandée  par  Philipe 
Chabot ,  Comte  de  Buzançois ,  &  Amiral  de  France ,  lequel 
conquit  en  peu  de  tems ,  la  Brefl"e  &  la  Savoye.  Turin  tomba 
l'année  fuivante  au  pouvoir  des  François ,  &  le  Duc  fe  retira 
à  Verceil. 

D'ailleurs  les  Genevois  prirent  le  même  tems  pour  fefout 
traire  à  la  domination  de  la  Maifon  de  Savoye ,  la  Républi- 
que de  Berne  leur  alliée  ,  s'empara  de  Laufane  &  du  pays  de 
Vaud  ,  celle  de  Valais  prit  une  partie  du  Chablais ,  &  les 
Fribourgeois  lui  enlevèrent  le  Comté  de  Romont, 

La  trêve  conclue  en  1539.  entre  le  Roi  &  l'Empereur  , 
"laiffa  les  chofes  en  cet  état ,  jufqu'en  I5'43.  que  la  guerre 
recomença.  La  vi£loire  de  Cerizoles ,  gagnée  par  le  Comte 
d'Enguein ,  le  14.  Août  j  544.  fur  le  Marquis  de  Guaft,  jctta 
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répouvante  dans  le  Piémont ,  &  en  ouvrit  prcfquc  toutes  les  M  a  i  s  o  m 
Villes  au  vainqucur.Lc  Duc  dépoUilIé  de  tous  côtez,&  pref-       »  » 
que  abandoné  de  l'Empereur ,  qui  le  débouta  même  de  fes  ^  ^  ^  °  ^  ^" 
prétentions  fur  le  Montferrat  ,  pour  en  gratifier  le  Duc  de 
Mantouë ,  alors  en  état  de  nuire  &  de  fervir ,  mourut  de 
chagrin  le  16.  Septembre  15 y  5.  âgé  de  foixantc-fix  ans, 
dont  il  en  avoit  régné  quarante-neuf,  Prince  pieux ,  doux , 
afable  ,  libéral ,  amateur  des  lettres  ,  mais  à  qui  il  manquoit 
la  fermeté  &  le  courage  néceflaires  dans  un  Souverain.  Il 
changea  l'an  15x8.  l'Ordre  du  Collier  en  celui  de  l'An-' 
nonciade. 

De  neuf  enfans  qu'il  avoit  eus,  il  ne  lui  refloit  qu'EM A-  X»' 
NUEL-PHILIBERT  ,  lequel  heureufcment  pour  la  Mai-  l  î  5  îx 
fon  de  Savoye ,  eut  toutes  les  qualitez  néceffaires  pour  en 
réparer  les  pertes ,  &  lui  rendre  tout  fon  luftre.  Dès  l'âge  de 
dix-fept  ans,  il  fc  rendit  en  1 5:45.  auprès  de  l'Empereur,  qui 
lui  fit  rendre  de  grands  honeurs,  le  traitant  comme  fon  fils , 
âc  lui  faifant  doner  le  titre  à'Altejfe.  Il  fut  fait  Chevalier  de 
la  Toifon  d'or ,  eut  le  comandement  de  la  Cavalerie  ,  à  la 
bataille  de  Nortlingue  en  i  546.  où  fa  valeur  &  fa  bonne 
conduite  contribuèrent  à  la  vid:oire,qui  fut  remportée  fur  le 
Landgrave  de  Heffe.  Il  fe  fignala  en  i  547.  à  la  célèbre  ba- 
taille de  Mulberg ,  où  il  comandoit  l'arriére-garde ,  &  étant 
paffé  en  1 5  ç  2 .  en  Italie  ,  il  prit  Saluées  &  Dronero  ;  mais 
ion  feu  ne  pouvant  s'acomoder  avec  le  flegme  de  Ferdinand 
de  Gonzague  ,  qui  comandoit  les  Impériaux  ,  il  retourna 
vers  l'Empereur  qu'il  acompagna  au  fiége  de  Mets  ,  &  à  la 
bataille  deRenti.  Il  prit  Hefdin  qu'il  fit  rebâtir,&  ayant  reçu  u  i_j  „o„j 
en  içç6.  de  Philipe  II.  Roi  d'Efpagne,  le  gouvernement  Hefdin-Fert. 
des  Païs-Bas,  &  le  comandement  général  de  les  Armées ,  il 
remporta  fur  les  François  le  10  Août  1557.  la  célèbre  vic- 
toire de  faint  Quentin  ,  qui  fut  fuivie  de  la  paix  conclue 
le  13.  Avril  1559.  à  Cateau-Cambrefis.  Ce  Prince  n'ayant 
quctrop  éprouvé ,  que  toute  autre  alliance ,  que  celle  de 
France ,  étoit  funefle  à  fa  Maifon ,  dégagea  la  parole  donée 
pour  fon  mariage  avec  Madeleine  d'Autriche ,  fille  de  Ferdi- 
nand ,  R  oi  des  Romains ,  &  fe  rendit  à  Paris ,  où  il  époufa 
le  9.  Juillet  1559.  Marguerite  de  France ,  fœur  d'Henri  IL 
Le  Roi,  en  faveur  de  cette  alliance,  le  rétablit  dans  tous  fes 

Lij 
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Maison  fes  Etats,  excepté  Turin ,  Chivas  ,  Quiers  ,  Villeneuve- 
D  E       d'Afl:,  Pigncrol,  Savillan  &  la  PeroufTe,  qui  demeurèrent  à  la 

S  A  V  o  y  E.  France  ,  jufqu'à  ce  qu'on  eût  juflifié  les  droits  de  Loiiife  de 
Savoye.  Mais  ce  Prince  habile,  obtint  en  i  J62.  de  Char- 
le  IX.  la  reftitution  des  quatre  premières  de  ces  Places,  dont 
'  le  Roi  ne  fe  réferva  que  l'artillerie  ,  &  lorfqu'Henri  II I.  à 
fon  retour  de  Pologne,  palTa  l'an  1 5;  74.  par  Turin ,  pour  fe 
rendre  en  France,  Emanuel  ménagea  fi  bien  cette  ocafion  , 
qu'il  obtint  du  Roi ,  malgré  le  confeil  de  ceux  qui  l'acora- 
pagnoient ,  la  reflitution  des  Villes  que  la  France  avoit  re- 
tenues. Par  le  Traité  qu'il  fit  en  1 564.  avec  les  SuifiTes  ,  il 
recouvra  ce  qu'ils  avoient  enlevé  au  Duc  fon  père  ,  excepté 
le  pais  de  Vaud.  Il  aquit  l'an  1575  de  Jérôme  Doria ,  la 
Principauté  d'Oneille  avec  Biftagne  ,  en  échange  de  laquelle 
il  lui  dona  le  Marquifat  de  Ciriez.  ,  &  le  Comte  de  Cavdli- 
mont ,  fous  l'homage  de  la  Savoye.  Il  réiinit  à  fes  Etats  le 
Comté  de  Tende ,  &  les  Seigneuries  de  Maro  &  de  la  Prela , 
dont  il  traita  avec  Ref^ée  &  Henriettte  de  Savoye.  Ce  Prince  , 
que  l'on  furnoma  tête  de  fer  ,  à  caufe  de  la  fermeté  de  fon 
courage  &  de  fon  efprit ,  em.ploya  tous  fes  foins  à  faire  re- 
fleurir dans  fes  Etats ,  l'ordre  ,  la  juftice  ,  le  coraerce  ,  les 
iienccs  &  les  arts,  dont  il  fut  toujours  le  protefteur.  Il  réta- 
blit àTurin  l'Univerfité  ,  qu'il  avoit  fondée  à  Mondevis,  & 
fit  bâtir  les  Citadelles  de  Turin ,  de  Bourg  &  de  Mont- 
melian.  Il  rétablit  l'an  1 5:72.  l'Ordre  de  faint  Maurice,  & 
l'unit  à  celui  de  faint  Lazare.  Il  envoya  500.  chevaux  en 
Hongrie  ,  au  fecours  de  l'Empereur  ,  contre  les  Turcs ,  fie 
paffer  en  France  en  1567.  un  corps  de  5000.  hommes  de 
pied,  &  de  1700.  chevaux  ,  qui  fous  le  comandement 
d'Alfonfe  d'Ell ,  contribuèrent  au  gain  de  la  bataille  de 
faint  Denis ,  fur  les  Huguenots ,  &  préférant  généreufement 
l'intérêt  de  la  Religion  aux  fiens ,  il  dona  aux  Vénitiens,  du 
fecours  contre  les  Turcs  ,  qui  ataquoient  l'Iile  de  Cypre, 
Après  la  mort  de  Sébaflien  ,  Roi  de  Portugal ,  il  envoya  à 
Lifhone  des  Ambafladeurs ,  pour  y  faire  valoir  hs  droits  de 
la  Duchefi^e  fon  époufe ,  fur  ce  Royaume  ;  mais  le  Roi  Henri 
étant  mort  avant  qu'il  eût  fait  difcuter  les  droits  des  difcrens 
Prétendans  ,  Philipe  II.  Roi  d'Efpagne ,  s'empara  de  cette 
Çourone.  ï^e  Duc  peu  avant  fa  mort ,  qui  arriva.à  Turin  le 
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30.  Août  I  ç8o.  après  un  règne  de  vingc-fept  ans ,  fitapeller  Maison 
.le  Prince  de  Piémont  ion  tiis  unique ,  &  lui  dit  ces  belles  pa-       d  e 
rôles.  Alonfils ,  ctprenez,  de  ma  mortyquelle  doit  être  votre  vie ,  ^  S  A  v  o  y  e. 
de  ma  vie  ,  quelle  doit  être  votre  mort.  L'âge  vous  a  déjà  ref>'du  ca~ 
fable  de  gouverner  les  Etats,  que  je  vous  laijje^  ayez^foin  de  conferver 
la  faix  ,  (j'foyez,  ajfuré  que  Dieu  ef^fera  le  frotecleur  ,  tandis  que 
vous  vivrez,  dansja  crainte. 
Il  laiila  fix  enfans  naturels.» 

I.  Ame'  de  Savoy  e ,  Marquis  dejliint  Rambert,  Comte  de  Con- 
flans  ,  Grand-Croix  de  Jliint  Maurice  ,  Comanàeur  de  Savoye  , 
Chevalier  de  l' ylnof?cu:de  y  (jr  Lieutenant  Général  de  Jon  Altc^e  ^ 
deçà   les  ?nonts.  Il  avait  pour  mère  Lucrèce   Proba  ,  De?noi~ 

Je  lie  de  Turin.  Il  mourut  en  1 6 1 0.  laijjant  deux  enfans  naturels  ^ 
Jhvoir,  Maurice  qui  mourut  jeune ,  çjr  Marguerite  de  Savoye  , 

cpoufe  de  Jérôme  ,  Comte  de  RoufTillon  ,  Marquis  de  Bernez, , 

Chevalier  de  l'Annonciade. 

II.  Philippin  de  Savoye  ,  dont  la  mère  étoit  fille  de  Martin 
Doria,  Général  des  Galères  de  Savoye.  Il  fut  Grand-Croix  dejaint 
Jean  de  Jeriifalem ,  Capitaine  de  Chevaux-Légers ,  ^  Colonel  d'In- 
fanterie. Ce  Seigneur  fut  tué  en  duel ,  près  de  ^irieux  en  Dau- 
fhiné  ,par  le  Seigneur  de  Crequi  ,  /£•  2.  Juin  1 5:5)9. 

III.  Marie  légitimée  de  Savoye  ,  née  l'an  1556.  de  Laura. 
Cravola  ,  Damoifelle  de  Verceil.  Elle  époufa  le  20.  Janvier  1570, 
Philipe  d'Efl  ,  Marquis  de  faint  Martin  ^  de  Lanfo  ,  Général 
de  la  Cavalerie  de  Savoye  ,  Chevalier  de  l'Anonciade.  Elle  mourut 
en  1580. 

IV.  Mathilde  légitimée  de  Savoye ,  Marquife  de  PianeJJé  ,  la- 
quelle époufa  le  26.  Février  1607.  Charle^<?  Simiane,  Seigneur 
d'Albigni  ,  Alarquis  de  Maret ,  Chevalier  de  l'Anonciade  ,  Lieute- 
nant Général  des  Armées  de  Savoye.  Elle  mourut  en  \  649.  Surin^ 
tendante  de  la  Mai/on  de  Madame  Royale. 

V.  Beatrix  acordée  en  ii^yy.  À  François-Philibert  FertetO- 
Fiefque  ,  morte  avant  lemanage. 

VI.  Othon  mort  jeune.  Ces  trois  derniers  enfans  étoient  nez.  de 
Beatrix  de  Langufquc,  Marquife  de  Biane^é,fille  deJean-Thomas 
de  L^angufque  ,  Comte  de  Stropiane  ,  Grand  Chancelier  de  Savoye  , 
C^  de  Delte  Ro'ére  de  faint  Scvcrin.Beatrix  de  Langufque/»/^  ma- 
riée avec  Françoife  Martininguc ,  Comte  de  ALJpagna ,  Cheva' 
lier  de  l'Ordre  de  Savoye  ,  Grand-Ecuyer ,  Général  de  la-  Cavalerie:, 
puis  Lieutenant  Général  des  Armées  de  Savoye.  I*  iij 
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M  A  ï  s  o  v  ^  CHARLE-EMANUEL ,  fils  illuftrc  d'un  illuftre  pere, 
»  E       étoit  né  avec  des  inclinations ,  qui  lui  firent  bientôt  oublier. 
S  A,  V  o  Y  E.  Jej  fages  leçons,qu'il  lui  avoit  donées  au  lit  de  la  mort,  fur  le 
XI,       foin  d'entretenir  la  paix  dans  fes  Etats.  Son  règne  fe  pafla 
I  ego.     dans  des  guerres  prefquc  continuelIes,dans  lefquelles  l'enga- 
gèrent fon  ambition  &  fon  efprit  inquiet.  Le  premier  deffein 
qu'il  forma  fut  contre  Genève ,  mais  l'opofition  d'Henri  III. 
en  empêcha  l'exécution  ,  &  ie  Duc  en  garda  un  vif  reffenti- 
ment,  qui  lui  fit  prendre  des  liaifonsavec  l'Efpagne.  Il  fe 
rendit  à  Madrid  ,  &  y  époufa  le  1 1.  Mars  rç86.  Catherine- 
Michèle  d'Autriche  ,  fille  de  Philtpe  1 1.  &  à'Elijlibeth  de  France. 
Par  un  des  articles  du  traité  de  mariage,  il  fut  convenu  que  le 
premier  mâle  qui  enviendroit,auroitle  Milanois,  quiieroit 
joint  à  la  ^Javoye  ,  pour  lui  faire  porter  le  titre  de  Roi  de 
Lombardie  ,  mais  cet  héritier  étant  mort  en  Efpagne  ,  en 
lôoj.  les  Espagnols  ont  toujours  foutenu  depuis ,  qu'ils  n'é- 
toient  plus  tenus  à  cette  convention.  Le  Duc  de  Savoye  de 
fon  côté  ,  prétend  que  le  fécond  fils  qui  a  fuivi ,  a  dû  entrer 
dans  \qs  droits  de  fon  aîné. 

Charle-Emanuel ,  prit  enfuite  avec  le  Roi  fon  beau-perc , 
\ts  mefures  néceffaires  pour  la  conquête  duMarquifat  de  Sa- 
luées. L'état,  où  étoit  réduit  le  Roi  Henri  III.  par  les  fac- 
tions du  Royaume  ,  lui  en  fournit  l'ocafion.  Il  s'en  faifit 
l'an  1 588.  fans  beaucoup  de  réfiflance  ,  prétextant  cette  en- 
treprife  ,  de  Ja  crainte  que  Lefdiguieres  ,  Gouverneur  de 
Dauphiné ,  &  un  des  chefs  des  Proteflans  ,  rie  s'emparât  de 
ce  Marquifat ,  &  n'y  introduisît  fa  Religion.  Henri  III. 
fufcita  contre  le  Duc  ,  les  Suiffes  &  les  Genevois ,  mais  le 
Duc  ayant  eu  l'avantage  à  la  journée  de  Colonges  ,  ceux-là 
firent  en  1 589.  une  paix  féparée, 

h<is  troubles  qui  redoublèrent  en  France  ,  après  la  mort 
d'Henri  III.  augmentèrent  les  efpérances  ambitieufes  du 
Duc.  Eblolii  par  le  titre  de  Comte  de  Provence ,  que  les  Li- 

fueurs  de  ce  Pais  lui  envoyèrent  ofrir  ,  il  abandona  ,  contre 
avis  de  fon  Confeil ,  les  Genevois ,  pour  en  aller  prendre 
Ïioffefllon.  Il  fut  reçu  dans  prefque  toute  la  Provence  ,  &  oa 
ui  prêta  ferment  de  fidélité  à  Aix  &  à  Marfeille  le  19.  No- 
vembre I  590.  &  Mars  I  59 1 .  Mais  Lefdiguieres  &  la  Valette 
s'étant  mis  à  la  tête  des  Provençaux  fidèles ,  bâtirent  les  trou* 
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pcs  du  Duc  en  pluficurs  rencontres ,  à  Sparron  en  i  590.  à  M  a  i  s  o  n 
Pontchara  le  i  ô.Scpccmbre  j  69 1 .  &  à Vinon  au  mois  d'Oc-  ^  e 
tobre  fuivant,  &  robiigerent  à  quiter  en  1 59a.  entièrement  S  a  v  o  y  e. 
la  Provence  ,  &  à  repalfer  en  Piémont ,  où  Leldiguieresle 
fuivit,  &  le  défit  ciVigon  le  3.  Odobrc  1 592.  Enfin  la  perte 
de  plulîcurs  Villes,&  les  mauvais  fuccès  qu'eut  leDuc  aux  com- 
bats de  lainte  Hélène,  des  Molettes  &  de  Glandon  en  1 5:97. 
joints  à  la  mauvaile  volonté  des  Efpagnols,  qui  ne  le  fecou- 
rurent  jamais,  que  foiblement,  lui  firent  prendre  des  defTeins 
plus  pacifiques.  Il  demanda  ,  l'an  1 5:98.  à  être  compris  dans 
le  Traité  de  Vervins  ,  &  ofrit  de  remettre  l'afaire  de  Saluées 
à  l'arbitrage  du  Pape.  Il  fit  même  le  voyage  de  France  en 
I  599.  &  épuila  en  cette  Cour  toutes  les  reiTources  de  fon 
adrelle,  pour  tromper  le  Roi  &  gagner  les  Miniflres.  Mais 
comme  Henri  IV.  qui  pénétrait  fes  defTeins ,  infifloit  fur  la 
reftitution  de  Saluces ,  que  le  Duc  vouloit  toujours  éluder  , 
on  en  vint  à  une  guerre  ouverte  en  1600.  La  BrefTe  &  la 
Savoye  n'arêterent  pas  longtems  les  armes  du  Roi  *. 

Le  Pape  ofrit  fa  médiation  pour  faire  la  paix  ,  &  elle  fut 
conclue  à  Lyon  le  17.  Janvier  1601,  par  l'entremife  du  Car- 
dinal Aldobrandin.  Le  Duc  céda  au  Roi  la  Breffe  ,  le 
Bugey  ,  Gex  &  Valromey ,  avec  le  Fort  de  l'Eclufe,  &  quel- 
ques autres  Places  fur  le  Rhône  ,  &  garda  pour  fa  part  le 
JVIarquiiat  de  Saluces ,  qui  faifoit  le  fujet  de  la  guerre  **. 

Le  Duc  Charle  Emanuel  voulut  fe  dédomager  de  fes  per- 
tes ,  aux  dépens  de  Genève,  Il  tenta  de  la  lurprendre ,  & 
chargea  de  l'exécution  de  ce  deffein ,  d'Albigtîi,  Gouverneur 
de  Savoye  ,  &  Bernoltcre  ,  Gouverneur  de  Bonne.  Le  pre- 
mier ayant  choifi  1200.  hommes  ,  les  conduilit  au  pié  de 
la  muraille  de  la  ville  ,  à  la  faveur  de  la  nuit ,  le  22.  Dé- 
cembre 1 602.  leur  fit  planter  des  échelles  d'une  merveilleufe 
llrudure  ,  &  en  fit  monter  300.  bien  armez.  Bcrnoliere  , 


*  Le  Duc  avoit  fait  fraper  une  monoye, 
eu  d'un  côte  il  étoit  repréfenté  ,  &  de 
l'autre  étoit  un  Centaure  ,  avec  un  arc 
bandé  &  une  flèche  dtfTus ,  &  foulant  aux 
pieds  une  Courone,  avec  ce  mot,  Oportxni, 
le  Roi  en  fit  battre  une  autre  ,  où  d'un 
côté  il  étoit  repréfenté  ,  Se  fur  le  revers , 
on  voyoit  fadcvife,  qui  étoit  un  Hercule, 
aflbinant  un  Centaure  avec  ù  maffuc  > 


qu'il  tenoit  d'une  main  ,  &  de  l'autre  ,  il 
ramaflbit  une  Courone ,  avec  ce  mot  : 
Optrtuniiis. 

**  On  dit  à  ce  fujct  ,  que  le  Roi  avtit 
fait  une  paix  de  Duc  ,  ^  le  Duc  une  paix 
de  Roi.  Lcfdiguiercs  dit  que  le  Roi  avoit 
traité  en  Marchand  ,  Cf  le  Duc  de  Savoye 
en  Grince  r 
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Maison  qui  conduifoit  le  deffein ,  furprit  la  fentinelle ,  lui  aracha  le 
D  E       mot,  la  tua,  &  fe  mit  en  fa  place.  Il  traita  de  même,  celui  qui 

S  A-v  o  Y  E.  faifoit  la  ronde,  mais  illaiffa  imprudemment  échaper  le  gar- 
çon, qui  portoit  la  lanterne  :  celui-ci  dona  l'alarme  au  corps 
de  garde  &  à  la  Ville.  La  Bourgeoifie  courut  aux  armes  , 
&  chaffa  les  Savoifiens  ,  dont  il  y  eut  grand  nombre  de 
luez.  Les  Genevois  pendirent  fans  quartier ,  ceux  qui  tom- 
bèrent entre  leurs  mains.  La  France  &  le  Canton  de  Berne 
s'interelTerent  pour  la  ville  de  Genève,  &  obligèrent  le  Duc 
à  s'acomoder  avec  elle  ,  8c  à  promettre  entr'autres  chofes  , 
qu'il  ne  feroit  bâtir  aucun  Fort,  plus  prèç  qu'à  quatre  milles 
de  la  Ville. 

La  mort  de  François ,  Duc  de  Mantoue ,  gendre  de  Charle 
Emanuel,  arivée  fans  enfans  mâles ,  l'an  1 6 1 2.  fit  reprendre 
les  armes  au  Duc  de  Savoye  ,  pour  foutenir  fes  prétentions 
jSar  le  Montferrat ,  où  il  le  faifit  en  1^15.  de  Trin ,  d'Albe  , 
de  Montcalve.  Ferdinand  ,  nouveau  Duc  de  Mantouë  ,  de- 
manda du  fecours  à  la  France  ,  à  l'Efpagne ,  aux  Vénitiens 
&  aux  Florentins.  L'Efpagne  lui  promit  là  protedion ,  pour- 
vu qu'il  renonçât  à  celle  de  France.  Le  Duc  d^  Savoye , 
par  confidération  pour  le  Roi  d'Efpagne  fon  beau -frère  , 
ofrit  un  acornodement ,  &  quira  même  le  fiége  -qu'il  avoit 
mis  devant  Nice  de  la  paille.  Mais  irrité  des  hauteurs  de  la 
Cour  de  Madrid ,  qui  vouloit  le  traiter  en  vaffal  ,  il  fit  re- 
venir d'Efpagne ,  les  Princes  fes  enfans  ,  qu'il  y  avoit  en- 
voyez en  1 60  3 .  &  dont  l'aîné  y  étoit  mort  en  1 6 1 4.  renvoya 
le  Collier  de  la  Toifon ,  &  fe  prépara  à  la  guerre.  AfTifté 
de  la  Francç,  il  la  foutint  quatre  ans,  pendant  lefquels  il  fe  fit 
trois  Traitez  ,  qui  furent  rompus  par  les  Efpagnols.  Enfin 
Marie  de  Medicis  ,  Reine  Régente  de  France ,  en  fit  con» 
clure  un  ,  qui  fut  figné  à  Madrid  le  9.  Oftobre  1617.  & 
par  lequel  on  reftitua  tout  ce  qui  avoit  été  pris  de  part  8c 
d'autr^.  Dçux  ans  après ,  le  Duc  conclut  le  mariage  du  Prince 
de  Piémont ,  avec  Chrifiine  de  France ,  fille  d'Henri  le  Grand. 
LeTraité  queCharleEmanuel  avoitfait  en  i  ç88.  avccSci.- 
pionCaretto  ,  des  Marquis  de  Final ,  pour  le  Marquifat  de 
Zuccarel,  que  celui-ci  avoit  cédé  en  échange  de  la  Seigneurie 

'  de  Bainctfee  ,  érigée  en  Marquifat ,  &  des  Terres  de  Salieet  8c 

dç  Perolde,  fut  un  nouveau  fujet  de  guerre  ayec  le  Génois. 

il* 
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Ils  avoient  acheté  ce  Marquifat ,  de  l'Empereur ,  qui  en  Maison 
avoit  dépoiiillé  le  Marquis  de  Carctro.  Le  Duc  ataqua  en       ^  ^ 
162  j.  les  Génois ,  leur  enleva  quantité  de  Places,  «&  s'a- ^^^°^  ^• 
vança  jufqu'à  Gcncs.  Les  Elpagnols  fe  déclarèrent  contre 
lui ,  &  le  Duc  de  Fcria  aflîégca  Vcriic ,  dont  Charle  Ema- 
nuel  fecouru  de  Lefdiguiercs  ,  lui  fit  lever  le  fiége.  Cepen- 
dant il  fut  obligé  de  faire  la  paix  ,  &  de  figner  en  1625.  le 
Traité  de  Monçon.LcsGcnois  rachetèrent  depuis  les  préten- 
tions du  Duc,  fur  Zuccarel,  pour  la  fomme  dû»! 60. mille  écus 
une  fois  payez. 

Cette  paix  ne  fut  pas  de  durée.  C'étoit  une  fatalité  ata- 
chée  au  règne  de  Charle  Emanuel ,  qu'il  fût  toujours  agité. 
La  fuaxflion  de  Mantouc,  vacante  par  la  mort  du  Duc  Vin- 
cent II.  arivée  fans  enfans,lc  26.  Décembre  1627.  fit  re- 
prendre les  armes.  L'Empereur  &  l'Efpagne  en  vouloienc 
fruftrer  Charle  Gonzaguc  ,  Duc  de  Nevers ,  que  la  France 
favorifoit.  Le  Duc  fe  déclara  pour  la  Maifon  d'Autriche  , 
flaté  de  l'efpérance  d'avoir  le  Montferrat ,  pour  fa  part  de  là 
dépoiiillé ,  &  pendant  que  les  Efpagnols  affiégeoient  CazaI, 
il  prit  en  1628.  Trin  ,  Pont  de  Sture  ,  Nice-de-la-paille  ,  Se 
défit  à  l'embouchure  de  la  vallée  de  Vrayta  ,  douze  mille 
hommes ,  que  le  Marquis  d'UxeJles  amenoit  au  fecours  du 
Duc  de  Mantouë.  iVlais  le  Roi  Loliis  XIII.  s'étant  avancé 
pour  fecourir  fon  allié ,  força  le  pas  de  Suze,  où  le  Duc  &  le 
Prince  de  Piémont  coururent  rifque  ,  &  s'ouvrit  un  chemin 
en  Italie ,  par  cette  victoire  du  7.  Mars  1 629.  &  par  la  prifc 
de  PigncroL  Ce  qui  obligea  le  Duc  à  accepter  le  Traité  de 
Suze,par  lequelTrinlu4  devoir  demeurer  avec  1 5;  000.  écus  de 
rente  en  terres ,  pour  fes  droits  fur  le  Montferrat.  Le  refus  , 
que  fit  l'Empereur  de  ratifier  ce  Traité  ,  dona  prétexte  au 
Duc  Charle  Emanuel ,  d'en  diférer  l'exécution,  &  de  refter 
armé.  La  France  reprit  les  armes  ,  &  foumit  la  Savoye  ;  le 
Prince  de  Piémont  fut  défait  à  Veillane  ,  par  le  Duc  de 
Montmorenci  ,  &  Saluées  avec  plufieurs  Places  ouvrit  fes 
portes  aux  François.  Parmi  ces  malheurs ,  le  Duc  tomba 
malade  de  chagrin  ,  &  mourut  à  Savillan  le  26.  Juillet 
1630.  âgé  de  foixante-huit  ans  &  demi ,  avec  la  réputation 
d'un  des  plus  grands  Capitaines ,  &  des  plus  habiles  Politi- 
ques de  fon  fiécle,  mais  il  n'eut  pas  celle  d'être  fort  religieux 
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Maison  obfervateur  de  fa  parole.  Il  fit  lui-même  l'aveu  de  la  facilité 

D  E       qu'il  avoit  à  changer  de  parti ,  "^  c'étoit  même  une  néceflîté 

Sayo  y  E.  que  \^[  impofoit  la  fituation  de  fon  pais ,  entre  deux  Puif- 

fances  rivales ,  qu'il  ne  pouvoit  avoir  toutes   de-ux  pour 

amies.  , 

Le  furnom  de  Gra^d  qu'on  lui  dona  ,  ne  fut  point  de  ces 
titres  faflueux  ,  que  la  fiaterie  donc  fouvent  aux  Princes  de 
leur  vivant ,  ou  que  la  vanité  exige  de  la  complaifance  des 
fujets.  Il  le  dut  à  la  vafte  étendue  de  fon  génie ,  à  la  gran- 
deur de  fon  courage  &  de  fes  entreprifes  ,  enfin  à  l'heureuK 
concours  des  plus  éminentes  qualitez  *^. 

Henri  IV.  difoit  qu'il  ne  conoiffoit  que  deux  grands  Ca- 
pitaines dignes  de  ce  nom  ,  Charle  Emanuel ,  &  Maurice  de 
I^afTau ,  Prince  d'Orange. 

Charle  Emanuel  fit  ériger  l'Evêché  de  Foflan ,  &  laifla 
des  marques  de  fa  piété  &  de  fa  magnificence  ,  dans 
plufieurs  Eglifes  &  Palais  qu'il  fit  bâtir.  Le  Collège  des 
Jefuires  de  Chamberi,  l'Egliie  de  Notre-Dame  de  Mondovi^ 
la  fainte  Maifon  de  Thoinon  ,  l'Egîife  de  faint  Charle  de 
Turin  ,  le  Convent  des  Augufl:ins  Réformez  ,  celui  des  Ré- 
colets  de  Turin  ,  les  Capucins  de  Veillane  &  de  Rivoles  ^ 
lui  doivent  entr'autres  leur  fondation. 

De  quatre  Princefles  qu'il  eut ,  les  deux  dernières  fe  firent 
Religieufes  du  Tiers-Ordre  de  faint  François  ;  les  deux  au- 
tres ,  favoir  ,  Marguerite  &  Ifabclle ,  furent  mariées  aux  Ducs 
de  Mantouë  &  de  Modene.  La  première  étant  devenue 
veuve ,  paffa  en  Efpagnc  en  163 1 .  &  le  Roi  Catholique  l'é- 
tablit peu  après  Vice-Reine  de  Portugal  ,  qui  fous  fon  a.à- 
miniflration,  fe  fépara  de  l'Efpagne.De  cinq  Princes  dont  il 
fut  père  ,  le  dernier,  favoir  ,  ï'homas  François,  a  fait  la 


*  Abordant  un  jour  D,  Gonzalez  de 
Cordouë  ,  Gouverneur  de  Milan  ,  il  lui 
fit  voir  que  la  cafaque,  qu'il  portoit,  étoit 
à  deux  envers  ,  pour  lui  faire  comprendre, 
que,  fi  S.  M.  C.  ne  lui  faifoit  pas  les  avan- 
tages qu'il  en  atendoit  ,  il  traiteroit  avec 
le  Roi  de  Prance. 

**  Bakazar  Gracian  raporte  dans  fon 
Héros  ,  un  trait  de  la  valeur  de  ce  Prince. 

3»  Charle  Emanuel ,  dit-il ,  fut  digne  du  nom  \  n  furj^ajj'é  Céfm  même.    Q.uel  tourment  pour 
'it  d'Achille  ,   ijue  lui  doneretU  fes  troupes  ;  \  »  une  ame  héroïque  ,  que  les  forces  de  fin 

'       " ■"    ■  — -        '     Vf 


»  Ce  Vrinee  acompagné feulement  de  quatre 
n  ies  fiens  ,  s'ouvrit  un  paffage  au  milieu  de 
))  500.  C.aritjfiers,  qui  vouloient  l'enveloper,- 
»  y'u  fort  r  de  ce  triomphe  ,  ilfe  contenta  de 
»  <ii'-e  fro  d.ment  a  fes  foldats  alarme\  de 
ytfon  dan^er-.en  ces  rencontres  périlleufes, 
>)  le  courage  eft  une  bonne  efcortc.  5"/  ce 
T%  Duc  ,  ajoute  Gracian  ,  avoit  eu  un  Em- 
y)  pire  frotortioné  a  fan  grand  génie  ,  il  auroit 


3»  les  foldats.  l'apeUoient  aulTi  leur  père.  l»Et)(t  ne  tuijfentfintenir celles  de fivalfiir 


t»  : 
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branche  de  Carignan,  &  l'aîné  mourut  à  l'âge  de  dix-neuf  M  a  i  so  if 
ans  en  Efpagne  ,  où  il  avoir  été  envoyé  en  1603.  avec  Tes       d  n 
deux  cadets,  favoir  ,  Vi  ctor- Ame' ,  qui  devint  ainfiSAvoYE. 
Prince  de  Piémont ,  &  Emanuel-Philibert  ,  Chevalier  de 
l'Ordre  de  faint  Jean  de  Jcrufalcm  ,  nommé  à  l'âge  de  dix 
ans  Grand  Prieur  de  Caftille  ,  Bénéfice  qu'il  remit  quelque 
rems  après  auCardinal  fon  autre  frère. L'an  1 6 1  o.  le  Roi  Ca- 
tholi-quc  lui  dona  la  Charge  de  Grand  Amiral  d'Efpagne  , 
&  le  Duc  fon  père  lui  dona  pour  apanage  ,  en  1620.  les  Sei- 
gneuries à'Oncille  ,  de  Alaro  &  de  \a.Prela,  en  titre  dePrinci-« 
pautez.  Ce  Prince  mourut  à  Palerme  en  1624. 

Maurice  de  Savoye  fon  frère  ,   qui  avoir  été  fait  Car- 
dinal en  1607.  pi-'is  Grand  Prieur  de  Caftille  ,  fut  choifî 
pour  Protecteur  des  afaires  de  France  à  Rome  ,  &  vint  en 
1631.  à  Paris ,  pour  l'éclaircifTement  de  quelques  articles  du 
Traité  de  Quieras.De  retour  à  Turin,  quelques  mécontentc- 
mens  l'en  firent  fortir  &  jetter  dans  le  parti  de  l'Efpagne  ,   . 
ce  qui  piqua  le  Duc  fon  frerc  ,  qui  lui  ôta  le  gouvernement 
de  Savoye.  Le  Cardinal,  à  la  mort  du  Duc,  vint  l'an  1637. 
en  Piémont ,  pour  avoir  la  tutelle  de  fes  neveux  ,  &  la  Ré- 
gence de  l'Etat ,  conjointement  avec  la  DuchefTe  fa  belle- 
iœur  ,  mais  cette  PrincefTe  ne  voulut  pas  le  recevoir  ,  fur- 
quoi  s'étant  uni  avec  le  Prince  Thomas  de  Carignan  , 
ils  obtinrent  de  l'Empereur  un  Décret  en  leur  faveur ,  & 
des  troupes  de  l'Efpagne ,  pour  l'apuyer.  Ce  fut  la  c-aufe 
d'une  guerre  civile  ,  qui  ne  finit  qu'en  1642.  Une  des  con- 
ditions du  Traité  fut ,  qu'il  quiteroit  l'Etat  Eccléfiaftique  , 
{)Our  époufer  fa  nièce  Lonife-Marie-Chrijline  de  Savoye  ,  dont 
e  mariage  fut  ftérile.  Il  eut  la  Principauté  d'Oneille  ,  &  îa 
Lieutenancc  Générale  du  Comté  de  Nice  ,  pendant  la  mi- 
norité de  fon  neveu.  Ce  Prince  travailla  enfuite  de  concert 
avec  la  France  ,  pour  retirer  des  mains  des  Efpagnols ,  les 
Places  qu'ils  ocupoicnt  en  Piémont ,  &  mourut  le  30.  Oc- 
tobre 1637. 

Charle  Emanuel  eutftx  enfam  naturels  qui  furent  avouez,. 
I.  DomEmanuel  de^  Savoye  ,  Marquis  à'  Aàorne  ,  GcU" 
verneur  de  Btelle ,  Grand-Croix  des  SS.  Maurice  (jr  Lazare  , 
Capitaine  des  CuiraJJlers  des  Gardes  du  Duc  de  Savoye  ,  ne  de 
Loiiife  de  Duyn  Maréchal,  de  la  Mt^ifon  des  Comtes  de  Val- 
d'Ifere.  M  ij 
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Maison  II.  D,  Feux  de  Savoye  ,  Seigneur  de  Favillan  ,  de  Seffante 
^  E        (^  de  Sommerive  ,   Lieutenant  Général  du  Comté  de  Nice  ,  puis 

5  A  Y  o  ï  B.  Gouverneur  de  Savoye ,  Confeiller  d'Etat ,  Grand-Croix  de  Malte, 
mort  en  1 644.  Sa  mère  étott  Argentine  Provana  , fille  de  Fran- 
çois Provana  ,  Comte  de  Colegno  ,  Grand  Chancelier  de  Savoye. 
La  mère  des  quatre  fuiv ans  était  Marguerite  de  Rouflillon  de 
Chaftelard ,  Marquife  de  Rive,  fille  dé  Gabriel  de  Rouflillon , 
Seigneur  de  Chajlclard  ,  ^-  de  Laure  de  Saluces-Mulaflan.  Le 
Duc  lui  inféoda  Riva  en  Montferrat ,  avec  titre  de  Marqui- 
fat ,  pour  elle  &  fes  enfans. 

III.  D.  Maurice  de  Savoye,  Marquis  de  Rive ,  Capitaine  des 
Gardes-Archers  du  Duc  de  Savoye  ,  Mefire  de  Camp  de  Cavalerie  , 
Maréchal  de  Camp  Général  des  Armées  de  France  ^  de  Savoye  en 
Piémont ,  mort  au  combat  de  Pré ,  dans  l'Etat  de  Milan  ,  l'an 
1 645 .  étant  Général  de  la  Cavalerie  du  Prince  Thomas. 

IV.  D,  Gabriel  de  Savoye ,  Marquis  de  liivs ,  Mejlre  de 
•     Camp  de  Cavalerie  ,  Maréchal  Général  des  Camps  ^  Armées  du 

Guichenon,  P\.oi  çjr  de  S.A.R.  mort  le  1.  Juin  i6g$. 
page  874.  Y_  D  Antoine  de  Savoye  ,  Abé  de faint  Michel  de  l'E- 

toile ,  d' Autecomhe  ^  de  Sembalen ,  Doyen  de  Savoye  ,  'Gouver~ 
neur  ^  Lieutenant  Général  du  Duc  de  Savoye  ,  dans  te  Comtat 
de  Nice  ,  mort  en  Février  1688. 

VI.  Marguerite  de  Savoye ,  mariée  à  François-Philipe  d'Efl, 
Marquis  de  Lanz^o  ^  de  S.  Martin,  ^  morte  le  6.  Septembre  1 69  5  » 
//  en  eut  encore  quatre  autres  qui  ne  furent  point  avouez.  ,f avoir  y 
1°.  Charle  Umbert  ,  Marquis  de  MulafJ'an  ,  Gouverneur  de 
jMondovi ,  lequel  épotifa  Claude  Ferrero  ,  fille  de  Philipe,  Prince 
de  AlajJ'eran.  1°.  D.  Sylvio  ,  quijbutint  lefiége  d'Yyrée ,  contre 
les  armes  de  France  ^  de  Savoye ,  mort  en  1645.  5°.  D.  LoUis  , 
é'  4°.  D.  W^itikiad  ,  dcfiincz.  h  l'Etat  Eccléfi.xfUque. 
yyi  VICTOR   A  M  E'  î.  qui  a  voit  donné  en  plufieurs  oc- 

y-  '  -  cafions  des  marques  éclatantes  de  fa  valeur  ,  furtout  à  la  dé- 
'°'  fenfe  de  Veruc  ,  où  il  fut  blefi'é  ,  comença  fon  règne  ,  par 
procurer  la  paix  à  fon  Etat.  Elle  fut  conclue  à  Ratifbone 
le  3. 06lobre  1630.  &  ratifiée, avec  quelques  changemens, 
par  le  Traité  deQuieraique,  du  6.  Avril  1,63  i.  par  lequel  le 
Duc  rentra  en  pofTeflTion  de  tous  fes  Etats  ,  &  obtint  dans 
le  Montferrat ,  Trin ,  Albe ,  8c  plufieurs  autres  Places.  Il  y 
eut  encore  un  Traité  îecret  du  même  jour,  par  lequel  il  céda 
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à  la  France,  par  une  vente  fimulée  ,  Pignerol  avec  la  Peroufe  .Maison 
Angrom  &  Luz^irne  en  Piémont  :  ce  que  plufieuis  défa-      ^  e 
prouvèrent.  S  à  v  o  y  b. 

Le  Pape  Urbain  VIII.  ayant  ordoné  pasfon  Décret  du  i  o. 
Juin  1630,  aux  Cardinaux  de  ne  recevoir  de  tous  les  Prin- 
ces ,  excepté  les  Rois ,  d'autre  titre  que  celui  à.' Eminentijjîme, 
le  Duc  Vidor-Amé  ,  pour  conferver  l'égalité  avec  la  Répu- 
blique de  Venilb  ,  dont  le  Doge  prit  alors  la  Courone 
Royale,  &  fur  pluficurs  Alteffes ,  la  prééminence,  qui  avoit 
été  acordée  au  Duc  l'on  pcre  ,  fur  tous  les  Princes  d'Italie , 
par  un  Décret  de  la  Diette  de  Ratiibone  ,  de  l'an  1583.  fie 
fermer  fa  Courone ,  prit  le  titre  d'AlieJJ'e  Royale  ,  avec  celui 
de  Rot  de  Cypre ,  8c  refufa  de  doner  aux  Cardinaux  d'autres 
titres ,  que  ceux  qui  leur  étoieni  acordez  par  les  Rois.  Il  ob- 
tint peu  après  du  Roi ,  que  les  AmbafTadeurs  de  Savoye  fe- 
roient  reçus  en  fa  Cour ,  comme  ceux  des  Têtes  couronécs. 

La  guerre  s'étant  ralumée  en  lé^.  entre  les  Maifons  de 
France  &  d'Autriche  ,  le  Duc  entra  dans  les  intérêts  de  la 
première ,  &  fut  déclaré  Généraliffime  des  Armées  du  Roi , 
delà  les  Monts ,  &  chef  de  la  Ligue  des  Princes  d'Italie  con- 
tre l'Efpagne.  Il  joignit  fes  troupes  à  celles  du  Maréchal  de 
Crequi ,  prit  plufieurs  Places  fortes  ,  gagna  en  1636.  la  ba- 
taille de  rornavento ,  &  défit  près  de  Spigno,  le  8.  Septembre 
1637.  Dom  Martin  d'Aragon  ,  Général  des  Efpagnols  , 
dont  il  prit  le  bagage  &  l'artillerie.  Mais  la  mort  lui 
envia  le  fruit  de  cette  vi£l:oirc,&  emporta  ce  vaillant  &  gé- 
néreux Prince  le  7.  0£lobre  fuivant ,  âgé  de  cinquante  ans. 
Il  lailTa  la  Régence  &  la  tutelle  de  fes  enfans ,  dont  l'aîné 
FRANÇOIS-JACINTHE,  n'avoit  que  fixans,à  yjjj 
la  Duchcffe  Chrijline  de  France  leur  mère ,  préférablemcnt  au  ^ 
QâxdmAX  Maurice  ,8c  di^ViVtmcQ  Thomas  leurs  oncles.  Cette  '7* 
difpofition  alluma  le  feu  d'une  guerre  civile  dans  l'Etat.  Les 
Princes  s'unirent,  pour  ôter  la  Régence  à  la  Duchefie ,  8c  fe 
fortifièrent  de  l'alliance  de  l'Efpagne.  La  DuchefTe  de  fon 
côté  ,  fe  munit  du  fecours  du  Roi  fon  frère ,  pour  maintenir 
fes  droits.  Pendant  que  l'on  fe  préparoit  à  la  guerre ,  le  jeune 
Duc  mourut  le  4.  Ottobre  1638.  8c  laiffa  la  place  à  fon 
frère  CHARLE-E MANUEL  IL  qui  n'avoit  que  XTV. 
quatre  ans ,  de  forte  que  ce  changement  n'en  aporta  aucun ,     1638. 

Miij 
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Maison  aux  projets  pris  de  part  8c  d'autre. Les  Princes,  fur  le  refus  que 
DE       fît  Madame  Royale,  de  déférer  à  un  Décret ,  qu'ils  avoient 

S  A  V  o  Y  E.  obtenu  de  l'Empereur, du  6.  Novembre  1658.  qui  enjoignoit 
à  cette  Princeffe,  de  rompre  avec  la  France  ,  de  renvoyer 
fes  Ambaffadeurs ,  de  faire  fortir  de  fes  Etats  tous  les  Fran- 
çois, &  de  s'adrelTer  à  S.  M.  I.  pour  obtenir  la  confirmation 
de  la  tutelle  du  Duc  fon  fils ,  &  de  la  Régence  de  fes  Etats  , 
autrement  qu'il  y  feroit  pourvu ,  en  obtinrent  un  nouveau , 
qui  les  déclaroit  Tuteurs  &  Régens  ,  &  fe  faifirent  d'Aft , 
de  Veruë  ,  de  Nice ,  pendant  que  les  Efpagnols  fe  rendi- 
rent maîtres  de  Chivas  &  deTrin.  Le  Prince  Thomas  fur- 
prit  la  ville  de  Turin  le  27.  Juillet  1639.  à  la  faveur  de  la 
nuit,  &MadameRoyale  fe  fauva  à  peine  avec  fon  fils  dans  la 
citadelle  ,  où  elle  fut  afTiégée.  Cette  conquête  à  faire  ,  fit 
■naître  un  diférend  entre  le  Prince  &  les  Eipagnols ,  chacun 
prétendant  qu'elle  devoit  lui  apartenir.  Leur  méfintelli- 
gence  ralentit  les  atacpBfe ,  8c  dona  au  Comte  d'Harcourt , 
Général  des  François  ,  le  rems  d'acourir  au  fecours  de  la 
Ducheffe.  Après  avoir  forcé  ,  le  29.  Avril  1640.  les  li- 
gnes du  Marquis  de  Leganez ,  qui  affiégeoit  Cazal ,  &  fait 
lever  le  fiége  de  cette  Place  ,  il  marcha  vers  Turin  ,  &  y 
afliégea  le  Prince  Thomas ,  &  quoique  celui-ci  eût  une  gar- 
nifon  auffi  nombreufe  ,  que  l'armée  qui  l'afTiégeoit ,  il  le 
força,  malgré  tous  les  éforts  du  Marquis  de  Leganez  ,  pour 
le  fecours  de  la  Place  ,  à  fe  rendre  par  acord  le  2  j.  Sep- 
tembre. Enfin  les  Princes  firent  leur  acomodement  avec  la 
France  &  avecMadameRoyale,  &  par  le  Traité  du  14.  Juin 
1642.  il  laiflferent  la  Régence  &  la  tutelle  à  la  Ducheffe  ,  à 
condition  que  le  Prince  Thomas  auroit  le  Marquifat  d'Y- 
vrée  &  le  Biellois  ,  &  le  Cardinal  ,  le  Comté  de  Nice ,  en 
qualité  d'Adminftrateurs  durant  la  minorité  du  Duc  ,  &  que 
celui-ci  épouferoit  la  Princeffe  Marie  fa  nièce.  Après  cet 
acomodement ,  les  Princçs  entrèrent  dans  l'alliance  de  la 
France ,  8c  ne  fongerent ,  avec  fon  lècours  ,  qu'à  retirer  des 
mains  des  Efpagnols,  les  Places  qu'ils  occupoient. 

La  paix  des  Pyrénées  ,  conclue  en  1659.  rétablit  ^^^^ 
la  tranquilité  dans  les  Etats  du  Duc  Charle-Emanuel ,  qui 
envoya  le  Marquis  de  Ville  à  la  tête  de  deux  Régimens , 
au  fecours  de  Candie ,  affiégée  par  les  Turcs ,  &  qui  vécut 
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le  rcftc  de  fes  jours ,  en  bonne  intelligence  avec  les  Puiflan-  Maison 
ces  voifines.  Uniquement  ocupé  à  réparer  les  malheurs  de  la       d  b 
guerre,  il  mit  les  loins  àrapeiîer  l'abondance  dans  l'es  Etats,  S  a  v  o  y  e. 
&  à  y  foire  Heurir  les  Arts  8c  le  Comerce.  La  Villeneuve  de 
Turin  eft;  un  monument  de  la  paflion,  qu'il  avoitd'orner  l'on 
païs  5    mais  le  plus  conlidérablc   travail   qu'il  ait  encre- 
pris  ,  c'cll  le  chemin  fameux  ,  qu'il  fit  tailler  dans  un  roc  , 
au  travers  du  Mont-Vilo.  Cette  route  longue  de  500.  pas 
géométriques  ,  allez  haute  &  large  pour  le  paffage  des  mu- 
lets chargez   ,  facilite  le  traniport  des  marchandiiës  de 
France  en  Italie  ,  qui  ne  le  pouvoit  faire  auparavant ,  que 
par  un  grand  détour ,  &  avec  un  extrême  danger.  Ce  Prince 
qui  avoir  autant  de  piété  que  d'amour  pour  la  juflice  &  pour 
les  fujets,  mourut  le  ix.  Juin  1675.  univeriellement  regretté. 
Son  premier  mariage  fut  flérile  ,  &  il  n'eut  du  lecond 
qu'un  fils  unique  VICTOR  AME'  II.  qui  lui  fuccéda  à 
l'âge  de  neuf  ans  ,  fous  la  Régence  de  la  Duchefl'e  la  mère.      -^V. 
Cette  Princeffe  maintint  l'Etat  en  paix.  Elle  avoit  ménagé      **^75' 
en  1 68 1 .  le  mariage  du  Duc  avec  l'Infante  de  Portugal  l'a       ^  y^^ 
nièce  ,  mais  ce  mariage  ne  le  conclut  pas ,  &  le  Duc  époufa     page  97. 
le  10.  Avril  1684.  j4n/ie-Marie  d'Orléam  ,  nièce  de  Zouis  le 
Grand.  Le  Duc  entreprit  l'an  1 685.  à  la  folicitation  de  la 
France  ,  de  chalTer  les  Vaudois  ,  communément  apellez 
Barbets ,  de  leurs  vallées  ,  &  cette  entrepriie  coûta  bien  du 
fang  &  de  la  peine,  avant  que  de  pouvoir  être  exécutée.  Peu 
après  il  fe  lia  avec  les  ennemis  de  la  France ,  &  s'ètant  trouvé 
en  1687.  au  Carnaval  de-Venife,  il  prit  avec  le  Duc  de 
Bavière  &  les  autres  Princes ,  des  mefures  pour  l'exécution 
de  la  Ligue  d'Auibourg  ,  dans  laquelle  il  entra  en  1688  *. 
Ses  premières  démarches  furent  de  rapeller  les  Vaudois,  en 
conformité  du  Traité  conclu  à  la  Haye  ,&  le  4.  Juin  1690. 
il  fe  déclara  ouvertement  contre  la  JFrance.  Ce  Prince  jne 
retira  pas  de  cette  guerre  les  avantages  dont ,  fes  Alliez 
l'avoient    flaté.    Il  perdit  en  peu  de  tems  toute  la   Sa- 
voye  ,  que  conquit  le  Général  faint  Ruth  ,  &  ayant  été 
batu  à  Stafarde,  le  19.  Août  1690.  par  M.  de  Catinat, 


•  L'Empereur  pour  l'engager  à  entrer 
dans  la  Ligue  d'Âufbourg  ,  lui  promit  le 
mre  d'AlteJle  Raydle  ,  que  le  Duc  Viftor- 


Amé  I.  avoit  pris  ,  &  que  l'Empereur  n'a- 
voit  pas  encore  voulu  acordcr  aux  DucJ 
de  Savoye, 
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Maison  Savillan ,  Suze ,  Viilefranche ,  Nice ,  Carmagnole  &  Mont^ 
D  E  melian  ,  tombèrent  au  pouvoir  du  vainqueur.  En  1692.  le 
Savoy  s.  J)^^ç^  entra  en  Dauphiné ,  y  prit  Gap  &  Embrun ,  conquêtes 
qu'il  abandona  peu  après.  L'année  fuivante ,  après  avoir  pris 
le  Fort  fainte  Brigite ,  fous  Pigncrol ,  il  alla  le  4.  Oâo- 
bre  ataquer  ,  proche  la  Mariàille  ,  l'armée  Françoife  , 
comandée  par  le  Maréchal  de  Catinat ,  &  quoiqu'il  fit  tout 
le  devoir  d'un  grand  Capitaine  ,  &  même  d'un  foldat 
aguerri  ,  il  ne  put  empêcher  la  victoire  de  fe  déclarer 
pour  les  François ,  qui  prirent  tout  fon  bagage  &  forn  artil- 
lerie ,  avec  104.  drapeaux  ou  étendarts.  11  nefe  paffa  rien 
de  confidérable  depuis  cette  journée  malheureufe  ,  jufqu'à 
l'an  1 596.  que  le  Duc  conclut,  le  }  o.  Août,  fa  paix  particu- 
lière avec  la  France,  qui  lui  rendit  toutes  fes  Places,  &  même 
Pignerol,  qu'elle  poifédoit,  depuis  près  de  foixante-dix  ans, 
&  dont  on  rafa  les  fortifications ,  à  condition  qu'elles  ne 
feroient  jamais  rélevées.  On  y  joignit  les  trois  vallées  de  la 
FeroitJJe ,  de  Luzerne  &  d'Angrone ,  avec  une  fomme  d'argent, 
pour  le  dédomager  des  pertes,  que  la  guerre  lui  avoir  caufées. 
C'eft  dans  ce  Traité ,  que  fut  conclu  le  mariage  de  fa  fille 
Marie-Adeldtde  de  Savoy e  ,  *  avec  Lo'/fis  de  France  ,  Duc  de- 
Bourgogne ,  père  du  Roi  Loiiis  XV. 

Lorfque  Philipe  de  France  ,  Duc  d'Anjou ,  eut  pris  en 
1 70 1 .  pofTefTion  de  la  Courone  d'Efpagne  ,  en  vertu  du 
Teflament  de  Charle  II.  le  Duc  deSavoye  le  reconnut ,  ôc 
fit  un  Traité  d'alliance  avec  les  deux  Courones  de  Fran- 
ce &  d'Efpagne ,  qui  le  nomerent  Généralilfime  de  leurs 
Armées  en  Italie.  En  conféquence  de  ce  Traité ,  le  Roi 
d'Efpagne  époufa  Loiiife  -  Gabriele  de  Savoye  ,  féconde  fille 
du  Duc  ,  Princeffe  ,  dont  l'ame  vraiment  royale  ,  Se 
le  courage  héroïque  ,  furent  un  des  plus  folides  apuis 
du  Trône  de  fon  Epoux.  Le  Duc  malgré  ces  alliances , 


*  On  a  fait  deux  remarques  à  ce  Cujet  ; 
la  première  ,  c'eft  que  ces  deux  illuftres 
Epoux  étoient  coufins  de  quatorze  cotez, 
dix  deftuels  formoient  des  empêche- 
raens  eflentiels" ,  qui  furent  levez  par  la 
difpepfe  du  Pape.  La  féconde  ,  que  c'eft 
jine  circonftauce  bien  glorieufe  à  la  Mai- 
fta  de  Sayoyc  ,  qu'une  féconde  Adelmde 


vienne  au  bout  de  fix  cens  ans  ,  renou- 
voiler  dans  l'augufte  Maifon  de  France  , 
le  fang  de  Savoye ,  que  la  première  Ad- 
laide  y  avoit  aporté ,  par  fon  alliance  avec 
le  Roi  Loiiis  le  Gros  ,  de  qui  toutes  les 
branches,qui  ont  régné  jnfqu'aujourd'hui, 
décendent  en  ligne  diredte. 

prie 


Dc'grex»  Table  IV. 

Rois   de  SARDAIGNE. 

^^  I.  VICTOR-AME'    XV.  Duc  de  Sa  voYE,'  né  14,  Mai  i6(î(î. 

Roi  de  Sicile  !7i}.deSARDAiGNE  1710.  abdique  3.S-'pt.  1730. 
•j-  31.  Oftobre  1731.  .îjc  de  66.  ans  ,  r.  16.  ans  ,  ép.  Jinne-Marie 
d'O  R  i  E  A  N  s  ,  {.  de  Pliilipe  de  France,  Duc  d'OnLE ans  , 
&  d'Henriete  d'A  N  G  I.  E  T  E  R.  R.  E  ,  10.  Avril  1 6X4.  t  16.  Août  1718. 
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Victor-  I.  CHARLE- 
Ame',  EMANUEL 

Prince  VICTOR,  *  Roi 

de  deSARDAlGNE, 

Pi(fmont,         né  17.   Avril   1701. 

né  6.  é^.i".  Anne-Chriftine 

Mai  de    Bavière,  f. 

i6p9.  de   Théodore  ,     C. 

j-  11.  Pal.   de    Sultzbach  , 

Mars  ij.  Mars  1711.  -j-  11. 

171J.  Mars  1715.    1°.  Po- 

lixene  -  Chrijline  de 
He  jse-Rhin  FEIS- 
R0TEMB0URG  ,  fille 
d'Erncft  -  Léopold  , 
Landgrave  de  Hefle- 
Rinfels-Rotembourg, 
dcà'Elétnore-Murie  de 
Leuvcnflein  ,  x.  Juil- 
let 1714.  -j-  13.  Jan- 
vier 1735.  dans  la 
19  e.  année  de  fon 
âge. 


.-A_ 


II.  Marie- 

Marie- 

Marie- 

Adélaïde 

Anne  f 

Louife- 

de 

n.  I4. 

Cabriele 

Savove  , 

Août 

de 

n.  6.  Dé- 

1687. 

Savoye , 

cembre 

t  î- 

n.    17. 

i<î8ç.  t 

Août 

Septembre 

11.  Fé- 

1690. 

1688. 

vrier 

t  M-  Fév. 

1711. 

1714. 

ép. 

ép. 

Louis 

Phiiipe  V. 

de 

Roi 

France, 

d'EsPAGNÏ, 

D.  de 

II.  Sept. 

Bour- 

1701. 

gogne  , 

7.  Dé- 

cembre 

1697. 

Vidor- 
François  , 

légitimé 

de 
Savoy», 

Marquis 

de  Suze. 


..A^- 


I .  Victor- 
Ame', 
Duc  de 
Savove, 
né  7.  Mars 

17*3-  t  »'. 
Août  171J. 


i.  Victor- 

Ame'-Marie  , 

D.  de 

Savoye, 

né  z6.  Juin 

1  1715. 


E  M  A  N  u  E  t- 

Philibert 
de 

S  A  V  o  V'E  , 

Duc  d'Aoufte  , 

né  17.  Mai 

I73«- 


Ele'onore- 

Marie- 

Therefe  , 

Princefle 

Royale  de 

Savoye , 

n.    18.  Fév. 

1718. 


Marie- 

Loiiife- 

Gabriele , 

Princefle 

Royale  de 

Savove , 

n.  i  f .  Mars 

>7*9« 


ViSoire- 
Frarifoiji  , 
légitimée 

de 
Savoye , 
Marquife 
de    Suze  ^ 

n.p.Fév. 
1690.  ép. 

Viftor- 
Amedée, 
P.  de  Ca- 

RIGNAN,j 
I7I4. 


Marie- 

Felicité  , 

Princefle 

Royale  de 

Sa  vorE, 

n.  20. 
Mai  1730, 


*  Par  la  grâce  de  Dieu ,  Roi  de  Sardaigne  ,  Duc  de  Savoye  ,  de  Chablais 
d*Aoufte  ,  de  Genevois  ,  &  de  Monferrat  j  Prince  de  Piémont ,  d'Acliaye  ,  de  Mo- 
lée  &  d'OncgIia  ;  Marquis  de  Saluées ,  de  Suze  Se  d'Italie  ;  Comte  d'Aili ,  de  Ge- 
nève ,  de  Nice  ,  de  Tende  &  de  Romont  ;  Baron  de  Vaud  ,  Seigneur  de  Verceil  , 
de  Fribourg  ,  de  Maro  ,  de  la  Prela  ,  de  Novello  ;  Marquis  de  teve  ,  Comte  de 
Coconas  ,  Prince  &  Vicaire  perpétuel  du  faint  Empire  Romain  en  Italie ,  Roi  de 
Cypte ,   &c. 


D  E 
S  AVO  Y  E. 
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Maison  prit  des  engagemens  contraires  aux  deux  Courones,  &  fe  dé- 
clara ouvertement  en  1704.  pour  les  intérêts  de  la  Maifon 
d'Autriche ,  qui  lui  promit  le  Montferrat,  &  quelques  Places 
duMiianez  à  la  bienféance.  La  perte,que  fit  alors  la  France, 
à  la  journée  de  Hochfiet ,  ne  l'empêcha  pas  de  pouffer  la 
guerre  contre  le  Duc,  auquel  il  en  coûta  toute  la  Savoye  & 
la  plus  grande  partie  du  Piémont.  Turin  même  fa  capitale 
fut  alTîégée  en  1706.  par  le  Duc  de  la  Feiiillade  ,  mais  le 
Prince  Eugène  de  Savoye  étant  venu  au  fecours  de  la  Place , 
força  les  lignes  des  François ,  qui ,  après  cet  événement , 
évacuèrent  le  Milanez  &  le  Piémont.  L'année  fuivante  ,  le 
Duc  fit  une  irruption  dans  la  Provence  ,  &  après  avoir  forcé 
le  paffage  du  Var ,  vint  mettre  le  fiége  devant  Toulon  , 
qu'il  abandona  ,  n'ayant  pas  été  fécondé  de  la  flote  des  Al- 
liez ,  comme  on  le  lui  avoit  fait  efpérer.  Les  événemens  des 
années  fuivantes  ,  donerent  du  relâche  au  Duc ,  jufqu'au 
Traité  de  paix  générale  conclu  à  Utrecht  le  1 1.  Avril  171  5. 
&  par  lequel  il  obtint  la  reflitution  du  Duché  de  Savoye  , 
&  de  la  Comté  de  Nice.  Il  céda  à  la  France  la  ville  &  la 
vallée  de  Barcelonete ,  avec  fes  dépendances ,  &  le  Roi  de  fon 
côté  ,  lui  céda  pour  toujours  ,  Château-Dauphin ,  les  Forts 
à.' Ex  aie  s  ■&  de  Fenefirelles  ,  avec  les  vallées  de  Pragelas  , 
d'Oux ,  de  Sezane  8c  de  Bardonache ,  de  forte  que  le  fomet  des 
Alpes,  fert  de  limites  entre  la  France,  le  Piémont  &  leComté 
de  Nice.  Par  le  même  Traité,  le  Roi  d'Efpagne  lui  céda ,  du 
confentement  de  toutes  les  Puiffances  contraâantes  ,  l'Ifle 
&  Royaume  de  Sicile  ,  dont  il  alla  recevoir  la  Courone  à 
Palerme ,  le  24.  Décembre  1 7 1 3 .  Il  n'en  joiiit  que  cinq  ans. 
La  flote  d'Efpagne  ayant  envahi  en  1718.  la  Sardaigne"^, 


*  La  Sarikigne  ,  dont  la  capitale  eft 
Cagliari ,  eft  une  des  plus  grandes  Iflcs  de 
la  Méditerranée.  Elle  pafla  de  la  domina- 
tion des  Carthaginois  ,  fous  celle  des  Ro- 
mains ,  aufqueis  les  Sarafins  l'enlevèrent 
dans  le  VIII.  fiécle.  Ceux-ci ,  après  l'avoir 
pofledée  pendant  près  de  trois  cens  ans  , 
en  furent  chaflez  l'an  ici  5.  par  les  Gé- 
nois &  les  Pifans. 

L'Empereur  Frédéric  II.  dona  le  titre 
de  Roi  de  Sardaigne  à  Ëntius  fon  fils  na- 
turel ,  qui  peu  après  ent  le  malheur  d'être 
défait  dans  la  bataille  de  Salfeta ,  par  les 


Bolonois  ,  &  de  tomber  entre  les  mains 
des  ennemis.  Les  Bolonois  le  menèrent 
prifonier  dans  leur  Ville  ,  &  ne  voulurent 
jamais  lui  rendre  la  liberté  ,  quelque  ofre 
que  leur  fît  l'Empereur  ,  pour  l'obtenir. 
Il  furvécut  vingt-deux  ans  à  fa  dilgrace  , 
Se  mourut  l'an  1171.  fans  poftcrite.  San- 
fivino. 

Les  Génois  &  les  Pifans  ,  qui  avoient 
chaffé  les  Sarafins  de  la  Sardaigne  ,  fe  dif- 
puterent  longtems  la  polleflîon  de  cette 
ifle  ,  par  des  guerres  également  funeftes 
aux  uns  &  iux  auties.  Le  Pape  fioniface^ 
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Et  l'année  fuivantc,  une  décente  en  Sicile,  8c  laloumic  toute  M  a  i  s  o  m 
entière  ,  à  l'exception  de  Mefline.  Alors  la  France  &  l'An-       ^  ^ 
eleterre  s'intérerfans  pour  le  repos  de  l'Europe ,  obligèrent  ^  4  v  o  v  k. 
les  Efpagnols  à  évacuer  ces  deux  Ifles ,  &  à  remettre  la  Sicile 
à  l'Empereur  ,  qui  pour  dédomagement  ,  céda  au  Roi 
Vi£tor ,  rifle  &  Royaume  de  Sardaignc ,  le  i  j .  Août  1720. 
&  le  rcconut  Roi ,  ibus  ce  titre. 

Le  Roi  Viâor  fit ,  le  j. Septembre  1730.  une  abdication 
volontaire  de  la  Courone  ,  dans  le  Château  de  Rivoli ,  ne 
fe  rélervant  qu'une  penfion  de  cinquante  mille  écus.  Il  choifit 
Chambéri  pour  le  lieu  de  fa  retraite,  &  y  époufa,  le  1 2.  Sep- 
tembre de  la  même  aimée ,  la  ComtejJ'e  de  Saint  Sebajlien ,  fille 
du  Comte  de  Cumtane.  Il  lui  fit  préfent  de  cent  mille  écus  , 
que  le  Roi  fon  fils  lui  dona ,  &  cette  Dame  en  acheta  le 
Marquifat  de  Spigno  ,  dont  elle  prit  le  titre.  Le  Roi  Viâor 
quita  Chambéri  le  25:.  Août  173 1.  &  vint  faire  fon  féjour 
à  Montcaliier  ,  à  fix  lieues  de  Turin  ,  où  ayant  eu  de  fré- 
quentes conférences,  avec  les  Miniflires  du  Roi  fon  fils  ,  on 
fut  obligé ,  pour  la  tranquilité  de  l'Etat ,  de  s'afl!urer  de  fa 
perfone  ,  la  nuit  du  28.  au  29.  Septembre  173 1.  Il  fut  con- 
duit au  Château  de  Rivoli ,  puis  au  Fort  de  la  Brunette  ,  8c 
enfin  au  Château  de  Montcaliier ,  où  il  mourut  le  3  i .  Octo- 
bre 1732.  comblé  de  tous  les  éloges  ,  qui  font  dûs  à  la  va- 
leur &  à  l'art  de  gouverner. 

Je  ne  dirai  rien  du  Roi  CHARLE-EMANUEL-VIC- 
TOR,qui  règne  fi  glorieufement,depuis  l'abdication  du  Roi 
fon  père.  La  lageflTe  de  fon  gouvernement  fait  mieux  fon  élo- 
ge que  tout  ce  qu'on  en  pouroit  publier.  On  peut  voir  dans  la 
Table  IV.  page  97.  fes  titres ,  &  les  enfans  qu'il  a  eu  de  fcs 
deux  mariages. 

Branche  de  Carignmu 

LLE  a  pour  tige ,  le  Prince  THOMAS-FRANÇOIS    table 
de  Savoye  ,  le  dernier  des  fils  du  Duc  Chark-Emanud ,         ^"     -, 


E 


pour  les  mettre  d'accord  ,  &  épargner  le 
fang  de  leurs  citoyens  ,  en  leur  ôtant  ce 
fujet  de  difpute  ,  en  fit  libéralement  dona- 
tion au  Roi  d'Aragon  ,  à  qui  il  permit  de 
la  conquérir.  Les  Génois  &  les  Pifans , 
eurent  beau  protefter  contre  la  validité 
d'une  pareille  donation  ,  ils  ne  fe  trouvè- 


rent pas  les  plus  forts  ,  &  l'Ifle  pafla  dans  joi. 

le  XIV.  ficcle  ,  fous  la  Monarchie  d'Ara- 
gon ,  à  laquelle  elle  refta  unie  jufqu'en 
1 708.  que  les  Flotes  Angloife  &  Hollan- 
doifc  ,  la  prirent  fur  les  Efpagnols  ,  &  la 
remirent  à  l'Empereur. 

Nij 
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TabkV. 

2_0  THOMAS- 


il 


21, 


2} 


a4 


Les   Princes   de   CARIGNANJ 


PRANÇOIS  de   Savoye,  Prince  de  C  a  a  i  g  n  a  n  ,  fils 

•}■  Z2.  Janvier  1^56.  ép.  Marie    de   Bourbon,  fille  de 

ComtelTe  de  Montafié  ,   10.  Oftobre  1614. 


E  MANUEL -P'H  IL  I  B  E  RT-A  MEDE'E 
de  S  A  V  0  y  E  ,  Prince  de  Carignan, 
n.  fourd  &  muet ,  11.  Août  153 1.  f  zç-  Avril 
170p.  âgé  de  y  S.  ans  ,  ép.  yinge- Catherine 
à'E  s  T  ,  fille  de  Borfe  ,  Prince  de  M  o  d  b  n  e. 
1684. 


>^ 


VICTOR -AMEDE'E 
de  S  a  V  o  Y  E ,  Prince 
de  Carignan  ,  &c. 
né  19.  Février  ifjpo. 
cp.  Viéioire-Françotfe, 
légitimée  de  Savoye, 
Marquife  de  S  u  2  é  , 
fille  de  Viftor-Amé- 
dée  ,  Roi  de  Sicile  y 
7.  Nov.  17 14. 


_-A 

Thomas- 
Joseph  , 
né  Mai 

II.    Sept. 
1715. 


IfabelU- 

Lo'tiife 

de 

Savoye  , 

née  le 

14.  Mars 

1687. 


VlCTOR- 

Louis- 

Jinne- 

Amede'e 

VlCTOR 

Therefe 

de 

de 

de 

Savoye  , 

Savoye , 

S  a voy B  J 

né  le  II. 

né  à  Paris 

née  le 

Mai, 

le  ,7. 

premier 

t^7. 

Septembre 

Novembre 

Oftobre 

I7ii. 

17 17. 

1716. 

Sgé  de 

(S,  mois. 

Joseph- 

E  M  A  N  u  e  L- 

J  E  A  N  ,  né 

1631.  t 
ii.Juini6j6. 


A  M  E  D  e'  E 

& 

Ferdinand, 

■j;  jeunes. 


Chariots  , 
t  jeune. 


Marie- 
Viéïoire 

de 

Savoye , 

née  II. 

Juillet 

16SS. 


LOUIS-THOMAS 
de  S  A  V  o  y  E,  C. 
de  SoissoNS, 
né  le  15.  Décem- 
bre 1658.  t  *4- 
Août  1701.  ép. 
Vranie  de  la 
Cropte  ,  fille  de 
>!.  de  la  Cropte  , 
Seigneur  de  Beau- 
•vais ,  17.  Décem- 
bre 1682. 


Philipe 
de 

Savoie  ,. 
né   8. 
Avril 
16J9. 

j  a  Paris 

en  1693- 


->-- 


EMANUEL  de  Savoye,  Comte 
de  SoissoNS,  Chevalier  de  la  Toi- 
fon  d'Or ,  Lieutenant  Général  Feldt- 
Maréchal  des  Armées  de  l'Empereur 
Colonel  d'un  Régiment  de  Cuira/fiers  , 
&  Gouverneur  d'Anvers  ,  né  le  8.  Dé- 
cembre 1^97.  •}•  i8._Décembre  lyip, 
ép.  Therefe-Anne  deLicHTïNSXEiN 
fille  de  Jean  Adam  ,  Prince  de  L  i  c  h- 
TENiTEiN  &du  Saint  Empire  ,  Duc 
de  Niclaltourg,  née  en  i6p4,  mariée 
24.  Oftobre  171 3. 


EUGENE-JEAN-FRANÇOIS  de  Savoye, 
Comte  de  Soissons,  Colonel  d'un  Régiment  de  Cuiraffiers 
au  fervice  de  l'Empereur,  &  Chevalier  de  la  Toifon  d'Or, 
né  i^.  Septembre  1714- 1  ^4-  Novembre  1734. 


ET    CoMtES    DE    SOISSONS. 


lOI 


Dégrez.. 


puîné  de  Charle-E  manuel,  Duc  de  S  a  v  o  v  e  ,  né  zi.  Décembre  i  J96. 
Charle  de  Bourbon,  Comte  de  Soissons,  &  d'Aïuic , 
t  3.  Juin  1691.  .igée  de  8tf.  ans. 


20 


EUGENE- MAURICE  de  Savoye,  Comte  de  .Soissons, 
né  3.  Mai  1633.  f  7.  Juin  167^.  cp.  Olimpie  Mancini,  fille 
de  D.  Michel  Laurent  Mancini,  Gêlïtîlîioiiimc  Koinâin  ,  & 
de  Jeronimt  lH»Xfrmi ,  z.  Février  i5j7.  t^  Bruxelles  le  lo.  Oft. 
:7o8. 


Louife  -  Chrifline    de 
Savove  ,  f  7.  Juillet 
iSig.  ép.  Ferdinand 
Maximilien  ,     Mac- 
giavc  de  B  A  o  s. 


ai 


Louis- 
J  u  L  e 

de 

Emanuel 

de 
Savoye , 

Savoye  , 

n.  1.  Mai 

1660. 

né   16. 

Oftobre 

i66ï. 

tué  le  13. 
Juillet 
1683. 
par  lej 

Tartares 

tir. 
Avril 
1676^ 

en 
Hongrie. 

EUGENE-FRANÇOIS  Marie- Jeanne-  Loùife- 

dc  Sa  v  o  y  E  ,  dit  le  P  R  I  N  c  B  Buftiftc  de  Thdiberte 

Eue  E  N  E  ,  Vicaire  de  l'Empire  ;    Savoye,             de 

en  Italie  ,   Premier  Miniftre  de  j            dite  Savoye, 

la  Conférence  de   l'Empereur  ,  1   Mademoifelle          dite 

Confeiller  d'Etat  elFeftif,  Prelî-  j             de                  Made- 

dent   du  Confeil   de    Guerre,  i  Soissons,  nioifelle 

&  de  celui  des  Pays-Bas  Au-  .  née  le  i.  Jan-           de 

trichiens  ,    fiégeant  à  Vienne  ,  vier  iff6f.            Cari- 

Licutenant  Général  des  Armées  t  ^  Laulane  cnan  , 

de    l'Empereur,    Maréchal   de  en  Juin  1730,  née  16. 

Camp  de  celles  du faint  Empire, Novem- 

Colonel  d'un  Régiment  de  Dra-  .  bre  1667.. 
gons  ,    Chevalier  de    la   Toi- 

Ibn  d'Or  ,    né  le  18.  Oûobre  \ 


Fra>!çoife 
de 

Savovï, 
née  14. 

Octobre 

1668, 

ti4. 

Février 

1671. 


Maurice 

Eu  c  E  NB 

N.  de Savoye  , 

Anne  -  Fiâoire 

Therefe-Anne 

de 

de 

dit  le 

de 

de 

S  a  V  07  ï  , 

Savoye, 

Chevalier 

Savove, 

Savove, 

Prince  de 

n.  4.  Juillet 

de 

dite 

dite 

Carignan, 

i6pi. 

Soissons, 

Mademoifelle 

Made.Tioifclle 

né  %g.  Janvier 

ten 

né  en  Mars 

de 

de 

1690.  t  à 

Efpagne. 

0  1(^7.  t  à 

Soissons, 

C  A  RI  c  N  A  N 

Barcelone 

Londres  , 

née  13. 

née  10. 

.»j.Maxs  17x0.; 

de   la  petite 

Septembre 

■Ifjovembte 

< 

vérole ,  le  8. 

1683. 

'  i685. 

Mars  17  u. 

12- 


2} 
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Maison  qui  lui  dona  en  apanage  la  Principauté  de  Carignan,  Sa  vie 

»  E        fut  un  exercice  prefque  continuel  des  armes ,  où  il  s'aquit 

S  A  V  o  Y  E.  beaucoup  de  réputation  ,  quoiqu'il  n'y  fût  pas  toujours  heu- 

PortedeS"/»-  reux.  Etant  venu  en  France  en  1624.  il  cpoufa  ,  le  10.  Oc- 

fuTie^tout"'  tobre  de  la  même  année,  Marie  de  Bourbon,  laquelle  après 

parti   de    lâ  la  mort  du  Comte  de  SoiflTons  fon  frère ,  tué  en  1641.  à  la 

Croix  de  Sa-  bataille  de  Sedan ,  hérita  du  Comté  de  Soiffons.  Mécontent 

dure  engreiée  du  Catduial  dc  Kichelieu  ,  qu  il  croyoït  n  avoir  pas  pour 

d'argent  ;  &  lui  tous  Ics  égards  dûs  à  un  Prince  de  fon  rang ,  il  fe  retira 

s^oiffonT  qui  ^^  France  l'an  1634.  &  fe  jetta  ,  avec  le  Cardinal  Maurice 

eft  de  Frunce ,  foii  frcre ,  dans  le  parti  de  rEfpagne  ,  ce  qui  le  broiiilla  avec 

au  bâton  de  ]g  jQ^,  fQj^  frère  ,  qui  le  priva  de  fon  apanage.  Le  Roi  Ca- 

courci  &  péri  thoUquc  le  fit  Général  de  fon  Armée  de  Flandres ,  &  ce  fut 

en  bande,  à  la  lui  qui,  par  Ordre  de  la  Cour  de  Vienne  ,  furprit  Trêves 

Sueïes!     ^^  ^*^n  1 6  3  5 .  &  en  enleva  l'Eledeur,  qui  étoit  allié  de  la  France. 

La  difgrace ,  qu'il  eut  la  même  année ,  à  la  bataille  d' A vein , 

ne  l'empêcha  pas  d'avancer  en  Picardie  ,  &  de  s'y  rendre 

maître  de  Corbie  &  de  quelques  autres  Places. 

La  mort  du  Duc  de  Savoye  ,  le  fit  retourner  en 
Piémont  l'an  1638.  pour  avoir  la  Régence  de  l'Etat  ,  pen- 
dant la  minorité  de  fes  neveux  :  il  s'unit  pour  cet  éfet  avec 
le  Cardinal  Maurice  fon  frère  ,  &  chercha  l'apui  des  Efpa- 
gnols  ,  ce  qui  caufa  une  guerre  civile  ,  qui  dura  jufqu'en 
1642.  que  les  deux  Princes  de  Savoye  firent  leur  paix 
avec  la  France  ,  &  avec  la  Ducheffe  leur  belle-fœur.  Le 
Prince  Thomas  fut  alors  déclaré  Général  des  Armées  de 
France  en  Italie ,  &  il  chalTa  de  Piémont  les  Efpagnols , 
qu'il  y  avoit  introduits. 

Après  la  retraite  du  Prince  de  Condé  ,  chez  les  Efpa- 
gnols ,  le  Prince  Thomas  fut  pourvu  en  fa  place ,  de  la 
Charge  de  Grand-Maître  de  la  Maifon  du  Roi ,  dont  il  ne 
jouit  que  deux  ans.  Comme  il  étoit  ocupé  au  iîége  de  Pavie , 
il  fut  ataqué  d'une  maladie  dont  il  mourut  à  Turin  ,  où  il 
s'étoit  fait  tranfporter  ,  le 22.  Janvier  1656. ,  lailfant, outre 
une  Princeffe  mariée  au  Margrave  de  Bade ,  trois  Princes  , 
dont  le  fécond  ne  furvécut  que  fix  mois  à  fon  père.  Des 
deux  autres  ,  le  dernier  ,  favoir  ,  E  u  g  e  n  e-M  a  u  r  1  c  e  de 
Savoye,  a  fait  la  branche  dite  de  SoiJJom  ;  l'aîné Emanuel- 
Philibert-Ame',  a  continué  k  branche  de  Carignan^ 
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Ce  dernier  Prince  étoit  né  fourd  &  muet ,  mais  la  nature  Maison 
avoit  en  quelque  forte  réparé  ce  défaut ,  par  une  fagacité    \  i>  e 
d'efprit  extraordinaire.    Un  Efpagnol  nommé  Raruire  ^f  Savoy  e. 
Carton  trouva  le  moyen  de  le  faire  parler ,  mais  avec  une      i 
très-grande  difficulté.  Le  Duc  de  Savoye  fit  ce  Prince  Che-     l 
valier  de  l'Anonciade ,  Gouverneur  &  Lieutenant  Général 
du  Comté  d'Afli.   Il  mourut  à  1  âge  de  ibixante-dix-huit 
ans,  le  25.  Avril  1709.  laifTant  entr'autrcs  cnfans  Victor- 
Ame',  Prince  de  Carignan  ,  Colonel  Général  des  Gardes 
de  Savoye,Général  des  Places  dans  leMilanois,  apartenantes 
au  Roi  de  Sardaigne  ;  il  fut  créé  Chevalier  de  l'Anonciade 
en  Décembre  1696.  Ilj;ila£bjellem,e.i;it.çn..Erance,  &  a  fait 
en  1734.  la  campagne  fur  le  RhinjjT,^i4alité  de  Lieutenant 
Général  des  Armées  de  Fràrité  &  de  Savoye ,  &  y  a  doné 
des  preuves  de  fon  habileté  dans  l'Art  militaire. 

Branche  JfvSo/^wj.     • 

EU  G  E  N  E-M  A  U  R  I  C  E  ,  troifiéme  fils  du  Prince 
Thomas  ,  étoit  deftiné  pour  l'Eglife  ,  mais  après  la  Table  V. 
mort  de  fon  îtQTQ  Jofeph-Emanud  ,  il  quita  l'an  1656.  cet  f»^^^  1 0 1 . 
état  &  prit  le  titre  de  Comte  de  So/j[om^  du  chef  de  fa  mère  , 
héritière  de  cette  branche  de  Bourbon  ;  ce  qui  l'atachaà  la 
France  ,  qu'il  fervit  avec  gloire ,  en  qualité  de  Lieutenant 
Général  des  Armées  du  Roi.  Ses  fervices  lui  firent  obtenir 
la  Charge  de  Colonel  Général  desSuiffes  &  des  Grifons, 
avec  le  Gouvernement  de  Champagne  &  de  Brie. 

Ce. fut  en  fa  faveur ,  que  le  Roi  érigea  l'an  1 66x.  la  Terre 
d'Y  voy  *  en  Duché  fous  le  nom  de  Carignan.  Il  avoit  épou-    *  ^''^  ^^  ^- 
fé  en  1657.  Olympie  Mancini ,  nièce  des  Cardinaux,  François-  „""  de"  Lu- 
Marie  Mancini,&  Jule-Mazarinijlaquelle  fut  faite  Surin ten-  xembourg. 
dante  de  la  Maifon  de  la  Reine.   Après  la  mort  du  Prince 
fon  époux,  qui  ariva  le  7.  Juin  1673.  elle  fe  retira  à  Bru- 
xelles ,  ou  elle  efl  morte  le  10.  Oétobre  1708.  mère  de 
trois  Princeffes  &  de  cinq  Princes  ,  dont  l'un  mourut  en 
1676.  à  quatorze  ans ,  &  le  fécond ,  favoir  Philipe  de  Sa- 
voye ,  entra  dans  l'Ordre  de  Malthe  ,  &  fut  pourvu  par  le 
Roi  des  Abayes  de  S.  Pierre  de  Corbie ,  de  S.  Médard  de 
Soijjons  ,  ôc  de  N,  D.  du  Gard.  Ce  Prince  mourut  à  Paris 
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AtA  I  s  o  N  l'an    1 69  3 .  à  l'âge  de  trente-quatre  ans.  ,Ses  frères  furent 
^  E        également  diftinguez  par  leur  valeur. 


Louis-JuLE  ,  dit  le 


S  A  V  o  y  E.  Chevalier  de  Savoye  ,  fut  pourvu  en  1678.  du  Gouvernement 
de  Saluées  par  le  Duc  de  Savoye ,  &  s'atacha  au  fervice  de 
l'Empereur  ,  qui  lui  dona  un  Régiment  de  Dragons  ,  à  la 
tête  duquel  il  fe  fignala  contre  les  Turcs  en  Hongrie,  Com- 
me il  ataquoit  un  parti  de  Tartares  ,  Ion  ardeur  l'emporta  , 
&  fe  trouvant  féparé  des  fîens,  il  reçut  à  la  tête  une  bleffure , 
dont  il  mourut  le  1 3.  Juillet  1683.  âgé  de  vingt-trois  ans. 

Son  frère  puîné ,  Eugene-François  ,  fi  conu  fous  le  nom 
de  Prince  Eugène,  par  les  viâioires ,  qui  ont  immortalifé  la 
gloire  de  fon  nom  ,  fut  d'abord  apellé  le  Chevalier  de  Cari- 
gnan ,  puis  VAbé  de  Savoye  .,  ayant  les  Abayes  de  Cafanove 
&  de  S.  Michel  de  la  Clufe.  Il  quitta  l'habit  Eccléfiaflique 
&  alla  fervir  dans  les  guerres  de  Hongrie.  La  défaite  de 
trente  mille  Ottomans  au  palTage  du  Tibifque  près  de  Zeu- 
ta ,  du  II.  Septembre  1 697.  fut  le  coup  d'effai  de  ce  Héros , 
qui  s'eil  rendu  fi  célèbre  à  la  tête  des  Armées  de  l'Empereur, 
depuis  le  comencement  de  ce  fiécle.  C'efl;  à  fa  valeur  &  à 
fa  fage  conduite ,  que  l'Empereur  eft|jredevable  de  plulieurs 
Provinces ,  dont  il  a  augmenté  fes  Etats  héréditaires.  Ce 
Prince ,  après  avoir  fait  avec  fuccès  la  guerre  contre  la  Fran- 
ce 8c  contre  l'Empire  Ottoman  ,  a  eu  la  gloire  de  la  termi- 
ner avec  ces  deux  Puiffances,  par  les  Traitez  de  Rafiadt  6c 
de  Bade  en  1714.  &  de  Pajjarovvits  en  171 8. 

Louis-Thomas  de  Savoye,  Comte  de  Soijjons ,  Cheva.- 
lier  de  l'Anonciade  ,  frerc  aîné  des  précédens ,  fervit  d'a- 
bord le  Roi ,  fut  Maréchal  de  fes  Camps  &  Armées  ,  &  Co- 
lonel du  Régiment  de  SoifTons.  Ilpaifa  l'an  1695;.  au  fer- 
vice  de  l'Empereur  ,  à  la  foUicitation  du  Duc  de  Savoye. 
Il  fervit  en  qualité  de  Général  d'Artillerie  au  fiége  de  Lan- 
dau ,  où  ayant  reçu  deux  bleffures  au  bras  ,  0^  fut  obligé  de 
le  lui  couper  ,  &  neuf  jours  après  cette  opération  ,  il  mou- 
rut dans  la  quarante-quatrième  année  le  14.  Août  1 702.  Il 
^voit  époufé  Uranie  de  la  Crope-Beauvais ,  *  Fille  d'honneur 
de  Madame ,  &  fille  de  François  de  la  Cropte,  Chevalier  Sei- 
gneur de  Bcauvais ,  Meflre  de  Camp  de  Cavalerie ,  en  1 649. 

•    Cette  alliance  déplut    infiniment  à  1  difproportion  de  la  naiffance  ,     quoique 
toute  la  Maitbn  de  Savoye ,  à  caulç  de  la  j  cette  Demoilelk  fût  d-nne  très  noble  & 

'    De 
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De  ce  mariage  étoit  ifTujCntre  autres  enfans,EMANUEL  de  Ma  r  so  m 
Savoye  ,  Comte  de  SoifTons ,  dont  le  fils  unique  Eugène-       »  b 
Jean-François  de  Savoye ,  qui  faifoit  toute  l'ef^x'rancc  de  Savoye. 
cette  branche  ,  efl  mort  à  l'âge  de  vingt  ans ,  le  14.  No- 
vembre 1734. 

Branche  de  Nemours. 

PI  E  R  R  E  de  Savoye ,  fils  puîné  de  Philipe  Saf?s  Terre  De  Stivojt 
Duc  de  Savoye ,  fut  nommé  des  l'âge  de  cinq  ans  à  l'E-  j""'"  c'îiics'^  ; 
vcché  de  Genève  ,  qu'il  quita  en  i  jio.  ayant  acompagné  h  cfoix  d'ar- 
l'année  précédente ,  le  Roi  Loiiis  XII.  dans  fon  expédition  S^nt  à  la  bor- 
d'Italie ,  &s'étant  trouvé  à  la  bataille  d'Agnadel,  où  il  com-  néed'oiTd'a- 
batit  fort  courageulément.  Le  Duc  de  Savoye  fon  frère  lui  zur  pour  bri- 
dona  pour  apanage,  le  Comté  de  Genevois,  avec  les  Baro-  ^""^E:  ,.r 
nies  de  Faucigni  &  de  Beaufort.  Il  s'atacha  enfuite  à  la  suivant 
Cour  de  l'Empereur  Charle  V.  &  revint  en  France  atiré    «^  voïe. 

Far  les  grâces  du  Roi  François  I.  ion  neveu ,  qui  lui  dona  £,„"  de"Nè! 
an  1528.  le  Duché  de  AVwo//r5  ,  rachetable  de  cent  mille  mouis  prirenc 
francs.    Il  avoit  été  doné  auparavant  à  fa  fœur  Philberte  ''^'^"  '*'^/^" 
lorfqu'elle  époufa  Julien  de  Médias.   Le  Duc  de  Nemours  ne ,  &  fur  le 
mourut  le  2 1 .  Novembre  1533.  âgé  de  quarante-deux  ans ,  '°"'  >.  ''Ecuf- 
laiflant  deux  enfans  en  bas  âge ,  lavoir  Jeanne  qui  époufa  ave/Vrizure* 
dans  la  fuite  le  Duc  de  Mercœur,&  JAQUE  de  Savoye  qui 
devint  un  des  Princes  de  fon  fiecle  des  plus  acomplis.    Il 
parut  à  l'âge  de  quinze  ans  à  la  Cour  de  France  ,  où  fon 
mérite, autant  que  fa  naiffance ,  le  mit  en  grande  confidéra- 
tion,  &  lui  procura  le  Gouvernement  des  Provinces  de 


ancienne  Maifon  de  Péiigotd  ,  qui  porte 
d'azur  à  la  bande  d'or  ,  aconipagnée  de 
deux  fleurs  de  Lys  de  même, une  en  chef, 
&  J'autre  en  pointe.  En  l'an  1416.  il  y 
avoir  un  Bertrand  de  la  Crofte  ,  Evèque 
de  Sarlat  ,  qui  mourut  le  16.  Oftobre 
I446.  &  dans  le  dernier  fiecle  il  y  en  eut 
un  ,  François  de  la  Crotte  ,  Chevalier  de 
Malthe  ,  Commandeur  du  Cap  Franijois 
ï6  54.  puis  sénéchal  de  Périgueux.  Il  étoit 
frère  de  Lotiife  de  la  Cropie  ,  femme  de 
Tons  de  Saii^nac  de  la  Mothc-Fénélon  ,  & 
mcre  du  célèbre  Archevêque  de  Cambrai. 
On  trouve  que  cette  Mailon  de  la  Cropte 
a  eu  des  alliances  avec  les  plus  nobles  des 


Provinces  d'au-delà   de  la  Loire  ;  telles     \i\Ç^,  de  Tu- 

que    celles  de  Rouffignac  ,    de  la  Porte-  ^^^^  '  „_  j^g, 

dc-fleurat,  de  Sanfac  ,  d'Abzac  ,  de  Bru-  ' 

zac  ,  de  Pcns  &  de  la  Tour.  Une  Frun- 

foife   de  la   Crofte  ,    fille  de   Jean  de  la 

Cropte  ,  Seigneur  de  Lanquais  ,  époufa 

le  24.  Août   1483.  Charle  de  Pons ,  Sci-    •• 

gneur  de  Saint  Maurice  ,    &  fa  petite 

nièce  ,  Marguerite  de  la  Cropte  ,  Dame 

de   Lan-ittais  ,    fut   mariée   le    3.    Juillet 

iÇ3tf.  avec  Gilles  de  la  Tour  ,    .Seigneur 

de  Limeiiil  ,   d^  la  Maifon  des  A^icomtes 

de   Turene  ,    conus  aujourd'hui  fous  le 

titre  de  Ducs  de  Bouillon. 

0 
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Mai  son  Dauphiné ,  Lionois ,  Forez  ,  Beaujolois  &  Auvergne.  C'eft 
D  B       principalement  à  fon  habileté  ,  fi  l'on  en  croit  Varillas  , 
S  A  V  o  Y  E.  que  le  Roi  Henri  IL  dut  le  fuccès  de  rexpédition,qui  le  ren- 
dit maître  de  Metz  ,  Toul  &  Verdun.   Il  fe  fignala  à  la  dé- 
fenfe  de  la  première  de  ces  Places ,  contre  l'Armée  Impé- 
riale ,  &  aux  combats  de  Dourlens  &  de  Renti  en  1 5  54.  Il 
fcrvit  l'année  fuivante  au  fiége  d'Ulpian  en  Piémont ,  lous  le 
Duc  de  Guife  ,  en  qualité  de  Colonel  Général  de  la  Cava- 
le  Laboureur  leric.   Au  comenccment  des  troubles  il  fortit  de  France  y 
Mi!no'ircs''de  P^^ce  qu'on  avoit  découvert  qu'il  avoit  voulu  enlever  le  Duc 
Cnfteiaau.      d'Anjou  frère  de  Charle  IX.  Il  futrapellé  bientôt  après  ^ 
&  fervit  utilement  contre  ceux  de  la  Religion  ;  il  leur  enle- 
va Vienne ,  où  il  défit  le  Baron  des  Adrets ,  qu'il  ramena 
en  fuite  dans  le  parti  du  Roi ,  &  contribua  à  mettre  en  sûreté 
Charle  IX.  contre  les  delfeins  des  Rcligionaires  prêts  à 
l'invellir  dans  Meaux.  Il  mourut  le  19,  Juin  1585.  à  Anecî 
dans  le  Fofligni,  moins  de  vieillefTe,  dit  M.  de  Thon  /.  81. 
que  d'épuifement ,  à  caufe  des  douleurs  continuelles  de  la 
goûte ,  dont  il  étoit  ataqué  dans  toutes  les  parties  de  fon 
corps.    C 'étoit  un  Prince  d'un  grand  fens  &  d'une  grande 
ame  ,  ajoute  cet  Auteur  ,  mais  qui  dans  fa  jeuneffe  avoit  un 
peu  trop  aimé  le  plaifir.  Ce  fut ,  à  ce  qu'on  croit ,  la  caufe 
de  cette  cruelle  goûte ,  qui  le  tint  au  lit  prefque  tout  le  tems, 
qu'il  vécut.  Pour  diiïiper  fon  mal ,  il  s'apliqua  à  rechercher 
les  fecrets  de  la  nature  ,  à  fondre  &  mêler  les  métaux  ,  à  la. 
Peinture,  à  la  Sculpture  &  à  l'Architeâiure.    Ces  diférentes. 
ocupations  rempliffoient  tour  à  tour  fes  heures  de  loifir  ^ 
qu'il  employa  encore  à  faire  bâtir  fa  belle  maifon  de  Ver- 
neiiil  en  Beauvoifis.    Il  avoit  époufé  par  paroles  de  préfent: 
Fra?içoife  de  Rohan ,  Dame  de  la  Garnache ,  fille  de  René  I.  de 
Rohaii ,  Prince  de  Léon  ,   &  à'IJabelle  à'Albrct  ;  &  quoiqu'il 
11   s'appei-  en  eût  eu  un  fils ,  il  l'abandona.    Ce  fut  la  matière  d'un 
VuHîNRide  grand  procès.     Françoife  de  Rohan  demanda  juftice  de 
^^""^V  une  l'afront ,  que  lui  faiibit  le  Duc  de  Nemours ,  &  foutenoit  la. 
^ir Comte  'de  Validité  de  fon  mariage..  Le  Roi  de  Navare ,  dont  elle  étoit 
Genevois.        prochc  parcntc  ,  prit  hautement  la  défenfe  de  fes  intérêts  > 
Thou.i.  39.  mais  apr^s  la  mort  de  ce  Prince,  le  Duc  de  Nemours  fit  dé- 
cider la  chofe  en  fa  faveur.  Le  Pape  calfa  ce  mariage ,  comme 
clandcflinj  8c  le  Parlement  de  Paris,  déclara  en  1566.  illd- 
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PHILIPE  de  Savoye,  Duc  de  Nemour», 
croifidme  fils  de  P  h  t  i  i  p  e  I.  Duc  de  S  a  v  o  v  e  , 
&  de  Claudine  de  B  r  o  s  s  e  ,  né  en  1490.  -f  11.  Novembre 
H33.  ëp.  Cbarhte  d'ORLEANS-LoNcUEViLLE, 
fille  de  Louis ,  Duc  de  Longueville,  ijiS.  t  *  HP- 


..A, 


#    ■  ■  '  '■  ' — 

J  A  C  Q_U  E    de    Savoye.  Duc  de   Nemours,    né 

le  11.  Oaobre  ifjt  f  'P-  J"i"  iî8f.  ép.  ^nn;  d' E  s  T 
de  Ferrare,  veuve  de  François  de  Loraine  ,  Duc 
de  Guife  ,  Se  fille  d'Hercule  1 1.  Duc  de  Ferrare  ,  &  de 
Renée  de  Fiance  ,  1566.  f  7.  M^i  1607. 


ai 


jM»nedeSAVOYS , 
n.  ij}!.  t  108. 
ép.  Nicolas  de 
Loraine,  Duc 
de  Mercoeur, 


Philipe  , 

Abé  de 

Pienerol, 

fils  nat.. 


. A__ 

CHARLE-H  MANUEL, 
Duc  de  Nemours,  né 
ijtf;.  -f  f.  al.  13.  Août  IJ7J. 


HENRI    de   SavOve,  Marquis 
de  S.  SoRiiN  ,  D.  de  Nemours  ,  n. . 
1  J7i.  t  lo-  Juil-  1^32-.  ép.Anne  de 
Loraine,  fille  &  héritière  de 
CharleD.d'AUMALE,  i6iS.-|- 1^38. 


Henri  de 

Savoye , 

C.  de 

Ge  NE  VO  lî, 
t   I5P6' 


Emanuel- 

LOUIS 

CHARLE-AME' 

HENRI    de 

N.  fils 

Samuel 

Paul  , 

de 

de  Savoye,  D. 

Savove,D.  de 

nat. 

de 

t  âgé  de 

Savoye, 

de  N  E  M  0  u  R  s  ,  n. 

Nemours, 

Abé  de 

Memours, 

8.  ans. 

Duc  de 

en  Avril  16^.4.  -f  le 

né  1615.  t'i4' 

Saint 

Seigneut 

Nemours  , 

30.  Juillet  lôji.ép. 

Janvier    1^59. 

Ramberc 

^e 

né  1630. 

Elifubeth  de  BoUR- 

ép.M<»r/(rd'OR- 

itr  Au- 

V'Uemunx 

t  f.  al. 

bon-Vendôme  ,  fille 

lEANS  -  L  0  N- 

mônier 

16.  Sept. 

de   Cefar  de  Bour- 

C UE  V  I  L  L  E, 

du  D.  de 

1641, 

bon  ,  Duc  de  Ven- 

f. de  Henri  II. 

Savoye  , 

dôme  ,   &  de  Fran- 

D.  de  Longue- 

ti6. 

• 

çoife   de    Loraine  , 
164}.  t  1664. 

A 

ville. 

Août 
1679. 

Deux  Princes 

■\  en  bas 

âge. 


Ma  rie-Jeanne- 
Baptiste  de  Savoye  , 
née  le  1 1 .  Novembre 
1C44.  t  M-  Mars  1714. 

ép.    C  H  A  R  L  E  -  E  M  A- 

N  U  £  i  1 1.  Duc  de  Sa- 
TOYE ,    10.   Mai  itfâj. 

t  I67J. 
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Marie-Françoise-Eiisabeth 
de  Savoye,  née  le  ii.  Juin  1645.  f 
17.  Décembre  16S3.  ép.  i".  Alfonfe  VI. 
Roi  de  Portugal,  1666.  1".  D. 
Pedre  de  Portugal,  fon  bcaui 
frcre  ,  1668.  |  9.  Décembre  17C<5, 


Oij 


ïôS      GENEALOGIES    HISTORIQUES 
Maison  gitime  l'enfant  qui  en  étoit  né ,  fans  aucun  égard  pour  l'iî- 
D  E       luflre  nailTance  de  fa  mère ,  en  faveur  de  laquelle  le  Roi 
Savoye.  Henri  III.  érigea  ian  1579.  Louâim  en  Duché  ,  &  elle 
s'apelîa  depuis  Ducheffe  de  Loudunois.    ' 

Le  Duc  auiïitôt  après  la  décifion  de  ce  Procès  époufa  Anne 
d'Efi,  veuve  du  Duc  de  Guife ,  &  fut  père  de  deux  Princes , 
qui  furent  également  diflinguez  par  leur  valeur  "&  par  leur 
beauté.  L'aîné  qui  fut  G  H  A  R  L  E-E  M  A  N  U  E  L  ,  Duc  - 
de  Nemours  &  de  Genevois ,  Chevalier  de  l'Anonciade , 
Thou.  1. 81.  affilia  fon  père   au  lit  de   la  mort ,  &  en  reçut  entr'au- 
tres  avis  falutaircs  ,  celui-ci  :  Mon  fils  ,  ne  -prenez,  aucune  parP 
dans  les  troubles  domejliques  dotzt  j'ai  entendu  parler  ,  (jr  que  j'ai 
Vit  naître.  N'ayez,  pas  l'imprudence  de  vous  prêter  aux  dépeins 
ambitieux  de  ceux  qui  par  mon  mariage  ,  font  devenus  vos  frères  ; 
j'en  crains  les  fuites ,  (^  je  prévois  qu  elles  feront  funeftes  ci  la  Fran- 
ce ,  (jr  cauferont  la  perte  de  ceux  qui  enfant  Ifs  auteurs.    Telles 
font  mes  dernières  volontez  :  fi  vous  négligez  de  vous  y  conformer  , 
'le  Ciel  ne  vous  bénira  point ,  ^'  moi-même  ,  en  vertu  de  mon  pou- 
voir paternel ,  je  vous  donne  ma  malédiction. 

Charle-Emanuel  oublia  bientôt  de  fi  fages  avis.  La  reco- 
noilfance  pour  les  bienfaits  du  Roi ,  qui  l'avoit  gratifié  du 
Gouvernement  de  Lionois ,  Forez  &  Beauiolois ,  auroit  en- 
core dû  le  retenir  dans  la  fidélité  qu'il  lui  d.evoit  ;  mais  fon 
alliance  avec  les  Guifes ,  l'entraîna  dans  le  parti  contraire. 
Il  fut  arête  en  1 588.  aux  Etats  de  Blois ,  comme  un  des 
principaux  Ligueurs  ->  il  s'échapa  de  prifon ,  &  vint  à  Paris  , 
dont  les  Ligueurs  lui  confièrent  le  Gouvernement,  à  la  place 
du  Duc  d'Aumale  ,  &  après  l'avoir  défendu  contre  le  Roi 
Henri  IV.  il  s'en  alla  dans  fon  Gouvernement  de  Lionois  , 
&  forma  le  deffein  de  fe  rendre  maître  de  Lion  ;  le  Duc  de 
Maïenne   fon  frère  utérin  en  empêcha  l'exécution  en  le 
faifant  arêter  l'an  1  595.  Il  fut  enfermé  dans  le  Château  de 
^     Pierre-Encife ,  d'où  il  lé  fauva  en  1 5'94.  pafla  en  Italie  pour 
obtenir  du  fecours  des  Efpagnols ,  &  y  ayant  apris  la  perte 
des  villes  de  fon  parti ,  il  le  retira  à  Aneci ,  plein  de  dépit 
&  de  chagrin ,  &  y  mourut  le  1 3 .  d'Août  1595'.  fans  alliance. 
Il  eut  pour  héritier,  fon  frère  HENRI  de  Savoye ,  qui 
avoit  porté  jufqu'alors  le  titre  de  Marquis  de  Saint  Sorlin.   Le 
Duc  de  Savoye  le  fit  en  1585.  Chevalier  de  l'Anonciajde, 
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&  lui  confia  en  1588.  la  conduite  de  fcs  troupes ,  à  la  tête  Maison 
defquelles  il  fc  faifit  de  Carmagnoles  &  de  Saluées.    Les        ^  ^ 
Princes  de  Loraine  l'engagèrent  dans  le  parti  delà  Ligue,  ^  Avo  y  e. 
d'où  les  confcils  de  fa  mère  le  retirèrent  pour  le  faire  rentrer 
dans  l'obciflance  &  dans  les  bonnes  grâces  du  Roi ,  qui  lui 
dona  le  gouvernement  de  Dauphiné.    Il  obtint  l'an  1600. 
permiflTion  de  fe  retirer  à  Aneci ,  pour  ne  pas  prendre  parc 
à  la  guerre  contre  le  Duc  de  Savoyc.  Sur  quelques  mécon- 
rentemens  qu'il  en  eut ,  il  prit  lui-même  en  161  ç.  les  armes 
contre  le  Duc,  avec  lequel  la  France  le  racomoda,  l'année 
fuivantc,  par  l'entremile  du  Marquis  de  Bellcgarde.   L'al- 
liance qu'il  prit  en  161 8.  avec  Anne  de  Loraine  ,  fille  & 
héritière  de  Charle ,  Duc  à'Aumale ,  fit  entrer  dans  fa  Maifon 
\qs  Duchcz  à'Aumalc  8c  de  Chartres. 

LOUIS  de  Savoye;fon  fils  &  fucceflfeur  fut  enlevé,  l'an 
1 641 .  par  une  mort  prématurée  à  l'âge  de  vingt  ans  ,  étant 
au  fiége  d'Aire.  Ses  titres .palTerent  à  fon  frère  CHARLE- 
AME',  qui  foutint  par  de  grandes  qualitez  la  réputation  de 
fcs  ancêtres.  Après  avoir  fervi  volontaire  à  plufieurs  fiéges , 
il  fut  en  1646.  Colonel  Général  de  la  Cavalerie  Légère  de 
France  ,  &  fervit  en  cette  qualité  aux  fiéges  de  Courtrai  & 
de  Mardick  ,  il  fut  blefijé  à  la  jambe  dans  ce  dernier.  Du- 
rant les  troubles  qui  agitèrent  la  minorité  de  Loiiis  XIV. 
il  reçut  à  l'attaque  du  Fauxbourg  Saint  Antoine  en  165a. 
neuf  moufquetades  dans  fes  armes ,  dont  deux  le  blefi"erent  à 
la  main.  Il  avoir  amené  des  Pays-Bas  les  troupes  du  Prince  de 
Condé  avec  le  fecours  àes  Efpagnols.  La  jaloufie  du  com- 
mandement de  ces  troupes  ,  jointe  à  une  jaloufie  d'amour , 
fît  naître  entre  le  Duc  de  Nemours  &  le  Duc  de  Beaufort 
ion  beau-frere,  une  querelle,  qu'ils  voulurent  terminer  par  un 
duel  à  coups  de  piftolet.  II  fc  fit  à  la  porte  de  Richelieu ,  & 
k  Duc  de  Nemours  y  fut  tué  le  50.  Juillet  1652.  11  nelaifiâ 
que  deux  Princefl"es ,  favoir ,  Marie-Jeanne-Baptifie ,  mère 
du  feu  Roi  de  Sardaigne  ;  Se  Marie-FraKçoife-Ehfabeth ,  qui 
a  été  Reine  de  Portugal. 

Comme  il  ne  refloit  de  cette  branche  que  leur  oncle 
HENRI  de  Savoye  ,  qui  étoit  Archevêque  de  Reims  , 
fans  être  engage  dans  les  Ordres ,  il  quita  l'état  Eccléfiaf- 
tique  pour  fe  marier  ,  afin  de  continuer  la  poftérité  de  cette 

O  iij 
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Maison  branche  ;  mais  fon  mariage  avec  Marie  d'Orleans-Longueville 
o  E       ayant  été  ftérile  ,  elle  s'éteignit  en  fa  perfone,  le  14.  Jan- 
S  Avoir  E.  yiej-  1659.  Ses  deux  nièces  furent  fes  héritières  :  elles  ven- 
dirent en  1689.  le  Duché  de  Nemours  au  Roi,  qui  le  dona 
pour  partie  d'apanage  ,  à  Philipe  de  France  fon  frère. 


L 


Branche  de  Vmà. 

E  pays  de  V  A  u  D  eft  fituc  dans  la  SuifTc ,  &  faifoîc 
autrefois  partie  du  Royaume  de  la  Bourgogne  Tranf- 
jurane ,  d'où  il  pafTa  fous  la  domination  des  Comtes  de  Bour- 
gogne,après  l'extinâion  de  race  mafculine  des  Rois  deBour- 
gogne  ,  demeurant  cependant  fous  la  fouveraineté  des  Em- 
pereurs de  la  Maifon  de  Franconie  ,  héritiers  de  ce  Royau- 
me ,  aufquels  ils  faifoient  homagc ,  non  en  leur  qualité  d'Em- 
pereurs ,  mais  à  caufe  de  celle  des  Rois  de  Bourgogne.  Ce- 
pendant l'Empereur  Lothaire,  quoique  d'une  autre  famille, 
voulut  exiger  cet  homage  de  Renaud  III.  Comte  de  Bour- 
gogne ,  qui  l'ayant  refufé  ,  l'Empereur  le  déclara  déchu  de 
tous  fes  Etats  ,  &  dona  le  titre  de  Comte  de  Bourgogne  à 
Conrad  Zeringhen ,  avec  tout  ce  qui  étoit  entre  le  Monr- 
Jura  &  les  Alpes ,  &  par  conféquent  le  pays  de  Vaud  ,  qui 
y  efb  compris.    Berthold  IV.  fils  de  Conrad ,  par  l'acomo- 
dement  qu'il  fit  avec  l'Empereur  Frédéric  Barberouffe ,  qui 
avoir  époufé  Béatrix  ,  fille  &  héritière  de  Renaud ,  Comte 
de  Bourgogne ,  obtint  de  ce  Prince ,  en  renonçant  au  titre 
de  Comte  de  Bourgogne ,  celui  de  Vicaire  de  l'Empire  fur 
les  Evêchez  de  Genève ,  de  Laufane  &  de  Sion ,  avec  le 
Fr.  Aup.  de  la  P^Y^  de  Vauà ,  qui  avoir  été  doné  à  fon  père.    Son  fils  Ber- 
chieza,  Cor.  thold  V.  étant  mort  en  12 18.  fans  enfans  ,  fes  deux  fœurs 
v"l;  ^^  ^^~  j^mès  &  Afme  de  Zeringhen  partagèrent  la  fucceffion  frater- 
nelle.    La  première  eut  les  biens  fituez  dans  le  Brifgau  & 
dans  la  forêt  noire  ;  &  la  féconde  eut  le  pays  de  Vaud ,  Lau- 
fane &  le  Valais.    Elle  avoit  époufé  Wernier ,  Comte  de 
Kibourg ,  duquel  naquirent  "Wernier  1 1.  &  Herman.  Ces 
deux  frères  vendirent  l'an  1225.  à  Aimon ,  Seigneur  de 
Faucigni ,  la  Baronie  de  Vaud  ,  avec  l'Avoiierie  ou  prote- 
ftion  de  la  ville  de  Laufane ,  &  ce  qui  leur  apartenoit  en 
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lOUlS  de  Sa  voyb. 

Baron  de  V  a  u  d  ,  né 
en  iiyo.  troificmc  fils 
de  Thomas  1 1.  de  Sa- 
voYE  ,  Comte  deMau- 
rienne  ,  &  de  Béatrix 
de  F  I  E  s  Qjj  E  ,  t  en 
Janvier  1301.  ép.  i°. 
Adetine  ,  tille  de  Ma- 
thieu 1 1.  Duc  de  Lo- 
KAiNE.  1".  Jeanne  de 
MaNTFORT,  fille 
de  Philipe  ,  Comte  de 
Calhc  ,  Seigneur  de  la 
Ferté-Alets  ,  veuve  de 
Gui  Vf.  Comte  de  Fo- 
retz  ;  elle  tcfla  eh  i  ip  3, 
3°.  l'an  1301.  Ifabeau 
d'A  u  I.  N  A  y  ,  fille  de 
N.  d'Aulnay ,  Seigneui 
de  Lauto  ,  &  de  Ma- 
rigliano  ,  au  Royaume 
de  Kaples.  Elle  étoit 
veuve  de  Charle  de 
Merlo  ,  Seigneur  de 
Druefte  en  Sicile,  fœur 
de  Robert  d'AuiNAV  , 
Chevalier,  Seigneur  de 
Lauro  ,  &  tante  de 
Marguerite  d'Aulnay  , 
que  Bertrand  de  Baux, 
•C.  de  Montefeayofe  , 
•Je  Squillau  ,  &  d'An- 
dice  ,  époufa  en  1321. 
après  le  décès  de  Béa- 
trix de  Sicile  fi  femme. 
Jfabeau  mourut  le  30, 
Oiflobre  X34i. 


< 
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Second  lu, 
LOUIS  ll.de  Savoyb, 
Baron  de  V  a  u  d  ,  -j- 
en  1350.  époufa  le  p. 
Juillet  130p.  IJal/enHde 
Ch  a  10  N  ,  Dame  de 
Joigni ,  fille  de  Jean 
de  Chaion  ,  Seigneur 
d'A  R  i  A  Y  ,  &  de 
Marguerite  de  Bouno- 
giie-Lomie. 

Pierre  de  Savoy  e, 
tué  â  Rome  en  1311. 

Catherine  de  Savoye^i 
t  f.  al. 

Blanche  de  S  a  v  o  y  e  , 
ép,  Guillaume  ,  Sei- 
gneur de  G  R  A  N  s  o  N, 

Ifabelle  de   S  a  v  o  y  e, 

Léonor  de  S  a  v  o  v  s  , 
t  1335.  ép.  Raoul ,  C. 
de  Neuchatei. 

Marguerite  de  S  a  v  o  y  e, 
*  f  en  1344.  ép.  i°.Jean 
de  C  H  a  1  o  N  ,  Sei- 
gneur deViGNORi, 
1°.  Simon  de  Sarre- 
B  R  u  c  k  ,  Sire  de 
Commères. 

Jeanne  de  Savoye, 
t  1338.  ép.  Guillaume 
de  JoiNviLLE,  Sei- 
gneur de  G  e  X, 

Béatrix   de  S  a  v  o  v  e  , 

•j  1338.  ép.  Geotïioi  , 
Seigneur  de  Cler-' 
MONT   en  Daufhiné. 


—  < 


JEAN  de  Savoy»  ; 
Baron  de  Vaud  , 
t  r.  1,  avant  fon 
pere.ép.  1".  Jeanne 

de      MONTBEL- 

1 1  A  R  D  ,  fille  de 
Jean  de  Mont- 
belliard,  Seig.  de 
Montfaucon  ,  &  * 
d'Agnès  de  Dar- 
ney,DamedeVil- 
lafans.  1°.  Mar- 
guérite  de  C  h  a- 
1  o  N  ,  Dame  de 
Touci  ,  fille  de 
Jean  II.  de  Cha- 
L  o  N  ,  C.  d'Au- 
xerre  Se  de  Ton- 
nerre ,  &:  d'Alit 
de  Montbelliard. 

Catherine  de  S  a« 
V  o  r  E  ,  Barone 
de  Vaud,  ép. 
1'.  en  1333.  Azoïi 
ViscoNTt ,  Sei- 
gneur de  MiiAN. 
i*.  1340.  Raoul 
de  Brienne, 
Comte  d'Eu  Se 
deGuines.3".Guil- 
laume  de  Flan- 
dres, Comte  dt 

N  A  M  u  R. 


D'or  à  un  Aigle  de  fable ,  de  trois  pendans  de  gueules  ,  brochant  fiir  le  tout 
pour  brifurc. 
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M  A  r  s  o  n  cette  Ville  de  la  junfdi6lion  temporelle.  Le  Contrat  de  cette 
D  H       Vente  fe  conferve  ,  (  comme  l'ailure  François- Auguftin  de 

S  Avo  Y  E.  la  Chieza  ,  dans  fa  Courone  Royale  de  Savoye  ,  )  dans  les 
Archives  de  Chamberi.  Aimon  ,  Seigneur  de  Faucigni  & 
de  Vaud  ,  n'eut  que  trois  filles.  Il  inflitua  pour  fon  héritière 
Agnes ,  qui  étoit  l'aînée  ,  &  femme  de  Pierre ,  Comte  de  Sa- 
voye. Elle  eut  pour  fille  unique  ,  Beatrix  de  Savoye ,  héritière 
des  biens  maternels  ,  qu'elle  porta  dans  la  Maifon  des  Dau- 
phins ,  par  fon  mariage  avec  Guigues ,  Dauphin  de  Vien- 
nois. Beatrix  ayant  perdu  fon  mari  &  fon  fiis ,  n'avoit  pour 
unique  héritière  que  fa  fille  Anne  ,  mariée  à  Humbert  de  la 
Tour  du  Pin ,  qui  du  chef  de  fa  femme ,  devint  Dauphin  de 
Viennois  &  Baron  de  Faucigni.  Beatrix  peu  contente  de  la 
manière  ,  dont  fa  fille  &  fon  gendre  en  ufoient  avec  elle ,  fe 
retira  vers  Amé  V. Comte  de  Savoye,  fon  coufin  germain,  & 
en  reconoififance  des  bons  traitemens  qu'elle  en  reçut ,  elle 
lui  fit  donation ,  le  5.  Mars  lapa.  de  tout  ce  qui  pouvoic 
lui  apartenir  de  l'hérédité  paternelle  ,  ce  qui  fut  le  fujec 
d'une  fanglante  guerre  avec  le  Dauphin. 

La  Baronie  de  Vaud  étant  venue  de  cette  manière  en- 
tre les  mains  d'Ame  V.  Comte  de  Savoye  ,  il  la  dona  à  fon 
frère  puîné  LOUIS  de  Savoye ,  en  s'en  réfervant  à  lui  &  à 
fes  fuccelTeurs  ,  la  fouvcraincté.  Loiiis  de  Savoye  ,  qui  a  fait 
la  branche  de  Vaud,  fervit  à  l'âge  de  feize  ans  avec  les  frères 
aînez  ,  &  demeura  prifonier  aveccux  ,  dans  la  bataille  que 
perdirent  fes  oncles ,  Pierre ,  Comte  de  Savoye  ,  &  Philipe 
de  Savoye,  Archevêque  de  Lyon,  contre  les  Aftefans  8c 
ceux  de  Turin  ,  l'an  1266.  Lorfqu  il  eut  recouvré  fa  liberté , 
il  fuivit  le  Roi  faint  Loiiis  en  fa  dernière  expédition  d'A- 
frique ,  &  après  la  mort  de  ce  Prince ,  il  repafia  en  France , 
&  acompagna  Charle  d'Anjou  ,  Roi  de  Naples ,  dans  les 
guerres  qu'il  eut  à  foutenir  contre  les  Aragonois.  Il  mourut 
à  Naples  l'an  1 302  '*'. 


*  M.  Guiclienon  met  au  nombre  des 
enfans  de  Louis  ,  une  Ifibettti  de  Savoye  , 
qu'il  dit  ,  née  A'AiieUne  de  Loraine  ,  & 
avoir  été  mariée  avec  Hument  III.  Sei- 
gneur de  Morith:el  ,  alliance  qui  ne  p';ut 
être  véritable  ,  étant  contraire  à  la  chro- 
nologie. Car  Loiiis  de  Savoye  ne  fut  marié 


que  vers  l'an  iiSi.  avec  Jeanne  de  Monr- 
fort ,  Si.  Humbert  IM.  Seigneur  de  Monr- 
luel ,  avoit  déjà  un  fils  de  même  nom  que 
lui  ,  qui  étoit  caution  des  conventions 
matrimoniales  de  Guye  de  Bourgogne  , 
avec  Thomas  IIL  Comte  de  Savoye  ,  en 
1274.  &  Cu'iàt  Montluel  fon  petit-fils,  fe 

Loiiis  II. 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE,  tiyi 
Lo,uis  II.  de  Savoyc  ,  Baron  de  Vaud  ,  reçut  l'an  1502.  MAtsoK 
de  Ion  oncle  Ame  le  Grand  ,  le  Bugey  &  le  Valromg  en  d  b 
augmentation  d'apanage.  Il  fuivit  avec  Pierre  de  Savoye  Savoïe. 
fon  frerc ,  l'Empereur  Henri  VIL  en  fon  voyage  d'Italie  & 
de  Rome,  où  Pierre  fut  tué  l'an  1312.  avec  T'Evêquc  de 
Liège  ,  dans  une  lédition  qui  s'y  éleva  ,  entre  les  gens  de 
l'Empereur  &  les  Partiians  de  Robert ,  Roi  de  Naples.  Loliis 
après  avoir  airiftc  au  couronement  de  l'Empereur  à  Milan  , 
fut  un  des  principaux  Chefs  de  l'armée  ,  que  le  Comte  de 
Savoyc  fon  oncle  ,  envoya  l'an  1 3 14.  contre  le  Dauphin  de 
Viennois.  Il  mena  enfuite  du  fecours  à  Leopold,  Duc  d'Au- 
triche ,  contre  les  Bernois  ,  &  fe  trouva  avec  fon  fils  à  la  ba- 
taille de  Loupen  ,  où  ce  Duc  fut  défait  l'an  1350.  Il  fervit 
depuis  en  Flandres ,  le  Roi  Philipe  de  Valois  contre  les 
Anglois ,  es  années  1 3  39.  &  1 340.  &  comandoit  l'arriére- 
garde  de  l'armée  PVançoife ,  à  la  bataille  de  Creci.  Il  fe  fi- 
gnala  au  fiége  de  Calais ,  que  firent  les  Anglois. ffl^l  eut  le 
chagrin  de  perdre  peu  avant  fa  mort ,  qui  arriva  en  1 3  50. 
fon  fils  Jean  de  Savoye  ,  Prince  de  grand  mérite  ,  qui  ne 
laiffa  point  de  poftérité  ,  quoiqu'il  eût  été  marié  deux  fois  ^ 
de  forte  que  Catherine  de  Savoye  fut  héritière  de  fon 
frère  ,  en  vertu  du  teflamcnt  de  leur  père  ,  qui  lui  fubftitua 
Aimon  ,  Comte  de  Savoye.  Cette  PrincefTe  fe  voyant  fans 
enfans  de  fes  trois  maris ,  remit  au  Comte  Verd  ,  le  9.  Juil- 
let 1 3  59.  la  Baronie  de  Vaud  ,  &  les  Seigneuries  de  Bugey 
&  de  V  alromey  ,  poiu:  1 60.  mille  florins  d'or. 

Des  enfans  naturels  de  la  Malfon  de  Savoye. 

NOus  allons  à  préfent  raporter  les  Généalogies  des  en-  Table 

fans  naturels  de  la  Maifon  de  Savoyc.  La  plus  illuftre  VIII. 

eft  celle  de  Tende  &  de  Villars.  Elle  a  pour  tige  RENE'  de  ^^^  ^j^ 
Savoye  ,  fils  naturel  du  Duc  Philipe  /dit  Sans  Terre ,  &  de        de 

Bonne  de  Komagnano  ,  Dame  Piémontoife.  Voyez, page  82.  Il  Tendcy 


remaria  l'an  :i8o.  avec  Marguerite  , 
Dame  de  Colieni.  Il  eft  plu;  probable  que 
cette  Ifabcau  hit  fille  d'Ame  IV.  Comte 
ie  Savoye  ,  &  d'Anne  Dauphi  le  Ùl  pre- 
mière femme. 
L'alliance  que   le  même  Auteur  donne 


à  Latire  de  Savoye  ,  qu'il  dit  fille  de  Leuit 
&  à'Adeline  de  Loraine  fa  première  fem- 
me ,  avec  Je4n  ,  Comte  de  Foret  ,  n'eft 
pas  mieuï  fondée.  Car  il  époufa  en  1196. 
Alix  de  la  Tour  ,  Se  n'eut  qu'une  femme. 
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Mai  so  M  fut  avoiié  par  le  Duc  fon  père ,  &  légitimé  par  fon  frère  le 
^^        Duc  Philibert ,  qui  lui  dona  ,  le  17.  Novembre  1497.  pour 
S  A  V  0  ï  E.  apanage  ,  le  Comté  de  FHlars ,  &  les  Seigneuries  à'Jpremont 
8c  de  Gourdans  en  Breffe ,  aufquelles  René  joignit  les  Comtez 
de  Tende  &  de  VentimiUe  ,  avec  les  Seigneuries  de  Maro  , 
de  la  Prcla  ,  de  Villeneuve  &  de  Menthon  ,  par  l'illuflre  al- 
liance qu'il  fit  le  12.  Février  1498.  avec  Anne  de  Lafcaris , 
fille  de  Jean  de  Lafcaris,  Comte  de  Tende  &  de  VentimiUe  y 
^  De  gueules  &  d'Ifabeau  d'Anglure  ,  laquelle  fit  le  28.  Janvier  i  joi. 
*e:J,^''^g';^'^'j'g  donation  à  fon  gendre  de  tous  fes  biens.  Ce  Jean  deLaf- 
lavoye,  avant  catis  étoit  Ic  dernier  de  la  branche  aînée  de  la  Maifon  de 
\  légitima-  Ycntimille  ,  laquelle  avoit  pris  le  furnom  de  Lafcaris ,  com- 
la  barrede7"  «le  liTuë  d'Eudoxic  de  Lafcaris ,  de  la  Maifon  Impériale  de  ce 
tie ,  brochant  nom.  Lc  Duc  Philbcrt  établit  en  même  tems  René  ,  Lieu- 
pourbîifuS!^  tenant  Général  de  fes  Etats  ;  emploi  qu'il  ne  garda  pas  long- 
temps. L'inclination  que  Marguerite  d'Autriche ,  Duchefle 
de  Savo^ ,  remarqua  en  lui  pour  la  France  ,  où  il  avoit  été 
élevé ,  lui  dona  de  l'averfion  pour  lui.  Elle  ne  pouvoir  ou- 
blier l'afronr,  que  lui  avoit  fait  Charle  VIII.  de  la  renvoyer  : 
Elle  rendit  René  odieux  au  Duc  ,  &  engagea  l'Empereur  à 
caffer  l'aQe  de  fa  légitimation  ,  qui  avoit  été  confirmé  par 
le  Pape  ,   &  le  Duc  à  laiffer  publier ,  fans  opofition  ,  le 
Décret  de  l'Empereur  contre  lui.  Ce  qui  obligea  René  à  fe 
retirer  en  France  ,  auprès  de  la  ComtefiTe  d'Angoulême  fa 
fçeur  :  fur  cela  on  lui  fit  fon  procès ,  comme  criminel  de 
lezc-Majellé  ,  &  on  confifqua  fes  biens.  René  s'atacha  en- 
tièrement au  fervice  de  Louis  XII.  qui  le  fit  Chevalier  de 
faint  Michel ,  Gouverneur  &  Sénéchal  de  Provence.  Le 
crédit  de  René  augmenta  fous  le  règne  de  François  I.  par  la 
proteâion  de  fa  fœur ,  mcre  de  ce  Roi.  Il  fe  fignala  aux  ba- 
tailles de  Marignan  ,  en  i  ç  i  5.  de  la  Bicoque  ,  en  1 522.  & 
de  Pavie ,  en  i  5  24.  Il  fut  blefle  &  pris  dans  celle-ci ,  &  m.ou- 
rut  de  fes  bleifures.  Le  Roi  pour  reconoître  fes  fcrvices ,  lui 
avoit  doné  en  1519.  la  Charge  de  Grand-Maître  de  fa 
Maifon ,  avec  les  Seigneuries  de  Précigni  &  de  Ferriére  en 
Touraine  ,  &  le  Comté  de  Beaufort  en  Anjou.  Ses  trois  filles, 
furent  avantageufemcnt  mariées  dans  trois  des  plus  illuftres 
Mailons  du  Royaume  ;  fçavoir  ,  de  Montmorenci ,  de  Lu- 
xembourg 8c  dQBafarmi,  Claude  8c  Honorât  de  Savoye  , 

fes 
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TiègrtiU 


Les  Comtes  de  TENDE  et  Marquis  de  VILLARS. 


CLAUDE  de  Savoye  , 
C.  de  Tende,  '\  6, 
Arrilijfftf.  ép.  l'.Mfï- 
rie  de  C  h  A  b  a  n  e  s  , 
fille  de  Jaque  de  Cha- 
BANES ,  Seigneur  de  la 
Pilice  ,  Maréchal  de 
France  ,  &  de  Marie 
de  Melun.  i".  Fran- 
foi/i  de  Foix  ,  fille  de 
Jean  ,  Vie.  de  Meille  , 
&:  d'Anne  de  Ftlle- 
neuve  ,  Marquife  de 
Trans. 
, ^ 


RENE'  légitimé  de  Savoye,  Comte  de  TENDE,  fils  naturel 
de  P  H  n  I  p  E  dit  fins  Terre  ,  Duc  de  Savoie,  ■\  en  1 52?.  ép. 
^nne  de  Lascaris,  veuve  de  Loiiis  ,  Seigneur  de  Clcrmont  , 
&  fille  de  Jean  de  Las  caris.  Comte  de  Tende  &  de  Vintimille  , 
&  à'îfuheoH  A'AngUire  ,  1458. 
^ 


hlitideine 

de 

Savoye, 

ép.   Anne  de 

MONTMORFNCI  , 

Conétable  de 
France ,  10.  Juin 


Marguerite 

de 

Savoye, 

ép.  Antoine 

de 

Luxembourg 

Comte  de 

B  R  I  £  N  N  E. 


Jfabelle 

de 

Savoye  , 

ép.  René 

de 

Batarnai, 

Comte  de 

BoHthA^e, 


HONORAT  ir. 
de  S  A  v  o  y  E  , 
M.  dcViLLARS, 
•j"  en  iç8o.  ép. 
TFrttncoife  de 
Foix,  f.  d'A- 
lain ,  Vie.  de 
Cailillon  ,  & 
de  Franfoife   de 

MONTPEZAT^ 


-A_ 


iHONORATL 
de  Savoye  ,  C. 

de  Tende  ,  né 
l^iS.-fS.Oa. 
if7i.  ép.  1°. 
CUricc  Sraoz- 
21 ,  f.  de  Pierre 
SrRozzi,  Ma- 
réchal de  Fran- 
ce, i".  Made- 
leine de  la 
Tour, 
François 
Vie.    de 

HENNE, 


R  EN  e' 

de 

Savoye, 

Baron 

de 

CiBIERRE  , 
t  f.  1. 

ij68. 


f.  de 
III. 
Tu- 


Kene'e 

de 

Savoye , 

cp. 

Jaque 

d'URFE', 

Seigneur 
d'Ùrfé, 
Cheva- 
lier de  St. 
Michel , 
Baillif  de 
Forez  , 

MM- 
t  'J74. 


2  jfnne  de 

Savoye, 

ép.  1°.  Jaque 

de  Saiuces' 

Cardet. 

2".  Antoine 

de 
C1ERM0NT- 

d'AMBOISE  , 

M.  de  Renel. 

3",  George 

de 

Clermont, 
Marquis  de 
Gallerandc. 


ANNIBAL 

de 

TENDE, 

fiU  naturel. 


Henriette  de  Sa- 
vovB  Marquife 
de  Miretel  ,-f  en 
Oftobre  i6ir. 
cp.io.  Melchiot 
-des  Prez  ,  Sei- 
gneurdcMoNT- 
»EZAT.  i^.Char, 
le  de  LoRAiNE, 
DucdeMAYEM- 


J  AQ.UE     H.    d'URFE', 

Marquis  d'Urfé  &:  de 
Baugé  ,  époufa 
Marie  de  Neuville. 
A 


Honore* 
d'Urfé. 


Emanuel        Gabriele  des  Prez    de 
Philibert       Montpezat  ,    Dame  de 
des  Prez,  Mirebel ,  ép.  Jaque  de 

t  f.  1.           Saulx,  Vie.  de  Tavanes. 
-A . 


Cmarle-Emanuel  de   Lascaris 
Marquis  d'Urfé.&  de  Baugé  ,    t  i6Sj. 
cp.    Marguerite    d'A  l  e  c  R  £. 


Henri  de  Saulx  , 
Marquis  de  Mire- 
bel  ,  t  f.  i. 


3  ÔSEPH- Marie 

de  Lascaris, 

Marquis  d'Urfé 

Se  de  Baugé  ,  •}  en 

1714. 


-.A.- 


Marie-Franfoifc  de 

La  s  c  ARi  s  d'URFE', 

cp.  Jean  de  la 

ROCHETOUCAUT; 

Marquis  de  Langheac. 


Claude  de  Saulx  ,  Dame 

de  Mirebel  ,  éjj.  Antoine 

Jaubert,C.  de  Barrauc. 

. ^ . 

Cahrrele  JaUBeRT   de 

Barraut  ,   femme  de 

Noèi  de   Saulx  , 

Marquis  de  Tavanes, 

Se  de  Mircbd. 
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Maison  fes  deux  fils,  ne  dégénérèrent  point  de  la  valeur  de  leur  père, 
^  E        L'aîné  qui  avoit  été. pris  à  la  bataille  de  Pavie  ,  fut  relâché 

S  A  V  o  Y  E.  pQuj.  venir  chercher  la  rançon  de  fou  père.  A  1  âge  de  qua- 
torze ans ,  il  fut  pourvu  en  1520.  fur  la  démifïion  de  René , 
des  Charges  de  Grand-Sénéchal ,  &  de  Gouverneur  de  Pro- 
vence &  d'Amiral  des  Mers  du  Levant.  Il  rendit  de  notables 
fervices  au  Roi ,  dans  la  guerre,  que  Charle-Quint  fit  en  Pro- 
"vence.  Il  étoit  Général  des  Suiffes ,  à  la  prife  de  Veillane  en 
Piémont ,  par  le  Dauphin  Henri.  Sa  première  femme  Mark 
de  Chûbanes,  lui  aporta  leComtédeSommerive.  Il  fut  rétabli 
dans  les  biens  de  l'on  père ,  &  le  Duc  Emanuel-Philibert,  par 
fes  Lettres  Patentes  donées  à  Rivoles  le  zz.  Février  1562. 
8c  vérifiées  en  1563.  le  déclara  lui  &  fes  fucceffeurs  capables 
de  fuccéder  au  Duché  de  Savoye  ,  au  défaut  des  Princes  lé- 
■giîimes.  Il  elTuya  dans  le  même  tems  quelque  chagrin  de  la 
Cour  de  France.  On  l'y  avoit  rendu  fuipeft  ,  à  caufe  de  fon 
ménagement  pour  les  Religionaires,  &  ce  qui  fortifioit  les 
foupçons ,  c'eft  que  fa  féconde  femme  Françoife  de  Foix  ,  fai- 
foit  profefïîon  ouverte  de  leurs  fentimens ,  dans  lefquels  elle 
avoit  fait  élever  fa  fille  Anne  de  Savoye  ,  &  i'avoit  mariée  à 
Jaques  de  Saluées  ,  Marquis  de  Cardei  ,  qui  leur  étoit  favora- 
ble. La  Cour  noma  en  1 562.  Gouverneur  de  Provence  fous 
lui ,  fon  fils  aîné  ,  le  Comte  de  Sommerive  ,  que  le  Marquis 
de  Garces ,  de  la  Maifon  de  Pontevez ,  avoit  détaché  de  lui. 
Le  Comte  de  Tende  trouva  plus  d'atachement  dans  fon 
gendre  le  Marquis  de  Cardet ,  &  dans  fon  autre  fils  René' 
de  Savoye  ,  Baron  de  Cipierre ,  qu'il  aimoit  plus  tendrement  > 
parce  qu'il  lui  reffembloit  davantage  par  la  douceur  de  fon 
*  '  caraftere.  Celui-ci  au  retour  d'un  voyage  qu'il  avoit  fait  ea 
Savoye  ,  fut  tué  à  Frejus  l'an  1568.  de  plufieurs  coups  de 
poignard  ,  parce  qu'il  paroiflbit  favorable  aux  Calvinilles. 
M.  Guichenon  le  dit  fils  de  Marie  de  Chabanes ,  &  M.  de 
Thou  ,  de  Françoife  de  Foix. 

Son  frère  aîné  Honorât  L  de  Savoye  ,  Comte  de  Ten- 
de &  de  Sommerive  ,  mit  te  us  fes  foins  à  maintenir  la  tran- 
quillité ,  &  en  même  tems  l'autorité  du  Roi  dans  fon  Gou- 
vernement de  Provence  ,  où  il  fe  fit  également  craindre  &: 
aimer.  Il  ramaffa  les  troupes  que  fon  pcre  avoit  congédiées , 
en  forma  une  petite  armée  ,  &  prit  Orange  &  Sifieron  , 

malgré 
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Les   Seigneurs  d'ARVILL AKS. 


Dc'grez. 


HU  MB  E  KT  ,  bitard  de  Savoy  e,  fils  narurel 
d'Aï  MON,  Comte  de  Savoye,  devint  Seigneur 
d'ARviiiARs  par  Ton  mariage  avec^n<i;ied'ARvii.LARs, 
fil.'e  de  Pierre  d'ARViiLARS ,  &  de  Jaqiieline  de  Ternier  , 
en  1341.  il  époufa  i'.  Marguerite  de  V  i  l  l  e  t  t  e- 
Chevron,  Dame  de  Lorme  ,  &  des  Molettes  ,  fille 
d'Humbert  Seigneur  de  Chevron.  Il  donna  en  pluficurs 
ocafions  des  marques  de  Ton  courage.  Le  Roi  Philipe  de 
Valois  lui  donna  pour  récompcnfe  des  fervices  qu'il  en 
avoit  reçus,  trois  mille  livres  de  rente  le  13.  Décembre 
1341. 


.  HUMBERT  II.  de  Savoye, 
Seigneur  d'A  rviilars,  d'Eclufe  , 
des    Molettes  &    de   Lorme  ,    reçut   en 


Antoine 

de 
Savoye. 


don  du  Comte  Verd ,  les  Biens  de  Guil- 
laume  de    la   Rochette  ,     &   Bonne    de    ' 
Berri  ,  Comtefle  doiiairiere  de  Savoye , 
l'établit  en   1398.   Gouverneur  du   Faucigni  ,  dont  elle 
jotiiffbit  pour  Ton  doiiaire.    Il  mourut  après  l'an  1411. 
ép.  i".  Marguerite  de  M  a  u  x  i ,  fille  de  Jaque  ,  Seigneur 
de  M  a  u'x  I  ,  &  de  Nicolelte  de  Cervens.   z'.  Catherine 
de  Clez  ,  fille  d'Albert,  Seigneur  de  la  Val-des-CLEi  , 
3.7,  Oftobre  1401. 


Catherine   de 

Savoye,  ép. 

1".  Guillaume 

de 

LULRIEUX 

i35S.i".Ber- 

lion  de 

R  I  VO  IRE, 

Scighcur  de 

Romanieu  , 

17.  Mars 

13S0. 


1   AM£' 

de  Sa- 
voye, Sei- 
gneur des 

Molettes 
&  de  Lor- 
me ,  t  C  1. 

ép.  Mar- 
guerite  de 
Vihette- 
Cheyron. 


-.A-, 


I   Bonne  de  Savoye  , 

époufa  Raoul  de 

Villette-Chevron, 

Seigneur  de 

Bonvillarct ,    le 

j[j.   Mars   i40f. 


JEAN  de  Savoye,  Seigneur 
d'A RviiLARS,  des  Molettes  & 
de  Lorme  ■\  après  l'an  1469.  ép, 
Catherine  de  Vihette-Chevron  , 
fille  de  Robert  de  Viilette- 
Chévron,  &  de  Louife  de  Sa- 
Unetive.  ^ 


Catherine  de  Savoye, 
époufa  Jean 

A  L   E  M  A  N  , 

Seigneur  d'Uriagc  , 
S.  Décembre    1411. 


Françoifè  de  Savoye, 
Dame  d'A  R  v  1  l  1  a  r  s  , 
<lcs  Molettes  &  de  Lorme 
.vivoit  en  147p. 


De  Savoyï  ,  la  Croix  chargée  de  cinq  muflci  de  Lion  de  fable,  pour  brifure. 


12 


M 
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Maison  malgré  les  éforts  de  Montbrun ,  Chef  des  Religionaires.  Ea 

»  B       l'an  I  $66.  il  mena  trois  mille  Provençaux  à  l'armée  du  Roi , 

S  A  V  o  Y  E.  Q^,  il  fervit  utilement.  Ayant  reçu  des  ordres  de  la  Cour  , 

,  pour  faire  dans  la  Provence  contre  les  Huguenots  ,  ce  qui 

avoit  été  exécuté  à  Paris ,  le  jour  de  la  faint  Barthelemi  ;  il 

refufa  de  les  exécuter ,  &  dit  qu'il  en  avoit  reçu  du  Roi 

quelques  jours  auparavant  de  contraires ,  plUs  dignes  dé  la 

juflice  &  de  la  clémence  de  S.  M.  &  qu'il  obéïroit  à  ceux-ci  : 

ce  qui  le  fit  foupçonner  d'avoir  de  l'inclination  pour  les 

Religionaires  :  mais  ceux  qui  le  conoiffoient ,  n'ont  atribué 

cette  conduite  qu'à  la  bonté  de  fon  cœur.  Il  mourut  peu 

Thoul.  ji.  après  à  Avignon  ,  le  8.  Oftobre  i  Ç72.  fort  regretté  des  Pro- 

Mais    u    fe  vcnçaux  ,  &  l'on  foupçona  qu'il  avoit  été  empoifoné.  Il  ne 

trompe,  en  ce  j^jfj-^  point  d'cnfans ,  quoiqu'il  eût  été  marié  deux  fois.  Il 

Claude  de  Sa-  cut  pour  hentierc  ,  la  lœur  Renée  de  Savoje ,  qui  avoit  epouie 

voye ,  ce  qui  en  I  j  54.  Ja^'ue  I.  Scigncut  d'UrféSc  de  la  Baftie,  Chevalier 

"'    fonas"  de  l'Ordre  de  faint  Michel ,  Gouverneur  &  Baillif  de  Forez. 

e  premier 
mort  , 

°i^acredeia  elle  lui  remit  le  Comté  de  Tende ,  &  autres  terres  qu'elle 


ou  a  i^yii  i4ij  , 

car  le  premier  Etant  devcnuë  vcuvc  ,  elle  fit  un  acord  ,  du  i6.  Novembre 
étoit   mort ,  I  jyç,  avec  Emanuel-Philibert ,  Duc  de  Sa  voye,  par  lequel 


mail  acre  c 


faint  Batthe-  poiTédoit  dafts  le  Piémont,  &  le  Duc  lui  dona  en  échange  la 
ieiui.  Seigneurie  de  Recoles ,  &  laTerre  de  Beauge\  qu'il  érigea  en 

Marquifat ,  pour  elle  &  les  fiens  ,  à  la  réferve  de  la  Souve- 
raineté. Renée  de  Savoye  eut  plufieurs  enfans  ,  entr'autres  , 
Honoré à'Urfé .,  Comte  de  Châteauneuf ,  conu  par  le  Roman 
àiAfirée ,  où  il  décrit  ingénieufement  fa  propre  hilloire ,  8c 
les  avantures  galantes  de  fon  tems ,  &  Jaque  IL  Marquis 
à'UrféSc  de  Baugé ,  dont  la  petite  fille  Marie-Francoife  à'Urfé, 
■a  porté  les  nomsà'Urfé  8c  de  Lafcaris ,  avec  la  terre  de  Baugé» 
dans  une  branche  de  la  Maifon  de  la  Rochefoucaut. 

Honorât  I.  de  Savoye  avoif  un  fils  naturel,  nommé  A-nmhaX 
de  Tende  ,  qui  pendit  les  guerres  civiles  de  Provence ,  comanda 
une  Compagnie  de  Cavalerie  pour  le  fer  vice  du  Roi ,  ^  fut  apellé  le 
Capitaine  Pignans.  Il  fut  père  ,  entr'autres  enfans^  de  Gafpard  de 
Tende  ,  mort  le  8.  Mai  1699.  laijjant  pour  fils  unique  ^  Gaf- 
pard IL  de  Tende  ,  Auteur  des  règles  de  la  belle  traduction  re^ 
comandéc  par  le  P.  Mabillon.  Il  les  dona  fous  le  nom  du  Sieur  de 
/'Eflang  ,  comme  auffi  une  relation  hijiorique  de  Pologne  ,fous  le 
nom  du  fleur  de  Haulteville. 

Honorât  II, 


Dégre&. 


M 
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Dégrtî 


Seigneurs  de  Raconis,  de  Pancallier,  &  de  Cavours. 


Dt  Sa- 

ton  d'az.ur 
brochant  fut 
le  tout. 


LOUIS  dcSAVOYE,  bâtard  d'A  c  h  a  v  e  ,  reçut  de  Ton  père  , 
Louis  de  Savoye,  Prince  d'A  c  h  a  y  e  ,  pour  apanage  les 
Seigneuries  de  Raconis  ,  de  PancaUi  r  ,  de  MailUèrhne  ,  Se  de 
Chateauregnier  en  Piémont.  S^s  fcrvices  engagèrent  le  Duc 
AME'  VIII.  à  lui  donner  l'an  1433.  la  Ville  &:  le  Château  de 
Cavours ,  à  la  réfervc  de  la  fouvcr.aineté  ,  &  lui  méritèrent  l'Or- 
dre du  Collier  ,  &  la  dignité  de  Maréchal  de  Savoye  ;  il  ép.  jilix, 
dcMoNTBEi    d' Entre  M  ON  T. 


_A^. 


ÏRANÇOIS    de    Savoy 
Seigneur  de  Raconis  &  de 
Pancallier ,  ép.  Catherine  de 
S  £  Y  s  s  E  L. 


E  ,  Marie    de    Savoye, 

Amé  Comte  de  la 
Chambre,    Vicomte 
de  Maurienne. 


ep. 


-./^_ 


LOUIS 

de 

Savoye 

vivoit  en  14S1. 


Claude  de  Savoye, 

Seigneur  de  Raconis  &  de 
Pancallier  ,  Maréchal  de  Sa- 
.  voyo  ,  Chevalier  de  l'Ordre 
du  Collier ,  époufa  Hipoliie 
Borrome'e,  fille  de  Jean 
Comte  d'ARON  a. 


Marie  de  Savoye, 
ép.  i'.  Mainfroi  de 
RivAROLES.  1".  Geof- 
froi  F  A  u  R I  A  ,  Gen- 
tilhomme de  Final. 
3°.  Mainfroi  de  Sa- 
luces-Cardey. 


-K^ 


BERNARDIN  de  Savoye, 
Seigneur  de  Raconis  &  de  Pan- 
calher ,  ép.  Toland  A  d  o  r  n  e 
de  Gènes. 


Antoine-Louis 

de   S  A  V  o  ï  E  , 

Chevalier  de  Malte , 

en  iji4. 


Jean -FRANÇOIS 

de  S  A  V  o  Y  E  ,  Seigneur  de 
Cavours  ,  ép.  Aimée  de 
M  o  N  T  E  E  i  ,  remariée 
avec  Alexandit  de  Valper- 
gue  ,  Seigneur  de  Cerca-- 
nefque. 

. A. ^- 

Béatrix  de   Savoye, 

ép.  Charle  Mainfroi , 

Comte  de    Lucernb 

en  Piémont. 


.A- 


Louis  PHILIPEdeSAVoTE  créé  Comte  de  Raconis  , 

de  Sa-  &  Chevalier  de  l'Ordre  de  Savoye  par  le  D.  Charle 

voYE  ,  Emanuel ,  qui  même  lui  accorda  des  Patentes  ,  par 

Seigneur  lefquelks  lui  &  fa  poftérité  légitime  étoient  décla- 

de  Raco-  rez  Princes  du  Sang  ,  &  capables  de  fuccéder  au 

nis,Che-  Duché  de  Savoye  ,   après  l'extinûion  des  Ducs  de 

valier  de  Nemours.    Mais  le  Sénat  de  Savoye  refufa  de  les 

l'Ordre  entériner  ,-  &  le  Duc  révoqua  le  Privilège.  Il  vivoit 

deSavoye  en  1560.  ép.  Poule  Ce  s  te  des  Comtes  de  Pennes 

t  f.  al.  en  Piémont. 

J A : 


Claude  de  SavoTe, 
Comte  de  Pancalier ,  Che- 
valier de  l'Ordre  de  Sa- 
voye ,  t  f.  1.  ép.  Marie  de 
G  o  n  D  I  ,  Comtefle  de 
S.  Trivier ,  fille  d'Antoine 
Gondi ,  Seigneur  du  Per- 
ron &  de  Toiffey. 


BERNARD 
de  S  A  v  o  T  E  , 
Comte  de  Raco- 
nis ,  Chevalier 
de  l'Anoncia- 
de  ,  Capitaine 
des  Archers  de 
Ja  Garde  du  Duc 
de  Savoye,!  f.  1. 
ép.  Jfabelle  de 
Grihct  ,  Mar- 
«juife  de  la 
Chieufe. 


Jean-Baptiste  , 
Marquis  de  la 
Cl.ieufe  ,  -f  en 
1585. 


François  , 
1571. 


-\  en 


Toland  , 
ép,  Ofta- 
ve-Henri, 

Comte 

de 

Crimiiu. 


Loiiis  Philibert, 
ten  1585. 


Bonne  de  Sa- 
voïe  ,  ép. 
Claude  de 
Chalant , 
Seigneur  de 
Villerfe,  Che- 
valier de  l'A- 
nonciade  , 
Grand -Maî- 
tre de  la  Mai- 
fon  du  Pue 
de  Savoye. 


Claudine 
ép.Beffo 
Ferrero 
de  Fief- 
que ,  M. 
deMaf- 
feran. 


Loùife  de 

Ociavie  de 

Savoye , 

SavoYb , 

ép.  Ifnaid 

époufa 

de 

François 

Castelio, 

Provane^ 

Comte 

Comte 

de 

de 

Sanire', 

Beynette. 
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Maison      Honorât  II.  de  Savoye  ,  Marquis  de  VMars ,  frcre  puîné 

DE       de  Claude ,  Comte  de  Tende ,  ne  céda  en  rien  à  fon  père 

Savoye.  René  ,  ni  en  valeur  ,  ni  en  générofité.  Il  dona  des  marques 

de  fon  courage  au  fiége  d'Hefdin ,  qu'il  défendit  contre  le 

Duc  de  Savoye  ,  à  la  bataille  de  faint  Quentin  ,  où  il  fut 

bleffé  ,  &  à  la  défenfe  de  Corbie  ,  qui  fut  fi  belle  ,  qu'avec 

Branche     500.  hommcs  il  empêcha  les  Efpagnols  de  la  prendre.  Les 

,,.,'J^        fervices  qu'il  rendit  encore  au  Roi  ,  dans  les  batailles  de 

Villais.         T  „iiu-  i-/-  1  .  T-x- 

Page  114.  Jarnac  &  de  Moncontour ,  lui  méritèrent  Jes  premières  Di- 
gnitez  de  l'Etat.  Il  fut  pourvu  le  1 4.  Août  1572.  des  Char- 
ges de  Maréchal  &  d'Amiral  de  France  ,  &  enfuite  des 
Gouvernemens  de  Guyene  &:  de  Provence.  Le  Duc  de  Sa- 
voye érigea  en  fa  faveur ,  le  13.  Juin  1 563 .  la  Seigneurie  de 
Villars  en  Marquifat.  Il  fut  honoré  en  i  579.  de  l'Ordre  du 
Saint-Efprit ,  &  mourût  l'année  fuivante,  fort  iregretté  de  la 
Cour.  Il  laiffa  pour  fille  unique  ,  Henriette  de  Savoye ,  qui  fut 
•fon,  héritière.  Elle  ctoit  remariée  ,  depuis  le  5.  Juillet 
î  576.  en  fécondes  noces  ,  avec  Charte  de  Lpraine  ,  Duc  de 
Mdienne ,  de  l'autorité  duquel  elle  remit  ,  au  Duc  de 
Savoye  ,  le  Comté  de  Tende  ,  les  Seigneuries  de  Maro 
&  de  la  Prela  ,  &  les  droits  qu'elle  avoit  fur  les  Comtez 
de  Vcntimille  &:  d'Oneille  ,  moyenant  les  Seigneuries 
de  Mirebel.,  de  Satonai  en  Breife  ,  &  de  Loyette  en 
Bugey  ,  qui  furent  érigées  en  Marquifat  fous  le  titre 
de  Mirebel.  Nous  raporterons  dans  la  généalogie  de  la 
JVÎaifon  de  Loraine  ,  les  cnfans ,  qu'elle  ejat  de  ce  fécond 
mari.  Ceux  du  premier ,  fçavoir ,  Melchior  des  Prez.  ,  Sei- 
gneur de  Montpez.at ,  Gouverneur  &  Sénéchal  de  Poitou , 
Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi ,  fils  du  Maréchal  de  France , 
qu'elle  avoit  époufé  en  1560.  furent  entr'autres,  Emanuel- 
Fhilibert  des  Prez, ,  Marquis  de  Villars ,  qui  mourut  fans  li- 
gnée ,  &  Gabriele  des  Prez>  de  Montpez.at ,  Dame  de  Mirebel , 
par  la  mort  de  fes  frères.  Elle  porta  dans  la  Maifon  de  Saulx- 
Tavanes  ,  le  Marquifat  de  Mirebel  ,  qui  par  fa  fille 
Claude  de  Satilx  -  Tavanes ,  entra  dans  celle  de  Joubert  de 
Barrant ,  d'où  il  eft  rentré  par  Gabriele  Joubert  de  Barrant , 
4*^^s  la  branche  du  Marquis  de  Tavanes ,  *  dit  de  Mirebel, 

*  La  Maifon  de  Saul*"  a  joint  à  fon    d'Aurain  ,  avec  Marguerite  de  Tavanes  , 
premier  nom  ,  celui  de  Tavanes  ,    depuis    fœur  &  héritière  de  lean  de  Tavanes ,  Che- 


k  mariage  de  ]eiiii  dt  S/iuls  ,  Seigneur 


valier  ,  Seigneur  de  Dalé.  Moreri  dit  que 

C'ea 
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Les  Seigneurs  du  BUS  QUE,  du  furnom  de  la  MORE'E. 

ANTOINE  de  S  avo  ye  ,  Wtard  de  la  MORE'E  ,  Seigneur  du  Busqué 

ea  Piémont,  fils  naturel  de  Jaci.ue  de  Savoye  ,  Prince  d'Achaye 

&  de  la  Moréc  ,    vivoit  en  i  jpo. 


n 


ANTOINE   de  L  O  U  I  S  de  M  A  RT  I  N  de  la  M  o  r.  e'e  ,       MAiNPRoide      i^ 

la    M  o  R  e' E.  la  More'e.  Seigneur  du   B  u  s  Q.U  e.  la  M  o  r  e'e. 

Marie  de  la  More'e  ,       Bernard,          GEOFFROIdelaMoRE'i;,  Guh-laUme       |ç 

ép.    François                        &                            Seigneur  du   Bus  qjj  e  ,  & 

Grafeiano.             Ja  Q.U  B.                               vivoit  en  14S0.  Antoine. 

-, '■ ^ . ,         ■ 

MARTINI!.  delaMoRE'fi,  Constant.  Madeleine  de  la  M  o  r  e'e  ,  ép.  André      1 6 

Seigneur  du  Busijue  ,  en  1  joo.                                                       d*  I  m  o  l  a  de  Pignerol. 

,—:: A _-, 

Louis    de   la       Guillaume  de       LAURENT  de  la   Mgr  e'e,  |<7 

More'e, •ff!  I.         la  More'e  ,  j  f.  1.          Seigneur  du  Busqué  ,  en  i  J40.  T)e  guttihiala 

I • '^ -\  Croix  d'or  ,  qui 

GEOFFROI   de    la   More'e,  Seigneur  du   B  u  s  q.  u  e  ,  cjl  d'A  c  h  a  ï  e       ,  * 

Capitaine  d'Infanterie  ,  l'an  1580.  ou  de  laMotée, 

r———— — ' ; ^~     - — — >  rt  la  tare  de  fa- 

GUILLAUME  de  la  More'e,  Seigneur  du  B  us  q.u  e,  t  1610.  il  ble  brochant  fur      \a 

a  laiflé  pofterité  qui  fubfifte  encore  aujourdh'ui.  h  tout 


Table  XII. 
Les  Comtes  de  COLEGNO,&  Seigneurs  d'A LT E Z Z A N. 

ANTE  L  ME  ,  bâtard  de  Savoye,  Seigneur  de  C  O  LE  G  N  O ,  fils  nat.  de  Philips  12 

de   Savoye,  Prince  d'A  c  h  a  y  e  ,    eut  pour  apanage  les  Seigneuries  de  Colegno  & 
d'A  LTEZZAN   le   bas.  Il  défendit  en  1 3^0.  la  ville  de  Pignerol ,  aflîegée  par  le  C.  Verd. 
11  fuivit  enfuite  ce  Prince  au  voyage  de  Grèce  en  1^66.  &  fut  Gouverueur  du  Château  de 
Limano.   Il  fervit  en  France  en  1 369.  fous  Charle  V.  avec  quinze  Ecuyers. 
■ A 


PHILIPE  de  Savoye  ,  Seigneur  de  Colegno  ,  Confeiller        Antoine   de  S  a  v  o  y  e  ,  Religieux      rj 
ordinaire  d'Ame  de  Savoye,  Prince  d'Achaye.  à  l'Abaye  de  Pignerol.  ' 

, A ^ 

ANTOINE  de  S  A  vo  Y  E  ,    Seigneur  de  Col  eg  no  ,        Antoine  de  Savoye  ,  vivoit  en  i  356.       wa 
ép.  Marguerite  de   Rivaltaou  Ripalta.  ép.  Michelete  de  P  i  o  z  a  q,u  e.  ^ 

, A , 

MICHEL  de  Savoye,   Seigneur  de  Colegno.  ' 

, — — — A ^ 

ANTOINE  de  Savoye  ,   Seigneur  de  Colegno  ,  vivoit  en  7438.              Nicolas  de  Savoye.       ^^ 
. A _^ 

FRANÇOIS   de   Savoye,  Seigneur  de  Colegno,  ép.  Ja^ueline  Fib.r«ro,  ly 

fille  de  Geoifroi   F  e  r  r  s  r  o  ,   Marquis  de  Bourdclan, 

•^ , A^ ^  n 

AN  TOI  NE- MARIE  de  Savoye,  Seigneur  de  Colegno,  lo 

ép.   Jtd-e   O  B  I  z  z  I  ,    Demoifelle  de  Padoiie.  Porteit  de  Sk- 

« r^ ,  VOYE   k  la  barre 

EMANUEL-PHILIBERT  de  Savoye,  créé  Comte  de  Colegno,  de  fable ,  brochant      10 

par  Emanuel-Philibert ,   Duc  de  Savoye  ,  •{•  f.  1.  le  dernier  de  cette  fur  U  tout, 

branche  ,  ép.  Marguerite  Teïauro,  de  la  famille  des  Comtes  de 

Sermatore  ,  de  Foflan, 
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Comtes  C'efi:  par  cette  alliance  que  ce  Seigneur  avoit  l'honeur  d'être 
D  E  parent  de  Madame  la  Princefle ,  décenduë  de  Henriette  de 
Genève.  Savoye-Tende  ,  &  du  Duc  de  Mayene  fon  fécond  mari. 

Le  Roi  de  Sardaigne  &  Duc  de  Savoye  ,  efl  Prince  & 
Vicaire  perpétuel  de  l'Empire  en  Italie  ,  &  en  cette  qualité , 
il  a  féance  à  la  Diette ,  dans  le  Collège  des  Princes,  fans  être 
fujet  aux  mois  Romains  ou  autres  taxes ,  ni  aux  évocations 
à  la  Chambre  Impériale.  Il  donc  feulement  fon  contingent, 
pour  la  guerre  contre  les  Turcs. 

Il  a  des  prétentions  fur  plufieurs  Etats  de  l'Europe,  i**.  Sur 
le  Royaume  de  Cypre ,  voyez,  page  73.  2,°.  Sur  le  Royaume  de 
Portugal ,  pages  8z.  d^  84.  3  °  Sur  le  Milanez, ,  page  86.  4°.  Sur 
le  Royaume  de  la  Grande-Bretagne ,  &c.  comme  décendant 
par  fa  mère  ,  du  Roi  Charle  I. 

La  Maifon  Pio  ,  porte  le  nom  &  les  Armes  de  Savoye ^ 
par  agrégation  faite  par  Loiiis,  Duc  de  Savoye  ,qui  ayant 
reçu  de  grands  fervices  d'AiBERT  Pio  ,  Seigneur  de  Carpi , 
dans  la  guerre  qu'il  eut  contre  François  Sforce ,  lui  permit, 
&à  G  ALEAS  Pio  fon  frère,  à  Marc  &  LoUis  Pio,  leurs 
neveux  ,  &  à  leurs  décendans  mâles ,  de  porter  le  nom  &  les 
Armes  de  Savoye ,  par  lettres  du  a.  Janvier  1450.  raportées 
par  Guichenon  ,  en  fon  hifloire  de  Savoye. 


ce  Jean  de  Tavanes  ,  éroit  du  Comté  de 
Ferrette  en  Allemagne  ,  (  pour  parler  plus 
jufte  ,  il  devoir  dire  en  Alface  ,  )  d'où  il 
amena  au  fervice  de  François  I.  les  Bandes 
'Noires ,  dont  il  étoit  Colonel.  11  fe  trompe 
fur  cet  article  :  car  les  Bandes  noires  n'é- 
toient  point  Allemandes,  mais  Italiénes  , 
comme  nous  l'aprend  Brantôme  dans  fes 
Mémoires.  On  en  a  formé  depuis,  le  Régi- 
ment de  Piémont ,  qui  a  confervé  le  pa- 
iement noir.  Cette  première  erreur  de 
Moreri  l'a  jette  dans  une  autre  ,  favoir  , 
que  Jean  de  Tavanes  ,  Colonel  des  Ban- 
des noires  ,  qu'il  croyoit  Allemandes  , 
étoit  lui-même  Allemand  ,  &  ne  fâchant 
àe  quel  canton  ^  ii  lui  a  doné  poui  patrie 


un  pays  voifin  de  la  France.  Mais  Fran- 
çois-Auguftin  de  la  Chieza  ,  dans  fa  Cou- 
rone  Royale  de  Savoye  ,ch.  j.  page  i8i. 
nous  aprend  qu'il  y  avoit  en  Piémont  une 
famille  noble  du  nom  de  Tavanes  ,  &  ori- 
ginaine  de  Quiers.  Du  que/la  Citta{^Chteri) 
ufcite  moite  ftmiglie  cenvalore  dell'armi. 
Tejlimoni  ne  fino  i  Berthoni  de  Balbi.  I 
TAVANI  ,  che  longamente  in  Torino ,  in 
Carignam  ,  in  Avtgliano  nebilmente  viffero. 
Puifqu'il  y  avoit  en  Piémont  une  noble  & 
anciene  famille  de  Tavanes  ,  &  que  Jean 
de  Tavanes  étoit  Colonel  des  Bandes 
noires  ,  venues  d'Italie  en  France  ,  n'eft- 
il  pas  plus  croyable  qu'il  étoit  Picmon* 
tois,  qu'Allemand; 
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A  R  T  I   G  L  E   II. 

Des  Comtes  àe  GENEVE  ,  ou  de  GENEVOIS. 


Comtes 

DE 

Genève, 


LA  Ville  de  Genève, &  la  Province  de  Genevois, 
à  laquelle  elle  donc  fon  nom  ,  font  fîtuées  dans  le  Païs 
des  anciens  Allol^roges.  Après  avoir  été  longtems,  avec  les  Païs 
voifinSjfous  la  domination  des  Romains ,  elles  pafferent  fous 
celle  des  Bourguignons,  au  comencement  du  IV.  fiécle, 
&  environ  cent  ans  après  ,  fous  celle  des  Rois  de  France  , 
aufquels  ce  Païs  demeura  foumis,jufqu'au  démembrement  qui 
fe  fit  de  la  Monarchie  Françoife  ,  fous  Charle  le  Simple  , 
l'an  888.  alors  Genève  &  le  Genevois  firent  partie  du  nou- 
veau Royaume  de  Bourgogne  ,  dit  Transjurane. 

On  prétend  que  Charlemagne  allant  ,  l'an  773.  en 
Italie  ,  pour  faire  la  guerre  à  Didier ,  Roi  des  Lombards  , 
pafla  par  Genève  ,  où  il  fit  plufieurs  donations  aux  Eglifes 
de  cette  Ville  ,  &  qu'il  en  dona  le  gouvernement  à  Kainier 
&  à  Olivier  fes  Ca])itaines.  Cent  ans  après ,  on  trouve  un 
Ratbert,  qualifié  Comte  de  Genève ,  mais  alors  les  Comtes 
n'étoient  qu'en  titre  d'office  ,  tels  que  font  aujourd'hui  les 
Gouverneurs  de  Provinces ,  amovibles  à  la  volonté  du  Prin- 
ce h  &  quoique  le  Gouvernement  ou  Comté  de  Genève  fe 
voye  continué  de  pcre  en  fils ,  dans  la  race  de  Ratbert ,  ce 
n'étoit  pas  par  un  droit  de  propriété  &  d'hérédité  ;  mais  fous 

Q  ij     le  bon 


Genevois  , 
cinq  points 
d'échiquier 
d'or  ,  équipo- 
lez  à  quatre 
d'azur. 

Fr.  Aug.  de 
la  Chieza  , 
dans  fa  Cou- 
rone  Royale 
de  Savoye  , 
part.  1.  p.  6. 
dit  que  l'on 
conferve  dans 
le  Tréfor  des 
Chartres  àTu- 
rin  ,  quelques 
Patentes  des 
Comtes  de 
Genève  ,  où 
fe  voit  en  cire 
jaune  ,  une 
tête  de  Janus 
pour  Armes  , 
&  que  le 
Comte  Amé 
fe  fervoit  de 
pareille  em- 
preinte ,  dans 
fon  Iceau  fe- 
cret ,  vers  l'an 
13  jo. 
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Table  XIII. 

Comtes    h  ereiïs  t  aire  s 

1.  GERAUD  II.  ouGEROLD,  Comte  de  GENEre, 

A 


7      II.    R  O  B  E  R  T   1 1.    Comte  de  Genève, 
j-  f.  1.  après  l'an   io6o. 


i  1 1.    GERAUD  III.  vivoic  en 
io8o.  ép.  Thitberge. 

A 


g  IV.   AIMONII.   Comte  de  Genève,    vivoit  en  1134- 

ép.  Itbe  f.  de  Loliis  ,  Seigneur  de  Faucigni. 

, A 

9     V.   GERAUD   IV.    Comte  de  Genève. 


C    o   N  o 


N. 


VI.  AME'  I.  vivoit  encore  en  ii6ï. 


j O     Alix   de  Genève,  ép.  Gui  Visconti 

Seigneur  d'AliuX,at. 


VII.   GUILLAUME  I. 
,-A 


vivoit 


VIII.   HUMBERT  ,  Comte  de 

Genève,    ép.  ./ÎÇMej ,  fille 

d'A  M  E'  III.  Comte 

de   S  A  V  o  Y  E. 


IX.    GUILLAUME   II,    Comte  de  Genève, 

en  1 1  î 2,.  ép.  Alife  de  la  Tour,   d  v  Pin, 

fille  d'Albert  III.  &  de  Marie  à'Anverzne. 


.-A^- 


Ebal  de   Genève, 
t  ^  1.  iH7- 


X.  RODOLFE, 

•j-  avant  ii/j.  ép.  Marie 

de  CoLiGNi  ,  Dame 

de  Fergi ,  fille  de 

Hugues. 

A 


Ame', 

Evêque  de 

Die  ,  •]-  il. 

Janvier 

127J. 


A  I  M  ©  N  , 

Prieur  de 

l'Eglife  de 

Laufane, 

1152. 


Be'atrix  de 

Genève, 

ép.  Ronfeliii , 

Seigneur 
de  L  u  N  E  1. 


XI.  AIMON  III.  f  vers  l'an  1190.  époufa 
1°.  Jîgnés  de  Monïaucon,  £  d'Aimon  de 
MoNTBELLiARD  ,  Seigneur  de  Montf.mcon  en 
Franche-Comté,  16.  Sept.  1171.  1°.  Confiance 
de  Bearn,  £  de  Gafton  VI.   izyp. 


Jeanne  , 

ép. 

Guichard  , 

Seigneur  de 

B  E  A  U  J  E  U. 


Marguerite  , 

ép.  Aimar  III.    de 

Poitiers, 

Comte  de  Valentinois , 

13.  Mai  iz88. 


14 


If 


Jemne  de   Genève, 

ép.  Philipe  de 

Vienne, 

Seigneur  de  Pagni , 

iip6. 


Comtcffon  de  Genève,, 

ép. 

Jean   de  Vienne, 

Seigneur 

de  Mirebel ,  1501. 


XIII.    GUILLAUME  III. 

■\  1310.  ép.  Agnes ,  f.  d'Ame  V. 

Comte  de    S  a  v  o  y  e  , 

1197.  •]-  4.  Oftobre  1311, 


XIV.  AME'  III.-}-  en  1367.  ép.  Mahaud 
de  Boulogne,  fille  de  Robert  VIL 
Comte  -  à' Auvergne  ,  &  de  Marie  de 
Flandres. 


_A^ 


r 


Toland ,  femme 

de 
Baraud  II  L 

Comte  de 
Clermont» 


rlERRE  ,  b.îtard  de  Genève. 
Tige  des  Marquisde LULLIN.. 

Table 
XIV. 


jg,     XV.  AIMON  IIL 
\  f.  L  en  13^7. 


XVI,  AME'  IV. 

t  14-  Janvier 

I";i58.  Jeanne 

de  Frolois, 

Dame  de 

Savoijl. 


Xyil-  JEAN, 
t  f.  1.  en 

^370. 


XVIII.  PIERRE  , 

t  en  1393.  ép. 

Marguerite  de 

JoiNVIlLE, 

f.  d'Henri ,  C. 

de  Vaudemont  , 

2..  Mai  1373.. 


XIX.  ROBERT , 

Pape, 

dit 

Clément    VII. 

■\  le  16.  Sept.. 

»3H» 


£es  dêgrex,fittt  comftey^defws  'R.atiern..^ 


"5 


DE    GENEVE. 

f  l'an  104J.  ép.  Gifele.  Voyez  page   }i. 
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Jeanne  de   Genève,  femme  d'Ame   1 1. 
Comte   de   M  a  u  R,  i  e  n  n  e. 


Gui   de  Genève  ,   Chanoine   de  Lion  ,  Evêque 
de  Genève  ,  •]- 30.  Odobre  1113. 


Bouchard  de  Genêvf ,  Abé      g 
d'Abondance  en  Chabkis,  11J3. 


ép.  Mathilde  ,   f.  de  Pons  ,  Seigneur  de  Cusïau,  &de  Laurence  de  Senecey. 


en  II 93.  cp.  Be'atrix. 


A  I  MO  N  ,  Evèque 

de  Maurienne , 

en  1150. 


Pierre,         BfWrw  de  Genève  , 
lioo.  femme  de  Thomas  I. 

Comte   de 

S   A    V    o   Y   E. 


AME'    de    Genève,       10 
Seigneur  de  G  e  x. 

AME'  1 1.  Seigneur  de  G  e  x ,       i  » 

ép.  Biatrix,  fille  d'Ulric  , 
Seigneur  de    Bauge", 


Robert, 
Evêque 

de 
Genève  , 

Ii8i.tli88. 


C  ui, 
Evèque 

de 
Langres , 

iii88. 


Jean, 
Evèque  de 

Valence 

&  de  Die  , 

1181.  t  liS/. 


Henri  , 
t  l'an 
1Î.SJ.. 


Conrad 
Seigneur 
de 
Gix,t  f.  1. 


Lcneîle 

de  Genève , 

Dame  de  G  ex, 

ép.  Simon   de 

JoiNYiHE, 


X  u.    AME"    II.    t   le   2z. 

Mai    i}o8.   ép.   Agnès   de 

C  H  A  L  o  N  ,    fiiJc  de  Jean   I, 

C.  de  Châlon  ,  f  13  fo. 


Gui, 

Abé 

de 

Saint 

Seine. 


Léonore 

de  Genève, 

ép.  Bertrand  IlL  de 

Baux,  P.  A'Orange  ^ 

ij.  Od.  1173. 


-A». 


A  M  e', 
Evêque 

de 
Toul. 


Marie  de  Genève, 

ép.   Jean  1 1. 

de  C  H  A  L  o  N  , 

Comte  d'Auxerre. 


Jeanne  , 

ép. 

Guichard  V. 

Sire  de 
B  E  A  u  J  E  u. 


HUGUES  deGENEVB,  Seigneur  J'Anthon  ,' 
f  I3<îî.  ép.  1°.  Ifabelle  Dame  d'ANTHON. 
2°.  Etéenort  de  Joinvilie,  laquelle  tefta 
en  1 3  5 1 .  &  -j-  f.  1. 


.>>— 


Al  M  ON  de  Genève,  Seigneur  d'Anthon  &  de  Varey  ,  -j-  le 
4.  Décembre  1369,  f.  1.  ép.  i'.  Be'atrix  de  Verg  i.  1".  Be'atrix 
de  M  o  N  T  B  E  L  ,  fille  de  Guillaume ,  Seigneur  d'Entremont ,  âc 
de  Marguerite  de  Joinville-Cex,. 


Béatrix  , 

ép. 

Frédéric  , 

Marquis  de 

S  A  i  u  c  E  ». 


13 


»} 


14 


15 


Marie,  ép.  i".  Jean  de 
Chaion  ,  Seig.  à'Arlai , 
i3(îi.  2°.  HumbertVI!. 
Sire    de  Thojre   &    de 

V  IlL  A  R  s. 

Voyex.  Table  WL 


Jeanne  ,  ép. 

Raimond  I V. 

de  Baux , 

P.d'ORANCE. 


Hugues 


Blanche  , 
de 

Ch  ALON, 

Seigneur 
d'Arlai . 


Catherine , 
ép.  Amé  de 

S  A  V  o  Y  e  , 

Prince 
d'A  C  H  A  y  B, 


Toland  , 

femme 

d'Aimeri , 

Vicomte 

de 

NaRSONNIvi. 
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125     GENEALOGIES  HISTORIQUES 

CoM  TES  Is  bon  plaifir  des  Rois  de  la  Bourgogne  Transjurane  ,  de 
D  E       qui  ils  tenoient  leur  Gouvernement  ou  Comté.  Ce  ne  fut 

Gei^bve.  que  vers  l'an  103  2.  que  la  race  decesRoissetantéteinteenla 
perfone  de  Rodolfe  le  fainéant,  &  le  Royaume  ayant  paffé 
à  une  famille  étrangère  ,  qui  ne  pouvoit  y  faire  fa  réfidence , 
les  Evêques  comencerent  à  fe  rendre  Souverains  dans  leurs 
Villes  ,  &  les  Comtes  à  s'aproprier  leurs  Gouvernemens  , 
que  les  Empereurs  de  la  Maifon  de  Franconie  ,  héritiers  du 
Royaume  de  Bourgogne  ,  leur  laifferent  en  fief. 

Dans  le  tems  de  ce  changement  arivé  dans  le  Royaume 
de  Bourgogne  ,  GEROLD  ou  GER  AUD ,  fils  d'un  autre 
G  E  R  A  u  D  ,  &  dont  nous  avons  raportc  les  ancêtres  dans 
le  XI.  fyllême  fur  l'origine  de  la  Maifon  de  Savoye  ,  étoit 
alors  Comte  de  Genève  ,  &  fon  frère  aîné  ,  Humhert  aux 
Blanches-mains ,  Comte  de  Maurienne.  Le  premier  fuivit 
l'exemple  des  Comtes  fes  voifins ,  «&  profita  de  la  conjon- 
âure  ,  pour  rendre  fon  Comté  héréditaire  dans  fa  famille. 
Ayant  pris  le  parti  d'Eudes ,  Comte  Palatin  de  Champagne , 
qui  difputoit  la  fucceffion  du  Royaume  de  Bourgogne ,  à 
l'Empereur  Conrad  le  Salique ,  il  fut  vaincu  l'an  1034. 
comme  le  témoigne  Wippon  ,  Auteur  contemporain  ,  qui 
le  qualifie  Prince  de  Genève ,  &  du  pays  circonvoifin  ,  dans  la 
vie  de  l'Empereur  Conrad.  Il  y  a  aparence  qu'il  fe  foumit 
enfuite  à  cet  Empereur ,  &  qu'il  en  obtint  la  poflefTion  de 
fon  Comté  en  fief,  fes  fucceffeurs  ayant  toujours  été  regar- 
dez comme  Princes  de  l'Empire ,  avec  droit  de  batre  mo- 
,  noyé  d'or  &  d'argent.    Le  Comte  Gerold  fut  un  des  pre- 

miers qui  fe  foumit  l'an  1045;.  à  l'Empereur  Henri  le  Noir, 
fils  &  lucceffeur  de  Conrad ,  comme  nous  l'aprenons  d'Hcr- 
man  Contrat  fous  l'an  1045. 

Son  fils  aîné  ROBERT,  qui  lui  fuccéda ,  étant  mort  fans 
poflérité,  après  l'an  1 060.  eut  pour  fucceffeur,  fon  frère  GE- 
RAUD  ou  GEROLD  III.  qui  vivoit  encore  en  1080.  & 
maria  fa  fœur  Jeanne  à  Amé  II. Comte  de  Maurienne.  Sa  fem- 
me Thietberge,  qui,après  fa  mort,  fe  remaria  à  Loiiis,  Seigneur 
de  Faucigni ,  le  fit  père  de  quatre  fils,  dont  le  troifiéme,  no- 
me Gui ,  fut  Chanoine  de  l'Eglife  de  Lyon,  puis  Evêque  de 
Genève.  La  ceffion  qu'il  fit  à  fon  Eglife ,  de  plufieurs  fiefs , 
fut  l'ocafion  des  grands  diférends,  qu'eut  en  1 124.  fon  frcre 

AIMON   II. 
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PIERRE,  bâtard  de  G  e  n  e  v  e  ,  f.  nat.  de  Guillaume  III.  C.  de  Genève  , 

né  avant  l'an  1347.  vivoit  encore  en  l'année  1388.  ,  ép.  CUudme  de 

T  E  R.  N  I  E  R ,  fceur  de  Claude  de  Ternier  ,  Chevalier. 


15 


Thomas  de  Genève,  Seigneur  de  L  u  i  l  i  n  ,  vivoit  en  l'année  140/." 
ép.   Guillemete  du  F  k.  e  n  a  y  ,  Dame  de  Lullin. 


lô 


Guillaume  de  G  e  n  e  v  e  ,  Seigneur  de   Lullin,  yivoit  en  1471. 
ép.  Marguerite  de  M  e  n  t  h  o  n  ,  f.  de  Pierre. 


Jean  de   Genève,  dit  Janus  , 

Seiîrneur  de  Lullin  ,  tefta  en 
Ifoi.    ep.   Geor^ete    de    V  i  a  i. 


Amé  de   Genève, 

■j-  r.  1.  ép.  Bonne 
de  la  Chambre. 


Philipe  de 

Genève  , 

tf.l. 


«7 
iS 


Aimon  ou  Amé  de  Genève,  Seigneur  de  L  u  i  l  i  n  ,  t  i>  Janvier  15  j  i. 
ép.  Marie  de  Duyn,  1514. 


Gui  de   Genève 


- ■  -  ,  Seigneur  de  L  u  l  l  i  n  , 

telta  en  lj6p.  ép.  i'.  Catherine  de  R  a  v. 
1".  Anne  de    Groie'e,  içsi. 


_-^ 


George  ,  Seigneur  de 

Preffi  ,  Gouverneur 

de  Verceil. 


I.  Gafpard  de 
GiNEvE,Marquis 

de  LuLiiN  ,  -f 
23.  Juin    1619. 

l".  Anteinete 
PoU-CHïR  ,  13. 

Février,  1571. 

1'.  Marie  de 
HoRNES ,  ■}■  f.  1. 


Georgete  , 

ép. 

Prançoi» 

de 

Vautravers, 

Baron 

d'Efclau. 


Marguerite , 
Abeffe 

de 
Bemme. 


2.  rhiliberte, 

ép. 

Profper 

de 

Menthon, 

Baron 

de 

Rochefort. 


Terone- 
Profiere, 

ép. 

François 

de 

BOEGE   , 

Seigneur 
dePierre, 
Cliaruë. 


Annibal  de 

Genève  , 

Seigneur 

de 

Corfinguë , 

époux  de 

Lf.crece 

de  la 

RoUÏRE 
d'URBIM. 


-J^ 


Clémence  de 

Genève  , 

première 

femme  de 

Bernard 

de 

Menthon, 


.^s- 


CJoriadus   de   G  e  n  e  v  b  ,  Marquis   de  Lullin  Charle- 

&  Pancallier,  t .  .  .  ép.   Sabine  de  Hornes  ,  F.manuel , 

Dame  de  Catfieck.  j-  à  10.  ans. 


_>V_ 


Albert-Eugène  de    Genève,  Marquis 

de  L  U  L  1  I  N  ,  f  1663.  ép.  Catherine 

«le  la  B  A  u  M  E-S  AIN  T-A  1.1  o  u  x  ,  dite 

de  Brugei ,  i6it. 


M*rie    de    Genève   Dame  d'Honneur  de 

Françoifc    d'Orléans  ,  Ducheile  de 

Savoye  ,  ép,  Cîiarle- François  de 

Vaipergue,    Comte  de  Mazin  , 

Chevalier  de  l'Anonciade  ,   dont 

il  n'eut  lignée. 


19 


Profper.Seigaeurde        20 
S.  Rambert ,  ép.  Marie 

de-TRANSILVANIS. 


ai 


12 


23 


Chrétienne  de    Genève,  acordée  avec   Charle-Emanuel 
4lc  S  A  V  o  y  E  ,   Duc   A'Aumale  ,  ■\  en  1634.  avant 
l'acompliflcment  du  mariage. 
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Comtes  AIMON  IL  Comte  de  Genève ,  avec  Humbert  de  Gram- 
^  ^        mont ,  fucceffeur  de  Gui ,  à  l'Evêché  de  Genève  ;  ils  furent 
Genève.  ^ji-Q^^iez  par  le  Métropolitain  de  Vienne.  Aimon  fonda , 
l'an  1 1 34.  l'Abaye  de  Bonmont ,  Ordre  de  Citeaux. 

GERAUD  IV.  fon  fils  aîné,  n'ayant  laiffé  qu'une  fille  , 
Ame'  I.  fuccéda  àfon  frère ,  &  eut  àfoutenir  une  guerre  fort 
vive  contre  Conrad,  Comte  de  Zeringhem,  à  qui  l'Empereur 
Lothaire  avoir  doné,outre  le  Gouvernement  du  Royaume  de 
Bourgogne  ,  qu'il  prétendoit  être  une  dépendance  de  l'Em- 
pire, tout  le  pays  qui  efl  entre  le  Mont  Jura,  &  les  Alpes,  & 
le  Comté  de  Bourgogne.  En  cette  qualité ,  Conrad  préten- 
doit la  fouveraineté  du  Comté  de  Genève.  Saint  Bernard 
s'entremit  l'an  1 1 39.  pour  acorder  ce  diférend  ,  que  Ber- 
thoidlV.  fils  de  Conrad ,  fit  renaître,  en  prenant  le  titre 
de  Roi  d'Arles  8c  de  Bourgogne  ,  &  quoiqu'il  renonçât  dans 
la  fuite  à  ce  titre  ,  il  prétendit  la  fouveraineté  de  Genève 
Ff.  Au<^uft.  par  un  autre ,  que  lui  acorda  l'Empereur  Frédéric  Barbe- 
dé  la  ciiieza ,  rouffc  ,  qui  étoit  le  droit  de  Régale ,  fur  les  Diocéfes  de  Ge- 
Cour.  Royale  ^^^^  ^  jg  Laufane  &  de  Sion.  Arautius  de  Faucigni ,  Evêque 
ci.  8,  ^^"^^  de  Genève  ,  ayant  été  déclaré  en  1 1 62.  par  ce  même  Empe- 
reur ,  Prince  de  Genève  &  du  faint  Empire  ,  prétendoit 
aufli  la  Souveraineté  de  cette  Ville  ,  dans  laquelle  fes  pré- 
déceffeurs  favorifez  du  Peuple  ,  avoient  comencé  à  s'en  at- 
tribuer les  droits ,  &  à  en  fruftrer  les  Comtes ,  prétendant 
que  la  Jurifdiftion  de  ceux-ci  ne  s'étendoit  que  fur  les  terres 
du  Genevois ,  &  que  dans  la  Ville ,  ils  n'avoient  que  la  garde 
.  des  murailles  &  de  la  FortercfTe ,  qu'ils  confervoient  au  nom 
de  l'Eglife  ,  à  laquelle  même  ils  étoient  obligez  de  faire 
homage  pour  quelques  fiefs  du  Genevois.  Voilà  le  fujet  des 
longs  diférends ,  qui  furent  toujours  entre  les  Evèques  &  les 
Comtes  de  Genève.  Ceux-ci  foutenoient  qu'en  qualité  d'A- 
voiiez  de  l'Eglife  &  de  la  ville  de  Genève  ,  établis  par  les 
Empereurs ,  Souverains  de  la  Ville ,  à  eux  apartenoit  la  Ju- 
rifdiâion  temporelle  de  cet  Evêché  &  de  la  Ville. 

Les  deux  fils  d'AME'  I.  &  àtMathildc  deCufeau,  partage- 
-     rent  la  fucceflîon  de  leur  père. 

GUILLAUME  I.  eut  le  Comté  de  Genève  ,  &  Ame' 
eut  le  pays  de  Gex.  Celui-ci  fut  père  d'AME'  II.  dont  la 
fille  Lionem  ,  devenue  héritière  de  Gex ,  par  la  mort  de  fon 

frère 
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frerc  Conrad  ,  porta  cette  Seigneurie  dans  la  Maifon  de  C  o  m  t  e  s 
JoiKville.  »  E 

GUILLAUME  I.  eut  quelque  difércnd  avecl'Evêque  Genève. 
de  Genève ,  &  fonda  l'an  1 1 79.  la  Chartrcufc  de  Pommiers 
en  Genevois.  Il  vivoit  encore  en  1 19a.  &  eut  pour  fucccf- 
feur  ,  HUMBERT  Ton  fils  aîné  ,  pcre  d'EB  al  ,  qui  dé- 
poiiillé  de  fa  fuccelfion  par  fon  oncle  paternel,  GUIL- 
LAUME II.  fe  retira  en  Angleterre  ,  auprès  du  Roi  Hen- 
ri III.  &  céda  fcs  prétentions  à  Pierre  ,  Comte  de  Snvoye  , 
par  A£tc  du  12.  Mai  12J9.  Ce  fut  en  vertu  de  cet  Ade  , 
que  Pierre  obligea  RODOLFE  I.  Comte  de  Genève  ,  fiis 
aine  &  fucccflcur  du  Comte  Guillaume  II.  à  lui  rendre  bo- 
rnage de  fon  Comté  de  Genève  ,  le  29.  Août  1264.  Gui- 
chemn  raporte  que  ce  Comte  Rodolfe ,  &  Henri  un  de  fes 
frères  ,  ayant  comis  félonie  contre  le  Comte  de  Savoye  , 
furent  condamnez  à  20.  mille  marcs  d'argent ,  pour  le  paye- 
ment de  laquelle  fomme  ils  lui  remirent  le  Cbâtcau  de  Ge- 
nève. Ils  avoient  encore  cinq  frères ,  tous  engagez  dans 
l'Etat  Eccléfiaflique ,  &  dont  quatre  furent  Evcques ,  com- 
me on  peut  voir  dans  la  Table  généalogique. 

AIMON  III.  fils  aîné  &  fucccffeur  du  Comte  Rodolfe, 
n'ayant  laiffé  en  1 290.  que  deux  filles  ,  eut  pour  fucccflcur  , 
fon  frère  AME'  IL  qui  le  3 .  Juin  1 29 f .  reçut  de  l'Empereur 
Rodolfe  ,  l'invefliture  pour  les  fiefs  mouvans  de  l'Empire. 
Il  s'unit  l'an  1292.  avec  Humbert ,  Dauphin  de  Viennois, 
pour  faire  la  guerre  à  Amé  V.  Comte  de  Savoye  5  mais  la 
fortune  n'ayant  pas  fécondé  fes  deffeins ,  il  fit  la  paix  le  10. 
Décembre  1293.  &  le  2^.  Janvier  fuivant ,  il  renouvella 
l'homage  pour  fon  Comté  ,  à  Amé  V.  qui  le  fit  recevoir  par 
fon  fils  EdoLiard  ,  Sire  de  Baugé.  Amé  laiffa  en  1 3  08.  àîA- 
gnèsde  C/;4/ow,cinqenfans  ,  entr'autres GUILLAUME  III. 
qui  lui  fuccéda  au  Comté  de  Genève ,  &  Hugues  de  Ge- 
nève. Celui-ci ,  qui  fut  Seigneur  à'Anthon  ,  du  chef  de  fa  pre- 
mière femme  Ifabclle ,  Dame  d'Anthott ,  entra  dans  la  ligue  , 
que  forma  Hugues  Dauphin ,  Baron  de  Faucigni ,  contre 
Amé  VI.  Comte  de  Savoye  ,  &  y  engagea  fon  neveu 
Amé  III.  Comte  de  Genève  ,  &  Guillaume  de  Joinville  , 
Seigneur  de  Gex.  Ces  alliez  après  avoir  été  défaits  auprès 
du  mont  de  mortier  ,  eurent  leur  revanche,  l'an  1325.  de- 
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'Comtes  "^^^'^  ^^  Château  de  Varrey  ,  où  ils  remportèrent  une  victoire 
D  E  fignalée ,  par  la  prife  de  plufieurs  Seigneurs  du  parti  du 
Genève.  Comte  de  Savoye.  La  trêve  que  la  France  moyena  fut  mal 
obfervée  j  on  reprit  plufieurs  plufieurs  fois  les  armes ,  & 
Hugues  de  Genève  fut  défait  l'an  1 3  54.  Alors  le  Roi  Jean 
interpofa  ion  autorité  ,  pour  procurer  une  paix  durable  ,  & 
le  5.  Janvier  1 3  5  J.  il  le  conclut  un  fameux  Traité  ,  entre 
Charle  de  France  ,  Dauphin ,  &  le  Comte  de  Savoye ,  dans 
lequel  il  efl  dit ,  que  le  Dauphin  délaiffe  au  Comte  de  Sa- 
voye ,  les  homages  que  lui  dévoient  le  Comte  de  Genève  , 
Hugues  de  Genève ,  Se  Aimon  fon  fils.  Celui-ci  fut  le  quatrième 
des  quinze  Chevaliers  faits  lors  de  l'inftitution  de  l'Ordre 
du  Collier  ,  en  1 362.  il  fuccéda  à  fon  père  en  1 365.  &  ac- 
compagna l'année  fuivante  ,  le  Comte  de  Savoye  Amé  le 
Verd  ,  dans  fon  voyage  de  Grèce.  Il  mourut  en  1 359.  fans 
poilérité  ,  quoiqu'il  eût  été  marié  deux  fois.  Sa  ic£\ixBcams!y 
femme  de  Frédéric ,  Marquis  de  Saluées ,  fut  foa  héritière ,  en 
vertu  du  Teftament  de  leur  père. 

Revenons  à  préfent  à  la  branche  aînée.  Elle  fut  continuée 
par  le  Comte  GUILLAUME  III.  lequel  s'ctant  emparé 
de  la  ville  de  Genève  ,  en  foumit  le  château  au  Dauphin 
Jean  ,  &  le  reprit  de  lui  en  fief ,  le  1 6.  Juin  1316.  L'E vèque 
&  les  habitans  de  Genève  eurent  recours ,  (  comme  nous 
l'aprend  jFr.  Augujl.  de  la  Chie,za  ,  Cour.  Roy.  de  Savoye  ,  x. 
fart.  )  à  Amé  V.  Comte  de  Savoye  ,  qui ,  quoique  beau- 
pere  du  Comte  Guillaume  ,  l'obligea  à  fortir  de  la 
Ville  &  à  lui  en  remettre  le  Château ,  dont  l'Evèque  & 
les  habitans  lui  confièrent  la  garde.  Guillaume  mourut 
l'an  1320.  &  outre  deux  enfans  légitimes  ,  il  laiffa  d'fi'- 
merande  de  la  FraJJe ,  Dame  de  Montjoye  ,  tm  fils  naturel  , 
nomé  PIERRE  de  Genève ,  Seigneur  de  Balaijhn  ,  qui  a  fait 
la  branche  des  Marquis  de  LuLLTN  ,  laquelle  seft  éteinte  l'an 
1 66  3 .  (^  avoit  ■  eu  cinq  Chevaliers  de  l' Anonciade  ,  (^  poffédé  les 
■premiers  emplois  (jr  les  plus  belles  dignitez.À  la  Cour  des  Ducs  de 
Savoye.  Voyez  la  Généalogie  p.  1 2  ■'. 

AME'  III.  fils  &  fucceifeur  de  Guillaume  ÏII.  entra  l'an 
1 324.  dans  le  parti  de  fon  oncle  Hugues  de  Genève,  contre 
la  Maifon  de  Savoye  :  deux  ans  après ,  il  fit  fi  paix  &  rendit, 
homage,  l'an  1329,  au  Comte  Aimon  de  Savoye,  donc 
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même  il  prit  les  intérêts  contre  le  Dauphin  de  Viennois.  Il-  C  o  m  t  e  s 
comanda  l'an  1539.  les  troupes  qu'Aimon  envoya  au  Roi       »  ^ 
Philipe  le  Bel,  contre  les  Ânglois ,  &  fut  nomé  par  ce   Genève.. 
Prince  ,  un  des  Tuteurs  de  Ibiviils  Ame  VI.  dit  le  Verd  , 
qui ,  l'an  1 362.  le  mit  à  la  tète  des  quinze  Chevaliers  qu'il 
fit,  lors  de  l'inftitution  de  l'Ordre  du  Collier.  Ame  ayant 
entrepris  ,  l'an  1 3  jS.  de  faire  batre  monoye,  le  Comte  Verd 
s'y  opoia  :  l'Archevêque  de  Tarantaife  &  deux  autres  Sei- 
gneurs pris  pour  arbitres  dans  ce  difércnd ,  prononcèrent 
que  le  Comte  de  Genève  reconoîtroit  ce  droit  du  Comte  de 
Savoye.  Ame  III.  mourut  en  1 367.  &  laiffa  cinq  enfans  de 
chaque  fexe  ,  que  l'on  peut  voir  dans  la  Table  Généalogi- 
que. Les  cinq  garçons  le  iuccéderent  les  uns  aux  autres ,  le 
dernier  étoit  ROBERT ,  qui  ayant  embraflé  l'Etat  Ecléfia- 
flique,  avoit  été  Evêque  de  Teroucne  en  1 3  6  5 .  puis  de  Cam- 
brai en  1368.  Cardinal  le  7.  Juin  1371.  Légat  en  Italie  , 
pour  Grégoire  XI.  &  qui  enfin  fut  élu  Pape  le  20.  Septembre 
1 578.  fous  le  nom  de  CLEMENT  VIL  Ce  Pontife,  après 
la  mort  du  Comte  PIERRE  fon frère, arivée  l'an 1 3 93. pré- 
tendit lui  iuccédcr  ,  tant  par  le  droit  de  fa  naiflancc ,  qu'en 
vertu  de  la  lubftitution  faite  par  le  Comte  leur  père.  Humhert 
de  Villars,  Seigneur  de  RoflîUon ,  &  d'Annonai  fon  neveu  , 
&  fils  de  fa  fœur  aînée ,  contefta  au  Pape  cette  fucceflion  ; 
il  apuyoit  fon  droit  fur  le  Teftament  du  Comte  Pierre  ,  qui 
l'avoit  inftitué  fon  héritier.  Le  Comte  de  Savoye  ,  comme 
Seigneur  Suzerain,  mit  fous  fa  main,  le  Comté  de  Genève , 
iufqu'à  ce  que  les  Parties  fuflcnt  d'accord  ,  &  après  qu'Hum- 
Dcrt  eut  cédé  à  fon  oncle  ,  fous  la  promeffe  de  lui  fuccéder , 
ce  fut  une  nouvelle  dificulté  pour  l'homage.  Le  Comte  de 
Savoye  ,  comme  Seigneur  dominant ,  vouloit  que  le  Pape  le 
lui  rendît  en  perfone  ;  celui-ci  au  contraire  s'en  excufoit ,  à 
caufe  de  fa  dignité  :  enfin  on  convint  qu'il  feroit  reçu  à  le 
faire  par  Procureur ,  &  il  eut  main-levée.  Peu  après  il  mourut 
.  le  16.  Oètobre  1 594.  &  par  fa  mort ,  le  Comté  de  Genève 
pafTa  à  fon  neveu  HUMBERT  de  VILLARS  ,  qui  fut  pré- 
féré aux  enfans  des  autres  fœurs  de  Robert ,  &  fit  homage  au  î  Voyez. 
Comte  de  Savoye.  Cet  Humbert  mourut  fans  lignée  ,  au  \    \i±^ 
mois  de  Mars  de  Tan  1400.  laiflant,  fuivant  ladifpofitiondu 
Comte  Picrrede  Genève, pour  héritier univerfel ,  fononcle 
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Comte  s  paternel.  ODON  de  Fillars ,  Seigneur  de  5^«a:  ,  &  Comte 
D  E        d'Avelino  ,  du  chef  de  fa  femme  Eltx  de  Baux.  Celui-ci  fie 
Genève,   homage  au  Comte  de  Savoye  ,  &  fe  voyant  fans  enfans  ,  il 
confentit ,  à  la  prière  de  Jean  de  France ,  Duc  de  Berri ,  de 
remettre  au  Comte  Amé  VIII.  de  Savoye ,  le  Comté  de 
Genève  avec  tous  fes  droits ,  ce  qu'il  fit  étant  à  Paris ,  par 
Traité  du  5.  Août  1401.  par  lequel  le  Comte  Amé  lui  dona 
45.  mille  francs  d'or  ,  &  lui  délaiffa  les  Seigneuries  de  Cha- 
teauneufSc  de  Vdromei.  Odon  vécut  encore  une  dixaine  d'an- 
nées ,  &  fon  frère  aîné  ,  Humbert  VII.  qui  lui  fur  vécut ,  fut 
le  dernier  de  cette  famille  illuflre ,  par  fon  ancieneté  &  par 
fes  alliances. 

Les  Seigneurs  de  Viltars  etoient  (  comme  nous  l'àprend 
Gukhemn  dans  fon  Hiûoire  de  Breffe  )  Souverains  de  tout 
le  Pays ,  qu'ils  avoient  entre  la  Saône  &  le  Rhône ,  avec 
droit  de  batre  monoye  ,  &  une  place  de  Chanoine  d'hon- 
neur héréditaire  ,  dans  l'Eglife  de  Lyon  ,  afedée  par  une 
prérogative  particulière,  au  poffciTeur  de  laTerre  de Villars. 
Ils  avoient  leur  Chancelier ,  qui  fignoit  &  fcelloit  toutes 
leurs  concefllons ,  une  Chambre  des  Comptes  à  Poncin ,  & 
un  Juge  de  toutes  leurs  Terres  ,  dont  les  apellations  relTor- 
tilloient  à  leur  Confeil  réfidant  près  leur  perfone. 

Le  Comte  Amé  ayant  aquis  des  autres  Prétendans ,  tous 
leurs  droits  ,  prit  le  titre  de  Prince  8c  de  Comte  de  Genève  ,  & 
prétendit  un  droit  de  Souveraineté ,  non  feulement  fur  le 
Comté  de  Genevois ,  mais  encore  fur  la  Ville  &  l'Evêque  , 
tant  parce  qu'il  étoit  aux  droits  des  anciens  Comtes ,  que 
par  les  conceflions  faites  à  fes  prédéceffeurs  des  droits  de 
Régale  ,  fur  les  Villes  &  Diocéfes  de  Genève ,  de  Sion ,  de 
Laufane  ,  avec  le  droit  de  toutes  les  apellations  qui  relfor- 
tilToient  devant  la  Chambre  Impériale.  Et  pour  établir 
encore  davantage  fon  droit,  Amé  VIII.  obtint  de  l'Em- 
pereur Sigifmond  ,  l'an  1416.  cefTion  de  tout  ce  que  l'Em- 
pire y  avoit,  ce  qui  fut  confirmé  l'an  1419-  par  le  Pape 
Martin  V.  avec  faculté  de  nomer  les  Evêqucs  à  cette  Eglile. 
Amé  VIII.  élu  Pape  ,  &  plufieurs  des  Comtes  de  Savoye  fes 
fucceffeurs  établirent  leur  réfidence  à  Genève  ,  &  y  exercè- 
rent tous  les  Adtes  de  Souveraineté  :  mais  les  Genevois  pré- 
tendent que  c'étoit  toujours  avec  cette  formule  :  de  la  pure 
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Les  Sires  de  THOIRE  &  de  VILLARS, 

d'où  les  derniers  Comtes  de  GENEVE. 

'  HUGUES,  Sire  de  T  M  o  i  r.  e  ,  en  loSo.  I 


H  u  M  B  E  R  T  ,  Sire  de  Thoire,   II)I. 
I 


_X. 


Guillaume   I,    Sire  de  Humbcrt  , 

Thoire,   II 54.  de   Thoire. 


Gilbert.  Ponce,   Evêque  de      <% 

Bellay  ,    1 161.  ' 


_/^ 


HumbertII.  Sire  de  Thoire,  iiSS. 

tp.  Alix  ,    f.  d'Hunibert  1 1.   Sire  de 

CoiicNV,&  d'Ide  de  Vienne. 

I 

A 


Bernard  ,  Abé  de 

faint    Claude  , 
Evèque  de  BelUy. 


N.  Temme  de 

HUMBERF  ,  Seig.  de 

Chatillon. 


Etienne  I.   Sire  de  Thoire  Ponce  , 

&deViLLARS,   j"    1155.  Evêque   de 

'igna  de  V  i  l  l  a  R  s  ,  f.  &-'  héritière  Maçon  , 

d'Etienne   1 1.  Sire  de  Villars ,  lip9.' -f  1110, 
•f  en  114*. 

I 

A 


Humberc 

& 
Conrad. 


Etienne  II.  Sire  de  Thoire   &  dcViLiARs, 
j-  vers  l'an  1 14S.  ép.  Béatrix  depAUcioNl, 
f.  d'Aimon  ,  Seigneur  depAUCiGMi.  ^ 


HumdertIV.  5ire  dcTnoiRE 
&   de  ViLiARS,   •\   1301. 

Voyez  Table fuwame. 


Guillaume  de  Villars  , 
Abc  de  j'aint  Claude. 


BtMidé  d'or  (^  de  gueules. 


Bonitace , 
Evêque 

de 

Bellay  , 

1115. 


Hum  SERT  III.  Sire  de 

Henri ,  Archevêque 

Alix  . 

A^nh , 

Simone  , 

Thoire  &  de  Villars  , 

de  Lion  ,     1296. 

femme 

cp. 

ep. 

■f  1179.   ép.  Béatrix  de 

•J-   à  Rome  le  18. 

d'AlNARD   , 

AlNARD  , 

Girard  , 

Bourgogne ,  Dame  de 

Juillet  13 10. 

Seigneur  de 

delà 

Seigneur 

Montréal. 

Clermont. 

Tour 

de 

« 

du 

CUSANCE, 

■  y 

Pin, 
Seigneur 
de  ViNBi. 

J^ 

Amé  de 

Villars, 

Chevalier  , 

J186. 


8 


Déirrez,, 
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Table 


Sires  de  THOIRE   et  de   VILLARS, 

HUMBERT   IV.  Siie  dcTHOiRE   &deViLi.ARs,-j-  14. -Mai  1301. 


p  HUMBERT  V.  Ske  de  Toirb  &  de 
V  I  L  I.  A  R  s  ,  j-  après  1346.  -ép.  EUonore 
de  B  A  u  J  £  u  ,  fille  de  Loliis  ,  Sire  de 
B  A  u  J  B  U  ,  &  de  Léonore  de  SuTJoye. 


10 


II 


12 


Louis, 

Jean  ,  Chanoine  , 

Etiene, 

Archevêque 

puis  Chambrier 

Abé 

de  Lion  , 

de  l'Esl'fi  de 

de  faint 

1301.  t  4- 

Lion  ,  -\  \e    30. 

CUnde  , 

Jiiil.  1308. 

Oftobre  J311, 

l^P9- 

.-A. 


Sire   de   T  h  o  i  R  e 
■\    iS.    Août    1371. 


HUMBERT    VI. 

&deViLLARs,     ,     __-    

ép.  i".  Béatrix  de  S  a  v  o  y  e  ,  fille  du 
Prince  d'Achaye  ,  f  ^l'\°-  i*-  Be'atrix 
de  C  H  A  L  o  N ,  f.  de  Jean  de  C  H  A  L  o  n. 
Comte  d'Auxerre  ,  &  d'Alix  de  Mont' 
ielliard ,  1341.  f   1375. 


Henri, 

Evêque 
de  Vttnne 

&  de 
VAence  , 
Archevê- 
que de 
L'on  ,  -f  3. 
Mai  1357. 


Ifabeau  ,  ép.  Henri 

de 

Bourgogne, 

Seieneur 

Se 
Monrond, 


Eléonore  . 

ép. 

Etiene  , 

Seigneur 

de 

C  OLI  G  N  I 
& 

■à'Andeht. 


_A_ 


I  Maris  ,  Dame 
de  Brion  ,  ép. 
Guide  Vienne, 
Seigneur  de 
Rufei  &  de 
Chevrenx,ii^o. 
d'où  les  Comtes 
«le  Commitn, 


HUMBERT  VII.  Sire 
de  Thoire  &  de  Viliars, 
Seigneur  de  Montréal  , 
Matafelon  ,  &c.  ■\  1413. 
1°,  Alix  de  RossiLLON  , 
fille  unique  d'Aimon  de 
RossuLON  ,  Seigneur  de 
KoJftUon  &  d'Amionni  ,  & 
A  Alix  de  Poitiers-Valenti- 
nois  ,  -}■  f:  1.  1'.  Marie  de 
Genève  ,  fille  d'Ame  III. 
Comte  de  Genève  ,  131S7. 
3".  Ifaielle  d'HARCOURT  , 
fille  de  Jean  III.  Comte 
d'Harcourt,  Se  de  Cathermt 
de  Bourbon ,  1 383. 


Alix  ,  Dame 
de  Mongeffbn, 

t  f.  1.  141I. 
ép.  I''.  Philipe 

de  Savovï, 
Seigneur    de 
VilUfranche  , 
ip.  Septembre 

1361. 
%'.  Henri  de 

Vienne, 

Seigneur  de 
Sainte-Croix. 


Eléonore  , 

Dame    de 

Biiys ,  ép. 

1°.  Edoiiard  , 

Sire  de 

B  A  u  J  E  u. 

1».  Philipe 

de 

L  E  V  I  ï. 

Vicomte  de 

Laiitrec  , 
d'où  les  Ducs 

de 
Ventadour. 


Marguerite , 

femme  de 

Guichard , 

Seigneur 

d'OYN 

en  Lionois  , 
1360, 


,A__ 


XX.  1  HUMBERT  de  Villars,  Seigneur  de  Rojpllon  ,  Annonay ,  Comte  de  Alix 

GENEVE,    t   i4°i-  Loi'-'fi  <ie  Poitiers,  fille  de  Loiiis  II.  de  Poitiers  ,  de 

■Comte  de  Vaeentinois  ,    Se  de  Ctcile  de  Bemfort ,  nièce  du  Pape  Grégoire  IX.  Viiiars. 
]  J.  Novembre  Ij89- 


XV  L  135;  •  Dcgrcz.. 

Comtes  de    GENEVE    &   de    BEAUFORT. 

époufa  Marguerite  de  la   T  o  u  r   d  u   P  i  m.  O 


Bsntrix  , 

cp. 

Jean  de  la 

C  H  A  M  B  R  s  , 

Vicomte  de 

Morienne. 


L'onctte , 

Jîlix ,  Dame 

j^Agnn  vivoit  en 

N.  femme 

Cf. 

de  roUilly  , 

i:;i8.  cp.  1'.  Guil- 

du 

Guichard  , 

ép.    Hugues 

l.iume  Alfman  , 

Sciççneut 

Seigneur 

de  Vienne  , 

Seis^.  (!c  Vall/onah. 

"de 

i'A  N  T  H  0  N. 

Seiçncui- 

1°.  Jean  ,  C.  de 

CoSWNAT 

de  l'az"!,  ■ 

G   R.  u   B    R.  E   s. 

eu  Vaud. 

GUIllAUME  , 

Jean,   Seigneur  dï 

Louis, 

Gui, 

Ci'.'lU:me  , 

Seigneur 

hlontdier  ,  Se  de 

C,  de  i/»»  , 

Cliev, 

bâtard 

de 

Behoir  ,    f  1 3  5  S.   e'p. 

Evêque 

& 

de 

Baiivoir , 

Jjgnh  àc  MoNTAcir, 

de  V/ilence 

Jean, 

VlL<,ARS. 

cp. 

fille  d'Eudes  ,    &    de 

&  de   Z)/e  , 

Ciianomc 

Marguerite 

Jeanne ,  Dame  de 

1561. 

de 

de  la 

h  Roche  ,    p.  Juin 

Cardin.'il , 

iiii«. 

Roche. 

13H- 

t  3-  Sept. 
1377- 

XXI.  I  ODON  de 


-A_ 


V  I  L  1  A  R  s  ,  Clieva- 
lier  Seig.  de  Baux  , 
de  laint  Solin  ,  Se  de 
Moiitelier  ,  C.  d'Ave- 
linb  ,  de  Beaufort  , 
&  de  CENEVE,j  i".  1. 
aprJs  1410.  cp.  Elix 
de  Baux  ',  Dame  de 
Baux,  Comtefle  d'<i- 
lelmo  &  de  Bexufort , 
.  {,  iiniqu;  de  Ramond 
Je  B.111X  ,  Se  de  Jeanne 
de  Beaufort.  Elix  fe 
jemaria  à  Conrad,  C. 
<le  Frieourc  ,  &  de  Neiieh^Jlcl, 


Loùife  de  Viilar»,  Dame  de  Lanfon , 
Boires,  J/lres  ,  Qf  Mstriigrie  ,  cp.  Guillaume 
de  Vienne,  Seigneur  de  Saint  George  , 
Baillif  du  Comcé  de  Bourgogne, 


UDES  de  ViriARs, 

Jeanne  ,  femme 

Béatrix  , 

Seigneur  de  Mon- 

d'.'Vntoine 

ép. 
Jean  , 

telier  Se  de    Mo»- 

de   la 

triéht  ,     Gouver- 

Tour, 

Seigneur 

neur  de  Savoye  & 

Seigneur 

de. 

de  Piémont ,  j  i.  1. 

de 

MONBEL  , 

Tersl'an  J408. 

Châtillon  , 
en  Valais. 

I3IÎ}. 

la    i  o  u  R  , 

femme  de  Jean  de  la 

Baume  ,  premier  Comte 

de   Montmel  , 

Maréchal  de  Trancc; 


10 


11 


12 
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Comtes  volonté  des  Citoyens ,  (^fans  fréjudicier  k  leur  liberté.  Cette  Ville 
D  s       a  toujours  foutenu  qu'elle  étoit  libre  ,  &  qu'elle  a  voit  été  re- 

Geneve.  conuë  de  tout  tems  par  les  Empereurs  ,  comme  Ville  Impé- 
riale. Il  eft  cependant  vrai ,  qu'avant  le  changement  de  Re- 
ligion ,  ceux  de  Genève  ont  toujours  reconu  leur  Evêque  , 
pour  leur  Prince  ,  il  partageoit  le  Gouvernement  temporel 
de  la  Ville  ,  avec  fon  Chapitre,  le  Confeil  &  quatre Sindics 
de  la  Ville  ,  élus  par  le  Peuple.  Jean  de  Savoye  leur  dernier 
Evêque  ,  céda  tous  fon  droit  pour  le  temporel  au  Duc 
Charle  III.  de  Savoye ,  &  ce  Prince  ayant  voulu  entrepren- 
dre de  le  faire  valoir ,  les  Genevois  recherchèrent  la  pro- 
teâion  des  Suiffes ,  &  cette  alliance  alTura  leur  liberté  con- 
tre les  entreprifes  du  Duc  de  Savoye  ,  mais  elle  fut  en  même 
tems  fatale  à  la  Religion  Catholique ,  qui  en  fut  banie  l'an 
I  5  5  5.  par  autorité  publique.  Nous  avons  déjà  parlé  ci-deffus 
de  l'efcalade  entreprife  en  1602.  par  le  Duc  de  Savoye. 


ART.  III. 
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ARTICLE    IL 

Des  anciens  Seigneurs  de  BAUGE'  ér  àe  BRESSE  , 
fondus  dans  la  Royale  Mai/on  de  SAVOYE. 


Es.  ES  s  5. 


LABRESsE&Ia  Seigneurie  de  B  a  u  ge*  ,  qui  eft  pro-     Cuhhenm . 
prement  la  BafTc-BrclTe  ,  étoic  une  dépendance  de  Hiji.de  Brej[/. 
l'ancien  Royaume  des  Bourguignons ,  dont  elle  fubit  le  fort 
l'an  5:50.  lorfque  ce  Royaume  fut  uni  à  celui  des  François.  LyonT-He"- 
Vers  la  fin  du  IX.  fiécle ,  elle  paffa  fous  la  Souveraineté  des  mine. 
Rois  de  la  Bourgogne  Transjurane ,  &  étoit  partagée  entre 
les  Seigneurs  de  Bauge,  de  Coligni ,  de  Villars  &  de  Montluel , 
mais  les  premiers  étoient  proprement  les  véritables  Sei- 
gneurs de  la  Bresse.  Le  plus  ancien  Sire  de  Baugé  que  l'on 
conoiffe ,eftWiGUEs  ou  Hugues,  qui vivoit  l'an  830. 
&  qui  eft  qualifie  Seigneur  de  Baugé  ^  Marquis  de  BreJJè. 
Loijis  le  Debonaire  ,  fatisfait  de  fes  fervices  ,  lui  dona  le 
gouvernement  de  ce  Pays  ,  qui  devint  héréditaire  dans  fa 
famille.  Il  fut  ayeul  par  fon  fils  Fromond  ,  de  Hugues  IL 
Seigneur  de  Baugé  ,  Comte  &  Marquis  de  BrefTe  ,  qui  fe 
qualifioit  Hugo  Dei  gratià.  Cornes.  Celui-ci  eut  guerre  avec 
Gcrad  ,  Evêque  de  Mâcon  ,  fur  lequel  il  s'empara  de  l'A- 
baye  de  faint  Clément ,  proche  Mâcon  ,  ce  qui  fut  le  fujet 
d'une  nouvelle  guerre  avec  Mainbold ,  fucceffeur  de  Gérard 
à  l'Evêché  de  Mâcon  ,  avec  lequel  il  fit  un  acomodemenr 

S, 
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Bresse.  Tan  954.  fon  fils  Hugues  III.  eut  auflî  diférend  pour  l'A- 
baye  de  faint  Laurent  de  Mâcon ,  avec  l'Evêque  Theotelme, 
auquel ,  à  la  recomandation  du  Pape  ,  il  la  relâcha  entière- 
ment, &  en  reconoiffance  l'Evêque  quitta  à  Hugues,  tous  les 
droits  &  toutes  les  prétentions  qu'il  pouvoit  avoir  fur  la  Sei- 
gneurie de  Baugé.  Rodolfe  arriere-petit-fils  de  celui-ci , 
efl  le  premier  de  la  Maifon  de  Baugé ,  qui  ait  pris  la  qualité 
de  Seigneur  de  Brejje  5  il  fut  père  deRAiNAUD,  qui  lui  fuccéda 
l'an  1 02  3 .  &  qui  rendit  de  grands  fervices  aux  Rois  de  Bour- 
gogne ,  contre  les  Sarafins ,  fi  l'on  en  croit  l'Hiflorien  Dcl- 
bene.  Son  fils  Gaulseran  ,  qui  fuccéda  en  1070.  &  gou- 
verna quarante  ans ,  fut  père  entr 'autres,  d'ExiENNE  ,  Reli- 
gieux Benedidin  ,  que  fa  fience  &  fa  pieté  firent  tirer  du 
Cloître  ,  pour  être  Evêque  d'Autun.:  &  d'ULRic  I.  Seigneur 
de  BrclTe  ,  qui  fe  croifa  l'an  1 1 20.  pour  le  voyage  d'outre- 
mer. A  fon  retour  H  prit,  l'an  1125.  l'habit  de  faint  Benoift, 
dans  un  hermitage  de  la  forêt  de  Brou ,  près  de  Bourg  ,  & 
il  y  mourut  en  réputation  de  fainteté.  Il  avoitépoufé  ,  iui- 
vant  Guichenon  dans  fon  hiîloire  de  Brcfl"e  ,  une  fille  d'^- 
^  I.  Comte  de  Mauriem  &  de  Savùfe ,  dont  il  eut  cinq  fils  ; 
Hufnbert  qui  étoit  le  quatrième  ,  le  rendit  célèbre  par  fa 
piété.  Il  fut  mis  l'an  1 148.  fur  le  Siège  Epifcopal  d'Autun  , 
après  la  mort  de  fon  oncle.  Son  mérite  le  fit  apeller  peu  après 
à  celui  de  Lion  ,  mais  l'amour  de  la  retraite  le  lui  fit  quit- 
ter ,  pour  fe  retirer  parmi  les  Chartreux  ,  où  il  mourut  en 
odeur  de  fainteté.  Etiene  de  Baugé  ,  fon  frère  puîné  ,  qui 
avoit  été  deftiné  dès  fa  jeunelTe  à  l'Etat  Eccléfiaflique  ,  fut 
élu  en  1 167.  Evêque  de  Mâcon  ,  &  fut  quelquefois  obligé 
d'avoir  recours  à  la  protedion  du  Roi ,  contre  les  entrepri- 
fes  du  Comte  de  Mâcon. 

Rainaud  II,  qui  étoit  leur  frère  aîné ,  mourut  l'an  1 1 5  3-. 
&  laifl'a  pour  fuecefl"eur  dans  les  Seigneuries  de  Baugé  &  de 
Brefl"e,  fon  fils  Rainaud  III.  qui ,  dans  la  guerre  qu'il  eut 
contre  Gérard ,  Comte  de  Mâcon ,  &  Humbert  Sire  de 
.Beaujeu ,.  eut  le  chagrin  de  voir  fon  pays  défolé  par  le  fer 
&  par  le  feu  ,  &  fon  fils  aîné  prifonier  de  fes  ennemis.  Il 
eut  recours  à  la  proteftion  du  Roi  Loiiis  le  Jeune  ,  pour 
avoir  fa  liberté ,  &  lui  écrivit  deux  Lettres  raportces  pa? 
CuichejQon ,.  &  dans  lefquelles.il  ofre  au  Roi  de  lui  faire - 

homage. 


ÏÎ9 

Seigneurs  de   B  A  U  G  E'  &  de   BRESSE. 

I    Wl  GUE  eu  HUGUES   I.    Sire  de  B  AU  on', 
Marquis  de  Bresse,  830.  ■{•  867. 


Légnz, 


•L  Fromond,  Sire  de   Bauge'. 
}  Hugues    II.   Seigneur   de    Bauge',  pj8. 

4  H  uc  UEs   H  I.   Seigneur  de  Ij  AU  c  e'  ,  \  970. 
î    Lambert,  Seij^neur   de  15  a  u  g  e'  ,  "j"  pSo. 
6  Hugues  IV.  itigueui  u^  i>  a  u  c  é'  ,  \  loij. 

7   RoDOLFE,  Sire  de  Bauge',  Seigneur  de  Bresse,  j-  10Î3. 
8   R  A  I  N  A  u  D  I.  Sire  de  Bauge',  Seigneur   de  B  r  e  s  s  e  ,  -j"  1070. 

9    Gauiseram,  Site  de,  B  A  u  g  b'  ,  Seigneur  de   Bresse,  -f-  1  i  10. 


10    UiRicI.  ou 

O  D  u  1  R  I  c  ,  Seigneur 

de  Bresse. 


Hugues  ,  Chanoine 
de  Màcon. 


Etienne  ,  Evêuue 
■à.'JlMun  , 


Gaulferan, 


-A.- 


II    Rainaud    II. 
t    »'Î3- 


Blandin.  Humbert ,  Evéque  à'Autun  , 

Archevêque  de  Lion. 


Etienne  ,  Evêque 
AzMàcon-yU&T. 


iz    Rainaud    II I.  Sire  de  B  aug  e^,  t  1180. 

A 


Ij  Ulrich.  Sire  de  B  a  u  g  e'  ,  ■)•  i  lïo.  ép.  i  '.  N,  de  C  h  a  i.  o  n  , 
Dame  de  Jf'ïtrebel ,  fille  de  Guillaume  I.  Comte  de  Cliâlon  ,  &  veuve  de 
Jojfr/aii  ,  Seigneur  de  Brandon,  z'.  Alexundrine  de  Vienne,  fille  de 
Gérard  ,  Comte  de  Vienne  &  de  Mâcon,  1188.  -j-  11,42. 

, A 

J  Gui  de  Bauge', 

Seigneur    de 

Mirebd ,  ■\  avant 

Ion  père. 

Marguerite , 

ép. 

Humbert    V 

Sire  de  Beaujeu. 


Gui. 


Rainaud  , 

Sieur  de 

Saint 

Trivier. 


14     z  Rainaud  IV.  Sire  de  Bauge' ,       Huges  ,  Seigneur       Bealrix  ,    ép 
tefta  en  1149.  ép.i'iWe  de  Beaujeu,  Ae  Saint  Tri-vier  Amé  de 

f,  de  Guicliard  IV,  remariée  avec  Pierre  &  de  Ciiferi, 

le  Gros  ,  Seigneur  de  Brandon. 

. A 


Genève, 
Seig.  de  Cex. 


Ij    Gui,  Sire  de 

Bauge'  tefla  en 

1 1 5  5 .  ép.  Dauphine 

de   t  A  v  i  E  u. 
A 


Rainaud  , 
Seigneur 
de  Saint 
Trivier. 


Alexandre. 


S  I B  I L  E  ,  Dame  de  Bauge*,  &de  Bresse,  ■)■  1244. 
ép.  AME'  V.  C.  de  Satoit e,  1172, 

Sij 
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Bresse,  homage  de  toutes  fes  terres ,  qu'il  ne  tient  de  perfone.  On 
ne  fait  point  cornent  fe  termina  cette  guerre  :  il  mourut 
l'an  1180.  &  Ulric  II.  fon  fils  aîné  lui  fucceda.  Il  fut 
très-libéral  envers  les  Eglifes ,  &  fut  père  entr'autres  enfans 
de  Rainauld  IV.  qui  fit  en  1 239.  k  voyage  de  la  Palefti- 
ne ,  où  il  mourut. 

G  ui ,  fils  aîné  de  Rainauld,  fit  fon  Teftament  le  5.  d'A- 
vril 1255.  &  mourut  le  dernier  mâle  de  cette  race,  laif- 
fant  pour  unique  héritière  fa  fille  Sih/le  de  Baugé ,  qui 
porta  les  Seigneuries  de  Batigé Se  àeBreJJe  dans  la  Maifon  de 
Savoye,  par  fon  mariage  en  1272.  avec  Amé  V-  Comte  de 
Savoye.  La  mère  de  Sibille  de  Baugé  n'étoit  point  Béatrix 
éiQ  Alontferrat ,  veuve  d'André  de  Bourgogne,  Dauphin  de 
Viennois,  comme  l'ont  écrit Pingon ,  du  Buttet,  du  Chêne ,, 
&  Sainte-Marthe ,  ayant  pris  un  nom  propre  pour  un  nom 
de  dignité  :  des  titres  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris , 
communiquez  par  M.  d'Herouval  à  M.  Guichenon  ,  lorf- 
qu'il  travailloit  à  fon  hiftoire  Généalogique  de  la  Maifon 
de  Savoye  ,  nous  aprenent  qu'elle  fe  nomoit  Daufhine  de 
Lavieu ,  Dame  de  faint  Bonet-le-Château  &  de  Mirebel  en 
Forez ,  &  qu'elle  étoit  fille  unique  &  héritière  de  René  de 
Lavieu  ,  Chevalier ,  Seigneur  de  S..  Bonnet  &  deMirebel ,, 
&  de  Jordaine  fa  femme.  Cette  famille  de  Lavieu  étoit  une 
des  plus  illullres  du  pays  de  Forez  ,  étant  iffuë  des  anciens 
Comtes  de  Forez. 

Lorfque  cette  Dauphine  de  Lavieu  époufa  le  Seigneur  de 
Baugé ,  elle  étoit  veuve  de  C/ii^ -D's:/^?2<35/.  du  nom  ,  Seigneur 
de  Coufan  &  de  Marcilly ,  Vicomte  de  Châlon ,  fils  de  Re-^ 
nmd.  Elle  eut  de  Gui  Dalmas  ,  Gui ,  mort  fans  alliance , 
Renaud  II.  Seigneur  de  Coufan,Chevalier,  en  1 265.  Robert , 
Seigneur  de  Marcilly  ,  Vicomte  de  Châlon  ,  d'où  décend 
la  Maifon  de  Damas ,  &  Guyonne  mariée  en  1277.  à  Ber^ 
trand  II.  Seigneur  de  Chalencon ,  duquel  efl  iflue  celle  de 
Tolignac.  Après  la  mort  de  Gui ,  Seigneur  de  Baugé ,  Dau- 
phine fe  remaria  à  Jean,  Seigneur  de  Châtillo-a  en  Bazois, 
8c  de  la  Roche-de-A'Itlley  (  dont  Guichenon  a  fait  deux  per- 
fones  &  deux  maris  de  Dauphine  de  Lavieu  )  &  en  eut  trois 
fils ,  qui  furent  fous  la  tutelle  de  Guillaume  de  Châtillon  j_ 
dit  de  Saligni ,  Evêque  de  Laon ,  coufin  germain  de  leur 
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père.  En  quatrièmes  nôccs ,  Dauphinc  cpoufa  Pierre ,  Sei-  Bresse. 
gncur  de  la  Roué  en  Auvergne ,  &  vivoic  avec  lui  en  1277. 
elle  n'eut  point  d'enfans  de  lui. 

Les  terres,  que  les  trois  autres  Seigneurs  polTédoient  dans 
la  Breffe,  entrèrent  encore  depuis,  dans  la  Maifon  de  Savoye, 
par  difcrentes  aquifitions  ,  une  partie  de  celles  de  Coligni 
en  1289.  celles  de  Montluel  en  1354.  &  celles  de  Villars 
en  1402. 

hes  diférentes  parties  de  la  Breffe  ainfi  réiinies ,  cette 
province  demeura  dans  la  maifon  de  Savoye  ,  &  fut  l'apa- 
nage de  plufieurs  Princes  jufqu'à  l'an  1 60 1 .  qu'elle  fut  cédée 
à  la  France  par  la  paix  de  Lion  ,  avec  le  Bugey  &  le  Val- 
romey  ,  en  échange  du  Marquifat  de  Saluées.  ■^. 

La  Seigneurie  de  Baugé  ,  que  Loiiis ,  Duc  de  Savoye  , 
érigea  en  Comté  ,  l'an  1460.  pour  Philipe  de  Savoye  fon 
cinquième  fils ,  fut  cédée  paracord  du  16.  Novembre  i  575. 
à  Renée  de  Savoye  -  Tenàe  ,  veuve  de  Jaques  ,  '  Marquis 
d'Urfé  ,  en  échange  de  diverfes  Terres ,  que  le  Comte  de 
Tende  fon  pcre  avoir  en  Piémont.  Le  Marquifat  de  Baugé  a 
paffé  de  la  Maifon  d'Urfé,  dans  une  branche  de  celle  de  la. 
Kochefoucault ,  qui  porte  aufTi  le  furnom  d'Urfé -£af car is^ 
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M  ON  T- 
FEKRÂX. 


CHAPITRE   ni. 
Des  Marû^ms  ^<r  MONTEE R RAT. 


D'jrgent  aa 
chef  de  gueu- 
les. Les  der- 
niers Marquis 
deMontferrat 
portoient,  E- 
cartelé  au  i. 
de  gueules  à 
l'Aigle  em- 
ployé &  cou- 
jroiié  d'or,  qui 
ell  Pzléologue, 
Empire  d'O- 
rient. Au  1. 
de  Jerufalem  , 
parti  d'Ara- 
gon, Au  3.  de 
Saxe  ,  parti 
de  B.ir.  Au  4. 
de  gueules  à 
la  croix  d'or , 
cantonée  de 
4.  B  Grecs  de 
même,  qui  eft 
de  Conflanti- 
ihwHe  ,  fur  le 
tour  de  Mont- 
funet. 


LE  MoNTFERRAT  ainfi  nomé  ,  fuivant  François 
Aitgtipn  de  la  Chieza  ,  dans  fa  Courone  Royale  de 
Savoye  ,  de  la  fertilité  de  fes  collines  &  de  fes  vallées  , 
comme  qui  diroit ,  Mons-ferax  ,  faifoit  autrefois  partie  du 
Royaume  de  Lombardie ,  &  fut  depuis  fournis  à  la  jurifdic- 
tion  des  Marquis  d'Yvrée ,  jufqu  a  ce  qu'il  eût  des  Seigneurs 
particuliers  fous  le  titre  de  Marquii.  Loiiis  de  la  Chieza  , 
par  de  curieufes  recherches  fur  les  Princes  de  Piémont ,  a 
découvert  letabliifement  &  la  véritable  origine  de  ces  Mar- 
quis ,  qu'il  a  dégagée  des  fables  ,  que  l'ignorance  avoir  in- 
ventées, pour  la  trouver  dans  la  race  de  Vitikind ,  Duc  des 
Saxons.  Cet  Ecrivain  nous  aprend  ,  dans  la  Généalogie  des 
Comtes  de  Bourgogne ,  qu'ALERAM  ,  qui  le' premier  fut  in- 
verti du  Montferrat ,  l'an  967.  par  l'Empereur  Othon  ,  le 
tenoit  avant  cette  inveftiture  ,  par  hérédité ,  &  qu'il  étoit 
Italien  d'origine  &  décendu  des  Marquis  à'Yvrée. 

Charlemagne  ,  après  avoir  mis  fin  à.  la  domination  des 
Lombards  ,  établit  à  la  garde  des  frontières  d'Italie ,  deux 

Seigneurs , 
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Anciens  Marquis  de  MONTFERRAT. 

CUI ,  deuxième  fils  d'Anfchaire  ,  Marquis  d'Y  v  r  r'  e. 

GoiiiAUME,   Comte; 

I.  A  L  E  R  A  M  ,  premier  Marquis  de  M  o  n  t  r  e  r.  r  A  t  ,  l'an  pço.  -j-  986.  rfp.  1  ".  N.  .  .  . 
z".  Cetberge  ,  fille  de  Bcrcnger  1 1.  Roi  à'Itdic. 

r —.—— . A . ■ — > 

l    Guillaume,       Odon.       AN  T  ELM  E  ,  d'où  les      2  BO  N  I  PAC  E  ,  d'où  les  Marquis 
•j-  en  ?îy.  M.  de  S  A  L  U  G  i  S.  de  PONNZZON  &  d'INCISE. 

II.  BONI  FA  CE  ,1.  M.   de  Montfcrrat. 
III.    GUILLA  UME     I. 


IV.  BONIFACE  II.  t  l'^n  iii<f- 


ép;   Conflance  de  S  a  v  o  v  e 


fille  d'Ame  II. 


V,  G  U  I  L  L  A  TJ  M  E   II.   d 

it   le  Vieux  ,  t   uSç. 

ép.  1°.  Jt<d:th 

.- — ^ 

Jeanne  ,    ép. 

Giiillaumé 

d'A  u  T  R  I  C  £ 

,  fille  de  Léopold  I V.  2".  Sophie  de   S  0  U  a  b  e  , 

de    Normandie, 

fille  de  l'Empereur  Frédéric 

Barbcroufle ,  f  f-  1. 
VII.  BONIFACE  m. 

dit  Cl 

ton. 

VI.  CONRAD . 

Guillaume 

Raynier,    Jordaine 

,     Béxtrix , 

Ji^nes  , 

Roi   de  Jéru- 

Longiie- 

R.   de  Thessalie  , 

Roi  de             ép. 

ép. 

1°.  Gui 

salem  ,  afi.  17. 

Efée  ,  R.  de 

■j-  l'an  1207.  épouli 

Thessa-       Alexis 

,       Guigucs 

Gerra  ^ 

Avril  1192.  cp. 

Jérusalem, 

lO.  Helem  du  Busc. 

LONiQUE  ,        Emp. 

IV. 

Comte  de 

^l".   Thcodcra  , 

t  I17P-  ép. 

2".  Marie  de  Ho.n- 

•jf.l.  h3}.       Grec. 

Comte 

Kaman- 

Lange,!".  7/â- 

S'tbiU  de 

GRIE.    3".    Eleonore 

ép.  Kaire- 

d'AlBON. 

dicle. 

btlle  de  Jéru- 

Jérusalem, 

de  Savoye  ,  veuve 

Mmie 

i.".  Albert. 

salem,  fille  ca- 

fille  aînée 

de  Gui ,  Comte  de 

Comnene, 

Marquis 

ileted'Amauri. 

d'Aïuauri. 

Vim-.mdle  ,   &  fille 

f.  de  l'Em- 

de 

d'Humbert  III.   C. 

pereur 

Mala- 

de  Savoye  ,   f  l'an 

Manuel" 

SPINA. 

I22J. 

Comnene. 

I  Ml 

^  '  ■, 

IN    V. 

-^ 

1          ' 

me .      Baudou 

VIII.  GUILLAUME  III.      Demetrius  , 

Apjh  , 

Ahx  , 

tp.              R.  de  Jerufa- 

t   en    1x25.    ép. 

Roi  de 

ép.  Henri 

^i'\ 

Jcan  de        km 

,  tii86. 

Berthe  ,  {.   de  Boi>iface  ,       Thessalie, 

de 

Maintroi, 

-BriennEî        âgé 

de  6.  ans. 

Marquis    de 

t   12i7.    C.    ]. 

Flandres  , 

Marquit 

Gravesane. 

ép.  Béatrix  de 

Empereur 

de 

Yl  Ï'N  N  s. 

de    CP. 

Saiucij. 

1 

X.    BONI  FA 

CE   IV 

.   dit  le  Géant  ,  f  I254 

ép.  Marguerite  de  Savoye  ,  f.  d'Ame  IV. 

JC.  GUILLAUME  IV.  le  Grand,  -f  6.  Février.  ii$i.  ép.  1".  JJabelle  Béatrix,  3e  femme 
de  GiousTRE  ,  f.  de  Richard  ^'Angleterre  ,  R,  des  Romains  ,  •]-  1257.  d'André  de  BcUR- 
2".  B'e'atrix  de  Castille,     fille  d'Alfonfe  X.  VAfirohgae.  cogne  ,     Dauphin.. 


1    Margtseritc  , 

ép. 

Jean  ,  Infant 

de 

'■C  A  s  T  I  l  L  E. 


XI.    JEAN  Xclufle  ,    f  f.  1.  130J. 

ép.  Marguerite  ,   fille  d'Ame  V. 

Comte  de  Savoye.,  i2p6. 

■{•  en  1-3  î^. 


YOLAKD  àz  MONTFERRAT,  ép. 

Andronic  Paleoiogue  , 

Empereur  Grec  ,     d'où   ki 

derniers  Marquis. 

Voyez,  fage  i  5  i, . 
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Mont-  Seigneurs ,  l'un  à  Suae  ,  8c  l'autre  à  Yvree,  lefquels ,  de  leur 
FERRAT,  office,  hrem apeWez Marquis.  La jurifdidion  de  ces  deux 
Marches  ou  Marquifats,  fut  ou  étendue  ou  rellrainte  par  les 
fucceffeurs  de  ce  Prince  ,  félon  leurs  intérêts  ,  ou  leur  ca- 
price 5  ce  qu'il  y  a  de  certain  ,  c'ell  que  le  pays  ,  que  l'on 
apelle  Montferrat ,  étoit  un  de  ceux  fur  lefquels  s'étendoit  la 
jurifdidion  des  Marquis  d'Yvrée  ,  &  que  ces  Marquis ,  de 
iîmples  Gouverneurs  qu'ils  étoient,  devinrent  héréditaires  , 
&  même  fi  puiffans  ,  que  quelques-uns  d'eux  fe  firent  reco- 
noître  Rois  d'Itahe. 

Anschaire  ,  qui  étoit  Marquis  d'Yvrée  en  876.  eut  deux . 
fils ,  Adelbert  &  Gui  ,  lefquels  partagèrent  la  fucceffion 
paternelle  ;  le  premier  en  eut  la  plus  confidérable  partie , 
avec  le  titre  de  Marquis  d'Yvrée  ,  &  fut  père  de  Berenger  II. 
Roi  d'Italie ,  dont  nous  avons  parlé  ailleurs.  Gui  fon  frère 
eut  pour  partage  cette  Province ,  que  l'on  a  depuis  apeilée 
Montferrat ,  &  de  lui  naquit  le  Comte  Guillaume,  père 
d'ALERAM  5  ce  qui  fe  prouve  ,  tant  par  la  donation  faite  à 
Pavie  ,  à  ce  Comte  Guillaume  ,  par  Hugues  &  Lothaire , 
Rois  d'Italie ,  que  par  la  fondation  de  l'Abaye  de  Gr^fano  , 
faite  l'an  96  r .  par  Aleram  ,  &  raportée  par  Ughelli ,  dans 
fon  Italie  facrée  ,  &  par  François  Auguflin  de  la  Chieza , 
dans  fa  chronologie  des  Prélats  de  Piémont.  Dans  ce  titre  , 
Aleram  y  eft  qualifié  Marquis  ,  fils  du  Comte  Guillaume  ,  & 
mari  de  Gerberge  fa  féconde  femme.  Ce  titre  de  Marquis  ell 
encore  doné  à  Aleram,  dans  un  privilège  de  Berenger,  Roi 
d'Italie,  du  23.  Mars  pjo.  par  lequel  on  acorde  au  Marquis 
CcfaiCam-  Aleram  ,  le  droit  d'établir  des  Foires  &  des  Marchez  ,  par 
pana  Aibori  foute  fa  Matchc  ou  Marquifat.  L'Empereur  Othon  I.  ayant 
nei^Monlr-  f'^duit  l'Italie  à  reconoître  fon  autorité  ,  par  la  défaite  du 
rato.  Roi  Berenger  IL  &  de  fes  enfans ,  il  y  a  aparence  qu  Ale- 

ram ne  fut  pas  des  derniers  à  fe  foumettre  ,  puifque  l'an  967. 
il  obtint  de  l'Empereur  Othon  ,  qui  étoit  à  Ravenne  ,  la 
confirmation  &  l'invelliture  de  ce  qu'il  pofl"édoit  dans  le 
Royaume  d'Italie  ,  tant  par  fiiccefiîon  paternelle  ,  que  par 
aquifition ,  fous  le  titre'  de  Marquifat.  Dans  cet  Ade ,  il  n'ell 
point  dit ,  que  cette  invelliture  fut  acordée  au  Marquis  Ale- 
ram ,  à  la  prière  de  fa  femme ,  fille  de  l'Empereur ,  comme 
l'ont  dit  mal-à-propos  Vokerran ,  Lazius ,  Triilan  Calvo , 

Pingon, 
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Pingon ,  Sanfovin  ,  &  il  n'y  eft  fait  aucune  mention  d'al-    M  o  n  x- 
liance  ou  parente  avec  l'Empereur ,  ni  des  feptMarquil'ats ,    ferrât. 
que  ces  Auteurs  difent  avoir  été  donez  dans  le  même  tems 
aux  icpt  fils  d'Alcram  ,  &  d'Adelais  ou  Alafie ,  fille  prétcn-        ^• 
due  d'Othon  I.  &  d'Adélaïde  fa  féconde  femme  ,  dont  ils      9^°- 
racontent  le  mariage  avec  des  circonftances  tout-à-fait  fa- 
buleuies.  Car  comment  l'Impératrice  Adélaïde  ,  qui  ne  fut 
mariée  à  Othon ,  qu'en  952.  auroit-elle  pu  être  ayeuk  de 
fept  Princes ,  par  une  fille,  qui  étoit  morte  en  961.  puifque 
dans  ce  tems  ,  Aleram  avoir  pour  féconde  femme  Gcrberge  , 
comme  il  fe  voit  dans  la  fondation  de  l'Abaye  de  Grafa- 
no?  Gerberge  même  ne  pouvoir  être  fille  d'Othon  I.  & 
d'Adélaïde  ,  encore  moins  d'Othon  IL  comme  l'ont  dit 
Vokeran  &  Lazius ,  car  ce  Prince  n'étant  né  qu'en  5)55. 
fuivant  tous  les  Hifloriens  ,  il  s'enfuivroit  qu'à  douze  ans  il 
auroit  été  ayeul  de  plufieurs  Princes  :  ce  qui  détruit  en  mê- 
me tems  le  fentiment  de  Pierre  MefFia  ,  qui  fait  Aleram  fils 
de  cet  Othon  IL 

Aleram  mourut  l'an  986.  &  laiffa  plufieurs  enfans  de  deux 
femmes.  De  la  première  ,  dont  on  ignore  le  nom  ,  il  eut 
i°.GuiLLAUME,qui  mourut  l'an  95  5.  du  vivant  de  fonpere, 
laiffant  un  fils  qui  fuccéda  à  fon  ayeul.  2°.  Odon  qui  n'eut 
point  de  poflérité  ,  &  3°.  Antelme  ,  de  qui  font  fortis  par 
ics  petits  &  arrière-petits  fils  ,  les  Marquis  de  Saluées ,  de 
Ceve  ,  de  Savone  ou  C arrêta  ,  8c  de  Cartemeglia. 

Gerberge ,  féconde  femme  d'Aleram ,  &  fille  de  Beren- 
ger  IL  Roi  d'Italie  ,  le  fit  père  de  Boniface  ,  d'où  l'on  dit 
que  font  décendus  les  Marquis  àQBiifque  ,  de  Ponzone ,  à'In- 
cife ,  aufquels  quelques-uns  ajoutent  ceux  à'Occimiano.  Suivant 
Ceiar  Campana ,  Boniface  fut  l'aîné  des  fils  d'Aleram ,  auquel 
il  donc  pour  fucceffeur  Guillaume ,  &  dit  que  celui-ci  avoit 
époufé  Hélène ,  fille  d'un  Duc  de  Gloceflre ,  frère  ,  fuivant 
Pingon,  de  Richard,  Roi  d'Angleterre, en  quoi  il  fe  trompe 

frro {fièrement ,  y  ayant  plus  de  130.  ans  de  dillance  entre 
e  tems  auquel  ont  vécu  Guillaume  &  Richard. 

BONIFACE,  fils  de  Guillaume  ,  fuccéda,  félon  le  fenti-       IT- 
ment  de  Loiiis  de  la  Chieza  ,  à  fon  ayeul  Aleram  ,  à  l'imi-      9^^* 
mtion  duquel  il  fe  noma  Amplement  Marquis ,  fans  fpécifi- 
cation  de  lieu.  Il  aida  l'Empereur  Conrad  ,  à  fe  mettre  en 

T 
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Mont-  poffefïion  du  Royaume  de  Bourgogne  ,  &  mourut  fore  âgé 
FERRAT,    vers  l'an  1040.  laiflant  un  fiisnomé  GUILLAUME  I.  qui 
III,       comença  à  îe  nomer  Marquis  de  Aîo-ntferrat.   Il  fut  père  de 
BONIFACE  II.  à  qui  Cefar  Campana  done  pour  première 
■'■  ^-       femme  ,  Marie  de  Frame  ,  fille  du  Roi  Philipe  I.  dont  il  dit 
que  naquit  Guillaume  fon  fucceffeur ,  &  pour  féconde  femme 
Confiance  de  Savoy e ,  mère  âi'ArditiusSc  à'Henricius,  ra  portez, 
par  Pingon  ,  qui  date  ce  fécond  mariage  de  l'an  1 1 1  ç. 
V.  GUILLAUME  IL  furnomé  le  Vieux,  fucccda  à  fon  père 

1 1 2.6.  Boniface,  &  époufa  Judith  d'Autriche,  de  la  première  Maifon 
de  ce  nom  ,  .&  fœur  utérine  de  l'Empereur  Conrad  ,  qu'il 
acompagna  l'an  1146.  dans  fon  expédition  de  la  Terre- 
Sainte  ,  où  il  dona  des  preuves  de  fa  valeur  contre  les  Infi- 
dèles. De  retour  en  Italie ,  il  s'atacha  à  l'Empereur  Frédéric 
Barberouffe  ,  qu'il  fervit  utilement  dans  les  guerres  ,  qu'eut 
ce  Prince  contre  plufieurs  villes  rébelles  ,  entr 'autres ,  conr 
tre  la  ville  de  Milan  ,  que  Guillaume  aida  à  lui  foumettre. 
Le  Marquis  de  Montferrat  étant  devenu  veuf,  l'Empereur 
en  fit  fon  gendre  l'an  1 186.  &  l'envoya  en  Terre-Sainte  , 
préparer  toutes  chofes,  pour  l'armée  qu'il  y  devoir  conduire. 
Il  fut  fait  prifonier  l'an  1187.  avec  un  grand  nombre  de 
perfones de  diilinttion ,  par  Saladin, comme  nous  l'apren- 
nent  Nicetas  Choniate  ,  &  Guillaume  de  Neubourg.  Pingon 
fe  trompe  donc,  lorfqu'i!  met  la  mort  de  ce  Marquis  fous 
l'an  1 183.  Il  fut  échangé  i'an  1 188.  par  fon  fils  Conrad  , 
avec  quelques  Sarafins,  que  celui-ci  avoir  fait  prifoniers  dans- 
la  défenfe  de  Tyr  ,  &  Guillaume  mourut  l'année  fuivante^ 
dans  un  âgé  fort  avancé  ,  fans  enfans  de  fa  féconde  fem- 
me j  il  en  avoit  fept  de  la  première.  Ses  quatre  fils  fe  fi- 
gnalerent  dans  l'Orient ,  &  y  aquirent  une  réputation  ,  qui 
fit  rechercher  leur  alliance  des  plus  grands  Princes ,  &  leur 
procura  des  Courones  &  des  Principautez. 

Guillaume  de  Montferrat ,  dit  Longue-épée  ,  étant  pafîe 
dans  la  Terre-Sainte ,  au  fecoiNTS  des  Chrétiens ,  &  ayant 
ë'poufé  Sihille  ,  fille  aînée  A'Am.zuri,  Roi  de  Jerufalem  , 
eut  l'adminiflration  du  Royaume ,  avec  le  titre  de  Roi , 
fous  le  règne  de  Baudouin  le  Lépreux  fon  beau-frere ,  qui 
étoit  incapable  de  gouverner.  Il  mourut  en  1 175).  laiffant 
un  fils  au  berceau,  qui  en  1185;.  fuccéda  à  fon  on- 
cle maternel  ,  dont  il  portoit  le  nom  ,  &  auquel  il  ne 
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furvcquit  qu'un  an.  Sa  mcrc  SibiUe  fc  remaria  à  Gui  de  Lu-    M  0  n  r- 
fign.m ,  qui  perdit  Jerufalem  ,  &  n'en  conferva  que  le  titre  ,    ferrât. 
lequel  après  la  mort  de  SibiUe ,  arivce  l'an  1 1 90.  fans  enfans, 
palFa  à  la  fœur//r/^(?.T«,feconde  femme  de  CONR  AD,Prince      ^^ 
de  Tyr  &  Marquis  de  Montfcrrat.  La  réputation  ,  que  ce         ^ 
Prince  s'étoit  aquife  dans  les  guerres  d'Italicf ,  avoit  engagé      ^     ^* 
l'Empereur  Ifaac  l'Ange  Comnene ,  à  rechercher  Ion  amitié 
&  fon  alliance  ,  il  lui  ofrit  pour  femme  fa  ^œur  Theodora ,  8c 
Conrad  étant  paffé  l'an  1 18  5 .  àConftantinople  pour  conclure 
ce  mariage  ,  fur  créé  Ccjur ,  par  l'Empereur  fon  bcau-frere , 
qu'il  afermit  fur  le  Trône  ,  par  la  défaite  &  la  mort  du  rér- 
belle  Bran.i  Alexis.  Conrad  ayant  apris  que  Guillaume  fon 
père  étoit  prifonicr  de  Saladin  ,  fe  rendit  à  Tyr ,  qu'il  dé- 
fendit vaillament   contre   les  Sarafins ,  &  fit  pluficurs  de 
leurs  Oficiers  prifoniers  ,   dont  l'échange  procura  la  liberté 
à  fon  père.  Il  fe  trouva  depuis  aux  fiéges  d'Afcalon  & 
d'Acre.  Devenu  veuf,  il  engagea  la  mère  d'Ifibeait  de  JerU' 
falem  ,  à  lui  doner  en  mariage  cette  Princcflc  ,  du  chef  de 
laquelle  il  prit  le  titre  de  Roi  de  Jerufalem.  Deux  ans  après  il 
fut  alfaiïiné  fur  la  place  de  Tyr  le  a/.  Avril  i  ipz.  laifTant 
de  fon  fécond  mariage  Marie  de  Montferrat ,  héritière  du 
Royaume  de  Jerufalem  ,  dont  elle  porta  le  titre  à  fon  mari 
Jean  de  Brienne ,  Roi  d'Acre. 

Raynier  de  Montferrat  ,  quatrième  fils  de  Guil- 
laume ,  ayant  aufli  paffé  en  Orient,  s'y  étoit  procuré  un  éta- 
bliflement  avantageux.  L'Empereur  Manuel  Comnene  lui 
avoit  doné  en  mariage  fa  fille  M<a!r/V,  avec  la  ville  de  TheJJ'a- 
lonique  Se  le  titre  de  Cejar ,  en  lui  changeant ,  l'an  1 1 80.  fon 
nom  de  Raynier  en  celui  de  Jean.  Ce  Prince  après  la  mort 
de  fon  bcau-pere  ,  eut  de  grands  démêlez  avec  Alexis  Pro- 
febafte  ,  pour  lequel  fe  déclara  l'Empereur  Alexis  Com- 
nene frcre  de  fa  femme  ;  ce  qui  fut  le  principal  motif,  pour 
lequel  ils  favoriferent  contre  ce  Prince  ,  l'uiurpation  d'An- 
dronic  ,  mais  ils  en  furent  fort  mal  récompenfcz  ,  celui-ci 
les  fit  périr  tous  deux  par  le  poilon. 

BONIFACE  III.  refté  leul  des  enfans  de  Guillaume  le     VII. 
Vieux,  fuccéda  l'an  1 192.   au  M  arquifat  de  Montferrat ,     iioz, 
à  l'exclufion  de  fa  nièce.   Les  Latins  ayant  pris  la  réfo- 
luiion  d'envoyer  en  Grèce  des  troupes ,  pour  remettre  fur. 
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Mont-  le  Trône  Ifaac  l'Ange  ,  qui  en  avoit  été  chalTé  par  fon  frère 
FERRAT.  Alexis ,  Bonifacc  fut  déclaré  Général  des  Italiens  ,  &  fut 
tranfporté  l'an  1202.  fur  la  flote  des  Vénitiens. ,  avec  le 
Doge  Henri  Dandolo  ,  Baudouin  ,  Comte  de  Frandres , 
Henri  de  Flandres  fon  frère  ,  &  Henri ,  Comte  de  faintPol. 
Ifaac  fut  remis 'fur  le  Trône  avec  fon  fils  Alexis ,  qui  dona  à 
Boniface  l'Ifle  de  Ca?7die.  Les  deux  Princes  Grecs  ayant  péri 
peu  après ,  par  la  perfidie  d'Alexis  MyrtiU  ,  &  celui-ci  ayant 
été  livré  à  la  vengeance  des.  Princes  croifez  ,  par  Alexis 
l'Ange  fon  beau  -  père  ,  que.  Baudouin  prit  peu  après 
avec  fa  femme,  &  les  relégua  en  Allemagne,  fans  écou- 
ter les  propofitions'  qu'il  lui  fit ,  s'il  vouloit  le  remettre 
llir  le  Trône  ,  il  fut  queftion  d'élire  un  Empereur.  Boniface; 
fut  propofé  comme  un  des  plus  dignes  de  ce  rang  ,  mais  les 
Vénitiens,  qui  ne  le  croyoient  pas  favorable  à  leurs  intérêts, 
firent  en  forte,  que  le  choix  tomba  fur  Baudoiiin,Comte  de 
Flandres,  avec  lequel  Boniface  eut  quelque  diférend  ,  au 
fujet  de  Theffalonique  ,  qu'il  prétendoit  comme  héritier  de 
fon  frère  Ray  nier  de  Montferrat ,  &  dont  il  fe  mit  en  pof- 
fefiion  ,  auffibien  que  de  plufieurs  villes  en  Macédoine  &  en 
Thefl"alie.  Il  en  eut  un  autre  avec  lesVénitiens,  pour  l'Ifle  de 
Candie,que  ceux-ci  prétendoient  leur  apartenir,  en  vertu  du 
Traité  fait  avec  Baudoiiin,  qui ,  pour  pacifier  ces  diférends , , 
acorda  à  Boniface  le  Royaume  de  ThefTalie,  à  condition 
qu'il  céderoit  l'Ifle  de  Candie  aux  Vénitiens  ,  qui  lui  do- 
nerent  mille  marcs  d'argent.  Il  mourut  vers  l'an  1207.  & 
laifla  entr'autres  enfans ,  Guillaume  &  Demetrius. 
Celui-ci  eut  le  Royaume  de  Theffalk  ,  dont  il  fut  dépouillé 

J)eu  après ,  par  Théodore  Lafcaris,  &  non  par  Théodore 
^Ange ,  comme  dit  Gregoras ,  n'y  ayant  point  eu  d'Em- 
pereur de  ce  nom  ,  dans  la  famille  des  Anges.  Demetrius. 
mourut  en  1227.  fans  enfans  ,  &  inllitua  héritier  de  fes- 
droits,  l'Empereur  Frédéric  II.  qui ,  fuivant  Pingon  ,  avoit 
époufé  fa  iœuv.Alix  dcMomferrat ,  alliance  qui  ne  fe  trouve 
point  dans  d'autres  Auteurs. 
Y-rTT         GUILLAUME  III.  qui  fuccéda  à  fon  père,  détacha  du- 
Montferrat ,  la  ville  &  le  château  de  Valence  ,  qu'il  vendit 
"'     40Q.  mille  livres  à  ceux  de  Pavie ,  dont  le  fecours  lui  fut 
très'^utile  contre. les JMilanois  5  il  défit  ceuxrci  presse  GafaJ-,,. 
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&  mourut  peu  après  de  poifon ,  l'an  1225;.  laiiTant  pour  fils    Mont- 
uniqueBONIFACE  IV.  iurnomé  le(/^'.w/,qui s  étant  déclaré   ferrât. 
en  faveur  de  l'EmpcreurFredcric  II.  contre  les  Milanois,vit 
l'an  1230.  fon  pays  ravagé  ,  &  fut  obligé  de  demander  la      I  ^• 
paix.  Il  prit  enfuite  le  parti  du  Pape  contre  l'Empereur,      n^J- 
qui  pour  fe  venger ,  dona  aux  Marquis  de  Cafal  ,  l'invefli- 
ture  de  plufieurs  Châteaux  ,  dans -le  Montfcrrat  &  dans  les 
Langes.   Boniface  eut  en   12J4.  pour  fuccefTeur  fon  fils 
GUILLAUME  IV. qui  mérita  le  furnom  de  G^rrtW,&  par  la        .y 
valeur  &  par  fes  exploits.  Après  avoir  affûré  la  tranquillité 
de  fon  Etat,  par  la  paix  qu'il  fit  avec  les  Milanois  &  les  Aie-     ^  ^  ^'^' 
xandrins  ,  il  alla  l'an  126J.  dans  le  Royaume  de  Naplcs , 
faire  la  guerre  en  faveur  de  Charle  d'Anjou ,  contre  Main- 
froi,  &  le  trouva  l'an  1 266.  à  la  bataille  de  Benevent,  où  ce- 
lui-ci fut  vaincu.  La  double  alliance  qu'il  contracta  en  1260. 
avec  Alfonfe  X.  Empereur  &  Roi  de  Caftille  ,  en  époufant 
Bcatrix  de  Caftille ,  &  en  donant  à  Jean  Infant  de  Caftille  , 
fa  ÇiWc  Alargiterite ,  née  de  fa  première  femme  ,  lui  dona  un 
nouveau  crédit  dans  l'Italie.  Les  principaux  de  la  ville  de 
Milan,  qui  étoit  alors  déchirée  par  les  faftions  des  Turriani 
&  des  Vilconti ,  l'apellerent  à  leur  fccours  :  il  ne  put  cepen- 
dant être  introduit  dans  la  Ville ,  &  ceux  du  parti  contraire 
firent  des  courfes  dans  fesEtats.  La  paix  s'étant  faite  en  1278. 
il  fut  élu  pour  cinq  ans  Capitaine  du  peuple  ,  avec  plein 
pouvoir  de  faire  la  paix  Se  la  guerre  :  il  s'en  fervit  pour  tâ- 
cher de  reconcilier  les  deux  familles  rivales  des  Vifconti  & 
des  Turriani ,  &  n'ayant  pu  y  réuffir ,  par  les  obftacles ,  qu'il 
trouva  de  la  part  d'Othon  Vifconti ,  Archevêque  de  Milan, 
il  favorifa  les  Turriani ,  qu'il  adopta  dans  fa  famille  ,  &  fe 
faifit  de  Tortone  &  de  plufieurs  places  fur  les  Vifconti; 
Ceux-ci  iufciterent  contre  lui ,  le  Comte  de  Savoye  ,  avec 
lequel  ayant  fait  la  paix  ,  il  fut  élu  par  ceux  de  Pavie ,  crv- 
nemis  des  Aflefans ,  leur  Capitaine  &  Seigneur  pour  dix  ans, 
&  en  cette  qualité  il  entreprit  contre  ces  derniers,  une  guer- 
re, qui  lui  fut  auffi  funcfte  ,  qu'à  fon  Etat.  Il  eut  le  malheur 
d'être  défairl'an  1 290.  fur  le  territoire  d'Alexandrie ,  ville 
alliée  des  Aflefans  ,^  &  de  tomber  entre  les  mains  de  les  en- 
nemis ,  qui  le  menèrent  prifonier  à  Afii ,  où  il  mourut  de 
chagrin  le  5.  Février  de  l'an  1 29a,  Les  Alexandrins  doa-- 
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Mont-    tant  qu'il  fût  mort ,  ne  le  voulurent  pas  laiffer  enfevelir , 
FERRAT,    qu'auparavant  ils  n'euffent  éprouvé  avec  du  feu  &  du  plomb 
fondu  fur  fon  corps  f  fi  fa  mort  n'étoit  pas  feinte.  Le  Poëte 
Dante  fait  mention  de  cette  cruauté  facrilege  dans  fon  Para- 
dis. Les  Vifconti  avec  les  Allefans  profitèrent  de  fadiigrace, 
pour  s'emparer  de  prefque  tout  le  Montferrat ,  d-où  JEAN 
-^  *■•       fon  fils  qui  étoit  encore  jeune  ,  fut  obligé  de  fortir  ,  &  de 
1292.     chercher  une  retraite  en  France  ,  comme  ledit  Corio  dans 
fon  Hilloire  de  Mitan.  Il  fut  rétabli  l'an  1295.  par  la  paix, 
que  moyena  Amé  V.  Comte  de  Savoye ,  qui ,  l'année  fui- 
vante  ,  lui  dona  en  mariage  fa  fille  Marguerite.  Les  Milanois 
ayant  repris  les  armes ,  le  Marquis  de  Montferrat ,  fecouru 
de  celui  de  Saluées  ,  du  Comte  Fhilipe  Langufco ,  &  de 
Mainfroi  Beccaria  de  Pavie  ,  prit  en  1299.  Novare ,  Verceil 
&  Caful ,  &  obligea  les  Vifconti  à  fortir  de  Milan  ,  où  il  ré- 
tablit ,  l'an  1 302.  les  Turriani.  Ce  Prince  qu'on  furnoma  le 
Jiffie  y  mourut  peu  après  fans  enfans ,  l'an  1505.  &  par  fon 
tcftaraent  apclla  à  fa  fucceffion ,  fa  foeur  Joland ,  féconde 
femme  à'Andronic  Paléologue ,  Empereur  de  Conftantirtople, 
ou  un  de  fcs  fils. 

Amé  ,  Comte  de  Savoye  fon  beau-pere  ,  &  Mainfroi  IV. 
Marquis  de  Saluées ,  formèrent  des  prétentions  fur  le  Mont- 
ferrat ;  le  premier  fur  quelques  Places ,  tant  pour  la  reftitu- 
tion  de  la  dot  de  fa  fille ,  qu'à  caufe  de  la  ilipcriorité  ter- 
ritoriale ,  qu'il  prétendoit  lui  avoir  été  réfervée ,  dans  une 
tranfaftion  faite  l'an  1294.  entre  le  Marquis  de  Montferrat 
&  Philipe  de  Savoye ,  Prince  d'Achaïe.  Le  Marquis  de  Sa- 
luées prétendoit  reciieillir  toute  la  fucceffion  ,  comme  plus 
proche  agnat  du  dernier  Marquis ,  déccndant  en  ligne  maf- 
culine  d'Antclme  ,  troifiéme  fils  d'Aleram  ,  qui  en  avoir  été 
inverti, &  apuyoit  encore  fon  droit,  fur  une  traniaftion  faite 
entre  Mainfroi  fon  ayeul ,  &  le  Marquis  Boniface  ayeul  de 
Jean  ,  par  laquelle  il  devoir  fuccéder  au  défaut  des  enfans 
mâles.  Ce  fut  fur  ces  titres ,  qu'apuyé  de  la  faâion  des  Gi- 
bcllins,  il  fe  mit  en  poiTeffion  de  Chivas,  Montcalvo^  &  de  plu- 
ficurs  Places  de  cet  Etat ,  dont  il  ofrit  de  faire  homage  au 
Comte  de  Savoye  ,  puis  ci  Charle  II.  Roi  de  Naples ,  afin 
^  y-r       qu'ils  le  maintinrent  en  poffefiion,  MaisTHEODORE  Pa^ 
L  E  G  L  G  G  u  E  ,  fils  d'Yoland  de  Montferrat ,  affilié  d'Opici» 
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Marquis  de  M  O  N  T  F  E  R  R  AT  ,  de  la  Maifon  Impériale 
des    PALEOLOGUES. 


ANDRONIC    Paleoiogue 


ep. 


Jinne  cie  Hongrie.  z° 


,  Empereur  à' Orient  ,    f  en    iî3z. 
Toland  de   Montperr.at. 


I   Michel  ,  d'où 

les  Empereurs 

de  CP. 


XII.   1   THEODORE    P  al  eolo  c  ub.  Marquis  de  Mon  r  perkat, 

1305.  -f  en  1348.  r.  33.  ans  ,  ép.  Argentine  Sp  ino  l  a, 

fille  d'Opicin  ,    1306. 

.^ , 


XII  [.  Jean    h.    Paleologue,  Mj^iuis  de  Monfirr^t ,  1 548. 

j"  1371.  r.  24-  ans  ,   ép.   l".  Cécile  de  Cominces  ,  f.  de  Bernard  V. 

C.  de  Comingcs.  2.".EliJaieth  ,  dite  Efelarmoniie  de  M  a  y  o  r  <i.UE , 

fille  de  Jaque  1 1 1.  Roi  de  Mayorque. 
■, A 


Yolanâ  ,  -f  14.  Décembre 
1341.  éj.  Ainion  , 

Comte  de  S  a  v  o  y  E , 
premier  Mai  1330. 


XIV.  OTHON  I. 

_t  1377- r.  Ç.ans, 
ép.  Teland  Sforce  , 

fille  de  G.ileas  , 
Duc  de  M  i  L  A  N. 


XV.  OTHON  II. 

dit  JEAN  ,  t  l'an 

1381.  fans 

alliance. 


XVI.  THEODORE  II. 
Paleologi;e  ,  Marquis 
de    Montfirrat  ,     1381. 
j-  I418.  r.  3p.  ans,  ép. 
1°.    Jeanne  ,   f.  de  Ro- 
bert  I.   Duc  de  Bar  , 
S  A  V  o  Y  E  ,  fille  d'Ame  , 
■j-en  1464.  fans  lignée. 
..X: 


GUILIAUME 

t  l'an 
1387. 


Marguerite , 

ép. 
Pi  cire  ,  C. 

d'  U  R  G  E  L, 


•j-  1401.    z".  Marguerite  de 
Prince  d'A  c  n  a  y  e    1403. 


XVII.  JE  AN- JAQUE  P  a  i  e  o  l  o  c  u  e  ,  Marquis  de 
Montfcrritt  ,  141 8.  -\  en  144c.  r.  17.  ans  ,  époufa  Jeanne  de 
S  A  V  o  Y  E  ,  fille  d'Ame  VII.  C.  de  Savoye  ,  1411.  \  en  ii\6o. 


_A_ 


Sofhie  ,  ép.  i"  Philipe-Marie 

Sforce  Comte  de  Pavie  , 

z°.  Jean  VII.  Paleoiogue  , 

Empereur. 


XVIII.  JEAN  III. 

Pa  lEOLOGUE, 

■  M.deMontferrai, 
1445. t  en  1464- 
régna  19.  ans  , 
ép.  Marguerite  , 
fille  de  Loiiis  , 
D.  de  S  A  vo  ï£, 
J4j8. 


XIX.  GUILLAUME  V. 
Pa  leologue,  M. 
de  Montferrat  ,  14^4. 
f  l'an  1483.  r.  19.  ans, 
ép.  1°.  Marie  ,  fille  de 
Gafton  IV.  C.  de  Foix. 
z".  Elijabeth  ,  fille  de 
François  Sïorce  ,  D. 
de  Milan.  3".  B.-r- 
n'ardt  de  Brosse-Pen- 

THIEVRE. 


Aimée  , 

ép. 
Jean  IH. 

Roi 

de 

ClTRE  , 

24.  Dé- 
cembre 
1437- 


-A-_ 


XX.  BONIFACE  V. 

P  A  L  EOLOG  UE,M. 

de  Mont  ferrât, \i^%i. 
■\  14P3.  r.  10.  ans  , 
ép.  l".  Ileter.e  de 
Brosse  -  Penthie- 
VRE  ,  fœur  de  Ber. 
narde.  1".  M.tr:e  de 
Servie,  fille  d'E- 
tienne Dcfpofe  de 
Servie  ou  d'Efire  , 
t  >49<- 


Théo- 

Jfabdle , 

dore 

ep. 

Paleo- 

Loiiis, 

logue  , 

Marquis 

iCardinal, 

de 

14^4. 

Saluces, 

tzi. 

Janvier 

14S1. 

_X— 


5cipion, 
fils 
nat. 


Sara, 

fille 
naturelle , 

ép. 
NicoLis 

PiCCININO, 

en  1453. 


1  Jeanne 

Paleoiogue, 

ten  1490. 

ép. 

Loiiis  1 1. 

Marquis 

de 

S  A  L  u  c  E  s. 


2  Blanche 

Paleoiogue, 

■f   31.  Mars 

1509. 

,ép.      . 
Charle  I. 
Duc  de 
S  A  V  o  y  B    , 

H8î. 


XXI.  2  GUILLAUME  VI. 
Paleoiogue  ,  M. 
de  Montferrat  ,  en  I4P3. 
t  n  18.  âgé  de  30.  ans  , 
ép.  Anne  ,  fille  de  René  , 
Duc  d'A  L  E  N  ç  o  N  ,  31- 
Août  1508. 


->— 


XXII.  BONIFACE  VL 

Marquis  de  Montferrat , 

•J  1530.   fans  alliance, 

r.  12.  ans. 


Marie  Marguerite  Paleologue,  femme 

Paleolocue.  de  Frédéric  U.  Gonzague, 

Duc  de  Mantoue. 

Voyez,  Mantouè*. 


XXIII.  JEAN- 
GE  ORGE 
Paleologue, 
Evêque    de 
Cafal   ,    puis 
Marquis     de 
Montfer- 
rat ,   1   30.- 
Avril   Iî35' 
acordé   avec 
Julie    d'ARA- 
G  o  N    ,     fille 
de   Frédéric  , 
Roi  de  Na- 
ttt). 
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Mont-  Spimla  ion  beau-pere ,  des  forces  des  Guelfes ,  &  de  celles 
FERRAT,  de  Philipe  de  Savoye ,  Prince  d'Achaïe ,  réduifit  tout  le 
Montferrat  fous  fon  obéïfTance ,  &  obligea  le  Marquis  de 
Saluées  ,  à  abandoner  ion  entreprife.  Théodore  en  obtint 
l'invefliture  de  l'Empereur  Henri  VII.  qui  étant  à  Gènes 
]  an  1 3 1 1 .  le  réconcilia  avec  le  Marquis  de  Saluées ,  auquel 
Théodore  inféoda  quelques  Châteaux  dans  les  Langes.  Il 
eut  quelque  tems  après  la  guerre  contre  les  Vifconti ,  & 
perdit  en  i }  14.  proche  du  Tefin  ,  une  bataille ,  où  il  courut 
grand  rifque  d'être  pris.  Il  vendit ,  l'an  1 329.  Pont  de  Sture  , 
pour  3  o.  mille  florins  d'or ,  à  Thomas  Scarampo  d'Afti ,  & 
mourut  fubiteraent  l'an  1348.  félon  le  Comte  Lofchi  dans 
fon  abrégé  hiftorique,  ou  en  1 3  yo.  fuivant  Campana.  Il  eut 
à' Argentine  Spmola  Jean  //.  qui  lui  fuccéda  ,  &  Yoland  ,  qui 
avoit  été  mariée  le  i .  Mai  1330.  avec  Aimon,QomxQ  de  Savoye^ 
auquel  elle  aporta  en  dot  les  Seigneuries  de  Lanzo,  de  Ciriez, 
&  de  Cafdle.  C'eft  de  ce  mariage  que  décendent  les  Ducs 
de  Savoye ,  &  qu'ils  tirent  leurs  prétentions  fur  le  Montfer- 
rat :  car  il  fut  flipulé  dans  le  Contrat  de  mariage ,  que  fi  la 
race  mafculine  des  Marquis  venoit  à  manquer  ,  Yoland  ou 
fcs  décendans  Ducs  de  Savoye ,  hériteroient  du  Montferrat, 
en  donant  aux  filles  la  dot  en  argent  :  convention  qui  a 
caufé  tant  de  troubles  dans  la  fuite  des  tems ,  &  qui  a  été  le 
fujet  d'une  longue  guerre  entre  les  Ducs  de  Savoye  &  ceux 
de  ÎVIantouë.  Il  relie  à  favoir ,  (  dit  le  Continuateur  de 
rintroduûion  à  l'hiftoire  ,  par  Samuel  PufFcndorfF,  )  Ci  un 
Prince  peut  difpofer  ainfi  de  l'avenir ,  &  fi  fon  pouvoir  s'é- 
tend fi  loin ,  qu'il  puiffe  en  faveur  d'une  perfonne ,  qu'il 
veut  avantager ,  faire  tort  d'avance ,  aux  héritiers ,  qui  pou- 
roicnt  avoir  un  jour  les  mêmes  droits.  Il  n'y  a  point  de  doute, 
ajoute  cet  Auteur ,  que  Dieu  ne  redemande  aux  Souverains , 
un  compte  rigoureux  du  fang  ,  que  de  pareilles  difpofitions 
font  couler. 

XIIT.  JEAN  II.  Paléologue  entra  dans  la  ligue  ,  que  plu- 
fieurs  Princes  d'Italie  formèrent  contre  les  Vifconti  de 
Milan  ,  dont  la  puifTance  començoit  à  doner  de  la 
jaloufie  à  leurs  voifins.  Il  montra  dans  cette  occafion 
autant  de  prudence  que  de  valeur ,  &  fe  rendit  maître 
d'Afti ,  d'Albe  &  de  Novare  ;  il  perdit  enfuite  Paviç ,  où  il 

avoit 
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avoit  été  établi  Vicaire  de  l'Empire ,  &  rendit  Albc  par  le  M  o  n  t- 
Traité  de  paix  qu'il  fît  avec  Jean  Galcas  Viiconti.  Elle  fut  eerrat. 
de  peu  de  durée ,  le  Marquis  fut  obligé  de  reprendre  les  ar- 
mes ,  mais  ce  ne  fut  pas  avec  avantage  ,  &  dans  le  cours  de 
cette  guerre  il  mourut  l'an  1 372.  laiifant  fon  Etat  plein  de 
troubles  ,  à  fon  aîné  Othon  ,  dit  aulTi  Secondotto  ,  qu'il 
avoit  eu  avec  fes  autres  enfans  de  fa  féconde  femme  Eli- 
z,aheth  ,  dite  Efclarmondc ,  fille  de  Jaque  III.  Roi  de  Major- 
que ,  fon  premier  mariage  avec  Cécile ,  fille  de  Bernard  V. 
Comte  de  Cominges ,  ayant  été  ilérile. 

OTHON  foutint  avec  courage  la  guerre  contre  les  Mi-  XIV. 
lanois,  avec  le  fccours  d'Ame ,  Comte  de  Savoye  ,  lequel  127a, 
après  avoir  fiit  lever  le  fiége  d'Afti  au  Vifconti ,  l'obligea 
à  faire  la  paix  ,  qui  fut  cimentée  par  le  mariage  d'Othon 
avec  Joland  de  Milan.  La  tranquillité  dont  ce  Prince  comen- 
çoit  à  joiiir  ,  fut  troublée  par  la  trahifon  de  Baltafar  de 
Brunfwick  ,  qu'il  avoit  établi  Gouverneur  d'Afti ,  &  qui 
s'étant  révolté  ,  s'apropria  cette  Ville  ;  de  forte  que  pour  la 
reconquérir,  il  s'unit  avec  Jean  GalcasVilconti,  fans  prévoir 
que  ce  moyen  étoit  plus  dangereux  que  le  mal  même.  En 
éfet,  le  Vifconti  y  mit  un  Gouverneur  à  fa  dévotion ,  &  s'en 
rendit  lui-même  le  maître  ,  au  grand  chagrin  d'Othon  ,  qui 
craignant  même  qu'on  ne  le  fît  arrêter  ,  ie  retira  précipita- 
ment  h  &  paifant  par  le  Parmefan  il  fut  aflTaflîné  ,  l'an  1 377. 
&  fut  inhumé  àParme. Comme  il  ne  laiffa  point  d'enfans,  ion 
frère  JEAN  PALEOLOGUE,que  Corio  apelle  Othon  IL  x  V. 
lui  fuccéda.  Celui-ci  voyant  qu'il  ne  pouroit  recouvrer  Afli  1 277. 
par  la  force  ,  s'acomoda  avec  Jean  Galeas ,  &  en  reçut  pour 
dédomagement  quatre  mille  florins  d'or.  Il  alla  enfuite  à 
Naples  mener  du  fecours  à  la  Reine  Jeanne ,  contre  Charle 
de  Duras ,  &  il  y  mourut  fans  alliance  l'an  1381. 

Son  frcrc  Théodore  IL  qui  lui  fuccéda,  eut  en  1396,  XVI. 
la  guerre  contre  Amé  de  Savoye,  Prince  d'Achaïe  ,  &  i}8i. 
après  quelques  prifes  &  reprifes  de  places  ,  il  fit  la  paix  l'an 
1402.  &  étant  devenu  veuf  de  Jeanne  ,  fille  de  Robert  I. 
Duc  de  Bar,  &  de  Alarie  de  France  ,  il  époufa  en  1405. 
Marguerite  de  iS'^^t-w  ,  fille  aînée  d'Ame,  Prince  d'Achaïe, 
dont  il  n'eut  point  d'enfans.  Les  Génois  l'ayant  éiû  Gouver- 
neur de  leur  Ville  en  la  place  de  Boucicaut ,  qui  l'étoit  pour 
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M  o  V  T-  le  Roi  de  France ,  il  en  prit  poffeffion  le  9.  d'Oftobre  1 409. 
îEKRAr.   Mais  leur  inconftance  ne  s'acomoda  pas  longtems  du  parti 
qu'ils  avoient  pris ,  &  fe  prévalant  de  fon  abience ,  ils  chai- 
ferent ,  le  20.  de  Mars  141 3.  George ,  Marquis  de  Caretto, 
fon  Lieutenant.  Le  Marquis  tenta  en  vain  de  rentrer  dans 
cette  ville  5  cependant  les  Génois  pour  l'obliger  à  renoncer 
à  ce  delTein ,  lui  donerent  26,  mille  ducats ,  &  rachetèrent 
à  ce  prix  leur  liberté. 
XVIÎ.         JEAN-JAQUE  Paléologue  ,  qui  portoit  le  titre  de  Comte 
I418.      à'Jqiiafona  ^  lorfqu'il  époula  en  141 1.  Jeanne  àe.  Savoye  , 
fille  d'Ame  VII.  fuccéda  à  fon  pcre  l'an  1418.  ou,  félon 
quelques-uns  ,  en  1424.  &  entra  Fan  1426.  dans  la  ligue  que 
fit  fon  beau-frere  Amé  VIÏI.  Duc  de  Savoye ,  avec  les  Mar- 
quis de  Ferrare  &  de  Mantouë,&  les  Vénitiens,  contre  Phi- 
lipc-Marie  Vifconti ,  Duc  de  Milan  ;  mais  celui-ci ,  dont 
les  troupes  furent  défaites  par  Carmagnole  ,  Général  dcs- 
Confédérez  ,  ayant  détaché  de  la  ligue ,  le  Duc  de  Savoye  ^ 
envoya  François  Sforce  fon  gendre  dans  le  Montferrat,  où 
il  prit ,  &  réduifit  le  Marquis  à  quiter  les  Etats ,  pour  aller 
à  Venife  foliciter  du  fecours.  Il  palTa  en  y  allant  par  Turin , 
où  il  recomanda  au  Duc  fon  beau-frere  ,  fa  femme ,  fes  en- 
fans  &  fes  Etats ,  dont  il  lui  remit  les  places  les  plus  im-por- 
tantes ,  pour  y  mettre  garnifon  ,  &  les  défendre ,  avec  pro- 
meffe  de  lui  faire  homage  de  toutes  les  places  en-deçà  duPô, 
&  adhérence  de  tout  leMarquifat,  s'il  lui  procuroit  la  paix  & 
fon  entier  rétablilfement.  Cette  paix  fut  l'ouvrage  du  Mar- 
quis de  Ferrare  ,  &  du  Marquis  de  Saluées  ion  gendre  ,  qui 
la  conclurent  à  Ferrare  l'an  1433.  L'Empereur  Sigifmond  y 
au  couronement  duquel  fe  trouva  le  Marquis  de  Montferrat, 
l'établit,  en  partant  pour  l'Allemagne,  fon  Vicaire  Général 
en  Italie  ,  fuivant  Cefar  Campana  &  Sanfovino.  Le  refus 
qu'il  fit  d'exécuter  le  Traité  qu'il  avoit  fait  avec  ;le  Duc  de 
Savoye ,  &  contre  lequel  il  fe  pourvut  pardevant  le  Pape 
Eugène  IV.  fit  naître  un  nouveau  diférend,  qui  ayant  été 
décidé  par  des  Arbitres  comuns ,  en  faveur  du  Duc  ,  fur 
terminé  l'an  143  5.  par  Thomage  que  le  Marquis  lui  fit  ren- 
dre par  fon  fils  aîné  ,  &  par  la  ceflion  de  Chivas ,  Settimo  , 
Ozegna ,  Azeglio  &  Brandis ,  qui  demeurèrent  au  Duc  pour 
les  frais  de  la  guerre. 
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Jean- Jaque  Palcologuc  fut  le  premier  qui  choifit  Cajlil 
pour  fa  réfidence.  Ses  prédccefTeurs  avoieiu  fait  la  leur  d'a- 
bord à  Occimiaiio  ,  gros  Bourg  entre  Valence  &  Cafal  , 
.  eniuite  à  Chivas ,  puis  à  Moncalvo.  Cafal  a  pour  fon- 
dateur ,  Luitprand ,  Roi  des  Lombards ,  qui  la  fit  bâtir  vers 
l'an  7}o.  &  la  noma  Cafdde  faint  Evafius  ,  en  l'honeurde 
ce  faint  Martyr ,  premier  Evcque  d'Afli.  Elle  eut  quelque 
tems  des  Marquis  particuliers  ,  elle  fut  eniuite  donée  par  les 
Empereurs  aux  Evoques  d'Afli  ,  fur  lefquels  les  Vilconti 
l'ufurperent.  Les  Palcologucs  la  prirent  fur  ceux-ci ,  &  elle 
leur  fut  adjugée  par  le  Traité  de  paix  générale  ,  conclu  à 
Ferrareen  1435.  Le  Marquis  Guillaume  Paléologue  y  fit 
ériger,  l'an  1474.  un  Evêché  par  Sixte  IV.  la  fit  entourer 
de  murailles ,  &  y  fit  bâtir,  l'an  1469.  uneEglife  &unCon- 
vent  de  Dominicains.  Le  Duc  Vincent  G onzague  deMau- 
touë  ,  en  fit  une  Place  très  forte. 

Jean- Jaque  laifla  deux  Princeiïes  &  quatre  Princes, dont 
les  trois  premiers  lui  fuccédercnt  l'un  après  l'autre  ;  le  der- 
nier fut  "Théodore,  que  le  Pape  Paul  II.  fit  Cardinal  en 
1464.  &  qui ,  fe  mettant  un  jour  à  table  ,  fe  coupa  avec  un 
couteau  mis  par  hazard  fur  le  dos  ,  &  la  blefi^ure  ,  quoique 
légère  ,  s'enHâma  fi  fort ,  qu'elle  lui  caufa  la  mort ,  le  21. 
Janvier  1481. 

JEAN  III.  qui  fuccéda  en  1445;.  renouvella  l'homage 
au  Duc  de  Savoye ,  &  fut  apellé  en  1447.  à  Pavie  ,  après  la 
mort  de  Philipe  Marie  ,  Duc  de  Milan ,  par  quelques  ci- 
toyens ,  qui  vouloient  l'en  rendre  maître  ,  mais  François 
Sforce  le  prévint  ;  cependant ,  profitant  de  la  conjondure, 
il  prit  quelques  Châteaux  de  l'Afliefan.  Il  mourut  en  1464. 
fans  enfans  de  Marguerite  de  Savoye  ,  fille  du  Duc  Loiiis  I.  Il 
eut  four  c/îfans  naturels  ,  Scipion  ^  Sara  ,  mariée  en  1433-  avec 
Nicolas  Ftccinino ,  fils  du  Comte  Jaque  Ficcinino. 

Guillaume  V.  entra  du  vivant  de  fon  frère  au  fer- 
vice  de  Philipe-Marie  Vilconti ,  Duc  de  Milan ,  qu'il  quita  ^^^^' 
pour  une  difpute  de  rang  a.vec  Charle  Gonzague,  &  le  mita  * 4  4 
celui  des  Vénitiens  ,  où  il  fe  fignala.  Les  Miiai^ois  après  la 
mort  de  Barthelemi  Coglione  ,  leur  Général  ,  engagèrent 
Guillaume  à  prendre  (a  place  ,  &  il  combatit  pour  François 
Sforce ,  à  la  bataille  de  Caravaggio ,  contre  les  Vénitiens, 
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Lorfqu'il  eut  fuccédé  à  fon  frère  ,  il  refufa  de  rendre 
homage  au  Duc  de  Savoye ,  qui  envoya  des  troupes  contre 
lui  dans  le  Canavez  ;  mais  le  Duc  de  Milan  Galeas  Marie 
s'étant  déclaré  pour  leMarquis,  obligea  fon  ennemi  à  retirer 
fes  troupes.  Guillaume  mourut  en  1483 .  &  ne  laifTa  que  deux 
filles  de  fes  deux  premières  femmes ,  favoir ,  de  Marie ,  fille 
de  Gallon  IV.  Comte  de  Foix  ,  Jeanne  de  Montferrat ,  qui 
fut  mariée  à  Loiiis  IL  Marquis  de  Saluées ,  &  àEUzaheth  de 
Milan  ,  fille  du  Duc  François  Sforce ,  Blanche  de  Montferrat  , 
femme  de  Char  le  I.  Duc  de  Savoye ,  avec  une  dot  de  80.  mille 
ducats.  Il  n'eut  point  d'enfans  de  fa  troifiéme  ,  Bernarde  de 
BroJJ'e-Penthiévre,  fille  de  Jean  IL  de  BroJJe ,  Seigneur  de  Bouf- 
Jac  ,  &:  de  'Nicole  dcBlois ,  dite  de  Bretagne ,  ComtelTe  de  Pen- 
thiévre.  La  fœur  de  Bernarde  de  BrofTe  ,  nomée  Hélène ,  fut 
la  première  femme  de  BONIFACE  V.  frère  &  fuccefTeur 
de  Guillaume  VI.  lequel  étant  au  fcrvice  d'Hercule  d'Eft  , 
Duc  de  Ferrare  ,  aquit  de  la  réputation  à  la  tête  des  trou- 
pes ,  dont  il  eut  le  comaudement  contre  les  Vénitiens. 
Ayant  fuccédé  ,  l'an  1483.  à  fon  frère  ,  il  entra  dans  la  li- 
gue que  formèrent  le  Pape  &  le  Duc  de  Milan ,  avec  d'autres 
Princes  d'Italie  ,  contre  la  République  de  Venife.  Il  époufa 
en  fécondes  noces ,  Marie ,  fille  ,  félon  Campana  &  Sanfo- 
vino  ,de  George  Scmâerbcrg  Dcfpote ,  puis  Roi  d'Epire  &  de 
Macédoine,  ou,  félon  d'autres ,  d'Etienne  Defpote  de  Servie,  dont 
il  eut  deux  Princes ,  aufquels  Hubner  ajoute  Marguerite ,  fé- 
conde femme  de  VtÛorin  ,  Duc  de  Munjlerberg. 

GUILLAUME  VI.  gouverna  avec  beaucoup  de  tran- 
quillité ,  &  mourut  en  1 5 1 8.  Il  avoit  époufé  Anne  d'Alençon , 
fille  de  René  d' Alençon  ,  &  de  Marguerite  de  Loraine.  Il  en  eut 
BONIFAC  VI. qui  étant  en  bas  âge,  fut  avec  fes  deux  fœurs 
fous  la  tutelle  de  leur  mère.  Ce  jeune  Prince  avoit  à  peine 
ateint  fa  treizième  année  ,  qu'il  mourut  l'an  1530.  d'une 
chute  de  cheval  à  la  chaffe.  Sa  iucceffiion  alla  à  fon  oncle 
JEAN-GEORGE PALEOLOGUE,qui  étoitEvêquedeCafal, 
&  Abé  de  Locedio  ,  &  qui  renonça  à  fes  Bénéfices  pour  fe 
marier.  Il  fut  promis  avec  Julie,  d' Aragon  ,  fille  de  Frédéric , 
Roi  de  Naples ,  mais  il  mourut  le  30.  Avril  i5'3  3.  ^vant  la 
confomation  de  fon  mariage.  Il  ne  reftoit  de  fa  race  ,  que 
dçux  nièces ,  fœurs  de  Boniface  VI.  Marie  qui  étoit  l'aînée  , 
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avoir  été  mariée  à  FREDERIC  II.  GONZAGUE,Duc   Mont- 
de  Mantoué  ,  mais  leur  mariage  ayant  été  difTous ,  elle  fe    ferrât. 
retira  dans  un  Cloître  ,  &  Frédéric  époufa  au  mois  de  Sep- 
tembre 1532.  Marguerite  PaUologue ,  fœur  de  Marie  ,  laquelle    ^  Y  T  V 
avec  fon  mari ,  fe  porta  héritière  de  fon  oncle.  Le  Duc  de   ^^^ 
Savoye  &  le  Marquis  de  Saluées  prétendirent  cette  fuccef-     *  ^  3  3  • 
ilon  ,  celui-ci ,  tant  du  chef  de  fa  femme  Jeanne  Paléologue , 
fille  aînée  du  Marquis  Guillaume  Paléologue ,  que  comme 
décendu  d' Aleram ,  premier  Marquis  de  Montferrat  j  celui- 
là  ,  en  vertu  du  Traité  de  mariage  à'Yoland  de  Montferrat , 
avec  Aimon ,  Comte  de  Savoye  ,  &  des  homages ,  que  les 
Marquis  de  Montferrat  dévoient  aux  Ducs  de  Savoye.  L'Em- 
pereur Charle  V.  évoqua  la  caufe  pardevant  lui ,  &  étant  à 
Gènes  ,  il  la  jugea  le  5 .  Janvier  1536.  en  faveur  des  Ducs  de 
Mantouë.  Les  Ducs  de  Savoye  trouvèrent  des  prétextes  de 
renouveller  leurs  prétentions  au  comencement  du  dernier 
fiéclc  ,  &  obtinrent ,  comme  nous  l'avons  dit  ailleurs  ,  une 
partie  du  Montferrat,  par  le  Traité  de  Quiers ,  de  1651. 
L'an  1 708.  le  Duc  Vi6tor-Amé ,  depuis  Roi  de  Sardaigne , 
y  a  réuni  le  refte  :  car  Charle  IV.  Duc  de  Mantoué  ,  étant 
mort  dans  le  ban  de  l'Empire  ,  pour  s'être  déclaré  en  faveur 
de  la  Maifon  de  France ,  dans  la  guerre  pour  la  fucceifion 
d'Efpagne  ,  l'Empereur  Jofeph  inveflit  de  tout  le  Montfer- 
rat ,  le  Duc  Vittor  Amé  à  qui  fa  Maifon  avoit  tant  d'o- 
bligation ,  &  qui  avoit  des  prétentions  fur  cet  Etat.  Ce  qui 
fut  confirmé  par  la  paix  d'Utrecht.  Le  Duc  de  Loraine  & 
Madame  la  Princelfe  de  Condé  ,  Anne  Henriette  de  Bavière 
Palatine  ,  formèrent  auffi  des  prétentions  fur  le  Montferrat , 
Madame  la  PrinccflTe  ,  du  chef  de  fa  mère  Anne  Gonz,jgue  , 
grande-tante  du  dernier  Duc ,  de  la  fucceffion  duquel  elle 
eut  la  Principauté  de  Charleville ,  avec  AIez,ieres ,  qui  font  en 
Champagne.  Le  Duc  de  Loraine  tiroit  les  fiennes  ,  de  fon 
ayeule  maternelle  Elconore  Gonz-ague^  tante  du  dernier  Duc  , 
&  pour  équivalent  de  fes  prétentions ,  il  obtint  en  fief  de 
l'Empereur ,  le  Duché  de  Tejchen  en  Silefie  ,  dont  le  Prince 
fon  fils  aîné  ,  fut  invcfli  l'an  1723.  Le  Montferrat  avoit  été 
érigé  en  Duché ,  l'an  1 573 .  par  l'Empereur  Maximilien ,  en 
faveur  de  Guillaume  I.  Duc  de  M^ntouc, 

Viij 
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CHAPITRE    IV. 
Des  Marquis  de  S  A  L  U  G  E  S. 


D'argent  au 

chef  d'azui-. 


H-fl.  de 
Tiémont. 


LE  Marquifat  de  S  a  l  u  c  e  s  ou  Saluées  ,  qui  efl:  une 
des  plus  belles  parties  du  Piémont ,  &  une  des  plus 
confidérables  Principautez  de  l'Italie  par  fa  fituation ,  en 
étant  comme  la  clef ,  du  côté  de  la  France ,  prend  fon 
nom  de  fa  Ville  capitale.  Loiiis  de  la  Chieza  dit  qu'elle  fut 
nomée  Saluées ,  ou  de  la  bonté  &  de  la  falubrité  de  fon  air  , 
étant  fituée  fur  une  colline  très-agreable  ,  ou  bien  des  Sal- 
viens ,  anciens  peuples  de  Provence  ,  que  l'on  regarde  com- 
me les  fondateurs ,  non  feulement  de  cette  ville ,  mais  en- 
core de  celles  de  Verceil ,  de  Salugglo  ,  de  Salafco  ,  Se  de 
Saltizzola. 

Si  l'on  en  croit  le  Perron  &  Pingon,  il  faut  placer  1  eta- 
bliffement  du  Marquifat  de  Saluces ,  du  tems  de  Charlema- 
gne ,  après  la  défaite  de  Didier  ,  Roi  des  Lombards ,  & 
mettre  pour  premier  Marquis  Protada ,  Conécable  de  Fran- 
ce ,  à  ce  ,que  dilcnt  ces  Auteurs ,  mais  ils  ne  méritent  pas 
plus  de  croyance  que  Pétrarque ,  Bocace  &  Philipe  de  Ber- 
game  ,  qui  font  mention  de  Gaultier  &  de  Grifalda  ,  fameux 
Marquis  de  Saluces  ,  fans  nous  marquer  en  quel  tems  ils  vi- 
voient ,  excepté  Jean  Bouchet ,  qui  dit  que  ce  fut  vers  Tan 
looo.  ni  queLazius  &  Volterran ,  &  d'autres  qui  raportent 
l'établiffement  de  ce  Marquifat ,  à  l'an  967.  par  l'Empe- 
reur Othon  I.  en  faveur  d'un  des  fils  d'Alcram  &  de  la  h  lie 
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Devrez 


Marquis  de  S  A  L  U  C  K  S. 


A  N  T  E  L  M  E  ,  Marquis  de  Va  s  t  ,   je  fils  d'A  l  e  r  A  m  , 
Marquis  de  Montfenat. 

BOniface,  M.irquis  de  V^fi. 

T  H  E  T  E  s  ,  Marquis  de  l'a^  ,  ép.  Hélène  ,  Comtcflc  de  V  i  n  t  i  m  1 1 L  e. 

I.    BONIFACE  I.  Marquis  de  Salaces  ,  -j-  IV.n  ri3C.  ép,  Alix  de  S  A  v  o  y  E  , 
lille  d'Odon ,  Comte  de  Savoye. 

_^ '^ ___^ - 
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i6o  GENEALOGIES  HISTORIQUES 
■ÏALUCEs.  de  cet  Empereur.  Il  peut  bien  bien  être  que  les  Marquis  de 
Saluées  ayent  une  origine  comune  avec  ceux  de  Montferrat, 
&  c'eflmême  le  fentiment  de  la  plupart  des  Hifloriens ,  fon- 
dez fur  la  conformité  de  leurs  armes,qui  ne  diferent  que  dans 
les  émaux  ,  &  fur  ce  que  les  Marquis  de  Saluées  ont  poffédé 
plufieurs  places ,  fituées  dans  l'étendue  des  lieux  mentionez, 
dans  l'Afte  d'invefliture  acordée  àAleram  ;  mais  il  n'eft  pas 
vrai  que  Saluées  ait  été  alors  poffédé  par  Aleram  ,  &  par  au- 
cun de  fes  fils  ,  il  n'efl  fait  aucune  mention  dans  cet  Aâe  , 
Hiji.  ào  ni  de  Saluces ,  ni  de  fon  Marquifat.  Loliis  &  François  Au- 
Tiémont.  ^  guftin  de  la  Chieza  foutienent  le  gouvernement  de  Saluces , 
il  "sàvou'  ^  ^^^  vallées  &  terres  de  Piémont ,  qui  font  entre  la  Dora 
&  le  Tanaro  ,  jufqu'aux  confins  de  l'Aflefan ,  fut  afTigné 
dans  la  première  ére£î:ion  des  Marquifats  d'Italie,  à  celui  de 
Suze ,  &  confondu  avec  lui.  Ce  qui  fe  prouve  par  les  Ades 
de  fondation  de  l'Abaye  de  Caramagne  ,  8c  de  donations 
faites  par  les  Marquis  de  Suze  aux  Eglifes  à'Orfo ,  de  Revel, 
de  Saira  Eiffehe  de  Saluces ,  de  Saint  Pierre  de  Turin  ,  dans 
lefquels  Aàes,  ces  Marquis  font  nomez  Seigneurs  de  Saluces, 
Revel ,  Scarnafix  ,  Raccrns  ,  Carmag?îole  ,  Polenz,o  ,  Favola ,  Ruf- 
jîo ,  8c  autres  Terres ,  defquelles  fe  forma  le  Marquifat  de  Sa- 
luces. Plufieurs  prétendent  avec  Guillaume  Paradin ,  que  les 
Marquis  de  Suze  &  ceux  de  Saluces  étoient  vaffaux  des  Rois 
de  Bourgogne  &  d'Arles  ,  lefquels  dominèrent  longtems 
en  ce  pays ,  &  que  le  Piémont  étoit  partie  ou  une  dépencfance 
de  ce  Royaume ,  comme  le  déclara  le  Pape  Urbain ,  l'an 
1 366.  fuivant  Bodin  ,  &  le  Corio  dans  fon  Hifloire  de  Mi- 
lan. C'eft  fur  ce  fondement  que  les  Rois  de  France  ont  pré- 
tendu la  fouveraineté  fur  le  Marquifat  de  Saluces.  Car  Phi- 
lipe  de  Valois  ayant  hérité ,  l'an  1 3  49.  du  Dauphiné ,  acheta 
la  fouveraineté  de  tout  le  Royaume  d'Arles  &  de  Bourgo- 
gne ,  fans  aucune  réferve ,  pour  le  prix  de  300.  mille  marcs 
d'argent ,  que  reçut  l'Empereur  Charle  IV.  avec  promeffe  de 
faire  ratifier  cette  vente ,  par  les  Princes  de  l'Empire  ,  fous 
la  garantie  de  Jean  ,  Roi  de  Bohême  ,  ce  qui  fut  fait.  Les 
Adtes  de  ratification  &  de  quitancc  font  auTréior  desChar- 
tres de  France.  A'îem.  ms.  de  la  Bibliothèque  du  Roi. 

La  race  mafculine  de  ces  Marquis  de  Suze  ayant  manqué 
dans  Mainfroi  Olric  ,  la  Comteffe  Adélaïde  fa  fille  fut  fon 

héritière , 


looo. 
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héritière  ,  &  époufa  Odon ,  Comte  de  Savoye,  qui  fe  qualifia  Saiuces. 
Marquis  d'Italie.  On  peut  remarquer  ici  avec  Louis  de  la 
Chicza  ,  que  les  femmes  &  les  filles  des  Marquis  portèrent 
le  titre  de  Comtejj'cs ,  jufqua  l'an  1400.  Bcrthe  ,  fille  & 
héritière  A' Albert ,  Marquis  d'Yvrée  ,  &  qui  étoit  femme 
de  Mainfroi ,  dernier  Marquis  de  Suze ,  efl  nomée  ComteJJe , 
la  fille  de  Boniface ,  Marquis  deTofcane ,  femme  de  Guelfe, 
aufli  Marquis  ,  s'apelle  comuncment  la  Cor/itejfe  Mathilde , 
dans  les  Auteurs  anciens.  Bcrthe  de  Gravefane  ,  femme  de 
Guillaume  III.  Marquis  de  Montferrat,  efl  apelléedans  les 
anciens  a£les  ,  Comte(je  de  Montferrat. 

Pierre ,  fils  aîné  d'Odon  &  d'Adélaïde ,  &  Marquis  de  Suze , 
du  chef  de  fa  mère  ,  ne  laifla  d'Agnes  de  Poitiers ,  que  deux 
filles  ,  Agnès  &  Adélaïde  ,  la  première  fut  mariée  à  Frédéric 
dQ  Montbeillard  ,  &  n'eut  qu'un  fils  qui  mourut  fans  pollérité  ; 
la  féconde  fut  femme  de  BONIFACE  ,  Marquis  de  WaftSc  l, 
de  Savonne  ,  &  lui  aporte  en  dot ,  Saluées  ,  Carmagnole  ,  Scar-  Vers  l'aa 
ftafixyêc  toutes  les  terres  qui  compofent  le  Marquifat  de  Sa- 
luées ,  c'efl  ainfi  que  Boniface  joignant  le  titre  de  Saluées  à 
celui  de  Marquis  de  Wajl  &  de  Savone  ,  devint  le  premier 
Marquis  de  Saluées ,  &  que  ce  Marquifat  entra  dans  la  race 
du  fameux  Alcram  ,  Marquis  de  Montferrat.  Celui-ci  avoit 
pour  troifiéme  fils  Anselme  ou  Antelme  ,  qui  ayant 
eu  pour  fon  partage  de  l'hérédité  paternelle  ,  Vajl  ou  Vafco , 
Savone  8c  d'autres  terres  dans  la  Ligurie,  fe  qualifia  Marquis , 
&  fut  père ,  ou  plutôt  ayeul  de  Thetes  ,  qui  d' Hélène ,  Com- 
teffe  de  Vintimille ,  eut  pour  fils  BONIFACE  ,  qui  joignit 
par  une  illuftre  alliance ,  Saluées  avec  fes  dépendances ,  à 
l'ancien  patrimoine  de  fes  pères. 

Boniface  fit  quelque  donation  à  TAbaye  de  Lerius  l'an 
1098.  &  fe  trouva  en  1 1 14.  à  la  reconciliation  de  l'Empe- 
reur Henri  V.  avec  le  Pape  Pafcal ,  comme  il  efl  raporté 
dans  l'hifloire  du  Mont  Caflin  ,  &  dans  celle  de  Lerins.  Il 
mourut  en  1 1 30.  ou  1 1 32.  &  laifla  fept  fils ,  qui  en  parta- 
geant la  iuccefllon  paternelle  &  maternelle  ,  prirent  tous  le 
titre  de  Marquis  ou  de  Comte  de  cette  portion  ,  que  chacun 
eut  en  partage ,  &  ils  le  firent  de  leur  propre  mouvement , 
pour  fe  diférencier  les  uns  &  les  autres ,  &  fans  avoir  obtenu 
aucune  ére£lion  de  ces  terres ,  en  Marquifat  ou  en  Comté. 

X 


l6^  GENEALOGIES  HISTORIQUES. 
Saiuces.  Trois  de  ces  fept  frères  moururent  fans  poftérité ,  favoir  Bo- 
niface,  Marquis  de  Cortemeglia  ,  Hugues  ,  Marquis  de  Crave- 
fane ,  8c  Oâon  ,  dit  le  Bouvier  ,  Comte  de  Loretta  ,  &  leur  fuc- 
ceflîon  fut  partagée  entre  ceux  qui  reflerent.  De  Guil- 
laume, qui  eut  Bufque ,  la  vallée. de  Macra ,  Bronero  ,  Rof- 
fana ,  &  vinrent  les  Marquis  de  Bufque.  Anselme  qui  eut 
Ceve  ,  Cravejane ,  Cortemeglia  fut  Auteur  des  Marquis  de  Ceve 
8c  de  Cravejane.  De  Henri  ,  dit  \t  Louche  ,  qui  eut  Savone  , 
Caretto ,  Zuccarel ,  Se  pluficurs  autres  terres ,  dans  la  LJgurte  & 
dans  lesLa?^ges  fortit  la  Maifon  de  Caretto  ,  les  Marquis 
de  Fhal  8c  de  Savo/ze ,  Princes  du  Saint  Empire. 

MAINFROI  I.  fils  aîné  de  Boniface,  eut  pourfonpar- 
II*       tage  ,  Saluées  avec  toutes  fes  dépendances  ,  dont  lui  &  fa 
poftérité  prirent  le  nom  ,  il  établit  le  droit  d'aîneffe  &  de 
primogeniture  dans  fa  race  ,  où  la  fucceffion  efl;  demeurée 
400,  ans  fans  interruption ,  de  perc  en  fils  ,jufqu'aux  quatre 
derniers  Marquis  qui  étoient  frères ,  &  ce  droit  de  primoge- 
niture la  foutint  avec  éclat  dans  le  rang  de  Prince  ,  &  dans. 
tous  les  droits  de  la  Souveraineté ,  tels  que  ceux  de  battre 
monoye  d'or  &  d'argent ,  de  faire  des  loix  ,  d'établir  des 
impôts  ,  de  faire  la  paix  &  la  guerre  ,  &c.  Mainfroi  aquit 
après  l'an   1 1 60.  les  châteaux  de  Ville  8c  de  Ferzolo  ,  & 
s'étant    déclaré   pour   l'Empereur    Frédéric   I.    dans    les 
démêlez  qu'il  eut  avec  le  Pape  ,  il  fut  excomunié  ,  ce  qui 
dona  ocafion  à  fes  voifins  de  l'araquer.  Le  plus  redoutable 
de  fes  enemis  fut  Humbert  III.  Comte  de  Savoye  ,  qui  le 
vainquit ,  &  le  contraignit,  pour  avoir  la  paix  ,  de  lui  faire 
homage  de  fon  Marquifat ,  ce  qui  ariva  ,  félon  Pingon  , 
l'an  1 169.  mais  l'Empereur  fon  Souverain  légitime ,  préten- 
dant qu'il  ne  pouvoit,  fans  fonconfentement,  faire  homage  à 
un  autre  ,  déclara  cet  homage  nul ,  &  en  même  tems  Hum- 
bert ,  criminel  de  leze-Majellé,  pour  l'avoir  exigé ,  &  le  mit 
au  ban  de  l'Empire  ,  dont  fon  fils  fut  relevé.  Mainfroi  fit 
bâtir  le  château  de  Cardeto  ,  &  acorda  pluficurs  privilèges 
aux  Abayes  de  S  ta  farde  8c  de  C.Jèmve.  Il  mourut  l'an  1 1 7  5. 
laifil'ant  de  fa  femme  Jeanne ,  petite-fille  du  Roi  d'Efpagne  ^ 
félon  les  anciencs  chroniques  de  cette  Maifon  ,  mais  que 
Loiiis  de  laChieza  taxe  de  plufieurs  erreurs,  un  fils  unique  , 
favoir ,  MAI.NFROI  II.  qui  ^^iiKaconis^Sc  la  portion  que 
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les  Marquis  de  Btifque  avoient  dans  Saluées  ,  avec  quelques-  Sa  luces; 
unes  de  leurs  terres.  Il  foùda  ,  l'an  1 192,.  l'Eglifc  de  laine 
Laurent  ,,&  fa  fille  y^»«er  fonda ,  l'an  iiao.  le  Monafterc 
de  Rifrcdo ,  Ordre  de  Citeaux ,  où  elle  prit  l'habit  de  Reli- 
gieufe.  Il  iv.ourut  en  1 2 1 5.  ayant  perdu  trois  ans  auparavant 
Ion  fils  BoMFACE  ,  qui  laiffa  de  M.irie  de  la  Tour  d'Arborie  , 
fille  AcComite  IL  du  nom  Juge ,  &  Seigneur  de  Sardaigne  , 
MAINFROI  III.  qui  fuccéda  à  fon  aycul  ,  fous  la  tutelle 
de  fa  grand-merc  Alix  de  Momfcrràt.  Elle  fut  ataquce  par  *•  ^' 
Thomas  I.  Comte  de  Savoye  ,  lequel  prétendoit  comme  dé- 
ccndane  du  Comte  Ame ,  frère  &  fucccfleur  du  Marquis 
Pierre ,  mort  fans  cnfans  mâles ,  que  la  plus  grande  partie  du 
Marquifat  de  Saluées  dipendoit  de  fon  Marquifat  d'Italie  , 
&  fur  ce  fondement  il  en  exigea  l'homage  ,  &  contraignit 
par  les  armes ,  la  ComtelTe  Régente  à  lui  faire  ferment 
de  fidélité  ,  pour  les  places  de  Bargies  ,  Revel ,  Biifque  , 
Scarnafix  ^  Berne jje.  Mainfroi  forti  de  minorité  ,  confirma 
l'an  1230.  à  Vignon  ,  l'acord  fait  par  fonayeule,  avec  le 
Comte  de  Savoye  ,  &  reçut  de  lui ,  le  1 1 .  Novembre  1235. 
l'inveftiture  de  ces  Places.  Il  fut  le  premier  qui  fit  batre  mo- 
noye  d'or  &  d'argent.  Il  aquit  les  lieux  de  Cervignafco  , 
Tolonghere  ,  Pancalier ,  Monajkrole  8c  Ruffi.i.  Il  fit  du  bien 
à  l'Abaye  de  StafFarde  ,  où  il  fut  inhumé  l'an  1244.  & 
laifTa  de  Beatrix  de  Savoye ,  fille  d'Ame  IV.  THOMAS  ,  qui  y 
lui  fuccéda  fous  la  tutelle  de  Boniface  le  Géant ,  Marquis  de 
Montferrat ,  fon  oncle  maternel ,  qui  fubflitua  fon  pupiîe  à 
fon  fils  Guillaume  ,  en  cas  qu'il  mourût  fans  enfans.  Tho- 
mas s'étant  atiré  les  armes  de  Charle  d'Anjou  ,  Comte  de 
Provence ,  il  perdit  les  Seigneuries  deCunio  &  de  Bufque , 
qu'il  avoir  aquifes  peu  auparavant. 

Ce  fut  dans  l'efpérance  de  les  recouvrer ,  qu'il  fe  déclara 
en  faveur  de  ce  Prince  ,  contre  Mainfroi ,  Roi  de  Sicile  , 
quoique  celui-ci  fût  fon  beau-pere;mais  n'ayant  pas  obtenu  ce 
cipéroit ,  &  ayant  même  perdu  Revtl  &  FofTan  ,  que  lui 
enlevèrent  les  Àftcfans ,  il  entra  dans  la  ligue  contre  Charle , 
&  recouvfa  la  Val-dc-Sture,  Centuelle  &  Bufque.  Il  fonda , 
l'an  1290,  le  Monaflere  de  Revelle ,  de  l'Ordre  de  faint 
Dominique,  &  fit  bâtir  le  château  de  Mulajjan ,  avec  le  bas 
château  de  Saluées.  Sa  femme  AUx  de  Ceve  ,  dont  la  beauté 
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MICHEL- ANTOINE 
de  Saluées ,  Seigneur 
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poftérité  qui  porte 
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de  Saluées ,  légitimé  , 

t  en  France  1567. 


.-A..- 


JEAN-FRANC,OIS 

de  Carmagnole , 

fils  nat.  mort  devant 

Fontenai-le-Comtft 

en  Anjou. 


Charlote-Catherine  de  Saluées  ,   ép,  Charle 
de  L  u  R  ,    Comte  d' U  z  a  ,  dont  la  poftéricc 
a  pris  le  nom  de  Saluées, 


l5j  Dégrez. 

deSALUCES. 

ép.  KichArtie  Visconti  de  Milan,  fille  de  Caltace  ,    8c  fœur  d'jîzonl  ^ 


Lutint , 

de  Saluas , 

ép 

Jean  de 

Beccakia, 

de    Pavie. 


Anne 

Se 

Tantafilée , 

Religifufcs 

à  Rcvellc. 


Conftant 

& 

Jaque  , 

Religieux 

de  frint 

Dominique. 


EUSTACHE  de  Saluées  , 

Seigneur  de  Falgran» , 

Monterofe  ,    Montemale  , 

•j-   1405.  AlliAiie  de  C  e  v  e. 


Luchin  vécut  à  la 

Cour  d'Ame 

le,  RoH^e  ,    Comte 

de  Savoye. 


10 


.-A^. 


Robert 

& 
Jaque  , 
Religieux 
defaint 
Domi- 
nique, 


rollie  de 

Saluées  , 

femme   de 

François  de 

CURÏTTO, 

Marquis  de 
Savone. 


Toland  de 

Saluées  ,   ép, 

Antoine   Porro  ^ 

M.  du  ral-de- 

Frebe  ,   Comte  de 

Polenxo  &    de 

Sainte   yiMre. 


Conftant 

& 
Frédéric. 


George  , 

Evêque 

à'Aiufl  , 

&de 
Utufane, 


tt 


Richarde  de  Saluées ,  femme  de  Nicolas  Be'airix  , 

d'EsT  ,  Marquis  de  Ferrare.  Religieufe. 


Thomas ,  fils 
naturel. 


I^ 


Jean- 
Jaque 
de 
Saluées  ,' 
t  ijoo. 


Blanche  de  Saluées , 

femme  de  Vitalien 

Bor,r.omï'e  , 

Comte  i'Axma, 


Marguerite 

de  Saluées ,  femme 

de  Jean  d'ARMACNAC  , 

Comte  de  Commues, 


XIV.    FRANÇOIS, 

Marquis    de   Saluées , 

fuccede  en  15x9.  ■\  153.7» 

fans  alliance. 


ALFRAM 

de  Saluées  , 

Abc  de  Villarj 

en  Piémont, 

fils  nat. 


XV.  GABRIEL  de  Salaces , 

Evêque  à' Aire,  puis  Marquis 
ie  Saluées  ,   1537-   t  ''*•"  "54^* 

ép.  Madeleine  d'ANNEBAUT  , 

fille  de   Claude  d'Annebaut,  & 

petite-fille  de  l'Amiral. 

H.ECTOR 

de  Saluées , 

fils  nat.  vivoit 

en  Septembre 

JJ63. 


Frédéric 

dt  Salaces  , 

Evêque 

de 

Carfeniras, 

I 

CHRISTOPHE, 

bâtard   de 

Saluées  , 

Seigneur 

de  BtniUino, 


»î 
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Saxuces.  8c  la  vercu-ont  été  célébrées  par  plufieurs  Pcëtes  de  Pro- 
vence ,  comme  le  raporce  Noltradamus ,  le  fit  père  de  huit 
eiifans  ,  dont  les  deux  premiers  laiffercnt  poflérité.  Philipe 
de  Saluées ,  qui  étoit  le  troifiéme  ,  alla  en  Aragon  ,  auprès 
de  la  Reine  Confiance  fa  couline,  il  fut  employé  en  diverfes 
afaires  .importantes  ,  &  récompenié  de  pluiieurs  châteaux  , 
comme  écrit  Zurita.De  fon  frère  jEAN,Scigneur  deDogUani, 
8c  de  la  ComtelTe  àîAgUano  fa  femme ,  vinrent  les  Sei- 
gneurs de  Dogliarà  ,  de  Cijjm  8c  de  Cravefane. 
^^  MAINFROI  I\^.  qui  étoit  l'aîné  ,  fuccéda  en  1 599.  & 

s'unit  l'an  ï  302.  avec  Jean  ,  Marquis  de  Montferrat ,  pour 
^^^'  faire  la  guerre  aux  Aftefans  &  à  Galeas  Vifconti ,  Seigneur 
de  Milan  ,  qui  en  fut  chaffé.  Après  la  mort  de  Jean  ,  fur- 
nomé  le  Jujle  ,  dernier  Marquis  de  Montferrat ,  de  la  race 
d'Aleram  ,  Mainfroi  prétendit  lui  fuccéder  ,  comme  plus 
proche  héritier  mâle  ,  &  exclure  par  cette  qualité  Théodore 
Faléologue,  qui  ne  tiroit  fon  droit  que  par  fa  mère.  Il  s'em- 
para d'abord  de  la  meilleure  partie  du  Montferrat ,  aidé  du 
parti  des  Guelfes,  &  pour  mettre  dans  fes  intérêts  les  Génois, 
&  Robert ,  Roi  de  Naples  ,  qui  lui  avoit  enlevé  plufieurs 
places  dans  le  Marquilat  de  Saluées ,  il  ofrit  de  faire  homage 
à  ce  Prince ,  &  époufa  en  fécondes  noces ,  Ifahellc  Doria ,  filie 
de  Bernahon  Doria ,  enemi  d'Opicin  Spinola  ,  beau-pere  de 
fon  concurrent.  Mais  Robert,  après  quelques  fuccès ,  lé  laifla 
gagner  par  Fofre  qu'Opicin  lui  fit  de  dix  galères  ,  dont  il 
avoir  befoin  pour  ataquer  la  Sicile  ,  &  abandona  les  inté- 
rêts de  Mainfroi.  Celui-ci  fit  l'an  13 11.  un  acomodemenc 
avec  Théodore  Paléologue  ,  par  l'entremife  de  l'Empereur 
Henri  VII.  qui  en  1 3 1 5.  dona  en  fief  à  Mainfroi ,  la  ville  & 
le  Comté  à'Albe ,  &  l'inveiliture  du  Marquifat  de  Saluées. 
Mainfroi  avoit  de  fa  première  femme  Beatrix  de  Sicile ,  fille 
de  Mainfroi ,  un  fils  nomé  Frédéric  ,  qui  étoit  fon  héritier  na- 
turel ,  cependant ,  follicité  par  fa  féconde  femme  Ifibelle 
Doria  ,  il  deshérita  Frédéric  ,  &  déclara  fon  héritier  univers 
fel  Mainfroi ,  fils  d'Ifabelle.  Cette  injufte  prédileâion  alluma 
une  guerre  civile  ,  qui  fut  la  ruine  die  l'Etat  &  de  la  Maifon 
de  Saluces.  Frédéric  prit  les  armes ,  fe  mit  en  polfefTion  du 
Marquifat,  &  pour  avoir  l'apui  de  Philipe  de  Savoy  e,  Prince 
d'Achaïe  ,  il  lui  céda,  l'an  1324.  Carmagnole  ,Revelle  & 

Raconis , 
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AZON  de  Saiuces,  Seigneur  de  MtnaJleroU  ,  HoftmM  ,  CafielUr,  &c  Tdifana  , 
ic  fils  de  Thomas  II.  Marquis  de  Salaces ,  -f  l'an  i^itf.  âgé  de  po.  ans  , 
ëpoufa  EnofiU»  V  i  s  c  o  n  t  i. 

Jean  de  Saltitts  y  Seigneur  de  Monafierole  ,  cp.  M»rie  de  C  a  R  e  t  t  o. 
Antoine   de  Saluées ,  Seigneur  de  Monajlerole  ,  ép.  Annt  de  Saiuces-Car.de  t. 

Jean-Andre'  de  Saluées. 
Jean-Michei   de  Salaces  ,   ép.  Anne  S  o  l  a  R  e   de  Villeneuve, 
J  1  A  N  -  J  a  clu  e   de  Saintes ,  Seigneur  de  Monafierok. 
C  H  A  R  L  E  de  Saluées ,    Seigneur  de  Monajlerole. 
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SALUCES-CARDET. 


MAINFROI    de  Saiuces,  Seigneur  de  Cardet ,  Farillan  ,  T/ij/âfl  ,  &  de  Mulajfan , 

Maréchal  de  Savoye  ,   le  rils  de  Mainfroi  IV".  &:   à'ifaLcllc  Doyia  y 

t  en  1367.  ép.  Léonore  de   Savoye-Achaye,   153}. 

^ A -.^_____ 


THOMAS  de  S-ï'-v^i ,  Leonor-Othon  Antoine    de  Hue  on  in               Catherine, 

Seigneur  de  Cardet  ,          de    Saiuces,  Saiuces,                   &                      cp.   Guillaume 

ép.  B-irthclerrùe              Marquis  de  Arch.  de  Mr-       G  a  1.  e  a  s  d'iNGANNA  ,  Seigneur 

de   C  E  V  E.                       C  £  V  £.  W, -j  1400.        de  Saiuces.                 de  Bargts. 

MAINFROI  de  Salticis ,  Marquis  de  Cardet ,  ép.  Françoife  de  M  o  n  x  m  a  J  o  u  r. 
. . __ ■ ■'^ . '. 


JEAK-FRANÇOIS-MARIE     Jhan-Jaque     Jean-Michsc  Aimée  do 

de  Saluées ,    Marquis  de         de  Saiuces ,        de  Saluées,       S  aluciy, Dame  de 

Cardet ,  ép.  Iftbdle  Blanche       Seigneur  Seigneur  Caramagne,  ép. 

deMiOtANS,h  de  Loiiis  de  de  Guillaume,  Vie. 

Maréchal  de  Satjoye.  Fatfana.  Cafîellar.  de  Poiignac, 

. — , A _-^_______ , 


Blanche  de  Saluées, 

ép.  Charle  , 

Seigneur 

de 

Chapfaudon. 


J  A  QU  E   de  Saluées ,  Seigneur  de  Cardet ,  Car.imagne  ,       Marguerite  de  Saluées  ,   ép.  i".  Paul 
Fi.feo  ,  Faydlan  ,  Baron  d'Anjou  en  Dauphiné  ,  Seigneur  de  Thermes  ,  Maréchal 

t  M^P- en  Bourgogne,  au  camp  du  Duc  de  Deux-Ponts,      de  France.  2.".   Roger  ,  Seigneur  de 
ép.  Arme  deSAVOYE-TENDE,  Bellecarde,  Maréclal  de 

France,  petit  neveu  de  fon  let  mari, 

r— .1  ^' . ' ■  ■ ~-^ ,^_. , 

Henri    de  Saluées ,  Baron  de   Cardet  ,    Comte  de   Miolans ,  ép.  Benoîte  Claudine  Se 

S  p  I  N  o  L  A  ,  fille  du  Marquis  de  Gare\.  Sufane.^ 

K.  de  Saluées  ,    Baron  de  Cardet ,  Comte  de  Miolans  ,  ép.  N.  P  R  o  v  a  h^e  ,  fîlls 
de  Loiiis ,  Comte  de  C  o  i  e  g  n  o ,  grand  Chancelier  de  S/tvcyt, 
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Saluces.  Raconis^  qu'il  reprit  enfuite,  en  fief  de  ce  Prince,  Le  vieux 
Mainfroi  de  fon  côté  reconut  d'EdoUard  Comte  de  Savoye, 
les  châteaux  de  Barges  ,  Bufque  ,  Scarnafix  &  Bernezze. 
La  paix  que  firent  conclure  ,  le  22,  Mai  1 329.  Jean ,  Boni' 
face ,  &  George  de  Saluces  ,  ne  fut  pas  de  durée.  On  reprit 
les  armes  ,  &  Frédéric  s'empara  de  nouveau  des  meilleures 
places  du  Marquifat.  Son  frerc  Mainfroi  rechercha  l'alliance 
de  Philipe ,  Prince  d'Achaïe ,  qui  lui  dona  en  1 3  3  3 .  fa  fille 
Eléo?iore  en  mariage;ce  qui  broiiilla  Frédéric  avec  Philipe  de 
Savoye  ,  envers  lequel  il  fe  crut  dégagé  du  ferment  qu'il  lui 
avoit  prêté,  puifqu'il  avoit  manqué  à  la  parole:  cependant  il 
fe  réconcilia ,  l'an  1334.  avec  la  Maifon  de  Savoye  ,  en  lui 
renouvellant  l'homage  ,  &  peu  après  avec  fon  père, par  l'en- 
trcmife  du  Comte  de  Savoye.  Frédéric  ne  furvécut  pas  long 
rems  à  cette  paix  ,  &  mourut  l'an  1336.  laiffant  de  Margue^ 
rite  de  Vienne ,  fille  d'Humbert  I.  Dauphin  ,  un  fils  unique , 
nomé  THOMAS  II.  qui  fuccéda  ,  l'an  1 340.  à  fon  ayeul  , 
mort  âgé  de  quatre- vingt  ans ,  mais  ce  ne  fut  pas  fans  oblla- 
yij^  cle  de  la  part  de  fon  oncle  Mainfroi ,  qui  engagea  dans  fes 
ï  340.  intérêts, Bobeurt,  Roi  de  Naples,  &  le  Comte  de  Savoye.  Le 
8.  d'Avril  I  341 .  Jaque  ,  Prince  d'Achaïe  ,  &  Bertrand  des 
Baux  ,  Sénéchal  de  Piémont ,  furprirent  la  ville  de  Saluces, 
qui  fut  facagée.  Le  Marquis  qui  s'étoit  renfermé  dans  le  châ- 
teau ,.  fut  obligé  de  fe  rendre  prifonier  du  Sénéchal ,  avec 
fes  fils  qui  furent  remis  entre  les  mains  du  Prince  d'Achaïe , 
&  conduits  à  Pignerol.  Thomas  ayant  promis  fidélité  auRoi 
■  Robert ,  fut  remis  en  liberté  l'année  fuivante  ,  mais  il  ne  re- 
tira qu'en  1 347.  des  mains  de  fon  oncle ,  Saluces  &  les  pla- 
ces qui  lui  avoient  été  enlevées.  Il  fit  enfuite  une  ligue  avec 
Luchin  Vifconti ,  Seigneur  de  Milan  ,  oncle  de  fa  femme, 
mais  la  mort  de  Luchin  ,  arivée  en  1 349.  le  laiffa  fans  apui, 
&  expofé  au  reffentiment  de  la  Maifon  de  Savoye  ,  dont  il 
avoit  négligé  l'alliance.  Il  mourut  en  1357. 

FREDERIC  fon  fils  aîné ,  comença  fon  Gouvernement 
V  1  fi-    par  un  acomodement  avec  Mainfroi  de  Saluces  fon  grand  on- 
I3?7'     cle.  Celui-ci  qui  fit  la  branche ,  dite  de  Cardet  ^  étoit  Sei- 
gneur de  MulaJJan ,  Fariglian  ,  Caramagna  ,  Cardet  ^  Pozzo^ 
&c.  Maréchal  de  Savoye  ,  &  mourut  en  1 363.  laiflant  de 
Ijéonore  de  Savoye'Achàiç ,  une  nombreufe  poltérité.  Antoine  de 

Saluces 


DES   MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.     169 

SalUces  un  de  fes  fils  ,  fut  Archevêque  de  Milan  ,  trois  autres  Saï.uces^ 
furent  mariez  ,  &  laifTercnt  poftérité.  De  Hugues  vinrent  les 
Seigneurs  de  Caramagne  &  de  Pioz>zo  ,  de  Galeas  vinrent  ceux 
de  Mulafj'an  Se  de  Fariglian.  Thomas  de  Saluées  leur  frère  aîné 
continua  la  branche  de  Cardet ,  qui  a  longtems  fleuri  en 
Piémont.  Il  étoit  ayeul  à'yliméc  de  Saluées ,  qui  époufa  Guil' 
laume  Chalencon  ,  Vicomte  de  Polignae  ,  de  l'une  des  plus  an- 
cienes  Maifons  de  France.  Cette  Dame  étoit  tante  de  Mar^ 
guérite  de  Saluées  ,  qui  époufa  en  premières  noces  le  Maré- 
chal de  Thermes ,  &  en  fécondes  le  Maréchal  de  Bellegarde , 
petit  neveu  de  fon  premier  mari. 

Frédéric  ayant  refufé  de  rendre  homage  au  Comte  de  Sa- 
voye ,  fe  vit  ataqué  par  ce  Prince ,  qui  lui  enleva  Barges  & 
Revelle.   Le  déiéfpoir  qui  n'eft  jamais  un  bon  confeiller  , 
lui  fit  avoir  recours  à  la  protection  de  Luchin  &  de  Barna- 
bon  Vifconti ,  aufquels  il  fit  homage  le  a6.  Février  i  560. 
Galeas ,  Eufiache  ^  Azon  de  Saluées ,  regardant  cette  démarche 
de  leur  frère  ,  comme  honteufe  à  leur  Maifon  ,  unirent  leur 
relfentiment  à  celui  du  Comte  de  Savoye  ,  &  pendant  que 
les  Vifconti  étoicnt  ocupez  contre  les  Marquis  de  Mont-     Guichenon 
ferrât ,  Frédéric  dénué  de  leurs  fecours  ,  fe  vit  tout  d'un  ^^^^^  "^^  ^*" 
coup  ferré  de  fi  près  dans  Saluées  ,  qu'il  fut  obligé  de  fe 
foumettre  au  Com.te,  en  lui  faifant  homage  l'an  1 363.  pour  chi"^^  Hift* 
tout  fon  Marquifat,de  lui  payer  huit  mille  florins  d'or  &  de  ^^  Kémont.  ' 
lui  céder ,  Raeonis ,  Barges ,  Bu/que  ,  Ville  ,  Vogtinafco^  &  douze 
autres  terres  de  fon  domaine.  Comme  ceTraité  avoit  été  for-  k  ^cjfiefa  ^^ 
ce,  Frédéric  fe  crut  en  droit  de  le  rompre,  &  reclama  la  pro-  <^°"f-  i^°y-  <^« 
teftion  deCharle  V-Roi  de  France,  auquel  il  fit  prêter  fon  ^^^°>'** 
homage  ,  l'an  1375.  comme  à  fon  Souverain  ,  en  qualité  de 
Dauphin  de  Viennois ,  &  comme  ayant  les  droits  du  Royau- 
me d'Arles  ;  ce  qui  fut  l'ocafion  d'un  long  difcrend  entre  la 
Couronc  de  France  &  la  Maifon  de  Savoye.  Le  Parlement 
de  Paris  rendit  en  faveur  du  Roi ,  un  Jugement  auquel  le 
Comte  de  Savoye  ne  jugea  pas  à  propos  de  déférer.  Il  araqua 
de  nouveau  le  Marquis ,  dont  le  fils  aîné  Thomas ,  Comte  de 
Carmagnole  ,  (  c'étoit  le  titre  des  aînez  des  Marquis  de 
Saluées ,  fuivant  Loiiis  de  la  Chieza ,  )  voulant  fecourir 
Monafliérole  ,  afllegé  par  Amé  ,  Prince  d'Achaïe  ,  fut  dé- 
fait &  pris  prifonier  l'an  1 394.  Il  fut  conduit  à  Turin  ,  & 
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Saiuces.  ^^^^&  deux  ans  après  ,  en  payant  vingt  mille  florins  d'or  ^ 
&  en  réitérant  les  homages  faits  par  fes  prédéceffeurs ,  à  la 
j  X.  Maifon  de  Savoye.  La  même  année ,  THOMAS ,  troifiémc 
1 2  q5.  du  nom  ,  fuccéda  à  fon  père ,  &  voyant  la  France  peu  en  état 
de  le  fecourir  ,  contre  la  Maifon  de  Savoye  ,  il  s'allia  l'an 
1410.  avec  leMarquisdeMontferrat,  qui  étoit  alors  en  guer- 
re avec  elle,  &  qui  ayant  fait  la  paix  en  141 1 .  abandonaTho- 
mas ,  de  forte  que  celui-ci  fe  voyant  afliegé  l'an  1415.  dans 
fon  château  de  Saluées  ,  fans  efpérance  de  fecours  ,  il  fut 
contraint  de  fubir  la  loi  du  vainqueur.  Il  renouvella  au 
Comte  de  Savoye  &  au  Prince  de  Piémont ,  les  homages 
rendus  par  fon  père  ,  renonçant  à  l'alliance  de  la  France,  & 
mourut  en  141 6.  dans  un  âgé  avancé.  Il  avoit  époufé  Mar- 
guerite de  Ro!  ci ,  fœur  de  Blmche  de  Romi ,  femme  de  Louis 
de  Bourbon ,  Comte  de  Vendôme ,  &  fille  de  Hugues  IL  Comte 
de  Rouci ,  &  de  Bruine  &  de  Blanche  de  Couci.  Il  en  eut  entre 
^-  autres  enfans ,  LOUIS  I.  Marquis  de  Saluées ,  qui  fut  élevé 
*4i^.  fQ^j  ]^  tutelle  de  fa  mère  ,  &  de  Valeran  de  Saluces ,  Sei- 
gneur de  la  Mante ^  fon  frère  naturel ,  qui  en  fon  nom  ,  jura 
l'an  141 9.  fidélité  au  Duc  de  Savoye.  Loliis  devenu  majeur, 
&  fage  par  le  malheur  de  fes  ancêtres,  renouvella  ce  ferment 
l'an  1424.  &  conferva  exactement  la  paix  avec  ce  Prince  ,. 
&  avec  fon  fils  le  Duc  Louis ,  qui  le  fit  Chevalier  de  fon 
Ordre  du  Collier  ,  &  l'établit  en  1444.  Lieutenant  Général 
de  tous  fes  Etats ,  qu'il  gouverna  avec  beaucoup  de  pruden- 
ce. Il  fut  élu  avec  le  Marquis  de  Ferrare  ,  arbitre  des  difé- 
rends  ,  entre  le  Marquis  de  Montferrat  fon  beau-pere  ,  le 
Duc  de  Milan  &  la  République  de  Venife ,  &  il  les  acomoda 
heureufement  par  la  paix  de  Ferrare  ,ce  qui  lui  fit  doner  le 
furnom  de  Pacificateur.Qe  fut  lui,  qui  fit  bâtir  l'Eglife  de  faint 
Bernardin ,  &  ériger  la  Collégiale  de  Carmagnole.  Il  mou- 
rut en  1 47  5 . 
y  j  LOUIS  II.  n'imita  pas  la  conduite  de  fon  père.  Livré  aux 

confeils  de  fa  femme  Jeanne  de  Montferrat ,  dont  la  vanité 
47 7  •  foufroit  que  fon  mari  fût  vaffal  de  celui  de  fa  fœur  cadette  , 
refufa  l'homage  à  Charîe ,  Duc  de  Savoye  ,  &  envoya  en 
France  demander  la  proteûion  du  Roi  Charle  VIII.  en  lui 
renouvcllant  le  ferment  de  fidélité ,  prêté  par  fes  ancêtres. 
Le  Duc  irrité  de  fon  procédé  ,  entra  dans  le  Marquifat ,  où 
rien  ne  fut  épargné  ,  &  en  fournit  prefque  toutes  les  places. 
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Louis  fe  retira  en  France ,  laiffant  la  Marquifc  à  Rcvelic  ,  Saliîces. 
où  elle  fc  défendit  avec  courage.  On  employa  en  France  les 
voyes  de  la  négociation  ,  &  fur  ces  entrefaites ,  le  Duc  étant 
venu  à  mourir  ,  le  Marquis  fut  rétabli  dans  la  poiTefllon  de 
fes  Etats  ,  par  Marie  de  faint  Severin  ,  Capitaine  Général 
de  Loliis  le  More  ,  Duc  de  Milan.  Il  fit  la  paix  avec  le  fuc- 
ceffeur  du  Duc  Charlc  ,  &  fuivit  le  Roi  Charle  VIII.  dans 
fon  expédition  de  Naples ,  où  ayant  été  laifle  en  qualité  de 
CapitaineGénéral.il  Ht  lever  le  riégcdcGaëre  auxEipagnols, 
&  reprit  Trajctto  &  Fundi.  Le  Roi  Loiiis  XII.  luidona  en 

I  joo.  l'Ordre  de  faint  Michel  &  le  gouvernement  d'Afti. 

II  mourut  quatre  ans  après ,  laiffant  de  fa  féconde  femme 
Margnertie  de Foix-Candiîle^  quatre  fils  encore  fort  jeunes,qui 
fuccéderent  l'un  après  l'autre  auMarquifat,&  avec  lefquels  fut 
entevelic  la  race  des  Marquis  de  Saluées.  Il  avoir  fait  ériger  , 
l'an  148 1.  par  Sixte  IV.  la  Cure  de  Saluces  en  Collégiale  , 

y  ayant  fondé  un  Doyen  &  dix  Chanoines.  MICHEL-AN-  xil. 
TOINE  demeura  avec  fes  frères  fous  la  tutelle  de  leur  mère ,  j  çq.  ^ 
&  fous  la  protection  du  Roi ,  qui  le  fit  Chevalier  de  faint 
Michel ,  Gouverneur  d'Afti ,  &  Capitaine  de  50.  homme^ 
d'armes.  Dans  la  guerre  qui  s'alluma  entre  la  France  &  l'Em- 
pereur ,  le  Marquifat  de  Saluces  foufrit  beaucoup  par  les  ra- 
vages ,  qu'y  comirent  les  Impériaux,  pour  fe  venger  de  l'ata- 
chement  du  Marquis  au  parti  du  Roi.  Après  la  funefte  jour- 
née de  Pavie  ,  il  fe  joignit  au  Duc  d'Albanie  ,  &  fauva  le 
Royaume  de  Naples.  La  Régente  loiia  fon  zélé ,  &  le  fit 
Amiral  de  Guyenne  &  Lieutenant  Général  du  Roi  en  Ita- 
lie ,  où  il  préferva  Florence  de  la  fureur  du  Conétable  de 
Bourbon.  Il  fut  enfuite  envoyé  dans  le  Royaume  de  Naples , 
où  il  défit  &  prit  prifonier  Hugues  de  Moncade.  La  conta- 
gion s'étant  mife  dans  fon  armée  ,  il  fe  retira  à  Averfa ,  où 
étant  afTiégé  ,  il  reçut  au  gcnoiiil ,  une  blelTure  dont  il  mou- 
rut l'an  1 528.  fans  avoir  pris  d'alliance.  Ce  fut  lui  qui  obtint 
en  I  ç  1 1 .  du  Pape  Julc  II.  l'éreftion  de  l'Evêché  de  Saluces, 
où  fa  mère  fonda  en  i  528.  le  Monaftere  àz Jointe  Claire. 

La  fuccefTion  du  Marquis ,  apartcnoit  par  le  droit  de  la 
naiffancc , à  fon  frère  JEAN-LOUIS  5 mais  comme  c'étoit    X II T. 
un  Prince  d'un  efprit  foible  &  de  peu  de  courage,  on  l'avoit     i  528. 
dcfliné  à  l'Etat  Eccléfiaflique  ,  en  lui  donant  les  Abayes 

Yij 
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SaivcEs.  à.e  Staffarde  ,  de  Cafenave  &  de  faint  Confiance  ;  &  fa 
mère  vouloir  lui  faire  préférer  le  Prince  François  5  cependant 
ayant  été  tiré  du  château  de  Verzelle ,  où  il  étoit  retenu  par 
ordre  de  fa  mère  &  de  fon  frère  aîné  ,  il  fe  fit  reconoïtre 
Marquis  de  Saluées  :  peu  après  il  fut  arête  fur  les  plaintes  de  fa 
XIV.     mère ,  &  déclaré  incapable  de  gouverner.  L'on  mit  en  fa 
I  5 20.     place  fan  frère  FRANÇOIS ,  qui  après  la  mort  du  dernier 
Marquis  deMontferrat,prétendit  lui  fuccéder,&  prit  quelques 
places  avec  le  titre  de  Marquis  de  Montferrat.  Les  Ducs  de 
Savoye  &  de  Mantouë  lui  difputerent  cette  fucceffion  ,  & 
l'Empereur  voulut  être  le  Juge  du  diférend.  Les  Marquis  de 
Saluées  ,  flaté  par  les  efpérances ,  que  lui  dona  Antoine  de 
Levé  ,  qui  lui  promit  en  même  tems  fa  fille  en  mariage , 
quita  le  parti  de  la  France  ,  &  fe  mit  fous  la  protedion  de 
l'Empereur  ,  qui  cependant  ne  jugea  pas  en  fa  faveur  le  difé- 
rend fur  le  Montferrat.  Le  Roi  jullement  irrité  du  change- 
.  ment  du  Marquis ,  mit  en  liberté  Jean-Louis,  lequel  acom- 
pagné  de  Gui  Rangoni ,  Général  des  François ,  fe  fit  prêter 
ferment  de  fidélité  par  ceux  de  Saluées  5  mais  il  tomba 
peu  après  ,  entre  les  mains  des  Impériaux  ,  &  fon  frère 
^      afiiégcant  le  château  de  Carmagnole ,  y  fut  tué  d'un  coup 
de  fouconneau  l'an  1537.  Les  foldats  de  la  garnifon  furent 
tous  envoyez  aux  Galères ,  &  leur  Capitaine  Etienne  Mala- 
balla  fut  pendu  par  ordre  du  Marquis  du  Guaft. 

Après  la  mort  du  Marquis  François ,  le  Roi  invertit  du 
Marquifat  GABRIEL  de  Saiuces,  le  dernier  de  fes  frères, 
Y  y  qui  étoit  alors  E  vêcjue  d'Aire,  &  qui  peu  après  fut  pris  par  les 
- .  "  Impériaux ,  mais  par  la  paix  conclue  avec  la  France  ,  il  fut 
mis  en  poiTeffion  de  fon  pays. Il  en  joiiitpeu  de  tems. Devenu 
fufpeéi  aux  François ,  il  fut  arrêté  à  Revelle ,  par  Jaque 
Caraccioli ,  Prince  de  Melfe ,  &  par  Pierre  Strozzi ,  &  con- 
duit à  Pignerol  ,  où  il  mourut  d'apoplexie  l'an  1 5'49.  en 
mangeant  un  melon  ;  &  non  fans  foupçon  de  poifon. 

Il  refloitpour  dernier  perfonage  de  la  tragédie  ,  le  Mar- 
quis JEAN-Loijis.  Comme  il  étoit  parmi  les  Impériaux  ,  peu 
aimé  des  peuples  ,  ils  députèrent  au  Roi  Henri  II.  Auguftin 
de  la  Chieza ,  pour  le  prier,  de  les  recevoir  fous  fon  obéïf- 
fance ,  &  de  ne  les  point  foumettre  à  un  autre  Prince.  Le 
Roi  accepta  l'ofre ,  &  leur  acorda  les  jmêmes  privilèges , 
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dontjoiiiflcnt  les  Rcgnicolcs.  Jean-Loiiis,  fécondé  de  quel-  Saluces. 
ques  troupes  lmpériales,conduites  par  FerdinandGonzague, 
vint  en  1552.  dans  le  Marquifat ,  &  facagea Saluées  5  mais 
en  ayant  été  cHafTé  l'année  Tuivante  par  les  François ,  il  fe 
retira  chez  les  Efpagnols  à  Afti ,  où  livré  au  chagrin  &  à  la 
mifere  ,  il  fit ,  l'an  1 5:60.  avec  le  Maréchal  de  Bourdillon 
un  Traité  ,  confirmé  depuis  par  le  Roi  Charle  IX.  par  le- 
quel il  cédoit  à  ce  Monarque  ,  tous  fes  droits  fur  les  Marqui- 
iats  de  Saluées  &  de  Monttérrat ,  &  autres  terres  qu'il  avoit 
en  Piémont,  moyenant  que  le  Roi  lui  doneroit  des  Terres  & 
Domaines  en  France  ,  jufqu'à  Li  concurrence  de  30.  mille 
livres  de  rente.   Après  ce  Traité  il  fe  rendit  en  France ,  où 
il  eut  le  Comté  de  Beaufort  en  Anjou.  Il  y  mourut  l'an  i  567. 
laifTant  trois  enfans  naturels ,  dont  l'un  wpmé  Michel-Antor,ie 
•de  Saluées ,  Seigneur  de  Châteaufort ,  Baron  de  Verrières , 
laifla  une  poftérité ,  qui  fubfifte  encore  en  Loudunois ,  avec 
le  nom  de  Sdluces  ;  les  deux  autres  furent  Augulle-Céfar  de 
Saluées ,  &  Jean-François  ,  dit  de  Carmagnole  ,  tous  deux  nez 
de  Marie  Biandra.  Celui-ci  mourut  au  licge  ,  devant  Fon- 
tenai  le  Comte  en  Poitou  ;  fon  frère  fut  légitimé  par  le  Roi, 
en  Odobre  i  ^66.  Se  obtint  d'Henri  III.  par  Lettres  patentes 
du  I  o.  Juin  1577.  ^^^  rente  annuelle  &  perpétuelle  de  6600. 
livres  pour  lui  &  fes  hoirs ,  laquelle  fut  confirmée  par  Brevet 
du  même  Roi ,  du  23 .  Mars  i  çSo.  à  fa  fille  unique  Catherine 
de  Saluées ,  femme  de  Jean  de  Lur  ,  Comte  à'Uza ,  dont  la 
poftérité  qui  a  pris  le  nom  de  Saluées ,  en  joUit  encore.  Ladite 
Tente  a  été  réduite  à  fix  mille  francs,  par  Arêt  dû  Confeil  du 
Roi ,  rendu  à  Verfailles  le  25.  Septembre  1688.  Le  Mar- 
quis Jean-Loiiis  avoit  époufé  fecretement  Antoinette  Vera^ 
iille  de  Jean  de  Vera  ,  citoyen  de  Naples ,  dont  il  eut 
Augufie  &  François  de  Saluées.  Le  Marquilat  de  Saluées  fut 
poffédé  affez  paifiblement  par  la  France ,  jufqu'en  1588. 
que  le  Duc  de  Savoye  s'en  faifit ,  &  après  quelques  difcuf- 
fions ,  il  lui  eft  refté  par  le  Traité  de  paix  de  Lion  ,  de  l'an 
i  60 1 .  en  échange  de  la  Brejje  Se  du  Bugey. 

Comme  la  Prineipauté  de  Majjeran  efi  actuellement  oeupée  par 
le  Roi  de  S ar daigne  ,  ^  cruelle  tji  enclavée  dans  le  Piémont ,  je  la 
■placerai  ici  k  ia fuite  des  Etats  di  la,  Maijon  de  Savoye. 

Yû] 
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ARTICLE     V. 


Ferrero-  Du  Prince  de  MASSERAN  ,  de  la  Mai/on  FERRERO. 
Masse- 


RAN. 


Ecattelc  :  au 
I.  &  4.  d'ar- 
gent ,  au  lion 
d'azur  ,  armé 
&  lampaffé  de 
gueules  ,  qui 
cHAccinjoU  ou 
Ferrero. 

Au  X.  & 
3.  d'argent  à 
l'aigle  à  deux 
têtes  de  fa- 
ble ,  couro- 
nécs  de  même 
fur  le  tout  , 
bandé  d'ar- 
gent &  d'azur 
de  fix  pièces  , 
quiellFwyjwe. 


MASSER  AN  eft  un  Fief  de  l'Eglife  enclavé  dans  la  Sei 
gneuriedeVerceiljdu  côté  du  Milanez.  Il  paffa  dans  le 
X  VI.  fiéclede  la  Maifon  de  Ftefque ,  dans  celle  de  FERRE- 
RO, à  qui  il  apartient  encore  aujourd'hui.  Cette  Maifon  efl 
originaire  de  Milan,  fuivant  Luques  Contile ,  ou  d'Yvrée  ,  fi 
l'on  s'en  raporte  à  Leandre  Alberti  &  à  Ugheili.  Mais  le  fen- 
timent  le  plus  comun ,  &  qui  efl  celui  de  François  Sanfovin , 
de  Pierre  Ricordati  ,  d'Henninges  ,  de  Morigia  ,  de  Fr. 
Aug.  de  la  Chicza  &  d'Im-HofF,  efl  qu'elle  décend  des  Ac- 
ciajoli ,  dont  elle  a  confervé  les  Armes. 

La  famille  des  Acciajoli  ,  illuflre  par  les  grands  hom- 
mes ,  qui  en  font  fortis ,  &  par  les  richelfes  &  le  crédit  qu'elle 
s'étoit  aquis  dans  la  Tofcane  ,  &  principalement  à  Floren- 
ce, s'efl  rendue  confidérable ,  non  feulement  en  Italie ,  mais 
encore  dans  la  Grèce  ,  où  elle  pofTéda  pendant  foixante-dix 
ans  la  Principauté  d'Athènes.  Ce  fut  Raimer  Acciajoli ,  qui  la 
fit  entrer  dans  fa  Maifon  :  ce  Seigneur  s'étant  engagé  dans 
l'expédition  ,  que  les  François ,  les  Vénitiens  &  les  Génois 
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entreprirent  lur  la  fin  du  XIV.  fiécle  ,  à  la  prière  du  Pape  ,  Ferrero- 
réduiiit  fous  fon  obéïffance ,  l'Attique  &  la  Béotie ,  avec  une  Masse- 
partie  de  la  Phocide  ,  &  pour  s'affurer  la  poffcflion  de  fa  *^*  *"" 
nouvelle  Principauté  ,  il  fit  alliance  avec  les  Génois ,  qui 
tenoient  l'Ille  d'Euùée  ,  autrement  de  Ncgrepont ,  &  époufa  la 
fille  de  Philippin  Doria ,  comme  le  raporte  Lmhic  ChalconcUle , 
/.  4.  de  rub.  Turc.  Il  n'en  eut  que  deux  filles ,  dont  il  maria 
l'aîncc  à  Théodore  Palcologuc  ,  frcrc  d'Emanucl  II.  du 
nom  Empereur  de  Conflantinoplc  ,  &  lui  dona  pour  dot  la 
ville  de  Cortnthe.  Il  maria  la  cadette  à  Charle  Tocco ,  Prince 
d'Acarnanie  &  d'Etolie.  Rainier  avoit  un  fils  naturel  apellé 
Antoine ,  auquel  il  dona  la  Béotie ,  ayant  laifTé  Athènes  aux 
Vénitiens.  Antoine  peu  content  de  cette  difpofition  ,  dé- 
clara la  guerre  aux  Vénitiens  ,  afTiégea  Athènes ,  &  l'ayant 
forcée  à  fe  rendre,  par  la  défaite  de  ceux  qui  étoient  venus  la 
fecourir ,  il  fut  déclaré  Prince  d'Attique  &  dcBéotie.  Se  voyant 
fans  enfans ,  il  fit  venir  de  Florence  ,  fon  parent  Neri  Accia- 
joli ,  qui  lui  fuccéda  ,  par  l'apui  des  plus  puifl'ans  de  la  ville  , 
contre  les  deffeins  de  la  veuve  d'Antoine  ,  qui  vouloit  faire 
pafTcr  le  Duché  d'Athènes ,  à  Chalcondile ,  pcre  de  Laonic , 
fur  la  foi  duquel  ceci  eft  raporté.  Apres  la  mort  de  Neri  Ac- 
ciajoli ,  fa  femme  qui  avoit  deux  enfans  en  bas  âge  ,  retint 
la  Principauté  d'Athènes ,  que  cependant  le  Sultan  Maho- 
met II.  lui  ôta  ,  pour  la  doner  à  François  Acciajoli ,  fils  d'An- 
toine ,  frère  de  Neri.  Mais  peu  après,  c'eft-à-dire,  l'an  1455. 
celui-ci  en  fut  dépoiiillé  par  Mahomet ,  qui  joignit  Athènes 
à  fcs  autres  conquêtes.  Chalcondile  1.  6.  8c  9.  rer.  Turci. 

Une  autre  branche  des  Acciajoli  ne  fe  rendit  gueres 
moins  confidérable  dans  le  Royaume  de  Naplcs  ,  où 
Nicolas  Acciajoli  fut  élevé  à  la  dignité  de  Gyj'/.'d  Sénéchal  du 
Royaume  ,  par  la  Reine  Jeanne  I.  qui  lui  dona  les  Comtez 
de  Satriofw  ,  Alelji ,  Terlizzi  ç^  Gerace.  Léonard  Aretin,  dans 
fon  quatrième  kvre  de  l'Hifloirc  de  Florence  ,  parle  de  Ni- 
colas ,  comme  d'un  perlonage  d'un  grand  mérite  ,  qui  gou- 
verna plufieurs  années  le  Royaume  de  Naples ,  avec  autant 
de  fageffe  que  d'autorité.  Il  laiffa  trois  fils ,  favoir ,  Ange  , 
Benoît  (jr  Laurent.  L'ainé  fuccéda  aux  honeurs  de  fon  père  , 
mais  leur  poflérité  malculine  s'éteignit  bientôt.  Ferdinand 
délia  Mura  délie  famigl.  Neap. 
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Ferrero-      Quant  aux  Acciajoli,  quirefterent  dans  laTofcane ,  ilsy  tin- 

Masse-  ^^^^  toujours  un  rang  confidérable ,  &  eurent  la  plus  grande 

a  A  N.      part  dans  l'adminiflration  de  la  République  de  Florence  , 

où  Scipion  Ammirato  compte  onze  Gonfaloniers  de  cette 

femille.  Les  faâions  des  Guelfes  &  des  Ghibelins ,  qui  furent 

fi  fatales  à  l'Italie ,  ne  le  furent  pas  moins  aux  Acciajoli , 

dont  pîufieurs,pour  fe  fouftraire  à  la  fureur  de  leurs  ennemis, 

«bandonerent  leur  patrie  ,  &  cherchèrent  un  azile  y  les  uns 

d'un  côté  ,  les  autres  de  l'autre.  La  plupart  fe  retirèrent  à 

Bielle ,  ville  du  Diocefe  de  Verceil ,  où  les  gens  du  pays  ne 

pouvant  retenir  leur  nom  ^c«Vî/o/i  ,  les  apelierent  de  celui 

de  Forero ,  c'efl-à-dire  ,  étranger ,  d'où  eft  venu  le  nom  de 

Ferrero ,  qu'ils  ont  toujours  porté  en  gardant  cependant  les 

Armes  des  Acciajoli.  Ils  fe  répandirent  de  là  dans  plufieurs 

villes  de  Piémont ,  comme  à  Mondovi ,  à  Turin ,  à  Chivas , 

^11  écrivoit  ^  Quiers  &  à  Nice.  François  Auguftin  de  la  Chieza  ,  dit 

^''*        qu'un  E^/?  Ferrero ,  Chevalier  ,  fonda  le  Monaftere  des 

Chanoines  Réguliers  de  Corteglia ,  dit  à  préfent  Corte-Vecchia 

dans  le  Comté  d' Afli ,  en  leur  donant  fon  château  de  Savor- 

tmo^  fitué  près deValfenera. Cor. Reale ni Savoïa.  fart,  i.f.iii. 

Les  Ferrero  de  ^luiers  ont  tenu  ,  il  y  a  plus  de  cent  ans  , 

dit  le  même  Ecrivain,  le  Comté  de  Monterotondo,  avec  partie 

de  Lovenetto,  Ibid.  p.  1 74. 

A  Chivas  vivoit  vers  l'an  1400.  Jean  Ferrero  ^  Seigneur  de 
ToHtngo ,  qui  fut  un  vaillant  Capitaine  d'hommes  d  armes , 
&  Confeiller  de  Théodore  IL  Paléologue  ,  Marquis  de 
Montferrat.  Ibid.  p.  43  a. 

Les  Ferrero  de  Turin' ,  dit  d'Aneifa ,  poffedent  le  Comté 
de  Marentino ,  qui  leur  fut  inféodé  par  le  Duc  Charle-Ema- 
nucl.  Id. part,  l.page  173. 

Les  Ferrero  de  Pignerol  poffedent  le  Comté  de  Buriafco  , 
avec  un  Château ,  &  Famolafco ,  &  ont  la  jurifdiâion  de  Bub- 
hiana ,  dans  la  vallée  de  Luzerne.  Id.p.  i .  pa^.  3 o  j. 

L'ancien  chœur  de  l'Eglife  de  faint  François  de  Mondovi, 
qui  fert  à  préfent  de  Cathédrale  ,  fut  bâti  l'an  i  joo.  par 
les  Ferrero  ,  principaux  Gentilshommes  de  cette  Ville  ,  qui 
avec  les  Ferrero  de  Coni ,  ont  produit  un  grand  nombre  de 
Colonels ,  de  Chevaliers  de  faint  Jean  de  Jerufalem  ,  de 
Gouverneurs ,  de  Sénateurs ,  un  Evêque  d'Aoflc ,  &  de  nos 

jours 
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jours  un  Préfident  du  Sénat  de  Nice.  Id,  part.  i.  page  3  96.      Ferrbro- 
A  cet  extrait   de  François  Auguftin  de  la  Chicza  ,  M  a  s  s  e- 
on    peut  ajouter  j  1°.   Qu'il  y  a  aujourd'hui  dans  le  Sa-     RAN. 
cré  Collège  ,  un  Cardinal  de  la  Maifon  Ferrera  de  Nice  , 
qui  eft  petit  neveu  du  Marquis  Ferrera  àe  faint  Laurent  , 
mort  en  172J.  à  Paris,  Lieutenant  Général  des  Armées 
du  Roi  ,  ayant  marié  l'aniiée'  précédente  ,  fa  fille  unique , 
avec  le  Marquis  de  Damas-à' Anlez>i ,  auquel  il  remit  avec 
l'agrément  du  Roi ,  le  Régiment  de  Nice  ,  &  qui  efl  ac- 
tuellement premier  Gentilhomme  de  la  Chambre  de  M.  le 
Duc. 

2°.  Que  le  Marquis  à.'Ormea  ,  principal  Miniflre  du  Roi 
de  Sardaigne  ,  efl  de  la  Maifon  des  Ferrera  de  Mondovi. 

Quant  AuxFerrero  de  Biclle,c'efl  à  eux  qu'apartient  la  Prin- 
cipauté de  MaJJeran ,  comme  héritiers  de  la  Maifon  de  Fief- 
que.  Avant  cette  fucceiîion  ,  ils  étoient  depuis  longtems  des 
plus  confidérables  de  cette  Ville  ,  où  ils  fondèrent  &  dotèrent 
le  Monaflere  de  faintSebaflien  des  ChanoinesRéguliers.  Fr. 
Aug.  de  la  Chieza,  Caur'.  Roy.  de  Sav.  i.part.  />.  245.&  où  ils 
remplirent  les  premières  places ,  telles  que  celles  de  Chiavare 
ou  Podeflat ,  c'efl  ainfi  que  fe  nomoit  le  premier  Magiflrat , 
qui  la  gouvernoit.  Ihid.  page  241.  Bessus  Ferrero  ,  Sei- 
gneur de  Boriana  &  de  Blatina ,  étoit  Chi.ware  de  Bielle  l'an 
1469.  C'efl:  de  lui  que  font  fortis  les  Princes  de  MafTeran  , 
cinq  Cardinaux ,  plufieurs  Evêques ,  fix  Chevaliers  de  l'A- 
nonciade,  deux  Chevaliers  de  f aint  Michel ,  un  de  la  Toifon 
d'or  ,  deux  Grands  d'Efpagne  ,  un  Général  des  Finances 
de  la  Courone  de  France  ,  dans  l'Etat  de  Milan ,  un  Préfi- 
dent du  Sénat  de  Milan ,  un  Général  de  la  Cavalerie  de  Sa- 
voye  ,  &  un  Capitaine  Général  des  Armées  du  Roi  d'Ef- 
pagne. 

BefTus  laifTa  entr'autres  enfans  deux  fils ,  favoir  ,  Sebas-     j  p^^  ç-^^r 
TiEN&PÎENRi,  par  Icfqucls  la  famille  fut  partagée  en  «»//W ,  deiu 
deux  branches.  De  Henri  décendoit  Cesar-Camille  ^"'''^^  ^'^"'' 
Ferrero  ,  fils  àeJean-Etiene  F'errcro  ,  Seigneur  de  Boriana  8c  pa^è  710."* 
à.'Auriane  deFicfque^  lequel  fuivant  Fr.  Aug.  de  la  Chiez,a  dans 
fon  Hifl.  chronol.  des  Evêques  &  Abez  de  Piémont  ,  fut 
Abé  de  faint  Eticne  d' Yvrée  ,  Evêque  de  Savone  ,  puis  d'Y- 
vréc  en  1 58 1 .  Prélat ,  qui  s'cfl  atiré  de  grands  éloges  par  fa 
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Fbrrero-  piété,  &  par  fon  érudition.  Son  neveu  Jean-Etiene  Fer- 
Masse-  rero  ,  Evêque  de  Verceil,  en  i  599.  foutint  la  réputation  de 
RAN.  fon  oncle  ,  dans  les  diférens  emplois  qu'il  eut  à  la  Cour  de 
Rome.  Il  fut  Camerier  fecret  des  Papes  Urbain  VII.  &  Gré- 
goire XIV.  Référendaire  des  deux  Signatures  ,  Abé  de 
Luques  &  de  Cantignano.  Il  fut  envoyé  en  qualité  de  Nonce 
vers  l'Empereur ,  les  Rois  de  Pologne  &  de  Hongrie  ,  & 
vers  l'Archiduc  d'Autriche  ,  &  dona  dans  cet  emploi  des 
marques  de  fa  prudence  &  de  fon  habileté  ,  qui  lui  méritè- 
rent l'eftime  de  l'Empereur  Rodolfe  II.  Ce  Prince  lui  dona^ 
fa  nomination  pour  le  Cardinalat,  mais  la  mort,  qui  l'enleva 
en  161 2.  l'empêcha  de  recevoir  l'honeur  de  la  Pourpre. 
Fr.  Auguft.  de  la  Chieza  ,  dit  qu'il  compofa  en  latin  ,  les 
vies  de  faint  Eufcbe  &  de  fes  fucceffeurs ,  dans  l'Eglife  de 
Verceil  i 

Son  frère  Sebastien  Ferrero  ,  Seigneur  de  Boriana  ,  fut 
père  entr'autres  enfans  de  THOMAS-FELIX  ,  Comte  de 
Ferrero  8^  àc  Boriana,  TAsiXC^is,  àt  J^darmora  ,  qui  dona  un 
nouveau  luflre  à  fa  famille  ,  par  les  grands  emplois  qu'il  eut 
à  la  Cour  de  Savoye  ,  &  par  *la  capacité  avec  laquelle  il  les 
remplit.  Le  Duc  Viétor-Amé  II.  le  fit  Chevalier  de  l'Anon- 
ciade  en  1676.  &  l'envoya  trois  fois  Ambaffadeur  en  Fran- 
ce ,  d'où  il  remporta  l'eftime  de  Loiiis  le  Grand  ,  &  la  ré- 
putation d'un  habile  Minillre.  La  dernière  fois  qu'il  vint  en 
France ,  fut  l'an  1(597.  Il  mourut  quelques  années  après  fans 
lignée. 

Venons  à  préfent  à  la  branche  aînée,  qui  s'ell  continuée 
jufqu'à  préfent  dans  les  Princes  de  Mafleran.  Elle  a  pour 
auteur  SEBASTIEN  FERRERO  ,  Seigneur  de  Gallia^ 
nico ,  Grand  Croix  de  l'Ordre  des  SS.  Maurice  &  Lazare, 
Crefcentius  l'apelle  le  fils  aîné  de  la  fortune  ,  à  caufe  du 
bonheur  continuel,  dont  il  joiiit  pendant  le  cours  d'une  vie 
de  quatre-vingt  ans  ,  &  qu'il, ne  rendit  ii  confiant ,  que  par 
une  conduite  toujours  pleine  de  fageffe  &  de  prudence.  Il 
s'atacha  à  laCour  de  Savoye,fous  la  R  égence  de  la  DuchefTe 
Blanche  de  Montferrat^  tutrice  du  Duc  Charle-Amedée,  qui  le 
fit  Trejorier  Général  de  Piémont ,  emploi  où  il  fit  également 
éclater  fon  intégrité  &  fa  capacité ,  &  qui  lui  dona  ocafion 
de  fe  faire  conoitre  au  Roi  CharieVUI.  &  aux  Grands  de  fa 
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fuite  ,  lorlquc  ce  Prince  pafTa  en  Italie  l'an  1494.  pour  la  Ferrero- 
conqucte  du  Fvoyaumc  de  Naples.  La  réputation  de  fon  Masse- 
mérite  étant  ainii  parvenue  à  la  Cour  de  France ,  le  Roi      Ran, 
Louis  XII.  fuccelTeur  de  Charîe  VIII.  l'atira  à  fon  fervice , 
auquel  il  demeura  toujours  très  fidèlement  ataché.  Parmi  les 
lettres  imprimées  du  Cardwul  Banbo^  il  y  en  a  plufieurs  écri- 
tes à  Sebaftien  Ferrcro  ,  au  nom  du  Pape  Léon  X.  es  an- 
nées I  5 1  j.  8c  fuivantcs,  jufqu'cn  i  Ç 17.  par  lefquelles  on  co- 
noît  que  Sebafticn  fut  dans  cet  intcrvale  de  tems  ,  Général 
des  Finances  du  Rot  d.ins  la  Lomhardie.  Il  y  dona  des  marques 
de  fon  habileté  &  de  fon  zélé  pour  le  fervice  du  Roi ,  dans 
l'obéiflance  duquel  il  maintint  fouvent  les  Milanois,  par  fa 
prudence  &  par  le  talent  qu'il  avoit  de  manier  les  elprits. 
Son  défmtereflcment  alla  jufqu  a  employer  quelquefois  fes 
propres  deniers ,  pour  la  fubfiftance  des  loldats ,  qui  fouvent 
manquoient  de  paye  ,  de  forte  que  le  Roi  en  mourant  lui 
devoit  3  00.  mille  ducats,  au  raport  de  Sanlbvin.  Cet  Auteur 
ajoute  que  ce  Seigneur,  qui  avoit  du  goût  pour  \qs,  bâtimens, 
en  fit  bâtir  plufieurs  manifiques,  à  Rome,  ci  Milan,  à  Turin, 
à  Verceil,  à  Bielle  &  à  Yvrée,  &  qu'il  fonda  plufieurs  Eglifes 
&  Chapelles.  Il  aquit  de  la  famille  de  Fontana  ,  la  Seigneurie 
de  Candel ,  proche  Bielle  ,  à  laquelle  il  ajouta  les  Comtez 
de  Chianofio  8c  de  Marmara  ,  fituez  dans  la  vallée  de  Macra  , 
les  Marquifats  de  Bordanello  ,  de  Romagnano  ,  de  Cafavallon , 
&  plufieurs  autres  terres ,  tant  dans  l'Etat  de  l'Eglife  &  de 
Milan  ,  que  dans  le  Piémont.  Fr.  Augufi.  de  la  Chtez,a  Cour. 
Roy.  deSav.i.fart.  f.  'X'j'].  Il  mourut  âgé  de  quatre-vingt 
ans ,  avec  la  fatisfadion  de  voir  deux  de  fes  fils  élevez  au 
Cardinalat ,  &  fes  quatre  filles ,  placées  dans  les  premières 
Maifons  de  Lombardie  ,  &  ayant  vil  jufqu'à  la  quatrième 
génération  ,  tant  du  côté  de  les  filles ,  que  de  fes  fils  j  ceux- 
ci  étoient  au  nombre  de  neuf.  De  tous  fes  enfans  ,  on  n'a 
confervé  la  mémoire  que  de  fept  garçons ,  qui  font  raportez 
dans  la  Table  ci  jointe,  André'  ,  qui  étoit  le  dernier  ,  fut 
Chevalier  de  Malthe ,  &  Comandcur  d'Arona.  Trois  au- 
tres embraflferent  l'Etat  Eccléfiaflique  ,  favoir  ,   Jean- 
Etienne,  Augustin, &B0NIFACE.  Ils  furent  éle- 
vez aux  premières  dignitez  de  l'Eglife  ,  &  pofTédercnt  fuc- 
ceilivement  l'Evêché  de  Vcrccil, 
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Dégrex,» 


i8o 


Princes  de  MASSERAN, 


BESSUS    FERRERO 


.>w. 


SEBASTIEN    FERRERO,   Seigneur 


-A— 


BESSUS  II.  F.ERRERO,  Seigneur 

de  Candel ,  cp.  Fmnçoife  de  Chaiant, 

fille   de   Louis  ,    Seigneur  de 

fitint  Marcel. 


Antoine 

Seigneur 

de 

B^udiciane, 


Jean-Etiïnne, 
Cardinal  ,28.  Sept 

Ijoo.  tï3.  0<a:. 
I5I0.  âgé  de  36.  a. 


Augustin, 
Evêque  de  Nice  ,     J 
IJ06.  de  Verceil,     \ 

ijii.  t  in<î- 


PHILIBERT    FERRERO,   Marquis  de  M  as  s  er  a  n  , 
cpoufa  Bartholomée  de   Fies  q.U  e. 


_A_- 

BESSUS    III.     FERRERO  Sebastien  Ferdinand 
deFIESQ^UE,    Marquis  de  Ferrero,  Ferrero  , 
M  A  s  s  £  R  a  N  ,  &c.  ép.  i"  Camille  Evêque  Evêque 
Sforce  ,   f.  de  Bofio  SForce  ,  à'Tvri'e  ,  i'l\re'e  , 
Comte  de  Santa-Fior.  z°.  Claudine  IJ^i.ten  1563-    t    en 
de  S  A  vo  Y  E  ,  f.  de  Philipe,  I5<Ï3'  15S1. 
Comte  de  R  a  c  o  n  i  s. 
A ■         ■  -» 


Al  M  ERIC    Ferrero, 
Marquis  de  Bourdelan, 


RoDOMONT 

Ferrero. 


Livie 

Ferrero, 

ép. 

Jaque 

ViSCONTI, 


Olimpie  Ferrero  , 
ép.  Alfonfe  , 
Comte  de 
C  o  L  A  1  T  o. 


i   FRANÇOIS-PHILIBERT   FERRERO   de    FIESQUE 

Prince  de  Masseran  &  du  faint  Empire  ,  &c.  ép.  1°.  Béatrix 

de  S  a  V  o  r  E ,  fille  nat.  du  Duc  Emanuel-Pliilibert ,  •)■  f.  1. 

i".  Françoife  de  Griiiet,  fille  de  Charle- 

Maximilien  ,  Comte  de  faint  Trivier. 

__„_^_^_ A _, 


C  H  ARl E  , 

t  C  al. 


PAUL   FERRERO   de  FIESQ^UE,  Prince  de  Masseran,       Scipion, 

ép.  Jeronime   Carretto  ,  fille  de  Philibert  Victor, 

Marquis  de  Bagnafco.  Ferdinand. 


tOUIS    FERRERO  de  FI  ES  Q_UE  ,  Prince  de  M  a  s  sera  n  ,   ép.  Franfoife-Marie 
de  S  I M  I  A  N  E  ,  fille  de  Charle-Emanuel ,  Marquis  de  Pianez,ze. 


«O 
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CHARLE    BESSO  FERRERO  de  FIESQUE,  Prince  de  Masseran,  f  en   1710. 
ép.  Chrijline  de  Sa  voye  ,  fiUe  naturelle  du  Duc  Chark  Emanuel  1 1.  iffS/. 


-..^^~. 


VICTOR-AME'  LOUIS   FERRERO  de  FIESQ^UE, 

Prince  de  Masseran,  né  en  16SS.  ép.   Jeaniie-Irene 

Caraccioli  ,  filJe   aînée   du  Prince 

de    San-Buono    1711.   •}•    1711.. 


Se  B  ASTIÏN,  Abé 

de  Maferan  , 
qui  jouit   d'une 

penfion  fur 

l'Archevêché  de 

Tolède. 


Françoife  , 
ViHoire  , 

& 

Marie  , 

Religieufes. 


, A 

VICTOR-AME' -PHILIPE 

de    Masseran,   Marquis 

de   C  R  e  V  E  c  ce  u  R  ,  n.  en  171  j. 

Colonel  de  Cavalerie  ,   Brigadier 

des  Armées  de  Sa  M.  C.   1734. 

.  £ïempr  des  Gardes  du  Corps. 


Carmine-Nicolas- 

Martin  de 
Masseraw,  ne  en  17  zo. 


Marin 

de 

Masseran, 

Abé ,  né  e;\ 

J72.1. 


de  la  Maifon  F  E  R  R  E  R  O. 


vîvoit  en  14J0.  &  14^9. 
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JDégrez. 
I 


da  Cdlianico  ,  cp.  Homene   Avagadre. 


GODtFROI  FERRERO,  Marquis 

de  Botirdelan  ,  ép.  i".  Léonore 

B  A  z  E  T  T  o.    1°.    Mtdeleme    de 

Saint-Severin. 


B  o  N  I  F  A  c  E  ,  Evoque 
à'Ti.réc,  Ijii.  Ctrdinul, 

1.  Juillet  I  ç  17. 
"[  le   i.    Janvier  1543. 


André'  , 
Comandcur 


Pierre- 
François 

Fe  R  R  E  R  o  , 

Cardinal  , 

16.  Février 

ifi^i.  ■\\e  13. 
Nov.  i{66. 

âgé  de  n-a. 


SEBASTIEN   FERRERO, 

Seigneur  de  VtlUtte  ,  Se  de 
Cafavallon  ,    M.  de  Roma^nano , 

ép.  Madeleine  Borrome'e  , 

fille  dc'Fréderic  ,  C.   d'ARONA  , 

&  de  Véronique  Fifconti 

de  Soma. 


PHiiiBrRr, 

Ferrero  , 

Cardinal  , 

8.  Avril 

1547-    t  'c 

14.   Août 

i;49. 


_A__ 


Jaqiieline , 

ép, 
François 

de 

S  A  vo  Y  E, 

Comte 

de 

C01.ECNO. 


FREDERIC  FERRERO  , 

M.  de    ROMACNANO  , 

Seigneur  de  Cafatatton  , 

Cnev.  de  VAnonciade  , 

en  1576.  t  f.  1- 

ép.  Arduine  Provana. 


Gui  , 

F  E  R  R  E  1-^  o  , 

Ev.de/''fr«;7, 
Cardinal  , 
II.  Mars 

Mai  1585. 


Philibert    Ferrero  , 

Abc  Acfaint  Michel 

de  la  CUife  ,  Se  defaint 

Etienne  de 

Citliidell». 


HENRI 
FERRERO. 

•       NN. 
FERRERO. 

NN. 
FERRERO. 

JEAN 

FERRERO, 

Seigneur  de 

Boriana , 

ép. 
Aifixne 
de  F  I  E  s  q.  U  E. 
A . 


IjabelU 

de 
Maffer/m , 

ép. 
Arduin 

de 

VALrER.OUE. 


Claudine 

de 
Majferan  , 

ép. 

Charle- 

Umbert 

de 

S  A  V  o  y  E  , 

Marquis 

de 

M  U  L  A  s  s  A  N. 


César 
Camille 

F  E  R  R  E  R  o  , 

Evtque  de 

Sa'^one  , 

puis  à'Trrée 

en  I j  S I . 
■J"  en  16  li. 


JEAN- 
GEORGE 

F  t  RR  ER  o, 

Seigneur  de 
horiana  , 

ép. 

Vrraque 

Bertolane. 


SEBASTIEN   F  ERRE  RO  ,  .Seigneur 

de  Boriana  ,  époufa  1".  Ifabelle  de 

Masser  AN.  z".  Ociavie  Sctlarb, 


-,A„ 


Jean-Etiene, 
Evêque  de 

Vercdlji^^g. 
t  en  1610, 


;   Marguerite  Ferrero 

ép.  Louis  Solare  , 

Comte    de  Mcrette, 


1    T  H  o  M  A  S  F  n  L  I  X 

Ferrero  ,    Marquis 

de   Marmora   Se   de 

Canoffo  ,  Comte  de 

Bortana  ,   Sec. 


Joseph, 

Abé 

de 

Villan. 


J  o  s  î  r  H  ,   Comte  de  C  a  n  d  e  L  , 

né  i6pz.  Brigadier  des  Années 

de  Sa  M.  C.  Exempt  de  fcj  Gardes 

du  Corps ,   &  Commandeur 

dans  l'Ordre  d'Alcantara. 


Gui -Jacinthe  ,        Jeamic-Mar:e-Therefe  de  Masseran  , 
C.  de  Bene  ,  Dame  du  Palais  de  la  Reine  de. 

Capitaine  de  Sardaigne  ,    époufa  le   Comte  de  la 

Vaifleaux.  R  o  qjj  e  ,    Gentilhomme  de  la 

Chambre  ,  &  un  des  premiers  Ecuyers 
du  Roi  de  Sardaigne. 


Mirie-Chrijline 

de 

Masseran  , 

n.  1714.  ép. 

Je  Marqu  s  âc 

S.  CSRUAIN. 


Conjiance  -  LUonore 

de    M  ASSERAN  , 

née  eni  7 1  î .  manéç 

au  Comte  de 

P  R I  o  U  QJJ  B« 


Marie-  Leiiife 
Somene  , 

née  en  171^. 
promife  au 
Marquis  de 


Clurle  ,  né  1710', 

& 

Catherine  ,    née 

1719.    t   eu 

bas  âge. 
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Jean-Etiene  Ferrero  ,  qui  fe  diftingua  par  fa  piété 
M  a^Te-  °^  fadotlrine ,  devine  d'Auditeur  de  Rote,  Coadjuteur ,  puis 
RAN.  EvêquedeK<?rcfi/eni499.  &cii  1502.  Evêque  de  Bologne. 
Ayant  été  créé  Cardinal  la  même  année  ,  par  le  Pape  Ale- 
xandre VI.  fous  le  titre  des  SS.  Serge  &  Bâche  ,  il  réfigna 
fon  premier  Evêché  au  Cardinal  Julien  de  la  Roiiere,  après 
l'exaltation  duquel ,  il  lui  fut  redoné.  Ferrero  a  paffé  pour 
un  Prélat  très-verfc  en  tout  genre  de  littérature  ,  &  a  été 
mis  avec  raifon  ,  par  Jean  Tritheme  ,  au  rang  des  hommes 
illuftres  de  fon  fiécle.  Fr.  Aug.  de  la.  Chiez,a ,  Hifi.  chron. 
Ciaconitis^  Htfi.  des  Tontif.  çjr  Card.  3. 

Son  frère  BONIFACE  Ferrero  ,  qui  étoit  Evêque  de 
Nice&  d'Yvrée ,  depuis  i  joi.  lui  fuccéda  dans  l'Evêché 
de  Verceil ,  qu'il  réfigna  en  i  5 1 1 .  à  fon  autre  frère  Auguf- 
tin  Ferrero.  Le  Pape  Léon  X.  voulant  témoigner  à  Sebaftien 
Ferrero  fa  reconoiffance  pour  les  fervices ,  qu'il  en  avoir 
reçus ,  dona  le  chapeau  le  i .  Juillet  i  J 1 7.  à  l'Evêque  d'Y- 
vrée ,  fon  fils  ,  qui  fut  nomé  le  Cardinal  d'Yvrée  ,  &  qui  eut 
dans  la  fuite  les  Evêchez  d'Albe  ,  de  Prenelle  ,  de  Sabine  , 
&  enfin  celui  de  Porto  en  i  537.  Le  Pape  Paul  III.  l'envoya 
en  I  J40.  Légat  à  Boulogne ,  où  il  fonda  un  Collège  qui  porte 
fon  nom  ,  pour  l'entretien  des  pauvres  Gentilshommes  de 
Piémont.  Il  fit  diverfes  autres  fondations  de  piété  ,  &  mou- 
rut à  Rome  le  2.  Janvier  i  543.  fuivant  la  manière  décomp- 
ter d'aujourd'hui ,  car  l'année  ne  començoit  alors  qu'au  mois 
de  Mars ,  ainfi  félon  l'ancien  ftile  ,  il  faudroit  dire  i  543, 
Fr.  Augujl.  de  la  Chieza.  Ciaco?iius.  Bombo  ^  l.  9.  ep.  37.  ^/.  l  y. 
ep.  34. 

BESSUS  &  GODEFROI  Ferrero  ,  furent  les  feuls  des 
fils  de  Sebafiien,  qui  fe  marièrent ,  ils  eurent'tous  deux  pof- 
térité ,  par  laquelle  la  famille  fut  fubdivifée  en  deux  bran- 
ches. 

GODEFROI  Ferrero ,  Marquis  de  Bourdelan ,  de  Koma" 
gnam  &  de  Cafavallon ,  fut  comme  fon  père ,  ataché  au  fer- 
vice  de  la  Courone  de  France ,  &  fut  établi  par  François  L 
Préfident  du  Sénat  de  Milan.  Son  fils  aîné  ALMERIC 
Ferrero  ,  Marquis  de  Bourdelan ,  fut  fait  Chevalier  de  l'Ordre 
du  Roi ,  &  Gentilhomme  ordinaire  de  fa  Chambre.  Il  avoir 
été  Echanfon  de  Loiiis  de  France ,  Duc  d'Orléans ,  &  efl 
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employé  dans  l'Etat  de  la  Maifon  du  Roi  Henri  II.  en  l'an-  Ferrero- 
née  I  5  50.  à  400.  livres  de  gages ,  au  nombre  des  Officiers  Masse- 
de  ce  Prince,  &  le  Roi  voulut  que  les  gages  lui  fuffcnt  payez,  ^^  ^• 
nonobftant  la  mort  du  jeune  Prince.  Il  époufa  à  Paris  ,  au 
mois  de  Septembre  i  576.  Jeanne  Poyet^  veuve  deChriflophc 
d'Hiron ,  Seigneur  d'Hiron  en  Anjou  ,  &  nièce  de  Guillaume 
Poyet ,  Chancelier  de  France.  Elle  étoit  fille  de  Pierre  Poyer, 
Seigneur  d'Ekhcrbot ,  Maire  de  la  ville  d'Angers  ,  l'an 
■  1  J  29.  AIcm.  ms.  de  la  Bibliothèque  du  Roi.  Almcric  avoit  trois 
frères  ,  dont  deux  furent  honorez  de  la  Pourpre ,  favoir  , 
PIERRE-FRANÇOIS, &  PHILIBERT  Ferrero.  Celui- 
ci  ,  qui  ctoit  Evéque  d'Yvrée ,  par  la  réfignation  de  ion  oncle, 
fut  créé  Cardinal-Vvctxe.  fous  le  titre  àicfaint  Vital ,  par  le 
Pape  Paul  III.  le  8.  d'Avril  1549.  &  mourut  le  14.  Août 
fuivant.  Son  frère  d'Abé  de  laint  Etiene  deCitadella  ,&  de 
Pinacole  ,  devint  Evcque  de  Verceil ,  par  la  rélignaticn 
de  fon  oncle  en  1536.  Il  aflifta  au  Concile  de  Trente  ,  & 
dans  le  tems  qu'il  étoit  Nonce  à  Venilb  ,  le  Pape  Pie  IV.  le 
fit  Cardinal-Vïciie  en  1 561 .  Ciaconius  en  parle  comme  d'un 
Prélat  illuflre  ,  par  l'intégrité  de  fes  mœurs ,  par  l'élévation 
de  fon  génie ,  &  par  les  lumières  de  fon  efprit.  Il  mourut  à 
Rome  à  l'âge  de  cinquante-trois  ans ,  le  13 .  Novembre  1566. 
Augullin  Ventura  a  écrit  fon  éloge. 

SEBASTIEN  Ferrero ,  Marquis  de  Romagnatza ,  Seigneur 
de  Villate  &  de  Cafavallon  ,  frère  de  ces  deux  Cardinaux  , 
s'allia  avec  Madeleine Bcrromée  ,  tante  àcjliint Cpjarle Borrome'ey 
&  fille  de  Frédéric  (8c  non  de  Gilbert,  comme  le  dit  Im- 
HofF)  Comte  d'Arona  ,  Dame  d'une  piété  exemplaire ,  qui 
étant  veuve  ,  fonda  à  Milan  un  Monaftcre  de  filles  péniten- 
tes ,  &  ne  s'ocupa  que  du  foin  d'élever  dans  la  piété  ,  trois 
fils  qu'elle  avoit  ,  favoiH,  Frédéric,  Gui  &  Philibert. 
L'aîné  ,  dit  le  Marqt-iis  de  Romagnano  ,  fut  créé  Chevalier  de 
l'Anonciade  en  1576.  &  mourut  fans  lignée.  Les  deux  au- 
tres avoient  pris  le  parti  de  l'Eglife  ,  dont  Gui  Ferrero  , 
qui  furvéquit  à  les  frères ,  pofféda  les  premières  dignitez.  Le 
Cardinal  Pierre-François  Ferrero  fon  oncle ,  l'ayant  fait 
inflruire  dans  les  Belles-Lettres,  lui  remit  lesAbayes  de  faint 
Michel  de  la  Clule  ,  &  de  faint  Etiene.  Il  futenfuite  Réfé- 
rendaire des  deux  Chancelleries ,  puis  Evèque  de  VerceiJ , 
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Ferrero-  &  enfin  créé  Cardinal  en  1 565.  le  cinquième  de  fa  famille. 
Masse-  Après  la  mort  de  fon  frère  aîné ,  il  reçut  du  Roi  d'Efpagne , 
R  A  N.  l'inveftiture  du  Marquifat  de  Romagnano.  Ce  Prélat  fut  de- 
puis Légat  de  l'Exarcat  &  de  la  Romagne  ,  fonda  deux 
Collèges  à  Verceil ,  &  mourut  à  Rome  le  a6.  Mai  1585. 
âgé  de  quarante-huit  ans.  Pierre  Viâor  loue  fon  érudition, 
&  la  facilité  merveiileufe  ,  qu'il  avoir  d'écrire  en  Grec  &  en 
Latin.  Auguftin  Ventura  a  écrit  fon  éloge. 

Revenons  à  préfent  à  la  poflérité  de  BESSUS  FER- 
RERO  ,  Seigneur  de  Candel ,  duquel  décendent  les  Princes 
de  MafTeran.  Il  fut  père  avec  Françoife  de  Chalant  fa  femme  , 
de  PHILIBERT  FERRERO ,  qui  fit  entrer  dans  fa  Mai- 
fon  ,1e  Marquifat  de  Majj'eran,  avec  les  châteaux  de  Bj(Io' 
nengo  ,  Aleccia  &  Rovanfmo  ,  &c.  par  fon  alliance  avec  Bartho- 
lomée  de  Fiefque ,  dont  leurs  décendans  ont  ajouté  le  nom  & 
les  armes  aux  leurs.  Perfone  n'ignore  que  la  Maiion  de  Fief- 
que  eft  non  feulement  une  des  quatre  premières  de  Gènes  , 
mais  encore  une  des  plus  illuflres  de  l'Italie  ;  elle  a  doné  à 
l'Eglife  deux  Papes,  Inocent  IV.  &  Adrien  V.  &plufieurs 
Cardinaux  ,  &  a  marié  quelques-unes  de  fes  filles  dans  les 
Maifons  de  Savoye  ,  de  Montferrat ,  de  Milan- Vifconti , 
&c. 

BESSUS  III.  FERRERO  ,  dont  les  deux  frères  furent 
fucceffivement  Evêques  d'Yvrée,fuccéda  aux  biens  paternels 
&  maternels, &  fut  créé  en  1568.  Chevalier  de  l'Anonciadc. 
Il  aquit  en  I  5  76.  le  Marquifat  de  Crevecœur ,  par  un  échange 
qu'il  fit  avec  le  Duc  de  Savoye  ,  auquel  il  céda  le  droit  de 
patronage  ,  qu'il  avoit  fur  l'Abaye  de  faint  Bénigne  ou  faint 
Balain ,  &  la  jurididion  fpirituelle  &  temporelle  fur  les  lieux 
àdjaint  Balain  ,  Lombardore  ,  Montanara  &  Falet ,  fituez  en 
Piémont.  Guichenon  ,  Hijl.  Généal,  de  Savoye  f.  694.  Creve- 
cœur ell  de  même  que  MaflTeran  ,  un  fief  de  l'Eglife  ,  com- 
me il  paroît  par  les  inilru£tions  ,  qui  furent  donées  au  Car- 
dinal Marc  Ginetti ,  lorfqu'il  fut  envoyé  en  qualité  de  Légat 
à  Latere  ,  par  Urbain  VIJI.  pour  traiter  de  la  paix  à  Colo- 
gne. Ces  inflru£tions,  qui  fe  trouvent  raportées  dans  le  Mer^ 
cure  de  Vtttoro  Siri ,  portent  qu'il  faut  infifler ,  fur  ce  que  le 
Duc  de  Savoye  &  le  Gouverneur  du  Milanez  ,  cefiTent  d'in- 
«ijuiéfer  les  terres  de  MafTeran  &  de  Crevecœur  ,  qui  font 

deux 
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deux  fiefs  de  l'Eglife  ,  pofTedez  par  la  Maifon  Ferrcro  ,  Se  Ferrero- 
que  l'on  en  laiflfera  joliir  paifiblement  le  légitime  Souverain,  Masse- 
&c.  Vimrio  Siri  Mercurio.  /.  2,  />.  5?  90.  ■  r  a  n. 

FRANÇOIS -PHILlBLRr  FERRERO,  fils  unique 
de  Beflus  E'errero  ,  obtint  le  titre  de  Prmçe  au  faim  Empire , 
&  fiât  créé  en  158 1.  Chevalier  de  l'Anonciade  ,  honeur  qui 
futacordc  en  1630.  à  fon  fils  PAUL  BESSO  FERRERO, 
qui  de  Jcronime  Caretto  ,  eut  pour  fils  unique  &  fijccefifeur  , 
LOUIS  FERRERO  de  Ficfyue ,  Prince  de  MafTcran  ,  qui 
fiât  Chevalier  de  l'Anonciade ,  &  Grand  Ecuyer  de  Sa- 
voye.  Celui-ci  fiit  perc  de  CHARLE  BESSO  FERRERO 
de  Fiefque ,  Chevalier  de  l'Anonciade ,  qui  fe  voyant  dé- 
poiiillc  de  la  plus  grande  partie  de  fcs  Domaines ,  par  les 
réunions  que  le  Duc  deSavoye  Viûor-Amé  II.  en  avoir  fai- 
tes au  fien  ,  fc  retira  à  la  Cour  de  Madrid  ,  avec  toute  fa 
famille  ,  dont  le  Roi  voulant  récompenier  le  zélé  &  les  fer- 
■vices,  le  fit  l'an  1712.  Grand  d'EJpagne  de  la  première 
clafTe  *. 

Son  fils  aîné  VICTOR-AME'-LOUIS  FERRERO  de 
Fie/que ,  qui  fuccéda  en  1720.  à  la  GrandcfiTe  de  fon  père , 
fit  à  l'âge  de  quatorze  ans  fa  première  campagne ,  en  qualité 
d'Aide  de  Camp  du  Roi  Philipe  V.  &  fe  trouva  avec  ce 
Monarque  à  la  bataille  de  Luzara ,  &  à  la  prife  de  Guaftalla 
evi^ijoz.  Il  fit  les  deux  campagnes  fuivantes  en  Flandres , 

*  Il  y  a  en  Efp.igne  trois  fortes  de  [  dre  ,  feroient  tenus  de  l'écouter  &  de  lui 
Grandefles  ,  &  pour  en  douer  quelque  I  parler ,  nue  tête  ,  mais  qu'ils  pouroienc 
conoiflancc  ,  il  faut  fa  voir  que  Charle-  néanmoins  fe  tenir  couverts  dans  fa  cham- 
Quint  étant  allé  en  Efpagne  ,  prendre  i  bre.  Voila  l'origine  du  Grandat ,  dont  il 
pofleflion  des  Etats  de  cette  Monarchie  ,  y  a  de  deux  fortes ,  l'un  perfonel ,  &  l'au- 
s'avifa  d'introduire ,  pour  doner  des  mar-  I  tre  héréditaire.  Quand  le  Roi  ,  par  exem- 


ques  de  diftinifkion  aux  Seigneurs  Efpa- 
gnols  ,  les  Crandcjfes  ,  c'eft-à-dire  ,  de 
faire  couvrir  plufieurs  Seigneurs  en  fa  pré- 
fence,  &:  les  honorer  du  titre  de  Miopimo-, 
Mon  premier  ,  qui  revient  à  celui  àsMio 
Cox'no  ,  Mon   coufin  ,   avec   cette  difé- 


ple  ,  dit  à  quel  qu'un  ,  Cobre  os  ,  couvrez- 
vous  ,  voilà  le  Grandat  perfonel  ,  qui 
meurt  avec  la  perfone.  Lorfque  le  Roi  cur, 
Coire  os  Conde  ,  ou  bien  C$l/re  os  Marqués, 
en  noman^  le  titre  du  Comté  ou  du  Mar- 
quifat ,  voilà  le  Grandat  héréditaire  ;  tous 


rencc  ,  que  ceux  du  premier  Ordre  pou-  j  ceux  qui  fuccédent  à  ce  titre  font  Grands, 
loient  parler  au  Roi  la  tête  couverte  ,  5:  ils  le  couvrent  aufli  en  préfence  de  la 
auïïitôt  qu'ils  aucoient  comencé  leur  dif-  i  Reine.  Le  Grandat  eft  toujours  anexc  au 
cours  :  cjue  ceux  du  fécond  ,  feroient ,  titre  de  Duc  ,  de  forte  que  ,  quand  le  Roi 
obligez  de  lui  parler  ,  la  tête  découverte,  '  déclare  quelqu'un  Duc  ,  cela  s'entend 
mais  auroicnt  le  droit  d'être  couverts  en     qu'il  le  déclare  en  même  tems  ,  Grand 


l'écoutant  ;  &  que  ceux  du  troifiéme  Or-  J  d'Efpagne. 

Aa 
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FfiRRERo-  Capitaine  de  Cavalerie ,  &  obtint  eh  1705.  le  Régiment  de 
Masse-  la  Reine  Cavalerie  ,  à  la  tête  duquel  il  fe  diflingua  aux  ba- 
iAN.  tailles  d'Almanza,  de  SaragofTe  ,  de  Villaviciofa ,  d'AI- 
gueyra  ,  &c.  Le  Roi ,  qui  l'avoit  fait  en  1 709.  Brigadier  de 
les  Armées ,  &  Chevalier  de  la  Toifon  d'or  ,  le  jfit  fur.  le 
champ  de  bataille  de  Villaviciofa,  Maréchal  de  Camp^  &  l'en- 
voya porter  à  la  Reine ,  l'agréable  nouvelle  de  cette  vi£loire. 
Ce  qui  joint  à  fes  iervices ,  lui  fit  doner ,  à  la  recomandation 
de  la  Reine ,  à  laquelle  il  avoit  l'honeur  d'apartenir,  la  per- 
miflion  de  garder  fon  Régiment ,  quoiqu'il  fut  Officier  Gé- 
néral. Il  fut  fait  en  1719.  Lieutenant  Général  des  Armées  du 
Roi ,  qui  le  noma  en  1 72 1 .  Gentilhomme  de  fa  Chambre , 
avec  exercice  ,  Capitaine  de  la  Compagnie  des  Gardes  Ef- 
pagnols-Halbardiers  en  1724.  &  enfin  Capitaine  Général 
de  fes  Armées ,  au  mois  de  Septembre  1734. 

Le  Prince  de  Mafferan  avoit  époufé  en  1712.  Jeanne  Irène 
Caraccioli,  fdle  aînée  de  Carmin  Nicolas  Caraccioli,  Prince 
de  San-Buono  ,  Duc  de  Caftel-Sangro ,  Grand  d'Efpagne, 
Viceroi  du  Pérou ,  &  ci-devant  Ambaffadeur  à  Rome  &  à 
Venife ,  &  de  Confiance  Ruffa ,  fille  de  François ,  1 V^.  Due 
de  Bagnara.  La  Princeffe  de  Mafferan  ,  qui  étoit  Dame  du 
Palais  de  la  Reine ,  mourut  en  1 721 .  laiffant  trois  enfans  de 
chaque  fexe.  L'aîné  ell  V  i  c  t  o  r- A  m  e'-P  h  i  l  i  p  e  de  Maf- 
feran ,  Marquis  de  Crevecœur ,  qui  ell  a£luellement  Colo- 
nel de  Cavalerie  ,  Brigadier  des  Armées  du  Roi ,  depuis  le 
mois  de  Septembre  17  3  4.  &  exempt  dans  les  Gardes  duCorps. 
Voyez>J'es  frères  (^fœttrs  dam  la  Table  Généalogiç^ue^ 
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CHAPITRE    VI. 

Des  Princes  ^  Ducs  de  TAILK'R  ; 
de  la  Mai/on  de  VISCONTL 


"^  A  ville  de  MILAN  done  fon  nom  à  un  des  plus 
JL/  confidérables  Duchez  de  l'Europe.  Ce  pays  ,  qui  efl 
celui  des  anciens  Infubriens  ,  fut  fournis  aux  Romains 
l'an  221.  avant  J.  C.  &  paffa  l'an  754.  de  l'Ere  chrétiene, 
avec  les  Provinces  voifînes ,  fous  la  domination  des  Lom- 
bards ,  qui  y  formèrent  un  Royaume  ,  &  en  établirent  le 
fiége  à  Pavie..  Charlemagne,  après  la  défaite  de  Didier  leur 
dernier  Roi ,  dona  à  Pépin  fon  fils  aîné ,  ce  pays  ,  fous  le 
titre  de  Royaume  d'Italie.  Nous  avons  vu  ailleurs  coment 
il  fut  ufurpé  fur  la  race  de  Charlemagne  ,  par  des  Princes 
Italiens  ,  dont  le  dernier  qui  étoit  Berenger  II.  fut  défait 
par  Othon  I.  Empereur  &  Roi  de  Germanie.  Hijl.  de  l'Em- 
fire.  Mczerai  Hi(l.  de  France. 

La  vi£loire  d'Othon  lui  foumit  l'Italie ,  que  lui  &  fes  fuc- 
ceffeurs  regardèrent  depuis  comme  une  dépendance  de  l'Em- 
pire. Mais  les  diférens ,  que  l'ambition  fit  naître  dans  la  fuite, 
entre  le  Sacerdoce  &  l'Empire ,  &  qui  cauferent  tant  de  ra- 

Aaij 


Mit  An 

VxSCONTI.* 

Vifconti  ,■ 
d'argent  à_la 
givre  d'azur 
couronée  d'or 
tortillant  ou 
péri  en  pal  de 
trois  tours  ,  i 
un  ilTant  de 
gueules.  Le 
bourlet  aux  é- 
mauxde  l'écu. 
Cimier  ,  une 
givre  naiffan- 
te  entre  un 
vol  d'argent. 
Il  faut  remar- 
quer que  les 
armes  ci-det 
fus ,  font  cel- 
les des  Vifcon- 
ti ,  &  qu'elles 
font  devenues 
dans  la  fuite  , 
celles  du  Du- 
ché de  Milan. 

Les  Vif- 
conti devenus 
Ducs  de  Mi- 
lan ,  ajoutè- 
rent à  leurs 
Armes  ,  en 
écartclure 
d'or,  à  l'Aigle 
de  fable,  cou- 
ronée de  mê- 
me ,  pour  le 
Vicariat  de 
l'Empire, 

L^i  Armes 
propres  de  la 
ville  deMilitn, 
fout  un  écuf- 
fon  en  rond 
d'argent  aune 
croix  de  gueu- 
les. 
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M 1 1  A  N*  vages  fous  le  nom  de  deux  fa£lions  rivales ,  l'une  des  Ghibel- 
ViscoNii.  lins ,  l'autre  desGuelfes ,  afoiblirent  confidérablement  en  Ita- 
lie ,  l'autorité  des  Empereurs.  Il  s'éleva  enfuite  divers  Ty- 
rans ,  &  plufieurs  Villes  rentrant  dans  leurs  droits  naturels , 
confièrent  l'autorité  de  les  gouverner ,  les  unes  à  des  Magif- 
trats  fouverains  ,  apellez  Podefiats ,  les  autres  à  des  chefs  du 
peuple  ,  fous  le  nom  de  Capitaines.  Le  peuple  de  Milan , 
encr 'autres ,  élut  un  Podefiat ,  après  la  défaite  de  l'Empereur 
Frédéric  II.  l'an  1137.  &  la  reconoiffance  détermina  fon 
choix  en  faveur  de  Pagan  dclla  Torre  ,  ou  de  la  Tour.  Ce 
Seigneur  ,  qui  joignoit  à  une  illuftre  naiffance ,  une  grande 
réputation  de  valeur  &  de  prudence ,  avoir  rendu  un  fervice 
elTentiel  aux  troupes  Milanoifes ,  lorfqu'après  une  bataille 
qu'elles  avoient  perdue  contre  l'Empereur,  il  en  recueillit  les 
débris ,  &  leur  dona  toutes  fortes  de  fecours  ,  comme  nous 
l'aprend  Sanfovino  ,  dans  fes  Maifons  lUuflres  d'Italie.  Ce 
nouveau  Magiftrat  fut  encore  déclaré  Capitaine  du  peuple , 
saiifovmo,  ^  j'e^  montra  toujours  le  défenfeur ,  contre  les  entreprifes 
Maifons  iiiuf-  ^e  la  Nobleffc,  dont  il  obligea  une  partie  de  fortirde  laVil- 
tres  d'Italie,  le.  Martin  qui  fuccéda  à  l'autorité  de  fon  frère,  l'imita  dans 
fa  conduite  ,  envers  la  NoblelTe  ,  &  acheva  de  fe  l'aliéner 
entièrement ,  en  exilant  Paul  Sorefma ,  qui  en  étoit  le  chef, 
de  forte  qu'il  fut  chaffé  lui-même  deMilan ,  mais  fa  dilgrace 
fervit  à  augmenter  dans  la  fuite  fon  autorité  :  car  ayant  été 
rétabli  par  le  peuple,  il  fut  déclaré ,  l'an  1260.  père  de  la  pa- 
trie ,  Prince  ^  défenfeur  du  peuple ,  Podefiat  perpétuel  |,  ^  Dic- 
tateur. Martin  ,  foutenu  de  la  faveur  du  peuple  ,  s'opofa  à 
Léon  de  Perege ,  élu  Archevêque  de  Milan  par  la  NoblelTe, 
&  dona  cette  dignité  à  un  autre  ,  qui  étoit  de  la  famille  de 
Settola.  Othon  Vifconti  proScant  de  cette  divifion  ,  obtint  la 
nomination  du  Pape  ,  &  mit  dans  fes  intérêts  une  partie  de 
Com^enâi  1^  Noblclfc  ,  dont  Ics  membres  exilez  recoururent  à  la  pro- 
■R^ftorici  A:i  tcction  d'Azzelin  ,  Tyran  de  Vérone.  Celui-ci  entreprit  de 
oTel'-^^''  ^^^  rétablir  dans  leur  patrie  ,  mais  Martin  'de  la  Tour ,  aflif- 
té  d'Azon  d'Ell ,  &  d'Ubert  Pallavicini ,  fit  évanoijir  leurs 
efpérances ,  par  la  défaite  entière  de  l'armée  d' Azzolin  ,  & 
par  la  mort  de  ce  Tyran,  l'an  1262.  Martin  mourut  l'année 
fuivante  ,  &  eut  pour  fuccelTeur  dans  le  Gouvernement ,  fon 
frère  PfilLIPE  de  la  Tour ,  qui  en  joiiit  paifiblement  pen- 
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dant  dix  ans.  A  celui-ci  ,  fuccéderent  l'an  1273.  ^"^^  ne-  M  i  r  a  n- 
veux  ,NAPPE,&FRANçoisdela  Tour ,  fils  de  Pagan.  Viscon  xi. 
Leur  conduite  violente  &  tyranique  les  rendit  odieux  ,  & 
caufa  leur  perte  avec  la  ruine  de  la  grandeur  de  leur  Mailbn. 
L'Archevêque  de  Milan  ,  Othon  Vilconti ,  fe  mit  à  la  tête 
des  mécontcns ,  &  après  avoir  ctc  fix  fois  vaincu  fans  perdre 
courage  ,  il  gagna  ,  l'an  1277.  une  bataille,  dans  laquelle 
François  de  la  Tour  perdit  la  vie  ,  &  fon  frère  ,  la  liberté 
avec  la  Principauté  de  Milan  ,  qu'Othon  fit  entrer  dans  la 
Maifon  des  Vifconti. 

On  ne  peut  difconvenir ,  que  le  nom  de  Vifconti ,  ne  foit 
dans  fon  origine  un  nom  de  dignité  ,  car  les  Comtes  de  Mi- 
lan ,  qui  étoient  ordinairement  les  Archevêques ,  avoient 
fous  eux  des  Vicaires  ou  Vicomtes  établis  par  les  Empe- 
reurs ,  tant  pour  les  foulager  dans  l'adminiflration  de  la 
juflice,  que  pour  contrebalancer  leur  autorité.  Cette  dignité 
ayant  été  continuée  plufieurs  années  dans  une  même  famille , 
le  nom  de  Vifconti  ou  Vicomtes ,  d'un  titre  d'Ofice  ,  devint  un 
furnom  de  famille  ,  comme  on  en  voit  d'autres  exemples  *. 

Si  l'on  en  croit  Galvain  Flamma ,  &  Bernardin  Corio  , 
la  famille  des  Vise  on  xi  tire  fon  origine  de  Didier,  Roi 
des  Lombards ,  par  un  fécond  fils,  qu'ils  lui  donent ,  &  qui 
efl  nomé  /Ifprand  par  l'un ,  &  Everard  par  l'autre.  De  ce  Prin- 
ce ils  font  décendre  Face  ou  Boniface,  Comte  d'An-  .  im-Hoif  , 

Angleria.  Mais  ceux ,  qui  en  matière  de  Gencalo-  hc. 
gie ,  ne  fe  contentent  pas  de  conjeflures ,  &  veulent  des 
preuves  certaines ,  s'en  tienent  à  ce  Comte  Boniface  ,  qui  de 
Gille ,  fille  du  Coînte  Adelbert ,  eut  deux  fils  ,  Azon  &  Eri- 
PRAND  on  Aliprand.  Le  premier  fut,  fuivant  Jérôme  Biffeo  , 
Marquis  &  Comte  Milan  ,  en  l'année  1033.  &  l'autre  fon 
Vicaire  ou  Vicomte.  C'efl:  de  celui-ci  que  décend  la  Maifon    • 
Vifconti.  Son  fils  Oth  on  I.  lui  fuccéda  l'an  1065.  dans  fa 
dignité.  Le  Corio  &  Merula, difent qu'il fuivitGodefroi  de         . 
Boiiillon ,  dans  la  Terre-Sainte  ,  &  qu'ayant  tué  un  Sarafin  de  Miiau. 
nomé^o/«.v,  il  lui  aracha  un  heaume,  fur, lequel  on  voyoit 
en  cizelure,  un  Serpent ,  qui  dévoroit  un  enfant ,  ce  qui  fut 
l'origine  des  Armes  des  Vilconti  j  mais  Triflan  Calchus  , 

,    *  La  Maifon  de  Stiiart  Se  celle  de  Butler ,  onc  coûfervé  ,  par  exemple ,  le  nom  de» 
*lignicez  de  leurs  ancècrcs. 
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M  r  r  A  K-  dans  fon  hiftoire  de  Milan  ,  regarde  ce  dernier  fait  comme 
Vjsconti.  fabuleux ,  &  raporte  l'origine  des  Armes  des  Vifconti ,  à  la 
Biffe  d'airain ,  qui  fe  trouve  fur  une  colonne  de  l'Eglife  de 
faint  Ambroife ,  à  Milan.  Quoique  ce  fentiment  ait  plus  de 
vraifemblance  que  le  premier  ,  il  y  en  a  qui  préfèrent  l'opi- 
nion du  P.  Ménétrier,  qui ,  dans  fon  Livre  de  l'Origine  des 
Armoiries,chap.  4.  dit  que  ce  ferpent  efl;  les  armes  parlantes 
de  la  Comté  d' Angleria ,  ou  comme  l'on  lit  en  plufîeurs  en- 
droits ,  à'Angueria ,  que  cette  givre  fait  allufion  à  ce  mot 
ferpent ,  apellé  Anguis  en  latin.  Othon  fut  tué  à  Rome  l'an 
1 1 1 1 .  en  combatant  à  pié  ,  aux  cotez  de  l'Empereur  Hen- 
ri V.  qu'il  avoit  dégagé  de  la  mêlée ,  &  auquel  il  avoit  doné 
fon  cheval.  (  Baronius  Ann.  Eccl.  t.  12.  Corio  Hijl.  de  Milan.  ) 
Il  eut  entr'autres  enfans ,  Gui ,  Comte  d' Angleria ,  &  Vi- 
comte de  Milan,  *pere  d'OxHON  IL  Vifconti,  auquel 
l'Empereur  Conrad  III.  dona  les  fiefs  de  MaJJlno  Se  de  Bef- 
nat ,  en  mémoire  de  l'afedion  de  fon  ayeul ,  pour  le  parti 
Impérial.  Il  étoit  Conful  de  Milan  en  1 162.  Èliprand ,  un  de 
fes  fils,|fut  Evêque  deVerceil  en  1208.  &  Archi-Chancelier 
de  l'Empereur  Othon  IV.  Jean ,  dit  Jeanmt ,  frère  puîné  de 
celui-ci,  fut,  dit-on,  ayeul,  par  fon  fihUherf  Vifconti^  de  Thi- 
baut Vifconti,  éJû  Pape  en  1271.  fous  le  nom  de  GRE- 
GOIRE X.  mais  Augullin  Oldoin  a  remarqué  que  les  Ar- 
mes de  ce  Pontife  étoient  diférentes  de  celles  des  Vifconti. 
Il  fuccéda  à  Clément  IV.  après  un  interrègne  de  trois  ans, 
caufé  par  la  difcorde  des  Cardinaux.  On  ne  trouva  pas  d'au- 
tre expédient  pour  vaincre  leur  obllination ,  comme  dit  Ol- 
doin ,  que  de  découvrir  le  Palais  de  Viterbe ,  où  ils  étoient 
affemblez  ,  &  de  leur  diminuer  chaque  jour  leur  portion.  A 
la  fin  ils  donerent  à  l'Eglife,  un  Chef  qui  fut  notreThibaud, 
Archidiacre  de  Liège.  Il  étoit  alors  en  S'irie.  Il  fit  fon  frère , 
Prêteur  de  Rome  ,  &  fon  neveu  Jean  Vifconti ,  Cardinal  de 
Jainte  Sabine. 

Ubert  ou  Vivien  Vifconti,  fils  aîné  d'Othon  IL 
eut  plufîeurs  enfans  à'AnaJlafie  de  Pirovane  fa  femme.  Ce  fut 


•  Itn  HofF ,  &  les  autres  Auteurs  no- 
meiit  fa  femme  fimplement  Al»fie.  J'ai 
ïroiivé  dans  la  Généalogie  des  Comtes  de 
Censvc ,  uae  Alix  dt  Genève ,  femme  de 


Gui  Vifconti ,  Seigneur  à.'All>uX»t.  C'efl 
fans  doute  cette  Alafie  ,  dont  on  ignoroft 
laMaifoQ.  Alix  Se  Alafie  font  fynonimet» 
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'Us  VISCONTI,  Seigneurs  de  MILAN. 

O  B I Z  Z  O  N  ,  Comte  à'Aniuerl*  ou  AngUm, 


Dégrezi 


Face  ou  Bokiiace  ,  Comte  à'Anruori» ,  Seigneut  d'Alèizat , 
ép.  Gifle ,  fille  du  Comté  Adelbert. 


1. 


A  2  o  N  ,  Marquis  &  Comte 
de  Mila»,  en  1033. 


Er  I  p  a  A  N  D  ,   Vicomte  de  Milan  ,  f  l'an  lo6j.  2 

ép.  Béatrix  ,  fille  du  Marquis  Azon. 

1 

^ . 


OlH  ON,  Comte   à'Angleria ,  Vicomte  de  Milan  , -f  Tau  11 11. 
cp.  Lucrèce  ,  fille  de  Hugues  ,  dit  Stamfa. 

I 

. A . 


Luit  garde  ,  femme 
d'AJlolfe  Ifcmbtird, 


Gui,  Comte   dit  Fifconti ,  1 141.       Azon,  dit  Fifionti  ,      Eliprand.       Mathilde  ,  épouf.      Ç 
ép.  Alix  de  G  E  N  E  V  E  ,  de  Milan  ,  113  S.  Laucfranc  de 

fille  de  Gérard  ou  Geraud  IV.  S  e  r  t  0  n.  a. 


.-A_ 


O  T  H  o  N  II.  Fifionti ,   Seigneur  de  Majfnç  ,  All>uz.iit  ,  Befnat  , 
Conful  de  Milan,  1161.  ép.  Aldegarde  ,  f.  d'Anfelme. 


Roger  Fifionti  ,    Conful      ^ 
de  Milan. 


..A__ 


Othon.         UBERT   ou  VIVIEN  Fifionti , 
Conful  de  Milan  ,    iio6. 
époufa  Anajlafie  de  Pirovanb. 


Eliprand  ,  Evêque 

de  Ferceil ,  1108. 

•j-   i.6.   Sept.   1113. 


--V. 


OTHON  III.     Andreot, 

Fifionti ,  Arch.         Fifionti , 

de  Milan  ,  1161.     Seigneur  de 

P.  de  Milan  ,         MaJJino  , 
1177.  •]-  4.  Avril     ép.  Florine , 
izp5.  âge   de  fille  de 

Ruffin 
Manoelli 


Azon 

Ubert 

Fifionti , 

Fifionti , 

& 

Evêque 

Gafpard. 

de 

> 

Fintimille  , 

12^5. 

S7.  ans. 


.^K.. 


T  H  I  B  A  U  D  Fifionti  , 
n.  en  liio.  élu  Pape 

1171.  &  dit 

GREGOIRE   X. 

•}"  eu  12.76. 


Jean  ,   dit  Jeannot      7 
Fifionti. 


8 
9 


Ubert  Fifior.ti , 
Patrice , 
de  Milan, 
, A _^ 


T  H I  B  A  u  D  Fifionti 
tué  l'an  1174. 
époufa  Anaftalie 
P1R.0VANI. 


Gafpard 
Fifionti. 


PlERRB 

Fifionti 

a  laiflé 

poftérité. 


Jean  Fifionti , 

Cardinal  de 
fiiinte  S.^bine , 
I27J.I  117S. 


10 


_>^^ 


MATl.  lEU   Fifionti, 
dit  le  Grand. 

Table  IL 

fage  195. 


Ubert 
Fifionti  , 

a  laiflc 
poftérité. 


Jean, 
Evêque  de  Sabine , 

Cardinal]^ 
Zijj.-j-l'an  1178. 


Agnes  Fifionti , 
ép.  Jean  II. 

Seigneur 

à'AlaAio  ,  des 

Càc  S, Martin. 


Béiilrix  Fifionti  , 

ép.   Edoiiard , 

dit  le  Nfl/r , 

de 

P  I  R  0  V  A  N  I- 
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M  r  r  A  N-  OTHON III.  leur  aîné ,  qui  jetta  les  fondemens  de  la  gran- 
ViscoNTi.  deur  de  la  Maifon  des  Vilconti.  Chaffé  de  fa  patrie  avec 
fes  frères ,  par  la  fanion  des  Turriani ,  partifan  de  celle  des 
Guelfes ,  il  fe  retira  à  Rome  ,  &  fut  reçu  chez  le  Cardinal 
Ubaldini,  Il  s'y  aquit  tant  de  réputation  &  d'amis ,  que  le 
Pape  Urbain  IV.  le  noma  à  l'Archevêché  de  Milan  l'an 
1261.  Il  fut  plufieurs  années  fans  pouvoir  en  jouir  ,  parce 
que  les  Turriani ,  qui  avoient  alors  toute  l'autorité  à  Mi- 
lan ,  refuferent de  l'y  recevoir,  mais  la  conduite  tyrani- 
que  de  Nappe  &  de  François  de  la  Tour ,  ayant  augmenté 
le  nombre  de  fes  partifans ,  de  celui  des  mécontens ,  il 
prit  les  armes ,  pour  venger  les  concitoyens.  Les  premiers 
lùcccs  ne  lui  furent  pas  favorables ,  il  perdit  fix  batailles , 
dans  l'une  desquelles  fon  neveu  Thibaud  Vifconn  ,  qui  co- 
mandoit  fous  lui ,  ayant  été  pris  ,  fut  décapité  l'an  1274. 
avec  Godefroi  Langofca  ,  &  vingt-deux  Gentilshommes , 

Sar  l'ordre  des  Turriani ,  au  raporr  de  Merula  livre  7. 
lais  à  la  fin  ,  la  fortune  fe  déclara  pour  lui ,  il  gagna  à 
Decimo,  le  21.  Juin  1277.  une  victoire  complette  ,  qui  le 
mit  en  poiTeffion  de  fa  dignité  d'Archevêque  ,  &  de  la  fou- 
vcraineté  de  la  ville  de  Milan  ,  où  après  avoir  établi  &  afer- 
mi  le  crédit  de  fa  famille ,  par  fa  prudence  &  par  l'éloigne- 
ment  de  fes  enemis ,  il  remit,  l'an  1 284.  le gouvermement  & 
tout  le  pouvoir  entre  les  mains  de  fon  petit  neveu  Mathieu 
Vtjconti ,  fils  de  Thibaud  ,  &  fe  retira  dans  un  Monallere  de 
Chartreux  ,  où  il  mourut  l'an  1295.  âgé  de  quatre- vingts*-- 
huit  ans ,  comme  nous  l'aprenent  Mercuria  ,  Calchus ,  & 
Paul  Jove  ^. 

MATHIEU  fuccefleur  d'Othon ,  &  que  fon  courage  fit 
furnomer  le  Grand ,  s'étant  ligué  en  1288.  avec  les  villes  de 
Gènes ,  Pavie  ,  Crémone  &  Plaifance ,  fit  avec  beaucoup  de 
fuccès  la  guerre  contre  Guillaume  le  Vieil ,  Marquis  de 
Montferrat ,  &  ajouta  à  l'Etat  de  Milan  ,  Alexandrie ,  Come, 
Novare ,  Dertone  8c  Verceil ,  qui  lui  demeurèrent  par  le  Traité 
de  paix  conclu  en  129c.  Il  reçut  en  1294.  de  l'Empereur 
Adolfe  de  Naflau ,  le  titre  àtVicaire  Général àQ  l'Empire ,  en 


*  On  voit  daas  le  château  d'Angleria  , 
près  Milan  ,  l'image  d'Othon  Viiconti , 
Archevêque  &  Gouverneur  de  Milan,  qui 


d'une  main  tient  fa  longue  croix,  &  de 
l'autre  eft  apuyé  fur  une  épée  nue  ,  pour 
marquer  les  deux  Puifl'ances. 

Lombardie, 
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Lombardic  ,  qui  lui  fut  confirmé  en  1^99.  par  l'Empereur  M  i  r  an- 
Albert  d'Autriche  j  ce  qui  lui  fit  ajouter  à  l'es  armes ,  l'Aigle  Visconti. 
Impériale.  La  guerre  ayant  recomcncé  contre  le  Marquis  de 
Montfcrrat ,  avec  des  l'uccès  plus  avantageux  pour  celui-ci , 
qui  reprit  en  1299.  Novarc  &  Verccil ,  Mofcx  &  Guidotto  , 
partifans  des  Turriani ,  en  prirent  ocafion  de  décrier  fon 
gouvernement  &  d'exciter  une  lédition  ,  à  la  faveur  de 
laquelle  les  Turriani  ,  foutenus  du  Marquis  de  Mont- 
fcrrat ,  furent  rétablis  en  ijoz.  dans  Milan  ,  &  Ma- 
thieu fut  obligé  d'en  fortir  ,  après  leur  avoir  remis  toute 
l'autorité  ,  heureux  de  racheter  fa  vie  à  ce  prix.  Il  fe  retira 
dans  des  villages  autour  de  l'Adcfe  &  du  Lac  de  Benac ,  où 
l'on  dit  qu'il  paffoit  le  tems  à  faire  des  filets ,  &  à  pêcher. 
Quoique  dans  un  âge  déjà  avancé ,  &  abandoné  des  fiens , 
il  ne  perdit  ni  le  courage  ni  l'efpérance  de  fe  rétablir.  En 
éfet ,  après  neuf  ans  d'exil ,  la  fortune  lui  en  préfenta  une 
ocafion  favorable ,  dans  le  voyage  ,  que  l'Empereur  Hen- 
ri VII.  fit  en  Italie.  Ce  Prince  chafïa  de  Milan  ,  Mofca  & 
Guidotto  ,  qui  s'y  étoient  rendus  odieux  ,  &.Mathieu  fut 
rendu  à  fa  patrie  l'an  1 5 1 2.  confirmé  Vicaire  de  l'Empire ,  & 
établi  Prif7ce  de  Altlan  8c  des  Villes  affociez  ,  aufquelles  il 
unit  Verccil ,  par  la  conquête  qu'il  en  fit.  Mathieu  ,  rétabli  fi 
glorieufement  dans  le  Gouvernement ,  ne  fongeoit  qu'à  le 
rendre  agréable  aux  peuples  ,  par  les  douceurs  de  la  paix  , 
lorqu'il  s'éleva  un  orage  ,  à  la  violence  duquel  il  fut  obligé 
de  céder.  Les  Villes  voifines  formèrent  fecretement  une  li- 
gue avec  Robert ,  Roi  de  Naples ,  &  le  Pape  Jean  XXII. 
qui  l'excomunia.  Le  Vifconti  pris  au  dépourvu  ,  ne  put  ré- 
fifiter ,  il  quita  le  Gouvernement ,  &  fe  retira  l'an  1 321.  à 
Plaifance ,  où  il  mourut  l'année  fuivante. 

Il  avoit  cinq  fils ,  l'aîné  étoit  G  ALEAS  ou,  Galuzz^ , 
nom  qui  fignifie/'f//>  Coq ,  &  qui  lui  fut  doné  dans  le  tems  de 
fa  nailTance  ,  parce  qu'il  vint  au  monde  au  chant  du  coq ,  le 
jour  qu'Othon  Vifconti  gagna  la  viftoire  de  Decimo  ,  qui 
dona  la  Principauté  à  la  famille.  Il  aprit  le  métier  de  la 
guerre  fous  fon  pcrc  ,  pendant  l'exil  duquel  il  alla  fervir  en 
France.  Après  le  rétablifi'ement  de  fon  père  ,  Girard  Ca- 
minato ,  Seigneur  de  Trevife  ,  lui  donj  le  gouvernement  de 
fette  Ville  ,  &  l'Empereur  Henri  VIL  celui  de  Plaifance  , 

Bb 
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M 1 1  A  N-  dont  Louis  de  Bavière  le  fit  Procurateur  perpétuel ,  comme 
ViscoNxi.  auffi  de  Crémone  &  de  Crème.  L'union  qui  rcgna  d'abord 
entre  lui  &  fes  frères ,  le  fit  triompher  de  les  encmis ,  &  lui 
affura  la  Principauté  de  Milan  ;  mais  la  jaloufic  de  Alarc  Fif- 
cmti ,  le  mit  lui  &  la  fortune  de  fa  Maifon  dans  le  dernier 
péril.  Celui-ci  l'acufa  d'avoir  voulu  avec  fes  frères ,  empoi- 
ibner  l'Empereur  Loiiis  de  Bavière  ,  par  le  minifiere  d'E- 
tieneVifconti ,  l'un  d'eux,  qui  étoit  fon  Echanfon.  L'Empe- 
reur les  fit  arêter  l'an  1327.  mais  ayant  été  défabufé  peu  après 
par  Caftruccio  Caftracani ,  "*-  Duc  de  Luques ,  il  leur  rendit 
la  liberté.  Galeas  en  confacra  les  premiers  momens  à  la  re- 
conoifTance,  il  courut  à  la  défenfc  de  Pifîoïe,  que  les  Floren- 
tins aiïiégcoient  fur  Caftruccio  ,  &  s'y  dona  tant  de  mouve- 
mens  &  de  fatigues ,  qu'il  fut  ataqué  d'une  fièvre  maligne  , 
&  en  mourut  l'an  1 32.8.  à  Pife  ,  où  il  avoit  été  tranfporté. 
Il  fut  inhumé  à  Luques.  Vaul  Jove  dans  fa  vie. 

ACTIUS  ou  AZON  Vifconti ,  qui  avoit  été  envelopé 
dans  la  difgrace  de  fon  père  &  de  fes  oncles ,  ayant  recou- 
vré fa  liberté-,  entreprit  avec  fuccès  de  relever  les  ruines  de 
fa  Maifon  ;  il  obtint  de  l'Empereur  Loiiis  de  Bavière  ,  au 
moyen  d'une  fomme  confidérable  d'argent ,  d'être  rétabli 
dans  l'Etat  de  Milan,  avec  letitre  de  Vicaire  Imférid^  par  un 
Diplôme  doné  à  Pavie  le  23.  Septembre  1 329.  qui  lui  acor- 
doit  à  lui  &  à  fes  fucceffeurs ,  tout  droit  de  jurifdiâion  dans 
cette  Ville  &  fes  dépendances ,  avec  celui  d'y  lever  par  an , 
dix  mille  florins  d'or  fur  les  communes.  Azon  fit  enfuite  al- 
liance avec  les  Florentins  ,  &  avec  plufieurs  villes  de  Lom- 
bardie  ,  contre  Jean  ,  Roi  de  Bohême  ,  qui  étoit  entré  en 
Italie  avec  une  puiffante  armée  ,  &  après  la  défaite  de  ce 


*  Caftrucdo  Caflracaiii  ,  un  des  plus 
célèbres  Capitaines  de  fon  fîécle  ,  étoit  de 
Luques  ,  de  la  noble  famille  des  Antelmi- 
nelli.  Chafle  de  fa  patrie  avec  fon  père 
Gerius  ,  par  la  faftion  des  Guelfes  ,  il 
pafla  à  la  Cour  d'Edoiiard  ,  Roi  d'Angle- 
terre ,  dont  il  gagna  les  bones  grâces  par 
fon  efprit  &  fon  adrrffe  ,  dans  tous  les 
exercices.  Une  fâcheufe  afairc  l'obligea 
de  fortir  de  cette  Cour.  Un  Seigneur  "lui 
ayant  doné  un  fouflet  au  jeu  ,  Caftruccio 
qui  n'étoit  pas  homme  à  foufrir  un  pareil 
afront ,  le  lava  dans  le  fang  du  téméraire  [ 


qui  le  lui  avoit  fait ,  fe  fauva  en  diligence,, 
&  pafla  en  Flandres  ,  où  le  Roi  de  France 
faifoit  la  guerre  ;  il  lui  ofrit  fes  fervices, 
&  après  avoir  mérité  de  grands  éloges  par 
fa  valeur  ,  &  de  magnifiques  préfcns  ,  il 
repafla  en  Italie  ,  fe  rendit  maître  de  Lo- 
ques ,  de  Pife  ,  de  Piftoye.  L'Empereur 
Loiii*  de  Bavière  ,  auquel  il  rendit  de 
grands  fervices  contre  Robert  ,  Roi  de 
Naples  ,  &  le  Pape  Jean  XXU.  le  cj.éa  Duc 
de  Luques.  Il  mourut  en  1330,  âgé  de? 
quaiante-fep:  ans. 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.  ipj 
Prince  devant  Ferrare  (le  14.  Avril  1333.)  il  engagea  les  M  i  ia »- 
villes  de  Crémone ,  Plaifance ,  Corne  &  Bergame  ,  à  le  fou-  Vxsconxi. 
mettre  à  lui.  Azon  ayant  découvert  les  menées  fecretes  que 
faifoit  contre  lui  fon  oncle  Marc  Vijconti  ,  le  fit  inviter  à 
un  fouper ,  &  lorfqu'il  fut  retiré  dans  fa  chambre ,  on  l'y 
étrangla  l'an  1 3  3 1  •  Paul  Jove  raporte  un  trait  de  la  férocité 
de  ce  Marc  Viiconti.  Devenu  amoureux  d'une  Dame  nomée 
Bicia. ,  il  l'enleva  à  fon  mari  Ottorin  Vijconti ,  6c  quelque  tems 
après  ,  dans  un  mouvement  de  colère  excité  par  la  jaloufie  , 
il  la  fit  jctter  dans  un  puits.  Lodrifio  Vijconti ,  qu'une  confor- 
mité de  fentimens  &  de  vues  avoit  lié  avec  Marc  Vifconti , 
entreprit  de  venger  fa  mort  ;  il  leva  des  troupes  chez  les 
Suiffes  ,  &  chez  les  Grifons ,  &  tenta  ,  le  22.  Février  1337. 
une  bataille ,  dont  tout  l'avantage  demeura  à  Azon  Vif- 
conti. Il  le  dut  au  iecours  deLoiiis  5eSavoye  fon beau-pere. 
Le  vainqueur  ataqua  enfuite  Maflin  de  la  Scala ,  qui  avoic 
favorifé  fcs  ennemis  ,  &  lui  enleva  Brixen ,  il  mourut  en 
1339.  fans  poflérité  légitime. 

LUCHIN  fuccéda  à  fon  neveu  dans  laSeigneurie  deMilan. 
Quoiqu'il  n'eut  pas  moins  de  valeur  que  fes  prédécelTeurs ,  & 
qu'il  en  eut  doné  des  marques,  il  prit,  en  fe  chargeant  duGou- 
vernement,  des  vues  pacifiques ,  &  ne  fongeant  qu'à  rendre 
fon  peuple  heureux  ,  il  gouverna  avec  autant  de  douceur  que 
d'équité.  Cependant  il  fe  forma  contre  lui ,  l'an  1 341.  une 
conjuration  ,  dans  laquelle  l'ambition  engagea  fes  neveux 
Galeas  ^  Barnabon  Vijconti^  qu'il  fe  contenta  d'exiler.  Il 
aquit  en  1 346.  la  ville  de  Parme ,  c^'Obtz,zon ,  Marquis  à'EJt, 
lui  vendit  foixante  mille  ducats  d'or  :  &  dans  le  même  tems 
les  Pifans  fe  fournirent  à  lui.  Sur  la  fin  de  fes  jours  il  devint 
mélancolique  ,  tant  des  douleurs  de  la  goûte ,  que  de  la  con- 
duite fçandalculc  de  fa  femme  I/ahclle deFiJ^ue,c^ueVon  foup- 
çona  même  d'avoir  av^cé  fes  jours  par  le  poifon.  Il  mourut 
l'ani  349.  &  laiffa  quatre  enfans  ,  dont  Luchin  dit  le  jeune, 
qui  étoit  l'aîné  ,  lui  fuccéda  ,  mais  trois  mois  après  ,  IJibelle 
déclara  par  un  Afte  public  ,  du  28.  Avril  1 349.  que  Luchin 
8c  UrJ,^  n'étoient  point  enfans  de  Luchin  fon  mari  5  qu'elle 
les  avoit  eus  de  fon  neveu  Galeas  Vifconti.  Sur  cet  aveu  Lu- 
chin le  jeune  prit  la  fuite,  &  emmena  avec  lui  fon  frère  Borje. 
Il  fe  retira  à  Venife  ,  &  de-là  à  Florence  l'an  1 3  7 1 .  Il  y 
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MATHIEU  Vifiontt  ,  furnomé  le  Grand  ,  fils  de  T  h  i  s  a  u  o  ,  né  Tan  lij  i.' 
Vicaire  Impérial ,  Se  Prince  de    Milan. 
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GALBAS  Fifii>:iti , 
Prince  de  Milan, 
né   21.  Juin  1177. 

t  Tan  1318. 

ép.  Beatrix  d'EsT  , 

130:.  t  I.  Sept. 

1334. 


Marc        LUCHIN  VfioHti  , 
Vifionti ,       Prince  de  Mi  ian  , 
fen         t  ^3-  Janvier  1349. 
1311.  ép. 

Ifabelle  de  Fiesque  ^ 
I3l(î. 


Mofchin 
Vifiomi. 


Balatroine 
Vifionti^ 


A  Z  O  N  Kicharde, 

Vifionti  ,  ép. 

P.  de  Thomas, 

Milan  ,  M.  de 

n.7.Dec.  Salucbs. 
130Z. 

t  le    14-        ,       ^ 
Août  1339-  epoufa 

Catherine  de  SavoYe  , 
fille  de  Louis  1 1. 
Baron  de  Faud,^ 

Luchin  ,        'ii.  fille  nat. 
fils  femme  de 

nat.  Lucule 

Z  OTRA. 


Pierre 

Vifionti  , 

ép- 
Antioiha 

CPaVELLI. 


Luchin 

le  jeims , 
■f  7.  Juillet 

1599- 

ép. 

Madeleine, 
fille  de 
Charle 

SrRozzi. 


Borfe  , 
Foreftin 
&  Urfin. 


Catherine  ^ 

ép.      . 

François 

d'EsT  , 

le  !• 

Juin  1341^ 


Catherine  Vifionti  , 

ép. 

Ugolin  Gonzague  , 

135.8. 


JEAN  Vifionti, 

Archevêque  & 

PrincedeMiLAN> 

Cardinal , 

t  J.  Oftobre   1 

15)4- 


M ATHI E  U 
Vifionti  ,    Prince 

de    Milan, 
13  J4.  -f  en  1366. 

ép. 

LilioleGoNZAGVE, 

fille  de 

Philipin. 

A . 


Vrfule  Vifionti  ^ 

ép. 

Baltliazar 

PUSTERIA. 
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1  Azo~N  Valent ine  de  Milan, 

Vifionti,  née  en  1368.  t  k  4. 

f  1 374.  Décembre  140  8.  épouia 

&  Loiiis  ,   Duc 

Aftius ,  d' Orléans, 

•)-  jeune.  1389.  t  l'an    1407.. 


Ifiibelle  de  Milan  , 

ép. 

Gencile  V  a  Ra  ne  , 

C.  de  Camerinot 


'/s 


i    JEAN-M  A  R  I E-A  N  G  L  U  S  , 

ne  de  Milan  ,   né  7.  Sept.  ijSS, 

aff.   16..  Mai  141Z.    éçoudJlmoi)  et» 

Malatesta  de  Rimini ,  fil  e 

de  Sigifmond  ,  Seigneur 

de  Rimini,   1. Juillet    14C8- 


Charle,  Duc  d'Orleans.^ 

LOUIS  XII.  Roi 
de  France. 


Jean,  Comte  d'Engoulême. 
Charle,   Comte  d'Ensoulcme. 
F  R  A  N  Ç  o  I  s'  I.   Roi  de  France. 

BARNABON  Vifionti ,  Confeigneut  de  Milan. 
frères  ,  f  en  1385.  âgé  de  66.   ans. 

, A 


A 


.  fes 


Marc 

Vifionti  y 

t  1381. 

ép. 
Elifiibeth 

de 
Batiere. 


Louis  ,  né 

en  1358. 
Seigneurde 

Lodi ,  8c 
de  Crémone, 

ép.    Yoland 

VlîCONTI. 

Jean  Viftonti , 
tf.l. 


Raoul , 
Seigneur 

de 

Bernante  , 

air,  l'an 

13S5. 


C  H  A  R  L  E  ,  Seigneur  de 
Parme  ,  j-  en  1403.  ép. 
1°.  Marguerite  ,    £   de 

'  Pierre  ,  R.  de  Cvare-, 
137S.  i".  Beatrix  y  fille 
de  Jean  ,  Comte  d'AR- 
MAGNAc  ,    15S2. 


Vinde  , 

ép. 

Léopold  III. 

Duc 

d'Au  TRI- 
CHE , 

I36J. 


Thadée ,  ■\ 
1381.  ép. 

Etiene  Iî. 
Duc  de 

Bavière , 

•)■  en  1413. 


AgniS  , 

11397. 

ép. 

Fraa- 
çois 

Co.N- 
ZAGUE. 


Matia  1  Bonne  Vifionti  ,   ép.    Guillaume 

Vifionti,         de  Montauban,  Baron  de  Marigni, 
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pois  Ducs  de  M  I  L  A  N. 

•f  le  14.  Juin  1^531.  epoufa  BonMeofi,  fiUtr  de  Squetin  B  o  R  M  ,  1x69. 
\y\^  t  en  i3ii. 


Dégrex 


Caiheiiitt  , 

Baichelemi 
de  1» 

S  C  A  L  A  , 

Seigneur 
de    Vérone. 


Zachurine  , 

ép. 

Octorin 

R  u  s  c  A  ,. 

fils  de  Pierre , 

Seigneur 
de  Corne,  iiol. 


HTIENE 

Fifiomi  , 
■\  l'an  1317, 

ép. 

yalei.tine  , 

f.  de  Bcrnabon 

DORIA,  I3IS 


i'hrimtnde  , 
ép.  Gui 

M  A  M  D  E  L   L  I. 


ép. 
Guilljitnie 

PUSTERLE. 


GALEAS    II.    Fij'conii  ,     Prince   Je   Milan, 

1356.  t  en  Août  1378.  âgé  de  59.  ans  , 

cpoufa 

Bhr.che  de  S  a  v  o  y  e  ,  tille  d'Aimon  ,  C.  de  Havoye  , 

la  Septembre  13J0.  ■\  31.  Décembre  1387. 


BARNABON  Fifctr.ti. 

Voyez,  ci-dejj'ous. 

A 


-^ 


I.    JEAN    GALEAS    Fifionti  ,    1347.  icr  Duc     ToLi>i-{»Fij'conti ,  r  nSi.      Marie  Fifinid, 
de  Mil  AN  ,  t  4- S^pf-  'fo^' âgé  de  5{.  ans,  ép.  i".  Lionel  ,   D.  de       t  1  J(Î2.  acordée 

ép.  i".  IfabilU  de  France  ,  fille  du  Roi  Jean  ,  1360.     Clakencï.ij,  Juin  1368.  à  Amé  de 

t  le    II.  Septembre  1372.    2".   Catherine     -.^^^  ^   1°.  Oclion,  Marquis  de       Savoye  ,  1358. 
ViscoNTï  ,  fille  de  Barnabon  ,   15.  Novembre  1390.     Montferrat.  3".  Louis 

•j- le  ij.  Oftobre  14C4.  Visconti,  Seigneur  de  ioiij ,  1381.11385. 

-  ^ . « . 

Cifbriel-Metris  An^Lis 

Seigneur  de  Pife  , 

■fils  nat.   \    l'an  1408. 


III.    PHILIPE-MARIE    A  N  G  L  U  S  ,  Comte  de  P/n/iV  ,  puis 

Duc  dé  Milan  ,    ne  13.  Septembre    1391.  f  le    13.   Août  14<)7. 
époufa    1.".  Be'atrix  de  T  t  n  d  i. .    1412.   f  le   13.    Septembre    1418. 
^'     "■""-  L".  Mttrie  de  S  a  v  o  v  e.. 
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Blatiche^Marie ,   bâtarde  de  M  il  a  N  ,  née  le   31.  Mars 
+  13.  Oftobre  1468.  ép    François    SfoRce 
depuis  Duc  de   Milan. 


Hij. 


15 


ép.  Be'atrix  je  la  S  c  A  L  a  ,  fille  de   Martin  ,  Seigneur 
de  Vérone ,  dont  Quinze  enfans. 


M  A  s  T  I  M  , 

Anglefic, 

Valentine, 

Antoinette  , 

Catherine , 

Mitdeleiney 

EUfabelhy 

Lucie  , 

Seigneur  de 

acordée 

t    139?- 

t    >40î- 

t  «■ÎC4- 

t  '404- 

t  '4°4- 

T  '4'4- 

Br# .  t 

avec 

Pierre    II. 

Evrard  I  V. 

Jean 

Frédéric , 

Erneft  , 

Edmond 

cp. 

Frédéric, 

Roi 

Comte  de 

Galeas  , 

Duc 

Duc 

HOLIAND 

Antoinette 

Buri;. 

de  CïTRï, 

VVlRTEMB. 

Duc  de 

de 

Bavière  , 

Comte  lia 

delà 

de  No- 

137S. 

13S0. 

Milan, 

Bavière, 

i}9J. 

Kent ,  ^ 

S  c  A  t  A. 

^      .K. 

REMBER.G. 

t  1407- 

1380. 

leleral 

1381. 

»43i- 

^îadeleiiie  ,   fe 

mme 

Be'anix  ,  1 

emme  de  Barti 

de  Jean  Porr  u 

Ancuiscola- 

IZ 
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ipS  GENEALOGIES  HISTORIQ^UES. 
M  r  r  A  N-  époufa  Madeleine  Strozzi ,  félon  Ammirato.  Hijl.  de  Flor.  L 
ViscoNTi.  13.  Son  père  eut  un  fils  nomé ,  Bruùo  ,  qu'il  fit  Gouverneur 
de  Lodi ,  d'où  fa  tiranie  le  fit  chaffer  ;  il  mourut  de  mifere. 
Il  avoit  époufé  ,  fuivànt  Corio  ,  une.fille  de  Nicolas ,  Comte 
d'Ario ,  dont  il  laiffa  un  fils  nomé  Luchin ,  qui  aflifta  aux  ob- 
feques  de  Galeas  I.  Duc  de  Milan  ,  fuivant  le  même  Autenr. 
JEAN  Vifconti  créé  Cardinal  en  1328.  par  l'Antipape 
Nicolas  deCorbaro  ,  confirmé  en  1 329.  par  Jean  XXI.  & 
pourvu  en  I  3  34.  de  l'Archevêché  de  Milan  ,  prit  les  rênes 
du  Gouvernement  civil  ,à  la  fatisfa£lion  des  peuples  ,  &  à 
l'avantage  de  fa  famille.  LtQs  villes  voifines ,  ou  forcées  par 
.  fes  armes,  ou  engagées  par  la  douceur  de  fon  gouvernement, 
fe  fournirent  à  lui ,  entr'autres  la  ville  de  Gçnes  ,  qui  reçut 
pour  Gouverneur  de  fa  part ,  Guillaume  Pallavicini.  Il  ache- 
ta en  1 3  ç  o.  de  Jean  8c  de  Jaque  Pepoli ,  fils  de  Thadée  ,  la 
ville  dQ  Bologne ,  dont  la  poffeflion  lui  fut  confirmée  par  une 
tranfaftion  paffce  en  1352.  avec  le  Pape  ,  auquel  il  promit 
une  redevance  annuelle  de  12.  mille  florins  d'or.  Il  mourut 
le  Ç.  OÊlobrc  13  J4.  dans  fa  foixante  troifiéme  année  ,  & 
lai(]a  trois  enfans  naturels ,  f avoir  ,  Agnès  ,  femme  de  Ricciar- 
delli  de  Rimini ,  Jean  ,  dit  Olege  ,  cr  Léonard  Vifconti.  Il 
avoit  doné  0  celui-ci  le  gouvernement  de  Novare  ,  ^  k  l'autre ,  celui 
de  Boulogne.  Après  la  'mort  de  leur  père ,  ils  s'emparèrent  chacun  de 
leur  ville.  Olcgeje  rendit  odieux  aux  Bolonais  par  Jes  cruauté z, ,  ^ 
Je  voyant  prejjé  par  les  armes  de  Barnabon  Vifconti ,  il  remit  l'an 
1360.  la  ville  de  Bologne  entre  les  mains  du  Cardinal  Gilles  Ca- 
rillo  ,  Légat  du  Pape  Inocent  VI.  et  condition  qu'on  lui  doneroit  la 
ville  de  Ferma  ,  k  titre  de  Marquifat ,  dont  il  jouit fix  ans  ,  cejl-k- 
dire,  jufqu  à  fa  mort  Son  frère  Léonard  fut  marié  <2ffc^  Cathe- 
rine Viazzolo  ,  fille  de  Martin  Viazzolo  ,  Seigneur  de 
Paleflro.  [  Paul  Jove  ,  vie  de  Jean  Rtpamont ,  Hiji.  de  Mil.  l.  2. 
Ciaconius ,  HiJl.  des  Papes  ^  des  Card.  Amirato  ,  HiJl.  de  Flor, 
L  lo.l 

Jean  Vifconti  avoit  trois  neveux,  fils  de  fon  puîné  Etiene 
Vifconti ,  lefquels  avoient  été  exilez  par  Luchin  ,  pour  avoir 
confpiré  contre  lui.  Il  les  rapella  dans  leur  patrie ,  &  les 
inftitua  fes  héritiers  de  l'Etat  de  Milan ,  par  égale  portion , 
/  mais  à  condition  que  les  villes  de  Gènes  &  de  Milan  demeu» 
rcroient  en  comun ,  &  ne  feroient  point  partagées. 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.       195^ 

MATHIEU  qui  était  l'aîné,  ne  furvccut  que  deux  ans  à  fon  M  i  l  a  k- 
oncle,  &  comme  il  mourut  i'ans poftérité  mafculinc ,  il  laiffa  Visconti. 
fa  rucccfTion  à  fes  frères  G  ALEAS  IL  &  BARNABON  , 
aufqucis  l'Empereur  Charlc  IV.  avoir  acordé  en  1356.  le 
titre  de  vicaires  de  l'Efnpire ,  dans  la  Lombardie  &  dans  la 
Gaule  Cifaipinc.  Il  fe  forma  contre  les  deux  frères  une  puif- 
fante  ligue  ,  entre  les  Florentins  &  les  Marquis  de  Mont- 
ferrat  ,  de  Ferrare ,  &  de  Mantoué  ,  mais  l'union  des 
Vifconti  rendit  inutiles  \qs  cforts  de  leurs  encmis.  Le  fuc-  - 
ces  qu'ils  eurent  contre  l'armée  des  Florentins ,  compolee 
d'Aliemans  &  de  Bohémiens ,  ne  leur  laiffa  d'autres  enemis 
à  combatre  ,  que  le  Marquis  de  Montferrat  j  ils  reprirent 
Albe,  Pavie&  Novare,  &  firent  une  paix  glorieufe  en i  3  58. 
Galeas  employa  le  loifir  qu'elle  lui  dona  ,  à  orner  fon  pays 
de  magnifiques  ouvrages ,  à  y  faire  fleurir  les  Arts ,  ayant 
fonde  pour  cela  ,  l'an  1 361,  l'Univerfité  &  la  belle  Biblio- 
thèque de  Pavie,  &  à  procurer  à  fa  Mailon  des  alliances,  qui 
en  fiffent  &  l'honeur  &  le  foutien,  telles  que  celles  de  France 
pour  fon  fils  Jean  Galeas  ,  &  à' Angleterre  pour  fa  fille 
Yoland ,  il  la  maria  l'an  1 368.  avec  Lionel  ,  Duc  de  Claren- 
ce ,  auquel  il  dona  en  dot  loo.  mille  florins  d'or ,  avec  Albe. 
&  Montréal.  Son  gendre  étant  mort  l'année  fuivante ,  Odoard 
qui  étoit  Gouverneur  de  ces  places,  refufa  de  les  rendre  à 
Galeas ,  &  fe  mit  fous  la  protedion  d'Othon ,  Marquis  de 
Montferrat ,  ce  qui  fut  le  fujet  d'une  guerre  ,  laquelle  fut 
terminée  par  le  mariage  A'Yoland  avec  le  Marquis.  Peu  après 
mourut  Galeas  l'an  1 378.  âgé  de  cinquante-neuf  ans ,  laif- 
fant  de  Blanche  de  Savoye ,  fille  d'Aimon ,  Comte  de  Savoye  , 
Jean  Galeace  fon  fucceffeur. 

Son  frère  BARNABON  ,  qui  lui  furvéquit ,  tint 
une  conduite  moins  fage.  Sans  ménagement ,  ni  pour  fes 
voifins  ,  ni  pour  fes  fujets  ,  il  fe  fit  craindre  des  uns  par 
fon  ambition  ,  qui  les  réiinit  tous  contre  lui  ,  &  haïr 
des  autres  par  fa  cruauté  &  les  extorfions  ,  qu'il  faifoit 
pour  fournir  à  fes  folles  dépenfes  &  à  'fon  luxe.  Il 
avoir  une  meute  de  cinq  mille  chiens ,  qu'il  faifoit  nou- 
rir  par  fes  fujets  ,  aufquels  il  avoir  défendu  la  chaffe  , 
fous  de  rigoureufes  peines.  Un  payfan  ayant  tué  un 
lièvre  ,    il  le    lui  fit  manger   cru  avec   la    peau  ,    ôc 
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M  r  I A  N-  en  fit  pendre  un  autre  ,  pour  avoir  tué  un  fanglier, 
ViscoNXi.  Ses  fils,  aufquels  il  partagea,  l'an  1579.  les  villes  de  fon 
obéiffance ,  fe  trouvant  chacun  fort  petits  Seigneurs  ,  en 
comparaifon  de  leur  coufin  Jean  Galeas ,  formèrent  avec 
leur  père,  le  deffein  de  le  faire  périr ,  pour  avoir  fes  Etats  > 
mais  celui-ci  qui  vivoit  dans  la  défiance  ,  &  fous  les  dehors 
d'une]  piété  Itupide  ,  les  prévint  ;  car  ayant  atiré  à  Pavie 
Barnabon ,  qui  s'y  rendit  avec  deux  de  fes  fils ,  Lo'ùh  & 
Raoul  ,  il  les  fit  arêter  ,  &  périr  en  prifon  l'an  1 3  8  j .  On 
dona  à  Barnabon  le  feptiéme  mois  de  fa  prifon ,  un  breuvage 
empoifoné  ,  dont  il  mourut  entre  les  bras  de  Donina  Porrt , , 
fa  chère  amie ,  étant  âgé  de  foixante-fix  ans.  On  trouva  dans 
fon  Palais  700.  mille  écus  d'or ,  &  la  charge  de  fept  chariots 
de  vaiffelle  d'argent  &  de  meubles  précieux.  Outre  quinze 
enfans  légitimes  ,  nez  de  fa  femme  Beatrix  de  la  Scala ,  fa- 
-  voir ,  cinq  fils  &  dix  filles ,  qu'il  eut  la  fatisfaftion  de  marier 
tous  dans  les  premières  Maiiom  de  l'Europe  ,  telles  que  cel- 
les d'Autriche  ,  de  Bavière ,  de  Nuremberg ,  de  Gonzague, 
&c.  il  eut  encore  treize  enfans  natureîs,dont  deux  laiiferent 
poftérité  ,  que  fon  peut  voir  dans  les  Tables  ci  jointes.  Corio. 
Fart  V.  Ripamont  liv.  3 .  Faul  Jove  ,  vie  .de  Barnahon. 

Charle  Visconti,  Seigneur  de  Parme  8c  de  Crème ,  ayant 
apris  la  détention  de  fon  père  &  de  ies  frères  ,  fe  fauva  eu 
Bavière ,  d'où  étant  repalïé  en  Italie  ,  il  s'acorda  l'an  1 39 1 . 
avec  Jean  Galeas ,  auquel  il  céda  tous  fes  droits ,  pour  une 
penfion  alimentaire  de  mille  florins  par  mois,  Bernard  , 
Comte  d'Armagnac  ,  dont  Charle  avoitépoufé  en  fécondes 
xxoces  la  fœur  Beatrix ,  veuve  de  Gaflon-Phœbus ,  Comte 
de  Foix ,  vint  en  Italie  avec  une  nombreufe  armée  ,  pour 
rétablir  fon  beau-frere  ,  mais  Jean  de  Vermi ,  Capitaine  du 
Duc  de  Milan ,  défit  les  troupes  du  Comte ,  qui  fut  blefi"é , 
&  tomba  entre  les  mains  de  fes  enemis,  Mastin  ,  frère  de 
Charle  ,  fut  fauve  par  quelques  foldats ,  &  mené  à  Brixen  , 
d'où  il  paffa  chez  les  Grifons ,  &  vécut  à  Coire.  L'an  1404. 
il  fit  donation  à  i'Eglife  de  Coire  &  à  l'Evêque  Hartman 
de  la  Valteline  ,  que  fon  père  lui  avoir  aflîgnée  pour  parta- 
ge ,  comme ,  le  reporte  Galerus  dans  l'Hilloire  des  Gri* 
ions, 
JÇ AN  GALEAS  portait  du  vivant  ,de  fon  perc  ,  le 

'  titre 
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Bâtards  de   Milan,  Seigneurs    de  MELINIANI. 


BARNABON  VISCONTI,  Seigneur  de  Milan,  eut  treize  eiiRins  naturels 
de  quatre  Maîtrefles ,  qui  furent  i".  Belirome  de  Grassi.  x".  Donine  de  Porri, 
3°.  Catherine  de  C  R  e  M  o  n  E.    4".  Montmarie  deLAZARiis, 

, A , 


i  IfoUt 
Vilconti, 
promife 
à  Carlin 

-ÏOGLIANI, 


I  Amskoise 

Vifconti  , 

tué  en  Sept. 


1  Zens 

Vreg» 

Vifconti. 


3  Valentine 
Vifconti , 

ép. 
Gafpard 

VlSCONTI 

de 
BelzDJofo. 


Sept  filles  naturelles. 

4  Elijaèeth  4  Donint 

Vifconti ,  Vifconti, 

ép.  ép. 

Luce  Jean 

L  A  N  D  O  ,  ACUTI, 

1376.  13^6. 


Exerica 
Vifconti, 

éD. 

Lotliairc 
Rusco, 
Seigneur 
de  Comi. 


Six  fils  naturels. 


I  HECTOR 

Vifconti ,  qui 

prétendit  au 

Duché  de 

-Milan  ,  tué  en 

1411. 

^ 


1  Lancelot 
Vilconti. 


Palamede 
Vifconti. 


ÎRANçois     HECTOR   II. 
Vifconti,  Vifconti  ,   né 

pofthume, Seigneur 

de  Méliniani , 

époufa 

Françoife 
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Seigneur 

de 
Meliniani. 


Donine    Vifconti , 

époufa 

Annnibal 

BENTIVOOLtO; 

Seigneur  de 
Bologne  ,    1440.' 


KiXardc 

Vifconti , 

ép. 

Bernard 

de  la 

S  C  A  l  A," 


3  Galeof. 
Vifconti. 


4  S^GROMOn 

Vifconti.  Tige  des 

Comtes  de  SEZE, 

Table 
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Barmabon  Vifconti  ,  Seigneur  de  Meliniani ,  ép.  Claire  C  a  s  u  t  a; 

Alexandre   Vifconti ,  Seigneur  de  Meliniani ,  ép.  Claire  M  o  R  o  u  a,' 


IZ 


IJ 


*4 


«y 

i5 


Barnabom    II.  Vifconti ,    Seigneur  de  Meliniani  , 
ép.  Ifabelle  Marliane. 


.-A_ 


Hector    III.    Vifconti  ,  Seigneur  de  Meliniani ,  C.  Pal. 

Se  Chevalier  de  Saint  Jean  de  Latran  ,  Prince  du  . 

Saint  Empire  ,  ép.  Anne  B  i  a  n  c  h  i. 


Galeot  Vifconti, 

fetvit   en 

Flandre  ,  fous 

fArchiduc  Albert. 


Barnabe'  IV.  Vifconti  C.  Pal.  de  Saint  Jean  de  L'atran ; 
ép.  Blanchv  de   Romani. 


Hbctor  IV.  Vifconti ,  C,  Pal,  de  Saint  Jean  de  Latran. 


Ce 


Alexandre 
fervit  en 
Flandre. 


ï7 


18 


«9 
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Bâtards  de  Milan,  Comte  de  SEZE  ,  Seigneurs  de  PREGNANO. 
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SAGKOMOK  Vifconti ,  fils  nat.  de  Barnabon  Vifconti ,  Seigneur  de  Milm , 
&  de  Catherine  de  Crémone  ,  ép.  Achilette. 


14 


15 


16 


17 


Léonard 


^9 


ao 


Vifconti 
ép 


Général  au  leivice  de  Philipe-Marie  ,  Duc  de  Milan  , 
fille  de  Francifcini  C  o  i  m  i. 


Marguerite 


Sagromor   II.  Vifconti ,  Chevalier 
Cliambellan  du  Duc  Galeas- 
Marie  ,    146 S. 
A 


Ambroife 
Vifconti. 


PIERRE 


Tige  des  C. 


FRANÇOIS, 
de  SALIZET. 

Table  V. 


François-Bernardin  Vifconti ,  Confeiller  du  Duc  de  Milan 

de  Vigevano  Se  Bofii ,  tefta  en  1 504.  ép.  Madeleine  Palavicini, 
fille  de  Roland ,  Marquis  de  BifjJ'sto, 

, , A 


Seigneur 


Léonard , 
Trotonotairà 
jifoJloUque. 


Sagromor  III. 
Vifconti  ,  Ca- 
pitaine de  700. 
Chevaux  en 
France  ,  Che- 
valier de  Saint 
Michel  ,  tué 
le  7.  Oftobre 
1J13. 


Barnabe'  Vifconti , 
Marquis  de  Bregnani , 
Conleiller  Chambel- 
lan du  Roi ,  Cheva- 
lier de  Saint  Michel , 
f  en  Dauphiné  ,  ép. 

Marguerite  Visconti, 


O  T  H  o  N 

Vifconti, 
fervit  les 
Vénitiens. 


-A.. 


H  E  c  T  o  R> 

Vifconti  , 

furnomé 

Monfignorio  , 

Abé  de  S. 

Celfc,  alî.  en 

1513.  par 

Jaque  Mé- 

dichino. 


^Antoinette  , 

ép- 
ie Comte 
Galeas 

BOLOGNINI 

■  A  T  T  E  N- 
D  UI.O. 


Palavicini 

Vifconti , 

Confeigneur 

de  Bregnani , 

puis  Evêque 

à'jilexandrie, 

1518. 

jufqu'en 


»  S     Ôthon  Vifconti  , 


Confeigneur 

de 
Pagaz,x,ani, 


Madeleine  Vifconti  , 

première  femme 

de    Jean-Baptifte 

Visconti  deSoma. 


Jean-Baptiste 
Vifconti  , 
Capitaine 
de  Milan. 


Barthelemi 

Vifconti  , 

Capitaine  de 

Milan , 

ép. 

Virginie 

ie  Atella,, 


,>- 


Octave  Vifconti, 
Comte  de  Gale- 
mari  ,  Chevalier 
de  la  Toifin  d'or, 
j-  f.  1.  II.  Juin 
Ii?32.ép.  i"^.  Dei- 
damie,  fille  d'An- 
toine ,  Comte  de 

SOMAGAIE, 

1?.  Claire  de 
Ligne  ,  fille  de 
Çharle  ,  Prince 
à'Jiremberg  jViM" 
ve  de  Bertin  Spi- 
nola. 


Bainabon 

Vifconti, 

& 

Jean- 

Baptifte , 

Evêque 

de 
Teramo, 


. A 

Galeas- 

Marie 

Vifconti  , 

Confeigneur 

de 

Bngnani. 


Hector, 
fervit  en 

Lombardie , 
en  Allemagne, 
&  en  Dalmatie. 


François  Vifconti , 

ép,   Franfoifi 

S  r  o  R  c  B  ,  des 

Comtes  de 

Bor^onovo. 


François- 
Bernar- 
din. 


Claude  , 

ép. 

Loijis 

Marazzani, 

Comte 

de 
JPftderne, 


• — « 
Floride  , 

ép. 
Philipe 

FoNTANU. 

1°.  Alexis 
Maraz- 

ZANO 

de 
L»nd<K 


Albert  Vifconti ,  Comte  de  Seze  -, 

Général   de   la   Cavalerie  , 

&  Capitaine  de  l'Etat  de  Milan  , 

(p.  Livie  Ç  j\  j  Jt,  n  A  de    Gçoes. 


Barnabe 
Vifconti. 


Jérôme 
V^contj^ 
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aoj 


Hégrtz,' 


Comtes  de  S  A  L  I  Z  E  T. 


PIERRE-FRANÇOIS    VISCONTI  ,  je  fils  de  Léonard  Vifconci , 

fut  Capitaine  d'Armes  au  fervice  de  François  &  de  Galeas-Marie,  Ducs 

de  Milan  ,  Sénateur  de  Milan ,  f  l'an  1414. 

époufa  Eufhro/ine  Bakbavaria. 


ï? 


A  i  ï  o  N  s  E  Vifconti ,  Chevalier  ,  General  d'Artillerie  ,  Sénateur  de  MilOH  i" 
ép.  Antoinette  Gomizaga» 


%6 


'A  N  N  r  B  A  t  Vifconti  ,  Comte  Se  Seigneur 

de    Salilet  ,    ép.  Lucie   S  a  un  a, 

Patriciene  de  Gènes, 


-.A-- 


r  I  E  R,  R  E-F  R.  A  N  ç  o  I S  Vifconti ,  Général  de  la 

Cavalerie  ,  Confeiller  Sénateur  de  Milan  , 

d'oii  les  Seigneurs  de  Bo^a)ix,0ne. 


-A^ 


Hercules  Vifconti , 

Comte  &   Seigaeur 

ie  Sdiaet  ,     Chevalier 

de  Saint  Jas[ue. 


A  I.  F  o  N  s  e  Vifconti ,    né  en  1 5  5 1.  Evêque  de  Octave 

Cervie  ,  puis  de  Sfolete ,  Cardinal ,  1 59p.  Vifconti. 

■f  le  19.  Septembre  i5o8. 


_>w 


Pierre-François 

Vifconti  ,  Comte 

de  Mise» ,  Confeigneur 

de  Rhô. 


J  e  A  N-B  A  r  T  I  S  T  E 

Vifconti ,  Confei- 
.  Abé 
de  Comenda, 


gneur  de  Rhô 


Honorât  Vifconti , 

"Nonce  AfofloUque  en 

Pologne  ,    Archevêque 

de  tarife ,  -f   en 

Juillet  164  y. 


Annibal 
Vifconti , 
Chevalier 

de 
Malthe,  '■ 


->- 


Hercule    Vifconti ,    Comte    de   SaUXçt ,    Gouverneur  de  Come ,  Commiflaire 
Général  de  l'Armée  d'Efpagne  dans  l'Etat  de  Milan ,  f  le  1.  Mars  l'an  1651. 
ép.  hiftine  B I  o  1 1 A  ,  -f  en  Janvier  1700. 


P  I  e  r.  R  E-F  R  A  N  ç  o  I  s  Vifconti ,  Général  des  Troupes 
de  l'Etat  de  Milan  ,  j-  en  1687. 


Gcij 


17 


1% 


19 


2» 


ai 


M  1 1.  A  N- 
VWCONTI. 


I. 

l)uc  de 
Milan. 
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titre  de  Comte  de  Vertus ,  Comté  en  Champagne  ,  qui  fut 
la  dot  de  fa  première  femme  Ifabelle  de  France  ,  fille  du  Roi 
Jean.  Il  étoit  né  avec  tous  les  avantages  du  corps  &  de  l'ef- 
prit ,  qui  forment  les  grands  Princes ,  aufli  fut-il  un  des  plus 
illuftres  de  fon  tems ,  &  par  fa  puiffance  &  par  le  talent  qu'il 
eut  de  gouverner.  Semblable  au  Roi  Charle  V.  fon  beau- 
frere  ,  il  fut  fans  fortir  de  fon  cabinet ,  remporter  des  vic- 
toires &  gagner  des  Villes.  Après  avoir  réuni  aux  Etats  pa- 
ternels les  villes  de  la  Lombardie-,  poffé-dées  par  fon  oncle 
Barnabon  &  par  fes  enfans ,  il  enleva  Padouc  aux  Carrares  , 
Vérone  8c  Vicence  aux  Scaligers  ;  &  les  villes  de  Trevife ,  Fcltri  , 
Belhine ,  Trente  ,  Peroufe ,  Sienne ,  Pifioye  &  Pije ,  furent  forcées 
de  fe  foumettre  à  fon  obéïITance.  Il  manquoit  à  fon  ambi- 
tion un  titre  qui  fût  digne  d'une  lî  grande  puiffance.  L'Em- 
pereur Yv'enceflas  éi"igea  en  fa  faveur ,  Mrlan  en  Bûché ,  par 
un  Diplôme  daté  de  Prague,  du  11.  Mail  39 5.  &  fit  invertir 
Jean  Galeas ,  par  le  fceptre  &  la  Courone ,  le  2,.  Septembre 
1 3 96. Cette  ére£tion  fut  dans  la  fuite,  (dit  Conringe  definihus 
Imp.  Germ.)  un.  des  griefs  des  Allemans ,  contre  "Wenceflas , 
&  une  des  éaufes  de  fa  dépofîtion  ,  quoique  dans  le  fond  , 
cet  a£le  fût  moins  pour  relever  &  améliorer  la  condition  de 
Jean  Galeas ,  que  pour  faire  revivre  des  droits  que  l'Empire 
avoir  perdus ,  &  qu'il  recouvra  par-là.  Car  les  inveftitures 
de  Milan  avoient  été  prifes  en  1 341 .  des  Papes ,  par  Jean  & 
Luchin  Vifconti ,  &  furent  tenues  pour  valables ,  &  eurent 
leur  éfet.  Jean  Galeas  avoir  gouverné  jufqu'èn  1 39  J.  con> 
iTie  fes  ancêtres. ,  dont  le  droit  étoit  originairement  émané 
du  confentement  du  peuple ,  qui  les  avoit  reconus  pour  leurs 
Princes  8c  leurs  protefteurs  héréditaires.  Ce  n'étoit  gueres 
que  par  bienféance  ,  que  les  Vifconti  prirent  la  qualité  de 
Vicaires  de  l'Empire  ,  &  qu'ils  avoient  rendu  quelquefois 
homage  aux  Empereurs.  C'étoient  leurs  exploits ,  &  le  con- 
fentement des  peuples  le  plus  légitime  de?  droits ,  qui  les . 
avoient  rais  réellement  en  poffefFion  de,  la  fouveraineté  de 
Milan. 

L'Empereur  Rupert  de  Bavière ,  qui  fuccéda  à  Venceflas, 
vint  en  Italie  l'an  1401.  pour  dépoiiiller  Jean  Galeas  ,  mais . 
Facin  Cane  ,  Général  du  Duc ,  empêcha  l'exécution  de  fes 
4eiïeins,  par  la.  vi^pife  qu'il  remporta  fur  lui,  auprès  du  Lac 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE,      aojr 

de  Benac ,  aujourd'hui  le  Lac  de  Garde.  Le  Duc  au  milieu  M  1 1  a  îP' 
de  la  joye  de  cet  heureux  fucccs ,  étoit  prêt  à  prendre  le  ti-  Viscomi. 
tre  de  Roi  d'Italie  y  lorfqu'une  maladie  peftilentielle  l'enleva 
le  4.Septembrei402.  dans  fa  cinquante-cinquième  année.  Il 
ne  lui  reftoit  que  deux  filles  de  fa  première  femme.  Il  avoit 
marié  l'aînée,  dite  Valentine^  àLo'ius  de  France ,  Duc  d'Orléans^  à 
qui  il  dona  pour  dot  le  Comté  d'y^/?/,avec  promefTe  flipulée 
dans  le  Contrat ,  qu'au  défaut  des  enfans  mâles  dans  la  ligne 
Ducale  desVifconti,  Valentine  &  Loiiis,  ou  leurs  décendans 
hériteroicnt  du  Duché  de  Milan.  De  fa  féconde  femme  Ca- 


W 


therwe Vtfcomi i\  laiffa  deux  fils,  qui  lui  fuccédcrent.  ()ii\\MkJ'T^^ 

Il  eut  encore  d'Ifubclle  ou  Jgnh  Montcgacia  un  fils  naturel,  ■         ■  /  '  vffffz/  />>' 
mmc  GABRIEL-MARIE  ANGLUS  ,  qu'il  fit  Seigneur  deV'iï^         j\     j       i 
(jrde  Crcmc.  Cette  dernière  ville  lui  fut  enleve'e  peu  après  par  George  ^  h  v  t»  {)  \^^ 

Bonz.ono^(^  la  première  ne  pouvant Joufrir fa  tir  anie,feJoulevacontrc  îS\~\   -PA  '/ 

lui.  Gabriel  Je  retira  dans  la  Citadelle  avec  fa  mère,  qui  enpajjanf.  i     1^  \'  ' 

fur  le  pont .^fe  laijja  tomber  dans  lefojfé^  çjrfe  tua.  Il  traita  avec  les  J 

Florentins  ,  aufquels  il  remit  la  Citadelle  avecfes  droits  fur  la  ville. 
de  Pife  pour  206.  mille  florins  d'or  ,  dont  on  lui  dona  une  partie 
comptant.  Il  fe  retira  auprès  du  Duc  Jean- Marief on  frère  ,  ^ 
deu.K  ans  après  k  Gènes ,  où  un  Citoyen  qui  s' étoit  chargé  de  lui 
payer  80.  mille  florins  au  nom  des  Florentins  ,  l'acufa  de  mauvais^ 
dépeins  contre  l'Etat '>  il  fut  arété  ^  dJcapitél'an  1408.  \_Scipion- 
Ammirato  ,  Htfl.  de  Flor.  liv.  17. 

La  mort  du  Duc  Jean  Galeasfut  fuivie  de  la  ruine  pref-      j-j 
que  entière  de  l'Etat.  Il  l'avoit  partagé  à  fes  deux  fils ,  dont    V^qV 
l'aîné  apellé  JEAN-MARIE  ,  avoit  feul  le  titre  de  Duc  de     y 
Alilan ,  avec  la  meilleure  partie  du  Duché.  La  jeuneffe  de      j 
ce  Prince  ,.&  l'incapacité  de  la  Ducheffe  fa  mère  qui  étoic      | 
Régente  ,  réveillèrent  la  jaloufie  des  voifins  &  l'ambition      ! 
de  la  plupart  des  Grands.  Le  Pape  &  les  Florentins  formè- 
rent une  ligue ,  pour  reprendre  ce  qu'on  leur  avoit  enlevé. 
Pour  en  détacher  le  Pape  ,  on  lui  rendit  Boulogne  ,  Afffe 
ScPeroufe.  Sienne  fe  remit  en  liberté.    Bri.\en  ^  Vérone   8c 
Vicenze  fe  foumirent  aux  Vénitiens  ;  Pandolfe  Malatefta 
fe  faifit  de  5rfj/t  &  de  Bcrgame  ;  ÇabrincFondola  de  Cre-^       \ 
mone  5  Jean  Vignato  de  Lodi  ;  Othon  Bonterzo  dé  Parme i 
les  Arcelli  de  Flatfmce  ;  les  Tornielli  de  Novare  ;  François . 
Rufca  de  Côme  5  Facin  Cane  d'Alexandrie.  Milan  étoit  ea: 
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io6  GENEALOGIES  HISTORIQUES 
'  même  tems  cruellement  déchirée  par  les  deux  faâions  des 
Guelfes  &  des  Gibellins  ,  dont  la  haine  s  etoit  rallumée.  Le 
Duc  au  lieu  de  fonger  à  remédier  à  ces  maux  ,  augmentoit 
lui-même  les  ruiffeaux  de  fang ,  que  les  deux  partis  faifoient 
couler.  Son  plaifir  favori  étoit  de  faire  dévorer  par  des  do- 
gues ,  toutes  les  perfones  qu  il  rencontroit  la  nuit  par  les 
rues  ,  8c  de  voir  couper  des  têtes.  Il  n'épargna  pas  fa  propre 
mcre  ,  qu'il  laiffa  mourir  de  faim  en  prifon  ,  comme  l'affure 
le  Comte  Lofchi ,  dans  fon  Abrégé"hiftoriquc.  Ce  monflre 
fut  affafliné  dans  une  Eglife  ,  le  16.  Mai  1412,  par  une  con- 
juration des  plus  confidérables  Seigneurs ,  à  la  tête  defquels 
étoit  Aconce  Trivulce.  Il  ne  laifTa  point  d'enfans  à' Antoinette 
Malatejla ,  fille  de  Sigifmond  ,  Seigneur  de  Rimini, 

Son  frère  PHILIPE-MARIE  ,  qui  portoit  le  titre  de 
Comte  de  Pavie,  fut ,  fur  la  nouvelle  de  cette  mort ,  tiré  de  la  ci- 
tadelle de  Pavie  par  Facin  Cane  ,  qui  l'y  tenoit  comme  pri- 
fonier,&  fut  proclaméD»^  deMilan.  Ses  premiers  foins  furent 
de  venger  la  mort  de  fon  frère  5  il  épouia  enfuite  Béatrix  de 
Tende ,  veuve  de  Facin  Cane ,  qui  venoit  de  mourir.  Cette 
Dame  ,  que  le  Duc  fit  décapiter  fix  ans  après  ,  le  15.  Sep- 
tembre ifff  8.  fur  un  fdupçoli  d  adultère  ,  avec  un  certain 
joueur  de  "luth  4  nomé  Michel  Ommbello  ,  lui  aporta  plus  de 
400.  mille  écus  d'or,  en  argent  comptant,  ce  qui  l'ayant  mis 
en  état  de  lever  des  troupes,  il  fit  rentrer  fous  ion  obéïflance 
les  villes  qui  s'en  étoient  foullraites  ,  étant  fécondé  de  la 
valeur  de  François  Bujjoni ,  dit  de  Carmagnole  ,  •^  qui  en  142 1 . 


*  C'étoit  un  foldat  de  fortune  ,  fils 
d'un  payfan  de  Carmagnole  ,  dont  on  lui 
dona  le  fuinom.  Il  avoit  gardé  les  co- 
chons pendant  fa  jeuneffe  ,  mais  fe  fen- 
tant  de  l'inclination  pour  les  armes  ,  il 
prit  parti  dans  les  troupes  du  Duc  de  Mi- 
lan ,  &  fa  valeur  le  fit  monter  par  dégrez 
juftju'au  comandement  des  Armées.  Phi- 
lipe-Maiie,  Duc  de  Milan,pour  récompen- 
fer  fes  fervices,  le  fit  Comte  de  Cajlronovo, 
&  l'adopta  dans  la  famille  des  Vifconti , 
en  lui  fiifant  époufer  une  de  fes  parentes. 
Son  élévation  fufcita  contre  lui  l'envie 
de  quelques  perfones  puiflantes  ,  qui  le 
rendirent  fufpeft  au  Duc  ;  ce  qui  obligea 
Carmagnole  à  quiter  fon  fervice.  Les  Vé- 
nitiens i'atirerent  chez  eux  ,  &  le  mirent 
à  h  tête  de  leurs  troupes  ,  contre  le  Duc 


de  Milan  ,  qu'il  défit  :  mais  le  «foupço- 
nant  de  n'avoir  pas  profité  de  fa  vidloirc, 
&  de  traiter  de  fa  paix  avec  le  Duc  ,  ils 
le  mandèrent  à  Venife ,  où  le  Confeil  des 
Dix  lui  fit  fon  procès  ,  &  le  fit  décapiter. 
Bien  des  gens  crurent  alors  que  fon  crime 
confiftoit  dans  le  dégoût  des  Vénitiens  , 
las  de  fon  fervice  fans  ofer  le  congédier  , 
crainte  qu'il  ne  découvrît  leurs  fecrets  ,, 
&  dans  l'envie  qu'ils  avoient  de  s'apro- 
prier ,  comme  ils  firent ,  par  droit  de  con-, 
fifcation  ,  300.  mille  ducats  qu'il  avoic 
amaflez.  Machiavel  dans  fon  Prince  Cori» 
part,  y.  fol.  3 19.  Il  avoit  une  fille,  mariée  à 
Sigifmond  Malatefta ,  Seigneur  de^imini, 
qui  peu  après  la  mort  de  fon  père  la  fit 
empoifoner  ,  fous  prétexte  d'adultéré.  Fr, 
Sanfovin.  fam'g,  ilL  d'Jtal, 
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rendit  le  Duc  maître  de  Gènes  ,  d'où  il  chaffa  le  Doge  Tho-  Milan- 
masFregoie. Cette  ville  demeura  fousfon  obéïffancejuiqu'en  Visconti. 
143  5.  La  tlote  Génoile  ayant  cette  année  défait  l'armée  des 
Efpagnols  devant  Gaëte ,  &  pris  le  Roi  Alfonfe  avec  ks 
deux  frères  ,  le  Duc  ,  à  qui  on  les  envoya  ,  les  remit  géné- 
reufement  en  liberté  fans  aucune  rançon  :  ce  qui  irita  telle- 
ment les  Génois  ,  qui  par-là  fe  voyoient  fruftrez  du  fruit  de 
leur  vittoire  ,  qu'ils  maflacrerent  Opicin  ,  Gouverneur  Du- 
cal ,  &  fe  remirent  en  liberté. 

Le  Duc  avoit  fait  une  perte  aufTi  confidérable  ,  en 
mécontentant  François  de  Carmagnole  ,  qui  prit  parti 
l'an  14-2.6.  chez  les  Vénitiens.  Ceux-ci  ayant  fait  une 
ligue  avec  le  Duc  de  Savoye  &  avec  les  Florentins  , 
contre  le  Duc  de  Milan  ,  mirent  Carmagnole  à  la  tête 
d'une  armée ,  avec  laquelle  ce  grand  Capitaine  bâtit  en 
plufieurs  rencontres  les  troupes  Milanoifes  ,  comandées 
par  Charle  Malatefta ,  &  réduilk  le  Vifconti  à  faire  la  paix 
en  1428.  &  à  céder  aux  Vénitiens  les  villes  de  Bre/ce  &  de 
Bergame.  L'année  précédente, Philipe-Maries'étoit  acomodé 
avec  Amé  VIII. Duc  de  Savoye,  dont  il  époufa  hUlle  Marie 
de  Savoye  ,  en  cédant  à  fon  beau-pere  la  ville  de  Ferceil. 
Le  Duc  fit  enfuite  ataquer  les  Etats  du  Pape  par  Nicolas 
Piccinino ,  *  qui  prit  Bologne  &  Ravene ,  ce  qui  fit  reprendre 
les  armes  aux  Vénitiens.  François  Sforce  comanda  leurs  ^iifutainfi 
troupes  avec  tant  de  fuccès  ,  que  le  Duc  fe  repentit  de  n'a-  "°"^^  ^  ""'* 

•    ^  ,  '         c  r^       ■       •  -Il  de    la    petite 

voir  pas  ménage  ce  fameux  Capiname  :  il  le  regagna  cepcn-  taille, 
dant ,  en  lui  ofrant  en  mariage  avec  une  dot  confidérable , 
Blanche  Marie  ,  fa  fille  naturelle  ,  née  à' Agnes  de  Maino. 
Sforce  l'accepta  ,  &  en  faifant  fa  paix  ,  il  moyena  celle  des 
Vénitiens. 

Le  Duc  étant  mort  quelque  tems  après,  le  13.  Août 
1447.  fans  poflérité légitime ,  il  fe  trouva  quatre  prérendans 
à  fa  fucceiïion  ,  favoir  ,  1°.  L'Empereur  Frédéric  .^  qui  pré- 
tendit que  le  Duché  de  Milan  étoit  dévolu  à  l'Empire,  par 
le  défaut  de  poflérité  légitime  du  dernier  Duc.  2°.  Alfonfe  „ 
Roi  de  Naples ,  fondé  fur  le  Teflament  du  Duc  Philipe- 
Marie  ,  qui  i'avoit  nomé  fon  héritier.  3°.  Charle  ,  Ducd'Oi-- 
Icans ,  du  chef  de  fa  mère  f'alentine  de  Mtlan  ,  fœur  du  der-  ' 
nier  Duc ,  &  apellée  à  la  fucceifion ,  par  fon  Contrat  de  ma- 
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M  I  r  A  N-  riage  ,  elle  &  fes  décendans.  4°.  Enfin  François  Sforce ,  qui 
ViscoNTi,  alléguoit  que  ce  même  Duc  l'avoit  adopté ,  &  ajoûtoit  à 
■   -  cela  les  prétentions  de  fa  femme ,  qui  ne  pouvoient  être  bien 

Jfolides ,  par  le  défaut  de  fa  naiffance.  Dans  ce  contralle 
<le  prétentions,  les  Milanois  fe  perfuaderent  que  la  conjonc- 
ture leur  étoit  favorable  ,  pour  fe  mettre  en  République. 
Cell  pourquoi  ils  élurent  douze  Magiflrats ,  fous  le  nom  de 
Confervateurs  de  la  liberté ,  déchirèrent  le  Teftament  du  feu 
Duc ,  &  donerent  le  comandement  des  troupes  à  François 
Sforce  ,  pour  continuer  la  guerre  contre  les  Vénitiens  , 
avec  qui  elle  s'étoit  rallumée. 

Ce  dernier  article  de  leur  conduite  étoit  mal  enten- 
du ,  &  ne  s'acordoit  gueres  avec  le  delfein  d'établir  le 
gouvernement  Républicain.  Ce  Capitaine  remporta  fur 
les  Vénitiens  des  vidoires  qui  augmentèrent  la  réputa- 
tion ,  &  réveillèrent  en  même  tems  la  méfiance  des  Mi- 
lanois. Sforce  s'en  aperçut  ;  il  traira  avec  les  Véni- 
tiens ,  pour  fe  rendre  maître  de  l'Etat  de  Milan.  Le  Duc 
de  Savoye  ,  qui  fe  déclara  pour  les  Milanois ,  fut  défait , 
&  fit  fa  paix  avec  Sforce.  Les  Milanois  fe  voyant  le  joiiet 
des  uns  &  des  autres ,  fe  fournirent  l'an  1450.  à  François 
Sforce  ,  le  reconoilTant  pour  leur  Duc  Souverain  ,  au  pré- 
judice du  Duc  d'Orléans  ,  à  qui  cette  fuccefllon  apartenoit 
par  toutes  fortes  de  droits.  Il  étoit  pafle  en  Italie  pour  les 
•faire  valoir  ,  mais  ayant  trouvé  les  efprits  entêtez  de  leurs 
projets  d'indépendance ,  il  ne  put  obtenir  que  le  Comté 
^'Ap ,  dont  il  fallut  fe  contenter  pour  lors. 


CHAP.  VII. 
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CHAPITRE   VII. 

Mai/on  de  Sforce,  d'où  les  derniers  Ducs  de  Milan. 


LA  famille  de  Sforce  a  pour  Auteur  Jaque  Muzzo  , 
nomé  autrement  Mutio  Atiendalo ,  Se  furnoiHé  Sforce , 
natif  de  Cotignola ,  petite  ville  de  la  Romagne.  Les  Ibnti- 
mens  font  partagez  fur  l'origine  de  ce  Muzzo.  F.  Sanfovino 
dans  fon  Ouvrage  fur  l'origine  des  familles  illuflres  de  l'Ita- 
lie ,  le  fait  petit-fils  d'un  Gentilhomme  nomé  Jean  Attendolo^ 
qui  fut  père  de  Michelin ,  Capitaine  au  fervice  des  Vénitiens. 
Il  ajoute  que  ce  Michelin  fut  marié  à  Polixene  defMnt  Se- 
verin ,  &  qu'il  en  eut ,  outre  notre  Sforce ,  deux  filles  ,  l'une 
qui  fut  femme  d'Ugolin  ,  Comte  de  Centona  ,  Se  l'autre , 
mariée  à  Martm  Caraccioli ,  Comte  de  faint  Ange  ,  frère  du 
Grand  Maréchal  de  Naples.  Paul  Jove  dans  les  éloges  des 
hoflhmes  illuflres  ,  dit  feulement  que  Sforce  étoit  d'honête 
famille.  Mais  Leandre  Alberti ,  fondé  fur  le  témoignage  de 
plufieurs  Auteurs  ,  &  principalement  fur  celui  de  Marc  Ca- 
ranto  ,  Ecrivain  non  feulement  contemporain  ,  mais  con- 
citoyen de  Sforce ,  étant  natif  comme  lui  de  Catignola  ,  ra- 
conte dans  fa  defcription  de  l'Italie ,  que  Jaques  Muzzo 

Dd 


M  r  r  A  ïT- 

5  FORt:H. 

D'azur,  fui- 
van  t  le  Perc 
Labé ,  ou  de 
gueules  feloo 
Im-Hoff  ,  ï 
un  lion  d'or 
couroné  de 
même  ,  armé 

6  lampafle  de 
gueules  ,  te- 
nant en  l'une 
de  fes  pattes 
«ne  fleur  de 
de  fouci  d'or, 
tieée  &  feiiil- 
lee  de  finopie» 
D'autres  di- 
fent  d'.irgCDt 
à  un  lion  de 
gueules  ,  te- 
nant en  l'mi 
des  pieds  une 
guirlande  d'or 
en_  feuilles  de 
finople. 

François 
Sforce  devenu 
Duc  de  Mi- 
lan ,  quita  les 
Armes  de  fa 
Maifon  ,  & 
prit  celles  des 
Vifconri  ,  ou 
du  Duché  de 
Milan,  favoir, 
écarteié  au  i. 
&  4.  d'or  à 
l'aigle  couro- 
née  ,  au  1.  & 
j.  d'argent,  à 
la  givre  d'â- 
2ur  couronée. 
Le  furtout 
fait  les  Armes 
des  Ducs  de 
Sforce  ,  qu'ils 
portent  fan( 
écarcciuiCt 
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M  I  r  A  N-  étoit  un  VayiàndeCotigmla,  &  qu'il  bêchoit  afluellement  la 
S  ï  a  R  c  E.  terre ,  lorfqu'il  mit  en  délibération,  s'il  s'enrôleroit ,  comme 
quelques-uns  de  fes  camarades  l'en  follicitoient.  Il  jetta  fa 
bêche  fur  un  arbre ,  difant  que  fi  elle  y  demeuroit ,  ce  feroit 
une  marque  de  fa  vocation  à  la  profeffion  des  armes  5  elle  y 
demeura  ,  &  il  s'enrôla.  Soit  que  cette  avanture  fût  vraye  , 
ou  feulement  inventée  à  plaifir  ,  Jovc  dit  dans  la  vie  de 
Sforce  ,  chap.  a.  que  le  Duc  François  Sforce  ,  fécond  du 
nom  ,  un  de  fes  décendans  ,  s'en  faifoit  gloire ,  &  qu'il  avoir 
coutume  de  dire  ,  qu'il  avoir  obligation  du  fceptre  qu'il  te- 
noit  à  une  bêche,  par  où  il  faifoit  conoître  qu'il  tiroit  moins 
la  gloire  de  fa  famille  de  l'ancieneté  de  la  noblefle ,  que  du 
luure  d'une  vertu  héroïque.  Le  même  Auteur  obferve  qu'il 
y  a  eu  des  Ecrivains ,  qui  voulant  faire  leur  cour  aux  Sforces, 
ont  dit  que  Muz,z,o  n'étoit  pas  le  véritable  nom  de  celui  dont 
il  s'agit ,  mais  qu'il  s'apelloit  Mutio  ,  &  qu'il  étoit  décendu 
de  Miitim  Scevola.  Il  n'efl  pas  bien  dificile  de  voir  que  c'é- 
toient  des  flateurs  ,  qui  cnerchoient  à  s'infinuer  dans  les 
bonnes  grâces  des  décendans  de  Jaque  Muzzo  ,  en  flatant 
leur  vanité. 

Quoiqu'il  en  foit ,  Muzzo  aprit  le  métier  de  la  guerre  , 
,  fuivant  Paul  Jove ,  fous  le  fameux  Capitaine  Alberic  Broglio.  * 
Il  eut  aulIi(|>our  maître  le  Général  Alberic  de  Barbiano  ,  & 
pour  compagnon  d'armes  ,  le  fameux  Braccio  ,  mais  la  ja- 
loufie  &  l'émulation  dégénéra  en  inimitié  ,  &  on  les  vit  de- 
puis embraffer  des  partis  contraires.  Muzzo  parvint  par  {sl 
valeur  aux  premiers  emplois  militaires ,  &  fe  rendit  fi  re- 
doutable dans  les  armes ,  qu'il  en  fut  furnomé  Sforce  par  fes. 
foldats ,  &  que  tous  les  Princes  d'Italie  cherchèrent  à  fe 
l'atacher  comme  l'un  des  premiers  Capitaines  de  fon  fiéclc 
Combatant  en  1405.  pour  les  Florentins,  dans  la  guerre 
qu'ils  avoient  contre  les  Pifans ,  il  défit  auprès  de  Volterra 
les  Peroufans ,  qui  venoient  au  fecours  de  ces  derniers.  li 
fournit  en  1409.  Parme,,Reggio,  &  plus  de  trente  Châteaiftc,. 
à  l'obéïffance  de  Nicolas  d'Eft ,  Marquis  de  Ferrare.  Le 
Pape  Jean  XXIII.  l'atira  à  fon  fervice,  &  le  déclara  Gofu- 

*  Il  étoit  natif  de  Trin  ,  &  après  avoir    fife  en  Ombrie  ,  l'an  1390^  ?*«i  Joilt , 
fait  longtems  la  guerre  en  faveur  des  Flo-    vil  dt  S  forte,  f,  6.  ^  8. 
lentins  &da  Pape  ,  le  fit  Seigneur  d!Af- 
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falonier  de  i'Eglife  ,  pour  l'opofer  à  Ladiflas  ,  Roi  de  Na-  M  i  l  a  w- 
ples.  Il  fut  eniuite  créé  par  ce  Pontife ,  Comte  de  CotîgnoU  fa  S  f  o  r  c  s. 
patrie ,  dont  la  poffeffion  lui  fut  donée  ,  pour  le  payer  des 
apointemens  que  I'Eglife  lui  devoir ,  &  qui  fe  montoient  à 
14.  mille  ducats. 

Sforce  pafla  depuis  au  fervice  de  Jeanne  II.  Reine 
de  Naples ,  qui  le  fit  Général  de  fes  troupes  ,  &  comme 
elle  n'eflimoit  pas  moins  les  hommes  par  les  qualitcz  du 
corps ,  que  par  celles  du  cœur ,  Sforce  eut  beaucoup  de  cré- 
dit à  la  Cour  de  cette  PrincefTe.  Pandolfe  &  Cararccioli ,  qui 
partagèrent  avec  lui  l'un  après  l'autre  ,  les  faveurs  de  la  Rei- 
ne ,  le  firent  deux  fois  difgracier  :  mais  comme  il  étoit  utile 
de  plus  d'une  manière  y  il  rentra  en  grâces ,  défit  quelques 
rebelles ,  qui  s'étoient  faifis  d' Aquilée ,  &  chafTa  les  Arago- 
nois  de  la  ville  de  Naples.  La  Reine  contente  de  fes  fervi- 
ces  ,  le  fit  Conétable  du  Royaume  de  Naples  ,  8c  lui  dona 
Benevent ,  M^^fredonia ,  Barli  &  Trahi ,  avec  plus  de  vingt 
Châteaux.  Ce  Général  marchant  au  fecours  de  la  ville  d'A- 
quilée ,  afliégée  par  Braccio  ,  Général  d'Alfonfe ,  Roi  d'A- 
ragon ,  fe  noya  au  paffage  du  fleuve  Aterno  ,  dit  aujour- 
d'hui Pefcaire  y  le  3.  Janvier  1424.  ou  1426.  âgé  de  cin- 
quante-quatre ou  cinquante-fix  ans. 

Il  avoit  époufé  à  l'âge  de  quarante  ans  Antoinie  Sa- 
limbena  ,  d'une  anciene  famille  de  Sienne  ,  &  veuve  de 
François  Cafalio  ,  Seigneur  de  Cortone  ;  fon  premier  en- 
fant ,  qui  fut  B  o  s  I  o  ,  duquel  décendent  les  Comtes  de 
Santa-Fior  Se  les  Ducs  de  Sforce  ,  lui  coûta  la  vie.  Jove  ch. 
60.  Coriopart.  V.  Il  époufa  enfuite  Catelle  Alopa ,  fœur  de  Pan- 
dolfe, dont  il  eut  trois  enfans  ,qui  moururentJeunes.  Enfin 
l'ambition  ,  dit  Jove  ,  chap.  6x.  lui  fit  prendre  pour  troi- 
fîéme  femme  Marie  Mar&ana ,  fille  de  Jaque ,  Duc  de  Suejj'a , 
veuve  du  Comte  de  Celano  ,  &  remariée  après  lui  à  Fran- 
çois Urfin ,  Comte  de  Manupelli.  Elle  le  fit  père  de  Charle , 
qui  entra  chez  les  Hermites  de  faint  Auguflin ,  fous  le  nom 
de  Frère  Gabriel ,  devint  leur  Général  ,  &  fut  enfuite  nomé 
Archevêque  de  Milan  en  14J4.  par  le  Pape  Nicolas  V.  à  la 
recomandation  du  Duc  fon  frère.  Sforce  eut  encore  un  fil» 
légitime  ,  mais  on  ne  fait  de  laquelle  de  fes  femmes ,  favoir  , 
Pierre  Sforce  ,  qui  prit  l'habit  des  Frères  Mineurs ,  d'où  il 
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S  Fo  Rc  E.  fm-  jïj.^  gj-i  1458.  pour  être  Evêque  d'AfcoIi. 

Sforce  avant  que  A' être  marié,  avoit  eu  four  ^^«/VLucieTrena- 
ZA  femme  de  qualité,  de  la  ville  de  Martiano ,  ^  qui  fut  enfuite 
mariée  k  Loiiis  de  Folianeo  ?  il  en  eut  deux  filles,  qu'il  maria  avan-* 
tageufement ,  (^  quatre  fils  ,  qui  auffl  vaillans  que  leur  fere  ,fe  fi~ 
gnalerent  dans  les  armes ,  (^  dont  deux  ,f avoir  ,  FRANÇOIS  (jr 
ALEXANDRE  SFORCE ,  aquirent  des  Souverainetez, ,  l'un  celle 
de  M.iLKti  y  &  l'autre  celle  de  P  E  s  A  R  O.  C'eft  par  le  pre- 
mier qu'il  y  a  eu  dans  la  poilérité  de  Sforce ,  fix  Ducs  de 
Milan  ,  une  Impératrice  ,  deux  Reines  de  Naples  &  de 
Pologne  ,  deux  Souveraines  de  Montferrat  &  de  Ferrare , 
&  un  Cardinal. 

Ducs  de  Milan,  de  la  Mai/on  de  SvOKCE, 

FRANÇOIS  SFORCE  ,  înftruit  par  fon  père  dans  le 
métier  de  la  guerre ,  aquit  de  bonne  heure  une  répu- 
145^'    ration  de  valeur  ,  &  fit  une  fortune  encore  plus  éclatante 
que  Muzzo.  Il  fut  créé  à  l'âge  de  douze  ans  Comte  de  Tri- 
carico  ,  par  Ladiflas ,  Roi  de  Naples ,  &  défit  à  vingt-trois 
le  fameux  Braccio.  Après  la  mort  de  fon  père  ,  il  fut  con- 
firmé par  la  Reine  Jeanne  II.  dans  tous  les  biens  &  dignitez 
qu'il  avoit  polTédez.  Il  contribua  à  réduire  fous  l'obéififance 
de  cette  Reine  la  ville  de  Naples  ,  d'où  furent  chaflez  les 
Aragonois  en  Janvier  1 42  5 .  &  eut  part  à  la  vi£toire  d'Aquila 
en  1426.  Après  la  mort  de  la  Reine  Jeanne  ,  l'an  143  y.  il 
s'atacha  aux  intérêts  de  René  d'Anjou, mais  obligé  de  céder 
à  la  mauvaife  fortune  de  ce  Prince  ,  il  chercha  d'autres 
reffources.   Il  prit  parti  chez  le  Duc  de  Milan  ,  Philipe- 
Marie  Vifconti,  qui  lui  promit  fa  fille  naturelle  en  mariage  j 
^         mais  ce  Prince  ne  lui  ayant  pas  tenu  fa  promeffe,  Sforce  pafla 
chez  lesVénitiens  ,  &  leur  procura  de  grands  fuccès  ,  qui 
firent  réfoudre  leDuc  à  regagner  ceGénéral,en  lui  donant  fa 
fille  en  mariage  avec  une  dot  confidérable,  rani44i.  ce  qui 
fut  pour  François  Sforce ,  le  chemin  à  une  très-haute  for- 
tune :  car  après  la  mort  de  fon  beau-pere ,  qui  l'avoir  fait  peu 
auparavant  Comte  de  Pavie  ,  les  Milanois  lui  ayant  confié  le 
comandement  de  leurs  troupes ,  pour  défendre  leur  liberté 
contre  les  diférens  Princes ,  qui  prétendoient  à  la  Souve- 
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raineté  de  Milan  ,  il  tourna  contre  eux-mêmes  les  armes  M  r  i  a  h- 
qu'ils  lui  avoient  mifes  à  la  main  ,  &  les  obligea  l'an  1450.  Sforcb. 
à  le  reconoîtrc  pour  leur  Duc ,  après  s'être  acomodc  avec 
les  Princes  voifins. 

Il  ne  lui  reftoit  pour  enemi  ,  qu'Alfonfe  le  magna- 
nime Roi  de  Naples  ,  il  fît  la  paix  avec  lui  en  1454. 
&  fe  vit  enfin  paifible  pofTeireur  d'un  des  plus  florii- 
fans  Etats  de  l'Italie.  Le  Roi  Loijis  XI.  lui  tranfporta  en 
1464.  les  droits  que  la  France  avoir  fur  la  ville  de  Gènes  , 
&  lui  remit  Savone ,  que  cette  Courone  ocupoit  alors.  Fran- 
çois Sforce  gouverna  avec  beaucoup  de  modération  ,  &  on 
a  dit  de  lui ,  que  jamais  ufurpateur  ne  devint  meilleur  Sou- 
verain. Il  mourut  le  8.  Mars  1460.  comblé  de  gloire  &  de 
bonheur.  Il  avoir  époufé  en  premières  noces  Polixene 
Kujfa  ,  dont  il  n'eut  point  d'enfans.  Elle  étoit  veuve  de  Ja- 
ques Marilli ,  Grand  Sénéchal  du  Royaume  de  Naples  ,  & 
fille  de  Charle  RufFa  ,  Comte  de  Montalte  &  de  Corti- 
gliano  ,  Grand  Jufticicr  du  même  Royaume.  Sa  féconde 
femme  Blanche-Marte  Fifconti ,  iîllc  naturelle  du  Duc  Philipe 
Marie  ,  le  fit  père  de  fix  garçons ,  &  de  deux  filles  ,  dont 
l'une  fut  Reine  de  Naples ,  &  l'autre  Marquife  de  Mont- 
ferrat. 

François  Sforce  eutplufieurs  enfans  naturels  deplufieurs  mat- 
trejjes ,  mais  âont  on  ne  nome  que  Colombine  ,  d'où  naquirent 
Sforce  II.  Comte  de  Borgo-Novo  ,  ?/^f  d*une  branche  de  ce 
nom ,  (jr  Dru/iane  Sforce  pomi/è  en  1447.  ^  J^nus  Fregofe,  Duc 
de  Gènes ,  ér  mariée  k  Jaque  Piccinino  ,  fils  de  Nicolas  , 
lequel  étant  allé  k  Naples  y  conduire  Hypolite  Sforce  ,  pour 
Jon  mariage  avec  Alfonje  £  Aragon  ,  fils  de  Ferdinand  ,  ce  Roi 
contre  la  parole  donée  le  fit  arêter  ,^  contre  tous  les  droits  de  l'hof^ 
fit  alité  ^  lui  fit  couper  la  tête  dans  laprijon. 

Paul  Jove  dit  qu'on  Jbupçonna  François  Sforce  d'avoir  trahi  fort 
gendre.  La  crainte  que  Piccinino  ne  remît  fur  pié  la  faction  de  Brac- 
cio ,  fit  qu'il  s'apliqua  à  le  perdre  ,  (jr  pour  y  mieux  ré/ifflr ,  il  fie 
femblant  de  l'aimer  ,  {jr  le  maria  à  une  de  fes  filles  ,  tnfuite  de 
quoi  il  le  livra  au  Roi  Ferdinand ,  en  le  chargeant  d'une  comiffion 
honorable  auprès  de  lui. Jove  (Eloge  des  Capitaines)  /.  ^./'.zix. 
Ses  autres  enfans  naturels furentTTiiianSïoTce^mari  ^f  Béatrix 
d'EQ. ,  mort  en  1277.  Polidorc  0»  Jean  ,  Archevêque  de  Gfnes  ^ 
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M  I  L  A  N-  e»  1498.  é^ mort  en  1503.  Jule  mort  en  1498.  qui  avoit  éfoufe 
S  F  o  R  c  E.  Marguerite  de  Craffis  5  Ifottc ,  femme  de  Jean  Tolentin  ,  (^r 
Polixene ,  qui  époufa  f;?  1441 .  Sigiftnond  Malatefta,  Seigneur' 
de  Rimini  ,  qui  la  fit  mourir  en  14 JO.  ('comme  le  dit  Simo- 
neta  )  Uv.  ao. 

GALEAS-MARIE  Sforce  étoit  paffé  en  France 
par  ordre  de  fon  père ,  pour  mener  du  fecours  au  Roi 
1 1,  Louis  XL  lorfqu'il  y  aprit  en  Auvergne  la  nouvelle  de  fa 
1476.  i"ort  j  elle  l'empêcha  d'aller  plus  loin.  Il  laiffa  le  foin  des 
troupes  à  Jean  Palavicin ,  &  s'étant  déguifé ,  pour  paffer  fur 
les  terres  du  Duc  de  Savoye  fon  ennemi ,  il  le  rendit  en  di- 
ligence à  Milan  ,  où  la  DucheiTe  fa  mère  avoit  déjà  reçu  en 
fon  nom ,  le  ferment  de  fidélité  de  fes  fujets.  Les  heureux 
fuccès  de  fes  premières  armes  contre  le  Duc  de  Savoye ,  lui 
aquirent  tant  de  réputation ,  que  perfone  n'ofa  plus  le  cho- 
quer. Deux  de  fes  frères ,  Sforce  &  Louis ,  ou  Ludovic ,  efprits 
feditieux ,  qui  voulurent  troubler  la  tranquilité  de  fon  Gou- 
vernement ,  furent  exilez.  Le  premier  avoit  eu  le  Duché  de 
Bari ,  dans  la  Poiîille,  que  lui  dona  Alfonfe  fon  beau-frere  , 
en  le  fiançant  avec  fa  nièce  Elconore  d'Aragon ,  mais  qu'il 
n'époufa  pas. 

L'oifiveté  &  la  paix  plongèrent  Galeas  fi  avant  dans  le 
luxe  &  dans  les  délices,  que  fa  Cour  étoit  devenue  un  Sérail. 
Les  Dames  de  qualité  s'étoicnt  perfuadées  que  ce  n'étoit  rien 
faire  contre  leur  honeur ,  que  de  s'abandoner  à  leur  Prince  , 
mais  leurs  maris  n'étoient  pas  de  même  fentiment.il  s'en  trou- 
va parmi  les  Gentilshommes  de  la  fuite  du  Duc  ,  qui  prirent 
la  réfolution  de  s'en  défaire ,  &  l'exécutèrent  dans  l'Eglife 
de  faint  Etienne,  le  26.  Décembre  1476.  Les  Conjurez 
étoient  Jean- André  de  Lamfognano  ,  Charte  Vifconti,  &  Jérôme 
^  Olgiati.  Le  premier ,  qui  avoit  mangé  la  principale  partie  de 

fon  patrimoine  ,  fans  avoir  rien  perdu  de  fon  amour  pour 
le  luxe  ,  avoit  befoin  de  quelque  reflburce  ,  &  le  Duc  avoit 
refufé  de  lui  en  procurer  une ,  en  lui  refufant  fon  crédit 
pour  rentrer  dans  un  Fief  de  l'Eglife  de  Côme,  dont  il  avoit 
hérité  de  fes  ancêtres ,  &  dans  lequel  l'Evêque  étoit  entré. 
Charle  Vifconti  ne  pouvoir  digérer  que  le  Duc  ,  non  con- 
tent de  pofféder  le  Milanez  ,  ufurpé  fur  fa  Maifon  ,  y  eût 
ezicore  introduit  l'infamie ,  en  débauchant  fa  fœur ,  &ien  la 

proftituant 
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proftituant  à  fon  Ganimcdc.  Pour  Olgiaù^  il  s  etoit  propofc  M  i  r  a  w- 
d'imitcr  Brutus  ,  pcrfuadc  par  Cola  Montanus  ,  que  c  etoit  le  S  e  o  r  c  e. 
moyen  d'aquerir  une  gloire  immortelle.  Celui-ci  ,qui  avoit 
été  Précepteur  de  Galcas  Sforce ,  étoit  vivement  piqué  de 
l'afront ,  que  le  Duc  lui  avoit  fait,  en  lui  faifant  doner  publi- 
quement les  écrivicrcs  ,  pour  fe  venger  du  foiiet  ,  qu'il  lui 
avoit  doné  dans  fa  jeunelTc.  Paul  Jovc.  Cola  fe  fauva  en  Tof- 
cane  ,  où  ayant  été  arcté  ,  il  fut  pendu  par  ordre  de  Laurent 
de  Medicis.  Lampognano  fe  voulant  fauver  au  travers  de  la 
foule  ,  fut  tué  par  un  More ,  &  fcs  deux  complices  furent 
arêtez  deux  jours  après ,  8c  foufrirent  un  fuplice  proportioné 
à  leur  crime. 

Ce  Duc  de  Milan  avoit  de  belles  qualitez ,  &  gouvernoit 
en  bon  Prince  ,  fans  autre  défaut  qu'un  extrême  penchant 
pour  les  femmes.  Il  avoit  époufé  en  premières  noces ,  l'an 
1465.  Dorothée  Gonz.ague  ,  fille  de  Loiiis  III.  Marquis  de 
Mantouë  ,  dont  il  fe  défit  deux  ans  après  par  le  poifon.  La 
condition  que  fon  père  exigea  en  traitant  ce  mariage  avec 
le  Marquis  de  Mantouë  ,  a  quelque  chofe  de  finguRer  :  ce 
fut  que  Galeas  époujeroit  Dorothée  ,  en  cas  qu'à  l'âge  de  quatorze 
ans  elle  fe  trouvât  fans  aucune  diformité  de  hojje  ,  ou  d'autre  défaut , 
&  en  conféquence  de  cet  acord  ,  il  envoya  des  Médecins 
pour  vifiter  nue  cette  Dorothée ,  mais  le  Marquis  ne  le 
voulut  pas  permettre.  François  Aretin.  Galeas  époufa  en 
fécondes  noces  Bonne  de  Savoye ,  fille  de  Loiiis ,  Duc  de 
Savoye  ,  elle  le  fit  père  de  deux  fils  &  de  deux  filles  ,  dont 
l'aînée  fut  Impératrice  ,  honeur  qui  fut  comme  le  prix  de  la 
vie  du  Duc  fon  frère. 

Il  eut  encore  Jix  enfans  naturels  ,  entr  autres  ,  Catherine 
Sforce  ,  célèbre  par  fin  courage.  Son  père  l'avoit  mariée  à  Jé- 
rôme Riaire  ,  Seigneur  de  Forli  ,  neveu  du  Pape  Sixte  IV.  en 
lui  donant pour  dot  Imola  ,  qu'il  avoit prife  en  i^.-jz.fur  les  Man- 
fredi.  Son  mari  ayant  été  ajj affiné  par  Jean  Urfus  ,  qui  avoit  formé 
contre  lui  une  confpiration  ,  ç^  excité  une  révolte  ,  les  rehellesfefai- 
jirent  de  Catherine  ^  defes  enfans  :  mais  elle  ne  s'étona  point  de 
jA  dtf grâce  ,  ^  par  fon  adref[e  (^ fa  fermeté ,  elle  trouva  le  moyen 
de  venger  la  mort  de  fon  mari  ^  (^  de  conferverfa  Souveraineté.  La. 
fort  ère f[e  de  Rimini  tenant  encore  pour  elle  ,  ^  nefe  voular.t  point 
rendre  par  fon  ordre ,  elle  fit  entendre  que  ,fi  on  lui  laijjoit  laper- 
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M  r  1 A  N-  mijjion  d'y  aller  ,  elle  détermineroit  le  Comandant  k  leur  remettre 
S  F  o  R  c  E.  cette  Citadelle.  On  la  laijfa  aller  en  gardant  Je  s  enfans  four  otage  t 
mais  lorfcjuelleje  vit  en  lieu  de  sûreté  ^  ^  en  état  de  pouvoir  agir 
en  Maître^'e  ,  elle  comanda  aux  rebelles  de  mettre  bas  les  armes  ,  les 
menaçant  du  dernier  Juplice,  s'ils  nobe iraient  •■>  (^  comme  les  rebelles 
la   menacèrent  k  leur  tour  de  faire  mourir  Jes  enfans  ,  Voilà  , 
dit  -  elle  en   trouvant  Jes  jufes  ,    de  quoi  en  faire  d'autres. 
Sur  ces  entrefaites  ,   elle  reçut  unjecours  confidérahle  de  Ludo^ 
vie  Sforce  Jon  oncle  ,  apaija  lajédition ,  ^  recouvra  la  Souverai- 
neté avec  Jes  enfans,  dont  elle  fut  tutrice .  Elle  éfoujajecretement  en 
1497-  Jourdain  deMédicis  ;  ce  mariage  fut  déclaré  dans  lajuite, 
^  elle  fut  mère  de  Jean  de  Medicis  ,  père  de  Cojme  le  Grande 
Céjar  de  Borgia ,  Duc  de  Valentinois  ,  l'ajfiégea  l'an  1 5  00.  dans 
Forli ,  où  elle  Je  défendit  cour  ageufe  ment  ;  cependant  obligée  de  céder 
À  la  force  ,  elle  demeura  prijoniere  du  Duc  ,  fut  envoyée  k  Rome  , 
^  renfermée  dans  le  château  Jaint  Ange.  Yves  d'Alegre  obtint  peu 
après  Ja  liberté ,  mais  elle  ne  rentra  point  dans  Jes  Etats  ,  dont 
Borgia  fut  invefii.  (  L'hore  di  recreatione  dt  Lud.  Guicciardini.  fol, 
apo.  Balthazar    Boniface  Hijloria  ludicra  l.  V.  c.  4.  Brutus 
Hijl.  de  Florence  /.  8.  ) 
III.  JEAN   G  A  L  E  AS  fuccéda  à  fon  père  à  l'âge  de  neuf 

1476.  ans ,  fous  la  tutelle  de  fa  mère  ,  aidée  Ats  confeils  de  Cecius 
Simoneta  ,  Secrétaire  d'Etat.  Sqs  oncles  Ludovic  8c  Afcagne 
revinrent  en  même  tems  de  leur  exil ,  &  voulurent  troubler 
la  Régente  ,  qui  les  exila  de  nouveau.  Mais  Ludovic  ,  qui 
étoit  réfervé  pour  la  per-te  de  la  race  des  Sforces ,  forma 
dans  l'Etat  une  fi  puiffante  faftion ,  qu'il  fe  fît  rapeller  mal- 
gré la  Ducheffe  ,  &  exila  Antoine  Taffmi  qu'elle  afFec- 
tionoit.  Le  chagrin  qu'elle  en  eut ,  lui  fit  prendre  le  parti  de 
fe  retirer  ,  ce  que  demandoit  Ludovic  ,  qui  pour  ôter  tout 
obftacle  à  fes  deffeins,  fit  couper  la  tête  dans  Pavie  au  fidèle 
Simoneta  ,  âgé  de  foixante-dix  ans ,  le  30.  Octobre  1480. 
il  s'empara  ainfi  du  Gouvernement,  qu'il  partagea  avec  Jean 
Palavicini  &  Philipe  Euflachio.  Il  ne  borna  pas  là  fon  am- 
bition &  fes  crimes  :  mais  pour  les  mieux  cacher ,  il  maria 
fon  pupile  l'an  1489.  avec IJahelle  d'Aragon,  fille  d'Alfonfc,. 
Roi  de  Naples  ,  &  lorfqu'il  eut  pris  fes  mefures  ,  'contre 
le  reffentiment  de  celui-ci  &  avec  l'Empereur  Maximilien  I. 
il  fit  doner  au  jeune  Prince ,  un  poifon  lent ,  dont  il  mouruc 
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à  Pavie  à  l'âge  de  vingt-cinq  ans ,  le  21,  Odobre  1494.  M  1 1.  an- 
laiffant  deux  enfans  en  bas  âge  ,  favoir  Blanche ,  qui  fut  ma-  S  fo b.  c  k, 
riéc  en  i  5 1 8.  à  Sigifmond ,  Roi  de  Pologne  ,  &  hérita  de 
fa  mcre  ,  le  Duché  de  Bari ,  dans  le  Royaume  de  Naplcs , 
&  François  Sforce  ,  que  fa  mère  remit  entre  les  mains 
du  Roi ,  pour  le  fouftraire  à  la  fureur  de  fon  oncle.  Il  fut 
élevé  en  France  dans  l'Abayc  de  Noirmoutier  ,  dont  il  fut 
Abé  en  1 504.  félon  Mezerai ,  &  mourut  en  i  5  12.  à  l'âge 
de  vingt-deux  ans  ,  d'une  chute  de  cheval  à  la  chaffc.  Son 
oncle  Hermès  Sforce,  qui  s'étoit  retiré  en  Allemagne 
après  la  mort  de  fon  frère,  étant  revenu  en  1499.  en  Italie , 
fut  pris  par  les  Vénitiens  avec  le  Cardinal  Aicagne  Sforce, 
&  livré  aux  François.  Le  RoiLoiiisXII.  le  rendit  à  fa  fœur 
Ifabclle  ,'  femme  de  l'Empereur  Maximilien  ,  qui  l'envoya 
en  1 5:02.  auprès  des  Princes  d'Italie  ,  pour  y  traiter  de  fon 
paffagc  dans  ce  pays. 

Quant  à  Ascagne  Sforce  ,  il  étoit  frère  puîné  de  Lu- 
dovic ,  &  n'étoit  pas  moins  féditieux  que  lui.  Il  fut  relégué , 
à  la  mort  du  Duc  Galeas ,  à  Perouie ,  d'où  étant  revenu  à 
Milan  ,  fon  frère  Ludovic  lui  dona  une  place  parmi  les  Ad- 
miniftrateurs  du  Duché  ;  mais  s'étant  aperçu  qu'il  cabaloit , 
il  le  relégua  à  Ferrare  ,  cependant  il  fe  réconcilia  avec  lui , 
&  il  lui  procura  en  1484.  le  chapeau  de  Cardinal.  Afcagne 
étant  forti  de  Milan  après  la  bataille  de  Novare  ,  fut  livré 
aux  Vénitiens  ,  qui  le  remirent  entre  les  mains  du  Roi 
Loiiis  XII.  Le  Cardinal  George  d'Amboife  le  mena  avec  lui 
au  Conclave  ,  après  la  mort  d'Alexandre  VI.  efpérant  qu'il 
contribueroit  à  fon  élc£tion ,  &  fous  la  promelfe  de  retour- 
ner en  France,  s'il  ne  réuffiffoit  pas,  mais  Jule  II.  ne  voulut 
pas  le  laiffer  fortir  de  Rome ,  où  il  mourut  le28.Maiijoy. 

LOUIS  ou  LUDOVIC-MARIE  Sforce  ,  fut  furnomé  ^ 
le  More ,  non  pas  de  la  couleur  de  fon  teint ,  qui  étoit  pâle ,  \-'^* 
mais  parce  qu'il  avoir  ,  comme  le  dit  Paul  Jove  ,  un  meu- 
rier  pour  devife,  pour  marquer  qu'il  ne  fe  hâtoit  point  dans 
lexécution  de  fes  deffeins.  Il  rechercha  d'abord  l'alliance 
de  l'Empereur  Maximilien  I.  auquel  il  ofrit  en  mariage  fa 
nièce  Blanche ,  qui  avoit  été  promife  à  Philibert ,  Duc  de 
Savoye ,  puis  à  Mathias  Corvin  ,  fils  du  Roi  de  Hongrie  ,& 
lui  ht  demander  l'inveftiture  du  Duché  de  Milan ,  commue 
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M  1 1 A N-  étant  dévolu  à  l'Empire  ,  faute  par  François  Sforce,  de  la- 
S  Fo  R  c  E.  voir  prife  de  l'Empereur  Frédéric ,  qu'ainfi  lui  &-  fon  fils 
n'avoient  point  été  Ducs  légitimes  de  Milan  ;  que  d'ailleurs  , 
étant  né  depuis  l'élévation  de  fon  père  ,  il  devoit  à  l'exem- 
ple de  Xerces ,  fils  puîné  de  Darius ,  Roi  de  Perfe  ,  être  pré- 
féré à  fon  frère  aîné  Galeas-Marie  ,  qui  étoit  né  avant ,  & 
par  conféquent  n'étoit  le  fils  que  d'un  particulier.  Maximi- 
lien  plus  ébranlé  par  l'ofre  d'une  dot  confidérable  en  argent 
comptant ,  que  des  raifons  de  Ludovic  ,  époufa  Blanche , 
&  lorfqu'il  eut  reçu  l'argent,  il  fit  expédier  à  Anvers  un  Di- 
plôme du  5.  Septembre  1494.  par  lequel  Ludovic  étoit  dé- 
claré Duc  de  Milan  &  de  Lombardie.  Deux  Ambaffadeurs 
le  lui  aporterent ,  &  ariverent  à  Milan  quelques  jours  après 
la  mort  de  Galeas-Marie.  Ludovic  avoir  dans  le  même  téms 
atiré  en  Italie  Charle  VIII.  Roi  de  France ,  &  lui  avoir  li- 
vré paffage  pour  aller  faire  la  guerre  au  Roi  de  Naples  , 
pour  empêcher  ce  Prince  de  tirer  vengeance  de  l'injuftice 
faite  à  fon  petit-fils  ,  &  lorfque  Charle  eut  fait  la  conquête 
du  Royaume  de  Naples,  Ludovic  s'unit  avec  les  autres  Prin- 
ces d'Italie  pour  le  faire  périr. 

LoUis  XII.  qui  fuccéda  à  Charle  VIII.  ayant  des  droits 
légitimes  fur  le  Milanez  ,  par  fon  ayeule  Valcmine  de  Mi- 
lan ,  entreprit  de  les  faire  valoir ,  &  entra  l'an  1499.  dans 
le  Milanez  ,  où  tout  fe  déclara  en  fa  faveur,  Ludovic  qui 
s'étoit  enfui  à  fon  aproche  ,  y  revint  avec  le  fecours  de 
quelques  troupes  Suiflfes ,  mais  ayant  été  défait  l'an  1500. 
près  de  Novare  ,  par  Louis  de  la  Trimoliille  ,  Général  de 
l'Armée  Françoife,  il  fut  arête,  comme  il  fe  fauvoit déguifé 
en  foldat  Suiffe  ,  &  livré  aux  François.  Il  fut  renfermé  au 
Lis-faint-Georgeen  Beri ,  &  transféré  depuis  dans  le  don- 
jon de  Loches.  Il  n'y  fut  pas  refferré ,  comme  on  le  dit  or- 
dinairement ,  dans  une  cage  de  fer  ,  décrite  fi  naïvement 
par  Philipe  de  Commines ,  qui  lui-même  en  éprouva  le  féjour 
fous  le  fuccefleur  defonbon  maîtreLoiiisXI.  qui  les  avoir  mi- . 
fes  en  vogue.  Sforce  fut  mis  dans  uneefpece  de  cachot  clair, 
pratiqué  dans  l'épailTeur  de  la  muraille  ,  &  éclairé  fur  le 
folTé.  Sa  prifon  y  dura  huit  ou  dix  ans ,  fans  que  perfone  le 
plaignît  de  la  foufrir  ,  tant  fon  caradere  î'avoit  rgndu 
odieux.  Voici  comme  en  parle  l'Hillorien  de  la  ligue  da 
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Cambrai.  C  etoit  un  Prince  plus  artificieux  que  prudent ,  &  M  i  x  a  n- 
plutôt  ruic  que  véritablement  habile.  La  bonne  intelligence  S  f  o  r  c  £, 
entre  ics  voilins  étoit  fon  plus  grand  malheur ,  parce  qu'il 
étoit  fans  amitié  fincerc  ,  comme  fans  averfion  véritable  , 
toujours  difpolé  à  changer  de  parti  ,  &  capable  de  dccre- 
ditcr  à  jamais  la  parole  des  Princes,  Si.  les  fcrmcns  des  Souve- 
rains. Jufqu'à  fa  difgrace  il  avoit  fait  fervir  les  Puilfanccs 
les  plus  rcfpc£lables  ,  d'inflrumens  à  toutes  fes  pafîions  , 
&  de  joiiet  à  fon  ambition.  Tantôt  l'ami  des  François  ,  8c 
tantôt  leur  ennemi  ,   il  fut  la  première  caufe  des  guerres 
d'Italie  ,  qui  mirent  en  dciiil  fi  fouvent  durant  quarante 
années  ,  les  plus  illuftres  Maifons  de  l'Europe.  Mais  enfin 
lui-même  fut  la  dupe  de  fes  menées  &  de  fes  complots.  Plus 
diinmulé  que  caché  ,  il  fut  reconu  par  tout  pour  le  pertur- 
bateur du  repos  public  ,  &  l'intérêt  comun  réunit  contre 
lui,  ceux  qu'il  penfoir  avoir  rendus  irréconciliables.  Le  Pape 
&  les  Vénitiens  fe  racomoderent  à  fes  dépens  avec  la  Fran- 
ce ,  &  lui  livrèrent  Loiiis  le  More  ,  comme  une  Vi£time 
qu'il  faloit  facrifier  pour  apaifer  les  troubles  d'Italie.  Les 
François  qu'il  méprifoit  tant ,  parce  qu'il  les  avoit  trompez 
à  fon  gré  ,  furent  le  faire  leur  prifonier.  Ils  lui  aprirent 
par  une  longue  miferc ,  que  la  haine  des  grands  Rois  efl 
toujours  fatale  aux  Princes  inférieurs ,  qui  oient  la  provo- 
quer ,  parce  que  les  conjondhires ,  qui  feules  peuvent  fou- 
tcnir  ces  derniers  ,  ne  fauroicnt  durer  qu'un  tcms. 

On  voit  fur  les  murailles  de  la  prifon  de  Loiiis  le  More  \ 
beaucoup  de  fentences  *  &  de  moralitez  ,  qu'il  y  écrivoit  \ 
lui-même.  Elles  montrent  qu'il    s'y  ocupoit  toujours  des 
grandeurs  humaines ,  l'objet  le  plus  ordinaire  des  médita- 
tions de  ceux  que  le  monde  a  quité ,  &  fouvent  aufii  de  ceux 
qui  l'ont  quité  volontairement. 

Le  Roi  Loiiis  XII,  tira  Sforce  de  fa  prifon  l'an  1510. 
dans  le  deifein  de  s'en  lervir  ,  pour  faire  une  diverfion  eri 
Italie.  Il  avoit  pris ,  dit-on  ,  la  réfolution  de  le  renvoyer 
dans  le  Milanez  ,  où  le  nom  leul  de  Loiiis  le  More  auroit 
ramené  fes  fujets  à  fon  obéiffancc  ,.&  lui  auroit  aquis  des 


*  Deux  de  ces  fentences  font  :  Qu'il 
n'y  a  fas  d'af.ure  nu  un  habile  homme  ne 
frfft  rciijjîr  ,  foiirvA  qu'il  faehe  fréafîment 


celui  qui  en  décidera.  "El  l'autre  :  Qut  Us- 
firvices  qu'an  lui  avoit  rendus  étaient  réfU" 
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M  1 1 A  N-  alliez.  Mais  la  joye  avec  laquelle  Sforce  reçut  la  liberté , 
S  F  0  R,  c  E.  &  la  propofition  duRoi ,  lui  fut  mortelle.  Il  ne  fortit  de  fon 
étroite  prifon  que  pour  mourir  quelques  jours  après  l'an  1510. 
dans  les  fales  du  même  château  de  Loches  ,  où  il  fut  enfin 
enterré ,  après  y  avoir  été  enfermé  fi  longtems.  Leandre- 
Alberti  met  fa  mort  fous  l'an  1 508.  Il  laiffa  de  Béatrix  à'Efi^ 
fille  d'Hercule ,  Marquis  de  Ferrure ,  deux  fils  ,  Maximilien 
&  François,  qu'il  envoya  en  Allemagne  vers  l'Empe- 
reur Maximilien  ,  &  qui  furent  dans  la  fuite  Ducs  de  Milan. 
//  avoit  eu  avant  fon  mariage  [trois  enfans  naturels  ,  ^  depuis Jort 
veuvage,  tl  eut  de  Lucrèce  Cribelli  ,  femme  de  qualité  de  Milan^ 
JEAN-PAUL  SFORCE  ,  auquel  fon  frère  Maximilien  dona  le 
Marquifat  de  Caravaggio,^  le  Comté  de  Galerati,  en  récomfenft 
dcsfervices  ,  quil  lui  avoit  rendus  au  combat  de  Novare  en  i  5  l  J . 
^  k  la  défenfe  de  Milan  ^  de  Lodi ,  contre  les  Fr an  fois.  Etant 
allé  trouver  l'Empereur  Charle-^uint  h  Boulogne  ,  ce  Prince  lui  fit 
l'honeur  de  le  faire  couvrir  devant  lui  ,  ^  le  fiât  a  d^ans  la  fuite  de 
l'efpérance  de  lui  doner  le  Duché  de  Milan  ;  mais  comme  il  allait 
trouver  Charle  après  la  mort  du  Duc  François  ,  il  mourut  en  cou- 
rant la  pofle  le  5: .  Décembre  i  J  3  J .  laijjant  d'Yoland  Bentivoglio  , 
MUTÏO  S FORC E ,  d'oufontfortis  les  Marquis  de  CARA- 
VAGGIO  ,  éteints  fur  la  fin  du  dernier  fiécle. 

Louis  XII.  refté  maître  du  Milanez  ,  en  obtint  de 
l'Empereur  Maximilien  ,  l'invefliture  datée  de  Haguenau 
du  7.  Avril  1505.  &  comme  elle  étoit  imparfaite  ,  il  en 
exigea  une  autre  ,  lorfqu'il  conclut  la  ligue  de  Cambrai  en 
I  508.  Celle-ci  étoit  en  bonne  forme.  Le  droit  du  Roi  fur 
Milan  y  eft  énoncé ,  comme  décendant  de  Valentine  Vif- 
conti  de  Milan.  Elle  comprend  les  décendans  mâles  du  Roi, 
puis  fes  filles  ,  qu'elle  apelle  de  leur  chef  Enfin  elle  em- 
brafle  les  collatéraux  de  Loiiis  XII.  iffus  de  Valentine.  Le 
Comte  d'Engoulême  y  efl:  même  compris  en  fon  nom  ,  & 
les  autres  décendans  de  Valentine  ,  apellez  à  reprendre  le 
fief  à  leur  rang. 

MAXIMILIEN  Sforce,  noméd'abord/f(?rc«/«,  rentra 
V.       l'an  1Ç12.  dans  le  Duché  de  Milan  ,  par  le  fecours  des 
1 5 1  a.     Suifl"es ,  qui  gagnèrent  fur  les  François  la  bataille  de  Nova- 
re ,  le  6.  Juin  1 5 1  j .  dans  laquelle  Maximilien  fe  comporta 
vaillament ,  au  raport  de  Jove ,  qui  d'aiUeurs  l'accufe  de 
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Caravaccio,  -f  I.  Dec.  iç  3  j.  cp.  Toland  Bbntivoglio, 
fille  d'Alexandre. 

WO T 1 0  Sforce ,  I  ij  j  1.  ép.  Fauftine  ,  fille  de  Bozio  IL  S  F  o  r.  c  e  ,  Comte  de  Santa-Fior. 

François  Sforce ,  ëp.  Confiance  C  o  l  o  n  n  f  ,  fille  de  Marc -Antoine. . 
< > 


Mut  I  o    IL    Sforce,    t  âge  de  4?.  ans,  Fr.inçois    Sforce',  Loiiis,          Fauftine  ,    ép. 

ép.  Uryi/Zf  Perretti  ,   niécc  de  Sixte  V.  Grand  Prieur           Abc.         André  Careito  , 

Se  veuve  de   M.  Antoine  Colonne  ,  de  Venife.                       .               Marquis 
Conétable  de  Naplcs.                                                                                    de  Final. 


Jean-Paul    Sforce  IL   c'p.   Marie  Fr  a  n  ç  o  i  s -M  a  R  i  e    Sforce,    né  en  itf  11.  Marquis 

AiDOBRANDiN,  nicce  du  Pape  de  Caravag^ie  ,  f  Tan  I680.  cp.  Blanche-Marie 

Clément  VII.  fille   de  Jean-François  ,  I  m  p  e  R  i  a  l  i  ,  fille  de  François-Marie  , 

Général  de  l'Eglife.  Duc  de  Saint-Ange. 


François-       Urfîne  S  force  ,  Olimpie   Sforce  , 

Marie ,          ép.  Hercule  cp.  Ferdinand 

"}■  jeune.           Théodore  Gonzagub, 

Trivulce,  Prince   de 

Prince  du  Cajli^liooe. 
Saint  Empire. 


François-Marie    Sforce  II.    Marquis 

de  Carava^gio  ,  ^  ly  Juillet  i6p7.  ép. 

Eleonore  S  a  l  v  i  a  t  i  ,    fille   de    François  , 

Duc  de  luliano  ,   13.  Juin   1696. 

Bltnche  Sforce- Fifionti,  Coaneffe  âe  Calerati  y 
t  en  Nov.   1717.  ép.  Jean-Guillaume  , 
Comte   de  SintzindoRf,   io.  Oft.  lyiffi 


6 


8 


10 


Comtes  de  BORGO-NOVO. 

SFORCE,  Vicomte  de  Sforce  ,  Comte   de   BORco-Novo,    fils  nat.  du  Duc 
François  I.  &  de  Colombine ,  ép.  Antoinette  V  E  R  M  i  ,  fille  de  Loiîis 
Comte  de  San^uineto, 


François  Sforet ,  Comte  de  B.  ép.  Françoife  BoRrome'e  ,  Lucrèce,  (.  nat.  ép. 

fille  de  Jean  ,  Comte  à.'Aror»a,  Antonin  Lancijiscoia,      /t 


Alexandre  Sforce  ,  Comte  de  Borgo-'NovD  ,  ép.  Barbe  B.  a  r  a  i  a  n  a  ,  fiUc 
9    de   Charle  Barbiana  ,    Comte  de  Beatijett, 

. K . — ; 


François  Sforce,  ép.  Lavinie  de  Saint  Vituie, 
fiUe  de  Jérôme  ,  Marquis  de  Colorno. 


François    Sforce, 


M  A  X  I  M  1 1  I  £  N  Sforce  ,  Comte  de 

Borgo-Kovf  ,  ép.  Aloife  Septaii. 
/> '       ' 


A  s  c  A  G  N  ï  Sforce , 
■J-  fans  lignée. 


Alexandre  Sforce  ,  ép.       Fran  ç  o  i  s   i/orfe  ,   ép. 
If»belle  Farnese  ,  £  nat,  Le'onore  Scot,  des 

d'Ûdoard  ,    Duc  de  Parme,  Comtes  à.'Agei.zan. 


Oftave  ,       Ascagne  iYôfw,  Comte, 
C^t  f.  U.       ép.  Jufiine  Maivicini. 


Sforce- Marie 
Vicomte  de  Sforce. 


5 

6 

7' 

8> 


124      GENEALOGIES   HISTORIQUES 

M  I  L  A  H-  lâcheté  &  de  foiblefle  j  il  raporte  qu'on  lui  troubla  l'efprit 

S  F  0  R  c  a.  par  maléfice.  Il  n'en  refta  pas  longtems  pofTeffeur.  Le  Roi 

'    François  I.  gendre  &  Ibcceffeur  de  Loiiis  XII.  ayant 

gagné  la  bataille  de  Marignan  l'an  15:15;.  Maximilien  fe 

vit  entièrement  dépouillé  de  fon  Etat ,  qu'il  céda  au  Roi , 

moyenant  une  penfion  de  30.  mille  écus ,  &  fe  retira  en 

France ,  où  l'infenfibilité  qu'il  témoigna  pour  la  perte  de  fa 

Souveraineté,  changea  bientôt  en  mépris,  la  compafTion  que 

fes  malheurs  avoient  d'abord  excitée.  Il  furvécut  quinze  ans 

à  fon  malheur  y  8c  mourut  à  Paris  l'an  1530.  fans  alliance. 

Il  eil  inhumé  aux  Carmes. 

Son  frère  FRANÇOIS  II.  Sforce  ,  qui  portoit  le  titre 
-y  T  de  Duc  de  Ban  ,  s'étoit  retiré  en  Allemagne  après  la  bataille 
de  Marignan  ,  &  y  attendoit  un  retour  heureux  de  la  fortu- 
ne.  La  révolte  des  Milanois  contre  les  François ,  &  l'allian- 
ce du  Pape  Léon  X.  avec  l'Empereur  ,  le  remirent  l'an 
1 521.  en  pofTefïïon  du  Duché  de  Milan  ,  dans  lequel  il  fut 
afermi  par  la  vi£loire  de  la  Bicoque.  Il  vécut  plufieurs  an- 
nées dans  une  continuelle  alternative  de  bonne  Se  de  mau- 
vaife  fortune  ,  jufqu'en  15:29.  qu'ayant  été  entièrement  ré- 
tabli par  les  Impériaux  ,  il  y  demeura  paifible  pofTeffeur  juf- 
qu'à  fa  mort ,  arivéc  l'an  1535.  au  comencement  d'une 
nouvelle  guerre  ,  dont  il  avoit  fouriii  le  prétexte.  Le  Roi 
François  I.  lui  avoit  envoyé  Merveille  ,  un  de  fes  Ecuyers , 
.  pour  quelques  négociations  fecretes.  Charle-Quint  en  fut 
informé ,  &  en  fit  au  Duc  de  vifs  reproches ,  acompagnez 
de  menaces.  Sforce  pour  le  défabuiér ,  viola  le  droit  des 
gens  ,  fit  arêter  le  Minillre  de  France  ,  fous  prétexte  d'une 
querelle  qu'il  lui  fit  fufciter ,  &  dans  laquelle  il  y  eut  quel- 
qu'un de  tué  ,  &  par  une  infigne  perfidie  ,  il  lui  fit  couper  la 
tête  dans  la  prifon.  Cet  attentat  fit  reprendre  les  armes  au 
Roi ,  8c  fur  ces  entrefaites  mourut  le  Duc  âgé  de  quarante- 
deux  ans ,  &  fans  lignée.  Il  avoit  époufé  l'année  précédente, 
la  nièce  de  Charle-Quint  ,  Chrifiine  de  Danemarc  ,  fille 
du  Roi  Chriftiem  II.  &  à'IJabelle  à' Autriche.  Charle-Quint 
fe  faifit  enfuite  du  Milanez  ,  &  contre  la  parole  qu'il  avoic 
donée  d'en  invertir  un  des  fils  de  François  I.  qui  y  avoit  un 
double  droit ,  &  comme  arriere-petit-fils  de  Valentine  de 
Milan,  &  comme  gendre  de  Louis  XII.  il  en  dona  l'jn- 

veftiture 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.  ^^^ 
vefliture  à  fon  fils  Philipc  ,  qui  l'anexa  à  la  Monarchie  Sïorgb. 
d'Efpagne.  Ses  fuccefTeurs  l'ont  pofTcdé  jufqu'en  1 706.  qu'il 
fut  abandoné  aux  Impériaux.  Il  cfl  refté  fous  la  domination 
de  l'Empereur  Charlc  VI.  jufqu'à  la  fin  de  l'année  1753. 
que  les  troupes  de  France  &  celles^ de  Savoyc  en  ont  fait 
la  conquête  fous  les  ordres  du  Roi  de  Sardaigne  ,  qui  y  a 
des  prétentions  fondées  fur  les  conventions 'matrimoniales 
de  fa  trifaycule  Catherine  d'Autriche, 


Les  Seigneurs  de  Pefaro. 

ALEXANDRE  Sforce^  nomé  au  batème  Grégoire,  étoit  troi-  rro^ye-^ 
.jTL  fiéme  fils  naturel  de  Muz,z.o  Attcnàulo ,  &  ne  s'aquit  pas  ^  1  j  7  \ 
moins  de  réputation  dans  les  armes ,  que  ion  frère  François 
Sforce.  Apres  que  celui-ci  eut  obtenu  du  Pape  la  Marche'  '^  '* 
d'Ancone  ,  il  y  établit  Gouverneur  ,  Alexandre  ,  qui  dé- 
fendit en  143  5.  Camerino  contre  le  fameux  Fortebraccio , 
il  le  bâtit  &  l'emmena  prifonier  dans  fa  place  ,  ou  il  mourut 
de  fes  bleffures.  Il  combatit  avec  le  même  bonheur  eni44i. 
contre  les  troupes  d'Alfonfe  d'Aragon  ,  dont  il  fit  prifonier 
le  Général  Raimond  de  Cardone.  Il  laiffa  peu  après  fur- 
prendre  de  nuit  Alîife  ,  par  François  Piccinino,  mais  il  ré- 
para cette  perte  par  la  vidoire  qu'il  remporta  le  23.  Août 
1444.  Son  frère  étant  devenu  Duc  de  Milan  ,  acheta  de 
Galeas  Malatefta  pour  vingt  mille  écus  d'or  la  Seigneurie 
de  Pefaro  ,  &  en  récompenla  les  fervices  d'Alexandre  ,  qui 
mourut  l'an  1473.  ^^  avoir  époufé  Confiance  T'arane  ,  fille  de 
Pierre  Gentile  de  Camerino.  Corio part.  VI.  Simoneta  /•  3 .  e:^  4. 

C  G  N  ST  A  NT  Sforce  ,  ainfi  nomé  du  nom  de  fa  mère , 
qui  perdit  la  vie  en  la  lui  donant ,  fuccéda  à  fon  père  ,  & 
s'apliqua  à  embellir  &  à  fortifier  la  ville  de  Pefaro.  Après 
avoir  fervi  les  Florentins ,  il  paffa  fur  la  fin  de  fes  jours  au 
fcrvice  des  Vénitiens  ,  mais  la  mort  qui  l'enleva  en  148:?. 
l'empêcha  de  leur  être  utile.  Il  avoit  époufé  Camille  M.rz!a- 
jta.,  fille  de  Marin ,  Duc  deSefTa,  &  de  Léonore  d'Aragon, 
dont  le  mariage  fut  ftérile  :  il  laiiTa  deux  fils  naturels ,  Jean 
<&  G  A  L  E  A  s  Sforce.  Le  premier  fuccéda  à  fon  père  dans  la 

Ff 


226       GENEALOGIES   HISTORIQUES 

Sfokce.  Seigneurie  de  Pefaro ,  par  l'autorité  du  Pape  Sixte  IV.  à 
condition  d'une  redevance  annuelle  de  yço.  écus  ,  &  par 
la  généreufe  proteftion  de  fa  belle-mere,  qui  prit  foin  de  l'on 
enfance  ,  &  retint  dans  le  devoir ,  fes  lujets  portez  à  la 
rébellion. Mais  il  fut  affez  ingrat ,  lorfqu'il  fut  en  âge,  pour 
chaffer  de  Pefaro  fa  bienfaitrice.  Il  fut  peu  après  traité  de 
même  ,  par  Céfar  Borgia  ,  dont  il  avoit  épouié  la  fœur  Z«- 
€rece  Borgia  ,  que,  fon  père  Alexandre  VI.  lui  reprit  fous 
prétexte  d'impuilfance.  Il  fe  retira  à  Venife  ,  où  il  époufa 
Genevre ,  fille  du  Sénateur  Mathieu  Tiepolo.  Après  la  mort 
du  Pape  Alexandre  VI.  il  rentra  en  poffeflion  de  Pefaro  , 
&  gouverna ,  félon  Léandrc  Alberti  ,  très-fagement.  On 
l'acufe  cependant  d'avoir  entretenu  comerce  avec  le  Sultan 
Bajazeth  ,  qu'il  porta  à  ataquer  les  Vénitiens ,  pour  faire 
diverfion  en  faveur  de  Ludovic  Sforce  ,  Duc  de  Milan.  Il 
fit  étrangler  en  prifon  Pandolfe  Collenuccio  de  Pefaro  , 
homme  do6le  ,  &  Auteur  d'une  Hilloire  de  Naples  ,  pour 
quelques  Lettres  qu'il  furprit. 

Son  fils  Constant  II.  lui  fuccéda  à  l'âge  d'un  an  ,  & 
ne  lui  en  furvécut  que  deux.  Après  fa  mort  ,  fon  oncle 
G  A  L  E  A  s  Sforce  voulut  s'emparer  de  Pefaro  ,  mais  le  Pape 
Jule  II.  ne  le  permit  pas ,  &  Galeas  fe  retira  auprès  de  foa 
parent  Maximilien  ,  Duc  de  Milan  ,  &  fut  tué  l'an  i  5 1  5. 
par  un  accident ,  préparé ,  à  ce  que  dit  Jove,  Hijl.  l.  4.  par 
Sagromor  Vifconti.  François-Marie  de  la  Rovëre  fut  en- 
fuite  invefli  de  Pefaro ,  par  le  Pape  Jule  II.  fon  oncle. 


Les  Comtes  de  Santa-Fior  &  Ducs  de  Sforce. 

T  hles     T    ^  branche  des  Comtes  de  Santa-Fior ,  &  Ducs  de  iT/ôr* 

III  /  IF  -L'^^  »  '^^  ^  doné  quatre  Cardinaux  à  l'Eglife ,  a  pour  tige 

'  „    ,'  B  ozi  o  I.  Sforce  ,  fils  légitime  du  fameux  Jaque  Muzzo  , 

r'    ^    '^  furnomé  Sforce  pour  fa  valeur ,  &  de  fa  première  femme  An- 

^^^'     toinette  Salimham.  Bozio  aprit  le  métier  de  la  guerre  fous  fon 

pere  ,  fut  fait  Gouverneur  d'Orviette  en  1430.  pour  le  Pape 

Martin  V.  &  fervit  très-utilement  fon  frère  naturel  François 

Sforce ,  Duc  de  Milan,  Il  époufa  Théritiere  de  Gui ,  Comte 


DES   MAISONS    SOUV.   D'ITALIE,     aiy 

de  Santa-Fior  ,  qui  avoit  (  dit  Corio  dans  la  vie  de  Sforcc  S  f  o  r  c  k. 
ch.  60.  )  fcpt  villes  en  Tofcane.  Il  laiffa  en  mourant  l'an 
1 47  j .  trois  fils.  J  u  L  E ,  qui  ctoit  l'aîné  ',  mourut  fans  lignée. 
François  ,  qui  étoit  le  dernier  ,  &  Comte  de  Caftai 
Arquato  ,  n'eut  qu'un  fils  naturel  nome  SFORCIN  S  FORCE  , 
qti  HcnningQsdansfonThéatre généalogique,  apelle  un  nourilTon. 
de  Mars  Se  des  Mufes  ;  en  effet  ilfc  àtftingua  dans  les  armes  cr 
dans  les  Belles-Lettres.  Etant  mort  fans  lignée  ,  Cartel  ArquatO 
pafla  à  B  o z  I  o  IL  fon  neveu  ,  arricre-pctit-fils  de  Bozio  I. 
Celui-ci  avoit  époulé  Confiance  Farnefe  ,  fille  du  Pape 
Paul  III.  Il  laiflfa  dix  enfans ,  dont  deux  ,  favoir  ,  G  u  i- 
AscAGNE  ^Alexandre  Sforce ,  furent  fucceiïivcmcnt 
Evéques  de  Parme ,  6c  Cardinaux.  Leurs  frères  Mario  Sforce, 
Comte  de  Valmontone  ,  &  C  H  A  R  L  E  ,  Prieur  de  Lomhardie  , 
s'atacherent  au  fervice  du  Roi  Henri  II.  qui  fit  le  premier 
Chevalier  de  Jliint  Michel  ,  &  lui  dona  dans  la  guerre  de 
Siene  ,  le  comandement  général  dans  le  Sienois  &  la 
Tofcane.  Mario  s'étant  un  jour  trop  aproché  des  ennemis  , 
eut  fon  cheval  tué  fous  lui ,  &  fut  fait  prifonier  par  Ale- 
xandre Palogi.  Le  Prieur  deLombardie  voulant  retirer  fon 
frère  des  mains  des  encmis ,  fut  fait  prifonier  lui-même  ,  Se 
tous  deux  conduits  à  Florence  en  i  j  54.  Ils  avoient  deux 
frères  ,  A  s  c  a  g  n  e  Sforce ,  Comte  de  Santa-Fior  ,  &  P  a  u  L 
Sforce  ,  Marquis  de  Procena ,  au  fervice  de  Corne  de  Medi- 
cis ,  celui-là  comandoit  la  Cavalerie  Florentine,  &  eut  bon- 
ne part  à  l'avantage  que  les  Impériaux  eurent  à  la  bataille 
de  Marciano  ,  fur  les  François.  Comme  après  la  conquête 
de  Siene  ,  tous  les  biens  de  la  Maifon  de  Sforce  tomboient 
fous  la  domination  de  l'Empereur ,  le  Comte  de  Santa-Fior, 
qui  lui  étoit  fort  ataché ,  auffibien  que  fes  autres  frères , 
n'eut  pas  de  peine  à  perfuader  à  Mario  &  à  Charle  ,  d'aban- 
doncr  le  parti  du  Roi  ,  8c  de  chercher  une  meilleure  for- 
tune ;  mais  ce  dernier  voulant  mériter  par  quelqu'cndroir  les 
bonnes  grâces  de  l'Empereur ,  obtint  du  Roi ,  fous  quelque 
prétexte,  de  faire  paffcr  deux  de  fes  Galères  dans  un  port  du 
Pape  ,  &  auiïitôt  qu'elles  furent  arivées  dans  le  port  de 
Civita-Vecchia  ,  l'an  1 5;  5  J.  Alexandre  Sforce  s'en  empara, 
comme  les  ayant  achetées  de  fon  frère ,  mais  le  Pape  obtint 
des  Efpagnols ,  qu'elles  fulTent  rendues  au  Roi ,  &  il  ne 

Ffij  relia 
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Comtes  de  S  A  N  T  A  -  F  I  0  R; 

B  O  Z  I  O   S  F  O  R  C  E  ,  fils  de  laque  Mhz-zo  ,    dit  Sforce  ,  né  1411.  f  4.  Mais  14774 

ép,  1°.  Eléonore  Aide  Grandesca,  fille  &  héritière  de  Gui ,  Comte 

de   Santa-Fior.  i°.  Grifeide  de  Capoue,  -j  f.  1, 


_A- 


j  u  L  E    Sforce  ,  époufa 
Frmfoife  F  arme  se.. 


. '^-^ . 

Gui    Sforce  ,  Comte  de  Santit-Fior 
éj}.  Franfoife  Pi  ce  0  l  0  m  in  i. 


François,  Comte 
de  Cafiel-ArquMo^. 


.^K.^ 


A      FREDERIC   Sforce  ,  Comte  de  Santa-Fior  , 
éj>.  Diane  des  U  r  s  i  n  s  ,  fiOc  de  Nicolas  , 
Comte  de  TeÙTliano. 


François , 

ép. 

N.  Ce  far  mu 


SFORCIN  Sforce-^ 

f.  nat.  f  p.  Ocftobre 
3517.  âgé  de  Jo.  ansi. 


->^. 


5       B0210  II.  Sforce  ,  C.  de  Santa- Fior  , 
ép.   Confiance  Farnese, 
fiUe  du  Pape  Paul  1 1 1. 


Afcagne  , 

Grand  Prieur 

de  Hongrie^. 


Alfonfe  , 
Archevêque 
de  Benevent^ 


H'polits  ,  ép.  1°.  Frédéric: 

Farnese.  2.".  Jerâme  de- 

BoRBONio  ,  Comte  da 

Montfainte  Marie, . 


G  u  I- 

A  s  c  a  G  N  E 

Sforce  ,  né 
le    zf.    No- 
vembre 
15  18. 

Cardinal  , 

j8.  Décemb. 

in4-  t  !e 

7.  oa. 
1564. 


A  s  c  A  G  N  E 

Sforce  ,  Comte 

dé  Santa  -  Fior  , 

t  l'an   içyj. 

époufa 

1".  LoUife 

Pala  vicini.- 

i°.   Catherine 

de  N  o  B  1 1 1  s  J 

nièce  du 
Papejule  III. 


Mario 
SroRCE. 

Table. 
IV. 


Alexandre , 

Charle. 

Paul 

Franfoife,  ép. 

Evêque 

Sforce  y  _ 

Sforce  , 

Jérôme  des 

de  l'arme  , 

Prieur 

Marquis 

U  R  s  I    N    s   , 

Cardinal , 

de 

de 

Comte 

i^fij. 

Lomiar-die. 

Trocenay 

à'Anruillara. 

t  le  16. 

ep. 

Mai   1581». 

Lucrèce 

Julie ,  femme 

Pio. 

de  François 

Sforce 
Pala  vicini. 

>r 


_>.— 


1    François    Sforce  ,  Comte       B  o  s  i  o   III, 

de  Santa-Fior  ,  Duc  de  Fiano  ,  Sforce  , 

né  6.  Novembre    i  jtfi.  Cardinal  ,  -f  f.  al. . 

IV  Décembre    1583.  -J- le   1.. 
Septembre  1614. 


Confiance  Sforce  y 
époufa 
Jaque 

B.O  N  c  o  M  P  A  G  NO., 

Duc  de  Sera, 


Camilte  , 

femme  du  M. 

Mazarini. 

Fauflirte  , 

femme  de 

Mutio 

Sforce, 

Marquis  de 

Caravaggio, 


..A__ 


1 


S  F  OKC  E  Sfirce  ,  fils  naturel ,  Duc  de  Fiano , 

Seigneur  de  Cajlel  Arquato  ,   f  f,  ]. 

•is  N, .  ,  Pio  de  Carpj». 


Catherine  Sforce  ,  fille  nat.  ép.    i".  Fabrice- 
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ÎREDERIC  SFORCE,  Duc  de  Segni  ,  Comte  de  Belmonte  ^ 
ép.  Béatrix  des  U  b.  5  i  n  s ,  f.  de  Virginio  ,  D,  de  Cr/tvina. 


Devrez, 

6 

7 


_>^ 


ALEXANDRE    SFORCE,   Prince 
de  Vtlmontone  ,  &c.  ■\  le  16.  Août 

1^3 1 .  ép.  Eléonorc  des  U  r  s  i  n  s  ,  fille  de 

Pau!  Jourdain  ,    Duc  de  Bracciuno  , 

&  d'IfiièeUe  de  Médicis. 

I 


Frarifoife  S  force  ,    cp.    i".   Afcagne 

de  la  C  o  T  T 1  R  A  ,  Marquis 

de  Ca/lillon.   1".  le  M.  Alexandre 

Palavicini.. 


Er/ilie  , 
^p.  Françoi» 

CoLOrjNE, 

Prince  de 
rdefirine^ 


MARIO  II. 

Sforce  ,  Duc 
<l'Ogna^no  Se 

de    5"»5»/  , 

Ti'nee  de 

LOR  AIN  E  , 

f.  de  Charle, 

Duc  de 

Mayene. 

Louis 

Sforce  ,    Duc 

de  Syôrf*  & 

le  7.  Mars 

1S85.  âgé  de 

<Î7.  ans  , 

ép. 

j".    Arumife 

Colonne  , 

fille  de  Jule- 

Cefar ,  Duc 

de 

Cfirbo^nano , 

•\  l'an  1677. 

1°.  Loùife- 

Jidelaïs  de 

Damas  ,  fille 

de  Claude- 

Léonor , 

Marquis 

de 

Thiange  , 

1678.11730. 


PAUL    SFORCE,   Marquis  de  Pro^wo  , 

ép.    1°.  Ifabdle   Bentivoglio. 
r".  Olimpie  Cesi  ,    de  la  Maifon  des  Princes. 


de 


Saint  Ange. 


Frédéric  , 

né  1604. 

Cardinal , 

ti67(y. 


Henri  , 

Chevalier 

de 

Mtilthe^ 


François 

Sforce  , 

Comte  de 

Santa- 

Fior  , 

ép.   ^ 

Dorothe'e 

T  oc  c  \  ^ 

nièce  de 

de 
Léonard  , 

Prince 
d'Ach/iie» 


.>^- 


Antoine  , 
Abé, 
t  l'an 
1695. 


FREDERIC 

Sforce  ,  Duc 

de  Cefarini ,  -f  le 

1 1.  Octobre 

1711.  âgé    de 

6^.  ans  , 

ép. 

Lucie  Cesarini, 

fille  de  Julien  , 

Prince  de 

Cenfanor~- 


Alexandre  , 

Ctttherme- 

ASCACNE 

Evéqiie 

ép. 

delà 

de 

Marie  , 

Cornia  , 

Fiterie  , 

Duc  de 

Marquis 

t  le  8.  Avrd 

Sai-Viati. 

de  Sforce  , 

1701. 

fils  nat. 

Nonce  â 

■\  vers  l'an 

Turin,- 

i6p9. 

ép.  N.  de 

Paris. 

-A~- 


C  A  J  e  T  A  N 

Sforce  , 
Duc  de 
Cefarini^ 


George 
Sforce , 
Duc  de 
Mfr/I^ 


Ohmfe  , 

ép.  Scjpion 

de  C  A  PO  lie. 

Prince  de 
Vtn»fco  lSp<j,. 


Corntlie, 


I 

Confiance  , 

j-    l'an  i6pî. 

cp.  Corneille  , 

Marquis 

B I N  T  I V  o  e  Li  o. 


8 


ÎO 


II 


ijo       GENEALOGIES  HISTORIQ^UES. 
S  F  o  R  c  E.  refta  à  Sforce  que  la  honte  de  fa  perfidie.  Thou  1. 16. 

Afcagne  Sforce  fut  honoré  par  l'Empereur  ,  du  CoHer 
de  la  Toifon  d'or ,  &  fut  envoyé  par  le  Pape  Pie  V.  en  qua- 
lité de  Général  de  fes  troupes  au  fecours  du  Roi  Charle  IX. 
Ilfediftinguâ  à  la  bataille  de  Moncontour,où  ilfitprifonier 
Jaque  de CrufTol,  Baron  d'Acier,  qui  fut  depuis  Duc  d'U- 
fez  ,  &  auquel  ayant  fauve  la  vie  contre  les  ordres  exprès 
qu'il  avoit  de  Pie  V.  il  encourut  la  difgrace  de  ce  Pontife  , 
comme  le  dit  M.  de  Thou  ,  liv.  46.  Le  Roi  renvoya  le 
Comte  l'an  1  570.  avec  des  marques  éclatantes  de  la  fatis- 
faâion  qu'il  avoit  de  fes  fervices  ,  &  lui  fit  préfent  des  dra- 
peaux qu'il  avoit  pris.  Il  fe  trouva  l'année  luivante  à  la  ba- 
taille de  Lepante  ,  pour  le  fervice  des  Vénitiens.  Son  fils 
aîné  François  Sforce,  qu'il  avoit  eu  de  fa  femme  Catherine 
de  Nobilis ,  nièce  du  Pape  Jule  III.  fut  créé  Duc  de  Fiano ,  8c 
après  avoir  fervi  en  Flandres ,  fous  le  Duc  de  Parme  ,  en 
qualité  de  Général  des  troupes  Iralienes,  il  fut  créé  Cardinal 
en  1 5  8  3 .  par  le  Pape  GregoireXIlI.  puis  pourvu  des  Evcchez 
à'Albano  en  1 6 1 8.  &  de  Tufculum  l'an  1 620.  Il lailfa  deux  qw- 
hns^SFORCE  Se  Catherine  qu'on  regarde  comme  bâtards  ;  ce- 
pendant Ciacconius  dit  qu'il  avoit  époufé  une  fœur  du  Grand 
Uuc  ,  &  ce  qui  parle  en  faveur  de  la  légitimité  de  ces  deux 
enfans,  c'efl;  que  Sforce  eut  le  Duché  àcFiafto^  8c  le  Comté  de 
Cajlel  Arquato ,  qu'avoit  eu  fon  père.  Il  mourut  fans  lignée. 

Le  Majorât  ou  droit  d'aîneffe  pafTa  à  la  poftérité  de 
Mario  Sforce  ,  Comte  de  Valmontone  ,  qui  après  avoir 
quité  le  fervice  de  France ,  à  la  folicitation  de  fon  frère 
aîné  ,  fut  Général  de  l'infanterie  du  Duc  de  Tofcane ,  & 
Chevalier  de  l'Ordre  de  Calatrava.  Il  aquit  par  une  alian- 
ce  les  Comtez  de  Valmontone  8c  de  Segni ,  qui  furent  érigez  , 
celui-ci  en  Duché  ,  celui-là  en  Principauté  ,  en  faveur  de 
fon  fils  unique  Frédéric  Sforce  ,  père  entr'autres  enfans 
d' A  LEXANDRE  Sforcc  ,  qui  devint  le  chef  de  fa  Maifon  , 
par  l'extin&ion  de  la  branche  aînée  ,  &  hérita  le  Comté 
de  Santa- Fior ,  dont  il  joignit  le  titre  à  ceux  de  Duc  de 
Segni  ,  Prince  de  Valmontone  ,  &  Marquis  de  Procena.  Il  reçut 
en  1608.  le  Colier  des  Ordres  du  Roi ,  &  mourut  le  15. 
Août  1 631.  Isii^Ani  d'Eléonore  des  Urjins  quatre  fils.  FRE- 
DERIC ,  qui  étoit  le  troifiéme',  prit  le  parti  de  l'Eglife  , 
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fut  Vice-Légat  d'Avignon ,  Rcfcrendairc  des  deux  Signa-  S  f  o  s.  c  i. 
turcs ,  &  créé  Car dùial  en  1645.  P'^^  1^  Pape  Inoccnt  X.  & 
eniliite  Evêque  d'Arimini.  Il  prit  les  intérêts  de  TElpagne , 
&  fut  Protcftcur  du  Royaume  de  Naplcs ,  &  Archimandrite 
de  Sicile.  Mario  II.  Sforce  l'on  frère  aîné,  qui  étoit  Duc 
d'O^nano  Se  de  Segni ,  eut  l'honeur  d'époufer  Renée  de  Loraine , 
fille  de  Charle  de  Loraine  ,  Duc  de  Mayene  ,  &  eut  pour 
fils  unique  Loiiis  Sforce,  Duc  de  Sforce,  A'Ognano  &c  de 
Segm  ,  Comte  de  Santa-Fior  ,  Souverain  de  Cajlel-Ar<^ttato  , 
qui  fut  fait  Chevalier  des  Ordres  du  Roi  en  1675.  Par  fa 
mort  arivée  en  1685.  fans  lignée  de  fes  deux  mariages ,  Ion 
coufin  germain  François  Sforce ,  fils  aîné  de  Paul  Sforce , 
Marquis  de  Procena  ,  eft  devenu  le  chef  de  cette  Maiion.  Il 
réfide  à  Naplcs ,  &  n'a  point  d'enfans.  Mais  fon  frère  F  R  E- 
DERic  Sforce  ,  devenu  Duc  de  Cefarini  ,  par  fon  mariage 
avec  Lol/e  Cefarini ,  fille  &  héritière  de  Julien  ,  Duc  de  Gen- 
fano  ,  a  laiffé  deux  fils.  L'aîné  eft  C  a  J  e  t  a  n  Sforce  ,  Duc  ^ 

de  Cefarini ,  &  G  E  o  R  c  E  Sforce  ,  que  fon  oncle  Jule  Sa- 
velli  ,  Prince  d'Albano  &  de  Venafro  ,  Duc  de  Marfi  , 
Grand  d'Efpagne  ,  Chevalier  de  laToifon  d'or  ,  Maréchal 

Î)erpetuel  de  la  Sainte  Eglife  ,  &  Garde  du  Conclave  ,  mort 
e  j.  Mars  171 2.  âgé  de  quatre-vingt-fept  ans ,  inftitua  fon 
héritier  univerfel.  Son  frère  obtint  en  Septembre  17 16.  un 
Bref  du  Pape  Clément  XI.  par  lequel  le  S.  Père  dérogeant 
à  tous  teftamens ,  fubftirutions ,  &  généralement  à  tous  les 
autres  A£les  ,  qui  ont  raport  aux  afaires  de  fa  Maifon  ,  lui 
donc  pouvoir  de  prendre  la  qualité  de  Duc  de  Sforce ,  Cefa- 
rini ,  Pavelli  8c  Peretti,  l'habilitant  à  foutenir  fes  prétentions, 
})our  la  fuccelTion  de  ces  deux  dernières  Maifons ,  particu- 
ieremcnt  au  Comté  de  Chinchon  en  Caftille. 


^^^       GENEALOGIES  HISTORIQUES 


Maison 

D  E 

Medicis. 


D'or  à  cinq 
tourteaux  de 
gueules  en  or- 
]e  j  fuimonté 
d'un  fixiéme 
d'azur ,  char- 
gé de  trois 
fleurs  de  lys 
d'or.  LeHeau- 
iTie  couroné 
d'une  couro- 
né recliauflee 
de  pinules 
d'or  ,  ayant 
au  milieu  une 
fleur  de  lys 
épanouie  ,  ou 
riorence  de 
gueules.  Pour 
cimier  ,  un 
faucon  d'ar- 
gent ,  tenant 
Sans  fa  ferre 
un  anneau  , 
auquel  pend 
un  billet ,  où 
eft  écrit  ce 
mot  S  E  M- 
PER  ,  qui 
étoit  la  devife 
jde  Côme  I. 
Grand  Duc  de 
florence. 

Im-HofF  , 

familles  d'Ita- 
lie. 

ScipionAm- 
mirato  Hift. 
Je  Fier.  1. 1. 


CHAPITRE     VIIL 
Mai/bfi  de  MEDICIS. 


LA  Maifon  de  MEDICIS ,  qui  depuis  plus  de  deux 
fiécles ,  s'eft  élevée  à  la  Souveraineté  dans  fa  patrie  , 
&  a  doné  trois  Chefs  à  l'Eglife ,  &  deux  Reines  à  la  France, 
fans  parler  de  plufieurs  Cardinaux  ,  &  de  cent  Chefs  de  la 
République  de  Florence  ,  tant  fous  le  nom  de  Prieurs ,  que 
fous  celui  de  Gonfdoniers  deJu[Hce ,  eft  originaire  àeMugello  , 
petite  ville  de  Tofcane  ,  dans  l'Appennin  ,  comme  nous 
l'aprend  le  Poëte  Varina ,  d'où  elle  alla  s'établir  à  Florence. 
Elle  y  avoir ,  dit-on  ,  un  droit  de  patronage  comun  avec 
les  Sizii  fur  l'Eglife  de  faint  Thomas,  &  poffédoit  une 
maifon  dans  la  première  enceinte  de  cette  Ville  ,  fituée  en 
la  place  du  vieux  marché  ,  flanquée  d'une  tour  ,  &  ornée 
d'un  periilille  ,  d'où  l'on  conclut  qu'elle  y  étoit  floriffante 
avant  l'agrandiiTement  qui  fut  fait  de  la  ville  de  Florence , 
en  l'an  1074. 

Quoique  la  famille  de  Médicis ,  dont  le  premier  nom 
étoit ,  fuivant  quelques-uns ,  Tofchi,  fût  noble  ,  il  paroît  ce- 
pendant ,  qu'à  l'exemple  de  plufieurs  familles  Romaines , 

qui , 
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qui  ,  quoique  nobles  ,  n  ecoient  agrégées  qu'aux  plebejc-  M  A  r  s  0  k 
nés  ,  celle-ci  ne  fut  d'abord  admifc  à  Florence  ,  que  parmi  vi  ^  ^ 
les  familles  populaires ,  d'où  l'on  tiroit  les  Chefs^  qui  gou-  " 
vernoient  la  République  fous  le  nom  de  Prieurs.  La  famille 
de  Médicis  fournie  foixante-deux  de  ces  Magiftrats ,  &  le 
zélé,  qu'elle  marqua  pour  le  bien  &  la  liberté  publique,  l'en 
fit  toujours  regarder  comme  le  plus  ferme  apui  :  de  lorte  que 
des  les  premiers  tcms  de  l'établilTcment  des  Gonfalonkrs  de 
Jujlice  ,  on  voit  un  Aritngim  de  Médicis  ,  &  fon  frère  y4r» 
rigue ,  ou  plutôt  Henri ,  exercer  cette  fouverainc  Magiftra- 
ture,  l'un  en  l'an  1296.  &  l'autre  en  1299.  Le  pouvoir 
qu'elle  donoit  fur  le  civil  &  le  militaire  ,  doit  être  regardé 
comme  l'origine  de  la  première  grandeur  des  Médicis.  Ce 
qui  contribua  encore  à  augmenter  leur  crédit ,  furent  les 
grandes  richeffes ,  qu'ils  aquirent  par  le  comercc  "^ ,  8c  l'u- 
kbéral  qu'ils  en  faifoient. 

Le  premier  de  la  Maifon  de  Médicis ,  dont  on  conoifle 
avec  certitude  ,  la  fuite  généalogique ,  efl  Lippe  ou  Philipe         , , 
de  Médicis,  noble  Citoyen  de  Florence,  qui  mourut  ^  * 

l'an  1258.  &  que  l'on  doit  regarder  comme  la  tige  certaine  f^^^  ^^ 
de  cette  Maifon.  Il  eut  deux  fils  ,  favoir  ,  Silvestre  ,  dit 
Clarissime  ,  &  EvERARD.  Du  premier ,  quelques-uns 
ont  voulu  faire  décendre  les  Âlédicis  de  Aiilan ,  mais  c'efl: 
fans  aucun  fondement  5  leur  véritable  nom  efl  Médi- 
chino ,  &  ils  doivent  leur  origine  &  tout  leur  luftre  à  Jean- 
Jaque  Médichim ,  qui  de  fils  d'un  potier  de  Milan  ,  fuivant 
Varillas  ,  dans  fes  Anecdotes  de  Florence  ,  parvint  au  co- 
mandement  des  troupes  Impériales ,  &  fut  créé  Marquis  de 
Marignan  par  Charle-Quint ,  en  récompenfe  de  ïzs  fervices. 
Il  l'infinua  dans  la  Maifon  de  Médicis  ,  dont  il  prit  les  ar- 


*  On  fait  qu'à  Florence  ,  comme  dans 
plufieurs  autres  Etats  flofifians  ,  le  co- 
merce  eft  non  feulement  autorifé  pour 
la  Noblefle  ,  mais  encore  honorable  , 
comme  étant  la  fource  de  l'abondance  cS: 
de  la  félicité  des  peuples.  Plutarque  dans 
la  vie  de  Solon  ,  remarque  plufieurs  per- 
fonages  illuftres  de  l'antiquité  ,  qui  l'ont 
txeicé  fans  honte  ,  &  qu'il  y  a  même  eu 
des  Marchands  qui  ont  fondé  de  grandes 
Villes  ,  comme  Frotus ,  qui  fonda  Mar- 


feille  ,  après  avoir  aquis  l'amitié  &  l'efti- 
me  des  Gaulois  ,  qui  habitoient  le  long 
du  Rhône.  Le  Roi  de  Perfe  n'cft-il  pas 
Marchand  lui-même  ,  au  raport  de  Char- 
din ,  n'envoyé- t'il  pas  vendre  aux  autres 
pays  fes  Soyes  S:  fes  Tapis  i  Sic.  La  mé« 
thode  des  autres  Princes  Afiatiques  n'eft 
pas  diférente  de  celle-ci.  Combien  de 
ciiofes  utiles  nous  feroient  inconuës  fans 
le  comeirce. 


Gg 
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Maison  mes  ,  &  ofa  fe  dire  parent  du  Duc  de  Florence  ,  fans  autre 
D  E  fondement  que  le  raport  de  fon  nom  Médichim ,  avec  celui 
MfiDicis.  Je  Médias.  Le  Duc  ,  au  lieu  de  s'en  ofenfer,  avoir  pris  plai- 
fir  à  flater  fa  vanité  ,  dans  l'efpérance  d'en  tirer  un  jour  du 
fruit  5  &  de  fait  le  Marquis  ne  chercha  rien  tant  que  d'aug- 
menter le  luftre  d'une  Maifon  qu'il  regardoit  comme  Ja 
fienne  ,  &  contribua  à  lui  foumettre  la  ville  de  Siene.  Son 
frère  le  Pape  Pie  IV.  fut  fi  bon  gré  au  Duc  de  fa  complai- 
fance  ,  qu'il  noma  au  Cardinalat  le  fécond  fils  de  Côme  ,  à 
peine  âgé  de  quatorze  ans ,  &  chercha  à  procurer  à  François 
de  Médicis  fon  fils  aîné ,  l'alliance  de  la  Reine  Doiiairiere 
de  Portugal ,  fœur  de  Philipe  II.  Roi  d'Efpagne  ,  auquel  il 
jfit  propoler ,  qu'on  pouroit ,  en  faveur  de  ce  mariage ,  créer 
Côme  Roi  de  Tofcane ,  &  lui  conférer  les  droits  &  les  ho- 
neurs  de  la  dignité  Royale.  Hift.  de  Thon  l.  26. 

Voici  de  quelle  manière  M.de  Thou  1.  16.  raconte  l'élé- 
vation du  Marquis  de  Marignan. 

»  Le  Marquis  de  Marignan  étoit  de  baffe  extra£lion  ,  &. 
"  fon  père  apellé  Bernard  Médichim  ,  étoit  Fermier  ou 
«  Comis  pour  la  perception  des  impôts  de  Milan.  Il 
"s'infinua  dans  la  Maifon  de  Médicis  ,  par  la  reffem- 
"  blance  du  nom  ,  &  fut  lui-même  l'artifan  de  fa  fortune  , 
"  &  de  celle  de  fon  frère ,  Jean  Angelo ,  qui  parvint  dans  la 
»  fuite  à  la  Papauté  (  fous  le  nom  de  Pie  IV.  )  Dans  fa  jeu* 
»  neffe  il  avoit  doné  des  preuves  d'une  hardiefle  prompte  à 
«  toute  entreprendre ,  &  par  ce  moyen ,  il  étoit  parvenu  à 
"  un  porte  confidérable  dans  la  Maifon  de  Jérôme  Morone, 
»  (  Varillas  dit  qu'il  étoit  Sous-Sécretaire  dans  la  Maifon  de 
»  Sforce,  )  François  Sforce  ,  dernier  Duc  de  Milan  ,  qui 
>'  foupçonoit  avec  raifon  le  Vifconti  Monfignorio  ,  à  caufe 
V  du  crédit  qu'il  avoit  pami  le  peuple ,  réfolut ,  par  le  confeil 
»  de  Morone  ,  de  fe  fervir  de  Médichim ,  &  du  Capitaine 
»  Pozzino  ,  pour  fe  défaire  du  Vifconti.  Après  l'exécution 
"  de  cet  affaffinat ,  Sforce  ne  voulant  pas  en  être  regardé 
"  comme  l'auteur  ,  dona  des  ordres  fecrets  ,  pour  qu'on  tuât 
"  Pozzino  ,  &  que  par  ce  moyen  on  ne  pût  favoir  la  vérité. 
»  Il  efl  vraifemblable  qu'il  auroit  fait  le  même  parti  à  Médi- 
«  chim ,  fi  celui-ci  n'eût  éludé  fes  artifices  par  un  artifice  touc 
«  contraire.  Morone  lui  avoit  doné  une  lettre  pour  le  Gou- 
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"  verneur  de  Muzzo  ,  fort  fitué  fur  le  bord  du  lac  de  Côme ,  M  a  i  s  o  k 
»  d'où  il  regarde  le  pays  des  Suifles  ;  fous  prétexte  de  recevoir  d  b 
»  Mcdichino  dans  le  fort  ,  il  ordonoit  par  cette  lettre  Medicis. 
♦'  qu'on  fe  défit  de  lui.  Mcdichino  ayant  preflenti  le  deflin 
«  qu'on  lui  préparoit ,  contrefit  adroitement  une  autre  Ict- 
»  tre  ,  qui  paroiflfant  écrite  de  la  main  de  Sforce  ,  portoic 
•'  que  le  Gouverneur  remît  la  Citadelle  entre  les  mains  de 
"  Mcdichino  ,  &  qu'il  partît  promptement  pour  Milan.  S'é- 
»  tant  rendu  maître  par  cette  rufe  du  château  de  Muzzo  ,  il 
"  obligea  Sforce  ,  par  l'intérêt  qu'il  avoit  à  tenir  fecret  l'af- 
"  faffinat  du  Vifconti ,  de  diflimuler  fa  fupercherie,  &de 
»  traiter  avec  lui  à  des  conditions  jufles  &  raifonables.  Le 
•»  Roi ,  les  Vénitiens  &  le  Pape  ayant  dans  la  fuite  fait  en- 
»' femble  unTraité  fecret ,  Médichino  entreprit  l'an  1525. 
••  de  lever  fix  mille  Suiffes  au  nom  des  Puiffances  alliées  , 
»  étant  dans  un  lieu  ,  où  il  fe  voyoit  a  portée  de  fe  charger 
"  de  cette  comiflion.  Deux  ans  après ,  il  pafla  ,  à  la  follici- 
'»  ration  d'Antoine  de  Levé ,  du  côté  de  l'Empereur ,  &  re-  . 
»  eut  en  change  du  château  de  Muzzo ,  la  ville  de  Mari- 
"gnan,  d'où  il  fut  apellé  le  Marquis  de  Marignan.  Depuis 
»  ce  tems-là  il  fut  toujours  chargé  des  emplois  les  plus  confi- 
»  dérables  de  la  guerre  pour  l'Empereur. 

Varillas  dans  fes  Anecdotes  de  Florence  ,  raporte  la 
chofe  autrement.  »  Lorfque  Médichino  ,  dit-il ,  fe  fut  faifi 
"^du  château  de  Muz  ou  Muzzo  ,  il  rechercha -une  protec- 
"  tion  puifFante ,  fans  laquelle  il  ne  pouvoit  conferver  ce 
•»  pofle  contre  Sforce  ,  il  s'adreffa  aux  Généraux  de  l'Armée 
"  Impériale ,  qui  lui  promirent  de  le  recevoir  fous  la  pro- 
"  teftion  de  l'Empereur ,  pourvu  qu'il  tâchât  de  furprendre 
"fur  la  frontière  des  Grilbns ,  une  place  fi  confidérable  , 
«'  qu'elle  obligeât  ces  peuples  de  rapeller  les  gens  de  guerre , 
«  qu'ils  avoient  au  fervice  de  François  L  devant  Pavie.  Mé- 
"  dichino  accepta  cette  condition ,  &  forma  un  deflcin  fur  le 
»  château  de  Chiavene,  en  reconut  la  fituation ,  &  dreffa  une 
«  embufcade  fi  à  propos ,  que  le  Gouverneur  ,  qui  en  étoit 
•'  forti  fane  efcorte  ,  parce  que  les  Grifons  étoient  alors  dans 
»  une  paix  profonde  avec  leurs  voifins  ,  fut  pris  &  conduit 
»  devant  fa  place.  On  demanda  à  parler  à  la  Gouvernante  , 
*>  on  lui  préienta  fon  mari  lié ,  &  prêt  à  recevoir  le  coup  de 

G  g  ij         la  mort , 


Dégrex,'. 
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d'A  UTRicHE,  fiilc  nat.  de  Cliarle  V. 


Id 


»? 


H 


ajg       GÊxVEALOGIES  HISTORIQUES 

Ma  I  so  N  »  la  more ,  Ci  elle  n'ouvroit  la  porte  de  la  Ville.  Cette  Dame 
DE  ..  intimidée  reçut  en  fa  fortereffe  Médichino ,  &  300.  hom- 
MsDicis.  „  mes ,  ce  qui  dona  tanf  d  efroi  aux  Ligues  Grifes ,  qu'elles 
"  mandèrent  incontinent  les  fix  mille  hommes  ,  qui  fer- 
»»  voient  devant  Pavie  ,  &  qui  fe  retirèrent  cinq  jours  avant 
»  la  bataille  >  ce  qui  ne  contribua  pas  peu  à  la  déroute  des 
"  François.  Médichino  eut  enfuite  de  l'emploi  dans  l'armée 
"  Impériale  ,  &  rendit  de  grands  fervices  dans  les  guerres 
"  d'Allemagne  &  de  Flandres ,  à  l'Empereur,  qui  le  fit  Mar- 
»  quis  de  Marignan.  »  Il  mourut  fans  enfans ,  &  Augufte 
un  de  fes  frères  ,  continua  la  lignée.  Leur  mere-étoit  Cécile 
Serhellom  :  l'aînée  de  leurs  fœurs ,  apellée  Claire ,  fut  mariée  à 
"ViTolfFd'Altemps ,  Gentilhomme  Allemand  du  Diocéfe  de 
Confiance  :  Marguerite  ,  qui  étoit  la  féconde ,  époufa  Gilbert 
Borromée  ^  Comte  à!Arona,  &  fut  mère  entr'autres  enfans, 
du  Cardinal  Charle  Borromée ,  fi  connu  par  la  fainteré  de  fa 
vie. 

EVER  ARD  de  Médicis,  fils  puîné  de  Lippcj  efl  celui  qui 
continua  la  lignée  par  fon  fils  E VERARD  II.  qui  fut  Gok' 
falomer  de  Florence  en  1 3 14.  &  qui  de  Mandine  Ariguai  de 
Fiefole,  eut  deux  fils,favoir,SILVESTRE-CLARISSlMÈ 
&  JuvENcus.  Il  formèrent  chacun  une  branche  :  de  celui-ci 
font  fortis  les  Marquis  àjtfaint  Ange  &  les  Princes  à.'Ottojam  : 
k  premier  continua  la  branche  aînée  ;  ils  étoient  contem- 
porains d'unFrançois deMcdicis,  auquel  Ammirato  done  le  titre 
deChevalier,  &  qui  fut  Gonfalonier  l'an  1 3  48.  EVER  ARD  III. 
de  Médicis  ,  fils  de  Silveflre-ClarifTime ,  eut,  entr'autres  en- 
fans de  Jaqueline  Spini ,  JEAN  de  Médicis  ,  furnomé  le  Père 
des  pauvres ,  perfonage  d'un  rare  mérite.  Il  fut  élevé  aux  pre- 
mières charges  de  la  République ,  fans  en  avoir  brigué  au- 
cune ,  &  les  remplit  avec  la  probité  la  plus  exacte  ;  enemi 
déclaré  des  nouveautez  dont  le  peuple  de  Florence  étoit  fi 
avide ,  il  maintint  la  liberté  de  la  République ,  avec  une 
fermeté  extraordinaire,  faifant  fervir  à  propos  fon  autorité 
de  contrepoids  à  la  puifTance  des  Grands ,  &  à  l'infolence 
du  peuple.  Il  mourut  en  142 S.  univerfellement  regretté  de 
fes  concitoyens  ,  laifTant  deux  fils  ,  defquels  efl  fortie  une 
illuflre  poflérité  partagée  en  deux  branches  par  les  deux 
frères.  Laurent  le  puîné ,  efl  la  tige  des  Grands  Ducs  de 
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Tofcane  d'aujourd'hui.  Son  aîné  COME  I,  dit  l'ancien,  hé-  j^  ^^  j , 
ritier  des  grandes  qualitez  de  fon  père  pour  le  gouverne-       i>  g 
mentjfoutint  non  feulement  la  réputation  qu'il  s'étoit  aquife,  Medicj*. 
mais  rendit  le  nom  de  Médicis  célèbre  jufqu'en  Egypte  > 
le  Soudan  lui  dona  des  marques  d'une  eflime  particulière  ,  - 

par  les  magnifiques  préfens  qu'il  lui  envoya.  Il  augmenta 
a  confidérablcment ,  par  le  comcrce ,  le  patrimoine  de  fes 
pères  ,  que  fes  richeffes  cgaloient  celles  des  Rois.  On  foup- 
çona  ,  dit  Varillas ,  que  le  fameux  Baltaz,ar  Cojfa  ,  qui  avoir 
été  Pape  ,  fous  le  nom  de  Jean  XXIII.  lui  avoit  révélé  en 
mourant ,  le  lieu  où  il  avoit  caché  fon  tréfor.  L'ufage  libé- 
ral ,  que  Cômc  faifoit  de  fes  grands  biens  ,  lui  avoit  gagné 
le  cœur  de  fes  concitoyens ,  mais  fa  puiflance  excita  l'en- 
vie de  quelques-uns  des  principaux.  Il  fe  forma  des  partis, 
Renaud  d'j4lhiz,ziie  mit  à  leur  tète  avec  Pallas Strozzi,  Rodolfe 
Peruzzi ,  &  Nicolas  Barbadori.  Ils  ne  purent  cependant  rien 
entreprendre,  tant  que  vécut  le  Gonfàlonier  Nicolas  d'UzanOy 
homme  paifible  ;  mais  ayant  fait  élire  Gonfàlonier  Bernard 
Guadagnt ,  dont  ils  payèrent  les  dettes ,  ils  le  mirent  dans 
leur  parti ,  &  fe  fervirent  de  cette  ocafion  pour  faire  mettre 
Côme  en  prifon.  Une  bourfe  de  mille  ducats  ,  qu'il  trouva 
moyen  de  faire  doner  au  Gonfàlonier ,  le  fit  trouver  moins 
criminel ,  &  Guadagni  fe  contenta  de  l'exiler  l'an  1453. 
pour  cinq  ans  ,  avec  Laurent  fon  frère ,  &  Averard  leur 
parent.  Ammirato  Hifi.  de  Flor.  l.  20.  Cette  difgrace  devint 
enfuite  le  fondement  folide  de  la  grandeur  des  Médicis. 
Elle  fit  fentir  au  peuple  de  quelle  utilité  étoit  dans  la  Répu- 
blique ,  un  perfonage  tel  que  Côme  ,  &  chacun  fe  plaignant 
de  ne  plus  tien  gagner  ,  il  fut  rapellé  au  bout  d'un  an  ,  & 
reçu ,  à  fon  retour,  avec  les  marques  les  plus  flateufes  d'une 
Joye  publique.  On  le  falua  du  nom  de  Fere  de  la  Patrie  ,  & 
les  auteurs  de  fon  exil  ,  favoir  ,  Nicolas  Albiz.z,i  ,  Rodolfe 
Peruzzi ,  &  P allas  Stroz.z,i ,  furent  chafTez  honteufement  de 
l'Etat.  Côme  élevé  enfuite  aux  premières  dignitez ,  ne  fon- 
gea  plus  qu'à  en  joijir,  fans  exciter  la  jaloufie  du  peuple.  Auffi 
magnifique  dans  ce  qui  regardoit  le  public  ,  que  fimple 
dans  fes  habits  &  fa  table  ,  il  s'apliqua  à  embellir  Florence 
d'édifices  fomptueux  ,  il  fit  bâtir  entr 'autres  les  Eglifes  de 
faint  Marc ,  de  faint  Laurent  &  de  fainte  Verdiane ,  qu'il 
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M  A I  s  0  V  enrichit  encore  de  fes  dons.  Il  fonda  à  Jerufalem  un  Hôpital 
^  E       pour  les  pauvres  pèlerins  malades ,  &  mourut  âgé  de  foi- 
Mecicis.  xante-quinze  ans,  l'an  1464.  fi  tendrement  aimé  de  fes  com- 
patriotes ,  que  la  République  ordona  que  le  titre  de  Père  de 
la  Patrie  feroit  gravé  fur  fon  tombeau  :  titre  d'autant  plus 
glorieux  ,  qu'il  ne  le  devoir  qu'à  l'amour  du  peuple. 

Quoique  PIERRE  de  Médicis  fût  d'un  mérite  fort  in- 
férieur à  celui  de  fon  père  Côme  ,  &  qu'il  fût  même  d'une 
fanté  fi  délicate,  qu'il  ne  pouvoit  vaquer  aux  afaircs,  il  retint 
cependant  le  gouvernement  de  la  République  ,  &  fut  affez 
heureux  ,  que  de  maintenir  fon  autorité ,  &  de  fe  garantir 
des  embûches  qui  lui  furent  drelTées.  La  recherche  exa£te 
qu'il  fit  des  créances  confidérablcs,qui  fe  trouvèrent  dans  la 
lucceflion  de  fon  père  ,  lui  fit  des  enemis  de  tous  ceux  qui 
-  fe  virent  pourfuivis  pour  ce  fujet.  Les  Acciajoli ,  les  Soderini , 
&  les  Pitti  formèrent  une  confpiration  ,  que  Pierre  décou- 
vrit ,  &  dont  il  fit  exiler  les  auteurs.  Ceux-ci  fe  retirèrent 
chez  les  Vénitiens ,  &  en  obtinrent  des  troupes  ,  qui  co- 
mandées  par  Barthelemi  Coglione  ,  vinrent  aflîéger  Pife. 
Les  Florentins  allarmez ,  firent  alliance  avec  le  Roi  de  Na- 
ples ,  le  Duc  de  Milan  &  Frédéric  d'Urbin.  Sur  ces  entre- 
faites, Pierre  de  Médicis  vint  à  mourir,  l'an  1472.  d'une 
^  goûte  remontée ,  &  lailTa  entr'autres  deux  fils ,  LAURENT 
&  Julien,  qui  eurent  chacun  un  fils  élevé  fuf  la  Chaire 
de  faint  Pierre.  Ils  étoient  l'un  &  l'autre  dans  un  âge  ,  qui 
paroiiToit  méprifable  ,  &  à  leurs  amis  &  à  leurs  enemis ,  de 
forte  qu'on  étoit  réfolu  de  faire  paffer  le  gouvernement  en 
d'autres  mains.  Prefque  toute  la  ville  panchoit  pour  Thomas 
Soderini ,  un  des  plus  confidérables  de  la  République  ,  &  par 
fa  naiffance  &  par  fa  réputation  5  mais  celui-ci  par  un  géné- 
reux défintéreflement  ,  parla  à  fes  concitoyens  en  faveur 
des  Médicis  ,  &  le  difcours  plein  de  force  &  de  modefiie 
que  leur  fit  Laurent,  acheva  de  les  déterminer,  à  lui  confier 
à  lui  &  à  fon  frère  le  gouvernement  de  la  République.  Lau- 
rent, qui  fut  furnomé  le  Magnifique  8c  le  Père  desAIuJès^  jullifia 
ce  choix  par  une  conduite  ,  où  éclatèrent  les  vertus  ci- 
viles &  militaires.  Affilié  de  Frédéric  ,  Duc  d'Urbin  ,  il  fit 
lever  le  fiége  de  Pifc ,  &  fit  rentrer  dans  le  devoir  Volterra , 
j(^ui  s'éroit  ibulevée,  On  vit  bientôt  après  éclore  une  confpi- 
ration , 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.      ^4T 
ration  ,  dans  laquelle  étoicnt  entrez  les  Pazzt ,  les  Salviati  M  a  i  s  o  h 
&  les  plus  confidcrables  de  la  Republique.  Elle  fut  formée       »  b 
par  François  Paz.z,i ,  homme  tel  que  Catilina  eft  peint  dans  Medicis. 
Sallufte  ,  &  concertée  avec  le  Cardinal  Riaire ,  par  les  or- 
dres fecrets  de  fon  oncle  Sixte  IV.  au  raport  du  favant 
Onuphre ,  Religieux  Auguftin  ,  cité  par  Varillas  dans  fes  ' 
Anecdotes  de  Florence.  Ce  Pontife  eut  deux  motifs ,  l'un 
fut  le  défir  de  doner  Florence  à  quelqu'un  de  fes  parens ,  ce 
qu'il  ne  pouvoit  efpérer  ,  tant  que  les  Médicis  y  confcrve- 
roicnt  leur  autorité  ,  l'autre  étoit  un  vif  reffentiment  contre 
les  Médicis.  Il  ne  pouvoit  digérer  que  Laurent  piqué  du 
refus,  qu'il  lui  avoit  fait  du  chapeau  de  Cardinal ,  pour  fon 
frère  Julien  ,  eût  non  feulement  aidé  Nicolas  Vitelli  à  ren- 
trer dans  Citta-di-Caftcllo ,  qu'il  avoit  cédé  aux  Riaires  , 
mais  encore  qu'il  l'eût  traverié  lui-même  dans  le  defFein 
qu'il  avoit  d'aquerir  Faenza  d'Aftor  Manfredi. 

Les  Conjurez  prirent,  pour  exécuter  leur  delfein ,  un  Di- 
manche 26.  Avril  de  l'an  1478.  pour  lieu,  la  grande  Eglife, 
&  pour  fignal,  le  moment  augufte  du  plus  redoutable  de  nos 
myftercs.  François  Paz,zi  &  Bernard  Bandim  tuèrent  Julien 
de  Médicis  5  Laurent  fut  en  même  tems  ataqué  par  Antoine 
de  Voltcrre  &  par  le  Seigneur  Etiene  ,  &  fut  bleffé  à  la 
tête  j  mais  ayant  été  promtement  fecouru  par  fes  amis  , 
il  fut  tiré  'des  mains  des  affaflins ,  &  emmené  dans  la  Sa- 
criftie.  Pendant  ce  tems-là ,  François  Palviau  ,  Archevêque 
de  Pife ,  étoit  allé  à  l'Hôtel  de  ville  avec  ceux  de  fa  fac- 
tion ,  pour  s'en  faifir.  Le  peuple  dans  cette  émotion  cou- 
rut venger  le  fang  de  Julien ,  &  lui  immola  les  Conjurez , 
qu'il  pendit  aux  fenêtres  de  l'Hôte!  de  ville  ,  fans  en  ex- 
cepter l'Archevêque  ,  qui  fut  pendu  avec  fes  habits  pontifi- 
caux. Bernard  Bandini ,  qui  avoit  doné  le  premier  coup , 
trouva  feul  moyen  de  s'évader ,  &  fe  retira  à  Conflantino- 
ple  5  mais  le  Sultan  Bajazet  l'ayant  fait  livrer  aux  fadeurs 
de  Laurent  de  Médicis ,  il  fut  ramené  à  Florence ,  &  traité 
comme  fes  complices. 

Sixte  fâché  que  cette  entreprife  eût  eu  un  fuccès  contraire 
à  fes  delTcins  ,  &  que  la  dignité  Eccléfîaftique  eût  été  fi  peu 
refpeâée  dans  l'Archevêque  Salviati ,  excommunia  les  Mé- 
dicis ,  «Se  fur  le  refus ,  que  firent  les  Florentins  de  lui  livrer 
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Maison  Laurent ,  il  leur  déclara  la  guerre  ,  dans  laquelle  il  eut  pour 
ï5  E  allié  le  Roi  de  Naples.  La  fortune  ne  fut  pas  favorable  aux 
Me D ICI  s.  Florentins ,  &  Laurent  ayant  perdu  toute  reffource  ,  forma 
une  réfoJution  digne  des  anciens  Romains ,  en  facrifiant  fa 
propre  fureté  au  bien  de  fa  patrie.  Après  avoir  ménagé  une 
lufpenfion  d'armes  pour  deux  mois ,  il  partit  avec  deux  ga- 
lères ,  alla  trouver  le  Roi  de  Naples  fon  enemi ,  réfolu  de 
le  fléchir  ou  de  périr.  Son  deffein  réiiflit ,  il  fit  fentir  avec 
tant  d'adreffe  à  Ferdinand  ,  l'utilité  qu'il  pouvoit  retirer  de 
l'alliance  des  Florentins ,  &  lui  fit  paroître  tant  de  douceur 
&  de  grandeur  d'ame  ,  que  ce  Roi  lui  acorda  une  paix  ho- 
norable pour  les  Florentins ,  avec  la  reflitution  de  ce  que 
les  Napolitains  avoient  conquis.  Laurent  retourna  triom- 
phant à  Florence  ,  où  il  fut  reçu  aux  aclamations  de  fes 
Citoyens ,  &  après  avoir  fait  fa  paix  avec  le  Pape ,  &  re- 
pris Serezana  fur  les  Génois  ,  aufquels  il  enleva  de  plus 
Pietra-Santa  ,  il  vécut  en  paix  ,  toujours  atentif  à  main- 
tenir la  tranquillité  en  Italie  ,  dont  il  fe  rendit  comme  l'ar- 
bitre. Le  goût  qu'il  avoit  pour  les  Siences  &  pour  les  beaux 
Arts  ,  fit  qu'il  contribua  à  leur  pei;fe£tion  par  les  penfions 
qu'il  donoit  aux  Savans ,  &  par  les  dépenfes  exceffives  qu'il 
fit  pour  enrichir  la  Bibliothèque  qu'avoit  fait  fon  père,  d'un 
très-grand  nombre  de  Manufcrits  Grecs  ,  qu'il  fit  venir  de 
Turquie  ,  par  le  moyen  de  Jean  Lafcaris ,  qui  pour  cela  fit 
deux  fois  le  voyage  de  Conftantinople.  Ce  grand  homme 
fut  enlevé  à  fa  patrie  à  l'âge  de  quarante  -  trois  ans  le  9, 
Avril  1492.  par  la  faute  ,  dit-on  ,  de  Pierre  Leoni ,  célèbre 
Médecin  &  Aftrologue,  que  l'on  avoit  fait  venir  de  Spolete, 
&  qui  joignant  aux  indications  de  la  médecine  ,  les  prédic- 
tions de  l'Aftrologie  judiciaire,  conclut  qu'il  n'y  avoit  rien 
à  craindre  dans  la  maladie  de  Laurent ,  &  qu'il  n'y  falloir 
aporter  aucun  remède.  On  fuivit  l'avis  de  Leoni ,  mais  on 
fit  une  trille  expérience  ,  que  l'Aftrologue  s'étoit  trompé 
dans  fes  prédirions ,  aufli  bien  que  le  Médecin  dans  fes  or- 
donances.  Pierre  de  Médicis ,  fils  aîné  de  Laurent ,  qui  te- 
noit  de  fa  mère  toute  fon  impétuofité  &  fes  emportemens  , 
fortoit  de  la  chambre  ,  où  il  avoit  fermé  les  yeux  à  fon  père , 
lorfqu'il  aperçut  Leoni ,  qui  traverfoit  la  cour ,  il  courut  à 
lui ,  pour  l'étrangler ,  mais  l'ayant  trouvé  près  d'un  puits , 
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dont  le  bord  n'ctoit  guercs  élevé,  il  faifit  Leoni  par  le  milieu  Maison 
du  corps ,  &  le  précipita  dans  le  puits  :  c'eft  ainfi  que  fc  vé-       d  e 
rifia  l'horolcope  de  Lconi, qu'il  avoit  tiré  lui-même  ,  &  par  Mepicis. 
laquelle  il  avoit  vu  qu'il  fcroit  noyé  par  un  accident  impré- 
vu. La  crainte  qu'il  en  eut ,  l'avoir  obligé  de  quitcr  Padouë, 
parce  qu'il  étoit  fouvent  apellé  à  Venile  ,  où  il  ne  pouvoir 
aller  que  par  eau  ,  &  étoit  retourné  à  Spolcte  fa  patrie.  Les 
amis  de  la  Maifon  de  Médicis  firent  courir  le  bruit  que 
Leoni  avoit  été  fi  fcnfible  à  la  perte  de  fa  réputation  ,  qu'il 
en  étoit  devenu  fou  ,  &  s'étoit  jette  lui-même  dans  un  puits 
de  Corrige ,  maifon  de  campagne  ,  où  mourut  Laurent  de 
Alédicis.  ynrtUas.  Anecdotes  de  Florence. 

1 1  lailTa  de  Clarice  des  Urfms ,  fille  de  Latinus ,  Seigneur  de 
Laurentane,  depuis  Cardinal,  entr'autres  enfans ,  Pierre  II. 
Jean  &  Julien. 

PIERRE  II.  de  Médicis  fuccéda  à  fon  père  l'an  145)1. 
dans  le  gouvernement,  &  détruifit  par  fa  mauvaife  conduite 
ce  que  Laurent  &  fes  ancêtres  avoient  eu  bien  de  la  peine  à 
ménager.  Non  content  de  l'autorité  qu'on  lui  abandonoit, 
il  afedtoit  la  Souveraineté  ,  &  pour  réùfïïr  dans  une  entre- 

Î)rife  aufli  difficile  ,  il  s'atacha  au  Roi  de  Naples ,  contre 
a  fage  maxime  de  fon  père ,  qui  avoit  toujours  gardé  une 
exa£le  neutralité  entre  ce  Roi  &  le  Duc  de  Milan.  Celui-ci 
pour  prévenir  les  fuites  de  cette  alliance ,  atira  Charle  VIII. 
en  Italie.  Pierre  déconcerté  par  l'aproche  de  l'armée  Fran- 
çoife ,  alla  au-devant  du  Roi ,  fit  un  Traité  par  lequel  il 
renonçoit  à  l'alliance  du  Napolitain,  &  s'obligcoit  de  payer 
aux  François  200.  mille  ducats  ,  &  de  leur  laiffer  les  for- 
tereffes  de  Serezana  ,  Serevanella  ,  Pietra- Santa  ,  Ptfe  8c 
Livourne  ,  tant  que  dureroit  la  guerre  de  Naples.  Après  un 
Traité  fi  honteux  ,  il  fut  fi  mal  leçu  dans  Florence  ,  qu'il 
crut  ne  pouvoir  prendre  un  meilleur  parti ,  que  de  fe  retirer 
hors  de  la  ville ,  avec  fes  frères. Leurs  biens  furent  confifquez , 
leurs  maifons  pillées  &  démolies,  &  leurs  perfones  profcrites 
le  17.  Novembre  1494.  Cet  exil  de  Pierre  ne  finit  qu'avec 
fa  vie,  qu'il  perdit  dix  ans  après  dans  le  fleuve  du  Garigliano 
au  Royaume  de  Naples,  où  il  portoit  les  armes  au  fervicedes  *  Favin  dît 
François.  C'eft  à  ce  Pierre  de  Médicis  que  le  Roi  Louis  XI.  ^^^^nV"'""" 
acorda  *  pour  lui  &:  fes  fueceffeurs  la  permiflion  de  porter  de  ul^\. 
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Maison  dans  fes  armes ,  des  fleurs  de  lys ,  telles  qu'elle  font  encore 
DE       dans  celles  de  fa  Maifon.  [Regifire  des  Chartres,  coté  15)4. 
Medicis.  depuis  x/n^Gx.  jufyuen  1468. 

Son  frère  J  e  a  n  de  Médicis  fut  celui  qui  rétablit  par  fon 
habileté  les  afaires  de  fa  Maifon.  Il  fut  créé  Cardinal  à  qua?- 
torzeans,  par  Inocent  VIII.  l'an  1489.  Il  captiva  fi  bien 
l'efprit  du  Pape  Jule  IL  par  fon  afliduité  auprès  du  Cardinal 
Neveu  ,  qu'il  le  fit  Légat  de  l'Armée  contre  les  François.  Il 
demeura  leur  prifonier  à  la  bataille  de  Ravenne  le  1 1 .  Avril 
1512.  mais  il  eut  le  bonheur  d'échaper  de  leurs  mains,  fur  le 
point  de  pafl'er  les  Alpes ,  pour  être  conduit  en  France  ,  & 
ariva  à  Boulogne  au  tems ,  que  les  Bentivoglio  en  furent 
chaffez,  &  que  cette  ville  revint  au  SaintSiége.  Envoyé  peu 
après  à  Mantouë ,  où  l'on  traitoit  de  la  paix ,  il  agit  for- 
tement pour  faire  rétablir  à  Florence  ceux  de  fa  famille. 
11  fe  prévalut  alors  du  refl'entiment  du  Pape  Jule  II.  contre 
Pierre  Soderini ,  que  les  Florentins  avoient  créé  en  i  joa. 
Diâateur  perpétuel ,  &  qui  favorifoit  le  Concile  de  Pife  ;  & 
ayant  ga-gné  l'armée  d'Efpagne ,  comandée  par  le  Vice-Roi 
Raimond  de  Cardone  ,  il  Ta  mena  contre  les  Florentins  , 
qui  intimidez  exilèrent  Pierre  Soderini  ,  &  k  même  jour 
14.  Septembre  1512.  reçurent  les  Médicis,  &  les  rétablirent 
dans  ia  joijiffance  de  leurs  biens,  qui  avoient  été  confifquez. 
Les  Médicis  ne  demeurèrent  pas  en  fi  beau  chemin  ,  ils  fe 
faifirent  de  l'argent  comptant ,  qui  étoit  amafle  ,  félon  la 
coutume ,  à  l'Hôtel  de  ville,  le  partagèrent  entre  les  gens  de 
guerre  ,  &  obligèrent  la  Bourgeoifie  de  doncr  la  Régcnc 
de  l'Etat,  à  cinquante  perfones ,  dont  on  laiffoit  la  nomina- 
tion au  Cardinal  ,  de  forte  que  les  Médicis  reprirent  une 
plus  grande  autorité  que  jamais.  Cependant  trois  mois  après 
s'éleva  contr'eux  la  confpiration  des  Caponi  &  des  Bofcoli , 
mais  qui  par  leur  fuplice  fe  trouva  auffitôt  éteinte.  La  fa- 
mille de  Médicis  étoit  dans  cette  fituation  ,  lorfque  par  la 
mort  du  Pape  Jule  II.  le  Cardinal  de  Médicis  fut  élu  Pape 
le  II.  Avril  1 5 1 3 .  âgé  de  trente-fix  ans ,  par  la  faâion  des 
jeunes  Cardinaux,  il  prit  le  nom  de  LEON  X.  fe  fouvenant , 
(  dit  Varillas  dans  fes  Anecdotes  de  Florence  )  d'un  fonge , 
que  fa  mère  avoit  eu,  étant  grofl'e  de  lui.  Elle  fongea  qu'elle 
çtoit  accouchée  fur  le  grand  Autel  de  l'Eglife  de  la  Répa- 
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rata  ,  d'un  lion  parfaitement  beau  &  fort  grand  ,  mais  fi  M  a  i  s  o  n 
doux  qu'il  ne  rugilToit  point ,  &  fi  aprivoifc  qu'il  fc  laifToit        d  e 
careffcr  ,  comme  un  petit  chien.  Marcillc  Ficin  ,  qui  avoit  Medicis. 
travaillé  à  Ion  horofcopcau  point  de  fa.naiffance,  avoit  af- 
furé  plulieurs  fois  Laurent  de  ÂIédicis,quefon  filsferoitPape. 

Léon  X.  pour  fuivre  le  projet  de  ion  prédcccfTeur  ,  de 
chafler  d'Italie  les  François ,  &  Hâté  en  même  tcms  par  les 
Efpagnols ,  &  l'efpérance  de  faire  tomber  le  Duché  de  Mi- 
lan, à  Julien  fon  frcre,  prit  des  engagemcns  avec  eux  contre 
la  France  ,  mais  le  gain  de  la  bataille  de  Marignan  par  les 
François  en  1 5  1  ç.  lit  fonger  le  Pape  à  la  sûreté ,  il  recher- 
cha l'amitié  de  l'alliance  du  Roi  François  1.  avec  lequel  il 
s'aboucha  l'an  içi6.  à  Boulogne  ,  où  il  eut  l'adrelfe  de 
conclure  avec  ce  Prince ,  le  fameux  Concordat ,  qui  abolit 
la  Pragmatique  Sanètion  fi  redoutable  à  la  Cour  de  Rome. 
Sa  bonne  intelligence  avec  la  France  ne  dura  qu'autant 
qu'il  la  crut  néceffaire  à  l'élévation  de  fa  famille ,  car  ayant 
perdu  fon  frère  &  fon  neveu  ,  il  ne  diffîmula  plus  fcs  fenti- 
mens ,  8c  fit  avec  Charle-Quint  une  ligue  pour  chafl'cr  les 
François  d'Italie ,  &  il  en  aprit  les  premiers  fuccès  avec  un 
exccs  de  joye,  qui  lui  caufa  la  fièvre,  dont  il  mourut  en  vingt- 
quatre  heures  le  aj.  Décembre  i  jii.  dans  la  quarante-fep- 
tiéme  année  de  fon  âge.  Il  avoit ,  dit  Guichardin  ,  liv.  14. 
beaucoup  de  belles  qualitez ,  contrebalancées  par  beaucoup 
de  mauvaifes.  Ce  fut  fous  fon  Pontificat  que  comença  le 
Schifme  de  Luther ,  à  l'ocafion  des  Indulgences  que  ce  Pape 
fit  publier  ,  &  dont  il  fe  fit  un  très-grand  abus.  Les  Domini- 
cains eurent  cette  comiflion  ,  à  l'exclufion  des  Auguftins  y 
qui  en  avoient  été  chargez  jufqu'al ors.  Ce  fut  là  le  premier- 
grief  de  Luther. 

JULIEN  deMédicis  ayant  été  rétabli  parle  moyen  du 
Cardinal  fon  frère  ,  dans  le  gouvernement  de  Florence , 
prit  la  conduite  de  fon  père  ,  pour  modèle  de  la  fienne  ,  Se 
gagna  les  cœurs  de  fes  concitoyens  par  fon  efprit  &  fon 
affabilité.  Ayant  eu  l'honeur  depoulcr  Pkilberte  de  Sa- 
voye ,  fille  du  Duc  Philipe  ,  &  tante  du  Roi  François  I.  ce 
Monarque  en  confidération  de  ce  mariage  ,  lui  dona  le 
Duché  de  Nemours ,  dont  il  jouit  peu,  étant  mort  en  i  j  id. 
^  l'âge  de  trente-huit  ans  ,  ne  laiflant  c^'n-afls  naturel .,  nmi 
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M  A  I  s  0  ^  HYPOLITE ,  que  le  Pape  Clément  VII.  fit  l'an  i  j  29.  Cardinal 
DE         k  dix-huit  ans  ,  contre  le  penchant  qu'il  avait  k  la  profejjion  des 
M  E  D I  c  I  s.  armes.  Aujji  fnéprtfa-t-ilfa  dignité ,  toutes  les  fi^is  quelle  Je  trouva, 
en  concurrence  avec  Je  s  plaijirs.  Il  fut  pourvu  des  Archevêchez, 
d'Avignon  ^  de  Montréal ,  de  l'Evêché  de  Cafal ,  de  la  Légation 
d'Ombrie  ,  qu'il  poiïcda  avec  plufieurs  Abayes  ^  la  charge  de  Vice- 
Chancelier  de  lEgltfe.  (  Ciaoconicus  tom.  ^.)  Il  mourut  de pefte  , 
comme  il  Je  difpojoit  k  aller  trouver  Charle-^lmnt  en  Afrique ,  ^ 
laiffa  (  félon  Ammirato  I.  35.)  un  fils  naturel,  norné  Afdrubal  , 
Chevalier  de  Malthe  ,  qui  fut  tué  au  fiége  de  cette,  ville  par  les 
Turcs. 

LAURENT  II.  de  Médicis  ,  fils  aîné  de  Pierre  IL 
&  à'Alfonfme  des  Urfms ,  fuccéda  à  fon  oncle  Julien  dans  le 
gouvernement  de  la  République ,  par  la  protedion  du  Pape 
Léon  X.  qui  lui  ayant  doné  enfuite  le  Duché  d'Urbin  ,  aux 
dépens  des  Roveres  ,  lui  procura  l'alliance  de  Madeleine  de 
la  Tour ,  féconde  fille  de  Jean  II.  Sire  de  la  Tour  ,  Comte 
d'Auvergne  &  de  Boulogne  ,  &  de  Jeanne  de  Bourbon , 
laquelle  dix  mois  après  mourut  en  couches.  Le  Duc  fon  mari 
ne  lui  furvéquit  que  cinq  jours  ,  &  fut  père  de  Catherine 
de  M  E  D 1  c  I  s ,  qui  par  la  mort  de  là  tante  Anne  de  la 
Tour ,  Duchejfe  d'Albanie  ,  devint  en  i  524.  héritière  des 
Comtez  d'Auvergne  6c  de  Boulogne  ,  &  époufa  en  1535. 
Henri,  fécond  fils  de  France  ,  Duc  d'Orléans  ,  &  depuis 
Roi ,  alliance ,  qui  dona  un  nouveau  luflre  à  la  Maifon  de 
Médicis. 

Quant  au  Pape  Clément  VIL  de  Médicis  ,  fa  naif- 
fance  paroît  à  quelques-uns  afljez  douteufe.  Au  milieu  des 
obfeques  de  jfuUen  de  Médicis ,  affalliné  dans  la  conjuration 
des  Pazzi ,  une  Demoifelle  ,  que  Julien  a  voit  entretenue  , 
prétendit  être  fa  femme  légitime  ,  &  déclara  être  grofTe 
de  fon  fait.  Elle  accoucha  cinquante  jours  après ,  d'un  fils 
qui  reffembloit  entièrement  à  Julien ,  &  ce  fut  peut-être 
pour  cette  raifon  que  Laurent  de  Médicis  le  fit  batifer  fous 
le  nom  de  Jule  de  Médicis  ,  fans  s'expliquer  autrement ,  s'il 
le  reconoiffoit  pour  bâtard  ou  pour  légitime.  Il  fut  d'abord 
Chevalier  de  Rhodes ,  &  le  Pape  Léon  X.  lors  de  fon  exal- 
tation le  fit  Cardinal  8c  Archevêque  de  Florence  ,  &  pur- 
gea fa  naiifance  de  tous  les  défauts ,  qu'on  lui  reprochoit , 
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par  un  aftc  fi  autcntique  ,  qu'il  n  croit  plus  poflible  de  le  M  a  i  s  0  n 
faire  pafTcr  pour  bâtard.  Julc  fucccda  au  P^ipc  Adrien  VI.  d  e 
l'an  1523.  lous  le  nom  de  Clément  VII.  La  ligue  qu'il  fit  Medicis. 
au  comenccment  de  fon  Pontificat  ,  avec  la  P'rancc  &  les 
Vénitiens  ,  contre  Charle-Quint ,  atira  fi.ir  lui  &  fijr  fa  fa- 
mille, un  orage  ,  qui  en  devoir  entraîner  la  ruine.  Les  Co- 
lonnes fufcitez  par  rEmpereur,fefoulcverent  en  1526.  contre 
Clément ,  qui  l'année  luivante  ,  fe  vit  aflîégé  dans  le  châ- 
teau laint  Ange ,  par  l'armée  Impériale  ,  qui  facagca  Rome. 
Les  Florentirs  profitant  de  l'ocafion  ,  fccouerent  le  joug 
de  la  domination  des  Médicis  ,  chalTerent  de  leur  ville 
Hypolite  &  Alexandre  de  Médicis  ,  8c  briferent  les  ftatues  des 
Papes  Léon  &  Clément.  Cette  fougue  fut  bientôt  réprimée , 
Clément  fe  raccomoda  en  1529.  au  Traité  de  Cambrai  , 
avec  Charle-Quint ,  qui  s'engagea  même  de  foumettre  Flo- 
rence aux  Médicis  j  cette  ville  ie  voyant  prcffée  par  l'armée 
Impériale ,  &  fans  efpérance  d'aucun  fecours ,  le  rendit  à 
""mpereur ,  qui  en  déclara  l'an  1 5  5 1 .  DUC  SOUVERAIN , 


l'E 

ALEXANDRE  de  Médicis.  La  plupart  des  Auteurs  ont  cru 
que  cet  Alexandre  étoit  fils  naturel  de  Laurent  de  Médicis , 
Duc  d'Urbin  ,  mais  Scipion  Ammirato  aflTure  avoir  apris  du 
Grand  Duc  de  Toicanc  même  Côme  I.  qu'Alexandre  étoit 
fils  de  Clément  VIL 

Le  nouveau  Duc  époufa  en  i  Ç  3^.  Marguerite  d'Autriche , 
fîllè  naturelle  de  Charle-Quint.  Il  s'atira  la  haine  publique 
par  fa  cruauté  ,  &_par  Jes  diffojutions ,  jufques-là  ,  c^çLau- 
rentin  35~Méziîcîs  un  de  fes  parens ,  pouffé  par  l'amour  de  la 
liberté  ,  &  follicité  par  Philipe  Strozzi ,  zélé  Républicain  , 
réfolut  d'en  délivrer  fa  patrie.  Pour  mieux  venir  à  bout  de 
ce  deffein  ,  il  afeda  beaucoup  d'atachcment  pour  le  Duc  , 
entra  dans  tous  fes  plaifirs  ,  lui  fourniffant  même  des  objets 
nouveaux  pour  fes  débauches ,  &  un  jour  l'ayant  atiré  dans 
famaifon,  par  l'efpérance  d'une  bonne  fortune,  qu'il  vouloit 
lui  procurer,  il  lui  ôta  la  vie,  aidé  d'un  coupe-jarer,  nommé 
Scoruncunculo  ,  qu'il  avoit  apollé.  Laurentin  ocupé  du  foin  de 
fa  confervation,  oublia  le  deffein ,  qui  lui  avoit  fait  cometre 
ce  crime  ,  qui  étoit  de  procurer  la  liberté  à  fa  patrie  ,  &  fe 
fauva  la  nuit  même  à  Bologne  ,  de  là  à  Venife  ,  &  puis  à 
Conllantinople  ,  &  enfin  à  Paris ,  d'où  retournant  à  Ve- 


Dt:c  de 
Florence. 
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Maison  nife  ,  il  fut  tué  en  chemin.  Paul  Jove  l.  6.  Elog.  Gratien  TraCf. 

DE       de  cafibm  illujl.  vir.Ammirato  L  ^i.  (^  32.  Alexandre  laiffa 

Medicis.  deux  enfans  naturels  ,favoir  Julie  de  Médias ,  ^  Juïe  de  Médtcis, 

ayeul  par  fon  fils  Cômc  de  Médicis  ,  d'Angélique  de  .Medicis  , 

femme  de  Pierre  ,  Duc  d'Altemps  ,  ^  mère  de  Marie-Chnfiine 

d'Altemps  de  Aiédicis ,  laquelle  époufa  Hy polit e  Lanti  de  la  Konere , 

Duc  de  Belmare. 


II.  Branche  de  Médicis  ,  d' oh  font  fortis  les  Grands  Ducs, 

Tdhle  TT'  Lorence  en  perdant  un  Tyran  ,  ne  recouvra  pas  pour 
//.  J7^  cela  la  liberté.  La  Souveraineté  palTa  dans  la  perfone 
de  C  ô  M  E  de  Médicis ,  d'une  autre  branche  ,  fortie  de  Lau- 
rent ,  frère  puîné  de  Côme ,  dit  l'ancien ,  &  père  de  Pierre- 
François  de  Médicis ,  tué  l'an  1477.  Celui-ci  laifl'a  deux  fils , 
favoir,  Laurent  II.  8c  -fean  ou  Jourdain.  Du  dernier  décend  la 
branche  des  Grands  Ducs  de  Tofcane.  Laurent  II.  fut  ayeul 
par  fon  fils  Pierre  -François  II.  de  Laurentin  de  Médicis, 
qui  affaffina  Alexandre  I.  Duc  de  Florence  ,  de  Julien  de 
Médicis  ^  qui  fut  Archevêque  d'Aix  ,  Evêque  de  Beziers  & 
d'Albi ,  &  de  deux  filles  ,  favoir  ,  Laudamie  &  Madeleine 
de  Médicis  ,  mariées  à  Pierre ,  &  à  Robert  Stroz.z,i ,  fils  de 
Philipe  Strozzi ,  &  de  Clarice  de  Médicis. 

Jean ,  autrement  dit  Jourdain  de  Médicis  ,  ell  conu  dans 
i'hiftoire  de  fa  Maifon,'par  l'inimitié,  que  la  jaloufic  fit  naî- 
tre entre  lui ,  &  fon  coufin  Pierre  IL  de  la  branche  aînée. 
Celui  -  ci  l'ayant  voulu  démafquer  dans  un  bal ,  Jourdain 
repoufla  l'iniulte  ,  par  un  coup  de  poignard  ,  dont  il  auroit 
tué  Pierre  ,  s'il  n'avoit  eu  une  cuiraffe.  Pierre  le  pourfuivit 
par  les  voyes  de  la  Juftice,  comme  un  afifaffin  :  mais  adouci 
cependant  par  des  médiateurs  ,  il  fe  contenta  de  faire  relé- 
guer Jourdain  &  Laurent  fon  frère  dans  leur  maifon  de 
campagne.  Lorfque  Charle  VIII.  vint  en  Italie  ,  ils  alerent 
le  trouver  à  Parme  ,  &  l'engagèrent  à  venir  à  Florence  , 
où  ils  furent  rétablis,  par  un  décret  du  peuple  ,  qui  en  dona 
un  contre  Pierre  ,  mais  quitant  le  nom  de  Médicis  devenu 
odieux  dans  la  République  ,  ils  prirent  celui  de  Popolani. 
Jourdain  mourut  en  1 5  04.  laiiTaut  pour  fils  unique  Jean, 

furnomé 


,4mf»,  l,  i-S. 
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LAURENT  de  MEDICIS.Iîls  puîné  de  ]ban  de  Modicis,  Se  de 
ricarde  Bueri ,  né  l'an  i}94.   f  !<-"   ^i-    Septembre  1^40. 
ép.  Centviéve  Cavaicanti. 


Dé^ez. 


P  I  E  B.  K  ï-F  R  A  N  ç  O  I  S  de  Mcdicis  ,   tué  l'an  1477. 
ép.  LouiUmtt  AcciAJOLi. 


T  R,  A  N  ç  o  I  s  de  Médicis,      S 
f  avanc  iaa  père, 


_>^~_ 


X.  A  (/  R  E  N  r  II.  de  MéJicis  ,  f  .iprès  l'an  148}.  ép.  Semimmis 

A  p  I  A  N  o  ,  fille  de  Jaque  Apiano  , 

Seigneur  de   P  i  o  m  b  i  n  o. 


Jean   ou  Jourdain 
de  Mcdicis ,  d'oii  les 
Grands    Ducs. 

Tables 
III.  &  IV. 


P I  E  a  R.  E-F  aANçots    II.   de  Médicis , 

ConfMonier  de  Florence,   en    ifi(î, 

•{■...  ép.  Marie  Sooekini  ,  fille 

de  Thomas  Soderini. 


EvERARD  de  Médicis  ,      Laudamie  de  Médicis  , 
Confalonier  de  ép.   François 

l'Eglife.  S  A  L  V  I  A  T  ». 


Laurent  III.  de 

MédiciSjdic  Laurentin, 

meurtrier  du  Duc 

Alexandre  ,  -f  f.  al. 


-^V- 


Julien   de  Médicis  , 

Evêque  de  Beziers 

&  d'./î/ii, Archevêque 

A'Aix,  Abé  de  Saint 

ViHor  de  Marfeille  , 

où  il  mourut  en 

ij88. 


Laudamie 
de  Médicis, 

ép.  Pierre 
St  rozz  r. 

Maréchal 
de  France , 

1 10.  Juin 

iyj8. 


Phiiipe   Strozzi  né  .i  Vcnife  en  1541. 

Colonel   Général   de   l'Infanterie 

Françoife  ,  LicHtenant  Général  d'une  Armés 

"Navale  ,  Cheval  er  du  Saint  Effrit , 

tué  le  i6.  Juillet  1582.  fans  avoic 

été  marié. 


Claire  Strox.x.i  , 

première 

femme 

d'Honorat  I. 

de 

S  A  V  o  T  £, 

Comte  de 
Tende, 


■■  '  ■» 

Madeleine 

de  Médicis, 

ép. 

Robert 

Strozzi, 

frère 

de 

Pierre. 


li 


Alfonfine 
Strozzi , 

.  ^P-    . 
Scipion  de 

Fies  qjj  e, 
Comte  de 
Lavagne  , 

Chevalier  des 
Ordres  du  Roi. 
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M  A  t  s  0  N  furnomé  l'Invincible  à  caufe  de  fa  valeur  ,  &  de  fa  fience^ 
D  H       dans  l'art  militaire.  Il  mourut  en  i  526.  à  la  fleur  de  fon 
Medicis»  âge,  d'une  bleffure  reçue  dans  la  cuilTe  ^  à  Borgoforte  , 
comandant  la  Cavalerie  légère  des  Alliez  ,  fous  François- 
Marie  ,  Duc  d'Urbin.  Il  laiffa  de  Marie  Salviatiun  fils  uni- 
que. Ce  fut  COSME  I.  furnomé  le  Grand  ,  qui  à  l'âge  de 
dix-huit  ans  fe  fit  élire  ,  l'an   1537.  Duc  de  Florence  ,  après 
le  meurtre  du  Duc  Alexandre ,  dont  l'exemple  funefte  ne 
l'allarma  point.  Les  confeils  courageux  du  Cardinal  Cibo ,. 
&  de  François  Veftori ,  prévalurent  dans  fon  efprit ,  fur  les 
repréfentations  timides  de  fa  mère.  Il  fc  mit  à  la  tête  de  fes 
j   amis ,  marcha  contre  les  Conjurez  ,  qui  avoient  allumé  la 
Duc  de  guerre  ^  les  défit  à  Mortetnerle ,  &  les  ayant  pris  prefque 
Florence.     ,.Q^g  ^  ||  afcrmit  par  leur  fuplice  fon  autorité.  Du  nombre 
^5J,7-      de  ceux  ,  qui  furent  décapitez  ,  fe  trouvèrent  Barthelemi 
Falori ,  avec  fes  deux  fils  ,  Antoine-François  Albiz^zi ,  Ale- 
xandre Rondinelli  ,  Loiiis  Rucellay  ,  André  Gerardini ,  &  Jean- 
Baptille  Gacomini. 

Pour  Philipe  Stroz,zi ,  il  ne  prévint  un  pareil  fuplice  qu'en 
_  fe  poignardant  dans  fa  prifon  ,  où  il  écrivit,  auparavant  fuE 
la  muraille  ,  ce  vers  de  Virgile. 

Exoriare  aliquis  ncjlris  ex  ojjibus  ultor. 

Il  avoit  époufé  Clarice  de  Alédic/s  ,  tante  de  Cathe- 
rine de  Médicis ,  &  en  lailTa  quatre  fils ,  qui  trouvant  de 
la  proteâion  à  la  Cour  de  France  ,  s'atachercnt  à  cette 
Courone  ;  Pierre  &  Léon  Strozzi ,  fignalerent  leur  zélé  par 
plufieurs  exploits  ,  qui  furent  couronez  par  une  mort 
glorieufe.  Celui-ci  qui  étoit  Chevalier  de  Malthe  &  Prieur 
de  Capouë  ,  fut  Général  des  Galères  de  France  ,  &  fut  tué 
au  liège  de  Piombino  en  15;  54.  Son  frère  Pierre  Strozzi ,, 
Chevalier  de  l'Ordre  de  faint  Etiene  ,.  mérita  par  fes  fer- 
vices  le  bâton  de  Maréchal  de  France  ,  dont  il  fut  honoré 
en  I  j  54.  Il  reçut  au  fiége  de  Thionville  en  1558.  un  coup 
d'arquebuze  ,  qui  fut  fi  mortel  qu'il  ne  put  dire  que  ces  pa- 
roles :  Le  Roi  fer  d  par  ma  mort  un  bon  ^  fidèle  Jerviteur .  Thou 
h  20-.  Son  fihPhdipe  Stroz,z.i  fut  Colonel  Général  de  l'Infan- 
terie Françoife  après  la  mort  de  M.  d'Andelot  •■,  créé  Che- 
valier du  faint-Efprit ,  le  i .  Janvier  i  579.  &  tué  le  26.  Juil- 
let 15  8a,  dans  un  combat  naval  contre  les  Efpagnols ,  fans 
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avoir  été  marie.  II  avoir  pour  oncles  Laurent  Strozzi ,  Cardi-  Maison 
nul ,  &  Archevêque  d'Aix  ,  &  Rohert  Strozzi ,  Chevalier    ^  ° 
des  Ordres  du  Roi ,  &  Chevalier  d'honcur  de  la  Reine  Ca-  ^^sdicis. 
therine  de  Mcdicis. 

COSME  après  avoir  ruiné  le  paiti  des  défenfeurs  de  la  li- 
berté, par  une  rare  faveur  de  la  fortune ,  il  fe  maintint  dans 
la  Souveraineté  avec  autant  de  courage  que  de  prudence.  Il 
s'infinua  dans  l'amitié  de  Charle-Quint ,  dont  il  ménagea 
fi  bien  l'efprit ,  que  la  Principauté  de  Piombino  ,  Se  l'Illc 
d'Elbe  furent  ôtécs  aux  Apiani ,  qui  les  tenoient  en  fief  de 
l'Empire  pour  les  lui  doner  ,  fous  prétexte  qu'il  pouvoic 
mieux  les  fortifier  ,  &  les  défendre  contre  les  invafions  des 
François.  Dans  la  guerre  de  Siene ,  dont  la  France  vou~ 
loit  défendre  la  liberté ,  Côme  fe  déclara  pour  la  Maifon 
<i' Autriche,  &  cette  ville  ayant  été  foumiié  &  donée  par 
Charle-Quint  à  fon  fils  Philipe  ,  en  fief  de  l'Empire,  le  Duc 
de  Florence  ,  qui  avoir  prêté  à  l'un  &  à  l'autre  des  fommes 
confidérables  d'argent ,  fit  fi  bien  que  ,  Philipe  ne  pouvant 
le  rembourfcr  ,  &  craignant  qu'il  ne  s'alliât  avec  la  France , 
lui  céda  l'an  1557.  malgré  lui-même ,  pour  rembourfement , 
la  Souveraineté  de  l'Etat  de  Siene.  En  quoi  on  ne  fait  fi  l'ha- 
bileté de  Côme  fut  plus  admirable  que  Ion  bonheur.  Par-là  , 
il  établit  plus  folidement  fa  domination  ,  &  éteignit  même 
en  un  moment  la  guerre  allumée  dans  le  fein  de  fon  Etat. 
Le  Roi  d'Efpagne  fe  réferva  dans  l'Etat  de  Siene ,  Orbiteilo , 
Porto-Hercole  ,  Telamone  ^  Monte-Argentaro  ,  &  exigea  que 
Côme  rendroit  aux  Apiani ,  Piombtm  ,  &  l'Ifle  à' Elbe.  Le 
Duc  reprit  cninxiQ  Saona  ,  ville  du  Sienois,  dont  les  Urfins 
s'étoicnt  emparez  ,  &  employa  heureufement  les  foins  à  pa- 
cifier l'Italie,  &  à  faire  fleurir  fes  Etats.  Il  fe  forma  en  i  5: 59. 
une  dangereufe  confpiration  contre  fa  vie  ,  mais  il  eut  le 
bonheur  de  la  découvrir. 

Dans  le  delfein  qu'eut  ce  Prince  de  mettre  les  côtes  ma- 
ritimes de  Tofcane  ,  à  l'abri  des  courfes  des  Pirates ,  &  TImh  1. 15> 
d'avoir  toujours  une  flotte  pourvue  non  feulement  de  toutes 
les  chofes  nécefifaires  pour  ataquer  les  Turcs  ,  mais  qui  fut 
montée  par  des  hommes  courageux  &  habiles  dans  le  métier 
de  la  mer ,  il  créa  l'an  1 561 .  un  Ordre  militaire ,  dont  l'inf- 
titurion  avoit  affez  de  raport  à  celle  des  Chevaliers  de  faint 

liij 
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9  JJEAN   ou   JOURDAIN     de    MEDICIS,   né  14*7.!  1J04.  ëp.  C/ïfAwW 

S  f  o  R  c  E   veuve   de  Jérôme   K'tire ,  Duc  d'Imola, 
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la 


13 


Jhak    deMEDicis,  furnomé  Je  Populaire  &  {'Invincible,  né  1498.!  IJ16» 
ép.  Marie  Salviati,  fille  de  Jaque  Salviati. 


I.  COSME   I.   de   M  E  D  I  c  I  s  dit  le  Grand  ,  né  le  1 1.  Juin  1 5 19.  Duc  de  F  l  o  r.  e  n  c  e  ,  1537-. 

Grand  Duc  1570.  f  11.  Avril  1574.  âgé  die  %<;.  ans  r.  37.  ans,  ép.  i".Elémore 

de  T  o  i  E  D  E  ,  fille  de  Pierre  de  Tolède  ,   Marquis  de  FiUafranca, 

&  de  Marh  Ofirio  Pimentel.  z°.  Camille  Mar.teili. 


II.  FRANÇOIS- 
MARIE  de 
Medicis,  né 
ij.  Mars  IÇ4I. 

tp.oa.  1587. 

ép.    i".    Jeanne 

di'AUTRICHE, 

fille  de  l'Empe- 
reur Ferdinand  I. 

ij6j.  t  6.  Av. 
1^78.  iP.Blanche 

Capelli,  Véni- 

tiene,  11.  Oft., 

IÎ78.  t9.oa. 

1587- 


->.-- 


Jean, 
Cardinal 

de 
Médicis  , 
néiy43. 

t 

II.  Dec. 

ijôi. 


Garcias  , 

né  IÎ47- 

■fïi.  Dec. 

1561. 


FERDI- 
NAND. 

Table 

IV. 


P  I  E  R  R  E   de 

Médicis  f 
1604.    ép.    i". 

Eléonore  de 
Tolède  ,    fille 

de  Garcias  , 
•J-en  1578.  z°. 

Béatrix    de 
N  o  RO  G  N A  , 

fille   d'Ema- 
ruel  de  Mcne- 

fes ,  Duc  de 
Fillared. 


Lucrèce  , 
née  1542.. 

ép.  Al- 

fonfe    II. 

d'EsT  , 

Duc 

de 

Ferrare. 


Ifaielle  , 
née  154^. 
ép.  Jour- 
dain des 
Urs  I  ns, 
Duc  de 
Bracciano. 


A 


i     Phiiipe- 
C  ô  M  E,  né 

aç.  Mai   1577. 

■fie  j.  Avril 

1583- 


Eléonore  , 
née  ij66. 

■\  en  1611. 

ép. 

Vincent 

Gonzague-, 
Duc    dfc 
Mantouë. 


Marie  de 

Médicis ,     née 

le   z6.  Avril 

I57J.   t   le  3' 

Juillet  1^4}. 

ép. 

Henri    IV. 

Roi  de 
pRANCEj  i5oi^ 


X  jiNTO  JNE 

de  Médicis  , 

Marquis 

de 

Capistran, 

fils  naturel, 


Pelegrine  , 
fille  naturelle  , 

Uliffe ,  Comte 

de 
Eentivoglio, 


2,   Virgi- 
nie ,  t 
i6iy. 
ép.  Céfar 
d'EsT  , 
Duc  de 
Modene  y 
1^86. 


Pierre  ^ 

bâtard 

de 

Médicis., 

Chevalier 

de 
Malthci. 


14  J"*  TTi  de  Médicis  j 

•aé  161;. 


J  U  i  E   de    Médicis , 
né  1617. 


Antoine  de  Médicis  ; 
né  1618.. 
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m. 


FERDINAND  I.   de    MEDICIS 
•f  le  1).  Février  \6o%.  âge  de  $9 


né  1549.    Cardinal,    i^CyCrand  Duc  ,  i^i-i. 
r.  1  i.  a.  ép.  Chriftine  de  L  o  r  a  i  n  e  , 


fille  de  Charlc  II.  Duc  de  Loraine  1585».  t  >9-  Décembic  1537. 


-A^. 


IV.COSMEII. 

né  le  II.  Mai 
IJ90.  •)■  le  18. 

Février  i(îii. 

ép,  Marie- 

M»deleine 

d'A  u  T  R I  c  H  B  , 

nile  de  l'Ar- 
chiduc Charle , 
ltfo8.  t  1631. 


Charle, 
aé  29. 
Mars 

Cardinal^ 

t 

17.  Juin 

1666. 


François, 
né  le  14. 
Mai  1^94. 

fie  17. 
Mai  1^14. 


TaL'RCNT  , 

lit  le  3- 

AOTtlJ??. 

t  le  I. 

Novembre 

1(^48. 


Eléonore  , 

née  10. 

Novemb. 

1591. 

fie  11. 

Novemb. 

1617. 


Catherine  , 
née  le  1. 

Mai  1593. 

t  i6zg. 

ép. 

Ferdinand 

GONZACUB, 

Duc  de 

Mantoui: , 

i6ig. 


Claude  de  Médics , 

née  le  4.  Juin 

1604.  t  îj.  Dec. 

1648  ép.  I',  Gui 

Ubald,D.d'URBiN. 

z".   Léopold, 

Archiduc 

d'AO  TRICHE, 
1616. 


l 


V.  FERDINAND  II.  J  e  a  n- 

né  14.  Juillet  1610.  Charle, 

j-  14.  Mai  1670.  ne  le  4. 
ép.  Vi£loire  de  la  Juillet 
Ro  u  ERE,  fille  &       161 1. 

iéritiere    de  Fran-  Cardinal^ 
cois    Ubald  ,    Duc        1644- 

à'Urbin,  z6.  Sept.  |  le  22. 

1633.  t  le  6.  Mars  janvier 
1^94.  i«i. 

A 


Mathias  , 
né  le  9. 

Mai   1613. 

t  le  II. 

Oftobre 

1667. 


François, 

né  le  16. 

Oftobre 

1614. 1  à 

Ratiftone, 

ij.  Juillet 

1634. 


Leopoid, 

né  le  6. 

Novemb. 

Iiîiy. 

Cardinal , 

n.  Dec. 

1667. 

•f  le  10. 

Novemb. 


Marguerite , 

née  le  3 1 . 

Mai  1611. 

"J-  6.  Février 

167p.  ép. 

Odoard 

F  ARN  ESE  , 

Duc   de 

Parme , 

i6z8. 


Anne,  née  11, 

Juillet  isic. 

t  le  11.  Sept. 

1675.  ép. 

Ferdinand- 
Ch.irle 

d'AUTRlCHE, 

Archiduc 

d'iNSPROCK  , 

1645. 


VI.    COSME    ni.    de  Médicis  ,  né  le  14. 

Août  itf+i.  ■\  le  31.  Oftobre  172.3.  âgé 

<de  81.  ans,  ép.  Margtierite-Loùife  d'ORlEANS  , 

fille  de    Gafton   J.    B.  de  France  ,    Duc 

d'  O  R  I.  E  A  N  s  ,  19.  Avril  1661. 

•{•  17.  Septembre  1711» 


F  R  A  ç  o  1  s-M  A  R  I  E    de   Médicis  ,  né  le  15. 

Novembre  1660.  Cardinal^  1686.  puis 
marié  le  14.  Juillet  170p.  f  ^-  1-  'e  î-  Février 

161 1.  âgé  de   50.   ans,  ép.   Lo'nife  ou 
Léonore    Gonzagub  ,    fille  de  Vincent 
Duc  de  Guafialla^  ' 


-..A_ 


Ferdinand  III.  de  Médicis  , 
Prince  héréditaire  de  Tofcane, 
né  le  s.  Août  1^63.  f  le  31. 
Oft.  1 7 1 3 .  ép.  Yoland-Be'atrix 
de  B  a  y  I  E  R  E  ,  fœur  de  l'E- 
lefteur  Maximilien-Marie  , 
jo.  Décembre  1688.  •f  30, 
Mai  I7}i> 


VII.  JEAN-GASTON  de  Médicis, 
né  14.  Mai  167 1.  Grand  Duc -de  Tos- 
cane, ép.  Jinne-Marie-Franfoife  de 
Saxe  Lavcembourc,  veuve  de 
Phihpe-Guillaume  de  Bavière  ,  Elefteur 
Palatm  ,  &  fille  aînée  de  Jule- François , 
dernier  Duc  de  Saxe-Laiiveinbotirg  ,  t. 
Juillet  1697.  née  ic  13.  Juin  1671. 


Marie-yinne- 
Lûiiife  de  Médicis  J 
née  le  11.  Août 
16^7.    ép.   Jean- 
Guillaume  de 
Neubourc  ,  Eleft. 
Palaiin  ,  j.  Juin 
i6pi.  t  ''•  '•  Je  ». 

Juin  J716. 
liiij 


12 


»3 


14 


lî 


16 
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Maison  Jean  de  Jerufalem  ,  &  qui  doit  comme  eux  défendre  la  Foi 
^  ^  Catholique,  &  faire  la  guerre  aux  Turcs  &  auxCorfaires.Le 
Medicis.  ^gffein  jje  ce  Prince  n  etoit  pas  feulement  de  pourvoir  à  la 
sûreté  de  fes  Etats  ,  contre  les  courlès  des  Corlair^s  ,  il  vou- 
lut fur  tout  perpétuer  &  renouveller  tous  les  ans  la  mémoire 
de  la  viâoire  de  Marciano  ,  qui  avoit  été  comme  le  fon- 
dement de  la  haute  fortune ,  &  de  fa  domination  dans  toute 
la  Tofcane.  Comme  cette  vidoirs  avoit  été  remportée  le  2. 
Août  en  1554.  fête  du  Pape  faint  F.tknne  ^  Côme  confacra 
ce  nouvel  Ordre  en  l'honeur  de  ce  Saint ,  &  il  lui  en  <lona 
le  nom.  Il  dona  aux  Chevaliers  une  Eglile  &  un  Palais  dans 
la  ville  de  Pife ,  avec  de  grands  revenus ,  &  ordona  que  lui , 
&  à  l'avenir  les  Ducs  fes  fucceffeurs ,  ieroient  les  Chefs  de 
cette  Milice  Chrétiene  ;  enfuice  il  lui  dona  des  Statuts  pour 
être  exaâement  obfervcz  par  les  Chevaliers.  Le  Pape  Fie  IV. 
Thou  i.  31.  confirma  cet  Ordre  ,  par  fa  Bulle  du  6.  Juillet  i  562.  &  ac- 
corda aux  Chevaliers  divers  privilèges  ,  entr'autres ,  que  les 
Chevaliers  mariez ,  même  ceux  qui  auroient  été  mariez  deux 
fois  ,  pouroient  pofféder  des  penfions  fur  les  Bénéfices  juf- 
qu'à  200.  ducats  ,  &  les  tranfporter  à  d'autres  perfones  Ec- 
cléfiaftiques  j  qu'ils  pouroient  difpofer  par  teftament  de  tous 
leurs  biens ,  même  en  faveur  des  enfans  naturels  non  légiti- 
mez ,  à  la  réferve  d'un  quart ,  qui  apartiendroit  à  l'Ordre. 

^  Le  Pape  Pie  V.  à  la  prière  du  quelCôme  envoya,  l'an  i  569. 

,     1 200.  hommes  au  fecours  des  Catholiques  ,  lui  dona  le  titre 

''     ,      de  Grand  Duc  de  Tofcane ,  par  une  Bulle  du  27.  Août  i  570. 

^^  ^  avec  un  préfent  d'une  courone  d'or ,  dans  le  deffein  de  lui 
Tojcane.  ^jj^j^-gj.  j^  préféance  fur  le  Duc  de  Ferrare  ,  comme  en  éfet 
^57°'  il  l'obtint  à  la  Cour  de  France ,  par  la  prote£tion  de  la 
Reine  Catherine  de  Médicis,  Le  Duc  de  Ferrare  en  apella 
à  l'Empereur  Maximilien  II.  qui  protefta  contre  ce  nouveau 
titre  ;  cependant  il  le  confirma  dans  la  fuite  au  fils  de  Côme , 
qui  avoit  époufé  fa  fœur.  Côme  fe  voyant  acablé  d'infir- 
mitez  ,  remit  le  foin  des  afaires  à  fon  fils  aîné  François  ,  & 
mourut  après  une  longue  maladie  ,  l'an  i  574.  âgé  de  cin- 
quante-cinq ans  ,  dont  il  en  avoit  régné  trente-huit. 

C'étoit  (dit  M.  de  Thoùj  un  Prince  orné  de  grandes 

Lh,  56.  quaiitez  de  corps  &  d'efprit ,  également  heureux  &  prudent. 
Ce  qu'il  y  a  de  furprenant  dans  fa  fortune  ,  c'efl  que  toutes 
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les  intrigues  de  fes  enemis  n'ont  fervi  qu'à  augmenter  fa  M  ai  soit 
gloire  &  fes  richeiîes.  Mais  il  eut  enfin  le  fort  ordinaire  de       ^  ^ 
prefquetous  les  grands  hommes ,  c'eft  qu'après  avoir  tenu  Medicis, 
ferme  ,  contre  tous  les  traits  de  l'adverfité ,  il  fe  laifîa  vain- 
cre par  la  profpéritc. 

Lorfqu'il  fe  vit  en  pleine  paix,  'û  comença  à  fe  relâcher  de 
la  vie  fobre  &  tempérée,  qu'il  avoit  menée  julqu 'alors.  Ce 
changement  eut  bientôt  afoibli  fes  forces  &  ruiné  fa  fanté. 
Sa  palFion  pour*  les  plailirs ,  lui  fit  faire  des  choies  indignes 
de  la  fagclle  &  de  la  modération  qu'on  avoit  admirées  en 
lui.  Il  féduifit  Eléonore  d'Albiz,zf ,  fille  de  Loiiis  Patrice  de 
Florence  ,  &  dans  l'emportement  de  fa  jaloufie  ,  il  tua  d'un 
coup  de  poignard  Sforce  Almeni ,  Noble  de  Peroufe  ,  quoi- 
qu'il fût  ion  ami.  Il  eut  à' Eléonore  un  fils  naturel  apelléjEAN^ 
qui  s'eft  renia  illufire  far  fes  belles  qualitez,  ^  far  fa.  valeur  y 
dont  il  dona  des  freuves  dans  les  guerres  de  Hongrie  (^  de  Flan- 
dres. La  féconde  alliance  que  fit  Côme  avec  une  Camille 
Martelli ,  après  la  mort  de  fa  femme  Eléo-aore  de  Tolède  ,  efl  / 

encore  une  des  chofes ,  qui  font  le  moms  d'honeur  à  fa  mé-^ 
moire  ,  quoiqu'il  l'eût  époufée  ,  dit  M.  Thou  ,  pour  s'atirer 
dans  l'efprit  du  Pape  Pic  V.  la  réputation  d'un  Prince  plein- 
de  piété  &  de  religion.  Au  refte,  il  faut  avouer  qu'il  fit  d'a- 
bord quantité  de  belles  aftions ,  qui  adoucirent  beaucoup  ce 
qu'une  nouvelle  domination  a  prefque  toujours  d'odieux  j 
car  il  montra  un  zélé  ardent  pour  la  juflice  ,  le  bon  ordre  , 
&  le  bien  de  fes  peuples.  Il  fe  déclara  le  protedeur  des 
gens  de  Lettres ,  il  établit  à  Pife  une  célèbre  Académie  de 
Peinture  ,  d'Architedure  &  de  Sculpture  ,  où  il  atira  par 
{(ts  libéralitcz  ,  les  plus  excellens  Maîtres.  Il  imita  dans  Ion 
petit  Etat  la  fortune  de  l'Empereur  Augufte  ,  il  prit  comme 
lui  le  Capricorne  pour  fa  devife  ,  &  le  fit  graver  dans  beau- 
coup de  maifons ,  qu'il  bâtit  avec  une  magnificence  digne 
d'un  Roi.  Il  pouffa  cette  imitation  jufqu'à  vouloir  faire  dire 
de  lui,  qu'il  avoit  reçu  une  ville  de  pierre,  &  quil  l'avoit 
laiffée  de  marbre.  Et  afin  ,  continue  M.  de  Thou ,  qu'il  ne 
lui  manquât  aucun  trait  de  reffemblance  avec  Augufte  ,  fa. 
maifon ,  de  fon, vivant  &  après  fa  mort ,  fiit  comme  celle  de 
cet  Empereur ,  acablée  de  malheurs  domeftiques. 

Il  eue  le  chagrin  de  perdre  ^  l'an  1 5.6a.  de  la  manière  la 
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Maison  plus  tragique  ,  deux  de  fes  enfans ,  favoir  ,  Jean  qui  étoit 
D  H        Cardinal ,  &  Gardas  de  Médias.  Ces  deux  frères  élevez  dès 

Medicis.  l'enfance  ,  dans  une  haine  mortelle  l'un  contre  l'autre  ,  s'é- 
tant  écartez  à  la  chaffe ,  &  s'étant  éloignez  de  leurs  gens , 
fe  bâtirent  :  Garcias  fe  faifit  de  Jean  >  &  comme  il  étoic 
d'un  naturel  féroce  ,  cruel  &  capable  des  plus  grands  cri- 
mes ,  il  le  perça  d'un  couteau  de  chafle  ,  qu'il  avoit  à  fon 
côté  ,  &  alla  enfuite  tranquillement  rejoindre  les  chaf- 
feurs.  La  chaffe  étant  finie  ,  &  le  Cardinal  de  Médicis  ne 
paroiffant  point ,  fes  domefliques  parcoururent  la  forêt ,  &: 
trouvèrent  le  corps  de  ce  jeune  Prince  étendu  fur  des  buif- 
fons.  La  nouvelle  en  ayant  été  portée  à  Côme  ,  qui  étoit  à 
Groffeto ,  il  fe  douta  de  ce  qui  étoit  arivé ,  fit  venir  Garcias 
dans  la  chambre ,  où  il  avoit  fait  aporter  le  corps  de  fon 
firere  ,  &  après  avoir  tiré  de  lui  l'aveu  de  fon  crime  ,  il  lui 
enfonça  dans  le  fein  le  même  poignard  dont  il  s'étoit  fervi. 
Ce  père  infortuné  tâcha  en  Prince  habile  &  judicieux , 
d'enlevelir  dans  le  filence,  une  hifloire,  qui  n'étoit  conuë  que 
d'un  petit  nombre  de  perlbnes  de  confiance  ;  il  tint  d'abord 
fecrette  la  mort  de  fes  deux  enfans ,  enfuite  il  fit  publier 
qu'une  maladie  contagieufe  les  avoit  emportez ,  &  on  fit 
dans  la  ville  de  Florence  ,  des  obfeques  magnifiques  à  l'un 
&  à  l'autre.  Hifi.  de  Thou  /.  3  i . 

Ce  ne  fut  pas  la  feule  avanture  tragique ,  qui  foiiilla  la 
Maifon  deMedicis  du  fang  de  fes  proches. Pierre  deMédicis, 
autre  fils  de  Côme,  avoit  époufé  en  i  5  76.  Eléomre  de  Tolède , 
fille  de  fon  oncle  maternel  D.  Garcias  ,  autrefois  Viceroi 
de  Naples ,  &  Général  des  Galères  d'Efpagne  ;  &  Ifabelle 
de  Médicis  fa  fœur  avoit  été  mariée  à  Paul  Jourdain  des 
Urfms ,  Duc  de  Bracciano  ,  chef  de  fa  Maifon.  Ces  deux 
Dames  abandonées  de  leurs  époux ,  qui  s'étoient  livrez  à 
toutes  fortes  d'excès ,  furent  foupçonées  de  chercher  à  fe 
confoler  de  leur  éloignement  pour  elles ,  avec  quelques  Sei- 
gneurs de  la  Cour  de  Florence,  qu'elles  voyoient,  difoit-on, 
un  peu  trop  familièrement.  Ce  comerce  dona  de  l'ombrage 
au  Grand  Duc  François,  il  s'imagina  que  ces  amans  avoient 
juré  fa  perte  ,  &  ne  voulant  pas  tremper  fes  mains  dans  fon 
propre  fang ,  il  réfolut  de  fe  fervir  d'un  bras  étranger ,  pour 
éloigner  le  péril  dont  il  fe  croyoit  menacé.  Il  fit  apeller 

fon 
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fon  frère  &  le  Duc  ,  &  après  leur  avoir  donc  les  preuves: Ids  M  a  i  j  o  m 
plus  convaincantes ,  qu'il  put  trouver  de  la  conduite  de  leu»s  dk 
cpoulcs  ,  il  leur  permit  de  venger  leur  honeur ,  &  de  fe  •M'b^Icis. 
défaire  de  ces  deux  femmes  ,  qui  croient  devenues  l'opro^ 
bre  de  leur  maifon.  Le  Prince  &  le  Duc  ravis  de  trouver 
cette  ocafion  de  fe  délivrer  de  deux  témoins  importuns ,  qui 
pouvoient  à  leur  tour  leur  reprocher  leur  dérèglement ,  ne 
diférerent  point  leur  vengeance. Des  la  nuit  mcmc,Eléonore 
&  Ifabelle  furent  étranglées  dans  leur  lit ,  par  leurs  propres 
époux.  Cependant  on  fit  courir  le  bruit  qu'elles  écoient 
mortes  d'une  colique  ,  caufée  pour  avoir  trop  mangé  d'un 
ragoût  de  champignons.  En  même  tcms  on  arêta  quelques- 
uns  de  leurs  amans",  &  de  ceux  qui  croient  les  confidens  de 
leur  comerce,  &  on  les  fit  mourir  en  prifon.  Il  fe  trouva 
un  de  ces  malheureux  nomé  Fucci,  qui  dona  en  cette  ocafioa 
un  preuve  fenfible  d'une  grande  fermeté  &  d'une  fidélité 
bien  rare.  Comme  on  le  conduifoit  en  prifon  ,  il  fe  perça 
lui-même  d'un  flilet  qu'il  portoit  fur  lui ,  apréhendant  que 
les  douleurs  de  la  queflion  n'arachaffent  de  lui  quelque 
aveu  ,  qui  pût  être  préjudiciable  à  quelqu'un  de  ceux,  avec 
qui  il  étoiten  relation.  Hijl.  deThoul.  55, 

Pierre  de  Médicis ,  après  la  mort  d'Eléonore  de  Tolède , 
dont  il  n'eut  point  d'enfans ,  époufa  Béatrix  de  Norogna , 
fille  de  Manuel  Ménésès ,  Duc  de  Villared  ,  dont  le  ma- 
riage fut  ftérile.  Il  étoit  Colonel  au  fervice  du  Roi  d'Ef- 
pagnc  ,  qui  le  fit  Chevalier  de  la  Toifon  d'Or.  Il  mourut 
en  1 604.  &  laifla  un  fils  naturel  nomé  Pierre  ,  qui  fut  Che- 
valier de  Malthe. 

FRANÇOIS-MARIE  de  Médicis  ,  fils  aîné  &  n 
fuccclTeur  de  Côme ,  obtint  après  bien  des  dificultez  ,  de  le-jA 
l'Empereur  Maximilicn  II.  la  confirmation  du  titre  de 
Grand  Duc ,  mais  à  condition  qu'il  le  tiendroit  de  TEmpire. 
L'Empereur  lui  en  fit  expédier  en  167c.  le  Décret,  qu'il  re- 
mit à  Jean-Baptifte  Concino  fon  Envoyé.  François  avoir 
époufé  en  i  jôj.  Jeanne  d'Autriche  ,  fœur  de  cai  Empereur  , 
laquelle  informée  du  mauvais  comerce  du  Grand  Duc  avec 
BlancaCapelli ,  ne  put  aprendre  qu'avec  horreur  la  mort  de 
fes  deux  belles-fœurs ,  &  fans  craindre  pour  elle-même  un 
pareil  traitement ,  quoique  pour  une  raifon  diférente.  Aufli 

Kk 
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Ma  r  SON  fiit-elle  frapée  d'un  tel  faififfement  ,  qu'après  avoir  beau- 

i>2       coup  foufFert ,  elle  mourut  en  1578.  dune  fauffe  couche. 

Medicis.  jijgfi  /,  ç  j.  Elle  lailTa  un  iils  nomé  Philipe  Corne ,  que  la  mort 

enleva  en  1 5  87.  à  l'âge  de  fix  ans ,  &  deux  PrincelTes ,  dont 

\/kf^w  la  cadette  époùla  en  1 602.  Henri  le  Grand ,  quatrième 

ayeul  de  notre  Auguile  Monarque  LoUis  XV. 

Après  la  mort  de  la  Grande  Ducheffe  ,  qui  fut  peu  re- 
grétée  de  fon  époux,  il  fe  livra  aullitôt  fans  réferve  à  la 
pafîion  ,  qu'il  avoit  pour  DonaBlanca  CapelU ,  fille  d'un  Sér 
nateur  de  Venife  ;  &  il  ne  fe  deshonora  pas  moins,  par  le 
mariage  qu'il  contracta  enfuite  avec  elle ,  que  par  l'intelli- 
gence criminelle  qu'ils  avoient  eue  enfemble,  du  vivant  mê- 
me de  fon  époufe.  Thoul.  55.  Il  avoit  eu  d'elle  avant  fon 
mariftge  ,  un  fils  naturel  nomé  ANTOINE  ,  auquel  fon  père 
dona  le  Marquifat  de  Capijlran  ,  dans  le  Royaume  de  Na- 
ples,  qui  vaut  27.  mille  écus  de  rente.  Blanche,  que  le  Sénat 
de  Venife  avoit  adoptée  pour  fille  de  faint  Marc  ,  voyant 
fon  mari  fans  enfans  mâles  ,  conçut  le  deffein  d'affûrer  à  ce 
fils  la  fucceffion  du  Grand  Duché ,  &  pour  cela  elle  réfolut 
de  fe  défaire  du  Cardinal  de  Médicis  fon  beau-frere ,  qui 
lui  fembloit  le  plus  grand  obftacle  à  fon  ambition  ;  elle 
l'invita  à  un  repas ,  où  elle  lui  fit  fervir  une  tourte  empoifo- 
née,  dont  le  Cardinal  s'obUina,  par  une  jufle  défiance,  à  ne 
vouloir  pas  goûter  ,  prétextant  une  incomodité.  Le  Grand 
Duc,  qui  ne  favoit  rien  de  la  chofe  ,  pour  lui  ôter  tout  foup- 
çon  ,  en  coupa  un  morceau  ,  qu'il  mangea  fort  vite  5  la  Du- 
cheffe éfrayée  ,  &  voyant  que  fon  crime  alloit  être  décou- 
vert ,  en  prit  un  autre  morceau  ,  qu'elle  mangea ,  &  la  nuic 
même  ils  moururent  tous  deux  le  9.  d'Odtobre  1 587."////?, 
de  rUnwers  par  Piiffenàorjf.  M.  de  Thou  ne  raporte  point 
la  caufe  de  leur  mort ,  il  dit  feulement  que  le  Grand  Duc 
mourut  fubitcinent  ,  &  Blanche  fon  époufe  cinq  heures 
après.  Le  Marqttii  de  Capifiran  vécut; pffqu  en  16:2.1.  é^  laijja 
trois,  enfiins  naturels. 

.   Le  Cardinal  FERDINAND  de  Médicis  fuccéda  à  fon 

1 II.      frère ,  qui  Favoit  nomé  dans  fon  teftament  pour  fon  héri- 

^S°7-     tier  ,  &  comme  il  n'étoit  point  engagé  dans  les  Ordres 

facrez  ,  il  renvoya  fon  chapeau  au  Pape  ,  &  en  obtint  une 

difpenle  pour  le  marier-  Il  époufa  en  1 589.  avec  3'agrémcnt. 
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du  Roi ,  Chrifltne  de  Loraine  ,  fœur  de  la  Reine  régnante  ,  M  a  i  s  o  tr 
&  fille  de  Charle  II.  Duc  de  Loraine.  Ce  Prince  mérita   j^^ujcu 
l'ellime  de  toute  l'Europe,  par  lafageffe  ,  qui  conduifoit  . 
toutes  fes  adions.  Il  ne  le  laifTa  point  ébloiiir  par  l'ofrc 
que  le  Roi  Henri  III.  lui  fit  faire ,  de  lui  céder  ou  engager 
le  Marqui  fat  de  Saluées  ,  pour  quelques  fommes  d'argent , 
prévoyant  bien  que  par-là  il  s'engagcroit  nécefl'aircment 
dans  une  guerre  avec  le  Duc  de  Savoye  ,  qui  s'étoit  déjà 
faifi  des  meilleures  places  du  Marquilat  ,  &  s'atireroit  lur 
les  bras  le  Roi  d'Elpagne ,  outre  que  les  Puiffances  voifines 
ne  manqueroient  pas  de  le  regarder  comme  un  Prince  am- 
bitieux ,  &  prcndroient  peut-être  de-Ià  ocafion  de  former 
des  projets ,  qui  tourneroient  à  la  ruine.  Hijh  de  7hou  l.  ^'j. 

Il  eut  pour  luccelTcur  en  1608.  Ion  fils  aîné  COME II.  en  I V. 
qui  la  foiblelFe  du  tempéramait  étoit  réparée  parla  vivacité  1608. 
de  fon  efprit ,  &  par  l'étendue  de  fon  génie.  Il  eut  la  même 
aplication,  que  Ion  père  à  conlerver  la  liberté  de  l'Italie,  & 
ce  fut  dans  cette  vûë ,  qu'il  envoya  un  fecours  de  vingt  mille 
hommes  d'infanterie  ,  8c  trois  mille  de  cavalerie  à  Fer- 
dinand ,  Duc  de  Mantouë  ,  que  Charle-Emanuel ,  Duc  de 
Savoye ,  vouloir  dépouiller.  Quelques  compagnies  de  cuiraf- 
fiers  ,  qu'il  envoya  à  l'Empereur  Ferdinand  II.  fon  bcau- 
frere,  durant  les  troubles  de  Bohême  ,  rendirent  de  bons 
fervices  à  ce  Prince. 

Côme  mourut  le  28.  Février  1621.  à  l'âge  de  trente-un 
ans  ,  &  laiffa  de  Marie  -  Madeleine  d'Autriche  fept  enfans  , 
pa-rmi  lefquels  nous  remarquerons  Jean-Charle  ,  (^  Lc'opold  , 
qui  furent  Cardinaux  ,  &  Marguerite  ,  DuchelTe  de  Parme , 
bifayeule  de  la  Reine  d'Efpagne  régnante ,  qui  de  fon  chef 
eft  héritière  légitime  de  la  Tofcane. 

FERDINAND  II.  fui  vit  la  politique  de  fon  père, 
en  obfervant  une  exadle  neutralité  dans  les  guerres ,  entre  ^' 
les  Maifons  de  France  &  d'Autriche.  Il  fit  alliance  avec  les  ^"21. 
Vénitiens  &  le  Duc  de  Modene  ,  pour  s'opofer  aux  defTeins 
.  ambitieux  des  Barberius ,  qui  apuyez  du  Pape  Urbain  VIII. 
leur  oncle,  prétendoient  fe  mettre  en  poffeflion  du  Duché 
de  Caftro  ,  dont  il  procura  la  reftitution  à  la  Maifon  de 
Farnefe  ,  par  la  médiation  de  la  Courone  de  France.  Il 
hérita  les  biens  allodiaux  &  les  meubles  du  dernier  Duc  ■ 

Kkij 


^6o       GENEALOGIES   HISTORIQUES 

Maison  d'Urbin  ,  du  chef  de  fa  femme  Victoire  de  la  Rovere  ,  qu'il 
DE  ëpoufà  le  2.6.-  Septembre  1633.  &  dont  il  n'eut  que  deux 
Medicis.  fîJs,favoir,  GÔME  III.  &  Fr  ançôis-Marie  de  Mé- 
dicis.  Celui-ci  reçut  en  1686.  à  l'âge  de  vingt-fix  ans  ,  le 
chapeau  de  Cardinal ,  du  Pape  InocentXII.  11  fut  nomé  en 
1703.  Proteâeur  des  afaires  de  France  &  d'Efpagne  ,  & 
pourvu  des  Abayes  de  Marchienes  &  de  faine  Amand  en 
France.  Il  remit  le  19.  Juin  1709.  le  chapeau  entre  les 
mains  du  Pape  pour  fe  marier  ,  dans  Fefpérance  de  doner 
des  héritiers  à  fa  Maifon.  Il  é'^ouïa.  El éonore  Gonz,ague ,  fille 
de  Vincent ,  Duc  de  Guaflalla ,  &  mourut  deux  ans  après  le 
23 .  Février  1 7 1 1 .  fruflré  dans  fon  atente. 

Le  mariage  du  Grand  Duc  COSME  III.  fon  frère  aîné  , 
^ï"  avec  Marguerite- Lo'ùife  d'Orléans ,  coufine  germaine  du  Roi 
'^70'  Loiiis  XIV.  &  fille  de  Jean-Baptifte-Gaflon  de  France  , 
Duc  d'Orléans  ,  eut  dequoi  flater  d'abord  fes  efpérances  , 
par  la  naiffance  de  deux  Princes  &  d'une  PrincefTe  5  mais 
outre  les  chagrins,  que  lui  caufa  l'antipathie  de  fon  humeur , 
avec  celle  de  la  Grande  Ducheffe  ,  qui  revins  en  France  , 
où  elle  a  fini  fes  jours  en  1721.  il  eut  la  douleur  de  voir 
le  mariage  de  fes  trois  enfans  flérile  ,  &  celle  de  perdre , 
le  3 .  Otlobre  1 7 1  3 .  fon  fils  aîné  Ferdinand  III.  de  Médicis , 
qu'il  avoit  marié  le  jo.'Décembre  16SS.  avec  Joland  Béatrix 
de  Bavière. 

Au  refte  ,  Côme  III.  à  qui  l'Empereur  Leopold  acorda 
en  1697.  le  titre  à'Altejj'e  Royale  ,  fut  un  des  plus  heureux 
Princes  de  fon  fiécle  ,  comme  il  étoit  un  des  plus  riches  & 
des  plus  magnifiques.  Il  fut ,  en  fuivant  la  fagc  politique 
de  fes  pères ,  faire  joUir  fes  peuples  des  douceurs  de  la  paix , 
au  milieu  des  guerres  ,  qui  défolerent  l'Italie  ,  &  il  ne  lui  en 
-clouta  que  de  l'argent ,  que  la  Cour  de  Vienne  exigea  de 
■  lui ,  à  titre  d'emprunt.  Ce  Prince  vécut  jufqu'à  l'âge  de  qua- 
tre-vingt-un ans ,  &  mourut  le  3  i.  0£tobre  1 72 3 .  le  Doyen 
des  Souverains  de  l'Europe. 

Comme  fon  fils  JEAN- GASTON  ,  qui  lui  a  fuc- 

cédé  ,  eft  le  dernier  de  fa  Maifon  ,  n'ayant  point  d'enfans 

^  ^^ 5 •     de  fa  femme  Anne-Marie-Francoife ,  fille  aînée  de  Jule-Fran- 

çois ,  dernier  Duc  de  Saxe-Lavembourg ,  la  Reine  d'Efpagne 

Elifaheph  Farnefe  s'eil  portée  héritière  préfomptive  du  Grand 
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Duché,  comme  étant  la  plus  proche,  du  chef  de  fa  bifayeule  M  a  i  so  » 
Marguerite  de  Médicis ,  grande-tante  de  Jean-Gaflon.  Mais  , ,  °  ^ 
d'autre  part  l'Empereur  a  prétendu  que  la  Tofcane  étoit  un  ^^J^^icis. 
fief  de  l'Empire  ,  qui  lui  devoit  être  dévolu  au  défaut  d'hoi- 
res  mâles.  Les  Florentins  de  leur  côte  foutiencnt  que  depuis 
que  l'Empereur  Rodolfe  de  Habbourg  leur  venait  leur  li- 
berté avec  tous  les  droits  que  l'Empire  pouvoir  prétendre  fur 
leur  Etat ,  il  a  toujours  été  regardé  comme  indépendant  ;  fi 
bien  même  qu'Alexandre  de  Médicis  ,  premier  Duc  de  Flo- 
rence ,  ne  prit  point  d'invcftiture  de  l'Empereur.  La  France 
&  l'Angleterre  fc  font  intéreflees  pour  terminer  ce  diférend, 
qui  a  été  un  des  objets  du  Traité  de  la  quadruple  alliance 
conclu  en  1718.  en  confcquence  duquel  l'Empereur  aacor- 
dé  à  l'Infant  Dom  Carlos ,  fils  aîné  de  la  Reine  d'Efpagne , 
l'inveftiture  éventuelle  des  Etats  de  Tofcane. 


Branche  des  Marquis  de  Saint  Ange. 

IL  nous  refte  à  parler  de  la  dernière  branche  de  la  Table 
Maifon  de  Médicis ,  qui  a  doné  un  Pape  à  l'Eglife  ,  &  f^. 
trois  Gonfalonicrs  à  Florence.  Elle  efl  iflué  de  Juvencus 
de  Médicis  ,  Gonfalonier  de  Florence  ,  fils  puîné  d'EvE- 
"RARD  II.  de  Médicis.  Son  fils  Julien,  dit  auffi  Ju- 
vencus, eut  trois  fils,  dont  les  deux  derniers  ,  favoir 
Julien  &  Antoine,  formèrent  chacun  une  branche. 
Le  premier  fut  pcre  de  Juvencus,  Gonfalonier  de  Flo- 
rence en  1487.  dignité  qu'eurent  fon  fils  François  de 
Médicis  en  15 16.  &  fon  petit-fils  Raphaël  l'an  15:31. 
Celui-ci  fut  envoyé  en  1522.  Ambafladeur  par  la  Répu- 
blique ,  en  Efpagne ,  où  Charle  V.  le  fit  Chevalier  dcfaint 
Jaque.  Ammirato  l.  29.  Son  petit-fils  de  même  nom  ,  Séna- 
teur de  Florence  ,  &  Chevalier  àtfaint  Etiene  ,  reçut  en  don 
du  Grand  Duc  Ferdinand  II.  le  1 7.  Mars  1 628.  le  Marquifat 
de  Cajlellina,  EvERARD  de  Médicis ,  fécond  fils  de  Raphaël  , 
fut  Ambafladeur  auprès  du  R.oi  d'Efpagne  ,  que  fon  frère 
Jean  de  Aiédicis ,  Marquis  Ao.  faim  Ange  ,  fervit  trente-deux 
ans  ,  dans  fes  armées ,  avec  beaucoup  de  diflinâion.  Leur 
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Végrcz,,  i67r  Table  V. 

Marquis  de  SAINT  ANGE  &  de  CASTELLINA. 

4  JUVENCUS  de   MEDICIS.fils    d'EVRARDII.    Ctrifrlomer   de  Florence , 

ép.    'Nucia  Rue  eiiai. 


5 

6 


-/^- 


François.       julien,  dit   Jutencus,  ép.  Tellin»  D  o  n  at  i,  13  j». 


.-A^_ 


J  E  A  N   de  Mcdicis ,  JULIEN    de   Médicis  ,  ANTOINE    de  Médicis; 

cp.  G&iRisoTTi.  ép.   Mathee   Cegchi,   1385.  Tahlc   V I 


7 
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JUVENCUS    de    Médicis,  ép.    i".    Barthelemi  Philippi,  1411. 
1".   Nanna   Bap.  tholini. 


JULIEN   de  Médicis  ,    Confabnier  de  Flo^rence  ,   en  I4S7. 
ép.  Léonarde   D  E  T  i. 


-,A_. 


JuvENCUs   de  Médicis  ,  F  R  A  N  Ç  O  I  S   de   Médicis ,  Antoine  ,    ép.  Fa^gia 

y  ép.   Deccia  Pandojlfi.  Confahnier  en  iji5.  ép.  Terra  Guiducci.  de  B  e  c  u  t  i  s. 

jQ  RAPHAËL    de    Médicis,  GmfaUnier  en    iJ3'-  Julc  ,  Evêque     Gui ,  Evêque 

ép.  Marguerite   Bonciani.  de  Chkti.  de  Venofn , 

puis  Théntirt, 


jj  FRANÇOIS    de    Médicis  , 

ép.  Muileleii/e  CArroNi,    i^^6. 


j  U  L  E   de  Médicis  , 
ép;  Marguerite  N  e  r  l  i ,    iîî4- 


IX 
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RAPHAËL   de   Médicis ,  Chevalier  de  S/iint  Etienne  ,1565.  FANÇOIS, 

ép.  Confiance  A  l  e  m  a  n  i  ,  1566.  ép.  Flatnette  U  r  c  o  l  i  n  i. 

. . A . __ 


Ferdinand,         Everard  ,       Jean,       LAURENT  de  Médicis,  Julien, 

Chevalier             Amb.ilTa-       Marquis         Marquis  de  Cxjlellina ,  Arch. 

de                     deur  en             de          Chevalier  de  Saint  Etienne ,  de  Pife  , 

SaintEtiennây         Elpagne.          Saint          ép.  1°.  A:/«n'«  Salviati  ,  1610. 

lî8o.                                     Ange.      1S17.    2°.    Artemife  ,    fille  '    ■\  g 

d'Afcagne  ,   C.    de  la  Janvier 

C  o  R  N  I  a,  I6'36. 


C  OSME, 

ép. 

Camille 

C  o  N.C  INI. 


I 
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RAPHAËL,    Marquis  Everard,     Antoine,         Marie, 

de  Caflellina  ,  Chev.  Chevalier  de        Marquis  de              év. 

àe  Saint  Etienne,  ■\C.  l  Malthe.  .           Cofiellma.             Julien 

ép.    Marie-Félix  de 

C  A  M  B  1.  Me  DI  CI  s. 


JULIEN,  ChevaHer 

de  Saint  Etienne  , 

iiîçf.    ép.    Maiie    de 

Médicis,  fille 

de  Laurent. 


Table  VI. 
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Princes  d'OTTOJANO. 


Dcgrez. 


ANTOINE   deMEDicis.^p.  Cilia  Bonacorsi,  1400. 

I 

BERNARDET  de  Mcdicis ,  Go»/<i/«wVr  ,  1447.  &  1451.  éç.  Conf»nce  Gv  ks  t  otii ,  1433.       J 


->— 


LAURENT    de    Mcdicis  , 

ép.  Catherine   N  E  R  L  i  ,    1468. 

I 


OCTAVIEN  de  Mcdicis ,  Confalonier ,    Gaieot  de  Médicis  , 
ép.  1°.  Bnrthelcmie  Giugni  , 
I j 1 8.  i".  Franço'rje  Salviati. 


EvERARD    de  Médicis  ,    Confalorik-r 

ép.   1".   Léonarde  Martini 

de  frint  Quentin  ,  lO.  Camille  P  a  z  z  i. 

-^ 


1Î13. 


cp. 
Madeleine 

GiROL  AMI, 


1503. 


1.  BERNARD 
de    Médicis  , 

Seig.  d'OTTO- 
JANO ,  ép.  Julie 
de  Médicis. 


ALEXANDRE 

de  Médicis  , 

Pfl/^cLEON    XI. 

•}■  en  Avril  1605. 


_>«^- 


ALEXANDRE  ,    Baron 

d'O  TTOJANO,"!- 

ép.  Jidelah  de  Saint 

S  B  V  E  R  I  N  ,  des 
Princes  de  Billignano. 


François 

de  Médicis  , 

ép. 

Confiance 

CiNORi ,   I J  jr. 

C  O  s  M  E  , 

ép. 
Contefine 
Bardi. 


R  A  p  H  A  E  I. 

de  Médicis , 
ép.  Confiance 

GUALTEROTTI 

inij. 

J  U  L  E 

de    Médicis  , 

ép. 
,  Anziolctte 

u  G  o  1.  I  N  I, 


O  C  T  A  V  TEM 

de   Médicis  , 
ép.  1°.  Virginie 

PANGIBOhai. 

i".   SUvarrist 
o 

Guasconi. 


.-A^- 


BERNARD  de  Médicis,     OCTAVIEN   de  Médicis, 
Prince  d'OTTOJANO  ,         Prince  d'O  t  t  o  J  a  n  o  , 


•}■  r.  1.  ép.  Jeanne 
Caraccioli. 


ép.    Diane     CaRaccioi.i  , 

fille  de  Marin  ,  Prince  de 

San-Buona, 

I 


Catherme  de  Médicis  , 

ép.  i".  Horace  de 

Pont,  Alarquis   de 

Tadda.  2.".  Trojen 

Caraccioli, 

Prince   de   Turrenova. 


Bernarcct 

de  Médicis , 

vép 

Françotfe 

Marteih. 


Nicolas 

de   Médicis  , 

ép. 

Marie 

BaNCHELLIjIJiS. 

J   U  L  E 

de  Médicis  , 

ép.. 

Jeanite 

M  a  L  V  I  c  l  N  I. 

J 

Nicolas 
de   Médicis  , 


JOSEPH  de  Médicis,  Prince  d'OTTOJANO, 

Orand  d'Ejpagne  ,  é|v  Andreane 

d'  A  V  A  L  o  s  ,  fille    A' André  ,    Prince    de 

Montefarchi ,  -j-  16'^^. 

. . — '^ : 


Frar.pife  de  Médicis , 
ép.  Phrlipe 

C  A  J  E  T  A  N  , 

Prince  de  Caferta. 


Marguerite 

DoMINICI 
S  O  L  D  A  T  I. 

. ^ , 

EvERARD  de  Médicis 

ép.  Alexandra    de 

Médicis,  inere  de 

plufieius  enfans. 


OCTAVIEN    de   Médicis  ,    Duc  de   Sarno , 

ép.   Therefe  de  Mari,  fiile  de  Charle  , 

Duc  d'Aquaviva. 


D  O  M  I  N  I  Qjj  E  •  de    Médicis  , 

Clie;valier  de  Saint  Etienne  , 

■f  en  1686. 


André',    -j- 

au  fiéffe  de 
Budc  en  1684^ 


_..A^_ 


Joseph   de   Médicisv 


N-    de    Médicis  tpoula  au  mois   de    Février   ly-îf. 
M.  Pion  a't  e  1  l  i  ,  fils  du  Duc  de  Mmtelcvn. 
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2^4      GENEALOGIES  HISTORIQUES 
Maison  frère  Julien  s'aquit  aufli  beaucoup  de  réputation  par  la 
D  E        prudence  &  l'habileté  qu'il  fit  paroitre  dans  plufieurs  Am- 
Medicis.  baflades,  où  l'envoya  le  Grand  Duc  ,  aux  Cours  de  Vien- 
ne ,  d'Efpagne  &  de  Pologne.  Le  Pape  Paul  V.  le  noma 
en  i6zo.  à  l'Archevêché  de  Pife  ,  où  il  mourut  le  6.  Jan- 
vier 1636.  âgéj  de  foixante-deux  ans.  Ughelli  ItaUafacra, 
tom.  5. 

Laurent  de  Medicis  ,  Marquis  de  Caflellina  ^  & 
Chevalier  defaint  Etiene  ,  quatrième  fils  de  Julien  ,  laiffa 
trois  fils  ,  qui  font  morts  fans  poftérité  ,  &  Marie  de  Medi- 
cis ,  qui  époufa  fon  coufin  Julien  de  Médicis  ,  créé  Che- 
valier dejamt  Etiene  en  165  J. 

On  peut  encore  remarquer  dans  cette  branche  Jule  de 
Médicis  ,  Evêque  de  Chieti  ,  &  fon  frère  Gui,  qui  quita 
l'Evêché  de  Vemja  ,  pour  fe  faire  Théatm. 


Barons  (jr  Princes  d'Ottojano. 

, .  •^Uant  à  la  poftérité  d'ANTOiNE  de  Médicis ,  petir- 
^  ^  v_^fi^s  ^^  JuvENcus,  elle  fut  continuée  par  fon  fils 
BERNARDEXde  Médicis ,  qui  fut  deux  fois  Gonfalonier  de 
Florence  en  1441.  &  en  145 1.  Bernardet  dona  en  plufieurs 
ocafions  des  preuves  de  fa  capacité,  dans  les  afaires  civiles  & 
militaires.  Dans  la  guerre  que  les  Florentins  eurent  en  1440. 
contre  les  Milanois  &  contre  le  Roi  de  Naples ,  il  y  rem- 
plit avec  tant  de  droiture  &  de  dextérité,  la  Charge  de  Co~ 
mi^aire  Général ,  qu'après  la  viftoire  remportée  le  24.  Juin 
1440.  fur  les  enemis ,  on  lui  fit  préfent  d'un  étendard  ,  d'un 
beau  cheval  harnaché  ,  d'un  bouclier  orné  des  armes  de 
la  République ,  &  d'un  cafque  richement  travaillé.  Il  fut 
enfuite  chargé  de  plufieurs  négociations  aux  Cours  de  Rome 
&  de  Naples.  Scipion  Ammirato  /.  2 1 . 

E  V  E  R  A  R  D  de  Médicis  ,  le  fécond  des  fils  de  Bernardet, 
fut  héritier  de  fon  mérite  &  de  fes  dignitez.  Il  fut  deux  fois 
Gonfalonier  ,  8c  laiffa  deux  enfans  ,  favoir  ,  Raphaël  & 
Bernardet  de  Médicis  :  la  poftérité  de  celui-ci  fubfifte 
encore  à  Florence. 

Laurent  , 
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Laurent  ,  frcrc  aîné  d'Evcrard  ,  fut  père  cI'Octavien,, 
■de Médicis  ,  qni  fut  le  dernier  Gonfalonier  àc  Florence  l'an  de° 
ijji.  Il  fut  enfuitc  choifi  pour  être  du  nombre  des  qua-  j^edicij. 
rante-huit  ,  établis  pour  gouverner  comme  Confeillers  du 
Prince.  Amm.  /.  j  i .  Mais  ce  qui  illuflra  davantage  fa  fa- 
mille ,  fut  le  rare  éritc  mde  fon  fécond  fils  Alexandre 
de  Médicis ,  qui  lui  procura  l'honeur  de  la  Thiare.  Il  s'ata- 
cha  d'abord  à  la  Cour  de  Côme ,  qui  le  fit  Chevalier  de 
faint  Etienc  •-,  étant  enfuite  entré  dans  l'Etat  Eccléfiaflique  , 
il  fut  envoyé  par  ce  Prince  ,  Ambafladeurvers  Pie  V.  llfut 
depuis  nomé  à  l'Evcché  de  Piftoye  ,  à  l'Archevêché  de 
Florence  en  1574.  puis  créé  Cardinal  en  15:83.  par  Gré- 
goire XIII.  En  I  596.  il  fut  envoyé  par  Clément  VIII.  en 
France  ^  Légat  h  Luere  ,  &  pendant  deux  ans  qu'il  y  fut ,  fa 
fageife  éclata  au  milieu  des  fa£lions  qui  déchiroient  ce 
Royaume  ,  où  il  contribua  à  rétablir  la  tranquilité  ,  par  la 
paix  qu'il  ménagea  avec  l'Efpagne.  Dans  le  Conclave  qui 
luivit  la  mort  de  Clément  VIII.  il  fut  élu  Pape  le  i.  Avril 
1605;.  &  prit  le  nom  de  LEON  XI.  en  mémoire  deLeonX. 
qui  étoit  de  la  même  Maifon ,  &  qui  par  fa  libéralité  &  fa 
magnificence  avoit  été  très-cher  au  peuple  Romain  ,  mais 
vingt-cinq  jours  après  ,  une  mort  funefle  fit  évanoiiir  les 
-cfpérances  que  l'on  avoit  fondées  fur  fes  vertus.  Il  étoit  fur- 
tout  charitable  envers  les  pauvres  ,  afable  &  acceflible  à 
tout  le  monde.  Thcu  I.  134. 

Il  avoit  pour  frcre  aine  Bernard  de  Médicis ,  qui  acheta 
la  Seigneurie  A'Ottojano  ,  dans  le  Royaume  de  Naples ,  & 
lailTa  de  fa  femme  Julie  de  Médicis ,  fille  naturelle  d'Ale- 
■xandre ,  Duc  de  Florence  ,  un  fils  unique  nomé  Alexan- 
dre, Baron  d'OtioJano ,  père  de  Bernard  de  Médicis , 
qui  fut  créé  Pri-/jce  d'Ottojarto.  Celui  -  ci  n'ayant  point  eu 
d'enfans,  laiffa  ce  titre  &  fes  biens  à  fon  frère  Octavien  de 
Médicis ,  dont  le  fils  J  o  s  e  P  h  ,  Prince  d'Omjatio  ,  fut  fait 
Grand  d'Efpjgne  de  la  première  clafTe  en  1700.  &  Lieute- 
nant Général  de  la  Garde  de  Sa  M.  C.  en  170a.  Il  efl  père 
d' Octavien  de  Médicis  ,  Duc  de  Sarno  ,  qui  a  époufé 
Therefe-Marie  ,  fille  du  Prince  à'^quaviva  ,  dont  efl  né  en- 
tr'autres  enfans  J  o  s  e  p  h  de  Médicis ,  l'cfpérance  de  fa  fa-. 
mille. 

LI 
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]^  A I  s  o  N      Le  Grand  Duc  ,  dont  le  titre  eft  J  e  a  n-G  a  s  t  o  n  ,  par 

DE  la  grâce  de  Dieu  ,  Grava  Bue  de  Tofcane  ,  a  dans  fes  Etats  trois 
Mecicis.  Archevêchez,  dix-fept  Evêchez,  &  trois  Univerfitez.  Il 
poffede  Je  Florentin  ,  le  Sienois ,  le  Pif  m  ,  les  Ifles  de  Gorgone  , 
de  Pianofa ,  de  Giglio  &  de  Gianuti ,  la  Fortereffe  de  Porto- 
Ferrajo,dàns  l'Ifle  d'Elbe,  Radicolam,  &  Borgo-di-San-Setulcro , 
dans  l'Etat  Eccléfiaftiquc ,  le  Marquifat  de  Sanigi ,  &  les 
pays  de  Satirnia  8c  de  Maromma.  Il  forme  des  prétentions  , 
1°.  Sur  le  Duc  d^Urbin ,  comme  ifTu  de  Vidoire  de  la  Roucre. 
a°.  Sur  l'Jfle  de  Corfe ,  conquife  par  les  Pifans  Se  les  Génois, 
comme  étant  aux  droits  des  premiers  qui  font  fes  fujets. 

?°.  Sur  la  République  deLu^ues,  dont  les  habitans  fe  mirent 
bus  la  proteâion  des  Florentins  en  1324,  4°.  Sur  la  ville 
de  Serezana ,  qui  a  apartenu  aux  Florentins ,  &  que  la  Ré- 
publique de  Gènes  leur  a.  enlevée. 
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CHAPITRE    IX. 
Maifon  de  GONZAGUE. 


— —     Maison 

D  B 

G  O  N  Z  A.- 

G  UE. 

Au  écattelé 
au  I.  &  4-  de 
M*»toué  ,  qui 
eft  d'argent  i 
la  croix  patéc 
de  gueules  , 
oantoncedei}. 
aiglettes  de  fa- 
ble ,  becquées 
Se  membréei 
de  gueules  , 
chargée  en 
coeur  d'un  é- 
cuflon  tiercé 
en  fafce  ,  la  i. 
fafce  de  gueu- 
les à  l'aigle 
éployée  d'or , 
couronée  de 
même,  qui  eft 

pire  d'Orient , 
parti  de  gueu- 
les ,  au  lion 
d'or,  lampaf- 
fé  &  armé  de 
fable  ,  qui  eft 
de  Lomiardie, 
tiercé  &  fafcé 
d'or  &  de  fa- 
ble pour  Gon- 
xa'ue.  A  la  i. 
fa(ce  de  Conf- 
tantinople ,  qui 

L  efl  aflcz  dificile  d'affûrer  quelque  chofe  de  certain  à  kcroixd'or, 

j^fur  l'origine  de  la  Maifon  de  Gonzague  ,  une  des  plus  cantonéede4. 

illuftres  de  l'Italie  ,  y  ayant  autant  de  fentimens  diférens  ,  fe/aemêm°e- 

parti  d'jir»- 
gon  ,  qui  eft  d'or  à  4.  peaux  de  gueules ,  tiercé  d'argent  au  chef  de  gueules  ,  qui  eft  Ment/errai .  A  la 
3e  fafce  ,  de  S»xe-Moderno  ,  qui  eft  burelé  d'or  &  de  fable  de  8.  pièces ,  à  une  écharpe  de  rue,  bro- 
chant fur  le  tout ,  de  finople  pofée  en  bande  ,  parti  de  Bur  ,  d'azur  à  deux  bars  adoffez  d'or  , 
dentez  &  allumez  d'argent ,  l'écu  femé  de  croix  recroifettées,  au  pic  fiché  d'or,  tiercé  de  Jerufdem  , 
qui  eft  d'argent  à  la  croix  potencée  d'or  ,  acompagnée  de  quatre  croifettes  coupées  de  même. 

^  1.  &  3.  grand  quartier  coiçé  ,  le  chef  parti  de  trois,  la  pointe  de  deux.  Le  i.  du  chef  de  gueules 
â  tuit  rais  d'Efcarboucle  ,  percée ,  pommelée  &  fleur-de-lifée  d'or  ,  chargé  d'argent  à  une  émeraude 
^e  Cnojile  ,  qui  eft  de  Clnes.  Au  1.  de  1»  Marck ,   qui  eft  d'or  à  la  fafce  échiquetée  d'argent  &  de 
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Mai  SON  qu'il  y  a  d'Auteurs  qui  en  ont  parlé.  Les  uns  la  font  venir 
^  E       d'Allemagne  ,  s'établir  en  Lombardie  ,  fous  le  règne  de 

G  ('  N  z  A-  Charlemagne  ,  d'autres  la  font  décendre  du  fang  de  cet 
*  "  ^'  Empereur  ,  &  lui  donent  pour  tige  ,  Hugues  ,  Marquis  d'I- 
^l'-  ^.f."-^,'"/  talie  ,  qu'ils  prétendent  avoir  été  arriérc-petit-iils  de  l'Em- 

wteïf  '  ^  percur  Lothaire  ,  &  avoir  pris  le  nom  de  la  femme  ,  héri- 
tière d'une  anciene  Maifon  de  Gonzague  en  Lombardie. 
Quelques-uns  la  font  originaire  de^^a  Tolcane ,  &  lui  donenc 

^„j_p,^- 1,;„  pour  Auteur  ,  S'igrfrof ,  'eigncur  de  Lue/ues ,  &  prétendu 

■Conz..Lf.  frère  d'Azon  ,  tige  de  la  Maifon  d'Eft.lMais  il  paroit  pluj- 
vraifemblabie  que  cette  Maifon  ell  originaire  du  Mantouarii 
même  ,  &  qu'elle  pouroit  décendre  d'un  GuiUatir//e  ,  que  l'on: 
trouve  ('ditSanibvino)  avoir  été  invefti  du  château  à^Gonza- 
gue,  par  l'Abéde  faint  Benoît,  inPandolirone^Sc  duquel  naquit 
CefarCatr-  P^^^^p^ .  qui  fut  Ambalfadeur  des  Alantouans',  dans  la  ligue 

fana  A^kori  dcs  vilIcs  de  Lombatdic  ,  contre  l'Empereur  Frédéric  II. 

4ieUefam'p.  Qq  qjj'j|  y  ^  de  certain ,  c'efl  que  la  Seigneurie  direde  du 
lieu  de  Gonzague  n'apartenoir  point  à  cette  famille  ,  mais  à 
l'Abé  de  faint  Benoît  m  Pandollrone  ,  &  aux  Comtes  de  Ca- 
falodi.  Ceux-ci  en  tenoient  encore  le  château  ,  qui  fut  livré 
par  les  exilez  à  Pinamont  Bonacolii ,  chef  du  peuple  de 
Brffx.S'afc^i  Mantouë  ,  contre  lequel  les  Cafalodis  s'étoient  foulevez. 

liiji,deMm-Y)a.ns  la  donation  que  l'Empereur  Charle  IX.  fit  à  Loiiis 

*""'  Gonzague ,  de  plulieurs  lieux  ,  celui  de  Gonz-gue  y  eft  nomé 

exprefiément ,  &  lui  eft  doné.  avec  les  droits  qu'y  avoitnt 

les  Cafalodis.  Ainfi  l'on  peut  croire  avec  un  autre  Auteur  , 

T.aïus  Mij- ç^Q  les  Gonzagues  étoient  une  de  ces  familles  de  Gentils- 

teihnea  tom.  j^ommcs  Qui  demcuroient  dans  la  ville  de  Gonzague,  dont 
ils  prirent  le  lurnom  ,  dans  un  tems  ou  pluiicui"s  ramilles 
n'en  avoient  point  encore ,  &  étoient  diflinguez  ,  ou  par 

gueules  de  trois  traits.  Au  3.  ^Artoh ,  c^m  eft  de  France  au  I.iinbel  de  gueules  dé 
«juatre  pcniians  Au  4.  de  (nble  au  Jion  d'or  ,  qui  eft  de  Biabunt.  Au  i.  de  la  pointe 
de  Bourgogne  moderne ,  qui  eft  de  Trance  .i  la  bordure  componée  d'argent  &  de  gueu- 
le*. Au  1.  de  Rechel ,  qui  eft  de  gueules  .itrois  têtes  de  râteaux  endentez  d'or  de  fîx 
pièces.  Au  3.  de  France  ,  ëcartelé  de  gueules  à  la  bordure  cnglelée  d'argent ,  l'ccar~ 
télé  pour  Al^ret-Orzal. 

Et  fur  le  tout  du  grand  écartelé  ,  de  France  à  la  bordure  de  gueules  ,  chargé  de 
iuit  befans  d'argent  ,  qui  eft  Alençon. 

Le  heaume  couroné  d'oi ,  au-deffus  un  mont  Olinipe  futmonté  d'un  Autel ,  avec 
««mot ,  ÏIDES. 
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le  lieu  de  leur  origine  ,  ou  par  les  dignitez  3c  emplois  qu'el-  M  a  1  s  oh 
les  polTcdoienr.  d  e 

Dès  le  XI IL  fiécle  on  trouve  plufieurs  perfones  du  fur-  G  o  n  z  a- 
nom  de  Gon::,.igt:c  ,  mais  la  luire  généalogique  n'en  efl:  pa^  c  u  e. 
clairement  conuc  julqu'au  comcncement  du  IV.  fiécle  ,  que 
vivoit  ALOIS,ou  LOUIS  de  GONZAGUE. 
Loiiis  de  la  Chieza  dans  ion  hiltoirc  de  Piémont ,  Se  les 
Annales  de  Saluées,  le  font  fris  de  GMt  de  Gonz,agfie^  &  d'une 
Dame  Piémontoile  de  laMaii'on  de  iaint  Martin.  C'eft  ce 
Loiiis ,  qui  s'empara  de  Mantouc,  lur  Bonacollî ,  l'an  1 528. 
&  tut  le  premier  auteur  de  l'agrandiflement  de  fa  Maiion. 
Mais  avant  que  d'entrer  dans  aucun  détail ,  je  crois  à  pro- 
pos de  reprendre  les  chofes  d'un  peu  plus  haut ,  &  de  faire 
conoîtrc  en  peu  de  mots ,  l'état  de  la  ville  de  Mantouë  , 
avant  la  domination  des  Gonzagucs. 

M  A  N  T  O  U  E  ,  la  patrie  des  deux  plus  célèbres  Poctcs 
d'Italie  ,  Virgile  &  le  Ta^'e  ,  eft  une  ville  des  plus  confi- 
dérables  de  la  Lombardie.  Elle  palfa-  de  la  domination  Ats 
Lombards  fous  celle  des  Rois  d'Italie  ,  &  enfin  des  Empe- 
reurs Germaniques.  Elle  demeura  fous  la  proteélion  de  l'Em- 
pire jufqu'au  comcncement  du  XIII.  fiécle  ,  qu'elle  relTentit 
comme  les  autres  ,  les  malheurs  que  l'animofitc  de  la  Cour 
de  Rome  ,  contre  les  Empereurs  de  la  Maifon  de  Souabe  , 
atira  fur  toute  l'Italie  ,  &  qui  firent  perdre  à  l'Empire  plu- 
fieurs villes  ,  &  entr'autres  celle  de  Mantouc.  Elle  le  trouva  ^»^f'  ^''^- 
alors  en  proye  à  l'ambition  &  aux  brigues  de  quatre  familles  't\  ^'■^■'  r  / 
les  plus  puiiiances  ,  qui  etoient  les  Cajalodt ,  les  Bo-aacalji ,  les 
Zanic.illiSc  les  Gaffari.KWQéwix.  divifée en. quatre  partis,  8i 
chacune  des  fadions  en  tcnoit  un  quartier  ,  uniquement 
ocupée  du  foin  ou  de  placer  dans  les  Charges  fes  partiians  y 
ou  de  traverier  ceux  d'un  parti  opolé ,  &  il  arivoit  fouvenr^ 
que  celle  qui  prenoit  le  deffus ,  donoit  au  pillage  les  biens 
&  les  maifons  des  plus  foibles  ,  ce  qui  étoit  pour  la  populace 
un  atrait ,  qui  l'invitoit  aux  féditions.  OTTONELLO 
ZANICALLI  ,  touché  de  ces  défordres  ,  réfolut  en  bon 
citoyen  d'y  remédier.  Il  fit  affembler  le  peuple  ,  &  lui  re- 
préfenra  la  nécelTité  de  fe  mettre  fous  un  bon  gouvernement, 
&  de  fe  choifir  pour  cela  quelques  iVîagiftrats,  qui  euffcnt  le 
pouvoir  de  faire  refpedcr  les  loix.  On  aplaudit  au  difcours 
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M  A I  s  o  N  d'Ottonello  ,  &  on  le  choifit  lui-même  l'an  1274.  avec 

D  E       PINAMONT  BONACOLSI  ,  en  qualité  de  Préfets  de 

G  o  N  z  A-  JVIantouë  ,  qui  dévoient  gouverner  par  femeflre  ,  pendant 

®  ^  ^'     deux  ans. 

Dans  le  même  tems  ,  Albert  de  la  Scala  fut  créé  Prêteur 
ou  Podeftat  de  Mantouë ,  où  les  deux  nouveaux  Préfets  do- 
uèrent une  amniftie  ,  &  établirent  des  loix  fages ,  qui  répa- 
rèrent en  peu  de  tems,  les  maux  que  la  difcorde  avoir  caufez. 
Pinamont ,  homme  rufé  &  ambitieux  ,  fe  défit  fecretement 
de  fon  Collègue ,  &  demeura  feul  le  maître.  Alors  il  flata  la 
NoblefTe ,  &  fe  fit  tant  d'amis  ,  qu'il  fut  continué  pour  une 
troifîéme  année  ,  &  déclaré  chef  du  peuple.  Ce  Magiftrat 
avoir  un  pouvoir  fouverain  ,  avec  droit  de  vie  &  de  mort 
fur  les  citoyens.  Les  manières  hautaines ,  que  prit  enfuite[Pi- 
namonr,  choquèrent  la  NoblelTe  ,  les  Arletti ,  les  Cafaloâi ,  & 
les  Grojj'elani  prirent  les  armes  le  i.  Novembre  1276.  pour 
recouvrer  leur  liberté  ,  mais  leur  révolte  ne  fervit  qu'à  afer- 
mir  l'autorité  de  Pinamont ,  par  l'exil  ou  par  la  mort  des 
fa£lieux.  Il  prit  parmi  le  peuple  600.  Gardes  du  corps , 
ôta  aux  Nobles  les  Châteaux,  qui  fer  voient  à  entretenir  leur 
audace  ,  &  gouverna  depuis  avec  tant  d'équité  ,  qu'à  fa 
mort  il  fut  pleuré  comme  le  père  de  la  patrie.  Il  avoit  gou- 
verné dix-huit  ans. 

BARDELLONde  la  même  famille  ,  fut  élu  pour  lui 
fuccéder.  Oh  ne  pouvoir  faire  un  choix  plus  propre  à  faire 
regréter  fon  prédéceffeur  ,  aufli  fut-il  chalFé  avec  fon  frère 
Taino ,  après  fix  ans  de  gouvernement ,  &  ils  moururent 
tous  deux  de  mifere  ,  celui-ci  à  Ferrare  ,  &  l'autre  à  Pavie. 

Les  Mantouans  furent  plus  heureux  dans  le  choix  qu'ils 
firent  l'an  1299.  de  BOTESELLA  ,  ou  BOTTIGELLA 
BONACOLSI.  Celui-ci  les  gouverna  avec  beaucoup  de 
douceur ,  &  gagna  par  fa  libéralité  ,  le  cœur  de  fes  conci- 
toyens. Son  habileté  remit  bientôt  les  afaires  des  Man- 
touans dans  un  tel  état ,  que  leur  amitié  fut  recherchée 
de  leurs  voifins.  Il  mourut  en  1309,  fans  lignée  ,  &  fon 
frère  PASSERIN  BONACOLSI  lui  fuccéda  du  confen- 
tement  du  peuple.  Il  fit  plufîeurs  expéditions ,  dont  les  fuc- 
cès  le  firent  craindre  de  fes  voifins ,  &  refpeâer  de  fes  ci- 
toyens. Ce  fut  par  fon  fecours ,  c^' Albert  Scotto  Se  Giaf^^uillim 
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fe  firent  Seigneurs ,  le  premier  de  Plaifance ,  d'où  il  chalTa  M  a  1 9  o  k 
le  Podcftat  Gui  de  la  Tour,  &  l'autre  de  Parme ^  qu'il        ^^ 
enleva  à  Gilbert  de  Corrcgio.   Il  fecourut  puifTament  Re-  Gonza- 
naud  n.  d'Eft  ,  Marquis  de  Ferrare  ,  dont  il  avoit  époulé 
la  fœur  EliJÎ-  d'Eji ,  &  qui  ctoit  vivement  preflé  par  le  Légat 
du  Pape;  il  s'empara  deModene  &  deConcordta ,  Oc  affifta  Re- 
niée Pepoli,  contre  les  Bolonois,  qu'il  vainquit  à  Pantgale.ll 
fe  feroit  même  rendu  maître  de  leur  ville,  fi  la  jaloufie  ne  l'eût 
fait  abandoner  par  les  Vifconti,  «fe  par  les  Scaligcrs  fes  alliez. 
Le  Légat  profita  de  cette  ocafion  pour  reprendre  Modene. 
Dans  ces  expéditions  ,  Philippin  ,  Gui ,  &  Feltrin  Gonz^ague  , 
tous  trois  fils  d'Âlois ,  conduilbient  chacun  une  troupe ,  fous 
Pafferin  ,  &  s'y  diftinguerent  par  leur  valeur.  La  plupart 
des  Hiftoriens  donent  à  PafTerin  Bonacolfi  le  nom  de  Tyran, 
mais  les  uns  lui  donent ,  fans  examen  ,  fur  la  foi  de  ceux 
après  lefquels  ils  ont  écrit ,  &  les  autres  ,  pour  juftificr  les 
auteurs  d'une  mort  tragique,  qu'il  ne  méritoit  pas  :  car  Bap- 
tifte  Sacchi  dans  fon  Liv.  a.  de  l'Hifl.  de  Mantouë,nous  eri 
fait  un  portrait  qui  ne  relTemble  point  du  tout  à  celui  d'un 
Tyran.  Il  nous  le  dépeint  comme  un  homme,  qui  au  milieu 
des  profpéritez  ,  conierva  toujours  un  caraftere  aimable  de 
modeftie,  de  douceur,  de  clémence  &  d'affabilité  ,  révéré 
du  peuple,  &  aimé  de  la  Nobleffc,  avec  laquelle  il  partageoic 
fes  plaifirs  &  fon  autorité.  Son  malheur  vint  de  ce  que  fon 
fils  François  Bonacolfi  n'eut  ni  la  prudence  ni   la  modéra- 
tion de  fon  père.  Il  avoit  lié  une  étroite  amitié  avec  Philipi» 
Gonzague  ,  qui  étoit  ion  parent ,  mais  la  jaloufie  en  rompit 
les  liens  j  Bonacolfi  s'étant  imaginé  que  Gonzague  aimoic 
fa  femme ,  &  l'avoit  féduite ,  en  vint  jufqu'à  le  menacer 
d'ufer  de  repréfailles ,  même  en  fa  préfence.  Philipin  voulut 
fe  juftificr ,  &  ne  fut  pas  écouté.  Animé  à  la  vengeance  par 
Mbert  Sauiota  ,  qui  avoit  été  leur  ami  comun  ,  il  en  concerte 
les  mefures  avec  fon  frère  Gui  Gonzûgue ,  8c  pendant  que  ce- 
lui-ci travaille  dans  la  ville  à  fe  former  un  parti ,  pour  fe 
défaire  des  Bonacolfi ,  Philipin  fc  retire  avec  Albert ,  à 
Marmirola  ,  fief  paternel  ,  où  ils  ne  paroifl"ent  ocupez  que 
de  leurs  plaifirs.  Gui  s'étant  affûrc  de  les  amis  ,  &  de  celui 
qui  avoit  la  garde  d'une  des  portes  de  la  ville ,  les  y  va 
joindre  ,  fous  prétexte  de  îa  récolte  ,  charge  fon  frère  d'af- 
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Maison  fembler  un  grand  nombre  de  payfans ,  fous  le  nom  de  moif- 

"  ^        foneurs ,  &  paffe  fecrétement  à  Vérone  ,  auprès  de  Can  de 

G  o  N  z  A-  j^  Scala  ,  qui  dans  l'efpérance  de  s'emparer  lui-même  de 

Mantouë  ,  entra  dans  le  complot  contre  PafTerin  ,  &  dona 

f)Our  l'exécution  850.  cavaliers.  Les  Gonzagues  les  mènent 
e  j  J.  Juillet  1 528.  avec  les  payfans  armez  vers  Mantouë , 
dont  une  porte  leur  ayant  été  livrée  ,  ils  fe  faififfent  avec 
leurs  partifans  ,  des  principaux  poftes ,  &  font  retentir  la 
ville  des  cris  de  vive  le  peuple.  PafTerin  au  premier  bruit 
monte  à  cheval ,  &  reçoit  au  vifage  un  coup  de  la  main  du 
perfide  Saviola ,  &  fon  cheval  épouvante  par  le  bruit ,  l'em- 
porte &  va  lui  fracaffer  la  tête  contre  la  porte  de  fon  Palais  '*', 
Sa  mort  diffipe  &  défarme  fes  partifans ,  &  fon  frère  Botti- 
rone ,  fon  neveu  &  fon  fils  tombent  au  pouvoir  des  Conjurez , 
aufquels  rien  n'ofe  plus  réfifler.  Alois  Gonzague  leur  con- 
J'erva  la  vie ,  en  confidération  de  l'amitié ,  dont  PafTerin  lui 
avoit  fouvent  doné  des  marques ,  &  les  fit  mettre  dans  la 
tour  de  Caftellaro  ,  d'où  peu  après  François  Bonacolfi  fut 
tiré,  pour  être  livré  à  la  vengeance  de  Nicolas  Pie  de  la  Mi- 
randole ,  dont  PafTerin  avoit  fait  mourir  le  père.  C'eft  ainfi. 
qu'un  père  inocent  périt  avec  toute  fa  famille ,  pour  une  fim- 
ple  menace  d'un  fils  imprudent;  &  qui  fait  même  s'il  n'avoit 
pasjeçu  le  premier  un  plus  cruel  afront?  Mais  les  Gonzagues 
furent  heureux  ,  &  il  n'y  a  fouvent  que  les  malheureux  de 
coupables.  On  peut  .^u  moins  dire  avec  Cefar  Campana ,  que 
la  vengeance  des  Gonzagues  fut  portée  un  peu  .trop  loin. 


Capitaines  de  Mantoué ,  de  la  Maifon  de  Gonz^ague. 

7Mer     A    LOIS  ou  LOUIS  de  GONZAGUE  fut  alors 

/•  276.        X\.  déclaré  Capitaine  ou  Gouverneur  de  Mantouë ,  avec 

l'aplaudiiTement  des  citoyens  ,&  aquit  ainfi  la  Souveraineté 


*  Ces  aflaflliiats  étoient  alors  fort  or- 
dinaires. La  politique  du  tems  &  du  pays 
fevorable  aux  ambitieux,  ne  les  condam- 
noit  point.  L'Empiie  les  loiioit  comme 
des  feivices  iciportans  ,  û  l'on  prenoic 


fes  intérêts  pour  prétexte  ;  la  Cour  de 
Rome  les  traitoit  d'aftions  chrétienes  Se 
vertueufcs  ,  quand  ils  étoient  avantageux 
à  la  faftion  des  Guelplies. 

à  fa 
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à  fa  famille  ,  qui  a  été  fi  féconde  en  grands  Hommes  ,  &  M  a  i  s  o  k 
laquelle  a  doné  deux  Impératrices  à  l'Allemagne ,  une  Reine        ^  ^ 
à  la  Pologne ,  &  à  l'Egliie  un  grand  nombre  de  Cardinaux  ^  G  o  n  z  a- 
la  plupart  d'un  mérite  auflî  diftingué  ,  que  leur  naiffance.      ° 
Le  premier  foin  de  LoUis  de  Gonzague  ,  fut  de  rétablir        j . 
l'ordre  dans  la  ville  ,  &  d'afermir  fa  puilfance  au  dehors  ,     1228, 
par  des  alliances  &  des  Traitez  avec  fcs  voifins ,  &  au  de- 
dans par  fa  douceur  &  fa  libéralité.  La  République  de  Ve-     CefarCaut-, 
nife  l'adopta  ,  Se  l'engagea  dans  une  alliance  avec  elle ,  pour  f""" 
abaiflcr  la  puifTancc  des  Scaligers ,  en  quoi  on  pouroit  l'a- 
cufcr  d'ingratitude  envers  ceux-ci ,  aufquels  il  devoit  une 
partie  de  la  fortune ,  fi  la  raifon  d'Etat  n'étoit  la  règle  fou- 
veraine  de  la  conduite  des  Princes.  Les  Scaligers  à  leur  tour 
s'unirent  avec  Luchin  Vifconti ,  qui  avoit  reçu  un  afront 
à'UgoUn^  petit-fils  de  Loiiis,  &  liguez  avec  le  Marquis  de  Fer- 
rare  ,  ils  i'ataqucrent  avec  trois  armées ,  mais  la  fortune  de 
Gonzague  ,  &  la  valeur  de  fes  fils  ,  lui  procurèrent  la  vic- 
toire ,  qui  fut  luivie  peu  après  de  la  mort  de  Luchin  ,  &  de 
la  paix  avec  Jean  Vifconti  fon  fuccefl"eur.  LoUis  eut  l'honeur 
de  recevoir  à  Mantouë,  l'an  1 3  54.  l'Empereur  Charle  IV. 
qui  lui  confirma  la  Souveraineté  de  Mantouë  ,  avec  Reg- 
gio  &  les  autres  aquifitions  qu'il  avoit  faites ,  &  y  ajouta    Aif.  Lofcki 
Keggtolo  ,  Luzara  ,  Rovere  ,  Carpaneta  ,  Ca/lellara  ,  Biblianello  ,  "'«F»'''  W«> 
Gonzague  ,  avec  les  droits  qu'y  avoient  les  Cafalodi ,  Goïto  , 
Solfcrino ,  &  plufieurs  autres ,  à  quoi  il  joignit  plufieurs  privi- 
lèges ,  entr'autres  celui  d'écarteler  avec  les  armes  des  Gon- 
zagucs ,  qui  étoient  d'or  à  trois  fafces  de  fable ,  celles  du 
Royaume  de  Bohême.  L'inveftiture  qui  lui  fut  acordée  , 
comprenoit  fes  trois  fils  ,  Gui ,  Philippin  &  Feltrin  ,  nez  de 
fa  première  femme  N  . . .  de  Rambertis ,  avec  leur  poflérité. 
Loiiis  après  avoir  gouverné  trente-deux  ans ,  avec  autant 
de  gloire  que  de  bonheur ,  mourut  âgé  de  quatre-vingt- 
treize  ans ,  le  18.  Janvier  1 360.  laifl"ant  des  enfans  de  trois 
femmes.  Il  avoit  perdu  deux  ans  avant  fa  mort ,  Philippin  , 
que  Campana  dit  avoir  été  l'aîné  ,  &  Baptifle  Sacchi ,  le 
iccond  de  fes  enfans.  Il  étoit  l'apui  de  fa  vieillefl"e  &  de  fon 
autorité  ,  par  fes  grandes  qualitez  pour  le  gouvernement  & 
pour  la  guerre.  L'amour  de  la  gloire  l'avoit  fait  pafî"er  dans 
le  RoyUttne  de  Naples ,  pour  combatte  en  faveur  de  Loiiis 

Mm 
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Maison  Roi  de  Hongrie  ,  contre  la  Reine  Jeanne  I. 

»  E  GUI  Gonzague  ,  qui  avoit  été  afTocié  par  fon  père ,  au 

G  o  N  z  A-  Gouvernement  avec  fon  frère  F  e  l  t  r  i  n,  foutint  avec  beau- 
^  "  ^'  coup  de  fuccès  la  guerre  ,  que  Barnabon  Vifconti  porta 
1 1-  dans  le  Mantouan  l'an  1 3  67.  Il  lui  opofa  fon  fils  Ugolin ,  qui 
1 3^0.  défit  deux  fois  les  Milanois ,  8c  obligea  Barnabon  à  lever 
le  fiége  de  Maatouë  ,  &  à  conclure  la  paix  ,  par  laquelle  les 
Gonzagues  s'obligèrent  à  lui  céder  Reggio  ,  ou  à  lui  doner 
tous  les  ans ,  en  forme  de  tribut ,  un  oifeau  de  proye  8c 
deux  chiens  de  chaffe.  Gui  &  Ugolin  aimoicnt  mieux  céder 
Reggio  ,  mais  Feltrin  s'y  opofa  ,  &  fe  mit  en  poffeffion  de 
la  ville  avec  fes  fils ,  ce  qui  obligea  Ugolin  à  porter  le 
tribut  à  Milan ,  où  il  époufa  la  nièce  de  Barnabon.  La  con- 
duite de  Feltrin  ,  &  i'atentat  que  fes  enfens  formèrent  con- 
tre la  vie  d'Ugolin  ,  les  fit  déclarer  éncmis  de  la  patrie  ,  & 
déchus  eux  &  leurs  décendans ,  de  tous  honeurs  ,  privilèges 
&  droits  de  fucceffion  à  l'Etat  de  Mantouë ,  par  un  Décret  „ 
qui  fut  depuis  confirmé  par  l'Empereur  Charle  IV.  le- 
quel par  fa  Bulle  de  l'an  i  365.  en  déclarant (?«/  &  fes  fils  ,. 
Vicaires  de  l'Emptre ,  exclud  de  cette  dignité  la  poflérité  de 
Feltrin. 

Gui  qui  aimoit  le  repos ,  avoit  remis  le  foin  du  gou- 
vernement à  Ugolin  fon  aîné  ,  mais  la  jaloufie  de  fes  frè- 
res ne  put  foufrir  cette  préférence  ,  &  les  porta  à  s'en  dé- 
faire le  10.  Oâobre  1362.  L'année  fuivante  on  découvrit 
un  complot  formé  contre  la  vie  de  Loiiis  Gonzague  ,  par 
fon  frère  François ,  qui  mourut  cinq  ans  après  fans  lignée  , 
un  an  avant  fon  père.  Celui-ci  fut  fort  regrété ,  &  eut  pour 
fuccefleur  en  1 369.  fon  fils  LOUIS  IL  Gonz.ague ,  dont  le- 
III-  quité  ,  la  douceur  &  la  clémence  firent  oublier  la  part  qu'il 
1 3  dp.  avoit  eu  à  la  mort  de  fon  frère  aîné.  Il  s'apliqua  à  fortifier 
la  ville  de  Mantouë  ,  &  à  l'embellir  de  plufieurs.beaux  édi- 
fices. Il  fut ,  au  raport  d"Henninges  (  ihéatre  Généal..  )  con- 
damné l'an  1 382.  par  fes  citoyens ,  à  avoir  la  tête  coupée 
poUft  caufe  d'adultère.  *  Cependant  la  dignité  de  Capitaine 


*  Les  Anciens  cmployoisnr  un  genre  de 
fuplice  bien  fîngulier  contre  les  adultere,sil 
conCftoit  dans  une  certaine  manière  d'em- 
paler. C'cft  qu'on  leur  fichoit  au  fonde- 


ment une  des  plus  groffes  raves  ,  qu'oa 
pût  trouver.  Au  défaut  de  raves  ,  on  prc- 
noit  un  poiflon  ,  qui  avoit  la  tête  forr 
groffe  ,  c«>mme  nous  l'apt^(l  le  Scho- 
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de  Mantouc  fut  confcrvéc  à  fon  fils  FRANÇOIS  I.  Maïson 
Gonzaguc  ,  qui  s'en  montra  digne  par  fa  valeur  &  par  fa       ^^ 
jufl:ice.   La  douceur  de  fon  gouvernement  atira  à  Man-  G  o  n  z  a- 
touë  plufieurs  familles ,  qui  vinrent  s'y  établir.  Il  défendit      ^  ".,  * 
avec  gloire  fon  pays ,  contre  les  ataques  de  Jean  Galeas      I  V. 
Vifconti  ;  il  le  défit  deux  fois  ,  avec  le  fe^ours  des  Vé-     i}8z. 
lîitiens  ,  qui  moyenerent  un  trêve  de  dix  ans.  François  ne 
fut*  pas  ingrat ,  il  les  aida  dans  la  guerre  contre  les  Car- 
rares ,  &  leur  fournit  Vérone.  Il  aquit  pour  lui  Pe/chicra  8c 
Hojlilia.  François  fit  décapiter,  l'an   1391.   fa  première 
femme  j4gnh  Vifco-nù  ,  fille  de  Barnabon  ,   Seigneur  de 
Milan,   convaincue  d'adultère,   dit  Poffevin  ,   (  liv.  3.  ) 
avec  Vincent  de  Scandiano.  Mais  lî  l'on  en  croit  Corio  ,  ce 
fut  pour  faire  voir  aux  enemis  de  la  Maifon  Vifconti  ,.  def- 
quels  il  recherchoit  l'alliance  ,  combien  peu  il  ménageoit 
les  Vifconti. 

Le  Monaflerc  de  A"".  D.  de  Grâce ,  hors  de  Mantoue  -,  efl 
un  monument  de  la  piété  de  François ,  qui  mourut  le  y. 
Mars  1407.  lniiïCLnt  ac  Marguerite  Alalatejta  ^  ï\\\q  àc  "PdiVi-  y, 
dolfe  ,  Seigneur  de  Rimini ,  un  fils  unique  ,  nomé  JEAN-  1407. 
FRANÇOIS  ,  âgé  de  treize  ans,  &  qui  fut  fous  la  tutelle 
des  Vénitiens  &  des  Malatefla.  Il  foutint  dans  la  fuite  par  fa 
prudence  &  fon  courage,  la  gloire  que  fon  pcre  s'étoit  aquife 
dans  les  armes.  Dans  la  guerre  que  le  Pape  Jean  XXIII. 
eut  contre  Ladiflas ,  Roi  de  Naples  ,  Gonzague  fut  choifi 
Général  des  troupes  de  l'Eglife  ,  &  défendit  vaillament  la 
ville  de  Bologne  ,  contre  Malatefla  ,  Seigneur  de  Rimini , 
Général  de  Ladiflas.  Il  comanda  depuis  les  troupes  des  Vé- 
nitiens ,  pour  la  défenfe  des  Florentins ,  contre  Philipe- 
Maric  Vifconti ,  dont  il  défit  &  prit  le  Général  Dominique 
Malatefla.  Le  choix  qu'il  avoit  fait  de  fon  fécond  fils  Charle 


liafte  de  Juvenal ,  fur  ces  paroles  de  l.i 
X.  Satyre  ,  quofdxm  maechos  0>  mugilis 
intrat.  Lucien  ,  di  morte  tcren'm't  .  parle 
de  cette  lorte  de  punition  :  mais  il  ne 
décide  pas  fi  le  criminel  en  moutoit  ; 
il  dit  léulement  qu'on  le  batoic  bien. 
Ifjac  Voiïius  in  Cmulltim  raporte  une 
épitaphc  d'un  certain  Alcée  ,  qui  mou- 


rut de  cette  peine  des  adultères.  C'eft  à 
ce  genre  de  fuplice  que  fait  allufion 
Menedeme  ,  d.ins  Diogene  Laerce  1.  z. 
num.  ii8.  oii  il  dit  ^  un  adultère  info- 
lent  ;  On  voit  bien  que  tu  ignores  ,  que  lu 
rave  porte  un  fuc  très-utile.  Voyez  Bayle', 
fur  le  mot  ^Icee. 

M  m  y.  pour 
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MAISON 

Capitaines  &  Marquis 

-1  I,  ALOISouLOUISGoNZAGUE,  Capitaine   de  MantoUS, 

Pan  I J18.  t  18.  Janvier  1 360.  âgé  de  93.  ans  , 


.>w 


a        I    PHILIPPIN      GONZAGUE, 

■\  en  1358.  ép.  Anne 
Douera. 


2,   GUI    GoNZACUE,  Capitaine  de   Mantoue, 
en  1350.  -f  en  1^69.  ép.  Verde  Beccakia. 


_.A_ 


Liliole     Gonzague, 
ép.    Mathieu 

ViSCONTI, 

Seigneur  de  Milan. 


Ugolin    Gonzacue, 

afladiné  en  1362.. 
ép.     Catherine    Visconti, 
fille  de  Mathieu,' 


3    LOUI6  II.    Gonzague,  Capitaine 

de  Mantoue,  en  1369.  "f  en  13 Si. 

ép.  jilde.  d'E  s  T  ,  fille  d'Obizon  , 

Marquis  de  Ferrare,  13  je.  I  1381. 

,A- . , 


4 


è 


4  FRANÇOIS   I.    GcNZAGUE,   né  en   1363.  Capitaine  de  Mantoue,   -fie    j.  Mars 

1407.  ép.  i",  Agn'^s  Visconti  ,  fille  deBarnabon  ,  Seigneur  de  M  i  i  a  n  ,  f  1391. 

1°.  Marguerite   Malatesta,    fille   de    Pandolfe    Malatefta  ,  Seigneur  de  R  i  m  i  n  i. 

j   I.   i    JEAN-FRANÇOIS    Gonzague,  né   l'an    i;p4.   premier   M  a  R  Q_U  i  s  de 

Mantoue,  en  1433.  "j"  14.  Septembre   1444-  ép.  Paule  Maiatesta, 

fœur  de  Charle  ,  Seigneur  de  P  e  s  a  r  o  ,  1410.  ■)■  1451. 

, _ A., 

II.    LOUIS    m.    Gonzague,  Marquis    de  M  a 


N  T  o  u  E  , 
né  en  1414.  f  II.  Juin  147S.  ép.  Barbe  de  Brandebourg, 
fille  de  Jean  ,  dit  VAlckimiJk  ,  Margrave 
de  Brandebourg,  1437.  "f  en  1481. 

, A ._ 

III.  FREDERIC   I.   Gonzague,  Marquis  de  Mantoue, 

1478.  "f  18.  Juillet  1484.  ép.  Marguerite  de  Bavière, 

filie  d'Albert  1 1 1.  Duc  de  Bavière  , 

1^6^.  -j-  en  1480, 


Charle,  Seigneur 

de  B  o  2  z  o  L  o  , 
ép.  Lucie  d'EsT ,  fille 
.    de  Nicolas  III. 


François  Gonzague 

né  en  1444. 
Cardinal  ,    i.^^o. 


8    IV. 


. A._ 


FRANÇOIS   II.    Gonzacue,    né  le  9.   Août  1466.  S  i  g  i  s  m  o  n  d  , 

Marquis  de  Mantoue,  14S4.  -j-  le  29.  Mars  1 5  ip.  Carc  inal  Ijo  j. 

ép.  Ifabelle   d'E  si,   fille   d'Hercule  I.  Duc    deFiRRARE,'  Evêque  de 

1450.  f  l'an  153p.  Mantoue  f 


^ . ..A>- 

PREDERIC    II.    Gonzague, 
premier  Duc  de  MANTOUE. 

Tahle  II. 


Hercules  .Gonzague, 

né  en   1505.  Cardinal^ 

IJ17.  t  le  1.  Mars  13163. 


FERD IN  A  N  D 

Gonzague, 

Comte  de 

GUASTALLA. 
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Maison  pour  comander  fous  lui  ,  piqua  fon  aîné  Louis ,  quife  mit 

i>  lE       au  fervice  de  Philipe  Vifconti.  Cette  démarche  rendit  les 

G  o  N  z  A-  Gonzagues  fufpefts  aux  Vénitiens ,  dont  ils  quiterent  le 

^^^'      parti ,  &  entrèrent  dans  celui  des  Milanois ,  changement 

qui  ne  leur  fut  pas  favorable  :  ils  perdirent  AJola  ,  Tef- 

chiera ,  8c  Lunato  ,  qui  par  le  Traité  de  paix  fait  en  1441. 

demeurèrent  aux  Vénitiens. 


Marquis  de  Mantouë. 

j,         T     'Empereur Sigifmondétant  venu  l'an  1433. àMantouë, 
1422.      g    /OÙ  il  fut  reçu  magnifiquement  par  JEAN- FRAN- 
ÇOIS ,  le  créa  lé  22.  Septembre,  Marquis  de  Mantoue  ,  avec 
Alf.  Lofihi.  le  titre  de  Vicaire  perpétuel  de  l'Empire  ,  &  lui  dona  pour  ar- 
mes ,  une  croix  pâtée  de  gueules  en  champ  d'argent ,  can- 
Cejar  Cam~  tonée  de  quatre  aiglettes  de  fable  ,  &  chargée  en,  abîme 
i»m.  d'un  écuffon  écartelé  de  Lombardie  &  de  Gonzague.  Il 

promit  en  même  tems  pour  femme  au  fils  aîné  du  Marquis , 
l'a  parente  ,  Barbe  de  Brandebourg ,  fille  de  Jean  Y Alchimifie  , 
Margrave  dé  Brandebourg  ,  alliance  ,  qui  dona  un  nou- 
veau luftre  à  la  Maifon  de  Gonzague. 

Les  villes  de  Boz,zolo  &  d'Ofiiano  fe  fournirent  à  lui ,  & 
celle  de  Viadana  ayant  chaffé  en  141 8.  les  Cavalcabo  ,  fuivit 
leur  exemple.  Jean-François ,  qui  mourut  le  24.  Septem- 
bre 1444.  avoit  époulé  à  quinze  ans  Paule  Malatefia  ,  Dame 
auffi  remomée  par  fa  vertu  ,  que  par  fa  rare  beauté.  Elle  le 
fît  père  de  quatre  fils  ,  aufquels  il  partagea  fon  Etat ,  mais 
à  condition  que  l'aîné  conferveroit  fa  fupériorité  fur  fes 
cadets.  Jean-Louis  qui  étoit  le  dernier  ,  &  difgracié 
de  la  nature  ,  fut  defliné  à  l'Etat  Eccléfiaftique ,  &  eut 
Rodigo  ,  Folta  ,  Capriana ,  Cerejare ,  Piubecca  ,  &  Cajlellara. 
Alexandre  qui  le  précédoit  dans  l'ordre  de  la  naif- 
fance  ,  eut  pour  Ion  partage  ,  Canetto  ,  Rodondefco ,  Caflel- 
Gijfro  ,  Cajhghone.delle-Stivere  ,  Medole  ,  &  Ofliano.  Après  la 
mort  de  fa  femme  ,  il  prit  l'habit  de  Religieux  ,  &  mourut 
en  1466.  avec  une  grande  réputation  de  lainteté. 

Son  frère  C  h  a  r  l  e  eut  Sabionetta  ,faint  Martin  ,  Gon- 
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s.ague  ,  Rivarole  ,  Bozzolo  ,  Gazzolo  ,  Viadana  ,  Luzara  ,  Su-  Maison 
zara,  &  Reggiolo.  Nous  avons  parlé  de  la  caufe  de  ccrrc  mé-  ^    ^  ^ 
fintclligence  ,   qui  régna  toujours  entre  lui  Se  fon  frère      que*" 
aîné.  Apres  que  leur  pcre  eut  quité/le  parti  des  Vénitiens , 
Charle  tomba  entre  leurs  mains  ,  &  fut  échangé  contre 
Dominique  Malatcfta ,  prifonier  à  Mantouë.  Il  entra  en- 
fuite  au  fcrvice  des  Milanois  ,   qui  l'aj'ant  envoyé  pour 
défendre  Crème  &  Lodi  contre  les  Vénitiens ,  il  fe  laifla 
corrompre  par  François  Sforce  ,  auquel  il  remit  ces  villes , 
^  ternit  par  cette  trahifon ,  la  gloire  qu'il  s'étoit  aquife. 
François  Sforce  auquel  il  s'atacha  ,  le  fit  arêter  fur  le  ibup- 
çon,  qu'il  le  vouloir  quiter,mais  fon  frère  aîné  racheta 
ia  liberté  ,  &  pour  dédomagement  des  fommcs  qu'il  lui 
en  avoir  coûté  ,  il  fe  faifit  des  terres  de  fon  partage  ,  dans 
lefquellcs  Charle  tenta  inutilement  de  rentrer.  Jl  lervit  de- 
puis les  Sicnois ,  contre  Jaque  Piccinino  ,  &  après  la  paix  , 
il  fe  retira  à  Ferrare ,  auprès  du  Marquis  fon  beau-frere. 
Il  laiffa  ,  fuivant  Campana  ,  une  fille  nomée  Ccale  ,  qui 
époula  Odoard  à'Arco. 

LOUIS  III.  furnomé  le  Turc  ^  par  fa  mère  ,  parce  que  ,, 
contre  l'ufage  de  ce  tems  ,  il  ne  fe  faifoit  point  rafer  , 
réunit  à  fon  partage  ,  celui  qui  avoir  été  doné  à  fes  frères.  444- 
Il  avoir  fait  fes  premières  armes  fous  Piccinino ,  &  devint 
un  des  plus  célèbres  Capitaines  de  fon  tems.  Sa  réputation 
fit  rechercher  Ion  amitié  par  tous  les  Princes  d'Italie  , 
dont  fon  équité  le  rendit  comme  l'arbitre.  Les  Vénitiens 
lui  confièrent  le  comandement  de  leurs  'troupes ,  contre  les 
Milanois  ^  lorfqu'ils  eurent  fait  la  paix  ,  François  Sforce , 
Duc  de  Milan  ,  chercha  à  fe  l'atacher  par  une  alliance ,  en 
demandant  fa  fille  Dorothée  ,  pour  fon  fils  Galeas-Marie  ,  & 
LoiJis  rendit  à  Sforce  d'importans  fervices.  L'an  145:9.  il 
reçut  à  Mantouë  avec  beaucoup  de  magnificence ,  le  Pape 
Pie  IL  qui  y  vint  avec  quatorze  Cardinaux  ,  il  y  reçut  aufïi 
l'Empereur  Frédéric  III.  &  le  Roi  de  Danemarc.  Il  mou- 
rut le  12.  Juin  1478.  ayant  partagé  fes  Etats  à  fes  cinq  fils , 
à  la  prière  de  leur  merc.  Frédéric  qui  étoit  l'aîné .,  eue 
la  Seigneurie  &  Marquifat  de  Mantouë.  François  & 
Jean-François  eurent  Viadana ,  Sahionetta ,  Rivarclo  , 
Boz,x>olo ,  San-Martino ,  Gazzolo  Se  Ifola ,  avec  fubflitution  de 
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Maison  l'un  à  l'autre.  De  celui-ci  efl  fortie  la  branche  de  Sa- 
de      BiONETTA.  François  fut  créé  Cardmd en 1 360.  par  Pie  II. 
G  o  N  z  A-  lorfqu'il  étoit  à  Mantouc  ,  &  fut  le  premier  Cardinal  de  fa 
°  ^  ^'     famille.  Il  fut  enfuite  Légat  Apoftolique  ,  dans  la  ligue 
contre  les  Vénitiens,  &  mourut  en  1485.  Légat  à  Boulo- 
gne ,  laiflant  un  fils  naturel ,  nomé  François  ,  q^ui  éfouja  Tha- 
dée  Capra. 

R  G  D  o  L  F  E  qui  fit  la  branche  de  Caflïgliom  ,  &  Louis 
qui  prit  le  parti  de  l'Eglife ,  &  fut  Évêque  de  Mantouë 
en  148}.  eurent  avec  pareille  fubftitution  ,  les  villes  de 
Caneto  ,  OJiiano  ,  Ca/lel-Giffro  ,  Ca(iiglione-delle-Sfivere ,   Ro- 
dond^efco  ,  &  Solferino  ,  dont  la  fortereffe  demeura  à  l'aîné. 
Le  gouvernement  de  FREDERIC  I.  fut  moins  écla- 
n      tant ,  que  celui  de  fon  père ,  mais  s'il  n'eut  pas  les  quali- 
*^7°*     tez, qui  aquierent  une  réputation  brillante  ,  il  eut  au  moins 
celles  ,  qui  font  les  bons  Princes ,  &  les  Hilloriens  lui  do- 
nent  cet  éloge ,  d'avoir  été  pieux  ,  libéral ,  &  ami  de  la 
jufl;ice&  des  belles-Lettres.  Il  mourut  le  14.  Juillet  1484. 
père  de  trois  enfans  de  chaque  fexe  ,  qu'il  avoir  eus  de  fa 
femme  Marguerite  de  Bavière^  fille  du  Duc  Albert  III.  Jean 
qui  étoit  le  dernier ,  eut  le  Marquifat  de  Fefcouato ,  dont 
*  Voyez  ^^  poftérité  prit  le  nom.  *  Il  avoit  époufé  Laure  Bentivo- 
Tahle  IV  &^^°-  Sigismond  qui  le  précédoit  ,  fe  diftingua  égale- 
*  ment ,  &  dans  les  armes  &  dans  l'Eglife.  Il  comanda  avec 
gloire  les  troupes  de  fon  frère  ,  pour  le  férvice  de  l'Em- 
pereur Maximilien  I.  foumit  la  ville  de  Bologne  ,  qu'il 
remit  à  l'Eglife,  &  foutint  avec  zélé,  contre  le  Concile 
de  Pife ,  les  intérêts  du  Pape  Jule  II.  qui  l'avoit  faitC^r- 
dinal  en  1 50  J.  puis  Légat  dans  la  Romagne. 
^^  Son  frère  FRANÇOIS  IL  Marquis  de  Mantouë ,  entra 

\'  d'abord  au  fervice  des  Vénitiens  ,  qui  lui  confièrent  la 
■^4  ^'  conduite  de  leurs  troupes,  lorfque  les  François  entrèrent  en 
Italie  fous  Charle  VIII.  Il  fe  fignala  au  combat  du  Taro  en 
1494.  où  il  fit  prifonier  le  bâtard  de  Bourbon.  Il  alla  enfuite 
avec  les  troupes  Vénitienes ,  à  la  défenfe  de  Ferdinand  , 
Roi  de  Naples ,  &  reçut  du  Pape  ,  la  rofe  d'or.  Ludovic 
Sforce  l'ayant  rendu  fufped  aux  Vénitiens ,  il  paflfa  au  fer- 
vice  de  l'Empereur  Maximilien  L  &  du  Duc  de  Milan  fon 
allié  ,  mais  il  ne  put  s'acorder  longtems  avec  celui-ci.  Le 

Roi 
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Roi  Louis  XII.  pourfe  l'atacher,  le  fit  Chevalier  de  fon  Ma  i  soir 
Ordre  de  faine  Michel ,  &  lui  dona  en  i  Ç03.  le  comande-  "  ^ 
mens  des  troupes  Françoifes  en  Italie  ,  avec  1 2.  mille  écus  ^  '^  ^  z  a- 
d'apointemens.  Gonzague  les  conduifit  dans  le  Royaume  **  ^ 
de  Naples  ,  &  leur  fit  pafTer  le  Gariglian  à  la  vue  de  l'armée 
cnemie  ,  comandce  par  le  grand  Capitaine  Gonzalez  ;  mais 
dès  ce  jour  même,  les  Capitaines  François  conçurent  des  dé- 
fiances de  la  conduite  ,  parce  qu'il  avoir  laifTé  échaper  l'o- 
cafion  de  défaire  entièrement  les  enemis  ,  &  de  reconquérir 
le  Royaume  de  Naples.  On  l'acula  même  d'intelligences 
fecretes  avec  Gonzalez  ,  &  le  voyant  fufpe£l ,  il  feignit 
une  maladie  pour  avoir  fujet  de  fe  retirer.  Le  Pape  Jule  II. 
le  fit  Gonfalonier  de  l'Eglife  ,  &  étant  entré  dans  la  ligue 
de  Cambrai ,  contre  les  Vénitiens ,  il  fe  trouva  en  i  509. 
à  la  bataille  de  Gierra-d'Adda.  Peu  après  étant  campé  à 
Ifola-della-Scala  ,  il  fe  lailfa  furprendre  par  la  garnifon  de 
Legnano  ,  fous  la  conduite  de  Letlio  Malvezzi ,  &  fa 
troupe  fut  défaite.  Il  fe  fauva  ,  &  fe  cacha  fi  heureufement 
dans  un  champ  de  menu  grain  ,  qu'on  cefi!'a  de  le  cher- 
cher j  mais  un  payfan  ,  auquel  il  s'adrefla  pour  avoir  un 
guide  ,  qui  le  conduisît  à  Vérone  ,  le  reconut  &  le  trahir. 
Il  fut  pris  &  mené  prifonier  de  guerre  à  Venife  ,  dans  le 
Palais  de  faint  Marc.  Le  Sénat  ayant  perdu  dans  le  même 
tems  le  Comte  de  Petigliano  fon  Général  ,  jetta  les  yeux 
fur  le  Marquis  ,  pour  le  mettre  à  la  tête  des  armées  de  faint 
Marc  ,  il  étoit  très-capable  de  comander  l'armée  Vénitiene  : 
d'ailleurs  il  étoit  bon  d'aquerir  un  tel  Allié  ,  parce  que  la 
fituation  du  Mantoiian  rendoit  fon  Etat  d'une  grande  im- 
portance dans  les  guerres  de  Lombardie.  Le  Doge  Lore- 
dano  propofa  lui-même  au  Marquis  de  devenir  le  Général 
de  ceux,  dont  il  étoit  le  prifonier ,  &  il  orna  fa  propofition 
de  tous  les  difcours  flateurs ,  que  les  Vénitiens  favent  fi  bien 
mettre  en  œuvre  pour  engager  les  Oficiers  étrangers ,  qu'ils 
fouhaitent  d'atirer  à  leur  fcrvice.  Loredano  ne  laifïa  pas 
néanmoins  de  lui  infinuer ,  que  comme  il  avoir  déjà  quité 
une  fois  le  fervicc-de  la  République  ,  il  étoit  à  propos  , 
pour  obliger  quelques  Sénateurs  trop  défians  à  fe  taire  , 
qu'il  daignât  doner  une  cfpece  de  caution  ,  de  la  durée  du 
lecond  engagement  :  que  le  Doge ,  &  toutes  les  perfones 

Nn 
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M  A  r  s  o  N  équitables  du  Gouvernement  avoient  trouvé  cependant  que 
DE       la  fimple  parole  d'un  Souverain  comme  lui ,  étoit  une  sûrera 
G  o  N  z  A-  plus  que  lufifanre. 

*  ^  ^*  Le  Marquis,  de  Mantouë  impatient  de  fortir  de  fa  prifon,, 
promit  au-delà  de  ce  qu'on  lui  demandoit ,  &  fans  faire 
atention  à  quels  engagemens  il  alloit  manquer  ,  il  envoya 
fur  le  champ  chercher  Ion  fils  à  Mantouë  ,  pour  le  mètre 
en  otage  à  Venife.  Mais  la  Marquife  de  Mantouë  ,  Prin- 
ccfTe  de  la  Maifon  d'Eft  ,  étoit  de  ces  femmes  (  dit  l'Auteur 
de  la  ligue  de  Cambrai  ,  dont  je  copie  ce  récit)  qui  ont 
une  déférence  aveugle  pour  la  volonté  de  leurs  maris ,  lorf- 
qu'elle  fe  trouve  conforme  à  leur  fentiment ,  mais  qui  fou- 
mettent  à  leur  jugement  cette  volonté ,  quand  elle  fe  trouve 
opofée  à  ce  qu'elles  veulent  faire.-  Son  mari  faifant  une 
a£lion  ,  qui  ne  témoignoit  ni  fermeté  ni  courage  ,  elle 
fe  crut  quite  de  la  fubordination  ,  &  difpenfée  de  l'obéiT- 
fance.  Elle  refufa  donc  de  livrer  fon  fils  ,  pour  fervir  de 
fceau  à  un  Traité  qu'elle  n'aprouvoit  point.  Louis  de  Fer- 
mo ,  chargé  de  la  comiiïion  de  fon  mari ,  ne  lui  raporta 
de  Mantouë  ,  qu'une  exhortation  à  foufrir  fon  malheur  en 
Souverain  ,  &  à  ne  pas  fe  laiffer  féduire  aux  fentimens  des 
prifoniers  de  guerre  vulgaires  ,  que  l'ennui  &  l'efpérance 
téméraire  des  avancemens  ,  qui  les  atendent  au  fortir  de 
la  prifon  ,  difpofent  à  iuivre  inconfidérémert  les  voyes  les 
plus  équivoques ,  quand  elles  peuvent  les  mener  à  la  libertés 
Il  obtint  fa  liberté  à  la  recomandation  du  Sultan  Baza— 
jet  II.  fon  ancien  ami.  Les  Vénitiens  lui  perfuaderent  qu'il 
ia  devoit  aux  bons  ofices  du  Pape  ,  &  le  lui  envoyèrent  j 
de  forte  que  prévenu  de  cette  idée  ,  il  n'eut  pas  de  peine  à. 
renoncer  à  fes  alliances ,  pour  accepter  le  comandement 
defes  troupes.  CefarCampana  dit  qu'il  le  refufa  à  caufe  de 
fes  infirmitez ,  &  il  mourut  neuf  ans  après ,  laiiTant  d'Ifahel/e 
d'Efl ,  trois  Princes  d'un  mérite  diftingué.  Hercule  qui: 
étoit  le  fécond  ,  fut  Evêquc  de  Mantouë  à  l'âge  de  quinze 
ans ,  par  ia  réfignation  de  fon  oncle  Sigifmond  ,  &  créé 
Cardinal  à  vingt-deux  ans ,  en  1Ç27.  par  le  Pape  Clé- 
ment Vn.  il  fut  auffi  Archevêque  de  Tarragone.  Pendant 
la  minorité  de  fes  neveux  ,  Ducs  de  Mantouë ,  il  gouverna 
l'Etat  pendant  feize  ans ,  avec  autant  de  prudence  que  de. 
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dcdomagc  par  douceur  ,  fans  abandoncr  le  foin  de  l'Eglife.  M  a  i  s  o  i» 
Il  mourut  le  2.  Mars  1563.   au  Concile  de  Trente  ,  où       db 
il  préfidoit  comme  Légat  du  Pape.  G  o  n  2  a- 

Scs  deux  frères  Frédéric  &  Ferdinand  firent     <î u e. 
chacun  une  branche  ,  le  dernier  fit  celle  de  Guastalla  , 
&  le  premier  continua  la  branche  aînée,  qui  fut  décorée  en 
fa  perfone  du  titre  de  Duc. 


Branche  des  Ducs  de  Mantouë. 

FREDERIC  Gonzague  fuccéda  à  fon  père  à  l'âge  de 
dix-neuf  ans  ,  &  la  même  année  il  fut  créé  Capitaine 
Général  de  l'Eglife  par  Leôn  X.  mais  comme  ce  Pape  étoic        -r 
allié  de  Charle-Quint  ,  contre   le  Roi  François  I.  dont 
il  avoit  reçu  l'Ordre  de  faint  Michel ,  il  n'accepta  cet  em-       "  * 
ploi  qu'après  avoir  renvoyé  le  Colier  de  cet  Ordre  à  M.  de 
Lautrec.  Il  alla  avec  Profper  Colonne  à  Ja  conquête  du 
Miianez  ,  &  y  donna  dans  cette  expédition  des  marques 
d'une  grande  valeur  &  d'une  prudence  au-delà  de  fon  âge.     ^'**'*^ 
Il  entra  depuis  dans  la  ligue  des  Princes  d'Italie,  contre  • 

Charle-Quint ,  pour  la  délivrance  de  Clément  VII.  mais 
peu  après  il  renonça  à  fes  engagemens  ,  &  fe  réconcilia 
avec  l'Empereur  ,  avant  même  que  ce  Prince  eût  fait  la 
paix  avec  le  Pape.  Quelque  tems  après  l'Empereur  étant 
venu  à  Mantouë  ,  où  Frédéric  le  reçut  avec  la  magnifi- 
cence digne  d'un  Hôte  auflî  illuflre ,  il  lui dona,  l'an  1550. 
le  titre  de  Duc.  Charle  ,  qui  vouloir  s'atacher  Frédéric  , 
ajouta  à  ce  titre  un  nouveau  bienfait.  Le  Marquifat  de 
Montfcrrat  étant  venu  à  vaquer  l'an  1533.  par  la  mort  de 
Jean-George  Paléologue  ,  le  dernier  de  la  JViaifon  ,  l'Em- 
pereur prit  le  fequeflre  de  cet  Etat ,  &  l'ajugea  en  1  5  36.  au 
Duc  ^e.  Mantouë ,  qui  avoit  époufé  la  nièce  du  dernier 
Marquis  ,  fans  avoir  égard  aux  demandes  du  Duc  de  Sa- 
voye  ,  ni  à  celles  du  Marquis  de  Saluées ,  qui  y  formoienc 
des  prétentions.  Frédéric  mourut  âgé  de  quarante  ans ,  le 
vingt-huit  Juin  1540.  Outre  cinq  enfans  légitimes,  il  en 
laiffa  un  naturel ,  nomé  ALEXANDRE  GONZAGUE  ,  qui 

N  n  ij  aquit 
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II.  FRANÇOIS  III.   GoNZAGUE,  Duc  de 

Mantoue,  Marquis  de  Mont  FERRAT  , 
né  en  1533.  fuccede  1540.  ■\  le  11.  Février  ijjo. 

âgé  de  17.  ans  ,  ép.  Catherine  d'AuTRicHS  , 
fille    de    l'Empereur    Ferdinand    I.    le    11. 

Février  1J45.  -f  en  lyyi.  Reine  <ie  Pologne. 


III.    GUILLAUME    Gonzabue, 
né  14.  Avril  1530.  Duc  de  Mantoue 

ijjo.  créél.  Duc  deMoNTFERRAT  1573. 
■f  14.  Août  15 88.  âgé  de  ji.  ans ,  ép. 

Eléomre  d'AUTRicHE  ,  fille  de  l'Empereur  J 
Ferdinand  I.   1561.  tiji'4.         1 


.,A_ 


IV.    VINCENT    L    GoNZAGUE,   né  en  1561. 

D.  de  Mantoue  &  de  MonteerratijS/. 
t  en  Mars  1611.  âgé  de  50.  ans,  r.  14.  ans  ,  époufa 
Marguerite    F  a  r  n  e  s  e  ,     fille    d'Alexandre 


Duc  de  Parme.   1°.  Ele'onore  de 
de  François  ,  Duc  de  Fiorence 


M  E  D  I  c  I  s  ,  fille 
1J84,  t  »5oî. 


Anne-  Catherine 

GON  Z ACUE, 

■f  en  162.0. 
ép.    Ferdinand 

d'AUTRICHÏ  , 

Archiduc  d'iNS- 

PRUK  ,   I  j8i. 

fen  IJ9J. 


Marguerite 
GoNZAcuï, 

ép. 

Alfonsi    II. 

d'E  s  T  ,  Duc 

de 
Ferrari, 
1579. -j- en  1557. 


V.  1  FRANÇOIS  IV. 

GoNZAGUE  ,  né 

en  l'année  ij86.  Duc  de 
Mantoue  &de 

MONTFERRAT  ,  iSlt. 

•}•  le  zi.  Décembre 
Itfiz.   âgé  de  16.   ans. 

ép.    Marguerite  de 
Savoye  ,  fille  de  Charle- 

Emanuel ,  Duc  de 

Savoye  ,     160S.    •}•    en 

i<?jj. 


VI.  FERDINAND  l. 

GoNZAGUE,né 
en  1587.  Cardinal, 160^. 

Duc  de  Mantoue  , 
1611.  ■\    162.6.   âgé  de 

3^.3.  ép.  i".  Camille 
Reticine,   répudiée, 

id'16.  2.".  Catherine 

de  Medicis  ,  fille  de 

Ferdinand  I. 

Grand  Duc  de 

Toscane     leiy. 


VII.  VINCENT  II.  Marguerite  Ele'onore  ^ 

GoNZAGUE,  né  Gonza-         j-  en 

en     IJ94.     Cardinal,  cue  ,    née       1655.. 

en  161 5.  Duc  de  en  Ijpo.          ép. 

Mantoue  ,   en  162.6.  f            Ferdi- 

■\  i6.  Décembre  en  1^31.     nand  II. 

1617.  âgé  de  33.  ans,  ép.            d'Au- 

éç.  Ifaielle  Henri,   triche, 

GoNZAGUE,  Duc  de       Empe- 

fiUe  de  Ferdinand  ,  Loraine  ,      reur  , 

Duc  de  B  o  z  z  o  LO  ,  1606.          ï6ii, 

1617.  t  Ï614.       1 1637. 


Louis, 

f  en  bas 

âge. 


Marie 

GoNZACUï, 

née  1609.  t  en 

1660.  époufa 

Charle    II, 

GoNZAGUE, 

Duc  de 
Ni  T  ER,  s, 

162.7. 


iJacinthï 

G0HZA«UE. 


Nicole  Claude 

de  de 

Loraine  Loraine 

,       formèrent  des 

prétentions  fur 

Mantoue  en  1617^ 


aSj 


Devrez, 


&deMONTFERRAT. 


«p.    MaH-gueriti  Paleologue,    fille  de   Guillaume  VI.   Marqui»   de 
MoNTfERRAT,    &  Héritière  de  (on  onde  Jean-George. 


LOUIS    GoNZ  A  G  UE  ,  né  en  ij  jS.  Duc  de 

Nevers    &    deRETHBL,flei3. 
Oftobrc    1595.    cp.   Henriette    de    C  le  vis, 

fille  &  Héritière  de  François  I.  Duc  de 

Nevers   &:    de    Rethel,     le    1.    Mjr» 

ij6j.  f  en  l'année   1601. 


Frédéric  Gonzacue  , 
né  en  IÎ40.  Evcque 

de  Mantouc ,  &  Cardinal 

en   15^3.  t  le  zi. 

Février  Ijdj. 


Ifrbelle  GoNZAGUi, 

ép.   François 

d'AvAiot ,  Marqui» 

de 

Pescaire. 
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VIII-     CHARLEI.     GONZAGUE, 

Duc  de  Nevers  &  de  Rethel, 
en   lîSJ.    Duc   de   Mantoue    &   de 

MoNTFERRAT,  en  1617.  t  'c 
XI.  Sept.  1637.  ''•  '°-  ^"*'  ^P"  Cutherint 

de  LoRAiNE,  fille  de  Charle  , 
Duc  de  M  A  y  E  N  N  E  ,    ijpp-  t  en  i5i8. 


M»rie  GoNZAOUE, 

■\  en  l'année  itfoi. 

épouiâ 

Henri    de   Loraine^ 

Duc  de 

Mayenne  ,    1J99. 

i"  en    léii. 


Catherine  Gonzague, 

■}■  en  l'année  1619. 

cpoufa 

Henri  I.  d'ORLEANs  , 

Duc  de 

LONGUEVILLE, 

1588.  t  en  IÎ95'. 


_>— 


François  , 

Duc  de 
Rethelois  , 

t  le  13- 

Oftobrc 

l6ii.  âgé 

de  16.  ans. 


CHARLE  II.  Gonzague  ,  Ferdinand 

Duc  de  Rethelois  ,  Gonzague, 

né  l'an  1609.  -f  avant  fon  Duc   de 

père  en  Juillet  16  31.  âgé  de  Mayenne  , 

de  11.  ans  ,  ép.  Marie  ■\  en  1631. 

Gonzague,    fille  de  jeune. 
François   IV.  Duc  de 
Mantoue  ,     1617. 


-/^- 


Lo'ùife  -  Marie  , 
Reine  de 

Pologne, 
I  10.  Mai  1667. 

ép.  1°.  Ula- 
DISLAS   VI.  Roi 

de  Pologne  , 
1646.  t    KÎ48. 

2".  J.  Casimir 
fon  beau- frère , 

i(S'4p.  f  1^71. 


Jînne 

Gonzague, 

1 6.  Juillet 

16S4. 

ép. 

Edouard  , 

de 

Ba  viere, 

C.  Pal.  du 

Rhin,  1645. 

t   1663. 


Beaeiiiâc  , 

Abefle 

d'jiven/iy  ^ 

t  a  Paris 

le  jo.Scpt. 

1637. 


IX.  CHARLE    III.  Gonzague,  né  en  i6ip.  Duc  de 
Mantoue  &deMoNTïERRAT,   1^37.  -j- le  14. 

Août  166s-  âgé  de  36.  ans  ,  ép.  Ifahelle-Cla'-re  d'A  u  triche, 

fille  de  Léopold  ,  Archiduc  d'iNSPRUCK, 

1649.  f  l'an  i68j. 

. A _ . 

X.  CHARLE  IV.    Gonzague,  né  le  31.  Août  165*. 

Duc  de    Mantoue,  1665.  f  5.  Juillet  1708. 
ép.  1°.  Anne  Gonzague,  fille  de  Ferdinand  1 1 1.  Duc  de 

GUASTALLA,   1670.  -f  1703.  »".  Sufane-Htnriette 
de  L  o  R  A  I  N  E  ,  fille  de  Charle  1 1 1.  Duc  d'EiBoiur,  en 
Novembre  1704.  f  à  Paris  le  19.  Décembre  1710. 


Ele'onore  Gonzague  ,  née  en 

1530.  t  J-  Décembre  1686. 

époulà 

Ferdinand  III    d'AuTRicHE , 
Emp.  1 .  Avril  1 6  5 1 .  •["  1  fi  5  7. 


EUanore  d'A  u  t  r  i  c  h  e  , 
époufa   1°.   Michel 

WiENOwisK  i.  Roi  de 
Pologne,   -f-  1673. 

x".  Charle-Leopold  ,  Du» 
de  LoRAiNE,  -f  i6po. 
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Dcm  CARLOS    Gonzacus,  Deux   filles 

fils  naturel.  nac  Religieuf». 


L  I  o  p  o  L  D  ,  Duc  de  I  C 

L  o  R  A  I  N  E  ,    prétendant 
i  la  fuccelllon  de 
Mancouë. 


■    28^      GENEALOGIES  HISTORIQUES 

Maison  aquit  beaucoup  de  réputation  par  fa  valeur  dans  l'art  militaire  ,  (^ 

D  E       fon  intégrité.  Ilfervit  l'Empereur  en  Lomharàie  ,  ^  le  Roi  d'Efpa- 

G  o  Nt  z  A-  gne  en  Flandres  ,  ^  fut  honoré  du  titre  de  Copjeiller  d'Etat  de  Sa 

GUE.      _/i/f.  c.  Il  mourut  dans  fa  patrie,  plus  chargé  de  gloire  que  d'années, 

^  laijj'a  quatre  enfans ,  favoir  ,  Hippolite  (^  Alexandre ,  Ré- 

ligieufes  ,  avec  FABIUS  cjr  ALEXANDRE  Gonzague.  Celui-ci 

fut  élevé  Page  de  l'Empereur  Maximilien  II.  ^  s' étant  retiré  k 

Mantàué ,  il  y  é pouf  a  Françoife  Guerrier! ,  fille  du  Comte  Tullus , 

£^  mourut  jeune  fans  lignée  l'an   1588.  Son  frère  après  avoir 

acompagné  fon  père  dans  fes  expéditions  en  Flandres  ,    revint 

avec  lui  k  Mantoué  ,  ou  il  fe  fit  aimer  ^  confidérer  du  Duc 

Vincent.   Cefar  Campana. 

François  III.  Gonzague  fuccéda  à  fon  père  à  l'âge  de 

•^  ^'        fept  ans  ,  fous  la  tutelle  du  Cardinal  Hercule  fon  oncle  ,  & 

ï  54*^-     mourut  à dix-fept  ans,  le  2 1 .  Février  1 5  ço.  fans  enfans  de  fa 

içxrvmtCatherine  d'Autriche,  fille  de  l'Empereur  Ferdinand  I. 

laquelle  fut  depuis  Reine  de  Pologne.  Il  eut  pour  fucceffeur 

fon  frère  GUILLAUME,  III.  âgé  de  14.  ans ,  auquel  l'Em- 

pereur  Maximilien  II.  dont  il  époufa  en  ijdi.  la  fœur 

'550-     Eléonore  d'Autriche  ,  confirma  la  poITeffion  du  Montferrat 

&  de  la  ville  de  Cafiil ,  &  érigea  depuis  en  fa  faveur  ,  l'an 

I J73.  le  Montferrat  en  Duché. 

Les  habitans  de  Cafal ,  qui  avoient  autrefois  joiii  des 
privilèges  des  villes  Impériales  ,  &  s'étoient  enfuitc  foumis 
aux  Marquis  de  Montferrat ,  prétendirent  après  l'extinc- 
tion de  la  race  des  Paléologues  ,  rentrer  dans  leurs  droits  ; 
mais  ayant  été  condamnez  par  un  Décret  Impérial ,  ils  for- 
mèrent une  conjuration  fous  la  prote£i:ion  du  Duc  de  Sa- 
voye  ,  pour  s'emparer  de  la  ville.  Le  Duc  Guillaume  en 
eut  avis ,  fe  rendit  à  Cafal  en  1 567.  &  prévint  les  deffeins 
des  fa£lieux  ,  dont  il  fit  arêter  plulieurs ,  cntr'autres ,  Fla- 
mimo  ,  bâtard  de   l'illuftre  Maifon  des  Paléologues ,  qui 
fut  condamné  à  une  prifon  perpétuelle  ,  au  lieu  de  la  mort 
qu'il  avoit  méritée.    Guillaume  laiffa  à  Cafal",  Vefpafien 
Gonzague  fon  parent ,  pour  y  comander  ,  &  retourna  à 
Mantouë  ,  où  il  vécut  dans  une  grande  tranquillité  ,  ocupé 
du  foin  de  faire  fleurir  les  fiences  &  les  beaux  Arts ,  qu'il 
aimoit.  Il  reçut  dans  Mantouë ,  avec  beaucoup  de  magnifi- 
cence ,  le  Roi  Henri  III.  qui  venoit  de  Pologne.  Ce  Duc , 
qui  étoit  boffu  &  valétudinaire ,  mais  que  la  nature  avoit 


D    E 

G  O  î,  Z  A- 


IV. 

1587. 
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tte  grandes  qualitez  d'efpric ,  mourut  le  14.  Août  1587.  MArsoj* 
âgé  de  cinquante-un  ans  ,  ou  de  quarante-neuf  ,  fuivant 
Campana. 

Son  tils  Vincent  I.  Duc  de  Mantouc  &  de  Mont- 
fcrrat  ,  s'aquit  beaucoup  d'eftime  par  fa  piété  ,  la  jullice  , 
fa  libéralité,  6c  Ion  amour  pour  les  Henccs  &  les  beaux 
Arts.  11  inftitua  en  1608.  l'Ordre  des  Chevaliers  du  Pré- 
eiettx  Sang ,  &  fit  conllruire  ,  itTetnTlïï'ant  d  art  que  de  cTé- 
penfe  ,  la  citadelle  de  Calai.  Son  mariage  avec  Mc-sgu.crite 
Farnefe  ,  fille  d'Alexandre  ,  Duc  de  Parme  ,  ayant  été  dif- 
fous ,  à  caufc  d'un  défaut  corporel ,  *  la  Princcffe  fc  retira 
dans  un  Couvent ,  &  le  Duc  époufa  ,  l'an  i  584.  Elconore  de.- 
Alcdicis ,  fœur  aînée  de  Marie  ,  qui  fut  Reine  de  France  , 
&  il  en  eut  ti^ois  I  rinces ,  qui  furent  fucceflivcmcnt  Ducs 
de  Mantouc  ,  avec  dtux  PrincelTes ,  dont  l'une  fut  Impéra- 
trice ,  &  l'autre  Duchefle  de  Loraine. 

FRANÇOIS  IV.  ne  furvécut  que  neuf  mois  au  Duc 
fon  père  ,  étant  mort  le  21.  Décembre  1612.  &  ne  lailTa 
qu'une  fille  âgée  de  trois  ans ,  de  la  Duchefîe  Marguerite 
àc  Savoy  e  ^  fille  du  Duc  Char.e-Emanuel.  La  mort  de  ce 
Prince  caufa  de  grands  troubles  dans  l'Etat. 

FERDINAND  Gonzague ,  frère  de  François ,  quita 
le  chapeau  de  Cardinal  ^  qu'il  a  voit  reçu  en  i  joj.  &  prit  le 
titre  de  Duc  de  Mantou'e  &  de  Montferrat ,  avec  la  tutelle  de 
la  Princeffe  Marie  fa  nièce.  Le  Duc  de  Savoye  Ion  aycul 
maternel  ,  prétendit  qu'elle  apartenoit  à  la  Ducheflc  fa 
mère  ,  &  le  fervit  de  ce  prétexte  pour  prendre  les  armes , 
&  faire  revivre  fes  prétentions  fur  le  Montferrat  5  mais 
les  Princes  alliez  de  la  Maifon  de  Mantouc  fe  préparant 
à  envoyer  du  fccours  à  Ferdinand  ,  la  paix  fe  fit  en  161 5». 
Elle  fut  iuivie  deux  ans  après  du  Traité  d'Afti ,  qui  ne  fit 
cependant  qu'alToupir  ce  difércnd.  La  guerre  recomença- 
peu  apr:s ,  &  la  France  la  termina  par  les  Traitez  de  Ma- 
drid &  de  Pavie  ,  conclus  en  1617.  Ferdinand  n'étant 
encore  que  Cardinal^  devint  amoureux  d'Ardutlle,  ou,  com-  Mf.  lojchL 
me  d'autres  i'apellent,  Camille  Rettcine  ^  d'une  des  premières 


V. 

1612. 


VI. 
1615;^ 


*  ?£2i.î!!'î'  A''?!?»'  ,  dit  M.  de  Thou 
r.  104  Ce  ne  ïutdonc  pas  pour  c.-ufe  de 
parenté  ,  comme  l'ont  dit  q|uelijues-uns  , 


n'y  ay;int  eu  jufqu'alors  aucune  aliance 
entre  les  Maifons  de  Gonzague  &  de  fax- 
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Maison  Maifons  de  Cafal ,  &  lepoufa.  Ce  fut  l'Evêque  de  Dioce- 

D  E       farée  qui  fit  la  célébration  de  ce  mariage ,  dont  naquit  un 

G  o  N  z  A-  fils  nomé  Hiacinthe  ,  tenu  fur  les  fonts  de  batême  par  le 

**  "  ^'     jeune  Comte  Trivulce  ,  qui  fut  depuis  Cardinal.  Ferdinand 

fit  dans  la  fuite  caffer  ce  mariage  ,  comme  clandeftin  ,  & 

époufa  ,  le  7.  Février  161 7.  Catherine  de  Médicis ,  fille  du 

Grand  Duc  Ferdinand  I.  dont  il   n'eut  point  d'enfans. 

Ainfi  à  fa  mort  arivéc  en»  1626.  fon  frère  VINCENT  II. 

Y\\       lui  fuccéda.  Celui-ci  avoit  été  créé  Cardinal  en  161  j.  &  en 

i6x6       ï^ï?-  ^1  s'étoit  marié  avec  Ifubelle-Gonzague  ,  Princefle  de 

Bozzolo ,  dont  il  prétendit  enfuite  faire  caffer  le  mariage  , 

pour  caufe  de  flérilité  ,  afin  d  epoufer  la  Princefle  Marie  fa 

nièce ,  qu'il  maria  le  25.  Décembre  162J.  avec  fon  couiin 

Charle  Gonzague ,  Duc  de  Rhetclois  ,  &  le  lendemain  il 

mourut ,  le  dernier  de  la  branche  aînée  des  Ducs  de  Man- 

touë.  Sa  mort  replongea  le  Mantouan  dans  les  horreurs 

de  la  guerre  ,  par  la  jaloufie  de  la  Maifon  d'Autriche  ,  qui 

ne  vouloit  pas  laifîer  cette  fucceflion  à  l'héritier  légitime  , 

parce  qu'il  étoit  ataché  à  la  Maifon  de  France  ,  où  il  pofl'é- 

doit  de  grands  biens. 


Branche  de  N  E  v  E  R  s  ,  d'oùjontjortis  les  derniers 
Ducs  de  Mantouë. 

LOUIS  de  Gonzague  ,  duquel  décendent  les  derniers 
Ducs  de  Mantouë  ,  étoit  troifiéme  fils  de  Frédéric  , 
Duc  de  Mantouë ,  &  de  Marguerite  Paléologue  ,  héritière 
du  Montferrat ,  &  fille  à'Jnne  d'Alencon.  L'alliance  qu'il 
avoit  par  fa  mère  ,  avec  la  Maifon  de  France ,  &  la  part 
qu'il  prétendoit  du  chef  de  cette  Princefle  ,  à  la  fucceflîon 
des  Ducs  d'Alencon ,  l'atirerent  en  France  ,  &  le  firent 
entrer  au  fervice  de  cetteCourone,pour  laquelle  il  combatit 
vaillament  à  la  bataille  de  Saint  Quentin  ,  où  il  demeura 
prifonier  l'an  1557.  Quelques  années  après  il  aquit  les  Du- 
chez  de  "Nevers  &  de  Khetel ,  par  Talliance  qu'il  prit  le  a. 
Mars  1565;.  avec  Henriette  de  Cleves ,  qui  étoit  devenue 
héritière  de  ces  Duchez  par  la  mort  de  fon  frère.  Ce  ma- 
riage 
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rîagc  &  le  gouvernement  de  Champagne  ,  qu'on  lui  dona  ,  M  a  i  so  m 
furent  de  nouveaux  liens ,  qui  l'atachcrent  aux  intérêts  de  Ja  d  e 
France.  Il  fervit  utilement  les  Rois  Charle  IX.  &  Henri  III.  Gonza- 
dans  les  guerres  contre  les  Religionaircs  ,  &  fut  fait  Chc-  ^  u  e. 
valier  de  l'Ordre  du  faint  Efprit  à  la  première  promotion 
du  51.  Décembre  1578.  Les  Ligueurs  l'engagèrent  depuis 
dans  leur  parti  :  mais  il  le  quira  bientôt ,  &  fut  des  premiers 
à  reconoître  le  Roi  Henri  IV.  qui  l'envoya  en  1 5:95.  Am- 
badeur  à  Rome  pour  obtenir  fon  ablolution.  Il  ne  put  réiif- 
fir  dans  les  négociations.  Etant  de  retour  en  France  ,  il  fit 
tous  îes  éforts  pour  empêcher  les  Efpagnols  de  prendre  la 
ville  de  Cambrai ,  oti  il  fit  même  entrer  le  Duc  de  Rhe- 
telois  fon  fils  pour  la  défendre.  Il  aprit  la  perte  de  cette 
place  avec  chagrin  ,  &  peu  après  il  mourut  à.  Nèfle  ,  de  dif- 
fcnterie,  l'an  i  J95.  à  l'âge  de  cinquante-fix  ans.  Ce  Prince 
V  dit  M.  de  Thou  1.  115.)  avoit  l'ame  grande  ,  &  étoit  très- 
prudent  ,  mais  d'une  prudence  trop  lente  ,  &  trop  circonf- 
pecle  pour  notre  nation.  Il  palToit  aufli  pour  un  homme 
trop  exad  &  trop  atentif  à  tout.  Au  refte  il  étoit  droit  & 
règle  dans  fa  conduite  ,  humain  ,  poli  ,  magnifique  ,  ja- 
loux de  fon  honeur  &  de  fon  rang.  On  a  crû  alTez  commu- 
nément ,  ajoute  cet  Hiflorien  ,  que  le  chagrin  avoit  aufli 
contribué  à  fa  mort.  On  avoit  raporté  au  Roi ,  que  le  Duc 
outré  de  la  prife  de  Cambrai  ,  s'étoit  écrié  ,  lorfqu'il  en 
aprit  la  nouvelle  ,  qu'il  étoit  honteux  qu'on  ocupât  l'armée 
du  Roi  en  Franche-Comté  à  la  picorée  ,  Se  que  la  Cour 
s'amufat  tranquilemcnt  à  Lion  ,  à  des  bals  &  à  des  fpeda- 
cles  ,  tandis  qu'on  laifi^oit  prendre  lâchement  le  plus  ferme 
boulevard  de  notre  frontière.  Henri  IV.  n'avoitpû  s'empê- 
cher à  cette  ocafion  de  lâcher  un  mot  piquant  contre  ce 
Seigneur ,  &  ce  trait ,  dit-on ,  lui  porta  la  mort  dans  le 
cœur.  Thou  l.  115. 

Son  fils  CHAR  LE  I.  Gonzague  fut  un  des  plus  grands    xrjyy 
Princes  de  fon  tems.  Après  avoir  parcouru  diférentes  Cours       j:     ' 
de  l'Europe  ,  il  fe  rendit  en  1602.  en  Hongrie  ,  où  il  fc  fi-  ■  ^^27. 
gnala  contre  les  infidèles ,  furtout  au  fiége  de  Bude  ,  où 
il  fut  bleffé  d'un  coup  de  moufquet  à  l'épaule  gauche  le  22. 
0£lobre  1602.  Il  fut  envoyé  l'an  1608.  Ambaffadeur  d'O- 
bédience auprès  du  Pape  Paule  V,  &  employé  par  le  Roi 
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Maison  Henri  IV.  en  divers  autres  négociations.  Il  étoit  ocupé  à 
DE       Rome  pour  les  intérêts  de  la  France ,  lorfqu'il  y  aprit  la 
GONZA  -  __„ 
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mort  de  Vincent  IL  Duc  de  Mantouë.  Il  partit  auflîtôt 
pour  fe  mettre  en  pofTefTion  d'un  Etat  qui  lui  apartenoit 
légitimement  :  cependant  le  Duc  de  Guaflalla  lui  difputa' 
cette  fucceffion  ,  &  le  Duc  de  Savoye  prit  cette  ocafion 
pour  redemander  le  Montferrat.  L'Empereur  Ferdinand  II. 
refufa  les  invellitures  au  Duc  de  Nevers.  Son  feul  atache- 
ment  à  la  France  étoit  le  motif  fecret  de  ce  refus ,  &  le  pré- 
texte aparent  étoit  de  tenir  en  fequeflre  les  Etats  de  cette 
fucceflion ,  pour  les  doner  à  celui ,  à  qui  ils  apartiendroient 
Le  Roi  Loiiis  XIII.  craignit  que  fous  ce  prétexte  l'Empe- 
reur ne  s'en  emparât ,  &  ne  les  gardât.  Il  fe  déclara  pour  le. 
Duc  de  Nevers ,  força,  l'an  1629.  le  Pas  de  Suze  ,  &  fie 
lever  le  liège  de  Cafal.  L'année  fuivante  Collalto ,  Générai 
des  Impériaux  ,  furprit ,  le  18.  Juillet  Mantouë  ,  où  le  pil-* 
lage  dura  trois  jours,  &  où  fe  comircnt  les  défordres  les  plus 
afreux  :  cependant  l'armée  Francoiie  ayant  délivré  Calai  , 
affiégée  par  Spinola,  on  figna  le  19.  de  Juin  163 1.  le  traité, 
de  Quierafque  ,  qui  affura  la  polTelfion  du  Mantouan  &  du 
Montferrat,,  au  Duc  Charle,  Il  en  reçut  les  invellitures  ,  & 
la  même  année  il  eut  le  chagrin  de  perdre  fcs  deux  fils 
Charle  Gonzaguc  ,  Duc  de  Rhetelois  ,  &  Ferdinand  y 
Duc  de  Mayenc  :  il  leur  furvéquit  fix  ans ,  *  &  laiffa  fes  Etats. 
à  fon  petit-fils.  Ce  Prince  fit  bâtir  Charleville  ,  ainfi  apellée 
de  fon  nom  ,  dans  la  Principauté  d'^^/f^^'^  en  Champagne ,. 
qui  étoit  de  la  fucceffion  de  fa  mère  Henriette  de  Cleves.  II. 
avoit  fait  une  double  alliance  avec  Henri  de  Loraine ,  Duc 
de  Mayene,  qui  époufa  fa  fœur  Marie  Gonzague  ,  dans  le 
même  tems  que  Charle  époula  Catherine  de  Loraine ,  fœur  de- 
Henri.  C'eil  par  cette  alliance  que  les  héritiers  des  Ducs, 
de  Mantouë  ont  eu  droit  à  la  fucceffion  des  biens  de  la. 
Maifon  de  Guife ,  entr'autres ,  le  Prince  de  Condé ,  du  chef 
de  fa  femme  Amte  de  Bavière  ,  PrincelTe  Palatine  ,  fille 
à' Anne  Gonz^ague  ^Sc  petite-fille  de  Catherine  de  Loraine.. 


*  Ezechiel  à  Caftro  ,  rapoire  que  le 
Sérénifllme  Duc  de  Mantouë  ,  Charle 
Gonzague  ,  à  la  moindre  hiftion  qu'on 
feifoit  fur  fon  corps  ,  avoit  la  peau  ref- 
pleadiflinte  de  feu  &  de  lumière  ,   qui 


Compofoit  comme  une  Atmofphere  ,  ou 
un  tourbillon  de  feu  ,  dont  il  étoit  envi- 
roné.  Ce  qu'il  avoit  apris  de  François. 
Pona  ,  un  des  plus  favans  Médecuis  da 
Vérone.  Z?e  igna  Iffmbmte  1.  1.  c.  z. 


*  Le  mariage  de  cette  Princeffe  fut 
fropofé  avec  Gafton  ,  Duc  d'Orléans  , 
frère  unique  de  Loiiis  XIII.  &  dans  le 
«ems  qu'on  en  parloit  ,  on  dit  qu'un  Af- 
/rologue  nomé  JeanBaptijle  Morin  pré- 
dit ,  qu'il  ne  fe  feroit  point  ,  &  que  la 
Princeffe  étoit  dcftinée  a  époufer  un  Roi. 
C'eft  à  cette  pxomelTe  aftrologique  qu'el- 


le faifoit  allufion  ,  lorfque  l'Abé  de  la 
Rivière  lui  difant  un  jour  au  Palais  Royal , 
qu'il  avoir  fouliaité  paflîonément  de  la 
voir  femme  de  Monfieur  ,  elle  lui  repartit 
eri  riant  ,  que  Monfieur  n'était  pas  Bot  , 
0>  /qu'elle  était  devinée  four  lire  Heine. 
Auberi  vie  du  Cardinal  de  Richelieu  ,  1.  4. 
c.  6.  Mem.  de  Marole  page  166. 
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Anne  avoir  pour  lœur  aincc  Loùifc-Marie  Gonz,xgue  ,  qui  M  a  r  s  0  n 
fur  Reine  de  Pologne  ,  *  &  époufa  lucccflivemenr  les  deux        ^'^■ 
frères ,  rcfte  de  l'illullrc  Mailon  de  Wai'a  ,  donr  le  dernier  G  o  n  z  x- 
cft  morr  à  Paris ,  &  eft  inhumé  dans  l'Eglile  de  l'Abaye  de      «^  "  2* 
faint  Germain  des  Prcz.  Etant  devenue  Reine  de  Pologne  , 
elle  prit  pour  dcviie  une  Couronc ,  avec  ces  mots ,  non  aliter 
flaatitra. 

CHARLE  GoNZACUE  III.  du  nom  ,  fucccda  l'an  j  x. 
1637.  à  Ton  aycul  ,  ious  la  Régence  de  fa  mère  Marie  de  1527, 
Gonz,.7gue  ,  par  laquelle  le  trouvèrent  réijnis  tous  les  droits 
fur  la  fucceflion  des  Duchez  de  Mantoué  &  de  Montferrat. 
Ce  Prince  vendit ,  le  10.  Juillet  1659.  les  Duchez  de  Ni- 
vertiois  &  de  Rhetelois  au  Cardinal  Julc  Mazarin  ,  &  mourut 
le  14.  d'Août  166  5.  laiifant  de  Claire  à' Autriche  .^  un  fils  uni- 
que ,  qui  lui  fuccéda  fous  la  Régence  de  fa  mère. 

Ce  Prince  qui  fut  CHARLE  IV.  du  nom  ,  s  étant  dé-  X. 
claré  pour  la  Maifon  de  France  ,  dans  la  guerre  pour  la  1655. 
fucceflion  d'Efpagne ,  reçut  garniion  Françoife  dans  la  ca- 
pitale de  fes  Etats ,  &  vint  à  Par's  en  1704.  Il  fut  mis  au  ban 
de  l'Empire ,  par  l'Empereur  Jofeph ,  &  après  que  les  Fran- 
çois eurent  évacué  la  Lombardie  ,  les  Impériaux  fe  faifirenc 
de  fes  Etats.  Il  étoit  pendant  ce  tems  retiré  dans  ceux  de 
la  République  de  Vénifc  ,  &  mourut  à  Padouc  le  ç.  Juillet 
1708.  avec  foupçon  d'avoir  été  empoifoné  par  une  Dame  , 
qu'il  aimoit.  Comme  il  ne  laiffa  point  d'enfans  légitimes  , 
&  qu'il  étoit  le  dernier  de  la  branche  Ducale  ,  fa  fuc- 
cclfion  a  été  un  fujet  de  difpute  entre  plufieurs  prétendans. 
Le  Duc  de  Guaftalla  fe  préfenta  comme  le  plus  proche 
héritier  en  ligne  mafculine  ,  &  comme  iffu  de  Loiiis 
Gonzague  ,  qui  avoir  reçu  l'inveftiture  du  Mantouan  , 
pour  lui  &  fes  décendans  mâles.  Le  Prince  de  Cafliglione 
forma  aufli  des  prétentions  comme  forti  de  la  même  tige. 
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Maison  Le  Duc  de  Loraine  ,  &  Madame  la  Princeflc  en  formèrent 
DE       de  leur  côté  fur  le  Montfcrrat ,  &  fur  la  fucceflion  mobi- 

■G  o  N  z  A-  Jiaire  du  Duc.  Voyez  MontferraL  Mais  l'Empereur  Jofeph 
a  retenu  le  Mantouan  ,  comme  fief  dévolu  à  l'Empire  par 
la  félonie  du  dernier  Duc.  Il  ajugca  feulement  en  1709. 
au  Duc  de  Loraine  les  éfets  mobiliaircs  ,  qui  lui  ctoient 
contellez  par  le  Grand  Duc  de  Tofcane  ,  &  dont  on  dona 
une  fixiéme  partie  à  Dom  CARLOS  Gonz,ague  ,  fils  naturel 
du  dernier  Duc  de  Mantouë. 


Branche  de  GUASTALLA. 

Table  \^  E  R  D I N  A  N  D  Gonzague  ,  frère  puîné  de  Frcde- 
///.  Jl  ^^'^  •)  premier  Duc  de  Mantouë  ,  eft  la  tige  de  cette 
branche.  Il  comença  dès  fa  jeuneffe  à  doner  des  marques^ 
de  cette  grandeur  d'ame  ,  &  de  cette  valeur  qui  l'ont  ii 
fort  diflingué  parmi  tous  les  Princes  de  fon  tems.  Il  fervit 
en  Italie  fous  le  Conétable  de  Bourbon  fon  coufin  germain , 
puis  fous  le  Prince  d'Orange  ,  auquel  il  fuccéda  dans  le  co- 
mandement  des  troupes  qui  aflîégeoient  Florence.  Il  co- 
manda  depuis  avec  fuccès  les  armées  Impériales  ,  tant  ert 
-  Italie  que  dans  les  Pays-bas ,  &  acompagna  l'Empereur  dans 
fes  exp  'dirions  de  Hongrie  &  d'Afrique.  L'Empereur  le 
fit  Chevalier  de  la  Toilon  d'or ,  &  Viceroi  de  Sicile  ;  & 
après  la  mort  du  Marquis  de  Guafl ,  il  lui  dona  le  gouver- 
nement du  Milanez  ,  qui!  avoit  fi  glorieufement  défendu 
contre  les  François. 

Les  plaintes  qu'on  fit  contre  lui ,  obligèrent  l'Empereur 
à  lui  ôter  ce  gouvernement  l'an  i  ç  54.  &  à  le  mander  auprès 
de  lui  à  Bruxelles ,  où  après  d'exa£tes  informations  ,  Gon- 
zague fut  déclaré  en  1555:.  innocent  de  tous  les  crimes 
qu'on  lui  imputoit.  L'Empereur  ordona  aufïi  qu'on  le  rem- 
bourfât  de  l'argent  qu'il  avoit  emprunté  pour  fournir  aux 
frais  de  la  guerre  ,  &  de  plus  qu'on  lui  payât  la  fomme  de 
trente  mille  écus  d'or.  Il  fut  décidé  encore ,  qu'en  reco- 
noiifance  de  fes  fervices ,  on  lui  doneroit  le  Val  de  San-Se- 
■verino  ^  dans  le  Royaume  de  Naples ,  avec  fix  mille  écus 

d'or 
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Les  Ducs  de  G  U  A  S  TA  L  L  A. 


Devrez. 


FERDINAND  I.   G  o  nz  a  c  ui ,  troisième  fils  de  F  r  a  n  ç  o  i  s   II,  Marquis 

de  Mantoue,   né  le  18.  Janvier   1507.   Comte  de  G  u  a  s  t  a  l  l  a  ,  Duc 

de  MoLfETTA,']"''^!?'  Novembre  15  s7-  ^^•  JfrMl:  de  C  a  r  o  u  e  , 

fiilc  de  Ferdinand  ,  Prince  de   M  o  i  F  e  t  T  a  ,    i  ^29. 

A 


CESAR 

GoMZAGUE, 

D.  d'Amalm  , 
Prince    de 

CUASTALtA, 

ép.  Ctmille 

BoRK  o  M  e'  i  , 

£  de  Gilbert , 

Comte 
<1'A  R  o  H  A. 


André' 

gonza  oui, 

Mjr  :]Mis 

de 

S  r  E  c  c  H  I  A  , 

t  en  1586. 


François 
gonzaguï , 

Cardin/il  , 

ij6i.Evêquc 

de 

M.inrou'é  , 
f  6.  Janvier 

de   2.8.   ans. 


Jean- 
Vincent 

CoNZAGUE   , 

en    1^76.    -f 
en  1591. 


-_/^^ 


FERDINAND   II. 

GoNZAGUE  ,    Prince 
ie  G  i;a  STA  i  L  A  ,  •{■  en 

1631.  cpoufa  Ficloire 
DoRiA  ,  fille  de  J.  André 

D  o  R  I  A  ,    Prince 

de    M  E  I.  F  I. 

. .J^ 


Atar^iici.'ii: 

GONZAGL'E    , 
ép. 

Vespasien 

gonzague  , 

Duc  de 

5abionetta. 


fille  nat. 

ép. 

AiroNsiM 

Gonzague. 


OCTAV  E 
Oonzague, 

Tivoit  en  1579. 

ép.  1°.  Ifaietto  , 

fille  de 

MaintVoi  de 

CORRECIO. 

1°.  Cenle ,  dite 
de  M  E  D  I  CI  s  , 

fille  du 
Marquis    de 
Marignan  , 
, A 

I    Hercules 
conzacl'e. 

Octave 
Gonzague, 
•fen  1617. 


Hipoliie 
Gonzague , 

ép. 

1  ".    Fabrice 

Colonne. 

1°,   Antoine 

CARAfrt  , 

Duc  de 
Mondrr.gonem 


z  Ferdinand 

& 

Jean 

Octave. 


CESAR  II.  Gonzague  ,  Duc  de  Guastalla 
f  .  .  .    ép.    IfaMle   â.es   U  R  x  i  n  s  ,    fille  de 
Paul-Jourdain  ,    Duc  de  Bracciano. 


ANDRE'    Gonzague, 

Comte  de  S.  Paul  , 
au  Royaume  de  Naples. 


VlNCEUT 

GonzagU! , 
t  en  1694. 


16 


II 


12 


T  E  R  D  I  N  A  N  D     III. 
Gonzague,   Duc 

de  G  u  A  s  T  A  L  L  A  ,  -j  en 

Janvier  1678.  épouia 

Mitr^rtierits    d' E  s  T  ,    fille 

d'Âltonfe  m.  Duc  de 

M  o  D  E  N  E  ,    I  6.47. 

■f  en   1691. 


^nne-Ifabelle 
Gonzague , 
•f  le  II.  Août 
J70}.  Q,  L 
ép. 
Charle  IV. 
Gonzague, 

Duc    de 
^Iantoue, 

1S70. 
-J-  en  »70S. 


Marie- 

Viâieire 

Gonzague, 

ép. 

Vincent 

Gonzague  , 

Duc  de 
Guastalla. 


VESPASIEN 

Gonzague, 

Viceroi  de  Valence, 

■\  \6%-J.é^.Mat!e- 

Loiiife  ManriqUe, 

Comtefle 

de 

P  a  R  E  D  E  s. 


Mxrie-Louife 

Gonzague 

Manrique  , 

Comteffe 

dePAREDES  , 

•f  le  4.  Sept, 

1711. 

ép. 

Thomas 

delà  Cerda, 

Grand 
d'Efpagne , 
•f  en   1691. 


Jean  VINCENT  Gonz  a  cUm, 

Gonzague  ,  né  en    1^34,   Duc  de 

Comte  Guastalla   1678,  -j-  le  aS. 

de  S.  Paul  ,  Avril  1714.  ép.  1°.  Marie 

ép.  P  o  R  T  I A  ,  l  f.  1.  lO.  Marie. 

Hipolke  Victoire     Gonzague 

Cataniglia.  de  Guastalla     iCj?. 


n 


ANTOINE- 
FERDINAND 
Gonzague , 

Duc  de 

Guastalla  , 

né  le   S.  Dec. 

11:87. -j  le  19. 

Avril  1715. 

ép. 
Marguerite 

S  F  O  R  c  B 

C  ï  S  A  R  IN  I  , 

.1713. 


JOSEPH- 
MARIE 
Gonzague, 

Duc  de 
Guastalla, 

né  le  10. 

Avril  i6po. 

ép,  Théodore  , 

f.  de  Philipe 

Landgrave  de 

H  E  s  S  E 
Darmstadt, 
ij,  Fév.i72j. 


Marie- 
IJabelle, 
né  en 
Mars 
:68o. 
t  en 
Dec. 
171^. 


Eléonore- 

Loàifc 
Gonzague, 
née  le  15. 
Novemb. 

1684- 1  ^" 

Décembre 

1721. 

ép. 

François- 

Marii 

de 

MiDICIS. 


14 
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Maison  d'or  de  revenu  ,  &  une  penfion  de  trente  mille  livres.  Enfin" 
o  E        l'Empereur  courona  tous  ces  bienfaits ,  en  ajoutant  le  titre 
G  o  N  z  A-  ^Q  Prcfident  à  la  dignité  de  Confciller  du  Confeil  Aulique , 
qu  avoit  ce  Générai.  Ferdinand  fe  retira  cependant  mécon- 
tent de  ce  qu'on  ne  lui  avoit  pas  rendu  fon  gouvernement  ; 
il  ne  laiffa  pas  de  fcrvir  au  fiége  de  faint  Quentin,en  1557. 
&:  mourut  à  Bruxelles  le  1 5 .  Novembre  de  la  même  an- 
née ,  âgé  de  cinquante-un  ans. 

Ce  fut  un  homme,  dit  M.  deThou  1.  19.  d'un  grand 
courage ,  mais  d'un  cfprit  opiniâtre.  Il  fut  employé  dans 
de  grandes  cntreprifes ,  &  la  fortune  lui  fit  éprouver  toutes 
fes  viciffitudes.  Sur  la  fin  de  fes  jours  il  fut  acufé  d'une  ava- 
rice &  d'une  cupidité  infariable.  On  pouvoit  dire  de  lui , 
ce  que  les  Romains  diloient  autrefois  deLucullus ,  que  ce 
Général  prefqu'invincible ,  avoit  été  vaincu  par  fon  avidité , 
&  qu'elle  l'avoit  enfin  chaffé  de  fon  gouvernement.  On 
peut  encore  lui  reprocher  d'avoir  eu  l'ame  cruelle  &  fan- 
guinaire  ,  il  en  dona  des  marques  dans  la  févérité  outrée  , 
avec  laquelle  il  punit  une  fédition  parmi  fes  foldats  en  Si- 
cile &  en  Barbarie  ,  inouïe  qu'il  comit  en  1551.  contre 
le  droit  des  gens  fur  des  foldats  François  ,  qui  à  la  faveur 
.  de  la  paix  palToient  dans  le  Milanez  ,  pour  fe  rendre  deux 
à  deux  ,  fans  armes  ni  équipages  dans  le  Parmefan  &  dans 
la  Mirandole  ,  car  il  les  fit  impitoyablement  tous  noyer  ou 
affaffiner ,  ne  faifant  grâce  aux  plus  robuftes ,  que  pour  les 
envoyer  fur  les  Galères  d'André  Doria  ,  cruauté  que  Gof- 
felin  ,  Auteur  de  fa  vie  ,  n'a  pu  excufer. 

//  eui  une  fille  naturelle  ,  nomé  Lucie  Gonzague  ,  qui  e'poufa 
le  Cavalier  Negri.  Ferdinand  avoit  été  marié  en  l'ji^. 
avec  Ifabelle  de  G  a  p  o  u  E  ,  fille  &  héritière  de  Ferdi- 
nand de  Capouë  ,  Prince  de  Molfetta  ,  &  Duc  de  Ter- 
moli ,  &  i Antoinette  des  Baux,  Il  joignit  aux  biens  &  aux 
titres  qu'il  hérita  du  chef  de  cette  Dame  ,  le  Duché  àiAr- 
riano  ,  que  l'Empereur  lui  dona.  Il  eut  iîx  enfans  ,  dont 
deux  furent  élevez  au  Cardinalat ,  auquel  ils  donerent  un 
nouveau  luftre  par  leur  piété.  Octa  vio  Gonzague  ,  qui 
étoit  le  dernier  ,  s'aquit  de  la  réputation  dans  les  armes.  Il 
fe  trouva  à  la  défenfe  de  Malthe  ,  &  à  la  bataille  de  Le- 
panthe.  Il  alla  enfuitç  fervir  en  Flandres  en  qualité  de  Ca- 
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pitainc  Général  de  la  cavalerie  Efppgnolc  ,  i^i  eut  part  à^ 
la  vi£loire  de  Gemblours.  Il  laiffa  de  la  première  femme 


DE 


If.iMle  ,  fille  de  Mainfroi ,  Prince  de  Corrcgio ,  Ferdinand  g  o  n  z  a- 
&  Hercule  Gonzague.  Celui-ci  fut  pcrc  avec  Françoife  g  u  k. 
Guerreria,  fille  du  Comte  Tullo  Guerrcria  ,  d'OcTAVio 
Gonzague,  qui  mourut  en  1617.  devant  Verceil.  De  fa 
féconde  femme  Cécile  de  Mcàechino  ^  ou  Alcdicis ,  fille  d'An- 
gufa  ,  Marquis  de  Marignan  ,  &  de  Ba>l?e  de  NaïKo  ,  na- 
quirent Je  an-Octave  Gonzague,  &  Ferdinand, 
Chevalier  de  Malthe. 

André'  Gonzague ,  autre  fils  de  Ferdinand  ,  eut  le 
Comte  à'Ale(jaT7o ,  avec  le  Marquiflit  de  Specchia  ,  &  fut  ho- 
noré par  l'Empereur  Charle-Quint,  de  l'Ordre  d'Alcantara, 
avec  trois  mille  écus  d'or  de  penfion.  Il  fervit  avec  diflinc- 
tion  le  Roi  d'Elpagne  en  Italie. 

Son  frère  aîné  CESAR  Gonzague  ,  Duc  A'Amalfi ,  de 
J\Io'fctta  &  £ Ai'riano  ,  Prince  de  Guajlalla  ,  eut  le  coman- 
dement  général  de  la  cavalerie  de  l'Etat  de  Milan ,  &  mou- 
rut jeune.  Il  avoit  époufé  Camille  Bcrromce ,  fille  de  Gilbert , 
Comte  àCArona-,  &  nièce  de  Jaint  Charle  Borroméc ,  8c  du 
Pape  Pie  IV.  il  en  eut  deux  enfans.  //  laiff'a  une  fille  naturelle, 
ttomcc  Hippolite  Gonz^ague  ,  femme  <s^'Alfoniin  Cautio  ,  du  fur- 
nom  de  Gonz,a<^He. 

FERDINAND  II.  Gonzague ,  Prince  de  Guaf- 
talla  ,  prétendit  à  la  fucceffion  de  Mantouë  en  1627. 
&  par  le  Traité  de  paix  il  obtint  Luzzara  8c  Reggiolo.  Il 
mourut  en  1632.  lailfant  de  ViBoire  Doria  ,  fille  de  Jean 
André  ,  Prince  de  Melfi  ,  C  e  s  a  r  II.  A  n  d  r  e'  &  V  i  n- 
CENT  Gonzague.  Celui-ci  fut  Viceroi  de  Sicile  en  1677. 
Préfident  du  Confeil  des  Indes  en  1680.  &  mourut  à  Madrid, 
en  1 6  94.  dans  un  âge  fort  avancé. 

De  CESAR  II.  Duc  de  Guaftalla,  &  de  fa  ï^mmc  IJlibelle 
des  Urfins ,  fille  de  Paul  Jourdain  ,  Duc  de  Bracciano  ,  &  de 
Fulvia  Peretii,  naquirent  FERDINAND  III.  Duc  de 
Guaflalla  ,  &  V  i  n  c  e  n  t  Gonzague  ,  Viceroi  de  Valence.. 
Ils  moururent  l'un  &  l'autre  fans  enfans  mâles. 

La  poftérité  fut  continuée  par  leur  oncle  ANDRE'  Gon- 
zague ,  Comte  de  faint  Paul ,  dans  le  Royaume  de  Naples, 
dont  le  fils  VINCENT  Gonzague  dcvoit  fuccédcr  aa 
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Les  Marquis  de    VESCOVATO. 

Jean    Gonzague,    Marquis    de   VEscorjiro 
ép.   Latin   Bentivociio,    fille  de  Jean 
Bentiyoclio,   Seigneur  de  Boulogne. 


SIGISMOND    Gonzague, 

^Marquis  de  Vefccvata  , 
ép.  Antoinie   Pallavicini. 


_>v-. 


Cnmills  Gonzague  , 
ép.  Pierre-Marie   R  o  s  s  i  , 

Comte  de  San-Secondo  , 
Chevalier    de    Suint   Michel. 


ALEXANDRE, 

ép. 
KtfoUte 

S  F  o  R.  C   E. 


-A~- 


SIGISMOND   II.  Gonzague, 
Marquis  de  Vefcovuto  , 

époufa 
Lavinie   R  a  n  g  o  n  e. 


Laure  Gonzague , 

J.  Jaque   / 
Trivuig». 


M  A  X  I  M  1  L  I  E  N  , 
.     ép. 
^   Torti» 
Gonzague. 


FULVIUS  JOURDAIN       Marin  GUI  CHARLE 

Gonzague       Gonzague ,  &  S  f  o  r  c  e  Gonzague  , 

ép.  Ieruinand.   Gonzague  ,  ép.  . 

Camille  ép.  OJimpie  Ferrer» 

P  o  N  z  A  N  A.  Héleae  de 

Campiglia.        Massera  n. 


vivoit  eu 
i5oi. 


Alexandre   Hifolite^ 
-     Se  Laure 

Hercule.         & 
Anne, 


rs-Â».o      « — -^— — — ,  .   ^^  — 

François    NICOLAS  Ferdi-           PIERRE- 

Gonzague.      Gonzague,  nand.              MARIE 

Marquis  Gonzague  , 

de  ép. 

fefiovato  ,  Francoife  , 

Prince  du  fille  de 

Saint  Loiiis 

Empire ,  Congé, 

ép. 

ArMie 

Trissina. 


FRANÇOIS 

Gonzague , 
N.  femme. 


..^^^. 


Camille 

Gonzague , 

ép. 

Fabius  ScoT  , 

Comte 

de 

Saint  Georze  , 

Maréchal 

de  Camp , 

fous 

Loiiis  XIII. 


jEAN-JOURDAIN      Octavï.   Tullus.  Gyi.    Sigismond.  Bartheiemi.   Charii. 
Gonzague. 
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Duché  de  Guaflalla  ,  après  la  mort  de  fes  coufins ,  mais  il  IVI  a  i  s  o  si 
n'en  eut  que  le  titre.  Charlc  IV.  Duc  de  Mantouë  ,  qui       ^  ^ 
avoit  époufc  la  fille  aînée  de  Ferdinand  III.  s'en  mit  en  ^  °  "  ^  ^" 
podeffion  ,  &  en  joiiit  jufqu'cn  1692.  que  l'Empereur  l'ad- 
jugea à  Vincent ,  qui  prétendit  aufli  luccéder  au  Duché 
de  Mantouc  ;  mais  l'Empereur  n'eut  point  d'égard  à  fes 
droits,  &  lui  dona  feulement  en  1708.  l'inveltiture  des 
Duchez  de  Sabionctta  &  de  Bczzolo  ,  du  Marquiiat  à'OJliano  , 
&  du  Comté  de  Pomponcjco.  Il  ell  mort  le  28.  Avril  17 14. 
âgé  de  quatre-vingt  ans.  De  quatre  enfans  qu'il  eut  de  fa  fé- 
conde femme,  fille  puînée  de  Ferdinand  III.  Duc  de  Guaf- 
talla,  il  ne  reflc  que  JOSEPH-MARIE ,  Duc  de  Guaflalla, 
depuis  1729.  qu'il  a  fuccédé  cà  fon  frère  aîné  mort  fans 
lignée. 

Le  Duc  régnant  a  époufc  ,  le  25.  Février  1727.  Théodore 
de  Hejf'e  ,  fille  de  Philipe  Landgrave  de  Heffe-Darmfladt , 
Gouverneur  de  Mantouë  ,  dont  il  n'a  point  d'enfans. 

Quant  à  la  branche  de  Vescovato  ,  nous  n'avons  j-  u    tt/- 
rien  de  particulier  à  en  dire  ,  la  Table  ci-jointe  en  apren-  ' 

dra  les  filiations  8c  les  alliances. 


Branche  de  S  A  B  i  O  N  E  T  T  A, 

ÎEAN-FRANÇOIS  Gonzague  eut  par  la-difpofi-   Table V. 
tion  du  Marquis  Frédéric  fon  père  ,  Sabionetta  ,  &  fept  p^„(.  ,00. 
autres  Châteaux  ,  comme  nous  l'avons  raporté  ci-devant. 
Son  fils  aîné  LOUIS  I.  Seigneur  de  Sabionetta  ,  fervit 
avec  gloire  l'Empereur  Maximilien  I.  qui  le  fit  Capitaine 
Général  de  fes  troupes.  Il  mourut  dans  un  âge  fort  avancé, 
lailfant  deFranco/fe  àcFiefque  neuf  enfans,  parmi  Icfquels  nous 
remarquerons  Ltvie  ,  ou  Julie  Gonzague  ,  féconde  femme  de 
Vefpalien  Colonne  ^  Duc  de  Trajetto ,  &  Comte  de  Fundi  , 
auiïi  célèbre  par  la  vertu  que  par  fa  beauté  ,  qui  lui  ont  mé- 
rité les  plus  grands  éloges.  Brantôme ,  vie  des  Dames  il- 
luflres ,  &  Varillas  (  Hift.  de  François  I.  )  racontent  une 
avanture  finguliere  qui  lui  ariva  ,  &  dont  Paul  Jove  parle  ^^•''  "' 
fous  l'an  1 5  54.  Le  bruit  de  fa  beauté  étant  venu  jufqu'à  So- 

Pp 
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Ma  r  so  Nlimani,  Empereur  des  Turcs  ,  il  eut  envie  de  la  voir.  II 
envoya  pour  cela  Barberouffe  ,  Roi  d'Alger  ,  &  fon  Lieu 
tenant  Général ,  avec  une  armée  julqu  a  Fundi  ,  ou  elle 


D   B 
G  O  N  Z 


^^^'  faifoit  fon  féjour  ordinaire,  pour  l'enlever.  Il  y  ariva  de 
nuit  ,  &  prit  la  ville  d'aiTaut ,  mais  fa  proye  lui  échapa  : 
Julie  qui  étoit  dans  le  Château  ,  éveillée  au  bruit ,  n'eut  que 
le  teras  de  fe  fauver  en  chemife  par  une  fenêtre  ,  &  de  s'é- 
chaper  par  les  montagnes.  Son  mari  avoir  eu  de  fa  première 
femme  Béatrix  Apiana  ,  une  fille  nomée  IJabeile  ,  que  Julie 
fît  époufer  à  fon  frère  aîné. 

LOUIS  II.  Gonzague ,  furnomé  le  Rodomont ^  {Qtvit 
l'Empereur  Charle-Quint ,  &  fe  trouva  au  fac  de  Roi^e  , 
où  il  modéra  autant  qu'il  put,  par  fon  autorité,  la  fureur  du 
foldat.  Le  Pape  Clément  VII.  lui  en  fut  bon  gré  ,  &  mit 
en  1 5  27.  fon  frerc  P 1  r  r  h  u  s  Gonzague  dans  le  Sacré  Col- 
lège ,  dont  il  fut  l'ornement.  On  dit  que  Pirrhus  portoit 
pour  devife  un  Hercule  ,  qui  frapoit  de  fa  maffuc  les  têtes 
naiifantes  de  l'Hydre  avec  ces  mots ,  Tune  code  mcdis.  Le 
Cardinal  de  Mantouë  mourut  en  Avril  1529.  Son  frère 
aîné  étoit  mort  l'année  précédente  ,  &  ne  laiffa  qu'un  fils.. 
Sa  veuve  fe  remaria  à  FhiUfe  de  Lannoi. 

VESPASIEN  I.  Gonzague  ,  Duc  de  Trajem  ,  du 
chef  de  fa  mère  ,  fut  créé  premier  Duc  de  Sahionctta ,  par 
l'Empereur  Rodolfe  II.  Il  s'atacha  à  la  maifon  d'Autriche  > 
à  laquelle  il  rendit  d'importans  fervices.  Il  fut  Viceroi  de 
Navare ,.  puis  de  Valence  ,  avec  le  titre  de  Capitaine  Général; 
Envoyé  en  Pologne  pour  procurer  la  délivrance  de  l'Ar- 
chiduc Maximilien ,  qui  y  étoit  retenu  prîionier  ,  il  eut  un 
heureux  fuccès  dans  fa  négociation  ,  &  à  fon  retour  l'Em- 
pereur Rodolfe  lui  dona  le  titre  ^ Ilh'.flriffvme  ^  qu'il  acorde 
à  tous  les  Ducs  Souverains  d'Italie.  Velpalien  mourut  le  1 3. 
Mars  1 591.  il  avoir  été  marié  trois  fois ,  &  ne  laifTa  qu'une 
fille  unique  née  de  fa  féconde  femme  Anne  d'Aragon.  Ce  fut 
ISABELLE  Gonzague  ,  Duché ffe  de  Sahionctta  &  de 
Trajetto ,  laquelle  épouia  Louis  Carat  F  e  Prince  de  Sti-^ 
gliano  &  âujaint  Empire  ,  Chevalier  de  la  Toifon  d'or.  De 
ce  mariage  étoit  né  Antoine  Caraffe,Duc  de  Mon- 
dragone ,  mort  avant  fon  père  ,  lailTant  de  fa  femme  Hélène 
Aldçhrandin  ,  Joféph  ,  Duc  de  Mondragone  ,  Onuphre  ^ 
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Comte  de  Fundi ,  Iciqucls  moururent  jeunes ,  Se  Amie  Ca-  M  a  t  so  ^f 
rafle  ,  Princcffe  de  Stigliano  ,  laquelle  hérita  en  1657.  des        »  s 
Duchez  de  Sabionetta  &  de  Trajetto  ,  par  la  mort  de  ion  G  o  n  «  A' 
ayeule  maternelle  Ifabelle  Gonzague  ,  &  les  porta  dans  la     °  ^  ^* 
la  Maifon  de  Guzman  ,  par  fon  mariage  avec  Philipe-Ra- 
mire  Guzman  ,  Duc  de  Médina  de  las-Torrcs  ,  dont  elle 
fut  la  féconde  femme.  Les  Princes  de  Gonzague  de  la  bran- 
che de  Bozzolo  difputercnt  au  Duc  de  Mcdina ,  le  Duché 
<lc  Sabionetta  ,  qui  leur  revint  en  1644.  par  la  mort  d'Anne 
Caraiîè  fans  enfans. 


Branche  de  BOZZOLO  &  de  SAINT  MARTIN , 
ijjii'é  de  la  branche  de  Sabionetta. 

CEtte  branche  a  pour  Auteur  PIRRHUS  Gonzague  , 
Seigneur  de  Gaz.zolo  &  de  Saint  Martin ,  troifiéme  fils  Table 
de  Jean-François  Gonzague  ,  Seigneur  de  Sabionetta.  Pirrhus  V,^  , 
s'âtacha  au  Roi  François  I.  à  l'exemple  de  fon  frcre  ¥ke-  page  501. 
DERic  Gonzague,  Seigneur  de  Bozzolo.  Celui-ci  co- 
mandoit  cinq  mille  fantaiïins  Italiens  à  la  journée  de  Ra- 
venne,  où  tout  bleffé  qu'il  avoit  été  la  veille ,  dans  un  affaut 
doné  à  la  ville ,  il  fit  prifonier  le  Légat.  Il  fut  lui-même 
pris  à  la  bataille  de  Pavie  ,  l'an  151J.  &  mourut  quelque 
tems  après  fans  enfans  de  fa  femme  Jeanne  des  Urfms.  Parmi 
les  enfans  de  Pirrhus  Gonzague  ,  mort  en  1 529.  &  de  Ca- 
mille Bentivoglio  ,  nous  remarquerons  Lucrèce  Gonzague  ,  une 
des  plus  illuftres  femmes  de  l'on  fiecle.  Elle  releva  la  no- 
bleffe  de  fa  naiflance  par  l'éclat  de  fa  vertu ,  par  fon  efprit 
&  par  fon  favoir.  Elle  fut  mariée  à  quatorze  ans  avec  Jean^ 
Paul  Manfrone  ,  &  cet  hymen  fut  la  lourcc  de  tous  fes  cha- 
grins. Manfrone  étoit  un  brave  homme  ,  qui  avoit  eu  de 
beaux  emplois  dans  l'armée  des  Vénitiens ,  mais  c  etoit  un 
efprit  altier  ,  &  il  fit  de  certaines  actions ,  qui  ne  demeurè- 
rent pas  impunies.  Le  Duc  de  Ferrare  le  fit  arêter ,  &  par 
le  procès  qu'il  lui  fit  faire  ,  il  le  trouva  digne  du  dernier 
fuplice  ;  il  ufa  cependant  de  clémence ,  &  lui  fit  grâce  de 
la  vie ,  en  le  retenant  en  prifon  ,  où  fa  femme  n'avoit  pas 
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Les  Princes  de  S  A  B  I  O  N  E  T  T  A-," 


JEAN 


•FRANÇOIS    GoNZAGUE,    Comte    de    S  a  b  i 
4e  fils  de  Louis   II I.    Marquis   de   M  a  n  t  o  u 


o  N  E  T  T  A. 


8 


.>-- 


LOUIS   I. 

G  0  N  2  A  G 

UE,             Frédéric 

GoNZAGUE , 

Barbe 

Gonzague  , 

Comte  de  Sabionetta, 

Seigneur  de 

BOZZOLO, 

ép. 

ép 

oufa 

ép 

oufa 

J.   François, 

FraUfoife  de 

Fies  q^u  e. 

Jeanr>e  des  U  r  s  i 

N  S. 

de  S.    Severin, 

C.  de  Gajaz.z.0. 

A 

LOUIS  n. 

PiRRHUS, 

Jean- 

Hipolite, 

Paule , 

Julte  , 

Lc'onore^ 

V 

Catherine  > 

GoNZAGUE , 

Ciirdmeil , 

François     femme 

ép. 

ép. 

femme 

&       / 

Comte  de 

eniîiy. 

GoNZAGUE , 

de 

le 

ViSPASIEN 

de 

Ifttbelle  ,    { 

Sabionetta, 

-j-  en  Avril 

ép. 

Galeot 

Comte 

Colonne, 

Jérôme 

Keli-      r 

furnoriié  le 

i52p. 

Loitife 

Pic 

de 

Duc 

Mauri. 

gieufes.  \ 

RoDOMONT, 

• 

Pauavicini 

de  la 

FONTA- 

de 

J 

■\  en  1518 

Miran- 

NEHE. 

Trujette, 

ép.  IJctbAle  Colonne, 

OOiS. 

fille   de   Ve 

fpafien 

Colonne ,  D.  d 

e  Tmjetto, 

&  de  Beatrix 

Appiana 

de  Piombino  ,  fa 

première 

femme 

A- 
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ÏO      VESPASIEN    I.    Gonzague, 
Duc  de  Sabionetta  &  de  Trajetto, 
Comte  de  Fu  ndi  ,  ■\  le  13.  Mars  ijji, 

ép.    1°.  Diane   de   C  a  R  o  o  N  e. 

t.°.  Anne  d' A  r  a  G  o  n.    }".    Marguerite 

Gonzaguh,  fille  de  Ccfar  , 

Comte  de   Guastalla. 


Louis,       ISABELLE   Gonzague, 
•j-  jeune.  DuchelFe  de  Sabionetta, 

■    t  en  1637.  ép.  Louis  Caraffe, 
Prince  de   Stigliano, 
t  en  1630. 


ANTOINE    CARAFFE.Diic 
de   Mo  NDRAGONE,    f    avant  fon   père , 

ép,  Hélène    Aldobrandin,  fille  de 
Jean-François   Aldobrandin,   |   1.  Janvier    1663. 


ANNE     CAKAFFE,    PrincefTe   de 
S  T  I  G 1 1 A  N  o  ,  héritière   de  Sabionetta,; 

par  fon  ayeule  paternelle,  en  iS^y. 

t  en  Oaobre  1643.  ép.  Philipe-Ramir  de  Gusman, 

Duc  de  Mbdina  de  Jas  Torr.es,  1617. 


J  UL  E-C  E    S  A  R 

S  c  I  P  l  0  .N 

Gonzague, 

Comte  de 

B  0  z  z  0  L  0 , 

t  en  1605. 

cp.  Flami/iie 

Colonne. 

Gonzague, 

Cardinal  ,     1587. 

Arche-vèqtie 

de 

Jerufalem  , 

t  en  1593. 

Ifabelle 
GON  z  A  c  UI , 

ép. 
Vincent   IL 

SCIPION 
Gonzague, 

Prince  de 
Bozzoïo, 

Gonzague, 

Duc  de 
M  anto  u  î. 

né  l'an  Ijçj. 

fen  1674. 

ép.  Marie.  Anne  J 

Baronne  de 

Pa  G  ANIC  A, 

.A.,.., 

Ferdinand, 

Prince 

de 

Bozzoïo, 

t  en   itf/i. 


Charie, 
Prince 

de 
Saint 

Martin, 
ten 
1666. 


J  E  an- 
François, 
Prince 
de 
Bczzoïa, 
■f  en 
1703. 


30X 
de   B02Z0L0  Se  de  GAZZOLO. 

fa  femme  fut  Anttinie  des  Baux,  fille  Je  Pirrhus  des  Baux  , 
Duc   d'Andrie. 


I>îgrex.. 


PIRRHUS     GoNZACu», 

Seigneur  de  Gazzoio 

5:  de  S.  Martin,  -f-  en  1519. 

ép.  Camille   Bentivoclio. 


.-A__ 


Sujane , 

ép. 

le  Comte 

de 

Ci;lisiano. 


Camille  , 

ép. 

le  Marquis 

delà 

Tripalda. 


EWonore  , 

cp. 

Chmstophe, 

Comte  de 
Werdenberc. 


CHARLE    G0NZAC17E,  Frédéric  Ifabellt ,  Lucrèce,             Hifolile , 

Comte  de  S.  Martin,  GoNzague,  ép.  ép.                        dp. 

Central  de  l'Empereur  Marquis  de  Rodolfï  Jean-Paul            le  Comte 

Châtie  V.  t  M  î  S  •  ^P-  £'"'/'«  Gazzoio,  Gonzacue,  Manekone.      Brunbro 

GoNZAouE  ,    fille  ép.  de  T  i  e  n  b 

de  François  C  a  o  t  i  o  ,  du  Lucrèce  Solferino.  de 

lurnom  de  G»fiz,a^ue,  d' A  n  c  i  s  a.  Vicenze. 


->«- 


Pirrhus    Gonzacue, 

Prince  de  S.  Martin  , 

Général   de   l'Empereur , 

15P4.  ép.  Françoift 

GUERRIBRI, 

fille  du  Comte  Tullio. 


FERDINAND    Gonzague, 

Prince    de    Bozzoïo, 

General  de  l'Empereur  Maximilien  II. 

■f  en  l'année  1^03. 

ép.  Ifabelle    Gonzagui, 

fille  d'Alfonfe  , 
Comte  de  Novellara. 


François- 
An  N  I  B  A  1. 

Go  NZA  GUE  , 

Evéque 

de 
Mitntoli'é  , 
■\  en  1610. 


Tolixene 
Gonzague, 

ép. 

Ferdinand 

de 

R  o  s  s  I. 


A  l  F  o  N  s  B 

Gonzacue, 

Marifuis 

de 

P  o  M  A  t  o  , 

t  en  KÎ69. 


C  H  A  R  L  E 

Gonzacue, 
né  en  i  597, 
t  en   i(îj7. 


, A__ 

A  L  O  I  S 

Gonzague, 

né  en  i  jpp. 

Gouverneur 

de  Raab  ,  ■{•  en 

i66q. 

ép.  Ifabelle 

de  Ligne, 

fille 

d'Alexandre  , 

Prince  de 

C  H  I  M  A  I. 
C  M  A  R  l  E- 

Ferdinand, 
■(•  en  i66j, 


Camille      ANNIBAL    Gonzacue, 
Gonzacue  ,         Vrince  du  Samt  Empire  ,  né 
né  en  1600.  en  i5o2.  -j-  en   1668. 

Géiiérd  ép.   Hedvvig-Mtirie  ,     fille   de 

chez  les  François  1 1.  Duc  de 

Vénitiens  ,        Saxe-Lave  ?.i  bourg, 
•f  en  1658.  1618.  f  en  l'année  j6ço. 

i".  Barùe  ,  ComteCe  de  Czarx 

de  Hongrie,  1653. 

t  en  1668.   C  1. 


-A^- 


Charle- 

Fjrdin.>nd  , 

né  en  1^37. 

t  en  1551. 


Marie-Ifabelle   Gonzague 

née  en  1638.  f  en  1702. 

épouia 

Claude  ,  Comte 

de 

C0LLALT0  ,    \6^6. 

1".  Sigifmond  de 

DlETRICHSTIIN   ,     IC66. 
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^oz       GENEALOGIES   HISTORIQUES 

Maison  la  liberté  de  l'aller  voir.  Lucrèce  travailla  autant  qu'elle 
o  E       put  à  lui  procurer  la  liberté.  Elle  tâcha  d'atendrir  le  Duc 

G  o  N  z  A-  jg  Ferrare  par  une  lettre  touchante  ;  elle  implora  l'inter- 
^^^'  ceflion  du  Pape  ,&  de  tout  le  Sacré  Collège ,  &  celle  de  tous 
les  Potentats  de  la  Chrétienté  ,  &  quand  elle  vit  que  cela 
ne  fervoit  de  rien  ,  elle  forma  la  réfolution  de  s'adreffer  au 
Grand  Seigneur  ,  &  lui  écrivit  une  lettre  flateufe  &  refpec- 
tueufe ,  pour  le  fuplier  de  s'emparer  de  la  fortereffe ,  où  fon 
mari  étoit  prifonier  ,  &  de  ne  faire  point  d'autre  mal  aux 
Etats  chrétiens.  Toutes  fes  peines  furent  inutiles.  Manfrone 
mourut  dans  la  prifon  ,  après  avoir  témoigné  dans  fa  dif- 
grace  une  impaticnce,qui  fit  juger  qu'il  avoit  perdu  l'efprit*. 
CHARLE  Gonzague  ,  Comte  de  Saint  Martin  ,  frère 
aîné  de  Pirrhus,  fuivit  le  parti  des  Impériaux,  auflîbien  que 
fon  frère  Frédéric,  Marquis  de  Gazzolo  ,  qui  fut  créé 
Trince  àufaint  Empire.  Le  premier  fut  pris  par  les  François 
à  la  bataille  de  Cerifoles  ,  &  fervit  depuis  dans  les  guerres 
de  Parme  &  de  Siene.  Il  laifTa  à'Emilie  Gonz>ague  ,  fille  de 
François  Gonz^ague  Cautio^  cinq  fils ,  dont  deux ,  favoir  ,  Sci- 
P10N&  François  Annibal,  prirent  le  parti  de  l'E- 
glife.  Le  dernier  fut  Général  de  l'Ordre  de  faint  François , 
puis  Nonce  en  France  ,  où  il  acompagna  le  Légat  Ale- 
xandre de  Médicis.  Après  avoir  eu  TEvêché  de  Cefalu  en 
Italie  ,  &  celui  de  Parme  ,  on  l'obligea  d'accepter  celui  de 
Mantouë ,  où  il  mourut  l'an  1620.  âgé  de  foixante-quatorze 
ans ,  ayant  rempli  le  devoir  d'un  laint  Prélat.  Son  frère 
S  Cl  PI  ON  étant  à  Rome  ,  fe  fit  une  mauvaife  afaire  avec 
Guillaume  Gonzague ,  Duc  de  Mantouë  ,  &  fut  arête  par 
ordre  de  Grégoire  XIII.  Mais  le  Pape  Sixte  V.  non  feu- 
lement le  mit  en  liberté ,  mais  encore  lui  dona  en  1587. 
le  chapeau  de  Cardinal.  C'eft  à  ce  Prince  renomé  par  divers 
ouvrages  ingénieux  de  Poëfie  Italiene  ,  que  l'Académie  de 
Padouë  doit  fon  inftitution. 


*  Sa  veuve  folicitée  de  fe  remarier ,  ré- 
pondit ,  qu'elle  avoit  été  fi  peu  heureufe 
avec  fon  mari,  qu'elle  trouvoitfort  étran- 


plus  beau  que  Nircé  ,  &  au/II  riche  que 
Craflus.  Cette  Dame  a  écrit  de  fî  belles 
lettres  ,  qu'on  les  a  ramaffées  avec  un  ex- 


ge  ,  qu'on  lui  propofât  de  fe  remette  fous  \  trême  empreflement  pour  les  doner  au 


le  joug  conjugal  ,  dont  Dieu  l'avoit  déli- 
vrée. Sachez  ,  dit-elle  ,  que  je  ne  m'y  re- 
niccrois  pas  ,  quand  même  je  pourois 
trouver  un  jnari  plus  fage  que  Lelius  , 


public.  Elle  y  étale  une  très-belle  morale , 
&  las  cenfures  qu'elle  y  fait  à  quelques 
perfones  vicieijfes  ,  méritent  d'être  lues. 
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La  lignée  fut  continuée  par  leur  frerc  FEFvDlNAND  Maison 
Gonzague  ,  Comte  de  Saint  Martin ,  Seigneur  d'Ifola ,  qui       ^  i'- 
fcrvit  eu  Flandres  en  qualité  de  Général  de  l'Empereur  G  o  n  z  a- 
Maximilicn  ,  aullibien  que  fon  frère  Pirrhus  Gonzague ,      ^^  ^^ 
qui  eut  le  titre  de  Prince  du  faint  Empire.  Ferdinand  mou- 
rut en  1703.  laiffant  d'If  Selle  Gonzague  ,  fille  d'Alfonfe  , 
Comte  de  Novellara  ,  fept  enfans ,  dont  le  dernier  étoit 
A  N  N I  B  A  L  Gonzague  ,  Prince  dufaint  Empire,  &  Grand 
Maréchal  de  la  Cour  de  l'Impératrice  Eléonore  Gonzague. 
Il  eut  en  16 ji.  le  chagrin  de  perdre  fon  fils  CHARLE 
FERDINAND,  Prince  de  grande  efpérance. 

Ses  frères  A  lois  &  Camille  s'aquirent  de  la  répu- 
tation dans  les  armes  :  celui-ci  au  fervice  des  Vénitiens  ,  & 
l'autre  dans  les  troupes  de  l'Empereur  ,  qui  le  fit  Gouver- 
neur de  Raab. 

se  I  PI  O  N  Gonzague  ,  Prince  de  Bozzolo  ,  l'aîné  de 
tous ,  difputa  longtemsà  la  Princeflc  Ifabelle  Gonzague  le 
Duché  de  Sabionetta  ,  dans  lequel  il  prétendoit  rentrer  faute 
dhoirs  mâles  dans  la  branche  aînée.  Il  laifTa  trois  fils ,  les 
deux  aînez  moururent  fans  alliance ,  &  le  troifiéme  JEAN- 
F R  A  N  C O I S  fans  poflérité  l'an  1703.  En  lui  s'éteignit 
la  branche  des  Bozzolo  ,  &  cette  Principauté  fut  donée  en 
1708.  au  Duc  de  Guaftalla. 


Branche    de   CASTIGLIONE, 
&  de  SOLFERINO. 

C"^Ettc  branche  a  une  tige  comune  avec  la  précédente  , 
^favoir  ,  Loliis  III.  Marquis  de  Mantouë  ,  par  la  T^^^U 
difpofirion  duquel  RODOLFE  Gonzague  ,  fon  qua-  ^^- 
rricme  fils ,  eut  avec  Loiiis  un  de  fes  frères  ,  Cajliglione  ,  Sol- 
fer  im  ^  Caneto  ,  OJliano  ,  Caftel-Gieffro  8c  Rodondefco.  Rodolfe 
ne  fut  pas  moins  diflingué  par  fa  valeur  que  par  fa  naif- 
fance  ,  il  fut  Général  des  Armées  Véniticncs  ,  &  fut  tué 
l'an  1494.  à  la  bataille  du  Taro  II  laiffa  de  Catherine  Pic 
de  la  Mirandûle  ,  qu'il  avoir  époufée  étant  veuve  de  Lionel 
Pio,  deux  fils  ,  lavoir  ,  Loiiis  &  Jean-François 

Gonzague , 


Dégrez,.  304  TahU  VI. 

Princes  de  CASTIGLIONE  &  de  SOLFERINO. 

7  RODOLFE    GoNZAGUs,  Seigneur  de  Castiglione  &  de  Solïerino; 

dernier  fils  de  Louis   III.   Marquis  de  Mantouë  ,    j-  en  1494- 
ép.   Catherine  P  i  c  de  la  Mirandole  ,  f  1480. 


S 


10 


--A. 


LOUIS  GoKZAGUE,  Seigneur  de  Cafliglione  , 
de  Solfetino ,  tué  en  1511.  ép,  Faule 
Anguiscola, 


J  E  A  N-F  RANÇOIS    GoNZAOUSj 

a  laifle  poftérité. 


..A-.. 


FERDINAND   Gonzague, 

I,  Marquis  de  Caftiglione  ,    f  . .  . 
ép.  Marthe  Tana  de  Santena. 


Horace  ,  Marquis 

de  Solferino  , 
f  en  l'année  1 5  85. 


Alfohse,  M  de  Cajlelgiffro  , 
aff.  ijjz. 


-A— 


S,  LOUIS 
Gonzague  , 

né  le  9.  Mars 
^  ijffS.  t 

Jéfiiite  ,  le  3.1. 
]uin  1J91. 


RODOLFE 

Gonzague, 
Marquis  de 
Cajliglione  , 
air.  1593. 
ép.  He'lene 
Al  ip  r  an  d. 


Ferdinand 

& 

Charle. 


FRANÇOIS 

Gonzague , 

Prince  de 

Cafliglione  , 

ép. 

Bihiane 

de    Pernsteîn. 


CHRISTIEN 

Gonzague  , 

Comte  de 

Solferino  , 

ép. 

Marcellie 

Maia  s  pin  a. 


Catherine 

ép. 

Ch.  Emanuel- 

Théodore 

Trivulce, 

Comte  de 

Melni. 


XI 


IZ 


n 


LOUIS 

Gonzague, 

Prince  de 

Cafliglione  , 

&  du  Saint 

Empire. 


FE 
G 


Jeanne 

Gonzague , 

ép. 

Charle 

D   O  R  I  A  , 

Dac  de 
Turfs , 
166;. 


Loiiife 
Gonzague  , 

T-  fP-  ■ 
Frédéric 

Gonzague. 


RDINAND 

o  N  Z  A  g  U  E  , 

Prince  de 
Cafliglione  , 
•f-  en  1675. 
ép.   Olimfie 
S  F  OR  c  E. 

Bibiane 
Gonzague  , 
ép. 
Charle- 
Pliilibert 
d'EsT. 


Jeanne 
Gonzague  , 

ép. 
George  Adam , 

Comte  de 
Martintiz. 


CFiARLE    Gonzague, 

Prince  du  Saint  Empire  , 

de  Solferino  ,  Se  de  Cafliglione , 

1675.  t    I<Î88.   ép.   N. 

Martinbnga. 


FERDINAND 
Gonzague, 

Prince  de 
Cafliglione  ,    &c. 

né  en  1649. 
-)-  le   13.  Février 

1713. 

ép.  Laure  Pic, 

fille  d'Alex.  II. 

Duc  de  la 

Mirandole  , 

1680.  f    1710. 

-A_. 


François, 
né  1551. 

ép. 

Jfabelle 

Ponce 

de 
Léon, 
veuve  du 

Duc 

à'Alhe  , 

16.    Nov, 

171S. 


. A — 

Louis  , 

Jéfuite  y 

Se 

Christieh- 


Loùife  , 

ép. 

îlipolite , 

Comte 

de 
Mala- 

SPI»A. 


LOUIS    Gonzague, 

Prince  de  Cafliglione 

&  du   Saint  Empire ,    né  le 

II.  Septembre   1681, 

fuecede  en  1723. 


CHARLE  Gonzague, 

né  T.6%z. 

ép.   1°.  N.  fille  du  Duc 

d'A  L  B  e.   z°.  Julienne  ,  fille 

du  Prince    Caraccioli 

de  Sm-Pnono, 


FRANÇOIS- 
ALMERIC 

GoNZA  GUE  , 

né   1584. 

Général  de  la 

Cavalerie 

Vénitienne, 


COSME 

Gonzague, 

né  i6i6. 
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Gonzague  ,  qui  eurent  poflérité  ,  8c  deux  filles.  Barbe  qui  Mai  sow 
écoit  l'ainéc ,  époufa  Jfige  G  a  b  r  i  e  l  1 ,  &  Paule  la  féconde       ^  ^ 
fut  femme  de  Jean-Nicolas  T  R  i  v  u  L  c  e  ,  Comte  de  Mufocco.  G  o  n  z  a- 
Rodolfe  eut  encore  deux  enfans  naturels  y  He£tor  &  Domi-t     ''.^**:5 
cile  Gonzague. 

Jean- François  Gonzague  ,  Seigneur  de  S  o  l  F  E- 
R I N  o  ,  époufa  Laure  Pallavicini,  dont  il  eut  M  a  x  i- 
MIHEN,  Galeas,  Guillaume,  &Rodolfe^ 
avec  trois  filles  ,  Ifabelle  ,  Angele  ^  &  Htpolhe.  Maximilien 
époufa  Catherine  Colonne  ,  &  en  eut  deux  filles  ,  Ifabelle  & 
Laure  Gonzague  ,  &  deux  fils ,  qui  furent ,  M  arc- An- 
toine Gonzague  ,  Evéque  de  Cafal ,  &Prosper  Gon- 
zague ,  Major-Dome- Major  de  la  Cour  de  Mantouc ,  du- 
quel naquirent  Frédéric,  Maximilien,  Galeas, 
Vincent, Louis, Jean-François, &  Julie.  Ifa' 
belle  Gonzague  fut  mariée  au  Comte  Théodore  Tiene  de 
Vicence  ,  &  fa  fœur  Laure ,  au  Comte  Paul-Emle  Mar- 
tin en  G  a. 

RODOLFE  Gonzague  ,  fécond  fils  de  Jean-François  , 
époufa  Ifibelle  G  ON ZAGUE  ,  fille  de  Pirrhus ,  Seigneur 
de  Gazzolo  &  de  Saint  Martin  ,  &.  en  eut  Louis,  Ho- 
race, Fabrice  ,  Septimio,  Antoinie  ,  Genêvre  ^  & 
Léonore  Gonzague.  Loiiis  époufa  Diane  Paccaroni ,  Demoi- 
felle  de  Ferrare  ,  de  laquelle  naquirent  Frédéric  ,  Ro- 
D  o  L  F  e  ,  Lucrèce  ,  Marguerite  ,  Ifabelle  ,  &  SeJUlie,  Voilà  ce 
que  nous  aprend  Cefar  Campana. 

LOUIS  Gonzague ,  Seigneur  de  Cajliglione  8c  de  Solfe- 
rino ,  fils  aîné  de  Rodolfe  ,  continua  la  branche  aînée  de 
Cafliglione,&  naquit  pas  moins  de  réputation  que  fon  père, 
en  comandant  les  troupes  de  la  République  de  Venife ,  & 
finit ,  l'an  1521.  d'une  manière  aufli  glorieufe.  Il  laiifa  trois  * 

fils , entr'autres  FERDINAND  Gonzague,  qui  obtint  de 
l'Empereur  le  titre  de  Marquis  de  Cajliglione ,  &  de  Prince  du 
Saint  Empire.  Ferdinand  acompagna  Dom  Juan  d'Autriche 
à  l'expédition  de  Tunis  ,  &  fut  établi  en  IJ79.  Gouver- 
neur du  Montferrat ,  avec  le  titre  de  Vice-Duc.  LOUIS 
Gonzague  ,  fils  aîné  de  Ferdinand  Gonzague  &  de  Marthe 
Tana  ,  des  Comtes  de  Santena  ,  renonça  au  monde  à  l'âge 
de  feize  ans ,  pour  entrer  dans  la  Société  des  Jefuites ,  dont 
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M  AI  ffo  N  il  prit  l'habit  à  Rome  l'an  i  585.  &  où  il  fut  un  modèle  d& 
D  E  vertus.  Il  mourut  à  l'âge  de  vingt-deux  ans ,  &  fut  béatifié 
Gb  Nz  A-  eni62i.  par  le  Pape  Grégoire  XV.  Son  frère  RODOLFEi 
®  ^  ^'  auquel  il  avOit  cédé  fon  droit  d'aîneffe  ,  eut  un  grand  difé- 
rend  avec  Je  Duc  de  Mantouë  ,  au  fujet  du  Marquifat  de 
Solferino  ,  dont  Horace  Gonzague  fon  oncle  avoit  dif- 
poié  par  fon  teflament ,  en  faveur  du  Duc  de  Mantoue  l 
quoique  de  droit  il  apartînt  au  Marquis  de  Caftiglione  , 
par  la  fubftitution  établie  dans  fa  branche.  Le  Père  Loiiis 
Gonzague  vint  voir  fa  famille  ,  &  par  fes  foins  cette  afaire 
fut  terminée  à  la  fatisfaflion  des  deux  partis.  Rodolfe  fut 
àflafliné  en  1 593.  &  n'ayant  point  laiffé  de  pofterité  ,  fon 
frère  FRANÇOIS  Gonzague  lui  fuccéda.  Celui-ci  eut 
deux  fils  ,  qui  moururent  fans  pofterité  mafculine. 
■  La  lignée  fut  continuée  par  CHRISTIEN  Gonzague  , 
dernier  fils  de  Ferdinand  ,  qui  eut  le  Comté  de  Solferino  , 
&  dont  le  fils  CHARLE  hérita  en  167  j.  du  Marquifat  de 
CafligUone  ^  avec  le  titre  de  Prince  du  Saint  Empire  ^  par  la 
mort  de  fon  coufin  Ferdinand.  Il  eft  ayeul  par  fon  fils 
F  E  R  D I N  A  N  D  ,  '  de  L  OU  I S  ,  frime  de  Caftiglioné-^ 
&  de  trois  autres  Ptinces  ,  qui  n'ont  point  encore  -de  pof- 
terité. '       i  ^  ._.:.,:  - ,.',;. 

£r^zc/7f  ^e  N  O  V  E  L  L  A  R  A. 

gpLle  a  pour  tige  FELTRIN  GONZAGUE,, 
j^„  XL»  troifiéme  fils  de  Loiiis  Gonzague  ,  premier  Seigneur 
^^^'  Û£  Mantouë.  Il  aida  Fregnano  de  la  Scala  à  s'emparer  de 
Vérone  fur  fon  père  ,  qui  y  rentra  ,  &  fit  prifonier  Gon- 
zague ,  avec  plus  de  mille  des  fiens.  Ayant  été  racheté  pour 
trente  mille  florins  d'or ,  il  revint  à  Mantouë ,  où  fon  eiprit 
inquiet  &  la  jaloufie  du  cpmandemcnt ,  après  la  mort  de 
î'hilipin  fon  frère  aîné,  fit  naître  entre  lui  &  Ion  autre  frere- 
Gul,  oane  méfintelligence  qui  dégénéra  en  une  haine  irré- 
conciliable ,  furtout  après  que  Feltrin  fe  fut  emparé  de  Reg- 
gio  ,  comme  nous  l'avons  déjà  dit  :  entrcprife  qui  le  fit  ex- 
clure &  priver  de  t$)U5  draits,  prérogatives ,  &  dignitez  de 

fa 


^TabU  VIL  H   s 3  J  O  O  J  A  ■!  VI  Jiof?      -  T)^^''^^* 

-£ij  tl  i£c| ,  jKes  Comtes   cte  N  O  V  E  L  L  A  R  A.      ."|  ^^^ 

C.ipiraine  de  M«nc,ouc,>  f  en  J370.  ,  ];|f/ï-l,(' ;'.,!,  ;> 


.J^. 


ODCCÀRD^       GU(,"Çonza'ç'oe.  Seigneur  de  NovELiAR*   .  qyiHAUME      J 

G  ON  2A  C<;i'.     ■■      '""-      -      âC-ifeBAÙNOlO,     "l-    en   I3Sr.  GoijZAGUB, 


_-^- 


-^ 


J  A  Q^U  E    GoNZAOUB,   Seigneur  de  NovetUr.i. 

r ■*- 


F  E  l  T  R  I  M. 


FRANÇOIS  III.   G  o  N  2  A  G  u  E  ,  Seigneur  de  Not/c/Z^r*». 


G  EOB.  a  I. 


-A.. 


JJEAN-PIERRE    GoNZAGUB,   Comte  de  h'ovellara  , 
ép.  Catherine  T  o  r.  e  t  i  i. 


CiMACOie. 


4 
5 
6 


ALEXANDRE     Gonz  a  ory  e  ,  .Comte  de  Navellara. 


_A^ 


FRANÇOIS    II.       Annibal.  ALFONSE  JuLE-CEtAR  ,      Camille, 

GoNzACUE.  G0NZA0UE,  Patriarche  ép.  Barée 

c'p.  Victoire  de  Capoue.      d'Alexandrie.        Borroms'e- 


7 
S 


Cltiide  , 


CAMILLE    GoNZAGUE,  Comte  JfaùelU  Gonzague  ,  ^ 

Sis  nat.  dt  Novell.tra  ,   t-  ••  ép.  Catherine  ép.  Ferdinand   Gonzacub,      Î' 

tM^?'  d'AvALos.  Prince  de  Bczzoïo,  I  1503. 


A  L  FO  N'S  Ë    Gonzague  ,    Comte  de  Novellara  ,  fervit  le  Grand  Duc 
de  Tofcane,,  &  "l-  en  167p.  ép.  Richarde  C  i  b  o  ,  filie  de  Çliarlc.,; 

Prince  de  Majfa-Carrara. 


19 


CAMIXLE   II.    GoNiAGUE^   Comte  de  Novetlura  ^ 

né   en   16^9 ép.  MathiUe  d'E  s  t  , 

fille  de  Sigiûnond ,  Marquis  de  S.  Martin,  169J. 


Catherine ,  f  1 0.  Juillet  1715.'      v  » 
ép.  Juftinien  , 
Prince  de  £  a  s  s  a  h  o. 


_X. 


<iAMlLLE    Gonzague,   Prince  héréditaire 

dé  Novellara  ,  né  en  Août   i7oit 

t  en  i7i&. 


J^A  : 


Richarde  -  Marie    Gonzague  ,    née 

le  24.  Mars  i6'97.'ou  12.  Août 
ifpS.  ép.  Aleran  C'r  b  o  ,  Duc  de 
Maffa  ,  Se  Prince  de  Carrara, 

Qqij 


12 


5o8      GENEALOGIES   HISTORIQUES 

M  A I  s  o  N  fa  Maifon.  Il  fut  enfuite  dépoffédé  de  Reggio  ,  par  la  tra- 
D  B       hifon  de  Gabriel  Cavafaldo  ,  qui  livra  cette  ville  au  Mar- 

G  o  N  z  A-  quis  <le  Ferrare.  GUI  Gonzague  ,  fils  aîné  de  Feltrin  , 
^^^'  défefpérant  de  la  pouvoir  retirer  de  fes  mains ,  la  vendit 
pour  foixante  mille  florins  d'or  à  Barnabon  Vifconti.  Il 
conferva  le  Domaine  de  quelques  Châteaux  voifins ,  en- 
tr'autres ,  de  Noveilara ,  avec  le  titre  de  Comte.  Gui  avoit 
un  frère  puîné ,  nomé  Guillaume  Gonzague  ,  bifayeul 
par  fon  petit-fils  Philippin  ,  de  César  Gonzague.  Fabrice  , 
iils  aîné  de  Cefar  ,  vivoit  encore  en  1590.  &  avoit  époufé 
une  fille  de  Guillaume  Guerricri ,  dont  il  laiffa  quatre  en- 
fans  ;  les  autres  enfans  de  Cefar  furent  Mutio  ,  Cheva- 
lier de  Malthe ,  Eneas,Paul  Emille  qui  fe  trouva 
-en  157 1.  à  la  bataille  de  Lepanthe,  où  il  fut  blefî'é ,  8c 
vivoit  encore  à  Mantouë  en  1  jp i .  &  Mario,  qui  fut  al- 
lié ,  1°.  avec  une  Demoifelle  de  la  Maifon  Alurari ,  2,°.  avec 
Emilie  Arnvahene ,  dont  il  eut  deux  enfans. 

JAQUE  Gonzague  ,  Comte  de  Noveilara  ,  fils  aîné 
de  Gui,  fut  père  de  François  &  de  George,  qui  laif- 
■ferent  chacun  pollérité ,  &  de  Loiufe  Gonzague ,  mariée  à 
fon  coufin  Loiiis  Gonzague ,  petit-fils  de  Conrad.  FRAN- 
ÇOIS Gonzague  acompagna  Hercules  d'Ell  à  la  Cour  de 
Ferdinand  d'Aragon.,  Roi  de  Naples ,  où  il  fe  trouva  dans 
le  tems  que  l'on  arêta  lur  quelque  foupçon' Jérôme ,  Prince 
<le  -Bifignano  ,  qui  fut  décapité  par  ordre  de  Ferdinand. 
Gonzague  fauva  la  femme  &  les  enfans  de  ce  Seigneur  ,  & 
les  conduifit  en  France  ,  d'où  il  retourna  finir  les  jours  à 
Noveilara,  Sa  féconde  femme ,  qui  étoit  une  Dame  Napoli- 
taine ,  acoucha  peu  après  fa  mort  ,de  Greacole  Gon- 
zague ,  qui  s'établit  dans  le  Royaume  de  Naples  ,  où  le 
fils  du  Prince  de  Bifignano  étant  rentré  dans  la  poffeffion 
des  biens  paternels  ,  lui  fit  préfent  en  reconoiffance  du  fer- 
vice  qu'il  avoit  reçu  de  fon  père  ,  de  la  Baronie  de  San- 
Stephano  &  de  Prato  dans  l'Abruzze ,  où  il  laifla  poftérité. 

JEAN-PIERRE  Gonzague  ,  fils  aîné  de  François  ,  & 
de  fa  première  femme  ,  eut  pour  fils  ALEXANDRE, 
Comte  de  Noveilara ,  &  Jean-François  ,  père  de  Françoife 
Oonzague ,  mariée  à  Silvio  Gonzague  ,  de  la  poftérité  de 
Comad ,  &  d'une  autre  fille  qui  époufa  Jérôme  Amorom. 

Annisal 
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D'egrtz, 


CO  NRAD  GoNTAOUB,  fils  pubif  d'ALOis  Gonzaouï,  {yojtx.  T»hy  1.) 
ëp-  N.  de  S  c  A  L  A ,  fœur  de  Martin  ,  Prince  de  Ftront. 


PHILIPPIN    GoNZAGUE,  <<p.  Vrfme  C  a  ï  M  a  N  A. 


XOUIS   GoNZAGUE  ,  CONRAD                    GUI                  B  A  RT  H  E  L  E  M  I      4 

ëp.  Zoiif/ï  GoNZAGUB  Gonzacue.          Gonzague.               GomzagUi. 

NoVïLLARA. 

ANTOINE   GoHzAGUE  ,  FRANÇOIS       Frideric.      J.  FRANÇOIS       Ma  i  a  t  e  s  t  a      e 


ép.  Franfoife  U  serti.  Gonzague. 


Gonzague.  Gonzague. 


J.  PIERRE   Gonzague  , 

ép.  Atigiiftine 
MA£.riNENCA  (le  Bxefce. 


JEAN- 
FRANÇOIS. 


FRANÇOIS- 
MARIE. 


G  U  I  BARTHELEMî 

CoiHZACUE.  Gonzague. 


LOUIS 

G-ONZ  AC-OE, 
ép. 

I/aielle 
Lamfucnaha. 


Augustin,  César, 

Archevêque  Roland 

de  & 

^^SS'"  »  Renier, 
en  Calabre. 


JEAN- 
FRANÇOIS 
Gonzague. 


PAUL-CAMILLE 
GoMZA  CUE. 


J  U  L  E         7 

COKZ  AC  OE. 


XILVIO  Gonzague, 

ép.  Franfoife 

Gonzague, 

file  de  Jean-François 

Gonzague 
âe  Casticliome, 


Claude 
Gonzague, 

Majordome 

du  Pape 

Grégoire  XIII. 


FRANÇOIS- 
OCTAVE 

GONZ  A  C  UE. 


GUI  FREDERIC      § 

CoNZAcuE,  Gonzacue, 
ép.  ép. 

Polixene  hl.  de  G  a  s  c  o. 

G.O  N  Z  A  G  u  B. 


LOUIS   Gonzacue,     CLAUDE, 

Félicité  ,  fille  du  Comte  Hélène 

Tullio  Guerrier!.        Aiipramde, 


OCTAVE-         FRANÇOIS  ALEXANDRE 

FREDERIC.        Gonzague,  -Gonzaguj, 

ép.  ép.  . 

Blanche  -  Mwie  CamilU 

•Centuriona,  s  t  r  o  z  2  I. 


LOUIS  , 

ép. 
Viaoire 


Franfoife , 
ép. 
Pierre- 
Marie 

GOMZACUI. 


LOUIS- 
FRANÇOIS. 

CLAUDE 

Gonzague , 

Jéjuiu, 


-J- . 


Charli,  Frédéric. 


GuiiiAUJU.   Louis.    Pomponio. 
Ferdinand.  | 
Iule. 
JfAA\». 


.jio        GENEALOGIES   HISTORIQUES 
Maison       Annibal  Gonzague  ,  fécond  fils  d'Alexandre  ,  aquit  de 
DE       la  réputation  dans  les  armes  ,  &  fervït  le  Roi  François  I. 
G  o  N  z  A-  j^ns  les  guerres  d'Italie.  Son  frère  aîné  FRANÇOIS  II. 
^  ^  ^'      étant  mort  fans  poflérité  légitime ,  eut  pour  fucceiTeur  fon 
'  fécond  frère  ALFONSE  Gonzague  ,  dont  la  poflérité 
fut  continuée ,  comme  on  le  peut  voir  dans  la  Table  VII. 
jufqu'en.  lyiS.  qu'elle  s'éteignit  dans  la  perfone  de  CA- 
MILLE Gonzague  ,  après  avoir  fubfiflé  trois  cens  ans. 


Branche  de  CONRAD   Gonzague. 

ON  ne  trouve  dans  les  Auteurs  que  peu  de  chofe  fur 
cette  dernière  branche  de  la  Maifon  de  Gonzague  , 
rill-     .fortie  de  CONRAD  ,  fils  d'Axois  &  de  fa  féconde  femme 
N.  de  Alalatefia.  Philippin,  fils  aîné  de  Conrad  ,  laiffa 
à'Urfme  Ccfriana  ,  quatre  fils ,  qui  firent  autant  de  branches, 
comme  on  le  peut  voir  dans  la  Table  VIII. 
,  Loiiis  qui  étoit  l'aîné  ,  fut  un  Seigneur  d'un  mérite  dif- 
tingué.  Cefar  Gampana  lui  donc  de  grands  éloges  pour  fa 
religion  &  fa  libéralité.  11  fut  ayeul  par  fon  fils  Antoine  , 
dé  J  E  A  N-P  i  E  R  R  E  Gonzaguc ,  qui  fut  toujours  fort  ataché 
aux  intérêts  des  Marquis  de  Mantouë  fes  parens.   Il  laiffa 
trois  enfans  ài'Augujiine  Martinenga  fa   femme  ,  favoir  , 
L  o  U I  s  ,  qui  continua  la  lignée  ,  César,  qui  fut  Cheva- 
lier dejaintjean  dejerujalem^  &  mourut  à  Boulogne,  non  fans 
foupçon  de  poifon  ,  étant  Ambafladeur  du  Pape  Léon  X. 
vers  Charle-Quint ,  &  Augustin,  Archevêque  de  Reggio 
en  Calabre  ,  Prélat"d'une  grande  dodrihe  ,  &  d'une  grande 
piété.  Son  frère  aîné  ne  fut  pas  moins  diftingué  par  fon  éru- 
dition ,  &  fa  libéralité  envers  les  gens  de  Lettres.  Il  réiif- 
fiffoit  furtout  dans  la  Poëfie  Latine.  C  u  R  t  i  o  fon  fils  aîné, 
hérita  de  ce  goût  pour  ce  genre  de  litérature,^  &  mérita  ks 
éloges  des  favans.  Son  frère  Sil  vio  ,  qui  époufa  Fran- 
foife  Gonzague ,  de  la  branche  de  Novellara. ,  continua  la 
poflérité  ,  fur  laquelle  les  Auteurs  ne  nous  aprenent  rien 
digne  d'être  raporté.  Cefar  Campàna..  ' 

U  ne  fera  pas  hors  de  propos ,  ce  me  femble  ,  pour  une  plus 
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granàe  coKoi(fance.  de  la  Aiaifon  de  Gonz^agae  ,  de  remarqwer  ici  Maison 
aite  la  M.iijon  de  Qkvtio  y  ayant  été  agrégée  ^  en  a  forte  le        i*  e 
nom  ,  fuivant  Ccfar  Campana.  G  o  n  z  a- 

J£AN-MARIE  CAUr  10  ayant  découvert  ÀFran-  *  ^  ^" 
çois  II.  quatrième  Marquis  de  Mantoue  ,  un  Traire  impor- 
tant contre  fa  perfone  &  contre  l'Etat ,  le  Marquis  récom- 
penfa  ce  lervicc  par  plufieurs  bienfaits ,  particulièrement  en 
agrégeant  Jean-Marie  &  fa  poftérité  à  la  famille  de  Gonza- 
guc,  avec  faculté  d'en  porter  le  nom&  les  armes.  Jean- Marie 
avoir  époufé  Co7iJlance  Soarda ,  dont  nâquir  FKANC,OIS  , 
dit  de  Gonz,agu€  ,  lequel  foutint  la  gloire  de  ce  nom  par  Ion 
mérite  perfonel.  François  fut  marié  avec  Ifubelle  ,  fille  du 
Cavalier  J<:r^«(f  Bofchetto,  d'une  noble  famille  de  Modene  ,  & 
en  c\it,\° .JEAN-MARIE-GONZ AGUE ,  mort  fans  pofléritc 
légitime ,  2°.  Emilie  Gonz^gue ,  femme  de  Charle  Gonzague, 
Comte  de  Saint  Martin  ,  &  Seigneur  de  Gazzolo.  ■Ç.  Sl- 
GISMOND  GONZAGUE ,  lequel  fervit  avec  diflinÛion  le 
Roi  d'Efpagne  dans  les  guerres  de  Piémont  &  de  Parm.e.  Si- 
gifmond  fe  trouva  à  la  bataille  de  Lépanthe  en  1571.  De  fa 
première  femme  Thcodora,  fille  du  Comte  Loiiis  Kangoni  ^ 
Seigneur  àe Roccabtanca  ,  il  eut  FRANCO IS  Gonzague  , 
qui  époufa  ,  1°.  Ifabelle  Majfrey  ,  fille  du  Comte  Frédéric. 
2°.  Lionore  ^  fille  de  Sigifmond  de  Rofji ,  Comte  de  Sanfecondo. 
Sigifmond  Gonzague  avoit  époufé  en  fécondes  noces  Renée 
d'Ejl ,  fille  d'Alfonfin  ,  Seigneur  de  Ca/lelnovo  ,  &  coufin  du 
Duc  Alfonfell.  dont  naquirent  ALFÔNSIN  GONZAGUE, 
allié  avec  Hipoltte  Gonz.ague  ,  fille  naturelle  de  Cefar  Gon- 
zague Prince  de  Guaftalla ,  &  Laure  Gonzague ,  femme  de 
f*roff>er^  Comte  d'Arco  ,  fils  du  Comte  Jean-Baptifle. 

Les  Etats  qui  apartenoient  au  Duc  de  Mantoue  ,  font. 

1°.  Le  Duché  de  Mantoue  ,  ou  (ont  Alantoti'c,  ville  Epif- 
copale  ,  Goïto ,  Ojliano  ,  la  Volta ,  Cafriana  ,  Caneto^  &.  Rovere^ 

1°.  Dans  le  Duché  de  Montferrat,  Ca^'al ,  Aqui^, 
Nice-dt-la  Paille  ^  villes  Epifcopales. 

(^    3°.  Les  Marquifats  de  Gonz,ague ,  de  Viadana,  de  Goz,za)Io  ^ 
de  Ponfona  ,  de  Befolo  &  dUncifa. 

4°.  Le  Comté  de  Rodigo. 

^° .  Les  Seigneuries  de Luzzara  Se  de  Cajiel-Gfofredo^ 

Ses  prétentions  étoienc^ 
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Maison       i  °.  Le  Vicariat  de  l'Empire  ,  par  conceflion  des  Empereurs 
»  B       Gharle  IV.  &  Ferdinand  III.  pour  l'étendue  des  Etats  da 
G  o  N  z  A-  Mantouë. 

G  u  ff.  ^o^  j^g  Brabant ,  LimbourgSc  Anvers ,  comme,  décendu  de 

Henriete  de  Cleves. 

3°.  Le  Duché  de  C/^f^/ ,  &  Comté  de  la  Marck ,  du  mê- 
me chef. 

4°.  L'Empire  d'Orient ,  du  chef  de  Marguerite  Paléologue  , 
héritière  de  Montferrat.  C'ell  pour  cette  raifon  que  le  Duc 
de  Mantouë  portoit  dans  fes  armes ,  de  gueules  à  l'aigle 
éployée  d'or.  Il  faut  cependant  remarquer  qu'André  Paléo- 
logue ,  fils  de  Thomas ,  &  neveu  de  Conftantin  ,  dernier 
Empereur  de  Conftantinople ,  tranfmit  fes  droits  fur  cet 
Empire  à  Charle  VIII.  Roi  de  France  ,  par  une  donation 
folemnelle  en  1494.  &  qu'il  le  légua  enfuite  par  fon  tella- 
ment  en  i  j  oz.  à  Ferdinand  le  Catholique ,  Roi  d'Efpagnc, 
&  à  Ifabelle  fa  femme, 

5°.  La  ville  de  Gènes  ,  en  qualité  de  Duc  de  Montferrat} 
cette  ville  s  étant  donée  l'an  1409.  à  Théodore  Paléolo- 
gue ,  II.  Marquis  de  Montferrat. 

Les  titres  du  Duc  de  Mantouë  étoient. 

F  E  R  D I N  A  N  D-G  H  A  R  L  E  ,  par  la  gracc  de  Dieu  ,  Duc 
de  Mantouë  ,  de  Montferrat  >  M  a  R  Q.U  1  s  de  Gonzague  ,  de 
Viadana  ,  de  Gaz^zolo  ,  de  Ponfona  ,  de  Befolo  ,  &  à!  Incifa  ; 
Comte  de  Rodigo  i  Seigmeur  de  Luzz,ara,  de  Caf-el- 
Giofredo  ,  &c. 

Le  titre  du  Duc  de  Guafialla ,  eft. 

Joseph  de  Gonzague  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Duc  de 
Guafialla ,  de  Scéionetta  &  de  Boz^zolo  ,  Prince  de  Molfetta , 
de  Giovenazziro  ,  &  de  CampobaJJo  ,  M  ARQ.U1S  de  Spechia  , 
&  d'Ofiiano  ,  CoMTE  à.'AlejJ'ano  ,  de  Pomponefco  ,  Se  àefaint 
faul ,  &c. 

Le  titre  du  Prince  de  Caftiglione ,  eft, 

Ferdinand  Gonzague ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Prince 
de  Cafiiglione  8c  de  Zulpherino ,  M  A  R  Q.U  is  de  Cajlel-Giefro  , 
Comte  de  Rodondefco ,  &c. 

Les  terres  que  chacun  de  ces  Princes  pofledent ,  fe  trou- 
vent énoncées  dans  leurs  titres  j  ils  en  joiiiiTent  en  Sou- 
veraineté ,  &  comme  Pjrinces  de  l'Empire.) 

CHAP.  X. 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.       jij 


CHAPITRE    X. 

Mai/on  de  FARNESE  ,  d'ottfortm  Us  Ducs 
de  PARME. 


CEtte  Maifon  illuftre  par  fa  Nobleiïe  ,  8c  par  les  grands 
hommes  qu  elle  a  produits  dans  les  armes  &  dans  les 
Lettres  ,  tire  fon  nom  du  Château  de  Farneto  ,  dit  depuis 
Farnese  ,  fitué  près  d'Orviette  ,  dans  i'Ombrie ,  &  fait 
remonter  fon  origine  ,  fuivant  la  Généalogie  que  nous  en 
a  doné  Antoine  Magliabechi ,  à  P  i  e  r  r  e  I .  du  nom  ,  Sei- 
gneur de  Farmfe ,  qui  vivoit  au  comencement  du  X.  iiécle. 
Son  fils  Pierre  II.  Conful  d'Orviette  ,  fut  père  de  Pefon 
Farnefe  ,  aufli  Conful  d'Orviette  ,  emploi  que  le  mérite  de 
fcs  décendans  perpétua  ,  pour  ainfi  dire  ,  dans  cette  famille. 
Pierre  Farnese,  qui  fut  Général  de  la  Cavalerie 
<le  l'Eglife ,  &  qui  bâtit  Orbitello  en  1 099.  efl  celui  par  qui 
nous  començons ,  avec  Im-HofF,  la  fuite  généalogique  de 
cette  Maifon;  il  fut  pcre  de  Prudence  Farnese, 
Conful  d'Orviette.  Celui-ci  eut  pour  fils  Pierre,  Pepon 
&  Gui.  Du  fécond  ,  qui  fut  Conful  &  Podeflat  d'Orviette  , 
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Ecattelé  sur. 
&4.  d'or  àfix 
fleurs  -  de-  Iy$ 
d'azur  ,  5.1. 
&  I .  qui  eft  de 
Farnefi: An  t. 
&  3.  d'Autri- 
che ,  parti  de 
'Bourgogne  an- 
cien ,  l'écarte- 
lurc  divifée 
par  un  pal  de 
gueules,  char- 
gé d'un  gon- 
fanon  papal 
d'or  ,  avec  les 
deux  clefs  du 
faint  Siège  po- 
fées  en  uu- 
toir ,  liées  d'a- 
zur ;  le  touc 
chargé  d'ua 
écuflbn  de 
Portugal.  Le 
heaume  cou- 
roné  d'or  ,  ci- 
mier ,  une  li- 
corne ifljnte, 
&  contournée 
d'argent. 
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FaRNÊSÏj 

j-  fans 
lignée»^ 


E  U  C  C  I  a 

F  ARN  E  s  El 


Marguerite ,  ANTOINE 

ép.  Farnese, 

Paulucci  ép. 

M  o  N  A  1-  Catherine 

DESci.  Bosch  u 


.^A_ 


Georg  e 
Farnese. 


Nicett , 

ép. 
Nicolas 

BoSCHb 


10     Nicolas 
Farnese. 


PI  E  RRE  Farnese  , 
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Franfoife    Farnese,, 
femme  de  Lélio  M  a  s  s  ji. 
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naquit  Gui  Faraclc  ,  Podcftat  &  Général  des  Siénois  l'an  Maison 
1212.  &  donc  la  poftérité  s'éteignit  dans  Puccio  Farncfe ,        d  b 
Seigneur  de  AlirgU.iKo.  Farnese. 

PIERRE  Farncfe  IV.  du  nom  ,  exerça  comme  fes  an- 
cêtres le  Confulat  d'Orviette  ,  l'an  1 174.  auflibien  que  fon 
fils  Peppon  II.  Cekii-ci  eut  trois  fils  ,  qui  curent  chacun 
lignée.  Peppon  qui  étoit  le  dernier ,  fut  pcre  de  Ranuce  Far- 
ncfe ,  Seigneur  de  S.irfcttj. ,  dont  la  poftérité  finit  vers  le 
milieu  du  XV.  fiécle  ,  dans  Ugon'm  Famcfc ,  Prêteur  de  Flo- 
rence. De  Nicolas  ,  fécond  fils  de  Peppon ,  font  fortis  les 
Farncfes  d'y^fjcone,  à  ont  quelques-uns  fc  font  diftinguez  dans 
les  armes  &  dans  les  Lettres ,  &  qui  fc  font  aufti  éteints  dans 
le  XV.  fiécle. 

La  branche  aînée  fut  continuée  par  RanuceI.  Far- 
ncfe ,  Conful  d'Orviette  en  1226.  perc  cntr 'autres  enfans, 
de  Ranuce  il  Farnele  ,  qui,  au  témoignagne  d'Ammirato 
(Htjl.de  Florc?icel.  5.)  fut  un  des  meilleurs  Capitaines  de  fon 
fiécle.  Il  fut  tué  l'an  1288.  en  comandant  les  troupes  des 
Siénois  contre  les  Gibelins.  Il  fut  ayeul  par  fon  fils  Ni-  LemAretin 
COLAS  Farncfe  ,  de  P I  E  R  R  E-L  OUÏS  Farnefe  ,  à  la  Hv.  7. 
valeur  duquel  les  Hiftoriens  de  Florence  donent  de  grands  Ammirat». 
éloges.  Les  Florentins  le  choilirent  l'an  1360.  pour  fuc-  '• '^' 
céder  dans  le  comandcment  de  leurs  troupes ,  à  Rodolfe 
Varane  de  Cameriho  ,  afin  de  continuer  la  guerre  contre 
les  Pifans.  Le  fuccès  en  fut  quelque  tems  douteux  ,  mais 
enfin  le  courage  &  la  hardiefle  de  Farncfc  déterminèrent 
la  fortune  en  faveur  des  Florentins  ;  il  alla  chercher  l'é- 
nemi  jufqu'aux  portes  de  Pife ,  &  remporta  une  vidoire 
•complette  fur  les  Pifans ,  dont  le  Général  fut  pris  prifonier 
avec  un  grand  nombre  des  fiens.  A  fon  retour  ,  Je  peuple 
de  Florence  voulut  lui  doner  publiquement  la  couronc  de 
laurier  ,  mais  il  refufa  cet  honeur  ,  difant  qujl  faloit  le  ré- 
ferver  pour  de  plus  grands  exploits.  Les  Florentins  le 
firent  repréfenter  dans  l'Hôtel  de  Ville  ,  armé ,  tenant  un 
bâton  à  la  main  ,  &  monté  fur  un  mulet ,  parce  qu'ayant 
€u  dans  cette  ocafion  ,  fon  cheval  tué  lous  lui ,  &  n'en  trou- 
vant point  d'autre  ,  il  fit  ôter  la  charge  d'un  mulet ,  &  le 
monta.  Ce  Général  remporta  encore  quelques  avantages 
iur  les  Pilans  ,  &  fie  frapcr  des  médailles  d'or  &  d'argent , 
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3ïS      GENEALOGIES   HISTORIQUES 

Maison  où  l'on  voyoit  un  renard  couché  fous  l'effigie  de  faint  Jean , 

15 E       avec  cette  infcription ,  Refupinâ  vulpe ,  le  renard  par  terre , 

Fa&nese.  ]g5  Florentins  donoient  aux  Pilans  le  nom  de  renards , 

félon  Ammirato.  Pierre-Loiiis  Farnefe  fut  enlevé  par  la 

pefte  ,  au  milieu  de  fes  vi£toires  j^l'an  1 3  6  j .  &  fut  inhumé  à 

Florence,  dans  l'Eglife  de  Santa-Réparata  ,  où  on  lui  fit 

ériger  une  ftatuë  équeftre. 

La  fin  de  fa  vie  fut  le  terme  du  bonheur  des  Florentins. 
Par  un  choix  ,  où  la  reconoiflance  eut  plus  de  part  que  la 
prudence  ,  dit  Ammirato  1.  12.  ils  donerent  le  comande- 
ment  de  leurs  troupes  à  RANUCE  Farnefe  III.  du  nom  , 
Seigneur  de  Montalte  ,  qui  n'avoit  pas  l'habileté  de  fon 
frère.  Les  Pifans  furprirent  le  camp  des  Florentins  ,  & 
firent  un  grand  nombre  de  prifoniers ,  parmi  lefquels  fe 
trouva  leur  nouveau  Général.  Ceîui-ci  laiffa  deux  fiis  ,  qui 
s'aquirent  beaucoup  de  réputation  dans  les  armes.  PIERRE 
BERTHOLD  fervit  Ladiflas ,  Roi  de  Naples ,  en  quahté 
<le  Général,  &  PIERRE  Farnefe  fon  frère  aîné  ,  comanda 
avec  fuccès  les  troupes  de  l'Eglife  en  1386.  Ce  dernier  fut 
pere  de  Ranuce  IV.  Farnefe ,  que  fa  réputation  fit  choifir 
en  141 6.  par  les  Siénois ,  pour  comander  leurs  troupes  ,  & 
fnfuite  par  le  Pape  Eugène  IV.  en  1432.  pour  Général  des 
troupes  de  l'Eglife, 

Ses  deux  fils  PIERRE-LOUIS,  &  GABRIEL- 
FRANÇOIS  Farnefe,  firent  chacun  une  branche.  Celle 
du  dernier  ,  qui  fut  Général  des  Sienois  en  1454.  finit  en 
fon  petit-fils  Frédéric  Farnefe  ,  dont  le  pere  Ranuce 
avoir  été  tué  en  1495.  à  la  tête  des  troupes  de  Siene. 

De  la  poftérité  de  PI E  R  R  E  - L  Ô  U I S  Farnefe  ,  Sei- 
gneur de  Montalte,  font  fortis  les  Ducs  de  Latere,  & 
ceux  de  Parme.  Le  titre  des  premiers  comença  vers  l'an 
1 5  60.  dans  la  perfone  de  Ma  ri  o  Farnefe  ,  Lieutenant 
Général  de  l'Eglife  ,  frère  de  G  a  l  e  a  s  Farnefe  ,  qui  fut 
pris  par  les  Turcs  en  i  jôo.  puis  fut  Général  des  Vénitiens 
en.  Albanie  en  1571.  &  de  Berthold  Farnefe  ,  qui 
mourut  en  1 606.  après  avoir  gouverné  avec  beaucoup  de 
piété  les  Eglifes  de  Montefiafcone  &  de  Parme.  Ils  décen- 
doient  au  quatrième  degré  de  Barthelemi  Farnefe  , 
fils  aîné  de  Pierre-Lo'm  Farnefe ,  moins  conu  par  lui-même 
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3ue  par  fon  fccond  fils  Alexandre  Farncfc ,  auquel  la  Maifon  Maison 
oie  la  principale  grandeur.  La  poftéritc  malculine  des  Ducs        ^  ^ 
de  Latcrc  s'éteignit  dans  les  fils  de  Mario,  dont  le  dernier  f  ■'^i^nese. 
fut  le  Cardinal  JEROME  Farncfc,  Archevêque  de  Fa- 
tras ,  mort  Legaf  a  Liiere  à  Boulogne  le  18.  Février  1668. 
Prélat  libéral  envers  les  pauvres.  11  nvoit  été  d'abord  Ca- 
merier  du  Pape  Paul  V.  qui  le  fit  Référendaire  des  deux  Si-   . 
gnatures.  Il  fut  depuis  Archevêque  de  Patras ,  &  envoyé 
en  1639.  par  Urbain  VIII.  Nonce  en  Suiffe  ,  d'où  étant 
retourné  en  1644.  à  Rome  ,  il  en  fut  établi  Gouverneur 
dix  ans  après ,  par  Inocent  X.  Le  Pape  Alexandre  VIL 
dont  il  fut  Majordome ,  récompenfa  enfin  fes  fcrvices  8c 
fa  piété  en  le  créant  Cardinal  du  titre  de  faintc  Agnes  y 
le  29.  Avril  165  8.. Comme  il  étoit  le  dernier  de  la  branche, 
il  vendit  à  la  Maifon  de  Chigi ,  le  château  de  fes  ancêtres  y 
que  le  Pape  Alexandre  VIL  lui  paya.  Hifi.  Pontif.  ^  Card. 
tom.  1. 

Revenons  à  ALEXANDRE  FARNESE,  fé- 
cond fils  de  Pierre  -  Loiiis  Farnefe.  Né  avec  d'heureufes 
difpofitions  pour  les  Siences ,  il  ne  les  laiffa  point  ftériles  ; 
&  comme  il  avoit  outre  cela  de  l'ambition ,  &  un  génie 
propre  pour  le  manège  de  la  Cour  ,  il  s'infinua  à  celle 
de  Rome  ,  fous  les  Pontificats  d'Inoccnt  VIII.  &  d'Ale- 
xandre VL  La  capacité  qu'il  fit  paroître  dans  plufieurs 
négociations  où  il  fut  employé  ,  &  l'eftime  qu'il  s'aquit 
par  fa  droiture  &  fon  érudition,  le  firent  paffcr  de  l'emploi 
de  Fronotaire  Apoftolique,  aux  Evêchez  de  Montefiafcone 
&:  de  Cornetto.  Le  Pape  Alexandre  VI.  le  créa  ,  le  20. 
Août  1493.  Cardinal  Diacre  du  titre  de  faint  Côme  ,  & 
lui  dona  la  Légation  d'Ancone.  Jule  II.  le  fit  Evêque  de 
Parme  ,  d'où  il  paffa  fucceflîvement  aux  Eglifes  de  Pre- 
nelle ,  de  Sabine  &  de  Porto.  Sous  le  Pontificat  de  Clé- 
ment VII.  auquel  il  rendit  de  grands  fervices  durant  fa  pri- 
fon ,  en  1 527.  il  devint  Doyen  du  Sacré  Collège  ,  &  Evê- 
que d'Oflie.  *  Après  la  mort  de  ce  Pontife  ,  il  fut  élu  par 


Alf.  LofcU 
compcnAi  Hif- 
torici. 


*  En  1555.  le  Pape  Paul  IV.  publia 
un  Bref,  dans  lequel  il  étoit  dit  ,  que  le 
Cardinal  revêtu  de  l'Evèché  d'Oftie  îéroit 
toujours  Doyen  du.  Sacré  Collège ,  &  que 


cette  dignité  lui  doneroit  le  pas  fur  Ici 
Cardinaux  mêmes  plus  anciens  que  Jui. 
ThoH  /,  ifc 
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Ma    son  ^^^^  ^^^  fufFrages  du  Conclave,  fon  fucceffeur,  le  1 5 .  Oâiobre 
jj  g        1 5  3  4.  &  prit  le  nom  d'Honoré  V.  puis  celui  de  P  a  u  l  III. 

Farnese.  il  avoir  foixante-fept  ans  ,  il  fiégea  cependant  quinze  ans  , 
qu'il  fignala  par  le  zélé  qu'il  eut  à  procurer  la  paix  de  l'E- 
glife  &  de  la  Chrétienté.  Ce  fut  dans  cette  vûë,  que  s'étant 
rendu  à  Nice  ,  il  y  ménagea  une  entrevue  &  une  trêve  en- 
tre Charle-Quint  &  François  I.  &  qu'il  convoqua  à  Trente, 
l'an  1545;.  un  Concile  général  contre  les  nouvelles  opi- 
nions de  Luther  &  de  Calvin  ,  qui  troubloient  le  repos  de 
l'Eglife.  Ciacconius  &  Sanfovin  donent  à  ce  Pontife  de 
grands  éloges  pour  fa  prudence  ,  fa  modération  &  fa  fience. 
On  a  de  lui  un  Commentaire  ingénieux  fur  les  Epitres  de 
Ciceron  à  Atticus ,  &  plufieurs  autres  Lettres  d'érudition  à 
Erafme  &  au  Cardinal  Sadolet.  On  ne  prétend  pas  cepen- 
dant juflifier  tout  ce  qu'il  fit  :  il  fe  reprocha  lui-même  ,  au 
lit  de  la  mort,la  compiaifance  qu'il  avoir  eue  pour  fa  famille, 
en  répétant  ces  paroles  du  Prophète  ,  Pf.  iS.  Si  les  miens 
neufjent  point  dominé ,  je  ferais  fans  tache  ,  ^  ne  ferais  pas  coti- 
fable  d'un  très-grand  péché.  \\mo\xï\xta.gé  àc  c^^tr:ewmgx.-u.n 
ans ,  le  10.  Novembre  i  549=  Ciaconius  tom.  5.  Onuphre.  San- 
fovino.  ihoti  l.  1 6. 

Quelques  Auteurs  ,  entr'autres  M.  l'Abé  Faydit ,  ont 
avancé  ,  qu'il  avoir  été  marié  .dans  fa  jeuneffe  avec  une  fille 
de  la  Maifon  Ruffim  ,  dont  il  avoit  eu  trois  enfans  5  mais 
félon  d'autres ,  il  l'avoir  feulement  conuë  fous  efpérance  de 
mariage  ,  &  en  avoit  eu  trois  enfans  naturels  ,  favoir , 
1°.  Confiance  Y^rneïe  ,  mariée  en  premières  noces  à  Bofio 
Sforce  ,  &  en  fécondes  à  Etiene  Colonne  ,  Prince  de  Palef- 
trine.  a°.  PiERRE-Loiiis  Farnefe  ,quia  comencé  la  Mai- 
fon des  Ducs  de  Parme  j&j".  Ranuce  Farnefe  ,  à  qui  le 
Pape  Léon  X.  dona  à  l'âge  de  neuf  ans  l'adminiftration  ou 
le  temporel  des  Evêchez  de  Montefiafcone  &  de  Corvetta  , 
(le  13.  Avril  1519.)  Ughelli ,  tom.  i .  Italia  facra.  Il  prit  en- 
fuite  le  parti  des  armes ,  fut  Général  des  troupes  de  Venife 
en  1 526.  de  celles  de  Clément  VII.  en  1 527.  &  de  France 
en  1529.  Il  avoit  é^ovSé.  Virginie  Gambara ,  dont  il  n'eut 
point  d'cnfans. 
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Ducs  de  Parme. 

PIERRE-LOUIS  FARNESE  fut  le  principal 
objcc  des  complaifances  de  fon  pcre ,  qui  ayant  acheté 
Frefcati ,  de  Luocce  Garu  de  la  Rovere  ,  veuve  de  Marc-An- 
toine Colonne  ,  l'atacha  au  Domaine  de  l'Eglile ,  en  échan- 
ge du  Duché  de  Cajlro  ,  &  du  Comté  de  Kondglione ,  qu'il 
en  aliéna  en  faveur  de  fon  fils  Pierre-Louis  Farnefe.  Il  y 
joignit ,  l'an  i  54c.  farme  8c  Plaifaf7ce  ,  que  Léon  X.  avoit 
réiinis  à  la  Chambre  Apoflolique ,  comme  ayant  été  de 
l'Exarchat  ,  &  leur  fubftitua  à  titre  d'échange  le  Duché 
de  Camerino ,  &  la  Seigneurie  de  Nepi  ,  quoiqu'il  en  eût 
gratifié  fon  petit-fils  Odavio  Farnefe.  Plufieurs  Cardinaux 
s'opoferent  vainement  à  une  pareille  aliénation  ,  «&  Pierre- 
Loiiis  Farnefe  prit  le  titre  de  Duc  de  Parme  ér  de  Plaifance , 
&  fut  mis  en  pofTeiïion  de  ces  deux  villes.  Mais  il  ne  joiiit 
pas  longtems  de  fa  nouvelle  dignité.  Le  dérèglement  de 
les  mœurs ,  &  la  fé  vérité  qu'il  exerçoit  contre  la  Nobleffe, 
la  lui  firent  perdre  ,  par  une  confpiration  des  principaux 
Seigneurs  de  fa  Cour  ,  qui  l'affainnerent  le  i  o.  Septembre 
1 547T  &  livrèrent  la  ville  à  Ferdinand  Gonzague  ,  Gé- 
néral de  l'Empereur  ,  qui,  inllruit  de  la  conjuration  ,  avoit 
fait  avancer  des  troupes  dans  le  voifinage,  pour  en  favorifer 
l'exécution.  Les  Conjurez  fufpendirentàune  chaîne  le  corps 
du  Duc,  &  l'expoferent  du  haut  des  murailles  de  la  citadelle 
à  la  vûë  du  peuple ,  &  le  jetterent  enfuite  dans  le  foffé.  (  ihow 
i.  y.  )  Ce  fut  lui  qui  fit  bâtir  la  nouvelle  citadelle  de  Plai- 
fance ,  qui  fert  encore  aujourd'hui  de  boulevard  à  l'Etat  de 
Parme  ,  du  côté  de  la  Lombardie. 

On  dit  que  le  Duc  informé  de  la  conjuration  dont  il 
ignoroit  cependant  les  complices  auffibien  que  le  lieu  ,  où 
£lle  devoit  éclater  ,  avoit  eu  recours  à  un  Devin  pour 
aprendre  le  nom  des  Confpirateurs.  Pour  tout  éclairciffe- 
jnent  ,  le  Devin  lui  répondit  qu'il  examinât  atentivement 
une  pièce  de  la  monoye  qu'il  avoit  fait  batre ,  &  qu'il  y 
irouveroit  le  nom  des  Conjurez  &  le  lieu  de  l'exécution. 
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Maison  Ce  fut  pour  lors  une  énigme  obfcure  que  perfone  ne  put 

D  E       pénétrer  ;  mais  l'événement  en  éclaircit  bientôt  le  fens  ;  car 

Farnesb.  fur  un  côté  de  la  monoye  de  Parme  étoient  gravez  ces  mots: 

P,  Alois.  Farn.  Parm.  et.  Plac.   Dux.  Le  mot 

Plac.  ahvegé  àe  Placentia ,  dcfignoit  Plaifancc  ,  où  il  fut 

tué  ,  &  comprenoit  en  même  tems  les  premières  lettres  du 

nom  des  Confpirateurs  ,  favoir ,  Pallavicini ,  Lando  ,  An- 

gmjcola  ,  ^  Confcdonieri.  Thou  l.  4. 

Il  avoit  époufé  Jcronime  des  Urfms ,  fille  de  Loiiis ,  Comte 
de  Fetigliano  &  de  A'".  Savelli ,  dont  il  laifTa  Vichire  Farnefc  , 
Duchelfe  àiUrhm ,  &  quatre  fils ,  favoir  ,  Alexandre, 
Octavio  ,  Horace  ,&  Ranuce  ;  le  premier  &  le  dernier 
furent  deilinez  fort  jeunes  à  l'Etat  Eccléfiaflique,  &  revêtus, 
de  la  Pourpre  ,  qui  leur  dona  moins  de  iuflre  qu'elle  n'en 
reçut  de  leurs  vertus. 

Alexandre  Farnefe  ,  quoique  l'aîné  de  fa  Maifon ,, 
fut  à  quatorze  ans  fait  par  Clément  VU .  Evêque  de  Parme , 
puis  Cardinal  Diacre  par  fon  ayeul  Paul  III.  le  18.  Dé- 
cembre 1554.  Il  fut  enfuite  Archevêque  d'Avignon  en 
1535.  puis  de  Montréal  en  Sicile  en  1556.  Vice-Chance- 
lier de  l'Egliie  ,  &  Patriarche  de  Jerufalem  ,  &  Doyen  du 
Sacré  Collège  le  9.  Juillet  i  $78.  Il  avoit  à  peine  vingt  ans , 
qu'il  fut  employé  par  fon  ayeul  ,  dans  des  Légations  très- 
importantes  ,  où  il  fit  paroître  fon  habileté.  Après  le  dé- 
faftre  de  fon  père  &  la  mort  de  fon  ayeul ,  il  trouva  un 
azile  honorable  auprès  du  Roi  Henri  II.  Mais  fon  frère 
Oûave  s'étant  racomodé  depuis  avec  l'Empereur ,  il  quita 
le  parti  de  la  France  ,  &  s'atacha  pendant  toute  fa  vie 
aux  intérêts  de  la  Maifon  d'Autriche.  La  proteftion  qu'il . 
acordà  aux  Siences  &  aux  Arts ,  fie  de  fon  Palais  l'azile 
des  Savans ,  &  de  tout  ce  qu'il  y  avoit  d'excellens  Maîtres 
dans  l'Architedure  ,  la  Peinture  Se  la  Sculpture ,  dont  il 
employa  les  taiens  à  décorer  Rome  de  fuperbes  édifices. 
La  célèbre  maifon  de  cair:p?,gnc  ,  conuë  lous  le  nom  de 
la  Vigne  Farnefe ,  l'Eglife  du  Jefus ,  la  plus  belle  de  Rome 
après  celle  de  faint  Pierre  ,  &  qu'il  dona  aux  Jéfuites ,  & 
le  Palais  Farnefe ,  font  autant  de  mcnumens  de  fon  goût 
&  de  fa  magnificence.  Il  fit  encore  bâtir  plufieurs  Eglifes , 
celle  de  Saint  Silveflre ,  fur  le  mont  Saint  Orefle  ,  dans  le 
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patrimoine  de  Saint  Pierre  ,  l'Eglife  Se  le  Couvent  de  Saint  M  a  i  s  0  m 
Anaftafe  ,  auprès  des  trois  fontaines ,  ou  de  l'eau  Salvia  ,       r>  e 
l'Eglife  N.  D.  dclLi  Grotta-Ferrata  ^' 8c  ce  Temple  magni-  Farnese. 
fîque  que  l'on  voit  fur  le  lac  de  Bolfena.  Il  mourut  dans 
fa  foixante-dixiéme  année  ,  le  i ,  Mars  1 589.  &  fut  inhumé 
dans  l'Eglife  du  Jefus.  7/?o«  /,  96.//  eut  une  fille  naturelle  nomée 
Clelie  Farncfe,  laquelle  époufa,  i**,  Julc  Cefarini.  2°.  Marc  Pio  , 
Marquis  de  S^ijjolo. 

RANucEparnefc,  dernier  des  fils  duDucPierre-Loiiis,  fut 
Chevalier  de  Malthc  ,  Prieur  de  Vcnifc  ,  puis  Comandeur 
de  Boulogne.  Son  ayeul  lui  dona  en  1 544.  l'Archevêché  de 
Naples  ,  qu'il  échangea  depuis  contre  celui  de  Ravene  ,  & 
&  l'année  fuivante  il  le  mit  dans  le  Sacré  Collège.  Il  n'étoit 
alors  âgé  que  de  quinze  ans  :  deux  ans  après  il  fut  Légat  à 
Pife  ,  grand  Pénitencier  ,  puis  Patriarche  de  Conflantino- 
ple.  La  douceur  de  fon  caraâere  ,  &  l'exadlitude  de  fa  pro- 
bité lui  arircrent  uneeflime  univerfelle,  &  méritèrent  les 
éloges  du  Pape  Pie  IV.  qui  le  propofa  en  plein  Confiftoire , 
comme  un  modèle  qu'on  ne  pouvoir  trop  étudier. 

Son  frère  Horace  Farnefe ,  Duc  de  Castro,  qui 
avoir  époufé  Diane ,  fille  naturelle  du  Roi  Henri  II.  fut  tué 
-d'un  coup  d'arquebuze  à  la  prife  d'Hêdin  par  les  Impériaux, 
le  18.  Juillet  I J  5  5 .  Se  fut  fort  regretté  en  France  &  en  Ita- 
lie ,  il  ne  laiffa  point  d'enfans.  Thon  l.  12. 

La  poftérité  de  Picrre-Loiiis  Farnefe  ,  fut  continuée  par       yr 
fon  fécond  fils  O  C  T  A  V  E  F  A  R  N  E  S  E  ,  que  fon  ayeul     ^  /^ 
avoir  fait  Duc  de  Camerino  ,  en  le  mariant  l'an  1558.  avec       >^i' 
Marguerite  d^ Autriche  ,   veuve  d'Alexandre  ,  Duc  de  Flo- 
rence, &  fiUe'naturelle  de  l'Empereur  Charle  V.  laquelle 
lui  aporta  en  dot  Ortone ,  ville  Epifcopale  de  l'Abruzze  ,  al- 
liance qui  n'empêcha  pas  fon  beau-pere  de  lui  enlever  la 
ville  de  Plaifance ,  après  le  meurtre  du  Duc  Pierre-Loiiis 
Farnefe.  Odtavc  perdit  dans  le  même  tem.s  celle  de  Parme , 

aue  fon  ayeul  confia  à  la  garde  de  Camille  des  Urfins, 
ans  le  delfein  de  la  réiinir  au  Saint  Siège  ,  &  de  doner 
un  équivalent  à  Octave  Farnefe.  Mais  il  ne  voulut  écouter 
là-defl"us  aucune  propofition ,  &  voyant  que  le  Pape  perfif- 
toit  dans  fa  réfolution,  il  écrivit  au  CardinalAlexandre  fon 
frère  ,  pour  le  prier  d'obtenir  de  5a  Sainteté  la  reflitution 
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ALEXANDRE    FARN£SE,né  l'an  1468. 
Fan  IJ3^.  t  le  lo. Novembre  i54P-. 

A \ 


I.    PIERRE-LOUIS  Farnese,  Duc  de  Camerino,  de  Parme,  de  Plaisance 
&  de  Castro,  iJ4J-  afl".  le  10.  Septembre  i547'  ép.  Jéronime  des  Ursins, 
fille  de  Loiiis 


Comte  .de  Petiglimo^ 


ALEXANDRE   Farnese, 

né  le  7.  Oftobre  152.0. 
Cardinal  y   iJ34.   t   Is    i.  Mars 
158p. 


CUïie  Fainefe  ,  ép.   1".  Jul; 

Cesarini,  i*'.  Marc 

Pio,  Marquis  de  S  affola. 


II.   OC  TA  VE    Farnese,  Duc  de  Parme  ,  né  1 5 14. 

t  le  II.  Septembre  1586.  âgé  de  62.  ans , 

ép..  Marguerite  d'AuxRicHE  ,  fille  naturelle  de  l'Empereur 

Charle  V.  1J3S- t  15  8<Ï. 


m.    ALEXANDRE    F  a  r  n  e  s  e  ,  Duc  de  Parme  , 

né  I5'44.  t  1^  3-  Décembre  içpi.  âgé  de  48.  ans , 

ép.  Mano  de  Portugal,    fille  d'Edouard  ,  Duc  de 

Guimarens,   1566.  f  en  ijy/. 

A , 


IV-    RANUCE    Farnese,  Duc   de  Parme  ,    ijjiz. 

•j"  162.2..  ép.  Marguerite    AldobrandiN, 

nièce  du  Pape  Clément  V I  II. 

■ A _, 


O  D  o  A  R  D    Farnefe  , 

Cardinal,   lypi. 

•f  en  i6r5. 


Alexandre , 

né  fourd  & 

muet. 


V.    ODOARD  Farnese  ,  Duc  de  Parme,  né  en  itfii. 

f  le  II.  Septembre  1646.  ép.  Marguerite 

de  Medi  cis  ,  fille  de  Côme  II.  Grand  Duc  de  Tofcane  , 

i6z8.  t  en  167p. 


François-Marie 

Farnefe  ,  né 

eni6i.c.Cardiaat, 

1645.  t  1647. 


->«— 


VL    RANUCE    II,   Farne  SE  ,.  Duc  de  Parme,  né  le  17.  Septembre  1630.  fie  8.  Décembre 

IS54.  ép.  1°.  Marguerite  de   S  a  v  o  r  e  ,  fille  du  Duc  Vi6lor-Amé  I.  1660. 

•)■  en  166},  i".  Jfabelle  d' E  s  t  ,  fille  de  François  ,  Duc   de   M  o  d  e  n  e,  1664.  f  cii  1660".- 

3°.  Marie  d'  E  st,  fœur  de  la  précédente  ,  1668.  -f  1684. 


_>- 


i.    ODOARD   IL  Farnese,  Prince  héréditaire  de  Parme  ,   né  en  Juillet  1666.  f  le  j. 

Septembre  1653.  avant  fon  père  ,  ép.  Dorothée  Sophie  de  NeubouRg,  fille  de 

Philipe-Guillaume  ,  El.  Pal.  i6po.  reinariée  à  fon  beau-frere. 


ao     ELISABETH  FAKNESE  ,  née  le  15.  Odtobre  1^30.  féconde  femme  de  Philjp eV. 

Rtfi  d'Effagne  ,   zj.  Oftobre  1714. 


■2K 


I  X.  Dom  CARLOS,  Infant  d'Efpagne ,  Duc  de  Parme  i;?3l 
•  Roi  des  deiu  Siciles, 
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&de  PLAISANCE. 

Cardinal  en  149}.    Pape    PAUL    III. 
igé  de  81.  ans  ,  Siège  i  j.  ans. 


12 


Ranuce    Farnesi, 
^         ép.   Viiginie 

C  A  M  B  A  R  A. 


Corftanee  F.irncfe  ,   ép.   1".   Bofio   S  r  o  K  c  e  , 

Comte  de  Santa-Fwi,    1".    Etienne  Colonne, 

Prince  de  Palcftiinc. 


»î 


Horace  Farnese  ,   Duc  de  Cafiro  ,  Ranuce  Farnese  ,  né  le   11.  Août  l^icicire  F.irnefc  ,      ,. 

■)■  iS.  Juillet  1553.  ép.  Diane,                               i(;iC.  Cardinal  ,  ép.  Gnidobald ,  ^ 

fille    naturelle    du    Roi    Henri   II  L            IJ45.  jîrf/;f-jé^ne  de  Ravene  ,  Duc   d'U  r  B  1  n. 
IJJ3.  -f  en  1616.                                 i  le  iS.  Oftobre  ijôj. 

Lavinie  Farncfe,  fille  naturelle ,       ErfiUe  Farncfc  ,  fille  naturelle ,       IfaMU  Farncfe ,  fille  naturelle  ,       -  _ 
ép.  Alexandre  ,  ép.  Renaud  ,  ép.   Alcv.    SroRce,  * 

Marquis    Pailavicini.  Comte   B  o  r  r.  o  m  e'  2.  Comte  de  B  o  r  c  o-N  o  v  o. 


Marguerite  Farnefe  ,  ép,   en   içSz.  Vincent  Gonzagite,  Duc  de  Mantoui,  dont  le      ,K 
mariage  fut  diflous  ,  à  caufc  qu'elle  avoit  un  défaut  corporel  j  ^ 

elle  fe  fit  enfuite  Relis;ieure  à  Plaifance.         ■  ■'■  f  CV'  "^ 


X 


Marie,  j     1^4*- 

ép.  ép 

François  d' E  s  t  ,  François  d'  E  s  t  , 

Duc  de  MoDENE  ,  1650.  Duc  de  Modenb  ,  1648 


Fiâoire  ,  ■\  ea  164^.  OCTAVE       Ifabelle  ,    filte  naturelle ,      57 


Farnefe ,  ép, 

f.  nat,  Jule-Cefar  Colonne, 

Prince  de  Paleftrine. 


Alexandre    Farnefe,      Horace   Farnefe,       Pierre    Farnefe,       Catherine  Farnefe,.     jÇ 
né  eu  163J.  i  en  1685.  né  en  i6}.6.  f  1^56.  né  1644.  t  1677.  f  "'  '684.  dans 

un  Couvent. 


X  Marguetite-Marie-Françoife 

Farnefe  ,    née  1664. 

•J-  en  1659.  ép.  François    II. 

d'EsT  ,  Duc  de  Modene  , 

169t.  -j-  le  7.  Septembre 

1^94. 


Ifabelle,         VI I.  3.  FRA  N  ÇO  IS  V  I  1 1.    A  N  T  O  I  N  E 
née  le  14.           Farnese  ,  né  le  ip.  Farnese,  né  zp. 

Décembre       Mai  1678.  Duc  de  Parme  Novembre    167p.   Duc 
X6fi8.  t            1<ÎP4- 1 'e  kT.  Février  de  Parme  1717.  •]-  le 

112.7.  ép.Btrothée-  10.    Janvier    r73i.    ép,. 
Safhie    de   Neubourg  ,  Henriette- Marie 

fa  belle-fa-ur  .  d'EsT  ,  fille  de  Renaud  ^ 
8.  Décembre  1695.  Duc  de  Moocne  , 

Je  16.  Février  i^ifc. 
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^i6     GENEALOGIES   HISTORIQUES 
M  A I  so  N  de  Parme  ,  qu'autrement  il  traiteroit  avec  l'Empereur ,  & 
^  E       employeroit  l'autorité  &  les  armes  de  ce  Prince  pour  fe  faire 
Farnese.  rendre  juflice ,  ce  qui  afetta  tellement  ce  bon  vieillard  , 
qu'il  en  mourut  peu  de  jours  après  de  chagrin.  Le  Pape 
Jule  III.  qui  lui  luccéda  par  l'apui  de  la  fadion  des  Far- 
nefes ,  voulant  leur  marquer  fa  reconoiffance  ,  rendit  Par- 
me à  Oftave  ,  &  lui  dona   la  charge  de  Grand  Gonfalo- 
nier  de  l'Egltfe  ,  qu'il  avoit  poffédée  fous  fon  prédeceffeur. 
Thou  l.  G . 

L'inflexibilité  de  l'Empereur  fur  la  reftitution  de  Plaifan- 
ce  ,  détermina  Odtave  de  fe  faire  un  apui  contre  lui.  Il  lui 
renvoya  le  Collier  de  la  Toifon  d'or  ,  &  traita ,  le  zS.  Mai 
1 5  5 1 .  avec  Henri  II.  Roi  de  France  ,  qui  le  fît  Chevalier 
de  faint  Michel ,  &  Capitaine  d'une  compagnie  de  cin- 
quante hommes  d'armes  de  fcs  ordonances ,  avec  une  pen- 
fion  de  huit  mille  écus  d'or.  Mécontent  cependant  de  ce 
qu'il  n'avoit  pas  eu  le  comandement  dans  la  guerre  de  Tof- 
cane  ,  il  fe  retira  à  Parme ,  &  ayant  quité  le  parti  de  la 
France  ,  il  traita  ,  l'an  i  Jjô.  avec  l'Empereur ,  &  avec  le 
Roi  Philipe  II.  par  l'entremife  du  Duc  de  Florence ,  &  par 
les  foins  de  Jérôme  de  Corregio  ,  &  il  rentra  dans  la  pof- 
feflîon  de  Plaifance  ,  de  Novare ,  &  des  Châteaux  dont  les 
Impériaux  s'étoient  emparez  dans  le  Parmefan.  L'Empe- 
reur garda  la  citadelle  de  Plaifance,  qui  ne  fut  rendue  qu'en 
I  585.  en  confidération  des  fervices  d'Alexandre  Farnefe. 
Oâave  avoit  aquis  une  grande  réputation  dans  les  guer- 
res d'Allemagne ,  &  la  foutint  dans  celle  de  Fcrrare  ,  où  il 
comanda  en  chef  les  troupes  de  Philipe  II.  Il  avoit  outre 
cela  beaucoup  de  prudence  ,  &  un  génie  naturellement 
plaifant.  Il  mourut  à  Parme  le  18.  Septembre  iç86.  ayant 
perdu  fur  la  fin  de  Janvier  précédent ,  fa  femme  Marguerite 
d'Autriche  ,  Princeffe  d'un  courage  véritablement  grand  , 
plus  vertueufe  que  belle ,  &  qui  ne  fe  diftingua  pas  moins 
dans  le  gouvernement  des  Pays-Bas  par  fon  équité  ,  que 
fon  fils  par  fes  conquêtes  &  fa  valeur.  Thou  /.  8. 16.  17.  19. 
&  2,4.  Haâriani  l.  7.  Oftave  eut  four  enfans  naturels  Lavinie 
Farnefe ,  mariée  au  Marquis  Alexandre  Pallavicini  ,  Erfilie  , 
alliée  0  Renaud  ,  Comte  Borromée  ,  &  Ilabelle  Farneje  ,  femme 
d'Alexandre  S  force  ,  Comte  dç  BorgomJ^ovo, 
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Il  eut  pour  iucccfleur  fon  fils  unique  ALEXANDRE  Maison 
FARNESE  * ,  fi  célèbre  par  fa  valeur  &  par  les  exploits.  de 
Il  fut  élevé  à  la  Cour  de  Philipe  II.  Roi  d'Efpagne  ,  fon  Farmese. 
oncle  maternel.  Il  combatit  f(-us  Jean  d'Autriche ,  à  la 
bataille  de  Lcpanthe  en  1 571.  &  lui  i'uccéda  en  1 578.  dans 
le  gouvernement  des  Pays-Bas  ,  où  fa  prudence  ,  la  valeur  ^  ^  •'^• 
&  ion  habileté  rétablirent  les  ataircs  duRoi  d'Elpagne,  qui  1 5o^- 
y  étoicnt  dans  un  déplorable  état.  Il  remit  fous  fon  obéïf- 
lance  ,  l'Artois  ,  le  Hainaut ,  le  Brabant  &  la  Flandres  , 
&  en  chafi"a  les  François ,  qui  y  avoicnt  fuivi  le  Duc  d'A- 
lençon  ,  apellé  par  les  Etats  i  &  après  la  rédu£tion  d'An- 
vers ,  il  y  a  apnrencc  qu'il  auroit  achevé  celle  de  tous  les 
Pays-Bas ,  fi  Philipe  II.  ne  l'en  eût  tiré  ,  pour  aller  foutenir 
en  France,  le  parti  de  la  ligue.Il  fit  lever  les  fiéges  de  Paris 
en  I  590.  &  de  Roiien  en  1592.  qu'avoir  formez  le  Roi 
Henri  IV.  &  prit  quelques  villes  en  Normandie.  Il  ne  put 
cependant  fe  maintenir  dans  cette  Province  ,  &  la  retraite 
qu'il  fit  dans  cette  ocafion  ,  mit  le  comble  à  fa  réputation  , 
&  lui  mérita  les  éloges  du  Roi  d'Efpagne  &  de  tous  les 
grands  Généraux  du  tems.  7hou  /.  105.  La  même  année  il 
mourut  à  Arras  le  1.  Décembre,  âgé  de  quarante-huit  ans. 
Ce  fut ,  dit  M.  de  Thou  1.  104.  un  des  plus  grands  Capitai- 
nes de  notre  fiécle  ,  qui  joignit  à  la  prudence ,  l'habileté  , 
la  vigilance  ,  la  fermeté  &  le  bonheur ,  auquel  contribuoit 
encore  le  fouvenir  de  la  Duchelfe  de  Parme  fa  mère  ,  qui 
avoit  gouverné  les  Pays-Bas ,  avec  beaucoup  de  modéra- 
tion &  d'équité.  Il  étoit  forti  avec  honeur  ,  de  la  lice  ,  où 
il  étoit  entré  avec  un  grand  Roi ,  qui  n'étoit  pas  moins 
bon  Capitaine  ,  &  accouMijpé  à  vaincre. 

Son  corps  fut  tranfportc  à  Parme  par  Mario  Farnefe ,  & 
mis  dans  le  tombeau  de  Marie  de  Portugal  fa  femme.  On 
lui  érigea  dans  le  Capitole  une  flatue  de  marbre  ,  par  un 
Décret  du  Sénat  &  du  peuple  Romain  ,  comme  à  un  bon 
citoyen  ,  Se  au  Gouverneur  héréditaire  de  la  Campagne  de 
Rome.  Ce  fut  lui  qui  fit  conftruire  la  citadelle  de  Parme  ^ 
fur  le  modèle  de  celle  d'Anvers.  Thou  l.  1 04. 

Il  avoit  époufé  en  1566.  Marie  de  Portugal  ^  fille  d'E- 
doiiard  ,  Duc  de  Guimarcns ,  &  fceur  aînée  de  Catherine , 

*  Alciandrc  ctoit  né  jumeau  :  mais  fon  frerc  ne  véquit  que  quelques  jours. 
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Maison  Duchefle  de  Bragattce ,  dont  il  eut  deux  fils.  O  d  o  a  r  d  qui 
^  E       étoit  le  fécond ,  fut  créé  Cardinal  en  1 591.  &  fit  de  pieuies 
Farnese.  fondations  à  Rome  ,  entr'autres ,  celle  de  la  Maifon  Pro- 
feflfe  des  Jefuites. 

Son  frère  aîné  RANUCE  I.  Farnese  forma  en  1580. 
des  prétentions  fur  la  Courone  de  Portugal ,  après  la  mort 
du  Roi  Henri  fon  grand  oncle  maternel ,  mais  le  droit  de 
Philipe  II.  Roi  d'Efpagne  ,  qui  fe  trouva  le  plus  fort  , 
IV.  prévalut  fur  celui  de  Ranuce  &  des  autres  Prétendans, 
ï  ')9^-  qui  étoient  entr'autres ,  Catherine  ,  Duchefife  de  Bragance  , 
èc  Emanuel- Philibert  ^  Duc  àtSavoye, 

Ranuce  ayant  fuccédé  au  Duc  fon  père  en  I59^.  gou- 
verna avec  une  févérité  ,  qui  le  fit  plus  craindre  qu'aimer 
de  fes  fujets ,  &  furtout  des  Grands  ,  qu'il  chercha  tou- 
jours à  abailTer  Alf.  Lofchi.  compendi  Ifiorici.  Le  Pape  Clé- 
ment VIII.  le  créa  lui  &  fes  fucceffeurs  ,  Gonfaloniers 
perpétuels  de  la  Sainte  Eglife  Romaine  ,  en  confidération 
■  de  fon  alliance  avec  Marguerite  Aldobrandin  ,  petite  nièce 
de  ce  Pontife.  Ce  mariage  ayant  été  longtems  ftérile  ,  le 
Duc  deflinoit ,  pour  lui  fuccéder ,  fon  fils  naturel  Octave  , 
dont  les  grandes  qualitez  avoient  gagné  l'afedion  des  Par- 
mefans ,  mais  la  Ducheffe  étant  devenue  féconde  ,  le  mé- 
rite d'Oftave  fit  ombrage  à  fon  père  ,  il  le  fit  enfermer 
dans  une  forterefle  ,  dont  il  ne  fortit  jamais.  Ranuce  for- 
tifia &  embellit  beaucoup  la  ville  de  Parme.  Il  fit  bâtir 
le  Collège  des  Nobles ,  qui  fert  à  l'éducation  de  la  jeu- 
nefie  ,  &  honora  de  fa  proteâion  l'Académie  de  gl'In- 
nominatif  dont  il  voulut  êtr^  Prince  perpétuel. 

Comme  Alexandre,  fil^îné  de  Ranuce  ,  étoit  né 
fourd  &  muet,  ODO  A  R  D  renaëillit  la  fucceffion  de  fon 
Y  père  ,  mort  en  162,2,  prefque  fubitement.  Le  peu  d'égard 
ï/îi  ^'^^  ^^^  Miniftres  Efpagnols  avoient  pour  ce  Prince  ,  l'en- 
gagea à  entrer  en  163c.  dans  le  parti  de  la  France  ,  il  joi- 
gnit avec  un  corps  de  cinq  mille  hommes ,  le  Duc  de 
Crequi ,  Général  des  François  en  Lombardie  ,  &  contri- 
bua à  faire  lever  le  fiége  de  Valence  ,  qu'avoient  formé  les 
Efpagnols.  Mais  ceux-ci  étant  venus  en  1637.  afiîéger  Plai- 
fance  ,  &  ravager  le  pays  du  Duc  ,  il  fit  la  paix  la  même 
^nnép  avçc  l'E^agne. 

Les 
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Les  dcpenfes  de  cette  guerre  lui  firent  faire  un  emprunt  M  a  i  so  jr 
de  400.  mille  écus  fur  le  Mont  de  Piété  à  Rome  ,  emprunt       »  b 
qui  fut  dans  la  fuite  l'ocafion  des  violens  démêlez  qu'il  eut  F^RNEse. 
avec  la  Cour  de  Rome  ,  &  qui  durèrent  trois  ans.  Les  Bar- 
berins,  qui  convoitoient  le  Duché  de  Caflro,  perfuaderent 
au  Pape  Urbain  VIII.  leur  oncle  ,  fous  des  prétextes  fpé- 
cieux  ,  de  dépoiiiller  Odoard  de  ce  Duché.    Le  Duc  fut 
cité  à  Rome  ,  &  fommc  de  faire  démolir  dans  trente  jours 
les  fortifications  de  Caflro  ,  &  en  même  tems  Loiiis  Ma- 
theï  fut  envoyé  pour  afficgcr  cette  place  ,  &  la  fournit  au 
pouvoir  des  Barberins.  Mais  la  République  de  Venife  &  le 
Grand  Duc  de  Tofcane  prirent  les  intérêts  de  la  Maifon 
Farnefe  avec  tant  de  chaleur  ,  que  par  le  traité  de  paix 
conclu  à  Venife  en  1 644.  par  la  médiation  de  la  France  , 
le  Duc  rentra  en  pofTeflion  de  Caflro  ,  dont  on  démolit  les 
fortifications ,  &  fauf  le  droit  du  Mont  de  Piété.  Ba^t.  Nani 
HiJt,Ven.  l.  12. 

Horace  Farnefe ,  troifiéme  fils  du  Duc  Odoard  ,  & 
de  Marguerite  de  Médicis ,  fervit  les  Vénitiens  en  qualité 
de  Colonel  Général  de  la  Cavalerie ,  &  étant  mort  en 
1656.  à  l'âge  de  vingt  ans ,  la  République  honora  fa  mé- 
moire d'un  monument  dans  l'Eglife  des  Porte-Croix  ,  & 
dona  le  même  emploi  à  Alexandre  Farnefe  fon  frère. 
Celui-ci  étant  paffé  en  1662.  au  fervice  du  Roi  Catholi- 
que ,  fut  fait  Colonel  Général  de  la  Cavalerie  ,  &  Grand 
d'Efpagne  en  1665.  Viceroi  de  Navare  en  1669.  &  Che- 
valier de  la  Toifon  d'or  en  1678.  Il  eut  en  1680.  le  gou- 
vernement des  Pays-Bas ,  qu'il  ne  garda  que  deux  ans  ,  & 
le  Roi  d'Efpagne  le  fit  eniôSy-Généraliffime  de  fes  Armées 
navales  ,  en  la  place  de  Dom  Jean  d'Autriche  ,  emploi 
dans  lequel  il  mourut  fans  alliance. 

Son  frère  aîné  R  ANUCE  II.  Farnefe  perdit  le  Duché  de      V I. 
Caflro  ,  par  la  mauvaife  conduite  de  Jaque  GaufFredi  fon     1645. 
premier  Miniflre. Le  meurtre  deChriHophe  Giarda,  Evêque 
de  Caflro ,  *  comis  à  l'infligation  de  ce  Miniflre ,  fournit     *  L'Evêché 


Caftro   a 


au  Pape  Inocent  X.  une  ocafion  d'acorder  aux  in  fiances  du  ^^^  transféré 
Mont  de  Piété  ,  la  juflice  qu'on  demandoit  pour  les  fommes  à  rau'e  de  cet 
&  intérêts ,  qui  lui  étoient  dûs  par  la  Maifon  de  Farnefe.  '^]fl"^'^  '  * 
David  Vidmani ,  &  Jérôme  Gabrieli  eurent  ordre  d'af-  aS"^' 

Tt 


Farnesb, 
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Maison  fiéger  Caftro.  GaufFredi  *  s  étant  mis  à  la  tête  des  troupes  , 
D  B  que  le  Duc  lui  avoit  levées  ,  vint  ataquer  l'armée  Ecclé- 
fiaflique  ,  &  ne  fît  que  hâter  par  fa  défaite  ,  la  reddition 
de  la  place  ,  &  la  perte  de  fa  fortune  ,  qui  eut  la  fin  ordi- 
naire aux  favoris  infolens.  Le  Duché  de  Caftro  fut  incor- 
poré à  la  Chambre  Apoftolique.  Ciacconius  Hifi.  Tonttf.  t.  4. 
^.645.  Briifon  Hijl.  d'Ital.  l.  7.  Jlf.  Lcfchi  Compendi  Hiftorici. 

Depuis  ce  tcms-là  la  Maifon  Farnefe  n'a  pu  rentrer  dans 
le  Duché  de  Caftro ,  quoique  par  le  Traité  de  Pife  entre 
le  Roi  Louis  XIV.  &  le  Pape  Alexandre  VIII.  en  166^. 
ce  Duché  &  le  Comté  de  Roncigîione  ,  duffent  être  ren- 
dus au  Duc  de  Parme ,  reftitution  qui  n'a  pas  encore  été 
faite  ,  fous  prétexte  qu'il  n'a  pas  payé  les  Ibmmes  que  lé 
Duc  Odoard  avoit  empruntées  du  Mont  de  Piété. 

Il  avoit  trois  fils,  Odoard  II.  qui  étoit  l'aîné,  mourut 
un  an  avant  fon  père  ,  ne  laiffant  qu'une  Princeffe  ,  qui  eft 
aâuellement  Reine  d'Efpagne.  Les  deux  autres ,  FRAN- 
ÇOIS &  ANTOINE  Farnefe,  qui  fe  font  fuccédcz  l'un  à 
l'autre  ,  dans  le  Duché  de  Parme ,  font  morts  fans  pofté- 
rite ,  &  en  eux  s'eft  trouvée  éteinte  la  poftérité  malculine 
de  la  Maifon  Farnefe.  Elle  payoit  au  Pape  une  redevance 
annuelle  de  dix  mille  écus. 

Le  Pape  &  l'Empereur  prétendoient  chacun  que  les  Du- 
chez  de  Parme  &  de  Plaifance  étoient  des  fiefs  réverfibles 
à  leur  Courone ,  &  cherchoient  à  en  exclure  Elizabeth 
Farnese,  Reine  d'Efpagne  ,  unique  héritière  de  fa  Mai- 
fon. La  quadruple  alliance  ,  pour  prévenir  les  troubles  que 
cette  fucccflîon  pouroit  caufer  ,  régla  en  1718.  que  c&s 
Duchez  feroient  donez  au  défaut  d'enfans  mâles  dans  la 
Maifon  de  Farnefe ,  à  Dom  C  h  a  r  l  e  d'Efpagne ,  fils  aîné 
de  la  Reine  ,  &  l'Empereur  en  exécution  de  la  quadruple 


VIL 
1694. 

VIII. 

1717. 


*  laque  Gitujfredi  étoit  fils  d'un  Méde- 
decin  de  la  petite  ville  deCioutat  en.Lan- 
giiedoc .  Etant  allé  en  Italie  ,  fon  favoir 
le  fit  conoître  à  Vemfe  ,  &  enfuite  ,  par 
la  recomandation  de  Claude  Achellini  , 
un  des  plus  favans  d'Italie  ,  il  fut  reçu  au 
nombre  des  domeftiques  du  Duc  Odoard 
de  Parme  ,  fous  le  titre  de  Maître  de  la 
langue  Françoife.  Il  s'infinua  fi  avant  dans 


les  bones  grâces  de  ce  Prince ,  qu'il  par- 
vint aux  premiers  emplois  de  fa  Cour ,, 
dont  toutes  les  grâces  palToient  par  fon 
canal.  Son  crédit  fe  foutint  fous  le  Duc 
Ranuce  ,  jufqu'à  la  perte  de  Caftro  ,  qui- 
entraîna  la  fienne.  Il  fut  arèté  ,  &  ayant, 
été  convaincu  d'avoir  fait  affa/finer  l'E- 
vêque  de  Caftro  ;  il  perdit  la  tçce  fui  un 
échafaut ,  en  Janvier  1650. 
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alliance,  en  clona  le  24.  Janvier  1714.  l'invefliture  évcn-  Maison 
ruelle  à  ce  Prince  ,  qui  y  fut  reçu  au  mois  d'Oflobre  1732.        d  b 
&  en  atendant  fa  majorité ,  la  Régence  de  fes  Etats  a  été  Farnesb, 
conHée  à  fon  ayeule  maternelle  la  Ducheffe  Doiiairicre 
Dorothée-Sophie  de  Neubourg, 


Ttij 


Dégre&: 


33a  Tabk  T. 

Origine  de  la  Maifon  d'  E  S  T. 

SIGFRID   ou  SIGEBERT,    Seigneur  d' E  S  T  , -f  vers  l'an  94^; 

. -^ . 


S I  G  F  R  I D  ,  Seigneur 
de  L  u  Q_u  ï  s- 


AZON  I.    Seigneur   d'EsT, 
•}■  en  pyo.  ép.  Ildegarde. 

■■ ,A 


Gérard,  Seigneur 
de  Parme. 


RoD  OL  FE  , 

•j-  en  961. 


T  H  I  B  A  U  D  ,   Marquis   d'E  s  t  , 

de  Ferrare,  de  Luq.ues, 

de  Vérone,  &  de  Mamtoue, 

f  l'an  1007. 


GOTFRID  , 

Evêque 

de 
Brifie. 


SIGEBERT   ou 
AZZO  d'EsT  , 


ALBERT- 
t  en  99Î. 


ép-  jilde  y    fille 
de  l'Empereur  Othon  1 1. 


B  O  N I  FA  C  E  ,  Marquis 

de    Ferrare,  de 
Toscane,   &c.  -f   en 

1051.  ép.   1°.  Richilde  , 

•fille  du  Comte  Ciseibert, 

t  f.  I.  1".  Béntrix  .  fille 

de  l'Empereur 

Conrad    II. 


THIBAUD,     Conrad,      Marie,  HUGUES   d'EsT; 

Evêque  Comte  ép.  Marquis    d' E  s  t  , 

de  de  Hugues  •}  l'an  1014.  ép.  fa 

Re^io,  Canosse.      d'EsT.  couime  Marie 

d' E  s  T. 


M  A  T  H  I  L  D  E    d'E  s  t  ,  Marqnife  de  Ferrare,. 

Comrdle  de  Toscane,  &:c.  née  l'an  1059. 

j-  le  24  'iiillet  iiiy.  âgée  de  76.  ans  ,  ép.  i".  Az  o  N 

d' E  s  T  ,  dont  elle  fut  féparéc.  1".  W  e  1  f  e  V. 

Duc  de  Bavière,  1089.  f  l'an  112.0, 


AZON  I.  ou  II.  Marquis  d'EsT; 

1014.  -(■  en  loj  î-  ép.  1".  Cunigonde , 
fille  de  Wei  te  1 1.  Duc  de  Bavière  ^ 

1",  Judith  ,  fille  de  l'Empereur 
C  o  n  -ad  II. 


.WELFE   IV.  Duc  de  Bavière, 

du  chef  de  fa  mère  ,  l'an  lo^j. 
après  la   mort   de  Welfe    III.  fon 
oncle  maternel. 


i  AZON  II.  ou  III.  Marquis  d'EsT, 
en  lojf.ép.  1°  Ermengarde 
du  Maine,    i".   La  Comtefle 
Mathilde  d'E  s  x  ,  dont  il  fut  féparé» 


W  E  L  F  E    V.    Duc 
de  Bavière,   -f  f*  '• 

ép.  Mathilde  , 
Comtefle  de  T  o  s  c  a  n  b. 


HENRI,  Duc 

de  Bavière, 

d'où  la  Maifon 

de  BRUNSWICK. 


I    Hugues, 

Comte 

du    Maine 

en  France. 


F  O  U  L  Q_U  E  S 

d'  E  s  T  , 

d'où  la  Maifoa 

d'  E  S  T. 


/  /.  Suivant  M.  Leibnits  &  les  Modernes. 


AZON  I.   dit  aufft  ALBERT,  apellé  le  Grand  MarquiS ,  ép.  i"-.  Cmigonde  j 

fille  de<CELFE   II.  Duc  de  Bavière  ,  &  héritière  île  fon  frère  ^el  fe  I II, 

a".  Ermengarde  ,  fille  de  Hugues  ,  Comte  du  Maine  en  France. 

4- A — » 


WELFE  IV.  Duc  de  Bavière 
&  de   Saxe  ,     -j-  l'an  iioi. 
Tige  de  la  Maifon 
^        de 
î  R  U  N  S  W  I  C  K. 


F  0  U  L  Q^U  E 

Hbcues, 

d*  E  s  T. 

Comte 

Tige- 

du 

ie  la  Maifon 

Maihs. 

d'EST, 

CONRAD, 

d'où ,  félon  quelques-uns  ^ 

la  Maifon 

de 

MALASPINA.» 
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CHAPITRE     XI. 

De  la  Mai/on  d'  EST  ,  d'oùfortent  les  Ducs 
de  MODENE. 


Quoique  la  Maifon  d'ESTE  ,  ou  EST  foie  une  des 
plus  ancienes  de  l'Italie  ,  je  ne  crois  pas  cependant 
que  pour  en  prouver  l'antiquité  ,  on  doive  remonter  ni  à 
A c T lu s  ,  Roi  d'Albe  ,  ni  même  à  un  Comte  A c t i u s  , 
Sénateur  de  la  ville  d'Eft  ,  l'an  403.  depuis  Jefus-Chrifl  , 
comme  a  fait  Jean-Baptifte  Pigna  ,  qui  la  fait  décendre 
de  la  famille  Affia  ,  dont  étoit  l'ayeul  maternel  de  l'Em- 
pereur Augufte.  Il  fuffit ,  ce  me  femble  ,  de  remarquer  que 
cette  Maiion  ,  qui  tire  fon  nom  de  la  ville  d'Efl ,  fituée 
dans  le  Padoiian  ,  étoit  déjà  fort  confidérable  dès  le  X.  fié- 
cle  ,  au-delà  duquel  il  efl  bien  dificilc  d'avoir  des  preuves 
certaines  des  familles  dans  lefquelles  les  noms  &  les  fiefs 
n'étoient  point  encore  héréditaires. 

La  plupart  des  Hifloricns  comencent  celle  d'Efl  à 
AZON  ! .  Seigneur  d'E  )T ,  qui ,  pour  s'afTurer  la  pofTef- 
lion  des  Seigneuries ,  qi/il  avoit  eues  de  fon  pcre  ,  que  l'on 

Ttiij 


Ecartel(f  an 
1.&4.  d'or  â 
l'aielecployce 
de  Fable  ,  qui 
eft  de  l'Em- 
pire. 

Au  z.  &  3. 
de  France  ,  à 
la  bordure  cn- 
dentée  d'orâc 
de  gueules. 
L'écartelure 
divifée  par  un 
pal  de  Confa- 
lonier  de  l'E- 
glife  ,  qui  eft 
de  gueules  à 
deux  clefs  , 
l'une  d'or,  & 
l'autre  d'ar- 
gent ,  pofées 
en  fautoir  , 
liées  d'azur  , 
furmonice 
d*Hne  Thiarc 
papale  d'ar- 
gent ,  enviro- 
née  d'une  tri- 
ple courone 
d'or  ,  ornde 
d'un  globe  * 
furmonté  d'u- 
ne croix  de 
même.  Et  fiur 
le  tout  d'azur 
à  une  aigle 
d'argent  cou- 
ronée  ,  bec- 
quée &  mem- 
brée  d'or,  qui 
eft  d'E/.  Le 
heaume  cou- 
rone d'or ,  ci- 
mier une  ai- 
gle ifTante 
fable. 


ar-i 
dej 


Tdlel. 
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Maison  nome  Sigfrid,  ou  Sigebert,  fit  bâtir  fur  une  mon- 
D  Est.  tagne  dans  le  territoire  de  Reggio  ,  le  château  de  Canojj'e , 
dans  lequel  il  dona  ,  dit-on  ,  retraite  à  la  Reine  Adélaïde , 
veuve  de  Lothaire  I.  Roi  d'Italie  ,  contre  les  violences  de 
Berenger  II.  qui  vouloit  l'obliger  à  époufer  fon  fils  Adal- 
bert.  Cette  Priaceffe  &  l'Empereur  Othon  I.  quelle  époufa 
enfuite  ,  fiarent  reconoiffans  de  ce  fervice.  L'Empereur 
dona  le  Marquifat  de  Gènes  à  Azon  d'Efl ,  qui  y  joignit 
plufieurs  Seigneuries  çonfidérables  dans  la  Tofcane ,  par 
ion  mariage  avec  Ildegarde. 

Il  en  eut  quatre  fils ,  entr 'autres  ,THIBAUDd'EsT, 

Cejar  Cm-  (^omtc  de  CanoJJe  ,  qui  obtint  Ferrarc  du  Pape  Jean  XII. 

&  la  Seigneurie  de  Mantoué  &  de  Vérone  ,  de  l'Empereur 

Mf.  Lofchi.  Othon  II.  qui  lui  dona  le  titre  de  Marquis  à'Efi.  Il  mou- 

<:j,^^erKii  ip-  j.^^  Y^^  j  QQ^  ^  l^j^^  entr'autres  enfans  ,"Boniface  & 

Conrad.  De  celui-ci  font  fortis  les  Comtes  de  Canosse. 

familiiL^r/-      BONIFACE  ,  Marquis  d' E  s  t  ,  ajouta  aux  biens  pater- 

tatia.  nels  ,  Parme  ,  Plaifance  ,  Crémone  ,  avec  le  titre  de  Vicaire  de 

l'Empre  en  Italie.  Il  fit  bâtir  fur  le  territoire  de  Mantouë , 

le  magnifique  Monaflere  A&faint  Benoît  in  Padolirone  ,  qu'il 

atri^uë'i^Thi- d-Ot^  très  -  richement.    Il   mourut  vers  l'an  loja.   &  ne 

baud  d'Eft     laifla  de  Béatrix  fa  féconde  femme ,   qui ,  félon  toutes  les 

cette  fonda-  aparenccs ,  devoir  la  vie  à  l'Empereur  Conrad  IL  &  étoit 

Comte  Lofchi  p^f  conféqucnt  fœur  de  l'Empereur  Henri  IIL  qu'une  fille 

donerhoneur  uniquc.  Cc  fut  la  célebrc  Comtefle  Mathilde  d'EsT. 

ifoce^^^^"'  Héritière  d'une  Ci  belle  fucceffion ,  elle  y  ajouta  encore 

Tife  ,  Spolette  ,  Ancone ,  &  la  Tofcane  ,  de  forte  qu'elle  pofTé- 

doit  une  grande  partie  de  l'Italie.  Rubeus  dans  fon  Hif- 

toire  de  Ravenne  raporte  un  titre  de  l'an  1 1 1 3 .  du  mois  de 

Mai  ,  dans  lequel  Mathilde  fe  qualifie  Grande  Duchejfe  & 

Comtejfe.   Son   courage  étoit  égal  à  fa  puifl'ance  ,  &  fon 

zélé  pour  la  défenfe  du  Saint  Siège ,  dont  elle  regardoit 

l'Empereur  Henri  IV.  comme  l'enemi ,  *  à  caufe  de  ies  difé- 


*  11  faut  diftinguer  le  Saint  Siège  de  la 
Cour  de  Rome.  Un  Prince  peut  avoir 
avec  celle-ci  des  diférens  pour  des  inté- 
rêts temporels  ,  fans  être  pour  cela  ene- 
mi  du  Saint  Siège.  Henri  IV.  ocafiona  à 
ia  vérité  ,  un  Schifme  dans  l'Eglife  ,  en 
créant  un  Antipape  ,  mais  ce  ne  fiit  qu'a- 
près que  Grégoire  VII,  en  eut  fait  un 


dans  l'Empire.  Celui-ci  ni  fes  prédecef- 
feurs  n'ont  jamais  eu  aucun  droit  de  fc 
mêler  des  Eleiftions  des  Empereurs  ,  & 
Henri  IV.  an  contraire  avoir  plu/îeurs 
exemples  de  Papes  ,  dont  l'eleûion  n'a- 
voir été  reconuë  légitime  ^^ qu'après  avoir 
obtenu  l'agrément  &  la  CQufiimation  des 
Empereurs. 
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rens  avec  le  Pape  Grégoire  VII.  la  porta  fouvent  à  la  tête  Maison 
d'une  armée,  pour  combatre  contre  ce  Prince.  Elle  gou-  d'Es  1- 
vcrna  au  reftc  avec  beaucoup  de  prudence  &  de  fagefTc  jul- 
qu  a  l'âge  de  Ibixante-Ieize  ans ,  qu'elle  mourut  fans  enfans 
le  24.  Juillet  1115.  fous  le  Pontificat  de  Pafchal  II.  En 
mourant  elle  laifla  tous  fes  biens  au  Saint  SiégC  ,  &  cette  li- 
béralité lui  atira  les  éloges  des  Moines,  &  les  malédidions 
de  fes  héritiers.  Les  Empereurs  ont  toujours  contedé  la  va- 
lidité de  cette  donation  ,  que  les  Papes  ont  fi  bien  fait  va- 
loir en  toute  ocafion.  Mathilde  fut  inhumée  dans  le  Mo- 
naflcre  de  faint  Benoît  in  Padclirotie. 

Son  atachement  pour  Grégoire  VII.  a  doné  lieu  aux 
enemis  de  ce  Pape  d'acufcr  Mathilde  ,  d'avoir  eu  des 
liaifons  trop  étroites  avec  lui ,  mais  la  vertu  de  cette  Prin- 
cefi'e  la  juftifie  aflfez  de  cette  calomnie.  Elle  avoit  été  fian- 
cée avec  Godefroi  le  Bofl'ù  ,  Duc  de  la  bafil'e  Loraine  , 
mais  ce  mariage  ne  s'acomplit  pas.  Elle  époufa  Azon  d'Esx, 
dont  elle  fe  fit  féparer  pour  caufe  de  parenté  ,  fur  les  re- 
montrances du  Pape  Grégoire  VIT.  Elle  époufa  enfuite  , 
l'an  10S8.  ou  1089.  \\7elfe  V.  Duc  de  Bavière  &  de 
Saxe  ,  neveu  d'Azon  d'Efl.  On  dit  qu'elle  avoit  quelque 
répugnance  pour  ce  mariage  ,  que  le  Pape  Urbain  II.  lui 
confeilla  de  le  faire  ,  &  qu'elle  ne  fe  rendit  à  fes  con- 
fcils  ,  qu'à  condition  de  vivre  dans  la  continence  avec 
fon  époux  *. 

La  poflérité  mafculine  de  la  Maifon  d' E  s  t  ,  fut  conti- 
nuée dans  la  branche  puînée  ,  ilfuë  ,  fuivant  les  Auteurs 
déjà  citez ,  d'un  frère  de  Thibaud ,  Marquis  d'Efl  &  de 
Ferrare  ,  nomé  Sigebert,  ouAlbertazzo,  unif- 
fant  les  deux  noms  d'Albert  (^  Az,z,on  ,  qu'il  avoit.  Il  alla 
en  Allemagne  ,  où  il  fcrvit  les  Empereurs  Othon  I.  &  II. 
Il  é^ou'iù.  Âlda  ^  fille  naturelle  d'Othon  I.  fuivant  Sanfo-    Eik  ne  pou- 
vin  ,  &  eut  la  ville  de  Fribourg  pour  dot.  L'Empereur  étant  ^°'f  ^tre  fiJie 
paffé  en  Italie  ,  Albertazzo  l'y  acompagna  ,  avec  Hugues  clmmTie  dît 
fon  fils  aîné  ,  laiflant  en  Germanie  fon  autre  fils  Foulques ,  leComteLof- 


*  Si  Mathilde  avoit  foixante-feize  ans  , 
loiAju'elle  mourut  l'an  1115.  elle  étoit 
â"ce  ,  lors  de  ce  lecond  niari.ige  ,  de  cin- 


quaxue  ans.  A  cet  âge  il  n'y  a  pas  grand    ans. 


n-iérite  de  vivre  dans  la  continence.  Le 
Comte  Lofchi  lui  done  fept  ans  de  moins,, 
ainfi  elle  avoit  au  moins  quarante  troi» 
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Maison  qui  y  pofTéda  Frihourg ,  &  il  en  reçut  en  don  avec  le  titré 
d'  E  s  T.  de  Marquijat ,  les  terres  de  Monjelke  ,  Calaon ,  Arqua  ,  8e. 
Montagnana.  HuGUEsd'EsT,  qui  en  hérita  l'an  99 j .  & 
porta  le  titre  de  Marquis  d'Ejl ,  époufa  fa  coufine  Marie 
d'E/y  de  laquelle  naquit  AZON  I.  ou  II.  du  nom  Marquis 
■à'Efi^  vers  l'an  10 14.  Celui-ci  eut  deux  femmes.  La  pre- 
mière fut  CuNiGONDE,  fille  de  "W e l F e  il  Duc  de 
Bavière  ,  de  laquelle  il  eut  un  fils  nomé  du  nom  de  fon 
ayeul  "Welfe  IV.  lequel  fuccéda  ,  l'an  10 jj.  dans  le 
Duché  de  Bavière  à  Welfe  IIL  fon  oncle  ,  &  fut  père  de 
"Welfe  V.  qui  avoir  époufé  laComteffe  Mathilde  d'EsT, 
&  qui  mourut  fans  enfans  ,  &  de  Henri  ,  dit  le  'Noir ,  Duc 
de  Saxe  &  de  Bavière  ,  duquel  décend  la  Séréniflime  Mai- 
fonde  BRUNSWICK-LUNEBOURG. 

La  féconde  femme  d' Azon  L  fut  Judith ,  fille  de  l'Em- 
pereur Conrad  II.  de  laquelle  naquit  entr 'autres ,  Azon  II. 
ou  m.  du  nom  Marquis  d'Eji ,  qui  fut  le  premier  mari  de 
la  Comteffe  Mathilde  d'Eji ,  dont  il  fut  féparé  par  le  Pape 
Grégoire  VIL  II  avoir  été  marié  en  premières  noces  avec 
Hermangarde  * ,  fille  de  Herbert  I.  ou  de  Hugues  ,  Comte  d» 
Maine  en  France  ,  de  laquelle  il  eut  Hugues  ér  Foulque 
d'EsT.  Le  premier  eut  le  Comté  du  Maine  vers  l'an  1064. 
après  la  mort  de  Herbert  IL  fon  coufin ,  &  le  vendit  à 
Elie  de  la  Flèche  pour  dix  mille  fols  ,  comme  nous  le  ver- 
rons ailleurs.  Son  frère  FOULQUE  eut  les  Domaines  de 
fon  père  en  Italie,  &  de  lui  font  décendus  lesMarquis  d'EST, 
devenusD^f^  de  FERR  ARE,  &  \esDucs  de  MODENE  d'au- 
jourd'hui. On  lui  done  un  autre  frère ,  apellé  Conrad,  du- 
quel quelques-uns  font  décendre  la  Maiîbn  de  Malafpina. 

Tous  les  Auteurs  ne  font  pas  d'acord  fur  cette  filiation. 
M.  Leibnitz  entr'autres  ,  en  propofe  une  diférente.  Il  co- 
mence  la  Généalogie  de  la  Maiibn  d'Ell  par  Azon  ,  dit 
aufli  Albert  ,  &  apellé  dans  un  ancien  monument,  le 
Grand  Marquis.  Il  le  fait  contemporain  de  la  Comteffe  Ma- 


*  Les  Auteurs  n'ayant  pas  confuhé  les 
dates  ,  ont  donc'  à  Azon  pour  féconde 
femme  ,  Ermengarde  4u  Marne  ,  Se  Ma- 
thilde pour  fa  première.  Le  mariage  de 
celle-ci  fut  diffous  ,  félon  eux,  par  le 
Pape  Cregûire  VU.  "jui  ne  comenja  à 


fîéger-que  l'an  1075.  &  l'an  10^4.  Hu- 
gues ,  fils  d'Ermengarde  ,  fut  apellë  au 
Comté  du  Maine.  J'ai  crû  qu'il  étoit  à 
propos  de  changer  i'ordie  de  ces  deux 
mariages. 

thilde  ; 
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rhildc ,  quant  à  la  rin  de  Ta  vie  feulement ,  étant  ne'  avant  M  a  i  s  oir 
l'an  1000.  Il  afTurc  que  cet  Azon  efl  la  louche  comunc  des  i>'Ks  t. 
deux  Maiions  de  Bnmfivick  &  (X'EJl ,  par  deux  fils ,  nez  de 
difcrens  mariages.  La  première  de  fes  femmes  fut ,  félon 
lui ,  Cttnigoride  ,  qui  devint  he'ritierc  de  Maifon  des  Guelfes , 
très-puiflTante  en  Allemagne  ;  d'elle  naquit  "V/elfe  IV.  Duc 
de  Sizxe  &  dcBjv/tre ,  d'où  font  fortis  les  Ducs  de  Brunfwick- 
Lunchçurg.  La  féconde  fut  Ermcngarie  du  Alaine  ,  d'où  na- 
quirent F0ULQ.UES&  Hugues.  Ceiui-ci  eut  le  Comté 
du  Maine  en  France  ;  de  fon  frère  Ibnt  venus  les  Marqms 
d' E  s  T  ,  les  Ducs  de  Ferrare,  &  ceux  de  M  o  d  e  n  e. 
La  dificulté  que  je  trouve  dans  ce  fyflcme  ,  n'efl  pas  la 
longue  vie  d'Azon  ,  qui  auroit  été  de  cent  ans ,  mais  c'eft 
de  concilier  ce  que  la  plupart  des  Anciens  raportent  des  . 
mariages  de  la  Comtcjfe  Aiathilde ,  1°.  Sivcc  Azon  dEfi,  a°.  avec 
Gt4elfe  V.  Duc  de  Bavière  &  de  Saxe  ,  neveu  d'un  Azon 
d'Ert.  Voyez,  Henninges  ,  Elubner  ,  Im-Hoff,  On  ne  peut  af- 
furément  dire  ,  que.  Mathilde  eût  époufé  l'ayeul  &:  le  petit- 
fils.  On  ne  voit  cependant  dans  le  iyftcme  de  M.  Leibnits 
d'autre  Azon  ,  que  l'ayeul  de  W'^elfe  Vi  La  dificulté  me 
paroît  levée  dans  l'autre  fyl^ème,  &  je  crois  que  M.  Leibnits 
a  confondu  deux  Azon ,  &  que  du  père  &  du  fils ,  il  n'a 
fait  qu'un  feul  homme ,  auquel  il  a  doné  les  deux  femmes , 
qui  avoient  été  mariées  l'une  au  père  &  l'autre  au  fils ,  il  a 
par  conféquent  de  deux  coufins  germains ,  fait  deux  frères 
louches  des  deux  Maifons.  Outre  que  je  ne  vois  aucun  in- 
convénient à  fuivre  le  premier  fyflcme  ,  y  trouvant  égale- 
ment la  fouche  comune  des  deux  Maifons  de  Brunswick 
&  d'EsT  ,  j'y  vois  pour  celle-ci  un  luftre  ,  que  l'autre  fyf- 
tcme  ne  lui  donc  pas ,  c'ell  une  alliance  ,  des  le  XI.  fiécle , 
avec  la  fille  d'un  Empereur  ,  de  laquelle  décend.  toute  la 
Maifon  d'Ell. 


Marquis  d'EST  &  de  FERRARE. 

CE  qu'il  y  a  d'inconteflable  ,  c'eft  que  F  o  u  l  q.u  e  s , 
fils  aîné  d'AzoN  d'EsT ,  &  à'Ermengarde  du  Maine  ,  efl 
la  tige  certaine  de  la  Maifon  d'Eft.  11  foucint  par  fes  gran- 

Vu 


Devras; 


538 


Taille  II, 


4 


Marquis    d'  E  S  T 

F  O  U  L  Q_U  ES    d'  E  s  T  ,  fils    d' A  z  o  N    d  '  E  s  t- 
&  d'HermenTarde  du  Maine, 


OBIZZON  I.   d'EsT,  Pode^at  de  Padouë  &  de  FerfUtc  , 
•f  en  1196.  ép.  Sophie. 


-AM- 


AZON   d'EsT    II.    ou    III.    Marquis    d'Eft  &  de  Ferrare  ,  1196.                   Agnès  d'lfi\ 

Podejlae  de  Padoti'é  ,    iipp.  j"  en   iiii.  ép.  1°.  Eléonorc  y  le  femme 

fiJle  de  Thomas'  I.  Comte   de    S  a  v  o  y  e.    1".  Elife  ,  fille  de  Loiiis  ,                   d'EzzEiim 

Comte  deSAN-BoNiFACio.  de  Romano.. 


-J^. 


X  ALDOBRANDIN   I.  d'Esr, 

Marquis  de  Ferrare  &  i'Ancone  , 

■f  en  12.15.  ép.  Keine  de  la  Scal  a, 

fille  d'Alberic  ,  Seigneur 

de  Vérone. 


Béatrix  d'Eft ,  femme 

de  Cak'as  Mainfioi, 

Seig.  deViNCENZE, 

Fondatrice  &  AbefTe 

de  Monteganello  , 

•}■  le  10.  Mai  11.60. 


z  AZON  III.  ou  IV.  d'EsT, 
Marquis  d'Ejl  &  de  Ferrare  , 

■\  le  13.  Février  iitf/f.  ép.  AUfe , 

fille  de  Ren.iud  de  Chatilion  , 

&  de  Conûan-p  d'Antioche. 


7      Se'atrix  d' E  s  T  ,  t  en  12,3 tf. 
époufa 
André'    II. 
Roi  de    Hongrie, 
1135. 


RENAUDII.   d'EsT, 

Béatrix 

Cubitofe    d'Eft,. 

-[  avant  fon  père 

d'Eft  , 

ep. 

l'an  iijo. 

Religieufe. 

Ifnard 

Malaspina;» 

Marquis 

de 
LuginianOi^ 

S 


OBI  z  z  Ot^    II.    d'E  s  T  ,  fils  naturel ,    Marquis  A'Efi  Se  de  Ferrare  ,  1164» 
■{•  en  I  iÇ  3-  ép.    1°.  jaqueline  de  Fies  q,u  e  ,   1163.  f  en   1187. 
i°.  Confiance  de  la   S  c  a  l  a  ,   fille    d'Albert  , 
Seigneur  de  Vérone,    1188. 


..^^ 


I    AZON   IV.   d'Esr, 

Marquis  A'Fft 

&  de  Ferrare  ,  t  '^  l°-  J"'" 

1308.  ép.Bé,zmx  de  Siciie, 
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Maison  ^^^  c.ualitez  ,  l'honeur  de  fa  Maifon  en  Italie ,  comme  dit 
d'Est.  Olderic  Vitalis ,  &  fut  père  d'OfiizzoN  I.  d'EsT,Po- 
deftat  de  Padouë  ,  l'an  1 178?  &  de  Ferrare  l'an  1 195.  De 
cet  Obizzon  eft  né  Azon  IL  ou  III.  du  nom  ,  que  Pigna 
met  le  VIII.  &  Sardius  avec  d'autres,  le  IV.  Il  aquit,  fui- 
vant  ces  Auteurs ,  le  Domaine  de  Ferrare  à  fa  Maifon  ,  Se 
je  raporterai  après  Trifian  Calchus  ,  Hiflorien  de  Milan  , 
1.  12.  de  quelle  manière  &  à  quelle  ocafion  Guillaume 
ÏVlarchefella ,  homme  puiffant  dans  cette  ville  ,  fe  voyant 
ians  enfans ,  noma  pour  héritière  univerlblie  la  nièce  Mar- 
chefella  ,  fille  de  fon  frère  Adelard  ou  Thedelgrade.  Elle 
n'avoit  alors  que  huit  ans ,  &  étoit  élevée  chez  Salinguerra , 
un  des  plus  confidérables  citoyens  de  Ferrare.  Les  ene- 
mis  de  celui-ci  craignant  qu'il  ne  fit  entrer  cette  fucceflioii 
dans  fa. famille,  enlevèrent  celle  qui  en  étoit  héritière, 
favorifez  par  Pierre  Traveriario  de  Ravenne  ,  &  l'ofrirenr 
à  Azon  d'Efl ,  qui  étoit  le  plus  puiffant  de  leur  parti.  Azon 
accepta  leurs  ofres  ,  vint  à  Ferrare  pour  fe  mettre  en  pof- 
fefïïon  de  l'héritage  de  fa  fiancée ,  &  afin  de  doner  un 
nouvel  éclat  à  fa  puiffance  ,  il  le  fit  créer  Capitaine  de  l'au- 
tre faftion  ,  dans  laquelle  Guillaume  ,  oncle  de  la  fille , 
avoit  beaucoup  de  crédit.  La  mort  enleva  la  jeune  Mar- 
chefella  ,  avant  la  confommation  de  fon  mariage  ,  &  la 
fucceiTion  demeura  à  Azon  5  la  famille  des  'jocules ,  à  qui 
elle  devoir  légitimem.ent  revenir  ,  n'ayant  ofé  la  redeman- 
der. Cette  augmentation  de  puiffance  ayant  mis  les  Sei- 
gneurs d'Efl  en  état  de  conferver  leurs  amis  ,  &  d'en  aque- 
'  rir  de  nouveaux  ,  ils  devinrent  les  plus  puiffans  de  Ferrare  , 
dont  ils  furent  Marquis.  Rolandinus  qui  a  écrit  une  chro- 
nique de  Trevife  ,  depuis  l'an  1200.  juîqu'en  1260.  done  à 
cet  Azon ,  qu'il  qualifie  Marquis  d'Efl ,  au  comencement 
de  fon  premier  Livre  ,  de  grands  éloges  pour  fa  bone  mine 
/  &  fa  valeur.  Il  raporte  ,  que  l'an  1207.  il  fut  FoâcfiatàeVe^ 
rone  ,  8c  créé  Marquis  à' An  cône  l'an  1 208.  par  le  Saint  Siège , 
en  récompenfe  des  fervices  qu'il  lui  avoit  rendus.  Il  mourut 
en  1212.  &  laiffa  deux  fils  ,  ALDOBRANDIN  I.  du 
nom  ,  &  AZON.  L'amé  eut  le  Marquifat  de  Ferrare  ,  & 
fit  avec  fuccès ,  la  guerre  aux  Comtes  de  Celano ,  paitifans 
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de  l'Empereur  Othon  IV.  Il  mourut  de  poifon  à  la  fleur  de  M  a  i  s  o  i? 
fon  âge  ,  l'an  1 2 1  5 .  laifl"ant  pour  fille  unique ,  Béatrix  d'Eft,    d'E  s  t. 
féconde  tcmmc  d'André  II.  Roi  de  Hongrie. 

Son  frère  AZ  ON  III.  ou  IV.  dit  \c Jeune  ,  qui  lui  fuc- 
céda  ,  fut  élu  en  1236.  Podeftat  de  Vicenze  ,  &  augmenta 
fon  patrimoine  ,  des  Seigneuries  de  Forli ,  de  Sen/gaglia ,  de 
Ferma  &  {\cPefaro.  Rolandinus ,  dans  fon  premier  Livre  des 
Chron.  dit  que  l'Empereur  Frédéric  II.  étant  venu  à  Pa- 
douc ,  y  lit  venir  le  Marquis  d'Eil ,  dont  il  reçut  les  châ- 
teaux i'ous  la  garde  de  l'Empire  ,  &  que  fous  prétexte  de 
conferver  la  paix  ,  il  retint  en  otage  Renaud,  fils  du  Mar- 
quis ,  avec  Adelaide  ,  fille  d'Alberic  de  Romano  ,  qui  lui 
étoit  promile  en  mariage  ,  &c  cnfuitc  les  envoya  dans  la 
Poiiille.  Mais  après  le  départ  de  l'Empereur,  l'an  1239. 
Azon  rentra  dans  Efl  &  les  châteaux  ,  &  reprit ,  l'année 
fuivante  ,  par  le  fecours  des  Vénitiens  ,  Ferrare  ,  dont  il 
avoit  été  challé  l'an  1222.  par  Salinguerra  Torelli ,  chef 
des  Gibelins. 

"L'auteur  d'un  Livre  qui  parut  à  Rome  en  1708.  im- 
»  primé  avec  Privilège  ,  &  qui  efl  intitulé  ,  //  âominio  tem- 
"  par  aie  dclla  Seda  Apojtolicajopra  la  ctttk  di  Camachio  ,  &c.  ne 
«  fe  trouve  pas  d'acord  fur  bien  des  articles  ,  au  fujet  de 
»  la  Mailbn  d'Eft  ,  avec  les  Auteurs ,  qui  en  ont  traité  , 
»  &  que  j'ai  fuivi  après  Im-Hoff.  Voici  un  extrait  de  cet: 
»  Auteur  anonyme  ,  tiré  du  Journal  de  Trévoux  ,  mois  de 
«Janvier  1709.  Cette  Maiion  (^ d'Eft J  originaire  de  Pa- 
»  doué  ,  ne  le  vint  établir  à  Ferrare ,  qu'après  que  le  Saine 
"Siège  l'eut  gratifiée  du  Marquifat  d'Anccne  ,  en  récom- 
»  penlc  de  fon  zèle  à  le  retirer  des  mains  du  Comte  de 
»  Celano  ,  qui  l'avoit  iniuftement  &  tyraniquement  ufurpée 
»  fur  l'Egliie.  hlle  rendit  dans  la  fuite  un  fervice  non  moins 
»  confidérabic  à  l'Lgiife  ,  en  fe  déclarant  Chef  des  Guelfes 
"Contre  Salinguerra  Torelli,  Chef  des  Gibelins,  qui  s'étoic 
«  rendu  maître  de  Ferrare.  Ce  ne  fut  pourtant  pas  au  Mar- 
»  quis  Azon  d'r.ft  ,  que  le  Gouvernement  de  cerre  place 
"fut  confié  ,  comme  quelques  uns  ont  ofé  l'avancer  ,  fans 
'»  aucunes  preuves  fuffifantcs  ;  mais  à  Jaque  Ticpolo  ,  Doge 
»  de  Vende  ,  que  le  Légat  Grégoire  de  Montciongo  ,  créa 
•  Podeftat  de  Ferrare  en  1 240,  On  avoué  que  la  Séréuii- 

Yuiij 
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M  Aï  SON  »  fime  Maifon  d'Eft  n'a  rien  oublié  ,  pour  avoir  la  Souve- 
»'Esr.  «raineté  de  Ferrare  5  mais  elle  n'a  jamais  pu  y  réiiffir  ,  Se 
"les  Ferrarois  eux-mêmes  envoyèrent  jufqu'à  Avignon 
»  à  Clément  V.  en  i  5  i  o.  des  Ambaffadeurs  pour  en  por- 
«  ter  leurs  plaintes ,  &  y  former  de  nouvelles  opofitions. 
"  Enfin  après  fa  réconciliation  avec  le  Saint  Siège ,  elle 
»  obtint  en  1 3  3  2.  de  Jean  XXII.  le  Vicariat  de  Ferrare  & 
"  de  fon  territoire  pour  dix  ans ,  à  condition  de  payer  tous 
"  les  ans  à  la  Chambre  Apoftolique  ,  dix  mille  florins  d'or. 
M  Clément  VI.  en  1544.  leur  continua  pour  neuf  ans  ,  & 
«  en  I  55 1.  pour  dix  autres  années  encore.  Inocent  VI.  en 
»  1 361.  le  leur  dona  pour  fix  ans.  BonifacelX.  en  1396. 
«  le  dona  à  Albert  pour  fa  vie  ,  &  à  fes  enfans  légitimes  , 
"  &  à  leur  défaut ,  à  fon  bâtard  Nicolas.  Inocent  Vil.  Gre- 
»  goire  XII.  Alexandre  V.  &  Jean  XXIII.  ne  le  leur  do- 
"  nerent  auffi  que  pour  un  certain  tems  limité ,  julqu'à  ce 
"  que  Sixte  IV.  en  1471.  le  dona  à  Hercule  &  à  les  enfans, 
"jufqu'à  la  troifiéme  génération.  Alexandre  VI.  le  dona 
"  à  perpétuité  aux  aînez  d'Hercule ,  avec  la  dignité  de  Duc , 
V  que  Sixte  IV.  a  voit  donée  perfonellement  à  Hercule. 

Azon  eut  le  chagrin  de  perdre  ,  l'an  1250.  fon  fils  uni- 
que Renaud  d'Esx,  qui  d'une  fille  de  qualité  de  la 
Poiiille  ,  laiffa  entr 'autres  enfans  naturels  ,  OBIZZON  II. 
d'Efl.  Son  ayeul  le  fit  légitimer  par  le  Pape  ,&  par  le  Roi 
des  Romains  Guillaume  de  Hollande ,  le  fit  reconoître 
pour  fon  héritier ,  &  lui  fit  époufer ,  l'an  1263.  Jaqueline 
de  Fiefque.  Celui-ci  augmenta  fon  Etat  des  villes  de  Reggio  , 
de  Moàcne ,  &  de  Fayenca.  Merula.  Antiq.  Vicecom.  Me^ 
Mol.  1.  IV. 

Après  fa  mort  arivée  en  1295.  AZON  IV.  ou  V.  fon 
fils  aine  fe  mit  en  poffeffion  de  toute  fa  fucceflion  ,  & 
chafTa  de  Ferrare  fes  frères  ,  contre  lefquel  il  chercha  un 
apui  dans  l'alliance  de  Charle  II.  d'Anjou ,  Roi  de  Naples , 
dont  il  époufa  la  fille  Bécitrix  l'an  1 307.  Il  mourut  l'année 
fui  vante  ,  &  ne  laiffa  qu'un  fils  naturel ,  nomé  Frefco  à'Ffi , 
qu'il  établit  peu  avant  fa  mort  dans  la  Seigneurie  de  Fer- 
rare ,  ayant  fait  la  paix  avec  fes  frères.  Ceiui-ci  prévoyant 
les  obflacles  qu'il  trouvcroit  à  s'y  maintenir,  fe  retira  à 
Venife ,  &  céda ,  moyenant  une  peniion ,  fes  droits  fur 
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Ferrare  ,  à  la  Republique ,  qui  les  fit  aufïïtôt  valoir ,  &  Ma  i  son 
fe  mit  en  poflfeflion  de  cette  ville.  Cette  démarche  des  jd'Esx^ 
Vénitiens  déplut  au  Pape.  Il  les  excomunia  pour  s'être  ren- 
dus maîtres  ,  fans  ion  agrément ,  d'un  Domaine ,  dont  il 
ctoit  Seigneur  Suzerain.  Ils  fe  défifterent  ,  &  remirent 
Ferrare  entre  les  mains  du  Pape.  Cette  afaire  inrérefToit 
particulièrement  Aldobrandin  d'JEfl ,  frère  d'Azonj 
comme  il  avoit  aufli  peu  d'ambition  que  de  valeur ,  il  fe 
retira  à  Boulogne  dès  qu'il  vit  la  guerre  alumée  dans  le 
Fcrrarois  ,  laiflant  à  fon  frère  François  d'Eil  ,  &  à 
fes  enfans ,  le  foin  de  recouvrer  Ferrare  ,  dont  les  Légats 
du  Pape  privèrent  les  Seigneurs  d'Efl.  11  s'en  fallut  peu 
que  celui-ci  n'en  rentrât  en  pofTcflîon  ,  mais  un  jour  qu'il 
revenoit  de  la  chaffe  ,  il  fut  tué  à  la  porte  de  Léon ,  par 
Dalmafe  ,  Vicaire  du  Pape ,  qu'il  avoit  aidé  à  chafTer  de 
la  ville  les  Fadieux  ,  &  cela  ,  dit  Sardio  1.  ç.  parce  qu'il 
étoit  audî  aimé  des  citoyens  ,  que  l'autre  en  étoit  haï.  Sa 
poftérité  finit  à  la  cinquième  filiation  ,  dans  la  pcrfone 
dcBERTHOLD  d'Efl ,  Général  de  l'Infanterie  Vénitiene  , 
tué  en  Morée  ,  au  fiége  de  Corinthe  ,  l'an  1463. 

Le  gouvernement  de  Ferrare  fut  enfuite  doné  par  le 
Pape  ,  à  Robert ,  Roi  de  Naples ,  qui  étoit  alors  à  Bou- 
logne. Mais  fes  Miniftres  &  les  garnifons  de  foldats  Ca- 
talans qu'il  y  mit  ,  ayant  épuifé  la  patience  des  Ferra- 
rois  ,  ils  s'unirent  avec  la  Maifon  d'Efl  pour  fe  délivrer 
de  l'oprefTion  ,  &  vinrent  à  bout  de  chalfer  les  Catalans 
&  les  troupes  Papales  l'an  1317.  Les  Princes  d'Efl  ainfi  ré- 
tablis dans  Ferrare  ,  firent  cinq  portions  ,  dont  les  deux 
fils  de  François  d'Efl  en  eurent  chacun  une  ,  &  les  autres, 
furent  pour  les  trois  frères  ,  fils  d'Aldobrandin,  RE- 
NAUD II.  d'Efl ,  eut  feul  la  Régence  en  qualité  d'aîné  ^ 
&  s'unit  avec  ceux  de  fa  Maifon  ,  contre  les  ataques  du 
Pape  Benoît  XII.  8c  de  Jean  ,  Roi  de  Bohême  ,  qui  ten- 
tèrent de  reprendre  cette  ville.  Nicolas  d'Efl  fut  pris, 
dans  cette  guerre ,  &  fut  délivré  par  la  victoire  que  fon  frère 
Renaud  remporta  le  14.  Avril  1333.  proche  de  Ferrare  ,, 
ayant  été  échangé  avec  les  neveux  du  1  ape  ,  pris  dans  cette 
bataille.  Il  fe  trouva  enfuite  avec  fes  frères  au  fiége  de  Mo- 
dcne  ,  pendant  lequel  mourut  Renaud  II.  d'Efl  ,  qui  avoit 
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Maison  époufé ,  félon  Henningcs ,  Jeanine  Barbiana.  Il  paroît  par 
d'Est.     l'Hifloire  d'Albert  Curtus  1.  j.  que  fa  femme  étoit  de  la 
famille  de  Marcharuffa  de  Padouë.  Il  lailFa  une  fille  mariée 
dans  la  Maifon  de  Savoye  ,  &  deux  fils  ,  favoir  A  z  o  N 
&  Aldobrandin,  Evéque  de  Ferrare  8c  de  Modene  , 
lefqucls  ayant  vécu  dans  les  exercices  de  la  piété  ,^  ont  été 
mis  au  nombre  des  Saints  ,  par  Gui  Bayfus  ,  Evêque  de 
Ferrare  ,   comme  le  raporte  Antoine  IJbanorius.   Ferrara. 
A'Oro.  part.  2, 
OBIZZON  III.  fucccda  à  fon  frère  ,  &  comença  fa 
TAbU      I^égence  par  la  prife  de  Modene  ,  fur  Mallin  de  la  Scala  , 
^^^-      auquel  Mainfroi  Pio  ,  Vicaire  de  Jean  ,  Roi  de  Bohême  , 
Î^S^      l'avoit  livrée  ;  il  reçut  l'inveftiture  de  Ferrare  par  les  Légats 
34'''      du  Pape  ,  &  obtint  en  1 344.  la  ville  de  Parme  ,  des  Sei- 
gneurs de  Corregio  ,  qui  la  poffédoient ,  mais  l'année  fui- 
vante  ,  il  fut  obligé  de  la  céder  à  Luchin  Vifconti ,  Sei- 
gneur de  Milan.  Se  voyant  fans  enfans  légitimes  ,  il  époufa 
la  belle  Lippa.  Ariofia  ,  qu'il  avoit  longtems  aimée  ,  efpé- 
rant  légitimer  par -là  *  les  enfans  qu'il  en   avoit  eus.   Ils 
étoient  au  nombre  d'onze  ,  dont  il  choifît  l'aîné  ,  pour  lui 
fuGcéder  5  &  peu  ayant  fa  mort ,  il  déclara  fon  delTcin  ,  & 
créa  vingt  Chevaliers  ,  aufquels  ils  fit  jurer  d'être  fidèles  à 
fes  enfans. 

Ce  fut  ALDOBRANDIN  III.  qui  lui  fuccéda  dans 
Ferrare  l'an  13  52.  à  l'exclufion  de  Renaud  III.  &  de 
François  II.  Marquis  d'Efl ,  Princes  légitimes  de  cette 
Maifon  ,  qui  fe  voyant  abandonez  de  leurs  amis  ,  fe  re- 
tirèrent ,  le  premier  à  Mantouë  ,  le  fécond  vers  Pandolfe 
Malatefta  ,  Seigneur  de  Rimini  fon  oncle  Aldobrandin  , 
quoique  dans  un  âge  encore  foible  ,  montra  beaucoup  d'ha- 
bileté &  de  courage  à  fe  maintenir  dans  la  Principauté  , 
que  fon  père  lui  avoit  donée.  Il  s'aquit  les  bones  grâces 
de  l'Empereur  Charle  IV.  qu'il  alla  recevoir  à  fon  entrée 
en  Italie ,  &  conduifit  l'Impératrice  à  Mantouë.  Il  mourut 
l'an  1361.  à  l'âge  de  vingt-fîx  ans  ,  &  eut  pour  iuccef- 
feur  fon  frère  NICOLAS  II.  dit  le  Boiteux ,  Prince  doUé 


*  Le  mariage  fubféquent  peut  bien  lé- 
gitimer des  enfans  nez  de  deux  perfoaes 
ibres ,  m;iis  a-t'il  cette  veuu  rétroaâive 


à  Pégard  des  enfans  adulteruis  ,  tels 
qu'étoient  plufîeurs  d'entre  ceux  d'O- 
bizzoû  > 

de 
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de  grandes  qualitez.  Celui-ci  fit  bâtir  une  citadelle  à  Fer-  M  a  r  s  o  m 
rare  ,  &  eut  guerre  contre  Barnabon  Vifconti ,  Seigneur  d'Est. 
de  Milan.  Son  frère  ALBERT  d'Efl  ,  qui  lui  luccéda 
l'an  I  }88.  fit  la  paix  avec  Jean-Galeas  Vilconti ,  fucccflcur 
de  Bernabon  ,  &  en  reçut  pour  gage  d'amitié  ,  le  château 
d'£/?,  que  Ta  Maifon  avoit  perdu  depuis  un  fiécle.  Ce  fut  lui 
<lui  fonda  ,  l'an  1 39Z.  l'Univerfité  deFcrrare.  Guichardin 
(liv.  8.  )  dit  qu'Albert  d'Efl:  s'étant  déclaré  contre  les  Vé- 
nitiens,  en  faveur  des  Carrares  ,  fut  obligé  en  1405.  de 
deinander  la  paix  ,  &  il  l'obtint  aux  conditions ,  1°.  que  les 
Seigneurs  de  Ferrare  feroicnt  cefTer  une  fabrique  de  fel  à 
Comachio ,  &  que  dorefnavant ,  leurs  fujcts  le  pourvoi- 
roient  de  cette  denrée  ,  dans  les  greniers  de  la  Républi- 
que, i".  Que  les  Seigneurs  de  Ferrare  fcroient  tenus  de  fou- 
frir  que  la  République  tint  dans  leur  capitale ,  un  Vidame, 
ou  Oficier  de  judicature  ,  pour  y  rendre  la  juftice  au 
nom  de  Saint  Marc ,  dans  les  caufes  ,  où  les  Vénitiens 
feroicnt  intéreffez.  *  Ces  conditions  furent  confirmées  dans 
le  Traite  de  Bagnolo  ,  du  7.  Août  1484.  par  le  Duc  Her- 
cule d'Efl: ,  qui  céda  en  outre  à  la  République ,  Adria ,  VA' 
baddui  ,  Rovtgo  Se  la  Polejîne. 

Albert  avoit  deux  fils,  Gérard  &  Nicolas,  le 
premier  étoit  né  de  fa  femme  Jeanne  de  Rehertis ,  &  mourut 

f)eu  avant  fon  père  ,  qui  avoit  eu  l'autre  d'une  fille  de  qua- 
ité  ,  apellée  Ifotte  Albaref.i?!e  ,  &  qui  pour  le  rendre  capa- 
ble de  lui  fuccéder ,  époufa  fa  mère  le  7.  Juillet  1393.  en 
préfence  de  Philipe  de  Robertis ,  de  Thomas  de  Obizis  , 
&  de  Barthelemi  de  Mêla ,  Jurifconfultes ,  qu'il  noma  pour 
Tuteurs  de  l'enfant ,  alors  âgé  de  dix  ans.  Albert  mourut 
vingt-trois  jours  après  ,  le  13.  Juillet  1393.  '^'^ Pigna.  Hijl. 
de  Ferrare  l.  j. 

Ce  ne  fut  pas  fans  obfl:acle  ,  que  NICOLAS  III.  fuc- 


*  Le  Sénat  renonça  à  ce  droit  par  le 
Traité  de  paix  qu'il  fit  en  15  lO.  avec  le 
Pape  Jule  II. 

**  S'il  eft  vrai  ,  comme  le  dit  l'Auteur 
anonyme  du  Livre  intitulé  il  dominio  tem- 
farMle  ,  cité  page  .  . .  que  Boniface  IX. 
ait  doné  à  Albert  d'Eft  l'inveftiture  de 
ferrare  en  1396.  &  qu'Albert  ait  fait  en 


I403.  un  Traité  de  paix  avec  les  Véni- 
tiens ,  comme  le  dit  Guichardin  1.  8.  Al- 
bert ne  peut  être  mort  en  iJ93-  Si  au 
contraire  ,  Pigna  ne  s'eft  pas  trompé  fut 
la  date  de  la  mort  d'Albert  ,  il  faudra 
mettre  fur  le  compte  de  Nicolas ,  la  guer- 
re contre  les  Vénitiens  ,  en  faveur  des 
Carrares  ,  &  le  Traité  qui  la  fuivit. 
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M  A  r  s  o  N  céda  au  Marquifat  de  Ferrare.  A  z  o  n  ,  Marquis  d' E  s  T  , 
d'Esx.  décendu  de  François  I.  d'Eft ,  voulut  l'en  exclure  ,  à  caufe 
du  défaut  de  fa  naiffance  ,  mais  la  prudence  desTuteurs  de 
Nicolas ,  &  le  fecours  des  Florentins  le  lui  conferverent.  Il 
fut  lui-rhême  s'y  maintenir  par  fa  valeur  &  fon  habileté.  En 
1408.  les  villes  de  Parme  &  de  Reggio  ,  fe  rendirent  à  Ni- 
colas y  après  qu'il  fe  fut  défait  du  Tyran  Othon  III.  qu'il 
avoir  atiré  à  une  entrevue  ,  &  qu'il  tua.  Il  rendit  la  pre- 
mière au  Duc  de  Milan  >  &  garda  l'autre  en  fief,  à  la  prière 
du  Pape  Martin.  Bapt.  Sacchi  Hifi.  àe  Mantouel.  ^.  Nicolas. 
fe  voyant  en  paix  avec  les  voifins ,  fe  mit  à  voyager  ,  il  alla 
en  Cyprc,  à  Jerufalcm ,  en  Efpagne  ,  &  en  France.  Le  Roi 
Charle  VII.  lui  acorda  entr'autres  marques  de  fon  eftime, 
de  porter  dans  fes  armes  trois  fleurs-de-lys.  *  Retourné  en 
Italie  ,  il  s'y  aquit  une  telle  réputation  de  fageffe  &  de  pru- 
dence ,  qu'il  fut  fouvent  l'arbitre  des  diférends  qui  n^if- 
foient  parmi  fes  voifins.  Trois  ans  avant  fa  mort ,  le  Pape 
Eugène  affeilibla  à  Ferrare  un  Concile  ,  où  afliilerent 
l'Empereur  &  le  Patriarche  de  Conftantinople.  Pigna  dit ,, 
^  I.  7.  p.  610.  que  Philipe-Marie  Vilconti  le  fit  venir  à  Mi- 
lan ,  pour  prendre  l'adminiflration  du  Duché  de  Milan.  Il 
eft  fur  qu'il  mourut  dans  cette  ville  ,  &  que  fon  corps  fut 
tranfporté  à  Ferrare.  Il  avoir  été  marié  trois  fois.  De  fa 
première  femme  Ziliole  ,  ou  Cécile  Carrare  ,  *  *  il  n'eut  point 


,  *  Dans  le  Tréfor  des  Chartres  du  Roi , 
il  y  a  une  Lettre  de  l'an  i43i-  dans  la- 
quelle Nicolas  d'Eft  dit  que  le  Roi  Char- 
le VII.  confidérant  la  noblefle  des  Mar- 
quis d'Eft,  &  leurfidehté  envers  le  Royau- 
me de  France, lui  auroit  permis  déporter, 
lui  &  fes  fuccefleurs ,  les  armes  de  France 
au  I.  &  4.  quartier  ,  avec  une  bordure  de 
gueules  &  d'or  ,  les  deux  autres  quartiers 
de  la  Maifon  d'Eft  ,  &  pour  ce  ,  le  Mar- 
quis promet  tout  fervice  au  Roi  &  au 
Royaume  ,  en  telle  forte  que  cette  obli- 
gation ne  peut  pas  préjudicier  aux  obli- 
gations qu'il  doit  au  Pape  &  à  l'Empe- 
reur. Cabinet  de  M.  Cler^mbunt ,  Inventaire 
du  Tréfor  des  Chartres ,  tom.  7.  i.  part. 

On  y  trouve  aulTi  pluCeurs  quitan- 
ces  pour  les  années  1479.  1480.  i.<}Si. 
1481,  1484.  &  148$.  fcellces  en  cire 
jaiiae  ,  fur  le  fcel  &  contre-fcei ,  font 


écartelées  les  armes  de  France  Se  d'Eft , 
telles  que  les  porta  Nicolas  d'Eft  ,  depuisv 
hi   conceflion   de  Charle  VII.  Ces  qui- 
tances  font  d'un  Franci^oije  d'EsT  ,  Se 
font  conçues  en  ces  termes  : 

Nous  Francifijue  de  Eft  ,  Chevalier  , 
Marquis  de  Ferrare  ,  Coiifeâler  ^  Cham- 
bcllim  du  B.ei ,  ^  Gouverneur  de  Mont— 
fellier  ,  avons  refit ,  Sec. 

Ce  Seigneur  ne  fe  trouve  raporté  par 
aucun  des  Auteurs ,  au  nombre  des  en- 
fans  de  Nicolas  d'Eft  ;  cependant  le  tems 
auquel  il  vivoit  ,  le  titre  &  les  armes 
qu'il  portoit  ,  marquent  aïïez  qu'il  ne 
pouvoit  être  fils  que  de  Nicolas. 

*■  *  Her.ninges  &  Kilterhujîiis  ont  dit  que 
Ziliole  Carrare  avoit  été  mariée  aupara^ 
vant  à  Wcnceflas  ,  Duc  &  Elcfteur  de 
Saxe  ,  mais  quoiqu'il  foit  vrai  que  ce 
Prince  eût  époufe  une  fille  de  ce  nom-,. 
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d'enfans.  De  la  troifiémc  ,  qui  àtoii  Richarde  de  Saluccs ,  Maisok 
&  qui  lui  furvccut ,  il  eue  Hercule  ,  qui  continua  la  li-  d'Est.  ■ 
gnée  ,  &  SiGisMOND,  d'où  décendent  les  Princes  de 
Saint  Martin  &  de  Borcomanero.  Parifine  Ma- 
latefla  la  féconde  ,  le  fit  pcrc  ,  d'une  feule  couche  ,  de 
quatre  filles  ,  au  raport  de  Pigna  1.  7.  Nicolas  l'ayant  fur- 
prife  en  adultère  avec  fon  hcnw-^h  Hugues  d'Ejl ,  il  les  fit 
décapiter  l'un  &  l'autre  ,  félon  Sanfovwo ,  .févcrité  ,  qu'on 
auroit  regarde  comme  un  amour  des  loix  ,  fi  Nicolas  d'Efl: 
n'avoit  pas  violé  lui-même  fi  fouvent  ,  celles  qu'il  avoir 
faites ,  contre  l'adultère  ,  puifqu'au  raport  de  Pigna ,  il 
eut  de  diférentes  femmes ,  jufqu'à  vingt-deux  entans  na- 
turels ,  dont  l'aînc  apellc  LIONEL  ,  fut ,  malgré  le  défaut 
de  fa  naiflance  ,  rcconu  pour  fon  fucceflcur  ,  par  le  Sénat 
de  Ferrare  ,  perfuadé  par  Hugucc'mi  Contrario ,  Confeiller 
intime  du  feu  Marquis  ,  que  c'étoit  fa  volonté.  Lionel  pour 
doner  de  l'apui  &  du  relief  à  fon  autorité,  fit  demander 
en  mariage  Marie  d'Aragon  ,  fille  d'Alfonfe  le  fage  ,  Roi 
d'Aragon  &  de  Napics  ,  &  l'ayant  obtenue  ,  il  envoya  à 
la  cour  de  fon  bcau-pere  les  deux  fils  légitimes  de  fon  perc, 
fous  prétexte  d'y  être  élevez  avec  le  Prince  Ferdinand. 
Au  refte  amateur  de  la  paix,  Lionel  chercha  à  l'établir  dans 
fes  Etats ,  &  à  la  maintenir  dans  l'Italie ,  non  pour  fe  livrer 
avec  plus  de  tranquilité  à  fes  plaifirs ,  ou  à  une  fl:upide  oifi- 
veté  ,  mais  pour  faire  fleurir  les  Siences  &  les  Arts  fi  dignes 
de  l'atention  d'un  Prince  jaloux  de  fa  gloire  &  du  bonheur 
de  fes  fujets.  Il  embélit  beaucoup  Ferrare  par  de  beaux  édifi- 
ces ,  au  nombre  defquels  leComte  Lofchi  compte  le  Monaf- 
tere  des  Anges ,  *  qu'il  dona  aux  Dominicains  ,  &  où  il  fut  •  Jm-jjofea 
inhumé  auprès  de  fon  père  ,.1'an  1450.  Il  laifïa  de  Alargue-  "tribuéUfon. 
rite  Gonz.ague  fa  première  femme  ,  un  fils  nomé  Nicolas  ,  ^'^^"'^  *  ^'"' 
qu'il  recomanda  en  mourant  à  fon  frère  Borfo  ,  &  auquel 
les  Ferrarois  firent  couper  la  tête  le  2.  Septembre  1476. 
pour  s'être  foulevé  contre  le  Duc  Hercule  fon  oncle. 


&  de  cette  famille  ,  il  n'eft  pas  vraifem- 
blable  ,  que  ce  foit  la  même  ,  tant  parce 
qu'Ern.  BrotulBus  dans  la  Généal.  d'An- 
halt  1.  4.  c.  13.  dit  que  la  femme  de 
Wenceflas  mourut  en  Allemagne  ,  &  fut 
^Dbuintfe  â  Wiuemberg  auprès  de  fon 


mari ,  que  parce  qu'il  paroît  clair  ,  par 
le  récit  que  Pigua  fait  de  la  cérémonie 
des  noces  de  Nicolas  d'Eft  avec  la  Car- 
rare ,  qu'elle  n'étoit  point  encore  fortic 
de  la  Maifon  paternelle.  L'une  mourut 
l'an  1418.  &  l'aiitie  en  1419. 
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548  Table  IIL 

Les  Marquis    d  '  E  S  T  ,  devenus       » 

I 

ORIZZON    III.  Marqnis  d'EsT  &  de  FerrarEjEIs  d'Aio  ob  r.  an  di  n  Itn 

■\  le  :lo.  Mars  135,1; 


_>^- 


a  ALDOBRANDIN    III. 

Marquis  à'Efl  Se  de  Ferrare , 
j-  le  3.  Sept.  1361.  âgé  de  z6.  ans, 

ép,  De'atrix  de  Camino, 
fille  de  Richard. 


N  I  C  O  L  A  S  I.  dit  le  Bo!«e«;c  ,  Confiance  ,  Elifi  , 

M.  à'EJi  &  de  Ferrure  ,  fie  26.  ép.  W.  ép.  G  u'i 

Mars  13S8.  ép.  F'fr/f^e  delaScALA,  M  a  i  a-  Polenta, 

fille  de  Maftin  ,.  testa.  Seigneur 

Seigneur  de  Vérone^  Ae.Knve,:e. 


O  B  I  Z  2  o  N  ; 

■j-  avant  fon 
père 


Viride  d'Eft  , 
■j-  en  1400. 

ép. 

Conrad  V. 

Comte    de   Teck. 


Thade'e  d'Eft  , 

■|-  en  14 14. 

ép.  François 

Carrare, 

Prince  de  Pudoué. 


Confiance  d'Eft  , 

ép. 

Malatesta 

le  jeune. 


ï  5      LIONEL  ,  Marquis  d'Eft , 
né  1407.  j"  le  I.  Oftobre 
1450.  1".  Marguerite 
Gonzague  ,   fille  de  Jean- 
François  ,   Marquis  de 
Mantou'é  ,    141p.    "1"   1440. 
1°.  Marie  d'ARAGON  ,  fille 

nac.  d'Alfonfe  I..  Roi 
d'Aragon,  1444.  f  1449. 


I.  BOKSO  d'Eft, 
premier  Duc  de 

MoDENE  ,    1451-. 
&  de  Ferrarb  , 

1470.  t  ^-  al. 
zo.  Août  1471. 


1  Ifottc  d'Eft, 

promife 

avec  Ant. 

MoNrELTRO  , 

qui  tut  tué 
le  jour  de  fes 

noces  le  7. 
Juillet  1444.- 


z  Lucie  , 

ép. 
Charle 

GONZAGUE, 

Seigneur 
de 

BOZZOLO  ,. 


Cenevre  ou 
Juiiifcre  > 

Sigifmond 

Maiatesta, 

Seiffneur 

"de 

B.  I  M  I  N  I» 


14 


I  Nicolas 

d' E  s  T  , 

décapité  le 

1.  Segt. 

1475. 


Ifaielle  d'Eft ,       III.  ALFONSE   I.   d'Esx  ,.  Duc 
femme  de  Ferrare  ,  né  le  2.1.  Juillet  1476.- 

de  -j-  le  31.  Août    1J34.  ép.    i".  Amte 

Nicolas  Seorcï  ,  fille  de  Galeas-Marie  , 

de  la  Scala,       Duc  de  Milan  ,  1491.  ■)  fans  lignée.. 
-     i".  Lucrèce  Borgia  ,   fille  du 
Pape  Alexandre  VI.    1501.  -j-   1520,. 
3'.  Laure-Eufiochie  ,   -j-  1573. 

A 


Ferdinand  , 

•j-  le  10. 

Février 

1540. 


SiGISMOND  , 

frère  cadet 
d'HipoIite  , 
t  en  1519. 


IJ      IV.    a   HERCULE    II.    d'EsT,   T)\ic  àt  Ferrare ,  né 
le  4.  Avril  I J08.  ■\  le  3.  Oûobre  1558.  ép.  Kene'e 
de  F  R  A  H  c  e  ,  féconde  fille  du  Roi  Louis  XII.  &  à' Anne  de 
Bretagne  ,  1J17.  •\  le  iz.  Juhi  ij?!- 
r~. A 

16    V 


liiPOLiTE  d'EsT  ,  né  le  14.  Août 
1509.  Cardinal  de  Ferrare  , 
•f  le  z.  Décembre  1J72.. 


ALFONSE  II.  d'EsT  ,  Duc  de  Ferra,e  ,  Louis 

néJe  ip.  Janvier  1533.  f  f.,1.  le  17.  d'Eft  ^ 

Oft.  1  «97.  âgé  de  6^.  ans,   ép.  i".  Lucrèce  né  le  25'. 

de   M  E  D  I  c  1  s  ,  f.  de  Côme  I.  Du*:  Décembre 

de  Floxencji,  iffio.  1".  Barèe  ^'Autriche,  iJsS- 

fille  de  l'Empereur  Ferdinand  I.  1565.  Cardinal  , 

•j-    1571.    3°.   Marguerite   G  Q  N  z  fi  c  V  E  ,  f  le  30. 

fille  de  Guillaume ,. Duc  de  Mentouë  ,  Décembre 

iS7S>'  1566. 


Anne  d'Eft,  née  Je  16. 

Novembre    1531. 

•j-  le  7.  Mai  1607. 

ép.  François  de 

Lora  ine.  Duc  de. 

Guise,  1548.  i".  Jaque 

de  Savoyb  ,    Duc 

de 

Ne  M  ou  Rs ,  i$66. 


Lucrèce  d'Eft  ,  t 
née  le  16. 

Dec,  1J34. 

■f  l'.in  15 98. 
ép.  Fr.  Marie- 
delà  RovERE,. 

Duc  d'VjRBlN-, 

1570. 


?49 
Ducs  de  FERRAKE  &  de   M  O  D  E  N  E. 


t>égrez.. 


cp.  !<>.  Jajueline  P  e  r  o  l  i  ou  Elifaieth  de  Saxe,  fille  d'Albert   1 1.  t  1^  i.  Mai  I341.  f.  1. 
1".   LiPPA    Ariosta,   17.  Novembre  1346. 
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ALBERT  II.   Marqins  d'£/î  &  de  Ferrare  , 

•j-  le  51.  Juillet   1393. 

ép.    i".  Jeanne  de    R  o  b  1  R  t  i  s. 

1".  Ijblte   Albakesana. 


Bonitace  , 
Feuillues, 
Hugues , 

£rançois. 


ép.  Louis  1 1. 

GONZAGUE 

Seigneur 
de  Mtntoiié. 


BeMtrix  y 

ép. 

Waidmar  l. 

d'ANH  ALT  j 


II 


_^^- 


I   Ghrard  1  NICOLAS  III.   Marquis  d'Ejl  Se  de  Ferrare,  f  le  10.  Décembre  1441. 

d'Ed  ,  ép.  1".  Ziliole  ou   CcW/f  C  a  R  R  a  R  A  ,  fille  de  François  le  jeune  , 

j-  Prince  de  Padouë  ,  1597.  i'.  Parijlne  Malatesta  de  Celene ,  17.  Fév.  1418. 

peu  avan:  3".   Richarde  de  Saluces  ,  fille  de  Thomas  III. 

ion  pcre.  Marquis  de  SaUiccs  ,   1419. 


II.  3  HERCULE  I.  SIGLSMOND  Huouts  Renaud 


.->— 


d'LsT  ,  né  en  1433. 
Duc  de  Ferrure  &  de 

Modene  ,  1 47 1 .  f 
l'an  1505.,  âgé  de  yi.. 

ans  ,   cp.  Eleonore 
d'ARACON  ,    fille   de 

Ferdinand  Roi  de 
Naf'les  ,    &  À'ifahelle 


d' E  s  T  , 

Marquis 

de 

Saint 

Martin. 

Table  V. 


d'EsT, 
fils  nat. 
décapité 

pour 
adultère. 


d'EsT  , 
fils  nat. 
Troto- 
notairt 
^pojioli- 
que. 


CURO 

d'E  s  T  , 
fils  nar. 


de  Clermont , 


H73- 


KlCOlAS- 

-    Marie 

d'E  ST  , 

Evêque 

à'Adria  , 

1487. 1 1507. 


Maldusius 

d' E  s  T , 

fils  naturel , 

Evêque 

de 

Cojnathiû. 


HiroiiTE 
d'Eft, 

né  le  ic^. 
Mars 
1479. 

Cardmat , 

t  3.  Sept. 
I  jio. 


Béairix  d'Eft, 
j"  le  1.  Janv. 

1497. 

ép. 

LoiiisSroRcE , 

Duc  de 

Milin  , 

149 1^ 


IJliielle  d'Eft, 

t  en  153p. 

ép. 

François    t  f. 

GoNZAGUE , 

Marquis 

de 

Mantouë, là^go.. 


J  V  LE 

d'Eft, 

fils  nat. 
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BORSO  d'Eft.,  autre  fils  naturel  de  Nicolas  III.  fuc- 
céda  à  fon  frère,  dont  il  avoit  toutes  les  qualitez.  Quoiqu'il 
eût  de  la  valeur  &  de  l'expérience  dans  l'art  militaire  ,  il 
préféra  les  douceurs  de  la  paix  ,  à  une  gloire  qu'on  n'acheté 
qu'aux  dépens  des  peuples.  Il  s'en  aquit  une  Iblide  par  fon 
amour  pour  la  juftice  ,  par  fes  libéralitez  ,  &  par  la  protec- 
tion qu'il  acorda  aux  Siences  ,  &  à  ceux  qui  en  faifoient 
profeflion.  Ce  Prince  ,  qu'on  furnoma  le  Pacificateur  ,  & 
l'ornement  de  la  patrie  ,  reçut  magnifiquement  à  Ferrare  , 
l'Empereur  Frédéric  III.  lorfqu'il  alla  fe  faire  couroner  à 
Rome  ,  &  qui  à  fon  retour  pafl'ant  par  Ferrare  l'an  145' 2. 
lui  dona  le  titre  de  Duc  de  Modene ,  &  de  Reggio ,  &  de  Comte 
de  Rovigo ,  avec  la  permiflion  de  porter  l'aigle  Impériale 
dans  fon  écu.  Quelque  tems  après  il  fut  créé  Duc  de  Ferrare , 
par  le  Pape  Paul  II.  qui  ajouta  à  Ïqs  armes  les  Gonfalons  de 
l'Eglife.Borfe  vécut  dans  le  célibat,  par  un  principe  d'équité, 
félon  Paul  Jove  ,  de  peur  que  fes  enfans  ne  difputaffent  le 
Duché  à  celui  qui  en  étoit  le  légitime  héritier  par  fa  naif- 
fance.  "*•  C'eft  pour  cela  qu'il  fit  venir  de  Naples  auprès  de 
lui  fon  frère  Hercule  ,  qui  avoit  doné  des  marques  d'un 
heureux  naturel ,  &  l'établit  Gouverneur  de  Modene  ,  dans 
l'efpérance  de  lui  fuccéder.  En  effet ,  après  la  mort  de  Bor- 
fo ,  HERCULE  ,  premier  du  nom  ,  fut  reconu  Duc  de 
Ferrare  &  de  Modene.  Le  comencement  de  fa  régence  fut 
troublé  par  Nicolas  d'Eft  fon  neveu ,  qui  prérendoit  à  la 
fouveraineté  de  Ferrare ,  &  qui  étant  tombé  entre  les  mains 
des  Ferrarois  ,  fut  décapité  ,  à  l'infçu  de  fon  oncle.  Celui- 
ci  eut  peu  après  une  très-dangereufe  guerre  à  foutenir  ,  & 
dans  laquelle  il  eut  befoin  de  toute  fa  valeur  &  de  toute 
fon  habileté.  Les  Vénitiens  &  le  Pape  Sixte  IV.  formèrent 
le  deffein  de  le  dépoiiiller ,  &  de  partager  fon  Etat.  Ils  co- 
mencerent  même  d'une  manière  qui  faifoit  tout  craindre 


*  Dans  les  Etats  dont  la  Souveraineté 
dépend  ,  ou  du  choix  du  peuple  ,  ou  du 
confentement  d'un  Seigneut  dominant , 
tel  qu'eft  celui  de  Ferrare  ,  fief  de  l'E- 
glife  ,  le  droit  ne  fe;  tire  point  de  la  légi- 
timité feule  de  la  naiffance.  Le  choix  du 
peuple  ,  ou  la  volonté  du  Suzerain  fait  un 
titre  légitime  pour  celui  qui  paxviçat  À  la  , 


Souveraineté  par  cts  voyes.C'eft  pour  cela 
que  Lionel  &  Borfe  d'Eft  n'ont  jamais  été 
regardez  comme  des  ufurpateurs  ,  mais 
comme  de  légitimes  Souverains.  Hercule 
le  devint  après  eux  ,  &  n'avoir  ,  quant  à 
la  Souveraineté  ,  aucun  avantage  fur  fej 
frères» 
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pour  Hercule.  Ils  bâtirent  le  Duc  d'Urbin  ,  &  le  Duc  de  M  a  i  s  o  n 
Calabre  les  alliez  ,  prirent  Hil  avec  plufieurs  autres  places ,    r>'E  s  t. 
&  vinrent  mctrc  le  riége  devant  la  ville  de  Fcrrare ,  qui 
fut  prefquc  réduite  à  l'extrémité.  Hercule  eut  l'adrefTe  de 
détacher  le  Pape  de  la  ligue ,  Se  avec  le  fecours  des  Flo-  ' 
rentins ,  il  fit  dans  le  BrefTan  &  le  Eergamafe  une  irrup- 
tion ,  qui  força  les  Vénitiens  d'abandoner  le  fiége  de  Fer- 
rare.  La  paix  le  fit  en  1484  &  par  le  Traité  qui  fut  ligné 
à  Bagnolo  ,  le  Duc  confirma  les  conditions  de  la  paix  de 
1403.  &  lailTa  à.  la  République,  Âbdia  ^   l'Abaddia  ,  Rom 
vigo  &  la  Toîcfine  ,  avec  le  château  d'EJl.    Ce  Prince  mou- 
rut l'an  1505.  âgé  de  foixante-douze  ans ,  &  laiffa  outre 
iix  enfans  légitimes ,  tm  fis  ^  ukc  fille  naturels.  Le  fils  nomé 
JULE  eut  une  tri  (le  avant ure  ,  raportée  par  Gmchardat  L  Fl^ 
Il  était  aimé  d'une  jeune  fdle  de  qualité ,  ^  trouva  pour  rival  Jbn 
frère  Htppolite  ,  auquel  la  Dcmoifelle  ayant  fait  un  jour  l'aveu  ^ 
que  ta  beauté  des  yeux  de  Jule  d  E(l  ne  la  laifjoit  plus  la  maîtrejje 
de  difpojlr  dejon  cœur  en  faveur  d'un  autre  ,  lajaloufie  le  porta  à 
priver  Jon  frère  de  ce  qui  lui  avoit  enlevé  le   cœur  de  fa  belle. 
Etant  un  jour  k  la  ehajje  ,  il  le  fit  décendre  de  cheval ,  ^  lui  fit 
aracher  les  yeux  ^  qui  cependant  ,  foit  par  fes  Joins  ,  comme  on 
dit ,  foit  par  le  prompt  fecours  (jr  l'habileté  des  Médecins  ,  furent 
remis  fi  heureifement  dans  leur  place  ,   qu'il  n'en  perdit  pas  la 
vue.  Jtde  ayant  et  fuite  confpiré  avec  f on  frère  Ferdinand  ,  con- 
tre le  Duc  Alfonfe  ,  ^  le  Cardinal  Hippolite  d'Ejl  ,fut  condamné 
l'an  ij'of),   k  une  prifon  perpétuelle  avec  Ferdinand  ,  dont  les 
complices  furent  punis  de  mort.  Il  fut  mis  en  liberté  en  1558.  c^ 
mourut  trois  ans  après. 

ALFONSE  I.  fucceffeur  d'Hercule  ,  comanda  en  tjt 
1508.  les  troupes  des  Florentins,  contre  les  Médicis ,  & 
entra  dans  la  ligue  de  Cambrai ,  conclue  entre  l'Empereur,  '  -  ' 
le  Roi  de  France  ,  &  le  Pape  Jule  II.  contre  les  Vénitiens, 
<ians  l'efpérance  de  recouvrer  Rovigo  ,  &  les  places  qu'ils 
avoient  enlevées  à  fon  père.  Il  les  reprit  en  éfet ,  &  après 
le  gain  de  la  bataille  d'Agnadcl ,  l'Empereur  Maximilien  I. 
«tant  à  Vérone  ,  lui  dona  i'inveftiture  de  l'Etat  d'Efl  ,  & 
le  lui  conféra  comme  fief  Impérial ,  dont  le  domaine  utile 
aparrenoit  depuis  longtems  aux  Seigneurs  de  la  Maifon 
d'Efl.  Le  Pape  Jule  s'étant  détaché  ,  l'an  1  5.1a.  de  la  li- 


35a       GENEALOGIES  HISTORIQUES 
Maison  gue ,  le  déclara  enemi  du  Saint  Siège  ,  &  déchu  du  Duché 
d'Est.    4e  Ferrare  ,  &  lui  enleva  Modene  ,  Reggio  ,  Ruberia  ,  & 
d'autres  places  en  deçà  du  Pô  ,  dont  il  fut  longrems  privé  , 
par  les  menées  d'Albert  Pio  ,  qui  étant  en  crédit  à  la  Cour 
de  Rome ,  traverfoit  toutes  les  mefures  que  prenoit  Alfonfe, 
^our  fléchir  le  Pape  à  cet  égard- 
mu  de  u      ^^  ^^^  ^^  Ferrare  avoit  trouvé  des  Proredeurs ,  &  le 
ligue  de  Um-  Roi  d'Aragon ,  qui  craignoit  que  le  Pape  ne  s'agrandît 
iraL  4e  fes  dépoijilles ,  s'étoit  expliqué  de  vouloir  faire  la  paix. 

Il  prétextoit  fes  ofîces  d'un  motif  de  parenté  ,  qui  venoit 
de  ce  qu'Alfonfe  d'Eft  étoit  petit-fils  de  Ferdinand  ,  Roi 
de  Napies ,  par  fa  mère  Eléonore  d'Aragon. 

Le  Duc  de  Ferrare ,  qui  craignoit  d'être  facrifié  dans 
le  Congrez  de  Mantouë  ,  entre  l'Empereur  ,  la  France  & 
le  Pape ,  voulut  en  prévenir  le  rifque  ,  en  failant  une  paix 
foudaine  avec  le  Pape.  Il  fe  fervit  de  i'entremife  de  Fa- 
brice Colonne  ,  qui  lui  avoit  une  obligation  effentiel- 
îe  '*'.  Celui-ci  pour  témoigner  fa  rcconoiffance  au  Duc  de 
Ferrare  ,  lui  procura  un  laufconduit  du  Pape  pour  venir  à 
Rome  ,  &  rÂmbafTadeur  d'Aragon  tira  encore  parole  de 
Sa  Sainteté  ,  qa'il  feroit  obfervé  dans  toute  fon  étendue. 
Le  Duc  de  Ferrare  fe  rendit  donc  a  la  cour  de  Jule  IL  qui 
-  l'admit  à  lui  baifer  les  pieds ,  &  lui  dona  même  dans  un 
Confiftoire  public  ,  l'abfolution  des  cenfures  lancées  contre 
lui.  Pour  rendre  la  cérémonie  plus  augufte  ,  il  fe  tint  dans 
la  fale  Royale  ,  le  4.  Juillet  1512.  Journal  de  GraJJi.  Mais 
quand  il  fut  qucllion  de  traiter  des  afaires  férieufes  ,  le 
Pape  s'obftina  de  vouloir  que  le  Duc  lui  cédât  Ferrare , 
pour  le  réunir  à  l'Etat  Eccléfiaftique ,  fans  ofrir  d'autre 
équivalent  à  fon  Souverain  ,  que  le  Comté  d'Afli.  Ce 
Comté  n'étoit  pas  même  dans  la  main  du  Pape.  D'ail- 
leurs ,  la  diférence  entre  l'Etat  d'Alli  &  celui  de  Fer- 
rare étoit  fi  grande  ,  que  c'étoit  la  même  chofe  ,  de  dé- 
pouiller le  Duc ,  ou  de  le  réduire  à  un  échange  fi  difpro- 


*  Colonne  ayant  été  fait  prifonier  des 

îrançois  à  la  joiiince  de  Ravenne  ,  fut 
envoyé  à  Ferrare  ,  à  la  garde  du  Duc. 
jQuand  les  François  le  ïedemanderent , 


le  Duc  temporifa  fi  à  propos,  qu'ils  fortir 
rent  d'Italie  ,  fans  pouvoir  emmener  Co- 
lonne ,  qui  par-là  fe  trouva  en  liberté. 

portionév 
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porrionc.  Dans  le  tcms  qu'il  ctoit  à  Rome  ,  fur  la  foi  du  Mai  sou 
iaufconduir ,  Jule  1 1.  envoya  le  Duc  d'Urbin  à  la  tctc  de  »'Es  r. 
l'armée  de  l'Eglife  ,  qui  s'empara  de  Rcggio.  L'Ambaf- 
fadeur  d'Aragon  &  Fabrice  Colonne  lui  reprcfcncerent  l'ir- 
régularité de  fon  procédé  ,  quand  il  profitoic  de  l'abfcnce 
d'un  Prince,  qu'il  avoic  fait  venir  à  fa  Cour  ,  comme  dans 
Je  fanduaire  de  la  paix  ,  pour  lui  débaucher  fcs  lujets  & 
furprendre  fes  places.  Le  Pape  répondit  que  le  faufconduit 
qu'il  avoit  acordé  au  Duc  de  Ferrare  ,  i'empcchoit  bien 
d'ataquer  fes  places  ,  mais  non  pas  de  les  recevoir  ,  quand 
elles  le  doneroient  à  lui ,  &  dans  la  chaleur  de  la  conver- 
fation ,  ce  Pape  qui  ne  favoit  diflîmuler,  que  lorfqu'il  s'étoit 
préparé  à  le  faire ,  dit  en  expliquant  l'intention  qu'il  avoic 
■eue  en  donant  le  faufconduit,  qu'il  ne  s'étendoit  pas  mêime 
aux  adions  juridiques  ,  qu'on  pouvoit  intenter  contre  le 
Duc  de  Ferrare.  11  ajouta  que  telle  chofe  ariveroit,  qu'il 
ne  feroit  plus  même  le  maître  de  refuler  aux  créanciers  de 
ce  Prince  ,  la  juftice  qu'ils  lui  demandoient  depuis  fi  long- 
tems.  On  ne  pouvoit  avouer  plus  naïvement  le  deffein  fooné 
de  faire  arêter  le  Duc  de  Ferrare  ,  en  vertu  de  quelque  mau- 
vaife  procédure  juridique.  Ainfi  dès  le  jour  même  ,  il  fortic 
de  Rome  à  l'aide  de  fes  amis  ,  &  furtout  des  Colonnes , 
qui  forcèrent  les  Gardes  de  la  porte  de  Saint  Jean  de  La- 
tran  ,  6c  s'étant  déguilé  ,  il  regagna  fes  Etats  par  des  che- 
mins détournez.  Ht/l:  de  la  ligue  de  Cambrai. 

Alfonfe  trouva  dans  Léon  X.  fucceffeur  de  Jule  ,  un 
enemi  irréconciliable.  Ce  Pontife  ne  pouvoit  oublier  que 
le  Duc  de  Ferrare  avoit  été  Général  des  Florentins  contre 
fa  Maifon  ,  &  ne  cherchoit  que  l'ocafion  de  s'en  venger. 
Alfonfe  eut  affez  d'adreffe  &  de  bonheur  pour  éviter  toutes 
les  embûches  qu'on  lui  tendit ,  &  après  la  mort  de  Léon  X. 
&  le  Pontificat  d'Adrien  VI.  qui  fut  fort  court ,  il  ren- 
tra en  pofl"eflion  de  toutes  fes  places ,  à  l'exception  de  Mo- 
dene.  L'exaltation  de  Clément  VII.  qui  étoit  de  la  Mai- 
fon de  Médicis ,  réveilla  fes  alarmes  du  côté  de  la  Cour  de 
Rome  5  il  chercha  contr'elle  l'alliance  de  l'Empei^ur  Char- 
le-Quint ,  &  fit  un  Traité  avec  ce  Prince.  Ce  fut  lui  qui 
confeilla  au  Conétable  de  Bourbon  ,  qui  comandoit  l'armée 
impériale  contre  le  Pape  ,  de  marcker  droit  à  Rome  ,  &; 

Y  y 
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Maison  tandis  que  Clément  VII.  étoit  aiïiégé  dans  cette  ville  ,  Al- 
i>'  E  s  X.  fonfe  fe  rendit  maître  de  Modene.  Ayant  ainfi  recouvré  fes 
Etats  ,  il  ne  lui  reftoit  plus  qu'à  chercher  les  moyens  de 
fe  réconcilier  avec  le  Saint  Siège.  Il  accéda  donc  avec 
joye  ,  au  Traité  qui  fut  fait  entre  le  Roi  François  I.  & 
plufieurs  Princes  d'Italie  ,  pour  la  délivrance  du  Pape  ,  y 
étant  encore  engagé  par  Lautrec  ,  qui  le  flata  d'une  allian- 
ce illuftre  ,  laquelle  fut  dans  la  fuite  heureufement  conclue. 
Cette  démarche  d'Alfonfe  ne  fléchit  point  le  Pape  à  fon 
égard.  L'Empereur ,  qu'il  fit  Juge  de  fon  diférend  ,  lui 
confirm.a  par  jugement  rendu  à  Gand  ,  la  pofTeffion  de; 
Modene  &  de  Reggio  ,  comme  fief  de  l'Empire ,  &  régla: 
qu'il  reccvroit  du  Pontife  ,  l'inveftiture  de  Ferrare  ,  que 
fes  ancêtres  avoient  poffédé  fi  longtems  en  qualité  de  Vi- 
caires du  Saint  Siège  ,  à  condition  qu'Alfonfe  doneroit 
au  Pape  cent  quatorze  mille  écus  comptant ,  une  fois  payez, 
&  payeroit  tous  les  ans  au  Saint  Siège  ,  une  redevance  de 
quatorze  mille  écus.  Clément  VII.  ne  voulut  jamais  fouf- 
erire  à  ces  conditions  ,  que  Paul  III.  accepta  en  1534. 
Alfonfe  ajouta  encore  à  fes  Etats  ,  Carpt  (jr  Novi ,  dont 
l'Empereur  lui  affura  la  poffeflion  légitime  par  Lettres  pa- 
tentes ,  contre  les  prétentions  d'Albert  Pio  ,  fur  qui  ces 
villes  avoient  été  confifquées ,  pour  crime  de  félonie.  La 
dernière  avoit  été  don ée  par  Charle-Quint  à  Hercule  d'Eil , 
qui  devoit  époufer  une  fille  de  l'Empereur;  &  comme  ce 
mariage  ne  s'étoit  pas  fait ,  Alfonfe  en  paya  une  fomme 
de  60.  mille  écus  *.  Thou  t.  i. 

Alfonfe  étant  devenu  veuf,  fans  enfans  d'j^fZKe  Sforce y, 
fille  de  Galeas-Marie  ,  Duc  de  Milan ,  fe  vit  comme  forcé 
pour  fe  mettre  à  l'abri  des  violences  de  Cefar  Borgia  ,  de 
facrifier  i'honcur  de  fa  Maifon  à  une  alliance  honteule.  Il 
époufa  ,  l'an  ,  501.  Lucrèce  Borgia ,  fœur  de  Cefar ,  &  fille 
naturelle  de  Roderic  Borgia  ,  alors  Pape  fous  le  nom  à'Ale^ 
xandre  VI..  &  de  Catherine  Vanoja  ,  fuivant  Thomafi.  Le  Pape 
en  faveur  de  ce  mariage  ,  réduifit  à  trois  mille  écus  d'or ,. 
la  redevaftce  de  dix  mille ,  que  le  fief  de  Ferrare  payoit 
à  la  Chambre  Apoflolique.  Il  dona  à  fa  fille  1 00.  mille  du- 

*  Giiichaidin  dit  qu'il  les  avoit  donez  I  en  fief  perpétuel  ,  lorfqu'il  écoit  à.Maa-» 
à  l'Eni£ereur  ^  £oui  en  avoir  xeçu  Carpi  |  toue  l'an  ifjo. 
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cats  en  argent  comptant ,  &  plufieurs  préfcns  magnifiques  ,  Maison 
&  la  déclara  Gou\crnanre  perpétuelle  de  la  ville  &  du     i>'Est. 
Duché  de  Spolette  ,  avec  tous  les  honcurs  &  émolumens 
atachez  à  cette  dignité.  Alfonfe  fut  le  quatrième  mari  de 
Lucirecc.  Elle  avoit  d'abord  époufé  un  Efpagnol  ,  à  qui 
Roderic  Borgia  devenu  Pape  ,  Iota  ,  n'étant  pas  d'un  rang 
affcz  élevé  ,  pour  être  l'on  gendre ,  &  la  maria  avec  Je.m 
Sforcc ,  Seigneur  de  Pcfiro.  Au  bout  de  quatre  ans ,  il  fit  dé- 
clarer nul  ce  dernier  inariagc  ,  fous  prétexte  d'impuiffance, 
&  allia  Lucrèce  l'an  1498.  avec  Alfo-Kjc  d'Aragon  ,  Prince  de 
Salerne  ,  &  Duc  de  Bilciglia  ,  qui  ifut  étranglé  dans  fon  lit,, 
le  18.  Août  de  l'an  1 500.  par  ordre' de  Celar  Borgia.  Gui-' 
Chardin  dans  fon  Hifloire d'Italie  1.  i.  &  6.  nous  donc  à  en- 
tendre ,  que  la  jalouiîe  porta  à  ce  crime  Cefar  Borgia  ,  qui 
ne  pouvoir  foufrir  d'avoir  un  mari  pour  rival ,  pallion  qui 
avoit  déjà  coûté  la  vie  à  François  Borgia  ,  Duc  de  Gan- 
dia ,  pour  lequel  Cefar  avoit  remarqué  plus  d'inclination 
dans  la  fœur  *. 

Lucrèce  avoit  d'ailleurs  beaucoup  d'efprit  &  d'érudi- 
tion ,  &  étoit  capable  des  plus  grandes  afaires.  Elle  aida 
le  Duc  fon  mari  à  en  foutenir  le  poids ,  contre  les  ataques 
de  Jule  II.  Pauljovc  ,  dans  la  vie  d'Alfonfe  ,  Duc  de  Fer- 
rare  ,  dit  qu'elle  devint  pour  la  Cour  de  Ferrare  un  mo- 
dèle de  piété  ,  &  qu'elle  fe  dona  toute  entière  à  la  pratique 
auftere  d'une  viç  chrétiene  &  exemplaire.  Elle  fonda  de  fes 
deniers  un  Couvent  de  Religieufes ,  &  mourut  l'an  i  520. 

Alfonfe  époufa  fecrétement ,  fur  la  fin  de  fa  vie  ,  qui  fut 
de  cinquante-huit  ans ,  Laure  Eujiochie  des  Bianti ,  fille  d'un 
Artifan  de  Ferrare  ,  qu'il  avoit  longtems  entretenue ,  & 
■dont  il  avoit  deux  iils  naturels ,  tous  deux  du  nom  àJL- 
FONSE.  De  l'aîné  décendent  les  Ducs  de  MODENE. 

Le  Duc  Alfonfe  joignit  à  beaucoup  de  valeur  &  d'habi- 
leté ,  un  fond  naturel  de  libéralité  &  de  bonté.  Il  en  dona 
furtout  des  marques  dans  une  famine  ,  qui  afligea  Fer- 
rare, Il  fit  venir  une  grande  quantité  de  blé  ,  &  le  fit  dif- 
tribuer  à  chaque  famille  ,  allant  fouvent  lui-même  dans  les 

*  C'eft  à  ce  fujet  que  Sannazar  fit  ce  diftique. 
HocjfCet  in  tumiilo  Liimcia  noinine  ,  fed  re, 
Tbàis,  AUxandrifilia  ,fponfa  ,  twrus. 
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Maison  maifons ,  pour  conoître.  les  befoins  de  chacun  ,  &  y  fub- 
d'Est.-  venir  plus  fûrement. 

Son  frère  Hippolite  d'EsT  n'ctoit  encore  que  dans 
fa  huitième  année,  que  fon  oncle  Jean  ,  Cardinal  d'Ara-. 
gon  ,  lui  réfigna  l'Archevêché  de  Strigonie  en  Hongrie. 
Il  eut  enfuite  celui  de  Milan  ,  avec  les  Evêchez  de  Capouë  , 
de  Narbone  ,  &  de  Ferrare  ,  &  reçut  du  Pape  Alexan- 
dre VI.  le  chapeau  de  Cardinal ,  le  lo.  Septembre  1493.- 
n'étant  âgé  que  de  quinze  ans.  L'Empereur ,  auquel  il  s'a- 
tacha ,  le  fit  fon  Vicaire  ,  &  lui  fit  don  de  Montagitano  , 
&  de  Cafiro-Baldi.  Lorfque  les  Vénitiens  vinrent  l'an  i  509; 
•afliéger  Ferrare  ,  Hippolite  prit  le  comandement  des  trou- 
pes  de  fon  frère ,  &  remporta  fur  les  enemis  une  viftoi- 
re ,  qui  délivra  Ferrare  du  danger  qui  la  menaçoit,  Une 
mort  prématurée  enleva,  l'an  1510.  ce  Prélat,  qui  étoit 
un  des  ornemens  &  à&s  apuis  de  la  Maifon  ,  par  fon  habi^ 
leté  &  par  fa  prudence- 
Son  neveu  Hippolite  d'Efl ,  dit  le  Cardinal  de  Ferrare  ,, 
nouri  à  la  Cour  de  France  dès  fa  première  jeunefl!"c  ,  fur 
dans  la  confidence  la  plus  intime  du  Roi  François  I.  qui 
le  fit  entrer  dans  les  plus  grandes  afaires  ,  lui  dona  des 
Bénéfices  confidérablcs  ,  entr'autres ,.  les  Archevêchez  de 
Lyon. ,  d'Auch  &  d'Arles ,   avec  l'Evêché  d'Autun  ,  & 
l'Abaye  de  Flavigni.  Hippolite  pofTéda  encore  l'Archevê- 
ché deMilan,&  l'Evêché  deFerrare.LePvoi  le  fit  noraerGr?- 
dinal  par  Paul  III.  le  5.  Mars  i  j  38.  La  République  de  Siene 
s'é'tant  mife  fous  la  prote£lion  de  la  France  ,  l'an  1552.  Hip- 
polite la  gouverna  au  nom  d'Henri  IL  avec  beaucoup  de 
prudence  &  de  juflice  ,  jufquen  i  5  5'4.  qu'il  en  laiifa  l'en- 
tière adminiftration  à  Strozzi  ,  que  le  Roi  y  avoir  envoyé, 
&  avec  lequel  il  ne  pouvoit  fe  réioudre  de  partager  l'auto- 
rité. En  1 561 .  il  fut  envoyé  en  France  par  le  Pape ,  en  qua- 
lité de  Légat  k  Latere  ,  mais  fes  Lettres  Patentes  ne  furent 
enregiftrées  qu'à  condition  qu'il  ne  feroit  point  ufage  de 
fes  pouvoirs.  Il  fut  enfuite  déclaré  Protedcur  des  afaires  de 
France  à  Rome  ,  où  il  mourut  le  2.  Décembre  i  jya.  âgç 
de  foixante  ans  ,  plus  ufé  par  le  travail  que  par  les  années. 
•  Les  bâtimens  qu'il  a  élevez  en  France ,  &  les  beaux  jardins 
de  Monte-Cavallo  ,  &:  de  Tivoli ,  font  des  monuraens  de 
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fa  magnificence.  ïlijK  de  Thoii  l.  4.  28.  &  5  3  •  Ctacconius  Hifi.  Maison 
Pont.  Se  Cardinal.  d'Est. 

Ce  Cardinal  avoit  cîeux  frères  5  Hercules  fon  aîné  , 
fut  Duc  de  Fcrrarc  ,  &  F  r  a  n  ç  o  i  s  qui  'étoic  fon  cadet , 
eut  le  Marquil'at  de  Majja-di-Romagna.  Ce  Prince  s'atacha 
au  fervicc  de  l'Empereur  Charic-Quint,  qui  le  fit  Général 
de  la  Cavalerie.  Il  lui  rendit  des  fcrviccs  importans  dans  la 
guerre  d'Allemagne  ,  &  comanda  en  l'abfcnce  de  Ferdi-  jf^^^^  ^  g 
nand  Gonzaguc ,  l'armée  Impériale  dans  le  Montfcrrat  ,^^10. 
ou  il  prit  Villadial  en  lyji.  M.  de  Thou  nous  aprend , 
que  François  d'Efl  ayant  reçu  quelque  tems  après  du  Roi 
Henri  II.  le  Collier  de  l'Ordre  ,  paifa  au  fcrvice  de  Fran- 
ce ,  auquel  étoit  ataché  le  Duc  de  Fcrrare  fon  frerc  ,  & 
fut  envoyé  en  Toicane  »  en  qualité  de  Généraliffinie  des 
Armées  de  France  ,  pour  y  faire  la  guerre  au  nofn  du  Roi. 
Thon  l.  8.  &  2.0.  Il  mourut  en  1 578.  &  ne  laifTa  que  deux 
filles. 

Son  frerc  HERCULE  d'EH  ,  qui  avoit  fucccdé  aux  I  V. 
Etats  d'Alfonfe  I.  contrafta  en  i  527.  une  alliance  illuRrc,  i  534» 
dont  fa  Maiibn  reçut  un  nouvel  éclat.  Il  époufa  Raiée  de 
France ,  fille  du  Roi  Loiiis  XII.  &  fœur  de  la  Reine  Clau^ 
de  ,  femme  de  François  I.  Il  fut  encore  affez  heureux  pour 
voir  régner  la  paix  dans  fes  Etats  ,  au  milieu  des  troubles , 
dont  l'Italie  fut  agitée  pendant  les  guerres  entre  l'Empe- 
reur &  le  Roi  de  France  ;  mais  pouffé  par  une  ambition  à 
laquelle  il  fe  livra  un  peu  tard  ,  ou  s'abandonant  aux  con- 
feils  de  fon  gendre  François  de  Loraine ,  Duc  de  Guife  , 
il  s'engagea,  n'étant  plus  jeune  ,  dans  la  guerre  que  les  Ca- 
raffes  firent  entreprendre  l'an  1 5  5  3.  à  la  France  ,  contre  les 
Efpagnols  en  Italie.  Il  fut  créé  Général  de  l'arméee  de  l'E- 
glife  par  Paul  IV.  &  eut  le  comandement  de  celle  de  France,  ,  ^'^'"'''  ^^ 
qu'il  conlia ,  l'an  1557.  à  fon  fils  Alfonfe.  Ce  jeune  Prince, 
après  avoir  pris  Saint  Martin  ,  Novcllara ,  Guaftalla ,  & 
Luzara ,  reçut  un  échec  ci  Rivalta  fur  le  Croflollo.  L'année 
fuivantc ,  le  Duc  fe  prêta  à  un  acomodement  avec  l'Efpa-- 
gne  ,  il  fut  conclu  par  l'entremife  de  Côme  I.  Duc  de  Flo- 
rence ,  à  condition  qu'il  renonceroit  à  la  ligue  faite  contre 
Philipe  II.  qu'il  embrafferoit  la  neutralité! ,  &  qu'il  ren- 
droit  à  la  Maifon  de  Goiizague  ,  les  villes  qu'il  lui  avoic 
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M  A I  s  o  N  enlevées.  C'eft  ainfi  qu'il  finit  à  des  conditions  honora- 
x>'  E  s  T.  blés ,  &  fans  rien  perdre  ,  ni  du  côté  de  la  gloire  ,  ni  par 
raport  à  fes  intérêts ,  une  guerre  dans  laquelle  il  s  etoit  en- 
gagé affez  légèrement ,  contre  un  Roi  aufîi  puiiTant  que 
Philipe  II.  Doit-on  ,  ajoute  M.  de  Thou  ,  imputer  cela  à 
fon  bonheur  ,  ou  â  fa  dextérité  )  Il  mourut  la  même  année , 
âgé  de  cinquante-un  ans.  La  Ducheffe  fon  époufe  ,  fi  cé- 
lèbre par  fon  favoir  ,•  &  par  la  protedion  qu'elle  dona  aux 
Savans  ,  fe  retira  en  France  ,  où  elle  mourut  dans  le  châ- 
teau de  Montargis ,  le  12.  Juin  1 5:7  ç.  mère  entr'autres  en- 
fans  ,  de  LOUIS  ,  Cardinal  d'Eft,  que  fes  vertus  ont  rendu 
encore  plus  recomandable  ,  que  fa  naiffance  ,  &  que  les 
dignitcz  qu'il  pofTéda.  Le  Pape  Paul  III.  le  fit  à  l'âge  de 
dix  ans,  Coadjuteur  de  l'Evêchc  de  Ferrare  ,  &  Pie  IV.  l'é- 
leva  au  Cardinalat ,  à  la  recomandation  du  Roi  Henri  IL 
qui  lui  dona  l'Archevêché  d'Auch.  Il  vint  deux  fois  en 
France  ,  en  qualité  de  Légat ,  &  fut  Proteâeur  des  afaires 
-de  cette  Courone  à  Rome,  fous  Henri  III.  qui  le  noma 
Comandeur  de  l'Ordre  du  faint-Efprit  ,^lors  de  Pinfiiitution. 
*  Voici  de  quelle  manière  un  favant  Hifl:orien  parle  de  ce 

Cardinal ,  qu'il  apelle  les  délices  du  genre  humain. 

»  Sorti  du  mariage  de  Hercule  d'Efi;  IL  du  nom  ,  Duc 
Theu  i.  84.  "  ^^  Ferrare  ,  &  de  Renée  de  France  ,  fille  de  Loiiis  XI L 
'  "  comme  il  hérita  du  nom  de  fon  ayeul ,  il  eut  auffi  toute 
»  fa  grandeur  d'ame.  Naturellement  bienfaifant ,  il  furpalTa 
»  en  libéralité  tous  les  Princes ,  qui  ont  jamais  été  ,  en  forte 
"  que  dans  cette  première  ville  du  monde  ,  où  il  fut  pen- 
"  dant  tant  d'années ,  l'admiration  de  toute  la  chrétienté , 
"  on  ne  l'apelloit  que  le  père  des  pauvres  ,  la  lumière  du  Sacré 
"  Collège  ,  &  \ ornement  de  la.  Cour  Romaine.  Ce  que  les  autres 
»  employent ,  ou  àconftruire  de  vafles  édifices  ,  ou  à  amaf- 
"  fer  des  tréfors ,  il  le  faifoit  fcrvir  à  s'atirer  l'afeftion  des 
,  »  hommes  par  fes  libéralitez ,  &  à  foulager  les  malheureux  j 

-•'  perfuadé  que  les  véritables  richeffes  ne  confiflent  point 
"à avoir  des  tréfors  im.menfes  ,  &  à  être  en  état  de  foute- 
«nir  une  fortune  brillante  &  comode  ,  &:  qu'on  n'efl  vé- 
"  ritablement  riche  ,  qu'autant  qu'on  fait  prévenir  les  né- 
"  ceflîtez  de  fes  amis.  Chargé  des  afaires  de  France  ,  après 
"  la  Oîoxf  du  Cardinal  Hippolitc  d'Eft  fon  oncle  ,  il  trouva 
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»  dans  les  malheurs  qui  acablerent  ce  Royaume  ,  une  oca-  Maison 
»  fion  qui  mit  fa  fidélité  &  la  grandeur  d'âme ,  à  l'épreuve ,  o'E  s  t. 
"  comme  l'or  s'éprouve  daos  le  creulct ,  &  il  en  dona  des 
"  preuves  publiques ,  en  s'opolant  généreufemcnt  aux  dei- 
»  Ibins  des  Princes  de  Guile  ,  enfans  d'Anne  d'Efl  fa  fœur , 
»  qui ,  contre  les  intentions  du  Roi ,  avoient  allumé  une 
»  guerre  ,  qui  ne  pouvoit  qu'être  funefle  à  l'Etat  &  à  eux- 
»  mêmes ,  comme  l'événement  le  montra  :  &  cela  au  milieu 
»  de  Rome  même ,  où  le  zélc  de  la  Religion  ,  dont  ils  fa- 
»  voient  colorer  leurs  entreprifes ,  les  rjendoit  tout  puiflans  ^ 
»  &  en  abandonant  les  intérêts  de  fa  propre  famille  ,  pour 
»  foutenir  ceux  du  Roi  &  du  Royaume  ,  qu'il  regardoit 
«comme  fa  féconde  patrie.  Ainfi  lorfqu'à  la  follicitation 
»  delà  Ligue  &  de  la  fadion  Elpagnole  ,  Sixte  V.  eut  l'im- 
«  prudence ,  en  rcnverfant  toutes  les  Loix  de  la  Juftice , 
"  d'cxcomunier  le  Roi  de  Navarre  &  le  Prince  de  Condé ,  & 
»  de  les  déclarer  eux  *  &  leurs  décendans  ,  déchus  de  tous^ 
»  leurs  droits  à  la  Courone  ,  quoique  la  Bulle  eût  été  fignéc 
»  par  le  Cardinal  de  Pellcvé ,  &  ce  qu'il  y  a  de  plus  éto- 
»  nant ,  par  le  Cardinal  de  Médicis  ,  qui  fut  depuis  Grand 
»  Duc  de  Tofcane  ,  il  refufa  conflament  d'y  foulcrire  ,  per- 
"  fuadé  qu'il  étoit  plus  obligé  de  s'intéreffcr  au  falut  du 
«  Royaume  ,  que  cette  Bulle  mettoit  en  péril ,  qu'à  l'élé- 
»  vation  particulière  de  fa  famille  ,  qui  cherchoit  à  s'agran- 
»  dir  par  le  moyen  de  la  guerre  civile  qu'elle  avoir  allumée. 
"  Enfin  ,  rongé  de  la  goûte  ,  &  ataqué  d'une  débilité  de 
"  nerfs,  cauféepar  l'ufage  trop  fréquent  de  laneige,ce  grand 
"  homme  ,  à  qui  le  Royaume  ,  ou  plutôt  l'Univers  entier 
"Ctoit  fi  redevable  ,  expira  le  30.  Décembre  iç86.  âgé  de 
>'  quarante-ltuit  ans.  Au  refte  ,  comme  pendant  fa  vie , 
»  fes  bienfaits  s'étoient  répandus  par  tour  ,  diférentes  par- 
»  ties  de  la  terre  voulurent  aufli  le  poflTéder  après  fa  mort. 
"  La  France  eut  fon  cœur ,  qui  fut  tranfporté  à  Auch ,  donc 
"il  étoit  Archevêque  ,  fes  entrailles  furent  enterrées  à  Ro- 


•  *  Le  pouvoir  ,  que  le  Pape  s'atrogeoit 
en  cette  ocafion  ,  étoit  d'une  dangereufe 
conféquence  pour  les  Maifons  Souverai- 
nes. Le  Cardinal  d'Eft  ,  &  le  Cardinal 
îainefe  en  |prévirent  k&  fuites ,  &  re- 


fnfetent  de  foufcrire  à  cette  Bulle.  On; 
s'étona  fort  que  Cardinal  de  Médic/'s  ^, 
dont  la  famille  avoir  les  mêmes  intérêts  j^, 
n'eût  pas  craint  de  le  faire. 


V. 
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Maison  "  me  ,  dans  l'Eglife  de  Saint  Loiiis ,  &  fon  corps  porté  à 
d'  E  s  T.    "  Tivoli ,  fut  placé  dans  l'Eglife  des  Cordeliers  ,  auprès 
"de celui  du  Cardinal  Hi.ppolite  fon  oncle.  Hijl.  de  Thot* 
"  l.  84. 

ALFONSE  II.  fils  aîné  &  fucceffeur  d'Hercule  11. 
eut  au  comencement  de  fa  Régence  un  diférend  pour  la 
préféance  avec  Côme  I.  Duc  de  Florence.  Le  Pape  vou- 
loir s'en  atirer  la  conoifTance ,  le  Duc  de  Ferrare  le  re- 
fufa  pour  Juge ,  &  en  apella  à  l'Empereur ,  qui  ne  vou- 
Thou  i.  44.  lant  m'écontenter  aucune  des  Parties ,  diféra  toujours  de 
prononcer.  Mais  en  France  le  crédit  de  Catherine  de  Mé- 
dicis  fit  adjuger  la  préférence  au  Duc  de  Florence  ,  l'an 
I  j68.  contre  une  décifion  rendue  fous  le  feu  Roi ,  par  la 
faveur  -du  Cardinal  de  Ldraine.  Alfonfe  fe  voyant  fans 
enfans  de  fes  trois  mariages,  voulut  adopter  C/far  d'Efiy 
petit-fils  d'Alfonfe  I.  fon  ayeul ,  &  l'inftituer  héritier  de 
tous  fes  Etats.  Dans  cette  vue  il  alla  à  Rome  l'an  1591. 
pour  engager  le  Pape  Grégoire  XIV-  à  lui  en  doner  l'in- 
veftiture  ,  ofrant  d'augmenter  la  redevance  annuelle  envers 
le  Saint  Siège  ,  mais  le  Pape  ne  voulut  jamais  y  confentir , 
n'ofant  de  fon  propre  mouvement  ,  &  contre  l'avis  des 
Cardinaux  ,  déroger  à  la  Bulle  de  Pie  V.  *  Alfonfe  réiif- 
fit  mieux  à  la  Cour  Impériale.  Il  obtint  de  l'Empereur 
Rodolfe  IL  la  permiffion  de  difpofei  de  Modene  ,  Reggio , 
Carpf ,  &  de  tous  les  iiefs  relevans  de  l'Empire  ,  en  faveur 
de  Cefar  d'Eil , 'qu'il  inftitua  en  outre  par  fon  teflament, 
héritier  de  tous  fes  biens  ,  meubles  ,  dans  l'efpérance  *, 
dit  M.  de  Thou ,  que  cela  pouroit  le  mettre  en  état  d'ob- 
tenir par  la  force  ,  ce  qu'on  lui  avoit  refufé.  Par  la  mort 
d'Alfonfe  arivée  le  2.7.  Oftobre  i  597.  fut  éteinte  la  bran-» 
che  aînée  de  la  Maifon  d'Efl ,  fi  illuflre  en  Italie. 


_Id.  l,  100. 


•  Ce  Pape  ,  poar  empêcher  fes  fuc- 
cefleurs  d'enrichir  leurs  parens  ,  comme 
avoient  fait  plufieurs  de  fes  prédécefleurs , 
^ux  dépens  du  Patrimoine  de  faint  Pierre, 
•ifit  une  Conftitution  du  i^.  A^ars  ij66. 


qui  défendoit  de  pareilles  alie'nation^ 
Grégoire  XIII.  &  Sixte  V.  la  confirme-, 
rent ,  &  firent  jurer  les  Cardinaux  de  l'e- 
xécuter, Theu  l,  100, 


Branche 
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BroKche  des  Ducs  ^^  M  O  D  E  N  E  ,,»  , 

M  A  I  s  o  s 

à-  de  KKGGIO.  jjEst,, 

CESAR  d'EST  ,  fils  cI'Alfonse  A'Efi ,  Marquis  de 
MoNTECHio  ,  8c  pctit-fils  du  Duc  Alfonse  I.  &  de  Table  IV. 
Lattre Euflochie ,  auffitôt  après  la  mort  d'Alfonfe  II.  qui  l'a-  p^^ç^  264. 
voit  inrtitué  Ion  hcricicruniverlbl ,  prit  le  titre  &  les  armes 
de  Duc  de  Feriare  ,  duconfcntement ,  &  avec  l'aplaudifle- 
ment  de  la  Nobleffe  &  de  tout  le  peuple ,  &  envoya  Ambaf- 
fadcur  à  Rome  le  Comte  Jérôme  Gilioli ,  pour  afl'ûrer  le 
Saint  Père  de  fa  parfaite  foumiflion  au  Saint  Siège.  Le  Pape 
Clément  VIII.  à  la  vue  des  titres  que  prenoit  Cefar ,  dans       VI. 
les  Lettres  que  l'AmbafTadeur  lui  avoir  préfentccs ,  lui  dona     1 508. 
ordre  de  fe  retirer  ,  fit  citer  Cefar  à  comparoître  dans  trois 
jours  devant  lui,  8c  n'ayant  point  comparu  ,.il  l'excomu-    Thoui.  119. 
nia.  Cefar  n'en  fut  point  épouvante  ,  &  ayant  fait  marcher 
des  troupes  dans  le  Boulonois ,  elles  bâtirent  celles  du  Pape, 
des  la  première  rencontre.  Mais  voyant  que  les  Ferrarois 
gagnez  par  le  Clergé ,  fe  rcfroidiffoient  à  fon  égard  ,  il  ^ 

prit  la  voye  d'acomodement ,  &  le  Traité  en  fut  conclu 
au  comencement  de  Janvier  1598.  Les  conditions  princi- 
pales furent  ,  que  les  Cenfures  leroient  levées  5  que  Cefar 
d'Efl  remettroit  Ferrare  entre  les  mains  du  Légat  le  Cardi- 
nal Aldobrandin  5  qu'il  demeureroit  en  po^Teflion  des  Do- 
maines qui  ne  relevoient  point  du  Saint  Siège  ,  &  de  tous 
les  biens  allodiaux  ,  qui  apartenoient  à  la  Maifon  d'Eft  j 
qu'il  prendroit  la  moitié  des  armes  &  de  l'artillerie  5  que 
la  Chambre  Apoflolique  lui  fourniroit  tous  les  ans  quinze 
mille  facs  de  fel  des  magafins  de  Cervia  ,  francs  &  exempts 
de  tout  impôt  ;  qu'il  conferveroit  le  droit  de  patronage  llir 
les  Abayes  de  rompofa  ,  &  de  Buondeno ,  &  leurs  dépendan- 
ces ,  que  fon  frère  Alexandre  pofTédoit  j  qu'on  lui  rendroit 
les  marais  du  territoire  de  Carpi ,  dont  l'Eglife  de  Bolo- 
gne étoit  en  poffefllon  ;  qu'il  nomeroit  à  l'Evêché  de  Carpi; 
qu'il  auroit  à  Rome  le  même  rang  que  le  Duc  Alfonfe  y 
avoir  eu  ;  que  le  Saint  Siège  le  prendroit  fous  fa  protection  , 

Zz 
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Maison  &  le  maintiendroit  envers  &  contre  tous ,  dans  fes  Domai- 
d'Es  r.     nés  mouvans  de  l'Empire  ,  &c.  En  conféquence  de  cet  aco- 
modement ,  le  Pape  dona  le  chapeau  de  Cardmal  à  Ale- 
xandre d'Eft  ,  frère  du  Duc  de  Modene.  Celui-ci  mou- 
rut en  1 628.  &  laifla  fes  Etats  à  fon  frère  aîné  A  L  F  O  N- 
■trjj       SE  Ilf.  qui  dégoûté  du  monde  depuis  la  mort  de  fa  femme 
^  o      Ifabelle  de  Savoye ,  dont  il  avoit  eu  quatorze  enfans  ,  en 
■^  '     remit  l'année  fuivante  le  gouvernement  à  fon  fils  ,  pour 
prendre  l'habit  de  Capucin  ,  dans  lequel  il  eil:  mort  à  Mu- 
nich ,  l'an  1644.  âgé  de  cinquante-trois  ans ,  fous  le  nom 
de  Frère  Jean-Baptijle ,  comme  le  raporte  le  Comte  Lofchi. 
Compendi  Hi(lorici. 

BoRSE  d'Efl ,  l'un  de  fes  fils  ,  fe  mit  au  fervice  du  Roi 
Catholique ,  &  fut  Général  de  la  Cavalerie  Milanoife.  Il 
s'aquit  de  la  réputation  dans  les  guerres  de  Piémont  &  de 
Montferrat.  Ce  fut  lui ,  qui  fauva  l'armée  du  Marquis  de 
Leganez ,  lorfque  les  François  allèrent  au  fecours  de  CafaL 
Il  avoit  époufé  Hippolite  d'£/?fa  nièce  ,  dont  il  eut  plufienrs 
enfans ,  entr 'autres ,  trois  fils  qoi  moururent  fans  alliance. 
„  Son  frère  FRANÇOIS  I.  d'Efl ,  Duc  de  Modene  , 

}  reçut ,  l'an  163  5.  de  l'Empereur  Ferdinand,  l'inveltiture  de 
*o^9*  la  Principauté  de  Corregio ,  &  fut  trois  ans  après  à  Madrid  ,. 
où  il  fut  reçu  avec  de  grands  honeurs.  Il  fe  trouva  pen- 
dant fon  gouvernement ,  qui  fut  de  vingt-neuf  ans  ,  dans 
des  conjonâures  délicates  ,  qui  fervirent  à  faire  conoître 
fon  habileté  ,  en  réglant  fon  atachement  entre  les  Fran- 
çois &  les  Espagnols ,  fur  fes  intérêts.  L'an  1541.  il  entra 
dans  la  Ligue  dçs  Princes  d'Italie  ,  contre  le  Pape  Ur- 
bain VIII.  en  faveur  du  Duc  de  Parme  fon  beau-frere  ,  & 
en  même  tems  pour  faire  valoir  fes  prétentions  fur  Ferrare 
&  fur  Comachio.  Il  prétcndoit  que  Comachio  &  fes  vallées  ^ 
dont  le  revenu  étoit  de  60.  mille  écus ,  étoit  un  des  biens 
allodiaux  de  fa  Maiion  d'Eft  ,  que  fes  ancêtres  avoicnt 
toujours  poffédé  fans  aucune  inveftiture  de  l'Eglife. 

Les  Princes  conféderez  lui  déférèrent  en  1643.  ^^  ^^' 
mandement  de  l'armée  ,  &  l'année  fuivante  ,  la  France  ter- 
mina cette  guerre  par  fa  niL'diation.  Le  Duc  ne  put  rien  ob- 
tenir au  fujet  de  fes  prétentions.  Mais  l'an  i6<Î2.  le  Cardinal 
Rainald  à^Efi  fon  frère  ,  profitant  des  circonftances  de 
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l'afairc  du  Duc  de  Crcqui ,  Ambafladcur  de  France ,  &  des  M  a  i  s  o  s 
foldats  Corfes  du  Pape,  obtint  à  la  Iblicitatiôn  du  Roi    d'Est. 
Très-Chrcticn  ,  dans  le  Traité  de  Pife  ,  que  le  Pape  donâc 
à  la  Maifon  d'Éfl  la  fomme  350.  mille  écus ,  pour  la  dédo- 
mager  de  fes  droits  fur  les  vallées  de  Comachio  ,  moyenant 
quoi  elle  renonccroit  à  tous  fes  droits. 

Le  Duc  François ,  qui  avoit  toujours  paru  fort  atachc  au 
parti  d'Efpagne,  prit  en  1 647.  des  liaifons  avec  la  France , 
dont  il  comanda  les  troupes  en  Italie.  Il  entra  dans  le  Mi- 
lanez ,  où  il  incomoda  fort  les  Efpagnols  ;  mais  l'échec 
qu'il  reçut  au  ficge  de  Crémone  ,  qu'il  fut  obligé  de  lever  , 
le  fit  fonger  à  la  paix  ,  &  il  la  fit  en  1649.  avec  le  Roi  Ca- 
tholique. L'alliance  qu'il  prit  en  1654.  dans  la  Maifon  des 
BArherins ,  amis  de  la  France  ,  l'atacha  aux  intérêts  de  cette 
Couronne.  Ce  Prince  après  avoir  pris  Pavie ,  fe  rendit  à 
Paris  en  1655.  où  il  conclut  le  mariage  de  fon  fils  avec  la 
nièce  du  Cardinal  Mazarin  ,  &  étant  retourné  en  Italie ,  il 
prit  Valence  &  Mortare ,  &  mourut  peu  après ,  le  10.  Oc-  J  X. 
tobre  165S.  recomandantàfon  fils  ALFONSE  IV.de  1658, 
faire  la  paix  avec  les  Efpagnols.  Il  la  fit  l'an  1660.  &  deux 
ans  après  il  mourut  acablé  des  douleurs  continuelles  de  la 
goûte  ,  &  laiffa  deux  enfans  en  bas  âge. 

F  R  A  N  Ç  O  I S  II.  fuccéda  au  Duché ,  fous  la  Régence 
<le  la  Ducheffe  fa  mère  ,  &  du  Cardinal  d'Efl  fon  oncle  ,       ^ 
&  étant  mort  à  l'âge  de  trente-quatre  ans  ,  le  7.  Septembre      l"oa. 
1 694.  la  luccefTion  a  pafTé  à  fon  oncle  R  A I N  A  L  D  ,  qui 
quita  le  chapeau  de  Cardinal ,  qu'il  avoit  reçu  en  1686.  &       y  x 
•époufa ,  l'année  fuivante  ,  Charlotte-Félicité  de  Brunfvvick-      ,<q1 
Hanovre ,  alliance  ,  qui  a  raproché  ces  deux  Maifons  lépa-  '^* 

rées  depuis  plus  de  iix  cent  ans.  Cette  PrincefTe  devint  belle- 
fœur  de  l'Empereur  Jofeph  ,  ce  qui  l'atacha  à  la  Maifon 
d'Autriche  ,  en  faveur  de  laquelle  il  fe  déclara  dans  la 
guerre  pour  la  fucccflion  d'Efpagne.  Les  François  lui  en 
marquèrent  leur  rcffentiment  ,  &  le  dépouillèrent  de  fes 
Etats  ,  dans  leiqucls  il  rentra  ,  après  leur  évacuation  du 
Milanez.  L'Empereur  Jofeph  lui  dona  ,  le  iz.  Mars  171 1. 
J'invefliture  des  Duchez  de  la  A^irandole  Se  de  Concordia  ^ 
.qu'il  avoit  achetez ,  &  le  fie  l'année  fuivante  ,  Chevalier  de 
la  Toifon  d'or. 

Zzij 


Dégrez,. 
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564  Table  IV. 

Les  Ducs   de  M  O  D  E  N  E  , 

ALFONSE    d'EsT,  Marquis   de    Montechio,  f  en  1581." 

, A ^ 


lÔ      Alfonse,  Marquis  d'Esr  ,   f  1578-       VI.  CE.SA  R  d'EsT ,  né  15^1.  Duc  de  Modene» 
ép.  Marfife  d'EsT  ,  fille  de  François,  1Î98.  t  i<5i8.  ép.  Ftrginie  de  Medicis  ,  fille  de 

Marquis  de  A/ajU-i.  Corne    I.    Grand  Duc    de   Tofcune  ,    1586.  t  161J. 

_>A_. 


Vil.  ALFONSE  m.    d'EsT  ,  Duc  de  Aio<if«f ,       Aïois  d'Eft  ,  Marquis       Hipolite  ,  né  I595. 
né  IJ91.  abdique  en  16x9. -}  lâ'/j^.  Ae.  Montechio  ,  Chevalier  de 

ép  Jfahlie    de   Savoye,  ■\  en  i6z6.  né  1^33.!  en  1^54.       Makhe  ,-\  en  16/^}, 


18      VIII.  FRANÇOIS  I. 

d'EsT,  Duc  de  Modem , 

né  le  5.  Septembre  ï6io. 

j-  le  13.  Oftobre  1^5 S. 

1".   Marie  Farkese, 

1630.  f  en  1S46. 

z".    Viâloire  ,     fœur  de 

A:f<ir/«  ,  i<Î48.  f  1649. 

3".   Lucrèce  Barberin, 

fille   de  Tliadée  , 

Prince  de   Paleflrine  , 

16J4.  t  1699. 


_A. 
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Obizon 

César  , 

Charle- 

Rainald  d'Eft  , 

Phuibert 

Catherine  , 

d'Eft, 

ne 

Alexan- 

né  en  1618. 

d'Eft, 

née 

né  i6u. 

i()i4. 

DRE  , 

Cardinal ,  1641. 

né  r6i3. 

i6iz. 

Evégue 

t 

né  1616. 

Evèque 

t  1645. 

Religieufe. 

de 

1677. 

t 

de 

t 

Modene, 

i(Î74. 

Keggio  ,    itfji. 

1635. 

1640. 

&de 

t 

Montpellier  , 

1644^ 

f  le   30.    Sept. 

ief7p. 

IX.    ALFONSE    IV.    d'EsT,       Thedaid 
Duc  de  Modene  ,  né  le  13.  Février  d'Eft  ,  né 

1634.  •]"  iG.  Juillet  i652.  1640. 

ép.  L^z/re    Martinozzi  ,    fiHe  t.  i^43' 

de  Jérôme  Mai-tinozzi  , 

Gentilhomme  Romain, &  de  Marguerite. 

Mazarini ,  16 jç.   f  le  19. 

Juillet  16S7. 


A  L  M  E  R  I  c   d'Eft  , 

né  1641.  Général 

desTroufei  auxiliaires 

de  France  en  Candie , 

•\  le  6.  Juillet  1660. 

dans  riile  de 

Parcs. 


Ifahelle    d'Eft, 
née  1633, 

■\  1666. 
ép.  Ranuce  II. 

Duc  de 
Parme  ,   ï66j^. 

t  Ï694. 
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X.    F  K  A  N  *^  u  1  s    11. 

d'Esr,  Duc  de  Modene  , 

né  le  6.  Mars  1660. 

f   le   7.   Septembre   1694. 

ép. 
Marguerite-Marie  Farnise  , 

fille  de   Ranuce  1 1. 

Duc  de  Parme  ,  14.  Juillet 

lè^T..  t  en  l6$s. 


Marie-Béutrix-  Eléonon 

d'Eft  ,  née  le  ç .  Oct. 

1658.1  le  8.  Mai  1718. 

à  Saint  Germain 

en  Laye  , 

ép. 

jACiUE     StUART, 

Duc  d  '  Y  o  R  K  , 
puis  Roi  à' Angleterre  5 

1673.  t  ^"  France 
le  1.6.  Septembre  1701, 


FRANÇOIS- MARIE 
d'EsT ,  Prince  héréditaire 

de  Modene  ,  né  i.  Juillet 
1698.  Chevalier  de  la 

Tà'foii  d'Or  ,  19.  Novembre 
173  I.  ép.  Charlote-Aglaé 

d'ORLEA  Ns,  fille  de 
Philipe  I  [.  Duc 

d'Oileans ,  née  le  21.  Oft. 

1700.  mariée  enjuin  1710. 

. A 

2V.  Prince  d'Eft,  M  d'Eft,. 
né  le  18.  né  en 

Novembre         Janvier 
1713.1  le  16.        1714. 
juin  1725.  t 


3^5 


DL 


&    de    R  E  G  G  I  O. 

^p.  Julie  de  la  R  o  v  e  r  e  ,  fille  de  François  ,  Duc  d'I/ri/». 


'grez. 


IJ 


■  '  I    ......    I  ,■  11  ,  .  >  •  ,  .. .     _l>  __  I  ^\ 

ALEXANDRi  d'Eft,  CW;>m/,  ijjS.  EUonore  d'Eft,  cp.  Chaile  Hipolile  d'Eft  ,  t  '«  ^'  ^^'  '^°*-       l6 
Evéqtie  de  Ke^^iû  ,   i6u.                  G  E  $  v  a  i  D  ,  Prince  ép.  Frédéric   Pic   delà 

t  le  11.  Mai  ifii4.  de  A'eno/J  ,  i  J94.  Mirandole  ,    30.  Juillet  1J94. 


N  I  c  o  i  A  s  , 
né  1601.  j-  en  1640. 
ep.5"«i.'ie  d'AvALos. 


J//'c  d'Eft , 

nie  I  ^90. 

t  l<Î4=- 


Laure  ,  née  1594. 

•f  l5}0.      cp. 
Alex.  P  I  c  de  la 
Mirandole. 


n.  1595. 
t  1618. 


Marguerite 
d'Eft ,  niîc  1619. 

■J"  en  1692. 
ëp.   Ferdinand 

CONZAGUE, 

Duc  de 

GUASTALIA, 

1647.  f  I67S. 


Anrc-Bc.Urrx 

d'Eft  ,  née 

i6i6.  -f  le  10. 

Septembre 

1690. 

ép. 

Alexandre    I  I. 

Pic,   Duc 

delà 
Mirandole  , 
itfj  6.  x  i6pi» 


Quatre 

liis  , 

U 

deux 

filles , 

t 

en  bas 


BORSE   d'EsT,  FoREST, 

né  1605. -(■  1559.  né  i6o5. 

cp.  Hip(>ltte  d'E  s  T  ,  t  i'î40« 
l'a  nièce. 

A- . 


A  L  o  I  s 

d'Eft, 
Marchais 

de 

Scan- 

diano  , 

né  1648. 

•f  en 

Juin 

I6p8. 


F  o  R  E  s  T 

d'fift, 

né  en 

t 


César- 

I  e  N  a  c  fi 

d'Llt , 

Marquis 

de 

itiontechion , 

né  1655- 

t    lez7. 

Oûobre 

1713. 


Ange- 
Catherine 
d'Eft,  née 
en  KÎjé. 

ép. 

Emanuel- 

Philibert 

de 

S  A  V  o  V  E    , 

Prince  de 

Carignan  , 

1684. 


iS 


EUonore 
d'Eft, 
née  en 
i£4i. 
Relig, 

à 
Mo- 
dene. 


Marie  A'Eii, 

née  1644. 

t  1684. 

Ranuce  I  I. 

Duc  de 

Parme  , 

1668. 

t  1^94- 


Jean-Frederic 

d'Eft,  né  le   i.  Srpt. 
J700.  Colonel  an  fcrvice 

de  l'Empereur  , 

\  à  Vienne  le  11.  Avril 

J717.. 


1  Vicloire  XI.   3    RENAUD  d'Eft  ,  né  le  ij.  Avril  i(î6y. 
d'Eft  ,  ép.    Charlote-Féicite'  de   BRi;Nsve'icK 

née  en  fille   de  Jean-Frcderic  ,    Duc    de    Hanovre, 
164^.  &  de  Bénédicte-Henriette    de  Bavière  y 

■\  Palatine  du  Rhin  ,   iS.    Novembre   169J. 

i5j6.  t  1^  ^i*'  Septembre  1710. 


--/^ 


Bénédicle- 

Erneftine  , 

née  le  18, 

Aoiit 

^97' 


Amelie- 

Jofiphe  , 

née  le 

i8. 
JuUlct 
itfgp. 


Js7.    Prince 

d'Eft  ,  né 

leii.Nov. 

J717. 


N.  d'Eft, 
n.  i4.Jui]. 

i7?0' 
■f  II.  Juil. 

'73>- 


Marie  -  Therejè- 
FeVcité  d'Eft  , 

née  le  6. 
OiloBre  \yi6- 


N.  d'Eft  , 

née  le  7. 

Fcvricc 

I7ii>. 


N.  d'Eft  , 
née  le 

3p.  Nov. 
I7}l. 


Henriette   d'Eft  , 

née  le  17.  Mai 

1701. 

ép. 

Antoine 

F  A  R  N  e  s  E  , 

Duc  de  Parme  j 

f.  Fév.  1718. 

t  Je  ko.  Janvier 

1731. 

jV.  d'Eft  ,   née 

à  Gènes  le 

jj.  Juillet 

1734- 
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Maison      François-Marie  d'EIl ,  Prince  héréditaire  de  Modene, 
D'Ejs  T.     qui  efl  aiifli  Chevalier  de  la  Toifon  d'or ,  a  époufé  en  1 720- 
Charlotte -Agla'é  A'Orléans  ,  fille  aînée  de  Philippe  II.  Duc 
d'Orléans ,  Régent  de  France  ,  &  en  a  plufieurs  enfans. 

Puiique  nous  avons  fait  mention  de  la  Principauté  de 
■Corregio  ,  il  me  paroît  à  propos  d'en  dire  ici  quelque  chofe. 
CoRREGio  efl  une  ville  de  Lombardie  ,  l'ur  les  confins 
de  Reggio  8z  de  Novellara.  Elle  fut  pofledée  pendant  plu- 
fieurs fiécles  par  une  famille  ,  qui  en  prit  fon  nom ,  auquel 
elle  joignit  celui  d'Autriche  ,  fe  faifant  apeller  d'^»/w^^  de 
Corregio ,  pour  montrer  qu'elle  avoir  une  origine  comune 
avec  la  Maifon  d'Autriche ,  ce  que  les  Seigneurs  de  Cor- 
regio apuyoient  fur  la  conformité  des  armes  des  deux  Mai- 
fons  ,  &  prétendoient  que  cette  parenté  avoit  été  reconuë 
par  les  Empereurs  Frédéric  III.  &  Charle  V.  qui  ne  dédai- 
■daignerent  pas  de  traiter  de  parens  ,  l'un  Mamfroi  II.  & 
l'autre  ,  Jean-François ,  Comtes  de  Corregio.  Vers  le  mi- 
lieu du  XVI.  fiécle  ,  fieuriffoit  Camille,  Comte  de  Corre- 
gio ,  fils  de  Mainfroi  III.  Après  la  mort  de  fa  femme  Marie 
de  Collalto  ,  décédée  en  1583.  il  vécut  avec  Francoife  de  MeU 
lina ,  qu'il  époufa  le  16.  Août  i  ^^1.  ayant  eu  d'elle  l'année 
précédente ,  favoir ,  le  ao.  Août ,  un  fils  nomé  Jean  Sirus, 
que  regardant  comme  fon  fils  légitime ,  à  caufe  du  mariage 
fubféquent ,  il  l'inftitua  héritier  de  Corregio  par  fon  tefta- 
ment  fait  en  1 598.  Jean  Sirus  ,  après  la  mort  de  fon  père  , 
recueillit  fa  fucceflion  ,  &  fut  enfuite  créé  Prince  de  Corregio 
^  dufaint  Empire  ,  avec  tous  fes  décendans  légitimes  ,  par 
un  diplôme  de  l'Empereur  Mathias  ,  daté  du  1 3 .  Février 
161 6.  Mais  fept  ans  après ,  fous  le  règne  de  Ferdinand  II. 
le  Prince  de  Corregio  acuié  à  la  Cour  Impériale  d'avoir  fait 
de  la  fauffe  monoye  ,  en  fut  très  féverement  puni.  Les  Im- 
périaux étant  entrez  en  Italie  ,  à  l'ocafion  de  la  guerre  de 
Mantouc  ,  prirent  Corregio  ,  &  pillèrent  la  Maifon  du 
Prince  qu'ils  m.altraiterent ,  fans  épargner  fa  femme.  Il  fut 
outre  cela  condamné  l'an  1635.  à  payer  350.  mille  florins  , 
dont  il  obtint  l'année  fuivante ,  une  diminution  de  70.  mille. 
Ne  pouvant  cependant  payer  le  refte  de  la  fomme  ,  fa  Prin- 
cipauté &  tous  fes  biens  furent  hypothéquez  pour  celle  de 
^  j  o,  mille  florins  au  Roi  d'£fpagae ,  qui  les  remit  en  1 5}  5 , 
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au  même  prix  &  au  même  titre  à  François ,  Duc  de  Mo-  M  a»i  s  o  n 
dene.  L'Empereur  dona  ,  comme  nous  l'avons  dit,  l'in,  n'Es  t. 
vefliture  à  ce  Prince.  Ce  tut  ainii  que  Jean  Sirus  fut  dépouil- 
lé de  tous  fes  biens,  lui  reliant  à  peine  dequoi  le  nourir  lui 
&  fa  famille.  Son  fils  Maurice  d  Autriche  de  Corregio  ,  forcé 
par  la  néceflité  ,  fît ,  quatre  ans  après  la  mort  de  fon  père , 
c'eft-à-dire ,  l'an  1649.  ""^  tranfadion  ,&  céda  au  Duc  de 
Modene  tous  fes  droits ,  moyenant  quelques  terres  &  mou- 
lins ,  qui  lui  furent  doncz.  Gilbert  d'Autriche  de  Corregio  ,  fils 
de  Maurice ,  revint  dans  la  fuite  avec  fes  frères ,  &  demanda 
à  la  Cour  Impériale  ,  la  refcifion  de  cette  ccifion  comme 
nulle  de  droit  ,  ayant  été  faite  de  biens  fideicorais  ina- 
liénables par  la  Loi. 


£ni»c^(r^c  SAINT   MARTIN. 

ELle  décend  de  Nicolas  III.  d'Efl: ,  Marquis  de      -r  \jic 
Ferrare  ,  &  de  fa  troifiéme  femme  Richarde  de  Sa- 


luces  ,  par  leur  fécond  fils  S I G I S  M  O  N  D  d'EsT  ,  qui 
eut  de  la  fuccefiion  paternelle  ,  les  Seigneuries  de  S  oint- 
Martin  ,  de  Cajlro-Arano  ,  &  de  Cajjiano ,  aufquels  ion  fils 
HERCULE  d'Efl  ajoura  le  Comté  de  Cortelon,  &  le 
Vicariat  de  Bellojoco  en  Lombardie  ,  par  fon  mariage  avec 
AngeSforce.  L'atachement  de  leur  fils  SIGISMOND  II. 
d'Eft  au  parti  de  l'Empereur ,  expofa  fes  terres  à  de  grands 
ravages  de  la  part  des  troupes  du  Duc  de  Ferrare  ,  allié 
de  la  France.  Ce  fut  pour  le  dédomager  ,  que  l'Empereur 
Charle-Quint  lui  dona  les  Comtez  àe  Borgomanero  &  dePor- 
lezzo  ,  dévolus  à  la  Chambre  Impériale.  Ils  avoient  apar- 
tènu  à  la  Maifon  Trivulce ,  &  Jufime-Camille ,  femme  de 
Sigifmond ,  en  devoir  hériter  après  la  mort  de  fon  frem 
Jean  Trivulce ,  Comte  de  Porlezzo  &  de  Borgomanero.  ils 
étoient  enfans  de  Paul  Camille  Trivulce ,  Comte  de  Porlezzo,, 
Duc  de  Bojano  ,  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint  Michel  , 
&  neveu  de  Théodore  Trivulce ,  mort  en  1531.  Maréchal  de 
France.  Sigifmond  eut  entr'autres  enfans ,  PHILIPE  d'Eft,. 
Général  de  la  Cavalerie  de  Savoye ,  Lieutenant  Général 
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Maison  des  Etats  du  Dlk:  ,  &  Chevalier  de  l'Anonciade.  Il  cpoufa 

b'Est.    Marie  légitimée  de  ^'i^'w^^  ,  fille  naturelle  de  ce  Prince, 

qui  lui  aporta  en  dot  le  Marquifat  de  Lanzo.  François  Au^ 

gujlin  de   laChiez,a  ,  Cour.  Royale  de  Savoye.    2.  part,  pages 

CHARLE-PHILIBERTd'Eftfon  fils  aîné  ,  s'a- 
tacha  au  fervice  de  la  Courone  d'Efpagne  ,  &  s'y  diflin- 
gua.  Le  Roi  Catholique  le  fit  Chevalier  de  la  Toilon  d'or , 
&  le  mit  dans  fon  Confeil  ;  l'Empereur  le  fit  avec  fon  frère , 
Prince  du  faim  Empire.  Il  mourut  en  1652.  âgé  de  quatre-' 
vingt-un  ans ,  &  fans  enfans. 

Son  frère  Sigismond  III.  d'Eft  étoit  mort  vingt- 
quatre  ans  auparavant  ,  ataché  à  la  Cour  de  Savoye  ,  qui 
le  fit  Chef  de  la  Nobleffe  ,  Général  de  fa  Cavalerie  ,  fon 
Lieutenant  Général  en  Savoye  ,  Chevalier  de  l'Anonciade 
en  1609.  Grand  Croix  &  Grand  Amiral  de  l'Ordre  des 
SS.  Maurice  &  Lazare.  Il  laiffa  deux  fils ,  dont  l'aîne  fui- 
vit  l'exemple  de  ion  oncle.  Celui  -  ci  apelé  C  H  A  R  L  E- 
EMANUEL  ,  Marquis  de  Borgomanero  ,  &  de  Sainte  Chrif- 
tine ,  fervit  le  Roi  Catholique  ,  qui  le  fit  Grand  d'Efpa- 
gne ,  &  Chevalier  de  la  Toifon  d'or ,  &  Confeiller  d'Etat, 
&  l'envoya  fon  Ambaffadeur  à  Vienne  ,  où  il  demeura  plu- 
fieurs  années.  Son  fils  Charle-Philibert,  qui  fuc- 
céda  à  tous  fes  titres ,  efl  mort  fans  lignée. 

PHILIPE-FRANÇqiS  d'Ell,  Marquis  deSaint 
Martin  &  de  Lanzo  ,  fils  aîné  de  Sigifmond  ,  pafTa  fa  vie  à 
la  Cour  de  Turin.  Marguerite  de  Savoye  lui  aporta  en  dot 
le  Marquifat  de  Droncro ,  qui  efl  aujourd'hui  le  titre  de  fon 
fécond  fils  Charle-Philibert,  Lieutenant  Général 
des  Armées  de  Savoye  ,  &  Gouverneur  de  Turin.  Son  aîné 
SIGISMOND-FRANÇOIS  d'EH  ,  Marquis  de 
Saint  Martin  &  de  Lanzo  ,  Prince  du  faint  Empire  ,  efl 
mort  en  1732.  étant  Grand  Maître  de  la  Maifon  du  Roi  de 
Sardaigne  ,  &  fon  Chambellan.  L'un  &  l'autre  ont  laiffé 
d'cs  enfans ,  raportez  dans  la  Table  Généalogique. 

Les  Terres  du  Duc  de  Modene  ,  font. 

1°.  Le  Duché  de  M  o  D  EN  E  ,  ville  Epifcopale  ,  avec  une 
Univerllcé. 

2".  Le  Duché  de  R  E  G I  o  ,  aulfi  ville  Epifcopale. 


TMe  r.  369  Devrez, 

Les  Marquis  de  Saint  MARTIN  &  de  BORGOMANËRO. 

SIGISMOND    d'Esr,    Scis^nçur  de  S.   MARTIN,  Ij 

ép.   PizzoCAFvEj  DemoiCellc  ce  fcrrare.    Foyci.  Table  I IL  ' 


H  E_^C  U  L  E   d' E  s  T  ,    Seigneur  de  S.    Martin, 
ép  Aa^e  S  r  o  a  c  E  ,   fille  de  Chaile  Sforcc  ,  i49i- 


Lucrèce  ,  cp.  Alberic  Malaspina 
Marquis  de  Moffu.  ' 
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SIGI5MOND   d'tsT,  Seigneur  de  S.   Martin,  -j-  en  i  j  1 7. 
ép.  Jujiine  ,  fille  de  Paul-C.imille  Trivulcï. 


PHILIPE   d'EsT,  Seigneur  de   S.     M  /.  ix  t  1  n  Sigifmonde , 

&  de  B  o  R  c  o  M  A  N  E  R o ,  •}•  en  1 591.  cp.  AîiriV  ép. 

légitimée  de  Savoye  ,  fille  naturelle  du  Duc  Eraanuel-  P  a  u  i 

Philibert,  f   ijSo.  Seondrat. 


Barbe , 

ép. 

François 

Comte 

Trivulce. 


-A-_ 


CKARLE-THILIBERT    d'EsT, 

Marquis  de   S.    Martin, 

né   1571.  f  165 !•  cp.   1°.    Louife 

Cardenas,  fille  de  Bernardin  , 

■    Comte    de  Cohncnar ,    1'.  Livie 

M  A  R  I  N  I ,  fille   de   Jean-Jerôme  , 

Marquis  Marini. 


ilGISMOND    III.   d'EsT, 
Marquis  de  S.  Martin 

&  de    Lanzo  ,    Trince   du 

Saint  Empire  ,   né  Tan 

i{77.  ■\  en  1617. 

ép.  Franfoife  de  H  o  t  e  1. 


Al  FoNiE  , 
Chevalier 

de   Malthe  , 

Commandeur 
de  Milan  , 

né  en  i  J79, 
t  1613. 


Kene'e 
& 
SIgifmonde , 
Religieufes, 


Be'atrix , 

ép. 
Corneil 

BïNTIVOCtIO, 
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PHI  LI PE-FR  ANÇOIS  d'EsT,  Marquis 

de  S.  Martin  &  de  Laneo, 

né  i6ii.  f  l5'5  5.  ép.  Marguerite  àe  Sayoye, 

fille  naturelle  du  Duc  Charle-Emanuel. 


Chri/lme , 
Religieufe. 


CHARLE-EMANUEL    d'EsT  , 

Marquis  de  Borgomanïro, 

né  i5zi.  t  ^  Vienne  le  14.  Oftobrc 

1695.  ép,  Faute  Mariiana, 

MÛaaoife  ,   i66j. 


iS 


SIGISMOND-FRANÇOIS    d'EsT  , 

Marquis    de  S.    M  a  r  t  i  n  & 

-&  de  Lanzo,  Pi-Mce  du  S aim  Empire , 

Grand-Maître  de  la  Maifou  du  Duc 

de    Savoye, 

né  eu   164^-  t  18.  Août   1732. 

«p.   rherefe-Marie   G  r  i  m  a  l  d  i ,  fille 

d'Hercule,  Marquis  de  Baux  ,  1^71. 


CHARLE-PHILIBERT 

d'EsT  ,  Marquis 

de    Dronero    & 

d'ORMEA  ,,  né  en  164p. 

ép.  Therefe  de 

M  A  R  o  L  E  $. 


L 


CHARLE-PHILIBERT 
d' E  s  T  ,  Marquis  de 

BORGOMANERO, 

Grand    d'Effagne ,     né  en 

1646.  "f  C  1.  ép.  Bibiane 

GONZAGUE,     fille    de 

Fernand  ,  Prince 

ie  CaJiigUone  ,    1671, 
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FRAN- 

ÇOIS- 

PHILIPE . 

Marquis 
<1'  E  s  T  , 

né  1673. 


Conrad 

& 
Alfonfe , 

t 

en   bas 

âge. 


Charle- 
Philibert  , 
né  en  157p. 


Matilde  , 

née  en  1673. 

ép.  Camille 

GoNZAGUE, 

Comte  de 

NOVEIIARA  , 

169J. 


Marie , 
née  en 
1680. 
Relig,  & 
Aurélie  , 
née  en 
1638. 


Marie  ,    Chriftincy      2, 9 


Relig 


Aaa 


ep. 

Charle 

Doria  , 

Marquis 

de  Cirié, 

16SS. 
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Maison      5°,  La  Principauté  de  C  a  R  P  i. 
p'EsT.        4°.  Celle  de  CoRREGio. 

5°.  Les  Seigneuries  de  F  R  i  g  n  a  n  o  ,  &  de  G  R  a  F  i  e  n  a. 

6°.  Les  pays  deLoRAGGiO,  où  font  Metello  ,  Racavilla  , 
Bricco ,  &  Campa-grande. 

y°.LesDuchez.  de  laMiRANDOLE  &  de  Concor- 
Di  A  ,  qu'il  a  achetez  de  l'Empereur. 

Il  forme  des  prétentions , 

1°.  Sur  le  Duché  de  Ferrare ,  fondé  fur  le  teftament  d'Al- 
fonfe  n.  en  faveur  de  Cefar  d'Ell. 

a°.  Sur  Comachio ,  comme  une  dépendance  du  Duché  de 
Ferrare. 

Le  titre  dû  Duc  de  Modene  ,  eft , 

R  A 1 N  A  L  D  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Duc  de  Modene 
&  de  Reggio ,  Prince  de  Carpi  Se  de  Corregio  ,  Seigneur  de 
Frignano  ,  de  Carfagnana ,  &  de  Coraggio ,  &c. 
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CHAPITRE     XII. 

De  la  Maifon  PIC,  d'oU font  fortis  les  Duci 
^/f  /.i  MIRANDOLE. 


SI  l'on  en  croie  certains  Hiftoriens ,  la  Maifon  Pic  doit 
Ton  origine  à  Euride ,  fille  de  l'Empereur  Confiance,  & 
petite -fille  de  Conftantin  le  Grand  ,  &  à  Mainfroi  ,  un 
des  Oficiers  de  ce  Prince  ,  avec  lequel  elle  fe  fauva  de  la 
Cour  de  fon  père  ,  &  pafla  en  Italie.  Ils  s'y  tinrent ,  long- 
tems  ignorez  &  inconus  aux  environs  de  Modene ,  jufqu'à 
ce  que  la  fortune  procura  à  Mainfroi  des  ocafions  de  fe  fi- 
gnaler  pour  le  fervice  de  l'Empereur  Confiance  ,  qui  étoit 
allé  faire  la  guerre  en  Italie  ,  &  de  mériter  les  bones  grâces 
de  cet  Empereur  ,  auquel  s'étant  fait  conoître  pour  celui 
qui  avoir  enlevé  fa  fille  ,  il  en  obtint  fon  pardon.  Il  lui  pré- 
ienta  Euride  &  fes  enfans ,  &  l'Empereur  dans  fon  premier 
étonement  s'écria  ,  6  res  miranda  ,  d'où  la  ville  de  la  Miran- 
dote  a  ,  dit-on ,  tiré  fon  nom.  Les  enfans  d'Euride  &  de 
Mainfroi ,  furent  entr'autres  ,  Pico  ,  Pio  ,  &  Manfredi ,  ou 
Mainfroi ,  que  ces  Auteurs ,  pour  augmenter  le  merveilleux , 

Aaaij 


Ecartelë  au 
1.  &  4.  d'or  à 
l'aigle  de  fa- 
ble couio- 
née  ,  becquée 
&  mcmbréc 
d'or  ,  qui  eft 
de  la  Miran-^ 
dole. 

Au  i.  &  5. 
fafcé  d'ar- 
gent &  d'a- 
zur ,  au  lion 
de  gueules  ai' 
xné,  lampaflé 
&  couroné 
d'or.brochant 
fur  le  tout  , 
qui  eft  de  Ce»» 
cordia. 

L'écartelnre 
eft  divifée  pat 
une  fafce  ea 
devife  de 
gueules  ,  fur 
le  tout  échi- 
queté  d'ar- 
gent &  d'a- 
zur ,  qui  eft 
de  Pic  ,  &  en 
chef  fur  tous 
les  quartiers, 
celui  de  l'£w- 
fire.  Le  he'au» 
me  couroné 
d'or.  Cimier, 
un  griffon 
naiffantiSc  vo- 
lant d'or. 

^ir.  Lofchi. 
comfendi  jT/îo- 
rici. 
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Maison  difent  être  nez  d'une  même  couche  ,  &  defquels  fortirent 
DE  Pic   j-j-ois  Mailbns  illuftres  en  Italie.  Mais  ians  s'arêter  à  cette 

»j  ^  "*•  origine  fabuîeufe  ,  on  peut  dire  que  les  P  i  c  s  étoient  des 
DO  LE  P^*^^  confidérables  de  la  ville  de  Modene  ,  dès  l'an  iioo. 
^    „    ,     qu'ils  s'y  font  rendus  illuflres  par  un  grand  nombre  d'ac- 

famig.iii.d'i-^io^^  éclatantes,  &  quils  etoient  Seigneurs  des  ce  rems,. 

taiia.  du  château  &  de  la  petite  ville  de  la  Mirandole.  Main- 

im-Hoff.  FRoi  Pic  étoit  en  l'an  iiï8.  Podedat  de  Modene  ,  qu'il 

fam.  du  ita.  aygi-nenta  ,  &  s'étant  allié  avec  les  Marquis  d'Eft ,  prit  Ru- 
beira.  Environ  deux  cent  ans  après ,  F  r  a  n  ç  o  i  s  P  i  c  fut 
Vic.nre  de  l'Empire  dans  Modene,  d'où  il  chaffa  les  plus  puif- 
fans  du  parti  des  Guelfes,  Ceux-ci  pour  fe  venger  ne  cef- 
foient  de  faire  des  courfes  fur  le  pays ,  &  un  jour  que  Fran- 
çois lortit  fur. eux  avec  la  garnilbn  ,  il  eut  le  malheur  de 
perdre  en  cette  ocafion  fon  fils  Prendiparte  ,  avec  un  grand 
nombre  des  fîens ,  &  de  tomber  entre  les  mains  de  fes  ene- 
mis  :  ce  qui  ariva  le  8.  Juillet  151a.  Albert  Mujfat  de gejlis^ 
Henri  VII.  1.  7.  Cependant  il  recouvra  la  liberté  ;  &  ayant 
reçu  de  l'Empereur  Loiiis  de  Bavière  ,  le  titre  de  Vicaire  Im- 
férial  dans  Modene  ,  il  s'y  empara  de  toute  l'autorité  ,  mais- 
foit  qu'il  craignit  la  haine  de  fcs  citoyens  ,  foit  qu'il  fe  mé- 
fiât de  fes  forces ,  il  ofrit  aux  Bolonois  de  leur  remettre  la 
ville  de  Modene  moyenant  cinquante  mille  ducats.  Ceux-ci 
voulurent  marchander ,  &  manquèrent  l'ocafion  d'aquerir 
cette  ville.  Pafferin  Bonacolfi ,  Seigneur  de  Mantoué  ,  fut 
plus  habile,  il  ofrit  la  fomme  demandée,  la  paya  à  François 
Pic  ,  qui  lui  livra  Modene  l'an  1317.  Quelque-tems  après  il 
furvint  quelque  démêlé  entre  Pic  &  Bonacolfi  :  celui-ci  fur- 

(fo^ift  ^^'^^  ^^  Mirandole ,  &  la  fit  rafer  ,  &  s'étant  faifi  de  Fran- 
çois Pic  ,  &  de  deux  de  fes  fils  ,  il  les  fit  mourir  en  prifon  , 
l'an  1 3  2 1 . 

NICOLAS  Pic  ,  dit  aufli  Zapif^ ,  le  dernier  des  fils 
de  François ,  comandoit  alors  à  Reggio.  Il  n'eut  pas  plutôt 
apris  le  défaftre  de  fa  famille  ,  qu'il  réfolut  d'en  tirer  ven- 
geance. Il  s'unit  avec  les  Gonzagues  ,  Pafferin  fut  tué  l'an 
!  3  28.  par  les  intrigues  de  ceux-ci ,  &  fon  fils  ayant  été  livré 
à  Nicolas ,  fut  étranglé  dans  la  même  prifon  ,  où  les  Pics 
avoient  péri  par  les  ordres  de  fon  père.  Guill.  é'  Albrig.  Cor- 
ttifù  Hiji.  deNovitatibm  Padux,  ScipioM(iff(tis  in  Annal.  MantuA. 

Pic 


TMe  I.  57^  Dégrez. 

Les  Comtes  de  la  MIRANDOLE  &  de  CONCORDIA. 

FRANÇOIS    Pic,  Seigneur  de  la  M^randoU  ,  Vicuire  Impérial  à  Modene ,  j 

tué  l'an  1311. 


PrendipaRtePic,     Thomasino,     François,     NICOLAS    Pic,  dit  Zapin     2 
•j-  en  131»,  tuéenijii^  tué  en  1311.  AcU  MirandoU, 


PRENDIPARTE    Pic,  Seigneur  de  la  Mimndolc. 
PAUL  Pic  ,   Seigneur  de  la  Mirandole 
FRANÇOIS    Pic  ,   Seigneur  de  k  Mirandole.       Pendii-aRtf. 
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JEAN    P  I  c,  Comte  de  CoN  co  RDI  A,       FR  AN  ÇOI  S  Pi  c  ,  Comte  de  Concordia  i 
crée  par  l'Empereur  Sigifmoud  ,  1414.  avec  fon  trere,i4i4.  confirmé  parFréderic  IJI.        6 

JEAN-FRANÇOIS     Pic,  Comte  de  Concordia. 
NICOLAS  Pic,  Comte  de  Concordia  ,  ép.  Petra  de  P 1  o  ,  fille  du  Seigneur  de  Carpi.  „ 

JEAN    Pic,  Comte  de  Concordia  ,  Seigneur  de  la  Mirandole  ,  ép.  N.  de  Bbvilaq.ua. 

de   Ferrare  ,  fille  du  Comte  Jean  de  Bevilaqua ,  P 

&  de  Thadee  de  Petramala. 


J  E  A  N-F  RANÇOIS    Pic,  Seigneur  de  la  Mirandole  ,     Thomasino.      Thadée  Vie ,  femme 
&  Comte  de  Concordia  ,  vivoit  en   1460.  de  Jaque  Maiaspina, 

ép.    Julie    BojARDi  de  Parme.  Marquis  de  Majfa. 


CALEOT  I.  Pic,  Seigneur  Antoine- 

de  la  Mirandole  ,  Se  Comte  Marie  , 

de  Concordia  ,  vers  l'an  1490.  f  en  IJ03. 

ép.  Blanche-Marie   d'EsT  ,   fille  à  la 

naturelle  de  Scipion  d'Eft.  guerre. 


-A.-- 


JEAN   Pic 

de  la  Mirandole  , 

dit  le  phénix  , 

né  14.  Février 

1453.  ti7- 

Novembre  I494. 


Catherine 

ép.  1°.  Lionel 

Pio  ,  Prince 

de  Carfii. 

2.".  Rodolfe 

G  o  N  Z  a  G  tJ  B. 


Confiance  , 

ép.  1°.  Pie 

Ordelafo, 

Prince  de  Forli. 

2.°.  le  Comte  de 

MONTISAGANO. 


JEAN-F  RANÇOIS  Pic,  Seigneur  de  la  Mirandole  ,     F  r.  e  d  e  r  i  c 

Comre  de  Concordia  ,  afl".  en  Otlobre  in3- 

ëp.  Jeanne  Caraffb  ,  fille  de    Jean-Thomas  ,   Comte 

de  Madalon, 


. ^_ 

J  E  A  N-T  H  O  M  A  S    Pic, 

viv.  en  1538.  ép.  Charlote 

des     U  R  s  I  N  s  ,    fille    Jean 

Jourdain  ,    Duc  de 

Bracciano. 


Vie 
Seigneur 
de  la 

Mirandole  , 

tr.  1. 


LOUIS 

Pic, tué 
en   ijOç. 

Table 
IL 


Madeleine  , 

Religieufe 

de  Sainte 

Claire 

à  Florence. 


AlBERT 

Pic, 

rué 

l'an 

H33. 


P  a  u  I. 
Pic  , 
empri- 
foné 
enij3}. 


"WlRCÎNIO. 


jEB,uM£» 


Cécile,  Religieufe 
de  .Sainte  Claire. 


Anne , 

ép. 

Antoine 

Adorne  , 

Doge 

de 

Gènes, 


Julie  , 

ép. 

Sigifmond 

Malatesta  , 

Seigneur 

de 
Kimiai. 


Béatrix , 

ép. 

Paul 

Taureili  j 

Comte 

de 

Mcntechen^ 


10 


lE 


fï 


n 


DELA. 

M  I  R  A  N- 

D  O  L  E. 
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Maison  Pic  rétabli  par  le  moyen  des  Gonzagues  ,  &  par  la 
D  E  P I  c  protedion  que  lui  dona  la  Cour  des  Quarante  ,  Corte  ai 
^^rantula ,  '*'  fit  rebâtir  la  Mirandole  ,  &  la  laiffa  à  fon  fils 
PRENDIPARTE.  Celui-ci  comanda  les  troupes  des  Mo- 
denois,  &  fiit  pris  rani39o.en  combatant  contre  les  Bolo- 
*  C'eft  ainfi  j^qIs  ,  fuivant  Leanàrc  Alberti ,  &  les  Annales  de  Bologne.  Il  fiic 
r^'ccnSUycul  par  fon  fils  PAUL  Pic ,  de  FR  ANÇOIS  Pic, 
des  viUes  d'i-  Seigneur  de  la  Mirandole  &  de  Prendiparte.  Fran- 
"''«•  çois  eut  deux  fils,  JEAN  &  FRANÇOIS,  qui  furent  créez 

l'an  1414.  Comtes  de  Concordia^  par  un  diplôme  de  l'Empe- 
reur Sigifmond  ,  confirmé  par  l'Empereur  Frédéric  III. 

La  poftéritéfut  continuée  par  François  Pic  III.  du  nom  , 
duquel  naquit  JEAN-F  R ANÇOIS  Pic,Comte  de  Concor- 
dia  ,  Père  de  Nicolas  II. &  aycul  de  JEAN  Pic  ,  Com- 
te de  Concordia.  Jean  eut  entr'autres  enfans  ,  Jean-Fran- 
çois  &  Thomasino.  Celui-ci  ami  du  repos  &  de  la 
tranquillité  ,  céda  à  fon  frère  toute  fa  portion  de  l'héri- 
tage de  leur  père  ,  &  lui  laiffa  le  foin  de  foutenir  la  Maifon. 
JEAN-FRANCOIS  Pic ,  Seigneur  de  la  Mirandole , 
Comte  de  Concordia  ,  fervit  avec  réputation  fous  Sigif- 
mond Malatefla ,  Seigneur  de  Rimini ,  ayant  le  coman- 
dement  de  la  Cavalerie  ,  comme  nous  l'aprend  Bernard 
Corio  Hîfi.  fart.  6.  Il  fit  fermer ,  l'an  1460.  fa  ville  de  bo- 
nes  murailles ,  dépenfe  que  fes  prédéceffeurs  n'avoient  ofé 
entreprendre.  Bertrand  ,  Evêque  de  Reggio  ,  lui  dona  , 
l'an  1468.  le  fief  de  Saint  Martin  in  Spina ,  pour  lequel  \qs 
Ducs  de  la  Mirandole  préfentent ,  dit  le  Comte  Lofchi ,  à 
l'Eglife  de  Reggio  ,  pour  reconoiffance  de  fief,  un  bâton 
militaire  doré ,  unjloco  militare  dorato.  Il  laiffa  cinq  enfans  de 
fa  femme  Julie  Bojardi  ,  entr'autres  ,  Galeot  I.  An- 
toine-Marie, &  JEAN  P I  c.  Celui-ci  fut  un  de  ces 
prodiges  ,  dont  la  nature  eft  fi  avare.  Dès  fon  enfance  il  fit 
Juger  par  la  vivacité  de  fon  efprit ,  &  par  fon  goût  pour  l'é- 
tude, des  progrès  qu'il  feroit  dans  les  fiences.  Ils  furent  fi  ra- 
pides &  fi  étonans  dans  toutes  fortes  de  fiences  ,  &  dans  la 
conoiffance  des  langues  ,  qu'il  fut  apellé  dès  fa  jeuneffe  le 
f  Phénix  de Jon  ficelé.  A  l'âge  de  dix-huit  ans  ,  il  favoit  vingt- 
j  deux  langues  ,  &  à  vingt-trois ,  il  fit  publier  à  Rome  des 
Xhefes ,  qui  contenoient  neuf  cent  propofitions  fur  toutes 
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les  fienccs  ,  ofrant  de  les  foutenir  en  feize  langues  ,  contre 
tous  ceux  qui  fe  préfcnceroient  pour  les  combatre.  Ce  projet  Maison 
fut  exécuté  avec  aplaudiffemenc ,  mais  il  ne  plut  pas  à  tout  le    d  e  Pic 
monde.  Des  ignorans  envieux  de  la  gloire  de  ce  jeune  Sei-     d  e  1  a 
gneur  ,  en  firent  cenfurer  treize  ,  que  Pic  défendit  par  une  M  1  r  a  n- 
lavante  Apologie  ,  qu'il  compofa  en  dix- fept  nuits  ,  étant    ^^lb. 
ocupé  lejourà  loutenir  les  difputcs.LePape Alexandre  VI.  le 
^  juftifia  par  un  Bref  du  18.  Juin  i493.JeanPic  ayant  renoncé 
'  a  fa  part  de  la  Souveraineté  de  la  Mirandole ,  s'étoit  retiré 
à  Florence  ,  où  il  mourut  le  17.  Novembre  1494.  *  le  mê- 
me jour  que  le  Roi  Charle  VIII.  entra  dans  cette  ville.  Il 
travailloit  alors  à  fon  ouvrage  contre  l'Aftrologie  judi-     V"iiias 
ciaire  ,  &  l'on  dit  que  les  Aftrologucs  «"irerent  fon  horof-  jiorence. 
cope  ,  &  trouvèrent  deux  chofes  remarquables  ;  l'une ,  qu'il 
ne  mettroit  pas  la  dernière  main  à  fon  ouvrage  contre  eux , 
&  l'autre  ,  qu'il  ne  palferoit  pas  fa  trente -deuxième  année. 
Ils  lui  envoyèrent  fignifier  cet  Arêt ,  dont  il  fe  moqua  , 
mais  l'événement  jultifia  leur  préditlion.  Scaliger  l'apelle 
monflrumfme  vitio ,  un  prodige  fans  défaut.  Sa  vafte  érudi- 
tion étoit  jointe  à  une  piété  &  à  une  vertu  folide.  Il  étoit  en 
même-tems  le  plus  bel  homme  de  fon  fiécle.  Il  avoir  la  mine 
haute ,  la  taille  avantageufe  ,  telle  qu'on  l'atribuë  aux  Hé- 
ros ,  &  le  corps  aufîi  bien  tourné  que  l'efprit.  Il  avoit  même 
cela  de  particulier  ,  que  l'aplication  aux  fiences  les  plus 
relevées  ne  lui  faifoient  rien  négliger  des  ajuftemens  du 
corps.  Il  s'énonçoit  avec  une  facilité  merveilleufe  ,  &  de  fi 
bonne  grâce  ,  qu'on  ne  fe  laiToit  jamais  de  l'entendre.  Le 
fon  de  fa  voix  étoit  agréable ,  fes  difcours  étoient  mêlez 
de  fines  &  d'inocentes  railleries  ,  &  fes  réponfes  étoient 
fi  précifes  &  fi  folides ,  qu'on  ne  pouvoit  décider  s'il  avoic 
plus  d'efprit ,  de  jugement ,  ou  de  mémoire. 

Ses  frères  n'imitèrent  pas  un  fi  bel  exemple  de  vertu  &  de 
défintéreflfement.  L'intérêt  les  broiiilla  ,  de  forte  que  GA- 
LEOT  chafTa  de  la  Mirandole  ,  Antoine-Marie 
fon  frère.  Le  Pape  Sixte  IV.  employa  ,  l'an  1483.  Hercule 
d'Eft:  pour  les  réunir. 

Cet  efprit  de  difcorde  fe  comuniqua  aux  enfans  de  Ga- 

•  Son  épitaphe  raporté  par  Im-Hoff ,  1  Boifardo  ,  dans  fa  Bibliothèque,  dit  qu'il 
marque  £3  mort  fous  Tan  ii}8^.  Se  Jitqui  \  moutuc  e;n  1483. 
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Maison  leor.  LOUIS  &  Frédéric  (a)  curent  dss  diferends  conti- 
D  E  Pic  nuels  avec  JEAN,-FRANÇOIS  IH,  leur  aîné, qui  ne  vou- 
D  E  I,  A    \qI^  pj5  leur  faire  part  de  la  lucceflion  paternelle.  Ils  pré- 

M  I  R  A  N-  fej^(;iQient  y  avoir  autant  de  droit  que  lui.  Loiiis  apuyé  des 
forces  d'Hercule  d'Efl ,  Duc  de  Ferrare  ,  &  de  fon  beau- 

Cuiehurà.l.^.  pgj-g  j^que  Trivulcc  ,  Marquis  de  Viglevano  ,  dépoiiilla  , 
l'an  1503.  foii  aîné,  de  la  Mirandole  &  de  Concordia. 
Loiiis  iervit  enfuite  le  Pape  ,  &  menant  les  troupes  de  l'E- 
glife  au  fecours  du  Duc  de  Ferrare ,  ataqué  par  les  Véni- 
tiens ,  il  fut  tué  d'un  coup  de  canon  ,  l'an  1 509.  Après  fa 
mort  le  Pape  Jule  II.  fît  ailiéger  la  Mirandole,  dont  il  prefla 
la  reddition  par  fa  préfence  ,  &  y  rétablit  Jean-François  , 
qui  après  la  bataille  de  Ravenne  ,  en  fut  encore  chalFé  par 
les  François.  L'Empereur  Maximilien  prit  fa  défcnfe  ,  &  le 
iit  rétablir  par  le  Cardinal  Mathieu  Lange  ,  fon  Lieute- 
nant en  Italie, 

Jean-François  Pic  ,  qui  à  l'imitation  de  fon  oncle  s'étoit 
apliqué  avec  fuccès  aux  belles-Lettres ,  à  la  Philofophie,  & 
à^la  Théologie,  demeura  polTefTeur  de  la  Mirandole  jufqu'à 
l'an  I  <?  3  3 .  que  Galeot  Pic  fon  neveu  étant  entré  de  nuit 
dans  la  ville  avec  quarante  hommes  armez  ,  comit  un  pa- 
ThoH  l  8.  r^cide  horible  ,  en  la  perfone  de  fon  oncle  ,  homme  d'une 
grande  piéfé  5  il  le  tua  aux  pieds  d'un  Crucifix  ,  devant 
lequel  il  étoit  alors  proflerné.  Non  content  de  cet  exécra- 
ble atentat ,  il  y  joignit  le  meurtre  d'Albert  fon  fils ,  &  fit 
*   M.  de  mettre  en  prifon  Jeanne  Carafe,  '*■  femme  de  Jean-François, 

jhou  la  dit  g^  charlotte  des  Urfms ,  avec  fon  mari  Jean-Thomas  Pic  ,  & 

femme  d'Al-   „      r     />  i  i    •      • 

beit  Pic;  il  fe  Paul ,  frère  de  ceJui-cu 

trompe ,  elle  Ce  fut  par  ccttc  fuitc  de  crimes  que  GALEOT  II.  Pic 
"°"  "^' s'empara  de  la  Mirandole ,  où  fon  coufin  Jean-Thomas 
échapé  de  fa  prifon  ,  tenta  inutilement ,  l'an  1536.  de  ren- 
trer. Galeot  craignant  avec  juflice  les  fuites  d'un  pareil  pro- 
cédé ,  remit  en  1 542.  fon  Etat  entre  les  mains  du  Roi 
Frrnçois  I.  &  en  reçut  en  compenfation  des  terres  en  Fran- 
ce j  il  voulut  même  le  céder  au  Roi ,  mais  lorfqu'il  fut  quef- 
tion  de  cet  article  à  la  paix  de  Crépi  ,  l'Empereur  ne  vou- 
lut jamais  le  paffer ,  &  il  fut  conclu  qu'on  n'en  feroit  aucune 

{a)  Le  Comw  Lofchi  dit  que  ces  deux  I  iqu'il  dit  fille  naturelle  d'Hercule  ,  &  que 
frètes  étoiem  feuls  nez  de  Blanche  d'£fi ,  \  .leur  frerç  aîaé  étoic  d'un  autre  lit. 
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LOUIS  Pic,  Seigneur  de  la  Mirandole  &  de  Coiicordia  ,  j*   fils  de  G  a  l  e  o  t    I.    Pic, 
fut  tué  l'an  Ijop.  ép.  Franfoifi  Tri  v  u  lc  e  ,   fille  naturelle  de  Jean-Jaque 
T  R,  I  V  u  L  CE  ,  Marquis  de  Viglevano. 


CALEOT    II.    Pic,  Prince  de  la  MirandoU  ~  Comte  de  Concordia 
■\  en  1 J  5  I .  ép.  Hipoliie  Gonzacuù,  fille  de  Louis , 
Comte  de  Sabionetta. 


Louis    Pic 

Evèque 
de  Limoxcs. 


^^~- 


LOUIS    Pic,  Comte  de   Concord.a  ^ 

t  l|'74.  cp.  Fiilvie ,  tille  d'Hipolite  , 

Comte  de   C  o  «.  r  n  g  i  o. 

;, ,-A 


Slvic   Pic,   femme 

de  François,  Comte 

de  la  RocHEFoucAUD. 


Fulvie  Pic,  femme 
de  Charle 

RoCHEFOUCAUD. 


)Fuh 
.delà 


rREDERlC   Pic  , 
Conn;    de   la 

Mirandole  Se  Marquis 
de  Concordia  ,  ^ 

en  i6oi.  ép.  Hi^oitta 
d'EsT  ,  fœur  de 
Célàt ,  Duc  de 
Medent  ,  IJ94. 


I.   ALEXANDRE   I.  Galegt     Jean  Hifolite  , 

Pic  ,  pi  cniier  Duc  de  la  Pic,           &  ép. 

Mirandole,    1619.  Clicvalier    Louis  Alfonfe 

■]  en  itfj7.  ép.  Laure  de           Pic  Piccolomini  ^ 

d'  E  s  T  ,  fille  de  Céfar  ,  Maltke.  Seigneur 

Dac  de  Modem  ,  16 iS.  de 

t  en  i6}0.  Monte- 

Marciano, 


■ — t 

Renée , 

ép. 

François 

Salviati, 

Seigneur 

de 

Crotla- 

MareX^. 


.^^— 


G  AL  EOT  III.  Pic,  né  en  1603. 

t  p.  Juin  1637.  avant  fon  père  , 

cp.  M»rie  C  I  B  o  ,  fille  de  Charle 

Prince  de  Maf[tt  ,  1C1.6. 


Fuliie  ,  née  le  15. 

Septembre  1607. 
ép.  Albert  Ci  b  o, 

Prince  de  Mtijpt  , 
i6z(j.  f  eu  1530. 


Julie  ,  née  le  iz. 
Juin  1611. 

ép.  François- 
Marie  ,  Duc  de 

Ceri  ,  1617. 


Marie, née 

le  ç.  Mars 

itfij.-]-  le 

7.  Dec. 

l68i. 


Catherine, 

née  le  lo. 

Avril 

16iO. 

t  en  1671. 


--^ 


II 


ALEXANDRE  IL    Pic,  né  le  30. 

Mars  163 1.  Duc  de  la  Mirandole  Se  de 

Concordia,     16^,7,   -j-  le    3.    Février   i6pi. 

ép.  Anne-Béatrix  d' E  s  t  ,  fille  d'Alfonfe  1 1 1. 

DvLC  àe  Modene  ,  1656.  f  1690. 


Jean  Pic  , 
né  le  10. 

Oa.  1634. 
}éfnite  , 

■\  en  1660. 


Brigite  Pic  , 

n.  en  163}. 

Tutrice  de 

fon  petit 

neveu,  i6pi. 


Catherine  Pic  , 

née  le  II. 

Janvier 

165p.  t  le  1). 

Mars  i5jo. 


FRANÇOIS  Pic,  Galeot.  Jean 

néen  itfôi.  t  le  19.  néleiS.  Pic, 

Avril   i68p.  ép.  Anne-         Août  né  ip. 

Camille  BoKaHtsi,  1663.  Oél. 

fille  de  J.  B.  Pnnce  de  f  1667.  f 

Salmone,  ■]•  le  14.  en  17 10,  en  Dec, 

Septembre    17IJ.  1710. 


III.    IRANCOIS- MARIE    Pic, 
né  le  30.  Sept.  itf88.  Duc  de  la  Mirandole 

&  de  Concordia  ,  i6pi.  ép.  le  14.  Juin  1716. 
Marie-Therefe    S  p  i  n  o  i  a  ,  née  le  16. 
Avril  itfSjt  t  le  IJ-  Septembre  1713. 


Louis  Pic  , 

né   le  9. 

Sept.  166s. 

Patriarche 

de  CP.  1706. 

Cardinal , 

18.  Maii7i3. 

Evéque 

de 

Senigaglia  , 

5.  Août 

X7I7» 


Marie- 
Ifabelle  , 

née  le 
7.  Dec. 

iSfS. 

t 
1710. 


Laure , 

née  le  16. 

Novembre 

1660. 

ép. 

Ferdinand 

GONZAOUE, 

Prince 

de 
jiiglione , 
18.  Février 
1680. 

t 
en  1713. 


de 
Caftigliii 


Fulvie  , 

née  eo 

1666. 

ép. 

Thomas 

d'AoUiNo, 

Prince 

de 

Feroletto  , 

&  de 

C<^(l'>glione , 

dans  le 

Royaume 

de  Naples, 


12 


15 


14 


15 


i5 


17 
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Maison  mention  ,  fans  porter  néanmoins  aucun  préjudice  au  droit 
D  E  Pi c   que  l'Empereur  ,  le  Pape  &  le  Roi  prétendoient  y  avoir.  La 
D  E  I A    Mirandole  relia  fous  la  protedion  de  la  France ,  qui  y  te- 
M I  R  A  N-  j^qJ,.  encore  garnifon  dans  le  tems  de  la  guerre  de  Parme. 

Galeot  mourut  l'an  ijçi.  &  laiiTa  à'Hifoltte  Gonzague 
L  o  li  1  s  P I  c  ,  qui  lui  fuccéda  ,  &  deux  filles  mariées  à  deux 
frères  de  la  Maifon  de  la  Rochefoucaud.  De  Silvie  &  de 
■  François  III.  Somte  de  la.  Rochefoucaud  ,  eft  Ibrtie  la  branche 
des  Ducs  de  la  Rochefoucaud.  Fulvie  Pic  ,.  femme  de  Charlc  de 
la  Rochefoucaud  ,  Comte  de  Randan  ,  &  Colonel  Géné- 
ral de  rinfanrerie  ,  fut  mère ,  entr'autres  enfans ,  de  Fran- 
çois de  la  Rochefoucaud  ,  Cardinal ,  Grand  Aumônier  de 
France  ,  &  Comandeur  de  l'Ordre  du  Saint- Efprit,  auquel 
l'Abaye  de  Sainte  Geneviève  de  Paris ,  qu'il  poffédoit ,  eft 
redevable  d'y  avoir  introduit  la  régularité  ,  &  de  ce  que 
les  Religieux  ont  été  rétablis  dans  le  droit  d'élire  leur  Abé. 
Voici  de  quelle  manière  Brantôme  parle  de  la  ComtelTe  de 
Randan. 

"  Madame  de  Randan  ,  dite  Fulvie ,  de  la  bonne  Maifon 
»  de  la  Mirande  ,  demeura  veuve  en  la  iieur  de  fon  âge  , 
»  &  très-belle.  Elle  fit  un  fi  grand  deiiil ,  de  fa  perte  ,  que 
»  jamais  elle  n'a  daigné  fe  regarder  en  fon  miroir ,  &  a 
»  dénié  fon  beau  vifage  au  blanc  crillal ,  qui  la  défiroit  tant 
»  voir,  &  ne  lui  pouvoit  dire  ,  comme  la  Dame  ,  qui  rom- 
»  pant  fon  miroir  &  le  dédiant  à  Venus  ,  lui  dit  ces  mots 
»  latins. 

Dico  tibi  veneri  fpeculum  ,  quia  cerner  e  talem. 
flualis  fum  nolo  ,  qualis  eram  ,  nequeo. 

»  Venus  ,  je  te  dédie  mon  miroir ,  car  telle  que  je  fuis , 
"je  n'ai  plus  le  cœur  ni  la  patience  de  m'y  regarder,  & 
"  telle  que  j'ai  été  d'autrefois ,  je  ne  puis.  Madame  de  Ran- 
»  dan  ne  méprifoit  fon  miroir  pour  ce  fujet  j  car  elle  étoit 
"très-belle ,  mais  pour  un  vœu ,  qu'elle  avoit  fait  à  l'v^Jmbre 
"de  fon  mari,  lequel  étoit  un  des  plus  parfaits  Gentils- 
»  hommes  de  la  France  ,  pour  lequel  elle  quita  toute  mon- 
»  danité  :  jamais  ne  s'habilla  que  fort  auftérement ,  &  reli- 
»  gieufement  avec  fon  voile  ,  &  ne  montrant  jamais  ies 
"  cheveux  ,&  coeiFée  plutôt  négligeament,  montrant  pour- 
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«  tant  avec  Ton  incuriofité  ,  une  grande  beauté.  Auffi  ,  ïeu  M  at  son 
»  M.  de  Guii'e  dernier  mort ,  ne  l'appelloit  jamais  que  Moi-    i>  e  Pic 
»ne,  &  s'habilloit,  &  étoit  bouchonce  comme  un  Reli-    i>e  ia 
»'  gieux  ,  &  le  dilant  en  riant  &  gauflant  avec  elle  i  car  il  M  r  r  a  n- 
•'  l'aimoit  &  honoroit  beaucoup  ,  comme  elle  ctoit  affec-     "  **  ^  ^* 
»  tionée  à  ion  iervice  &  à  toute  ia  Maiion.  Brantôme ,  Dames 
galantes  ,t.i.  page  i  54.  ' 

Daïis  le  tems  que  L  o  ii  i  s  Pic  fuccéda  à  fon  perc  ,  la 
France ,  qui  tcnoit  encore  la  Mirandole  ,  s  étant  engagée 
dans  la  guerre  contre  le  Pape  Jule  III.  pour  les  intérêts  de 
la  Maiion  Farneib ,  Jean  del-Montc  ,  neveu  du  Pape  , 
vint  afÏÏéger  la  Mirandole  ,  Hâté  de  l'eipérance  d'obtenir 
de  l'Empereur  ,  cette  ville  comme  fief  de  l'Empire  ,  après 
qu'elle  auroit  été  ibumilb  ;  mais  dans  une  fortie  que  iit  la 
garnilbn  ,  fur  les  troupes  du  Pape  ,  Jean  del-Monte  s'étant 
jette  trop  avant  dans  la  mêlée  ,  eut  fon  chevaLtué  fous  lui  , 
&  fut  tué  lui-même  par  les  François  ,  qui  ne  le  reconurent 
pas.  Alexandre  Vitelli ,  qui  lui  avoit  luccédé  dans  le  co- 
mandement  de  l'Armée  ,  eut  ordre  de  lever  le  fiége. 

Apres  la  mort  deLoiiisPic  ,arivée  en  \')'J^.  il  s'éleva  de 
nouveaux  troubles  dans  la  Mirandole.  Fulvie  de  Corregio 
fa  Veuve  *  conçut  des  foupçons  contre  Louis  ,  oncle  de  ion 
mari ,  &  Tuteur  de  fes  enfans  ,  lequel  avoit  renoncé  depuis 
quelque  tems  à  la  vie  facerdotale  ,  après  avoir  été  Evê- 
que  de  Limoges.  Perfuadée  qu'il  avoit  des  liaifons  fecretes  -j-hou  i  > 
avec  le  Duc  de  Ferrare  ,  qui  en  vouloir  à  ce  petit  Etat ,  elle 
le  chafTa  une  nuit  de  la  ville  ,  avec  fa  fœur  Oliva ,  qui  y 
étoit  venue  fous  ombre  de  rendre  à  fes  neveux  une  vifite 
d'amitié.  Sur  le  champ  elle  écrivit  au  Roi ,  prote£teur  de 
la  Mirandole  ,  pour  expliquer  à  S.  M.  les  raiibns  qui  l'a- 
voient  forcée  à  prendre  ce  parti.  Arnaud  de  Ferriere  , 
AmbalTadcur  du  Roi  à  Venife  ,  fut  chargé  d'examiner 
cette  affaire  ,  &  après  s'en  être  iaftruit  très-exatiement ,  il 


*  M.  de  Thou  ,  de  qui  j'emprunte  ce 
récit ,  eft  tombé  dans  quelques  erreurs  , 
&  ne  fe  trouve  pas  d'acord  avec  lui-mê- 
me ,  ni  avec  les  autres  Auteurs.  11  nous 
a  dit  1.  8.  qucGaleot  étoit  morten  iççi. 
ici  il  ne  le  fait  mourir  qu'en  iÇ7''  '' 
apelle  Fulvie  de  Ctrregio  fa  Veuve  ,  nous 


avons  des  témoignages  certains  ,  qu'elle 
étoit  femme  de  fon  fils  Loiiis  Pic.  Celui- 
ci  même  ne  mourut  point  en  1J71.  Le 
Comte  Lofchi ,  &  Ant.  Magliabechi  dans 
la  généalogie  des  Pic  ,  nous  apreneut 
qu'il  mourut  en  i{74. 

Bbbij 


5So       GENEALOGIES   HISTORICIUES 
M  A I  SON  en  fit  raport  au  Roi ,  qui  loin  de  condamner  la  conduite 

D  E  P I  c    (Je  ]a  Veuve  ,  lui  dona  la  tutelle  des  cnfans  du  feu  Comte ,. 
ly.  _  &  lui  envoya  200,  hommes ,  fous  la  conduite  d'Artufiere ,. 

DoiE     pour  renforcer  la  garnifon  de  la  place. 

Le  Comte  liOiiis  ,  que  l'Empereur  avoir  créé  Marquis^ 
de  Concordia ,  laifTa  plufieurs  enfans.  Galeot  ,  qui  étoit 
l'aîné ,  fuivant  le  Comte  Lofchi ,  fut  Chevalier  de  Malthe , 
&  laifTa  le  gouvernement  à  fon  frère  Frédéric  Pic  ,  en 
faveur  duquel  l'Empereur  érigea  en  Principauté  la  Miran- 
dole  ,  qui  étoit  rentrée  fous  l'obéiffance  de  l'Empire.  Celui- 
ci  étant  mort  en  1602.  fans  po Hérité  ,  fon  frère  ALE- 
XANDRE L  Pic  lui  fuccéda.  Il  avoir  afpiré  au  Cardi- 
I.  nalat.  Le  Roi  Henri  IV.  l'avoit  fait  recomander  au  Pape 
Duc  de  la  Clément  VIII.  par  le  Cardinal  d'Offat ,  &  l'avoit  reco- 

Miran-    mandé  lui-même  au  Nonce  Aldobrandin.  Il  fut  créé  en 

dote.        1619.  Duc  de  la  Mirandole  par  l'Empereur  Ferdinand  II.  & 

1610.     reçut  du  Roi  Catholique  le  Collier  de  la  Toifon  d'or.  Il 

mourut  à  Pavie  l'an  1637.  âgé  de  foixante-dix  ans  ,  ayant 

perdu  peu  de  mois  auparavant ,  fon  fils  Galeot  Pic  ,. 

dont  la  Veuve  Marie  Cibo  ,.  PrincefTe  d'un  rare  mérite  ,  prit 

l  î,       le  foin  des  afaires ,  jufqu'à  ce  que  fon  fils  aîné  ALEXAN- 

1637.  E)RE  fût  parvenu  à  un  âge  propre  à  gouverner.  Il  fe  dif- 
tingua  par  fa  fage  conduite  ,  par  fon  courage  &  par  fon 
amour  pour  les  Lettres,  Ce  fut  lui  qui  comanda  les  troupes 
auxiliaires  ,  que  les  Princes  de  Lombardie  envoyèrent  en 
Candie.  Il  eut  le  chagrin  de  fe  voir  enlever  deux  ans  avant 
fa  mort ,  fon  fils  aine  François  Pic  ,  laifTant  un  fils  uni- 
que au  berceau  ,  &  dont  la  Veuve  ^im^e  Camille  Borghefe  fe 
remaria  en  1694.  à  Antoine  del-Giudice  ,  Prince  deCella- 
raare.  Il  fut  pris  en  1 707.  à  Gaëte  par  les  Impériaux ,  qui  le^ 
relâchèrent  en  171 2.  Il  fut  depuis  Ambaffadeur  d'Efpagne 
en  France. 

Jean  Pic  ,  un  àes  fils  du  Duc  Alexandre  IL  entra 
en  1706.  au  fervice  de  la  République  de  Venife,  qui  lui 
dona  le  titre  de  Général  de  la  Cavalerie  ,  avec  trois  mille 
ducats  d'apointemens  ,  dont  il  joiiit  peu  de  tems  ,  étant 
mort  l'année  fuivante ,  acablé  de  chagrin  de  voir  fa  famille 

TTT        dépouillée  de  fon  patrimoine. 

^  ^^^^'  Les  difcuflTions  que  fon  ncve^  F  R  ANÇOIS-M  ARIE  Pic 
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eut  avec  la  Princeffc  Brigitte  Pic  fa  grande  rante  &  fa  Tu-  M  a  1  s  01» 
triée,  furent  la  première  iourcc  de  ce  malheur.  La  PrincelTe     ^  ^-  P'c 
au   comencemenc  de   la  guerre  pour  la  fucceflion   d'Ef-  J^^  ^^ 
pagne  ,  fit  entrer  au  mois  de  Décembre  1701.  des  troupes      *  \^e*** 
Allemandes  dans  la  Mirandole ,  &  obligea  le  Sieur  de  la 
Chetardie,  comandant  la  garnilbn  Françoife,  de  fe  retirer. 
Le  Duc  devenu  majeur  en  1704.  prit  le  parti  de  France  & 
d'Efpagne  ,  &  l'Empereur  déclara  fes  Duchez  confifquez  , 
&  les  vendit  pour  160.  mille  piftoles  au  Duc  de  Modene  , 
auquel  il  en  dona  l'invefliture  le  la.  Mars  171 1.  en  forte 

Sue  la  Maifon  Pic  n'en  joiiit  plus  ,  le  Duc  de  Modene  lui 
evant  feulement  une  penfion  annuelle  de  trois  mille  pifto- 
les. Le  Duc  de  la  Mirandole  demeure  préfentement  à  la 
Cour  d'Efpagne,  où  il  fut  fîit  en  Mai  171  5.  Grand  Ecuyer 
de  Sa  Majcfté  Catholique.  Il  époufa  le  14.  Juin  de  l'an- 
née fuivante  Maric-Thcrefe  Sfinola  ,  fille  de  Philipe-An- 
toine  Spinola ,  Marquis  de  los-Balbazes  ,  Duc  de  San 
Severino  &  del-Sefto,néc  le  16.  Avril  1685.  Elle  fut  noyée 
le  1 5 .  Septembre  1725.  dans  le  jardin  d'Ognate  à  Madrid  y 
par  un  orage  ,  les  eaux  s'étant  écoulées  des  hauteurs  avec 
tant  de  précipitation  qu'elles  remplirent  le  jardin  &  la  mai- 
fon où  elle  étoit,  avant  qu'elle  eût  k  tcms  de  fe  retirer. 
Je  remarquerai  qu'il  y  a  en  France  un  rejetton  de  la 
Maifon  de  Pic  de  la  Mirandole. 

RaimondPic,  Seigneur  de  Blays ,  produifit  en  1 6^S. 
pour  prouver  fa  Nobleffe  des  Letres  du  Roi  du  mois  de 
Septembre  1677.  acordées  à  Pierre  ,  &  à  Raimond  Pic  de 
Blays ,  par  lefquels  Sa  Majefté  les  reconoît  ariére-petits-fils 
légitimes  &  naturels  du  Comte  Zoifis  de  la  Mirandole  en  Ita- 
lie ,  &  les  confirme  dans  la  qualité  à'Ecuyers.  En  vertu  de 
ces  Letres  &  des  autres  Titres ,  qui  furent  produits  par  Rai- 
mond Pic ,  pardevant  M.  Loiiis  Bazin  ,  Seigneur  de  Be- 
20ns  ,  Intendant  dans  la  Généralité  de  Bordeaux  ,  fut 
rendu  en  fa  faveur  le  7.  Mai  1676.  un  Jugement  dudic 
Sieur  Intendant ,  dans  lequel  il  eft  énoncé  que  Raimond 
Pic  de  Blays  ,  Ecuyer  ,  efi  confirmé  en  NobleJJe  ,  comme  de'cendant 
de  Pierre  Pic  ,  qui  avott  obtenu  des  Letres  de  Henri  III.  pour 
la  NobleJJe  ,  à  caufe  qu'il  décendoit  de  Pic  de  la  Mirandole ,  &  Ctt 
conféquencc  ,  maintenu  dans  fa  qualité  d' Ecuyer. 

B  b  b  iij 


DOLE. 
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Maison       Ce  Pierre  Pic  de  Blays  ,  qui  vivoit  en  1578.  fut 

D  E  P I  c    père  de  Charle  Pic  de  Biays ,  Écuyer ,  qui  épouia  Mar- 

p  B  t  A    guérite  Ca^'anàct.  Leur  fils  BlaisePic  de  Blajs ,  Ecuyer  , 

M  I  R  A  N-  g^j.  jg  ^Qj^  mariage  avec  Catherine  de  Cajtaineâe  ,  Bernard 

Pic  de  Blays  ,  Ecuyer  ,  né  le  23.  Janvier  1630.   lequel 

époufa  ,  le  26.  Septembre  1651.  Jeanne  des  Bordes  ,  Demoi- 

felle.  Bernard  Pic  tefta  le  8.  Décembre  1 594.  Leurs  enfans 

furent  Raimond  Pic  de  Blays ,  Ecuyer ,  baptifé  le  20. 

Avril  1 669.  confirmé  dans  le  titre  d'Ecuyer,  par  Jugement 

du  7.  Mai  1698.  &  M  AT  Hi EU  Pic  de  Blays  ,  Ecuyer. 

Cabinet  de  M.  ClerenÀ/ault. 

Le  Titre  du  Duc  de  la  Mirandole  eft ,  François-Marie 
Pic  ,  Duc  de  la  Mirandole  &  de  Concordia ,  Prince  du  Saint 
Empire  Romain ,  Grand  Ecuyer  d'Efpagne, 
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CHAPITRE     XIII. 

De  la  Maijon  GRIMALDI, 

àe  laquelle  font  fort'n 

les  Princes  de  MONACO. 


MONACO,  aujourd'hui  Principauté  fouvcraine  d'I- 
talie ,  fituée  entre  Nice  &  l'Etat  de  Gènes ,  cft  com- 
pofée  de  trois  petites  villes  ,  qui  font  Monaco ,  Roqucbruna  , 
&  Menton.  La  ville  de  Monaco  efl  de  dificile  accès ,  &  fon 
château  efl  fitué  fur  un  rocher  efcarpé ,  batu  par  les  flots 
de  la  mer  ,  oix  efl:  le  port.  Il  fut  bâti  par  les  Génois ,  du 
confentement  de  l'Empereur  Frédéric  BarberoufTe  ,  félon 
Leandre  Alberti  ,  qui  dans  fa  dcfcription  de  l'Italie  , 
page  1 1.  croit  que  Monaco  efl  le  Portus  Monœci  de  Ptolo- 
mée.  Les  Provençaux  apellent  la  ville  de  Monaco  ,  Mour- 
gues  y  à  caufe  de  i'allufion  qu'il  y  a  du  nom  de  cette  ville 
avec  le  nom  de  Morgues  ,  qui  en  leur  langue  fignifie 
Moine.  Monaco  eft  fous  la  protedion  de  la  France  ,  &  a 
paffé  depuis  quelques  années  de  la  Maifon  Grimaldi ,  qui  en 
pouvoit  prouver  une  pofTefîion  de  plus  de  quatre  cens  ans  , 


Force  Mêlé 
d'argent  &  de 
gueules  ,  ou 
d'argent  à  ij. 
fufées  de 
gueules  ,  po- 
lées  en  pal. 
î-  J-  Se  j. 

Le  heaume 
eft  couroné 
d'or  ;  il  a  pour 
cimier  une 
fleur- de -lys 
d'or  au  milieu- 
d'une  palme 
&  d'une  bran- 
che d'olivier. 
Suports ,  deux 
Moines  à  vi- 
dage de  carna- 
tion ,  vêtus  de 
robe  longue, 
ceints  ,  nuds 
tête  ,  les  che- 
veux &  la  bar- 
be- longue  , 
foutenant  i'é- 
cu  de  la  jnaiii 
droite  ,  &  de 
l'autre  ,  une 
éf  éc  mtc  haU)- 
te. 
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Maison  dans  celle  de  Matignon ,  qui  a  pris  le  nom  &  les  armes  de 

DE  Grimaldi. 
Grimaldi  Quoique  la  Maifon  de  GRIMALDI  foie  très-an-' 
MoNAco.  j^jej^g  ^  je  j-,e  voudrois  pas  cependant  être  garant  de  l'o- 
rigine que  lui  done  le  Sieur  Venafque  ,  qui  en  fit  impri- 
mer la  généalogie  dans  un  Volume  in-folio  l'an  1647.  ^^ 
lui  choiiit  pour  Chef  Grimoard,  Maire  du  Palais  fous 
le  Roi  Ghildebert ,  au  comencemcnt  du  VIII-  fiécle  :  ori- 
gine qui  me  paroît  n'avoir  d'autre  fondement  que  la  ref- 
lemblance  du  nom  de  Grimoard  ,  avec  celui  de  Grimaud  , 
ou  de  Grimaldi.  Cet  Auteur  veut  que  de  ce  Grimoard  dé- 
cendoit  au  5^.  degré  un  Grimaud  ou  Grimaldi  ,  lequel 
obtint  la  Siegneurie  de  Monaco  de  l'Empereur  Othon  I.  Il 
lui  done  pour  fécond  fils ,  un  Crespin-Ansgot  ,  du- 
quel il  fait  décendre  la  Maifon  du  Bec-Crepin  en  Norman- 
die ,  fondé  fur  la  conformité  des  armes  des  deux  Maifons. 
Gui  ,  frère  aîné  de  Crefpin-Anfgot ,  fut ,  fuivant  le  même 
Auteur,  ayeul  par  fon  fils  Grimaldi  II.  de  Gui  II. 
qu'il  qualifie  Amiral  de  l'Empereur  Henri  IV.  &  qu'il  dit 
père  de  Grimaldi  III.  du  nom,  Amiral  des  Génois, 
&  ayeul  d'  0  b  e  R  t  Grimaldi  ,  Seigneur  de  Monaco. 
Ce  dernier  étoit  Grand-Maître  de  la  Maifon  de  l'Empe- 
reur Frédéric  Barberoufîe  ,  &  fut  célèbre  par  fes  Ambaffa- 
des  en  France  &  en  Angleterre.  De  fa  poftérité  font  forties 
diverfes  branches  ,  répandues  à  Gènes  ,  à  Naples ,  en  Efpa- 
gne  &  en  Provence  ,  mais  on  n'en  démêle  pas  clairement 
les  tiges, 

GRIMALDI,  IV.  du  nom  ,  fils  aîné  d'Obert ,  efl 
celui  par  qui  nous  avons  comencé  la  généalogie  de  cette 
Tome  Maifon  après  l'hifloire  des  Grands  Oficiers  de  la  Courone. 
ly  II  fe  croifa ,  au  raport  de  Venafque ,  &  fut  tué  l'an  1 2 19.  au 
fiége  de  Damiette,  Son  troifiéme  fils  Luchin  eft  la  tige , 
félon,  le  même  Auteur ,  des  Marquis  de  Manàinio  du  Royau- 
me de  Naples ,  8c  des  Grimaldi  de Seville.  François  Gri- 
znaldi ,  fils  aîné  de  Grimaldi ,  s'atacha  au  Pape  ,  &  à  Char- 
le  I.  d'Anjou  ,  Roi  de  Naples ,  &  Comte  de  Provence.  Il 
fut  père  entr'autres  enfans  de  Rainier  I,  qui  continua 
la  lignée  des  Princes  de  Monaco  ,  avec  Specieufe  Caretto , 
des  Marquis  de  Final,  &  d'ANDARO  Grimaldi ,  duquel 

Seigneurs 


TMe  I.  385; 

Seigneurs  &  Princes  de  MONACO  ,  de  la  Maifon  de  GKIM ALDI 

Q.R  I  M  A  L  D  I ,  Seigneur  de  M  o  n  a  c  o  ,   tué  en  iiip.   au  ficge  <ie  Damlcttc, 
ép.   Oriefie  ,  iillc  Je   Merle   de    C  a  s  t  «.o. 


Dcgfei. 


FRANÇOIS    Grimaldi  ,    Seigneur 

Ali  Monaco,  -f  l'an  1175. 

^p.   Aurclie  de   C  a  r.  n  x  t  o. 


Dévot   Gbimaldi, 
Evéqite  de  Calho, 


L  U  C  H I N  ,  Tigo  des  Marquis 

de  Mandinio  de  Naplcs 
Se   des    Gmmaldi  de    Seville. 


-„A_ 


R  A  I  K  I  E  R  I.  G  R  I  M  A  l  D  I  , 
Seigneur  de  M  o  n  a  c  o  ,   ■(■  vers 

l'an  1300.  cp.  Spécie;<fe  de  Caretto, 
liUc  de  Jaque  ,  MarjKis  de  Fuial. 


A  N  D  A  R  o  ,   duquel  on 

fait  déccndrc  les 

Comtes  de   B  e  u  i  l. 


Ant6ine    GaiMALor, 

Conll'iilcr  de  Ctiaile  II.  Roi 

de  Naplcs  ,  ép.  Antohie 

S  r  I  N  E  L  L   I. 


--A__ 


Jl  A I  N I  E  R  1 1.  G  R.  I  M  A  L  D  I ,  Sd^neur 

de  C*gne  &  de  f^'illeneuv?  en 

Normandie,   -j"  en   13 14.  ép.  AUrgutrite 

R  u  F  f  A  ,  des  Comtes  de  Sinope. 


Barthelemi  ,    Gouverneur 

de  CiiLjùre  ,  duquel  les 

Seigneurs    de    Missimorio 

en  Sicile. 


PR.  AN  {01  : 


_A_ 


CHARLE  GRiMAiDi.dit  le  Grand, 

Amiral  de  France  ,  f  en  1 56;. 

^p.  Luchinetti  S  p  i  n  o  E  A  ,  hlic  de 

Gérard  Spinola  ,  Seigneur  de 

Derlone. 

-A. 


ANTOINE  Grimaedi, 

Ti'^c  des  Scip;neurs 
d*  A  N  T  I  B  E  S. 

Table    IL 


LucirN,  Sieur  de  FHle-Fritnche , 

Chambel.  de  Jeanne  II.  Reine 

de  Naples ,  ép.   1".  Tedife  Cjbo. 

i"".  Cael.erifie 

CARACCIOil. 


RAINIER  Itl.   Grimaldi, 

GABRI4L  , 

CHARLE, 

Lancelot , 

RUFFO  , 

Chambellan 

du  Roi  Charle  V. 

ép.  N. 

Tige  des  Princes 

Chambellan 

ChainbeL 

Atniral  de  1 

a  Méditerranée  , 

des 

de  Sainte 

de  la  Reine 

de  la  Reine 

ép.  Ifibcllt 

:    ASSENARE. 

Ursins. 

Catherine, 
en  Sicile. 

Jeanne  II. 

Jeanne  II. 

Ambrosin  , 

JEAN  Grimaldi 

,    Seic^ncur 

Antoine  Grimaldi 

,       Gaspard 

Grimaldi  , 

noyé  en 

de  Monaco  ,   t 

lAU-  ép. 

Baron  de   SiVnt 

ep. 

1411.  J.ins 

Bomeline   F  r  e  g  0  s  £  ,  lœur  de 

Dânebric  , 

Luch  mette. 

la  mot. 

Thomas  Fres^ole 

,  Doge 

ep. 

de  Gènes  ,    i 

433' 

BUruh:. 

. 

A 

_ 

CATALAN    GRJMALD4,  Seigneur 

de  Monaco  ,  -j-  en  1457.  ép.  BLinche 
de  Caretto,  des  Marqirls  de  Find. 


Confl.tnce   Grimaldi  , 

ép.  Antoine  deCARETTo, 

Marquis  de  Final. 


Barthelemie  ,   ép.  Piene 

F  R  E  G  o  s  e  , 

Doge  de  Gènes. 


3 


Jean,  R.mnier,  CLAUDE    Grimaldi,    Dame    de    Monaco 

■f  en  bas  âge.  t  ^ '^  bas  âge.  ép.  Lambert  Grimaldi,  fon  couiîn. 


Voyez,  Tabk  fuivante. 


Ccc 


5^^     GENEALOGIES   HISTORIQUES 
Ma  rso  n  on  croit  que  font  décendus  les  Barons  de  Beuil.  On  donc 
,  i»E        à  Rainier  I.  trois  enfans ,  favoir  ,  Rainier  II.  Bar- 
Grimaidi  xh  EL  e  mi  ,  que  Robert ,  Roi  de  Naples ,  fit  Gouverneur' 
Monaco.   ^^  Calabre  ,  où  il  laiffa  la  poftérité  des  Seigneurs  de  Mi\ji. 
merioQn  Sicile  ,&  François  Grimaldi,  qui  enleva  aux 
Spinola  Gibelins ,  la  forterelTe  de  Monaco  ,  qu'ils  avoient 
uiurpée. 

RAINIER  GRIMALDI,  IL  dunom,  Seigneur 
de  Monaco  ,  fe  trouva  l'an  1 3  04.  à  la  bataille  de  Mons  en 
Puelle,  contre  les  Flamans.  Le  Roi  Phiîipc-îe-Bel  le  qua- 
lifie fon  Amiral ,  dans  un  don  de  mille  livres  de  rente  qu'il 
lui  fit  à  lui  &  à  fes  enfans  légitimes ,  en  récompenfe  de  fes 
bons  fervices. 

CHARLE  GRIMALDI,  Ldunom,fonfilsaîné, 
fut  furnomé  le  Grand  ,  8c  rendit  des  fervices  confidérables. 
au  Roi  Philipe  de  Valois  ,  dont  il  ell  qualifié  ^w^V^j/ ,  & 
qui  lui  dona  en  1351.  mille  livres  de  rente  pour  lui  &  fes 
hoirs ,  fur  la  Sénéchauffée  de  Beaucaire  ,  &  une  penfion  de 
pareille  fomme.  Charle  Grimaldi  acheta  en  1 346.  d'Ema- 
nuel  Vento  ,  les  Seigneuries  de  Me?iton ,  de  CafiiUon ,  &  de 
RoqKebrune.  Il  avoit  deux  frères ,  Antoine  &  Lucien 
Grimaldi.  Le  dernier  fut  fort  confidéré  de  Jeanne  II.  Reine 
de  Naples  ,  qui  le  fit  fon  Chambellan  ,  &  l'admit  dans  fes 
Confeils.  L'autre  a  fait  la  branche  des  Seigneurs  ài'Antihes  , 
de  laquelle  font  fortis  les  derniers  Princes  de  Monaco. 

Charle  Grimaldi  laiffa  cinq  enfans.  Charle,  qui  ctoit 
le  troifiéme,  s'atacha  comme  fon  oncle  à  la  Cour  de  Na- 
.ples ,  &  fut  Chambellan,  aufFibien  que  fes  deux  frères  ca- 
dets ,  Lancelot  &  RuFFO  Grimaldi,  de  la  Reine 
Jeanne  II.  De  lui  font  décendus  les  Princes  de  Sainte  Cathe- 
rine en  Sicile.  Son  frère. aîné  RAINIER  III.  Seigneur 
de  Monaco ,  fervit  avec  beaucoup  de  zélé  le  Roi  Charle  V. 
qui  lui  fit  donpr ,  le  ^^.  'Novembre  1372.  3800.  francs 
d'or  en  récompenfe  de  fes  fervices  ,  frais  &  miiïlons.  H  eft 
qualifié  Amiral  de  la  Mer  Méditerranée ,  &  Général  des  Armées 
du  Roi  en  Provence  :  il  aquit  la  ville  de  Vences.  Ambrosin 
fon  fils  aîné  s'étant  noyé  dans  la  mer  l'an  1422.  il  eut  pour 
fuccefiTeur  fon  fécond  fils  JEAN  Grimaldi ,  qui  remporta 
en  1451.  une  grande  victoire  fur  la  flote  des  Vénitiens,. 


DES   MAISONS  SOUV.   D'ITALIE.        587. 
fous  les  ordres  de  Philipc-Maric  ,  Duc  de  Milan.  Il  mourut  Maison 
en  14 J4.  8c  fa  poflcrirc  mafculinc  s'éteignit  l'an  145:7.  dans        ^  ^ 
la  perfonc  de  fon  fils  C  A  T  A  L  A  N  G  R  I  M  A  L  D  I.  ^^^^^^''^  ' 

Celui-ci  laiffa  pour  unique  héritière  fa  fille  CLAUDE 
Grimaldi,  Dame  de  Monaco  ,  qu'elle  porta  dans  la 
branche  de  Grimaldi ,  des  Sci^reurs  d'Antibes  ,  par  fon  ma-  j-  n 
riagc  avec  fon  coufin  LAMBERT  GRIMALDI ,  fécond  jj 
fils  de  Nicolas  Grimaldi  ,  Scigm-ur  à'Ânttbes ,  de  Ca- 
gne  ,  &  de  Villeneuve  ,  Gouverneur  de  Marfeillc  ,  &  de  Ca- 
therifie  Doria.  Gaspard  Grimaldi,  frcrc  a?nc  de  Lam- 
bert ,  a  continue  la  branche  des  Seigneurs  d'Aatihes ,  &  du 
Corbo;;. 

Lambert  Grimaldi  s'atacha  au  Roi  Charle  VIII.  &  à 
René  d'Anjou  ,  Roi  de  Sicile  ,  &  mourut  en  1495.  laif- 
fant  une  nombreufe  pofléritc. 

Jean  Grimaldi  fon  fils  aîné  ,  fut  Seigneur  de  Mo- 
naco &  de  Vintimille  ,  Confeiller  &  Chambellan  des  Rois 
Charle  VIII.  &  Loiiis  XII.  &  Chevalier  de  Saint  Michel. 
Il  fut  tué  l'an  i  505.  par  fon  frère  LUCIEN  ,  qui  s'empara 
de  Monaco.  Lucien  fut  Confeiller  &  Chambellan  des 
Rois  Loiiis  XII.  &  François  I.  &  recouvra  fur  les  Génois , 
Menton  &  Roquebrune  ,  dont  ils  s'étoient  emparez.  Il  fut  af- 
faflTiné  en  1525.  par  fon  neveu  Barthelemi  Doria  ,  Seigneur 
de  Douces-Aiguës ,  laiffant  pour  fils  unique  HONORE'  I. 
Grimaldi ,  qui  fut  fous  la  tutelle  de  fon  oncle  Augustin 
Grimaldi ,  Evêque  de  Graffe  ,  &  Abé  de  Lerins  ,  que  le  Roi 
Loiiis  XII.  avoit  fait  fon  Aumônier  le  1 1.  Février  i  jiz. 
Ce  Prélat  pouriuivit  le  meurtrier  de  Lucien  à  la  Chambre 
Impériale  de  Spire  ,  &  pour  trouver  quelque  faveur  en  cette 
Cour,  il  fe  déclara  pour  l'Empereur  Charle  Quint ,  &  en 
qualioé  de  Tuteur  de  fon  neveu ,  il  mit  Monaco  &  fon 
Pupille  fous  la  protection  de  cet  Empereur ,  qui  par  le  Trai- 
té de  Bruges  du  7.  Juin  1524.  reconut  l'indépendance  &: 
la  Souveraineté  du  Prince  de  Monaco  ,  comme  nous  l'a- 
prend  le  Manifefte  publié  en  1 641.  par  le  Prince  de  Mo- 
naco Honoré  II.  &  raporté  par  Vittorio  Siri.  Aiercuriol.  3. 
page  699. 

Ce  procédé  ofcnfa  extrêmement  le  Roi  François  I.  qui 
priva  Augullin  Grimaldi  de  tous  les  biens  qu'il  avoit  en 

C  c  c  i j 


Végre&i 


6 


S 
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Suite  des  Princes  de  MONACO; 

ANTOINE    Grimaldi,  Seigneur  de  Trut ,  de  la  VMée  &  de  Lantufque , 

. . A 


MARC  Grimaldi  ,  Seigneur  A' Amibes  ,  de  Cagne  8c  de  Villeneuve  ,  ép.  Sibile  de  S  a  lu  c  e  s. 
. — ^- A . . 


Honorât  Gnmaldi , 
Confeigneur  à'Antibes, 

•j-  f.  1.  cp.  Marie  de 
Lascaris  de  Tende. 


GEORGE  Grimaldi., 

Confeigneur  d'Amibes , 

Gouverneur  de  Graffe  & 

de  Sa':nt  Paul. 


Antoine, 

Chevalier 

de   Saint  Jean 

de  Jeritfakm. 


Catherine   Grimaldi  ,    femme   de    Pierre      Bartbelemie    Grimaldi  , 
Lascaris,  fils  puîné  d'Antoine  ,  ép,  Nicolas  , 

Comte  de  Tende.  des  Comtes  de  Ceve. 


Argentine ,  fille 

d'Honeur 

de  la  Reine 

de  France. 

ê     ' 

G  A  s  r  A  R  D 

Grimaldi , 

d'où   les  Seigneur 

d' A  N  T  I  B  E  S. 


ÏO 
II 
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JEAN  Grimaldi ,  Seigneur 
de    M  o  N  A  c  o 

&     de     VlNTIMIlLE, 

tué  en    1505.  ép.  Antoinette 
de  Savove  ,  fille  naturelle 
de  PJ.ilibcit  ,   Duc  de 
Savoye. 


LUCIEN    Grimaldi  ,  Seigneur  de  Monaco  ,  Augustin, 

l'an  IÇ05.  aflaffiné  en  ijij.  é^.  Jeanne  Evêque 

de   Ponte  vez,    Dame  de  Cabannes  ,    fille  de   Crajfe  , 

de  Tannci|uin  de  Pontevez  ,   &  de  Jeanne  Arclievècjue 

de  Villeneuve.    Elle   fe   remaria  avec  Antoine-  d'Orijlagm  , 

Loiiis  de  Savoye  ,  Comte  de  Pancalier.  -f  le  li.  Avril 

1531.- 


->^. 


Marie  Grimaldi ,  femme  de  Renaud 

de  Villeneuve, 
Baron  de  Fence  ,  Chev.  de  5'.  Michel. 


HONORE'   I.   Grimaldi,  Prince  de  Monaco 
Marquis  de  Caml>ania ,  Comte  de  Canove  , 

t  en  1581. 

_aJ 


CHAREE  Grimaldi, 

Prince  de  Monaco  , 

-\  f.  al.  l'an  lî.Sp. 


François  , 

t 
l'an  15  S3. 

en 
Efpagne. 


HERCULES  Grimaldi,  Marquis  de  Cam[>ania  ,Pnnce 
de  Monaco  ,    en  IJS9.  ail',  en  1614.  ép.  Alarie 

de    L  A  N  D  o  ,   fille  de   Claude  de  Lando  ,   Prince    du 

Saiu  Empire  Se  de  Fal  di  Tcro ,  ^  de  Jeanne 

d'Arragon  ,    j  J95'.- 
. — . A 


HONORE'  II.  Grimaldi  ,  Prince  de  M  ON  A  co  ,  Duc  de  \  aieu  t  i  n  o  is ,  l'/tir  de  Fra?t(e  , 

Se  Chevalier  de  la  Toijbrt  d'Or  &  du  SiitJt  Eflrit ,  f,  le  10.  Janvier  jCôi.  âgé  de  6j.  ans , 

ép.  Hipolite  Trivulce  ,  fille  de  niéodore-Charle  Trivulce  ,  Comte  de  Melz.o  , 

&  de  Catherine  de  Gonzague  ,  j-  en  1638. 

, — , A 1; : 

HERCULES    Grimaldi  ,    Marquis  de  Baux,   1642,  Chevalier  à'Alcaiitara  y 
•["l'an  16  ^x.  .ngé  de  z6.  ans, 
. A!-. .. . . 


LOUIS   Grimalni',   Prince  de  Monaco  ,  &c.  né  le  2-5.  juillet 


T 


5.  J.inviei  17x51.  ep. 


Cathertne^Ckarlois 


de  Gramont  ,  fille  d'Antoine  ,  Duc  de  Cramant  ,  Mare'ekal  de 
Frih'tce  ,  &c  de  Francoifi-Marguerile  de  Chivrc,  30..  Mars  1660. 
f  le  4.  Juin  167S.  Agée  de  39.  ans. 
, A _' 

ANTOINE  Grimaidi ,  Prince  de  Monaco,  Duc  de  Valsntinois ,  &c.  né  le  1 5 .  Jan\'ier  1 61Î7 
f  le. II.  Février  1731.  ép.  Marie  de  Lisraine  ,  fiiie  de  Louis  de  Loraine  , 


AJaric-H-poUie ,  née  le  8.  i\îai 

3(r44.  -j"  8.  Oftobre  169.4. 

ép.  Chavle-Emanuel  Pliilibsrt 

de   S  I  M  l  AN  £  , 

Marquis  de  Pianez.z.e. 


Comte  d'Armitr/iac  ,  &  de  Catherine  de  Net.fv'lle-Fillero' 

. r aJ  • 

Caiherine- 

Cl.arlote, 

née  le  7. 
Oa.i69t. 

•j-le  18. 
Juiniûjô. 


i^.  Juin  1^88.  t  30.  Oftobre  1724,,. 


LOUISE-HlrOLITE  Giim.iidi  ,  El-fo!>eth  , 

née  le  ic.  Novembre  iSc>y.  Princeffe  née 

de  Monaco  ,  1.1.  Février  173  i.  ■[•  le  19.  en  1698. 

Décembre  1731.  ép.  F  r  a  nç  o  i  s-  -f 

L  E  o  N  o  R  de   Matignon,  Comte 
ce   Thorigni,   19.  Oil:.- 171Î. 

yojez  la  Table  fiiivi-ifjfc. 


Margmritc-C amille  Grimaldi, 

nés  le  I.  Mai  1700. 

deuxième  femme  de  Louis 

de  Gand  de   MerodEj 

Prince  d'Ifcnghien  , 

ï6.  Avril  I7i0. 


5^9  T)cg>tz, 

delaMaifon  de  GRIMALDI,dc  la  branche  d'ANTIBES. 

ic.   fils   de  Rei  m  ÉR  II.  Prince  de  Monaco,  \  l'an  1358.  (?p.  Cuthtrine  D  o  R  i  *.  ç 

LUC  Gnmaldi ,  Seigneur  d'amibes ,  Sec.  après  fes  neveux  ,  -j  l'an  1409.  ^ 

NICOLAS  Grimaldi ,  Seigneur  A'Antibes ,  Gomverncur  Jean  Grimaldi ,  Conicigneur     n 

Ae  Marfeilte,  cp.  Catherine  D  o  R  j-a  ,  A'jintiiis  ,   |  en  I417. 

des  Marquis  d'0»r/7/*.  ép.  BUtiche  Doi\ia. 


LAMBhRT    Gnmaldi, 
Seigneur  de  Monaco  , 

ép.  la  coulînc  Claude 

Grimaldi  ,    Dame  de 

Monaco. 


->^ 


rHIlIBEH.T 

Prcvô: 
de  l'Egltfe 
de  Nice. 


_-V. 


Jean-Andre'  , 
Evêcjuc  de  C-rnJJe , 
17.  Jum  1485.  Abé 

de  Lexir.s  ,  P'iee- 
Légat   à'jivi^iion  , 

Kancy  en  France  , 
■f    I.  Juillet    1505, 


Louis, 
Chevalier 

de 
Saint  Jean 

de 
JeriiCilem. 


Joland , 

ép. 

Jean 

DORI  A, 

des 
Marquis 
à'Oneille. 


Marie ,  cp.  Hugues 

Villeneuve, 

de 

Vtnce. 


Louis, 
Chevalier 

de 
Maltlic. 


Francoije  ,      .  Cef.nine  , 


Ifcibelle  ,  femme 


Bl.'.r.cl.c 


ep. 

Luc 

D  a  R  I  A. 


ép.  d'Antoine  de  Chateaukeup        cp.  Honore 

Cliarle  ,  de  Randon  ,    Baron  de  _         de 

Marquis        Tourniells  y    le   13.    Janvier       Vulimeuve, 

.  de  IH9'  B.ircn 

C  E  V  E.  de  Tci.rcitcs  , 

i.Oa.  i5c;i. 


. , 

cp.  IjalelU  G  R I  M  A  i  o  i ,  i'iWc  de  Jcan-iiaptifte  Grimaldi  ,  Seigneur  de  Montundicn  , 
crée  Comte  Palatin  en  Ijîj.  &  de  Madeleine  l'alazicini. 
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H  o  R  A^c  E    Grimaldi , 

Echanfon 

de   Philipe   I  l  I. 

Rohd'Efpagnc  , 

•J"  en  161c. 


Idi.. 

Cen:"vre  Grimaldi , 

e'p.  Etienne 
Grillo  de  Gencs. 

JÎHrelic  Grimslii  , 
cp.  Augiiflin 
Franco 

Ciifiidine  , 
tf.al. 

de  Gencs. 

f^ir^inie , 
Relig. 

II 


J  eanne  Grimaldi ,  "l  en  i6ic.  cp.  Jean-Jaque  T  riv  ulc  e  , 
Prince  de  Mufçcco.. 


Marie  ,  Rcligieulc  Carmélite.      I  2. 


cp.   Marie-Aisnie  SriNOLA  ,  fille  &  l.criticre  de  Lucien  Spinoia  ,  Seigneur  de  Mclfetta  ,  &  de       I  3 
BiUne  Spt^ola  ,  1641.  "f  le  19.  Septembre  1670. 


Jeanne- Ala.ie,  née  le  4. 

Juin  164,-, 
ép.  l".  An.ïrél.MPERiAli, 
Prince  do  Franca-viUa. 
1".  Ambioif-,  yLP.-!?.:'. 


Dcvotc-Marie  Reiie'e 

rïée  le  4.  Scprcmbr; 

16^6.  Rciigieufe  d 

S.  Dominique 

.1  Gcr.t  s. 


Tkerefe-Marie  ,  dite  Madcmoifclle  H'foUte- 

dc  Csriadez  ,  née  en  i6j^^.  lyjarie  , 

cp.  Sigifmond- François   d'EsT-,  Rclifieufc 

Marquis  de  S.  Martin  ,  167 1.  à  Ctnes. 


H;;n.  p,e'    'jriiii.iKli  , 

i;c  le  21.  Décembre 

1669.    Ci.tnoine    de 

5trafijourg  ,  1695. 

nomé  y^rehcvé^ne  de 

B-fa-^uon  ,  le  4. 

lvvr;;r  iTiJ. 


Thcrcfe, 
Eée  le  I4. 
Janvier 

Relig.  à. 


Jim:e-Hfoi.lc  , 
née  en  1667. 

•j-Je  13.  Juillet. 

i-oo.ép.Janus- 
Charîe 

de  Crussoi  , 
Duc  d'Ufez.  . 

:8.  Jaav.  lf.96. 


J.    Marie  , 
Religieufe 

de  la 
Vifitation 

à  Monaco. 


Airelle  , 

dite 

Madejiioifeile 

de 

BàitM.. 


59^     GENEALOGIES  HISTORIQUES 
Maison  France.  Charle-Quint  lui  dona  l'Evêché  de  Majorque ,  puis 
o  E        l'Archevêché  d'Oriftagni  en  Sardaigne  ,  &  le  fit  rétablir 
Grimaidi  par  le  Traité  de  paix  dans  tous  les  biens  &  Bénéfices  qu'il 
Monaco,  poffédoit  en  France.  Il  fiit  défigné  C^r^^>2a/ à  la  recoman- 
dation  de  cet  Empereur  ,  mais  la  mort  prévint  fa  promo- 
tion ,  &  l'enleva  le  12.  Avril  1532. 

■  Le  jeune  Prince  de  Monaco ,  que  fon  oncle  avoit  mis 
dans  la  néceffité  de  s'atacher  à  la  Maifon  d'Autriche  ,  en 
metant  fon  petit  Etat  fous  la  garde  8c  la  protection  de  l'Ef- 
pagne  ,  s'atacha  à  Charle-Quint ,  &  eut  beaucoup  de  part 
aux  bonnes  grâces  de  cet  Empereur  ,  qui  lui  dona  le  Mar- 
quifat  de  Campagtta ,  &  le  Comté  de  Canofa.  Il  fe  trouva  à  la 
bataille  de  Lepanthe  l'an  1571.  &  mourut  dix  ans  après  , 
fort  regretté  ,  furtout  des  gens  de  Lettres  ,  dont  il  étoit  le 
Mecenas.  C'étoit  un  Seigneur  bien  fait ,  fage  &  vaillant. 

Ses  deux  aînez  Charle  &  François  étant  morts  quel- 
ques années  après  fans  alliance  ,  la  Principauté  de  Monaco 
échut  l'an  i  5 89.  à  fon  troifiéme  fils  HERCULES  Gri- 
maldi ,  Marquis  de  Campania  ,  &  Comte  de  Canofa  ,  qui 
avoit  d'abord  été  defliné  à  l'Eglife.  Il  fut  alTafliné  l'an 
1604.  par  un  de  fes  fujets. 

Son  fils  HONORE'  II.  Grimaldi  n'avoit  alors  que 
fept  ans ,  il  fut  fous  la  tutelle  de  fon  oncle  maternel  Fré- 
déric Lando ,  Prince  de  Val-di-Toro ,  qui  crut  fe  mettre  en 
sûreté  contre  les  delfeins  de  fes  voifins  ,  en  recevant  garni- 
fon  Efpagnolc  dans  le  château  de  Monaco.  Il  traita ,  le  26. 
Février  160  5 .  avec  le  Comte  de  Fuentes,  Gouverneur  du  Mi- 
lanez  ,  &  entr'autres  conditions  du  Traité ,  lefquelles  furent 
aprouvées  par  le  Roi  d'Efpagne  le  2 1.  Novembre  1 607.  il 
'  fut  ftipulé  pour  lé  maintien  de  la  liberté  &  Souveraineté 
du  Prince  de  Monaco  ,  que  tous  les  Ofiçiers  de  la  garnifon 
feroient  en  entrant  en  place  ,  ferment  de  garder  la  Forte- 
reffe  pour  lui ,  fes  tiacceffeurs  &  héritiers.  Vittorio  Siri.  Mer» 
curio  l.  3 .  fage  700. 

Les  Efpagnols ,  qu'il  introduifit  en  1605:.  dans  Monaco , 
y  agirent  plus  en  maîtres  qu'en  amis ,  ou  en  Protedeurs. 
Le  Prince  devenu  majeur  ,  s'ennuya  de  fe  voir  maitrifé  ; 
il  prit  la  réiolution  de  chalTer  les  Efpagnols  de  fa  ville , 
Bc  l'exécuta  avec  autant  de  courage  «Si  de  prudence  ,  qu'en 
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témoigna  en  pareille  ocafion  Pelopidas ,  fur  l'adtion  duquel  Maison 
il  femble  qu'ait  été  imaginée  celle  du  Prince  de  Monaco.  i>  e 

Comme  il  ne  pouvoir  par  les  forces  feules  faire  réiillir  fon  Grimaldi 
projet ,  il  chercha  fecretement  l'apui  de  la  France  ,  &  par  Monaco, 
Traité  *  conclu  à  Pcronc  le  1 4.  Septembre  1 64 1 .  avec  le  Roi 
Louis  XIII.  il  fe  mit  fous  la  prote£lion  de  cette  Courone. 
On  convint  enl'uite  avec  le  Comte  d'Alez,  Gouverneur 
de  Provence  ,  qu'il  cnverroit  quelques  barques  chargées 
de  troupes  &  de  munitions ,  lelquellcs  fe  trouveroient  le 
jour  de  Saint  Martin  au  port  de  Monaco  ,  pour  féconder 
ï'entreprilc  du  Prince ,  &  afin  qu'on  eût  un  prompt  fecours , 
en  cas  que  lesEfpagnols  tcntaffent  de  reprendre  la  fortereffe. 
Les  préparatifs,  que  l'on  fit  pour  cela  à  Marfeille ,  ne  pu- 
rent fe  faire  lî  fecretement ,  que  le  Cardinal  de  Savoye  n'en 
fut  informé  ,  8c  fur  quelques  autres  indices  des  deffeins 
du  Prince  de  Monaco  ,  il  en  dona  avis  au  Gouverneur 
de  Milan  ,  lequel  écrivit  au  Comandant  de  la  garnifon 
Efpagnolc  de  Monaco  ,  de  veiller  à  la  garde  de  la  place  ^ 
fur  laquelle  les  François  dévoient  exécuter  une  entreprife 
le  jour  de  la  Saint  Martin  ,  &  qu'on  préparoit  pour  cela 
des  Vaiffeaux  à  Marfeille  &  à  Toulon.  Mais  par  un  contre- 
tems  heureux  ,  les  préparatifs  du  Prince  Honoré  n'étant 
pas  encore  prêts ,  il  dépêcha  au  Comte  d'Alez  ,  pour  le 
prier  de  diférer  à  un  autre  jour  l'envoi  de  fon  fecours ,  & 
les  vents  contraires  arêterent  outre  cela  l'armement  naval,de 
forte  que  le  Comandant ,  qui  étoit  atentif  à  tout  ce  qui  fe 
paffoit  au  dedans  &  au  dehors  de  la  place ,  &  qui  oblerf  oit 
toutes  les  allions  du  Prince  ,  &  tout  ce  qui  venoit  du  côté 
de  la  mer  ,  n'ayant  rien  vu  qui  eût  raport  à  l'avis  qu'on 
avoit  donné  ,  le  traita  de  chimère  ,  &  de  calomnie  inven- 
tée par  les  enemis  du  Prince  de  Monaco.  Il  récrivit  au  Gou- 
verneur de  Milan  ,  que  le  Prince  lui  paroifi'oit  très-inoccnc 
des  deffeins  qu'on   lui  imputoit  ,  &  que  s'il  avoit  eu  le 
moindre  indice  ,  il  fe  fcroit  faifi  de  fa  perfone  ,  &  de  celle 
de  fon  fils ,  &  les  auroit  envoyez  dans  le  château  de  Milan.. 
Cette  Lettre  tomba  entre  les  mains  d'une  perfone  afidée 


,  *  Ce  fut  le  Seigneur  de  Corbon  ,  de 
la  Maifon  Grimaldi  ,  qui  négocia  ce 
Traité  ,  &  aprè»  l'expuliion   des   Efpa- 


t^nols  ,  il  fut  établi  Lieutenant  du  Prince 
dans  Monaco  ,  fuivant  une  des  condi-, 
cioDS.  du  Trait é> 
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Maison  au  Prince  de  Monaco.  Elle  lui  fut  remife ,  &  lui  fit  conoî- 
^  E        rfe  la  nécefTité  de  hâter  l'exécution  de  fon  entreprife ,  pour 
Grimaldi  prévenir  les  deffeins  des  Éfpagnols.  Il  imagina  pour  cet 
oNAco.    j^^gj.  ^j^  ftratagême  ,  qui  lui  réiiflit  fort  heureulement.  Il  fit 
femblant  de  vouloir  punir  quelques  fujets  mutins  de  fes  deux 
villes  de  Menton  &  de  Roquebrune  5  il  les  envoya  prendre , 
&  les  fit  amener  dans  les  prifons  de  Monaco  liez  &  garo- 
tez  au  nombre  de  trente  ,  qu'il  avoit  choifis  les  plus  braves 
&  les  plus  déterminez.  Cela  ne  dona  aucun  ombrage  au 
Comandant  ,  qui  même  à  la  prière  du  Prince  ,  envoya 
■une  partie  de  fa  garnifon  vivre  à  difcrétion  dans  les  mai- 
fons  de  ces  prétendus  coupables.  M.  de  Monaco  ayant  ainfi 
afoibli  la  garnifon ,  &  fortifié  fon  parti  dans  la  ville  ,  dona 
un  grand  louper  aux  Oficiers  Efpagnols  le  17.  de  Novem- 
bre ,  &  ordona  que  dans  la  ville  on  fit  grande  chère  à  tous 
leurs  foldats.  Au  milieu  de  la  nuit ,  le  Prince  va  tirer  de 
prifon  fes  trente  prifoniers  ,  dont  quelques-uns  étoient  du 
lecret ,  inflruit  les  autres  du  motif  de  leur  emprifonement , 
&  leur  donc  à  tous  des  armes ,  pour  les  employer  à  la  li- 
berté de  leur  patrie.  Quelques  habitans  des  plus  braves  fe 
joignent  à  eux.  Il  y  ajoute  quelques-uns  de  fes  Domcfli- 
ques ,  &  partage  cette  troupe  en  trois  bandes ,  donc  à  fon 
fils  la  première  ,  qui  étoit  de  trente  hommes  ,  met  à  la 
tête  de  l'autre  ,  qui  étoit  de  vingt  hommes ,  un  brave  Ofi- 
■cier  ,  nomé  Jérôme  Rey  ,  &  il  prend  la  troifiéme  compoféc 
de  cinquante  hommes  tous  réfolus  de  périr ,  ou  de  délivrer 
leur  patrie.  Le  jeune  Prince  plein  d'ardeur  &  de  courage , 
va  ataquer  un  corps  de  garde  ,  &  s'en  rend  le  maître.  Rey 
en  ataque  une  autre  avec  le  même  fuccès  ,  &  le  Prince 
•  de  Monaco  done  fur  le  porte  principal  qaî  étoit  à  la  place. 
Le  combat  efl  plus  rude  &  plus  fanglant  de  fon  côté  ,  il  ell 
rcpouffé  deux  fois  ,  mais  à  la  troifiéme  charge  ,  il  l'em^ 
porte  ,  &  force  le  Comandant  à  fe  rendre  prifonier  avec 
fa  garnifon.  Il  n'y  eut  qu'un  des  gens  du  Prince  de  tué , 
&  fort  peu  de  bleflez.  Il  mit  auflîtôt  1^0.  hommes  choifis 
dans  le  château ,  pour  le  garder ,  &  écrivit  fur  le  champ 
au  Seigneur  de  Corbon  ,  Gouverneur  d'Antibes ,  pour  lui 
demander  le  fecours  que  la  France  lui  avoit  promis.  On 
lui  envoya  une  partie  de  la  garnifon  d'AntiSes ,  qui  fit 

telle 
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telle  diligence  ,  qu'elle  ariva  le  lendemain.  Le  Comte  d'A-  Maison 
Icz  fit  en  même  tcms  partir  plulieurs  barques  chargées  de       °  ^ 
munitions  de  guerre  &  de  bouche ,  pour  mettre  dans  la  ^"'^ldi 
place  ,  dont  on  chafTa  de  cette  manière  les  Elpagnols.  Le 
Prince  renvoya  le  Comandanr ,  &  lui  remit  le  Collier  de 
la  Toifon  d'or  ,  pour  le  rendre  au  Fvoi  d'Efpagne. 

Les  conditions  du  Traite  de  Perone  ,  ctoicnt  qu'il  entre- 
roit  dans  la  place  de  Monaco  une  garnifon  de  500,  foldats 
tous  François  naturels ,  foudoyez  par  le  Roi ,  fans  que  le 
Prince  de  Monaco  ni  les  iujcts  loient  chargez  pour  ce  re- 
gard d'aucune  dépenfe.  Que  le  Prince  fera  Gouverneur 
pour  le  Roi  de  la  place  de  Monaco  ,  &  avec  Patentes  de  fa 
Maieftc  :  comme  ieront  après  lui  fcs  héritiers  &  fucceflcurs 
en  ladite  Principauté  ,  &  avec  la  même  autorité  qu'ont  les 
Gouverneurs  des  autres  places  de  France ,  fur  les  Oficiers  & 
foldats.  Que  ledit  Prince  donera  le  mot ,  &  tiendra  les 
clefs  de  la  place.  Qu'il  y  aura  dans  la  place  un  Lieutenant 
dudit  Prince  ,  pour  comander  à  la  garnilon  en  fon  abfence. 
Que  le  Lieutenant  &  tous  les  autres  Oficiers  François  en- 
trant dans  la  place  ,.  feront  ferment  entre  les  mains  dudit 
Prince  ,  de  la  garder  fidèlement  pour  lui  &  pour  fes  fuc- 
ceflcurs ,  fous  la  protection  &  dans  le  fervice  de  fa  Ma- 
jefté.  Que  fadite  Majeflé  laifl'era  ledit  Prince  en  fa  liberté 
&  Souveraineté  de  Monaco  ,  Menton  &  Roquebrune  ,  fans 
que  ladite  garnifon  Royale  ou  autres  l'y  puiifent  troubler  , 
&  s'ingérer  jamais  en  ce  qui  eft  de  ladite  Souveraineté  de 
terre  &  de  mer  ,  encore  moins  au  gouvernement  &  juftice 
de  fes  peuples ,  &  adminiftration  de  fes  peuples.  Que  pour 
dédomager  ledit  Prince  des  Terres  que  les  Efgagnols  lui 
confifqueront  dans  le  Royaume  de  Naples  &  l'Htat  de  Mi- 
lan de  25.  mille  écus  de  rente  anuelle  ,  en  fonds  de  terres 
féodales ,  Sa  Majeflé  lui  doneroit  autant  de  revenu  annuel 
en  France  ,  en  pareille  nature  de  Terre  ou  Fiefs ,  érigeant 
une  partie  d'icelle  en  titre  de  Duché  &  Pairie  de  France 
pour  ledit  Prince,  l'autre  en  titre  de  Marquifat  pour  fon  fils, 
&  une  autre  en  titre  de  Comté.  Enfin  ,  que  S.  M.  honorera 
ledit  Prince  de  fes  Ordres  de  Saint  Michel  &  du  Saint  Ef- 
prit ,  &  le  Marquis  fon  fils ,  lorfqu'il  aura  l'âge  compétent. 

LcRoi  dona  fur  ccTraité  fes  Letrcs  Patentes  du  1 1 .  Janvier 

Ddd 
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Maison  ]643.  lefquelles  furent  enregiftrées  au  Parlement  le  6.  Fé- 
i>!e        vrier,  &  en  la  Chambre  des  Comptes  le  27.  Mars  de  la  mê- 
(^iMAtDi  jne  année. 

Monaco.  Après  cette  expédition  ,  le  Prince  de  Monaco  alla  trou- 
ver le  Roi  LoUis  XIII.  au  camp  devant  Perpignan  ,  &  il 
fut  créé  le  22.  Mars  1 642.  Chevalier  de  fes  Ordres.  Le  Roi 
lui  dona  le  Valentinois ,  qu'il  érigea  en  Duché-Pairie  par  fes 
Xetres  Patentes  du  mois  de  Janvier  1643.  ^^  Marquifat  de 
Baux  en  Provence  ,  le  Comté  de  Carladez,  en  Auvergne  , 
&  les  Baronies  de  Btds  en  Dauphiné ,  &  de  Calvinet  en  Au- 
vergne. La  rellitution  des  biens  qui  lui  avoient  été  con- 
fifqucz  par  l'Efpagne  ,  fut  Ilipulée  par  l'Article  104.  du 
Traité  des  Pyrénées  ,  &  promife  par  le  Roi  Catholique. 

Le  Prince  de  Monaco  avoir  de  fon  mariage  avec  Hiffo- 
lue  'Ifivulce ,  fiiie  du  Comte  de  Melzo ,  pour  fils  unique  Her- 
cules Grimaîdi ,  Marquii  de  Baux  ,  Chevalier  de  l'Ordre 
d'Alcantara ,  qui  l'avoir  fort  bien  fécondé ,  lorfqu'il  fal- 
lut cbaffer  les  Iifpagnols  de  Monaco.  Il  le  perdit  ,  l'an 
165 1.  par  un  funefle  accident.  En  tirant  au  blanc  ,  il  fut 
tué  d'un  coup  de  fulil  débandé  opinément  des  mains  d'un 
de  fes  gardes  ,  âgé  de  vingt-fix  ans  ,  laiffant  de  Marie- 
Aurelie  Spimla  cinq  ûWes  y  &  LOUIS  Grimaîdi,  qui  fuc- 
céda  en  1 662,.  à  fon  ayeul  dans  la  Principauté  de  Monaco  , 
&  dans  fes  autres  biens.  Il  fervit  fur  la  flotte  des  Hollan- 
dois  au  combat  naval  du  Texel ,  contre  les  Anglois  ,  & 
fuivit  le  Roi  dans  fes  campagnes  des  Pays-Bas ,  où  il  fc  dif- 
ringua  en  plufieurs  ocafions.  Le  Roi  lui  dona  ,  le  3 1.  Dé- 
cembre 1688.  le  Collier  de  fes  Ordres,  &  le  noma  en  1698. 
fon  Ambalfadeur  extraordinaire  à  Rome  ,  où  il  dona  ,  le 
19.  de  Décembre  1700.  le  Collier  de  l'Ordre  du  Saint 
Efprit  aux  deux  Princes  Sobieski  ,  en  vertu  des  pouvoirs 
qu'il  en  avoit  du  Roi.  Il  y  mourut  le  3.  Janvier  fuivant ,  & 
lailfa  entr 'autres  enfans  de  CatheriKe-Charlotte  de  Gr amont  ^ 
Antoine  Grimaîdi  ,  qui  lui  fuccéda  ,  &  H  o  n  o  r  e*^ 
Grimaîdi  ,  Chevalier  de  Malthe  ,  puis  Ahé  de  Saint 
Maixant  en  Poitou  en  1717.  &  nomé  en  Octobre  1723.  à 
l'Archevêché  de  Befançon  ,  qu'il  remit,  l'an  1732.  entre 
les  mains  du  Roi ,  &  a  été  nomé  Abé  de  Vauluilant.  Il  eft 
reflé  le  dernier  mâle  de  fa  branche  ,  ayant  furvécu  à  fon 
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frère  aîné  le  Prince  de  Monaco  ,  qui  avoir  été  nomé  &  Maison 
admis  Chevalier  des  Ordres  du  Roi  en  1724.  &  en  faveur       de 
duquel  il  avoir  renoncé  aux  prétentions  qu'il  pouroit  avoir  Grimaidt 
dans  la  fuite  fur  le  Duché  de  Valentinois.  Monaco. 

Comme  le  Prince  de  Monaco  n'avoir  point  d'enfans 
mâles  de  fon  mariage  avec  Marie  de  Loraine-Armagnac  ,  il 
maria  ,  le  1 5 .  0£lobre  1 7 1  ç .  fa  fille  aînée  L  o  u  i  s  e  -  H  i  p- 
POLiTE  fon  héritière  préfomptive ,  à  François-Leonor. 
de  Matignon  ,  Comte  de  Thorigni ,  à  condition  de  pren- 
dre lui  &  les  fiens  le  nom  &  les  armes  de  Grimaldi  ,  fans 
pouvoir  ajouter  aucun  nom  à  celui  de  Grimaldi  ,  ni  écar- 
telcr  d'autres  armes.  Il  lui  remir  en  même  rems ,  en  venu 
des  Lerres  Parentes  du  Roi ,  du  mois  de  Janvier  1643.  qui 
étcndoienr  la  Duché- Pairie  aux  filles ,  au  défaur  des  mâles , 
la  Pairie  &  Duché  de  Valenrinois.  Le  Roi  Loiiis  XV.  lui 
acorda  de  nouvelles  Letres  d'éreftion  ,  en  Duché  Pairie  au 
mois  de  Décembre  fuivanr  ,  régiftrées  au  Parlement  en 
1716. 

Après  la  morr  du  Prince  de  Monaco  ,  arivée  le  20.  Fé- 
vrier 1 7  j  I .  la  DuchefFe  de  Valenrinois  fe  fir  reconoître 
PrincefTe  de  Monaco  ,  titre  dont  elle  ne  joiiit  que  jufqu'au 
29.  Décembre  de  la  même  année,  qu'elle  mourut  à  Monaco 
de  la  petite  vérole  ,  laiflant  plufieurs  enfans ,  dont  l'aîné 
H  o  N  o  R  e'-C  a  m  I  l  l  e-L  e  o  n  o  r  Grimaldi  lui  a  fuccédé 
fous  la  tutelle  du  Duc  de  Valentinois  fon  perc.  Sa  fœur 
Marguerite-Camille  Grimaldi  a  époufé  en  1 720.  Louis  de  Gand 
de  Mirode ,  Prince  â^IJenghicn  &  de  Mafmimes  ,  Chevalier 
des  Ordres  du  Roi ,  dont  elle  n'a  point  encore  d'enfans. 


II.  Race  des  Princes  de  Monaco,  i^ué  de  la  Maifon 
</^Goyon-Matignon. 

LA  Maifon  de  G  O  Y  O  N-M  A  TI  G  N  O  N  ,  dont  eft     nm.  d« 
le  Prince  de  Monaco  d'aujourd'hui ,  fubflitué  au  nom  &  Grands  ofi- 
aux  armes  de  Grimaldi ,  peut  être  mife  au  nombre  des  plus  comone 
illuftres  du  Duché  de  Bretagne  ,  foit  par  fon  ancieneté  ,  tom.  5.  p. 
&  fon  illuftration ,  foie  par  fes  alliances.  On  trouvé  GUIL-  5"4- 
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Maifon  de  GO  YO  N-M  ATI  G  N  O  N  ,  de  laquelle  eft 

ETIENNE     GoYON,  Seigneur  de  la  Koche-Coyon  Se  àt  Tle^enou  ,  vivoit  encore 
T  en  1 119.  ép.  vers  l'an  1170.  Lucie  ,  Dame  de  Matignon. 


.„A 


HUGUES    Goyon   étoit 
inort  en  iiip. 


ALAIN    Goyon  ,   Seigneur     Geofroi.      Etienne.     Jean. 
de  Lanquenm  ^  tefta  en  izji. 


Raoul       Denjfe  Goyon  ,  Dame 
Goyon  ,  de  Mutignon  ,  ^  en 

■\  1;  1.  1184.  f.  1.  ép.  Robert. 

Vicomte 
de  Merdrignac. 


ETIENNE  Goyon  ,  Seig.  de  Lanquenan. 


ALAIN    Goyon  1 1.  Seigneur  de  Matignon  &  de 
Lanquenan  ,  ép.  Mathilde. 


Etienne, 

t.f.l. 


BERTRAND   I.  Sire 
de  Matignon. 


Bertrand, 
1"  I30J- 


ETIENNE    II  î.  Sire  de  Matignon  Se  de  la  Koche-Coyon  , 
étok  mort  en  1363.  ép.  i".  Jeanne,  i".  Alix  Pa  y  n  e  i. 


Pierre  ,  Seignenc 
de  Launai-Bouquien^ 


Alix  Goyon  , 

femme 
de  Guillaume, 
Seigneur  de 
Coatquen. 


Kenéi  Goyon, 
femme  de 

Silvellre 

BUDE,  Seig. 

du  Hird, 


ALAIN    in.  Goyon, 

Chevalier  ,  f  avant 

fon  père  ,  ép.  Jaqueline 

de   Ri  EUX. 


Marguerite  Goyon  f 

ép.  i".  Gilbert ,  Seigneur 

du  C  A  M  B  o  u  T.  2".  Thoma»' 

P  E  R  c  E  V  A  u  X  ,  Seigneur 

de  Canavet. 


BERTRAND  II.  Sire  de  Matignon  &  de  la  Koche- 
Goyon  ,  vivoit  en  1380.  ép.  Jeanne  de  D  i  n  a  n  , 
fille  de  Roland  ,  Seigneur  de  M0ntafila.1t  , 
&  de  Jeanne  de  Craon,   ' 


Etienne  Goyon  ,  Seigneur  de  Latmai- 

Bouquien  ,  Maréchal  &  Amiral 
de  Bretagne  ,    a  formé  la   branche  de 

GoyON-tA-MoUSSAYE. 


BERTRAND    III.   Sue  de  Matignon  Sa  âe  là  Roche-Goyon  ,   f  «"  Angleterre  l'an  1 40/. 

ép.  Marie  de  Rochefort,  fille  puînée  de  Jean  ,  Sire  de  Rochefort ,  d'Anceiiis 

&  de  Châteauneuf ,  &  de  Jeanne-  d'Ancenis. 


10     ]EAN. 

Voyez, 

A 


Lancelot 

Goyon  , 

Seis.  du  Lude, 

Chambellan 

du  Duc 

de 

Bretagne. 


.-v.-^. 


Mathilde  Goyon  , 

ép.  Jc-an 

de 

BaUmanoir, 

Seig.  du  Bail 

•de  la  Mothe  , 

en  ixjo7. 


IJabeau  Goyon  , 
ép.    i".  1408.  Pierre 

d'A  M  B  o  i  s  E  ,   Vicomte 
de  Thoiiars,  1°.  avant 
1411.  Thomas  Ston  , 

Chev.  Anglois.  3°.  en  I435. 
Geofroi  Timerïuc. 


Mni  e  Ccy«-i, 

ep 

Roland 

M  A  D  E  u  c  , 

Seigneur 

de 

CuemadeHc  ^ 


Table  II.  5P7 

iffuë  la  féconde  race  des  Princes  de  MONACO. 


Dégrez, 


JEAN    GoYON,    Sire  de  Matignon  &  de  la  Roehc-Goyon ,  B.iron  de  Thori^r.i  ,  Chambellan 

du  D.  de  Bretagne ,  j-  en  Février  14Ç0.  cp.  Marguerite  de  Mauni  ,  héritieie  de  Thorigni  ', 

après  la  mort  de  fon  tVere  ,  f  en  i^6(). 

. -^ , 

Marie  Goyo'i  ,    B  E  RT  R  A  N  D   Govon  IV.       Alain  Goyon  ,        Jeanne  Coyon  ,        Ifibeaii  , 
dp.  Sic   àe  Matignon  ,  &  Sue  dcThieuville ,      ép.    l".   Roland        femme 

Richard,        Chanibcl.  du  Roi  Cliarle  VU.        Grand  Ecuyer         MADEUc,Sire     de  Gui,  Sire 
Sire  t  's  3-  Septembre  14SC.  de  France  ,  de    Cucmadeuc.    d'EsriNAY  , 

d'EspiNAY,    ép.  Jfi»«»«  du  Perrier  ,   fille  Chevalier  1".  Jean  Seig.  de  la 

16.  Sept.  .nînée  de  Jean  ,  Seigneur  de  Sa'mi  Michel,        Couvran,        Rivière, 

I^jj.  dcSaiittQueriiin  ,  Sida  Terrier,  f   I4P°'  Seigneur  de    la        &  de  la 

18.  Septembre  1441.  Morandaye,  Marche. 
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II 


GUI,  Sire  de   Matignon  &  de  la  Roche-Coyon  ,  Baron  de   Thorigni ,   Confeillcr  ,   Chambellan 

du  Roi ,  &  des  Ducs  de  Bret.igne  ,  -f  le  11.  Mars  1497.  ép.  Perrone  de   J  e  u  c  o  u  R  r  , 

fille  aînée  &  héritière  de  Jean  ,  Seigneur  de  ]cucourt  &  de  Perette 

de  Troiijfeaville  ,   1485. 


IZ 


J  o  A  c  H  I  N  ,   Sire   de    Matignon  , 

L.  G.  en  Kormandic  ,  "t  le  ç. 

Octobre    1549.    ^'  '•   ^P*    Fratjfoifc 

de  Daillon  du  Lude  ,    veuve 

de  Jaque  ,    Vicomte  de  Rohan, 


J  A  Q_U  E    I.  Sire  de  Matignon  ,  Baron  •^nne.t'emme 

de  Thori^i ,  né  pofthume  ,  l'annetin  de  François 

du  Roi  ,  -j-  l'an  1537-  "^P-  -^nne  de  Silly  ,  Lesperviir  ^ 

Dame  de  Lonray  ,  fille  aînée  &  Seigireur 

héritière  de  François  de  Silly  &  d'Aime'e  de  la 

de  Fayette  ,  Dame  d'tionneur  de  la  Reine  Boniarditre, 
de  Navarre. 


J  A  Q^U  EH.  Sire  de  Matignon  ,  Comte  de  Thorigni ,  Prince  de  Mortagne  ,  Chevalier  des  Ordres 
du  Roy  ,  Gouverneur  de  Guyenne  ,   Maréchal  de  France  ,  né  en  1531' 

•j-  le  17.  Juillet  IÇ97.  ép.  Françoife  de  Daulon  du  Ludh  ,  fiile  aînée  de  Jean  II.  Comte  du  Ludc , 
Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi  ,  &  d'Anne  de  Batarnay  ,    le  a.  Mai  IjjS. 


Odet,  de 
Matignon  , 
Comte  de 
Thorigni , 
Chevalier 
des  Ordres 
du  Roi  , 

IÎ9T.  tf-1- 


CHARLE  ,  Sire  de  Mat  gnffn  ,  Comte  de  Thorigni , 

Prince  de  Mortagne ,  Chevalier  des  Ordres  dit  Roi , 
159p.  né  en  1564.  "J"  le  S.  Juin  \6^Z.  ép.  Eléonore 

d'ORiEANS  ,  fille  puînée  de  Léonor  d'Orléans  , 

Duc  de  LoNGUEviLLE  ,   &  de  Marie  de  Bourbon  , 

Ducheflc  d'E/ioutevillc, 


.-A. 


Cillone  de 

Matignon  , 

•fie  10.  Dec. 

1641. 

ép.  Pierre  de 

Harcourt , 

M.  dcBevron, 

30.  Nov.if78. 


Anne 

de 

Matignon , 

ep. 

René  de 

Carbonhi , 

Seig. 

de  Canify. 


Henri  , 
né  en 

t 

en 

1610, 


J  A  Qjj  E   de  Matignon  , 

Comte  de  Thorigni  , 

né  le  10.  Mars  lypp. 

tué  en  duel  le  iç.  Mars 

l6i6-  ép.  Henriette 

de  la  GuicHE  ,  Dame 

de  Chaumont  , 


Leonor  de  Matignon, 
Evêque  de  Lizieux  , 

Commandeur  des 

Ordres  du   Roi  ,    31. 

Décembre    1661.   f  le 

14.  Février  idSo. 


FJ^ANÇOIS 

de 
Matignon. 

B 

Table 


Catherine  GillonCy 
née  le  6-  Mai 

1601.  •[■  en  Mars 

1662.  ép.  François 
de  SiiLY  ,   C, 
puis  Duc  de  la 
Roche  -  Giiyon  , 

Grand  Louvetier 
de  Fiance. 


15 


14 


ï5 


16 


398      GENEALOGIES   HISTORIQUES 

MArsoN  LAUME  Goyon,   Témoin  des  donations  que  firent 

D  E        Jean  &  Geàouin  de  Dol  à  l'Abaye  de  Saint  Florent  Jes-Sau- 

Grimaldi  mur  ,  dans  le  tems  que  Guillaume  leur  frère  en  étoit  Abé, 

Monaco.   ^  ^gj-j  jg  Pontificat  de  Grégoire  VIL  Titres  de  Saint  Florent t 

preuves  de  l'HtJt.  de  Bretagne ,  far  D.  Lohineau  ,  page  i  2.7. 

GEOFFROI  Goyon,  fils  de  Guillaume  ',  con- 
firma en  1080.  la  donation  que  fon  père  avoir  faite  aux 
Religieux  du  Mont  Saint  Michel.  Ibid.  On  trouve  en- 
core pluficurs  perfones  de  ce  nom  ,  dont  rHifl:oire  de 
Bretagne  fait  mention  ,  mais  la  fuite  généalogique  n'en 
efl:  conuë  que  depuis  ÉTIENE  Goyon,  qui  époufa 
vers  l'an  1 170.  Lucie ,  Dame  de  Matignon.  Il  fit  plu- 
fieurs  donations  à  l'Abaye  de  Saint  Aubin  des  Bois ,  près 
Matignon,  es  années  izop.  12 14.  &  1219.  BERTRAND 
Goyon  ,  Sire  de  Matignon ,  qui  décendoit  de  lui  au  qua- 
trième degré  ,  époufa  ,  comme  le  dit  D.  Lobineau  (  Hifl. 
de  Bretagne  ,  dans  les  Tables  Généal.  des  Ducs  de  Breta- 
gne) l'héritière  des  Seigneurs  de  iîof^fifww.  Un  manufcrit 
porte  qu'elle  étoit  fille  d'Olivier  ,  Seigneur  de  la  Rochede- 
rien  ,  par  Plaifon  ,  Dame  de  Rochederien  fa  femme  , 
devenue  héritière  de  cette  Terre  par  la  m.ort  fans  enfans 
d'Alain  fon  frère.  Ils  avoient  tous  deux  pour  père  ,  fuivant 
le  même  Manufcrit ,  Conan ,  frère  puîné  d'Alain  ,  Comte  de 
Penthievre  &  de  Treguier  ,  lequel  étoit  ariere  petit-fils  du 
Comte  Eudon  ,  frère  puîné  d'Alain  ,  Duc  de  Bretagne. 

ETIENE  III.  Chevalier  Seigneur  de  Matignon  , 
fils  aîné  de  Bertrand ,  fut  un  des  principaux  qui  fuivirent 
le  parti  de  Charle  de  Blois ,  Duc  de  Bretagne  ,  &  de  la 
DuchefiTe  Jeanne  ,  dans  la  guerre  qu'ils  eurent  à  foutenir 
contre  le  Comte  de  Montfort.  Outre  onze  cens  livres  de 
rente  qu'il  reçut  à  viage  ,  du  Duc  &  de  la  Duchefl"e  ,  en 
confidération  de  fes  fervices ,  il  en  fut  gratifié  du  domaine 
de  la  ville  de  Hameon  le  20.  Février  1341.  Il  efl  qualifié 
dans  cet  a£te  ,  leur  cher  ^  amé  coujin,  ^  féal  Bacheler  M. 
Efticuhle  Goyon ,  Sire  de  Matignon.  Etiene  fonda  avec  Pierre  & 
Etiene  fes  frères ,  en  1339.  une  Chapellenie  en  l'Eglife  de 
Sainte  Marie  de  Matignon.  Alain  III.  fils  d'Etiene  III, 
mourut  avant  fon  père ,  &  laiffa  de  Jacqueline  de  Rieux,  deux 
fils ,  par  lefquels  la  Maifon  de  Goyon  fut  partagée  en  deux 
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branches.  E  t  1  e  n  E  Goyon  ,  Seigneur  de  Lotmai-Bauquicn ,  Maison 
Maréchal  8c  Amiral  de  Bretagne  ,  lequel  étoit  le  puîné  ,  a        de 
formé  la  branche  des  Marquis  de  Goyon-la-Moussaye  ,  Grimaldi 
dont  le  dernier  étoit  Amauri  Goyon,  Marquis  de  la.  Monaco. 
Moujfaye  ,  Comte  de  Quintin  ,  Gouverneur  de  Rennes  , 
lequel  époufa  par  Contrat  du  1 1.  Avril  1629.  Hcnricne-Cu- 
therine  de  la  'j  our  ,  l'œur  du  Vicomte  de  Turenne  ,  &  fille  de 
Henri  de  la  Tour  ,  Duc  de  Bouillon  ,  Alarcchal  de  France  ,  & 
d'Elizabeth  de  Na^au-Orange. 

BERTRAND  II.  Sire  de  Matigtwn ,  &  de  h  Roche- 
Goyon  ,  fils  aîné  d'Alain  III.  continua  la  lignée  des  Sires 
de  Matignon  avec  Jeanne  de  Dinan.  Il  porta  la  banierc  de 
Bertrand  du  Gucfclin  à  la  bataille  de  Cocherel ,  donée  la 
24.  Mai  1464.  &  fut  un  des  principaux  Capitaines ,  qui  le 
fuivircnt  en  Elpagnc  l'an  1366.  Il  fut  des  principaux  Sei- 
gneurs de  Bretagne  ,  qui  fignerent  la  ratification  du  Traité 
de  paix  entre  le  Roi  Charle  VI.  &  Jean  le  Vaillant ,  Duc 
de  Bretagne,  faite  à  Guerandc  le  16.  Avril  1380.  Ce  fut 
en  vertu  de  ce  Traité,  que  BERTRAND  III.  Sire  de  Ma- 
tignon ,  fils  unique  de  Bertrand  II.  rentra  en  pofTeflîon  du 
château  de  la  Roche-Goyon  ,  dont  Etiene  ,  fon  bifayeul , 
avoir  été  dépouillé  par  le  Comte  de  Montfort  pour  avoir 
fuivi  le  parti  de  Charle  de  Blois.  Il  fonda  avec  fa  femme 
Marie  de  Rochcfort  la  Chapelle  de  S.  George  dans  l'Eglife 
de  Sainte  Marie  de  Matignon. 

Leur  fils  aîné  JEAN  Goyon  ,  Sire  de  Matignon  ,  &  de 
la  Roche-Goyon  ,  ayant  hérité  du  chef  de  fa  ÏQvamQ  Marguerite 
de  Matmi ,  de  la  Baronie  de  Thorigni  en  Normandie  ,  s'éta- 
blit en  cette  Province.  Il  fonda  en  1432.  une  chapelle  en 
l'Eglife  de  Matignon  ,  &  le  Duc  de  Bretagne  lui  acorda  , 
le  I .  Odobrc  1 4?  3 .  la  permiflion  de  contraindre  fes  hommes 
&  vaffaux  de  faire  la  garde  dans  fon  château  de  la  Roche- 
Goyon.  II  laiifa  entr'àutres  cnfans  ,  B  E  RT  R  A  N  D  IV. 
Sire  de  Matignon  ,  &  Alain  Goyon  ,  Sire  de  Thieu- 
ville  ,  de  Villters ,  &  de  Menil-Garnier  ,  lequel  s'atacha  à 
Loiiis  XL  lorfque  ce  Prince  n'étoit  encore  que  Daufin  , 
&  en  reçut  plu  (leurs  gratifications.  Ce  Roi  l'inftitua  Bailli 
&  Capitaine  de  Caën  ,  &  le  fit  quelque  tems  après  Grand 
Ecuyer  de  France ,  charge  qu'il  exerça  dès  l'an  1470.  Le  Roi 
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Maison  Charle  VIII.  fuccefleur  de  Louis  XI.  le  continua  dans  la 

°  ^        même  charge  ,  le  retint  fon  Confeiller  Chambellan  ,  & 

MoNAr'  l'ho^oi"^  d"  Collier  de  fon  Ordre.  Alain  tefta  le  i8.  Mai 

oNAco.    j^^Q  ^  laiffa  de  fa  femme  Marguerite  Clerct ,  fille  de  Jean 

Cleret ,  Seigneur  de  Fontaines ,  &  de  Marguerite  de  Ro- 

chechoiiart ,  Françoije  Goyon  ,  qui  époufa  Jean  de  Quellenec, 

Vicomte  du  Fou ,  &  Baron  du  Pont ,  auquel  elle  porta  les 

terres  de  Villiers ,  de  Thieuville  ,  &  de  Menil-Garnier. 

BERTRAND  IV.  Sire  de  A'Jatignofî ,  reçut  en  1442.  un 
don  de  200.  liv.  en  confidération  de  fes  grands  fervices  , 
Se  eut  le  I.  Juillet  14ÇO.  des  Letres  de  retenue  en  l'Ofice 
de  Chambellan  du  Roi,  Pierre  ,  Duc  de  Bretagne  ,  qui  le 
nome  fon  coujin ,  lui  acorda  ,  le  28.  Mai  145:1.  qu'en  aten- 
dant  le  jugement  du  diférend  qu'il  avoit  avec  les  Sires  de 
Rieux  ,  de  Rochefort  &  de  la  Hunundaïe  ,  au  fujet  de  la 
préféance  en  fon  Parlement  de  BTetagne  ,   comme  premier 
Ba/meret,  il  pouroit  prendre  rang  &  féance ,  où  bon  lui  fem- 
bleroit,près  de  fes  Barons.  Son  petit-fils  JOACHIM,Sire 
de  Matignon ,  fut  Lieutenant  Général  pour  le  Roi ,  de  la 
Povince  de  Normandie.  Il  mourut  fans  poftérité ,  &  la  li- 
gnée fut  continuée  par  fon  frère  puîné  JAQUE  I.  Panne- 
tier  du  Roi ,  auquel  le  Roi  François  I.  fit  don  le  19.  Juin 
ï  5  24.  de  la  Seigneurie  de  MonteJJon.  Il  mourut  l'an  1 5  3  7.  en 
Piémont,  où  il  comandoit  lesSuifTes,  &  mérita  par  fa  fidé- 
lité d'être  regretté  de  ce  bon  Roi.  Il  fut  perc  de  JAQUE  II. 
■  Sire  de  Matignon  ,  qui  hérita ,  par  le  décès  de  fon  oncle  , 
de  la  Seigneurie  de  la  Roche-Goyon  ,  &  de  la  Baronie  de 
Thorigni ,  que  le  Roi  Charle  IX.  érigea  en  Comté  en  fa 
faveur.  Il  avoit  été  élevé  enfant  d'iioneur  auprès  de  Hen- 
ri II.  encore  Daufin.  Il  fignala  en  plufieurs  ocafions  fon 
zélé  pour  le  fervice  du  Roi ,  &  fut  fait  prifonier  à  la  bataille 
de  Saint  Quentin  en  1 5;  57.  Deux  ans  après ,  la  Reine  Ca- 
therine de  Médicis  lui  fit  doner  la  Lieutenance  Générale 
de  Normandie.  Le  Roi  Henri  III.  voulant  recompenfer  fes 
fervices,  lui  confirma  cette  charge  en  1575.  l'éleva  à  la 
dignité  de  Maréchal  de  France  le  14.  Juillet  i  579,  &  l'ho- 
nara  le  3 1 .  Décembre  fuivant ,  du  Collier  de  fes  Ordres. 
Les  années  fuivantes ,  le  Maréchal  de  Matignon  fit  avec 
beaucoup  de  fuccès  la  guerre  en  Guyene  ,  contre  les  Hu- 
guenots : 
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Bégrez, 


Les  Comtes  de  THORTGNI ,  devenus  Ducs  de  V  ALENTINOIS , 
&  Princes  de  M  O  N  A  C  O. 

B 

FRANÇOIS,  sire  de  Matignon,  Comte  de  Therigni  8c  de  Gdeé ,  Chevalier  des  Ordres  du  Koi  t 

L.  G.  en  baflc  Normandie  ,  né  le  17.  Mars  lecy.  ■\  le  ij.  Janvier    1675. 

cp.  jinne  Malon  dcBoRCi,  fille  de  Claude  Malon  ,  Seigneur  de  Berci , 

&  de  Catherine  Haiert  de  Montmort ,  13 ,  Oft.  Kj  1 .  f  le  1.  Av.  1688. 


HENRI. 

Sire  de 

Matignon, 

Comte 

de 

Thorigni  , 

t  le  zS. 

■Décembre 

itfSi.  ép. 

Marie- 

Franfoife 

le 

Tellier.  , 

Dame  de 

Luthu- 

mimre  , 

1548. 


Leonor  , 
Evêquc 

& 

Comte 

de 

Lideux  , 

t  le  14- 
Juillet 
17 14. 
âgé  de 

yj.  ans. 


Charle  , 

]A(iyE  , 

Comte 
de 

Eveifue 
de 

Gacé  , 

Cendom, 

t 

en  1674. 

f.  al. 

t  leiî. 
Mars 
1717. 

JAQUE  III. 

Sire 
de  Matigon , 

Comte 
de  Therigni , 

né  le  2.S. 
Mai  1544.  -f- 
le  i4.Jaiiv. 

1715. 

4p.  fa  nièce 

Charlote 

de 

Matignon, 

17.  Dec. 

i<Î7{. 

tle4. 
Avril  1711. 


Ch  AME- 
AUGUSTH 

Goyon 

Matignon  , 

Comte 

de  Cacé  , 

né  le  18.  Mai 

1^41. 

Maréchal 

de  France , 

le  8.  Février 

1708.  père 

du 

Comte 

de^ 

Gacé. 


Marie- 

Franfoife , 

née  le  3.  Août 

1648.  fie  II. 

Oélobre  1719. 

ép. 
Robert- Jean- 
Antoine 
de 
Framquetot , 
Comte 
de 

L.  G. 

des  Armés 
du  Koi. 


^nne , 
née  le 

10. 
Juillet 
1650. 

ép. 

René  , 

Mar'quis 

de 
Nevet  , 

1570. 


x5 


ï? 


Charlote  , 

née  le  30. 

Août  1657. 

tle  4. 

Avril  1711. 

ép. 

fon  oncle 

Jaque  1 1 1. 

Comte 

de 
Tl.or  gni. 


Cniherine-Therefe  , 

née  le  zi.  Mars 

l652.  t  'c  7-  Dec. 

169p. 

ép.  1°.  J.  Bapt. 

CoLBERT,  Marquis 

de  Seignelay. 

i".  Charle 

de  LoRAiNE  ,    C. 

de  Marfan .Sire 

de  Fom ,  11.  Fév. 


JAQUE-FRANÇOIS-LEONOR 

Goyon  ,  Sire  de  Matignon  ,  du  furnom 

de  GRIMALDI ,  né  le  11.  Novembre  i68p. 

Duc  de  Valentmoh , 

Pair  de  France  ,  Seigneur  à'EJionteville  , 

Comte  de  Therigni  ,  Lieutenant   Général 

en  Normandie  ,    j  7 1 3 . 

LoUife  -  Hipoliie   Grimaldi  ,   Duchefle 

de  Valentinois  ,   10.  Oélobre  17  ij. 

■j"  le  ip.  Décembre  1731. 


-A- 


Cathirine~ 
Elijaùeth  , 

tf.l. 

le  8. Juillet 

1707. 

ép. 

fon  coufîn 

Loiiis-J.B. 

GoyoN  , 

C.deGacé, 

14.  Avril 

1701. 


HONORE'- 
CAMILLE- 

L  E  O  N  O  R 
Grimaldi, 

Prince 
de  M  o  N  A  c  o  , 

né  le  10.  Sept. 

17Ï0.   fuccede 

Je  ip.  Décembre 

J73»' 


Marie- 

Charle- 

Auguste 

Grimaldi ,    , 

Marquis 

de 

Carladez, 

né  le  I. 
Janvier  1711. 


François- 
Char  L  E- 
Madeleine- 
Joseph 

Grimaldi  , 
Comte 

d'ESTOUTEVILlE, 

né  le  ç. 
révtier  1716. 


Charle- 

Charlote 

Marie- 

Maurice 

Grimaldi , 

dit 
le  CIiev.ilier 

Grimaldi , 

dite 

Mademoifelle 

de 

Françoife- 

Therefe 

Grimaldi  , 

dite 

de 
Monaco  , 

Monaco  , 
née  le  19. 

Mademoifelle 
de 

né  le  14.  Mai 
1717- Chev. 
de  Maltke. 

Mai  171J. 

VaUntimii , 
née  le  10. 
JuiL  i7iis. 
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40»    GENEALOGIES  HISTORIQUES 
Ma  r  s  o  N  guenots  :  il  fut  pourvu  en  i  jSp.  du  gouvernement  de  cette- 
D  E       Province  ,  &  malgré  les  éforrs  de  la  ligue  ,  il  la  remit  fous> 
Grimaidi  l'obéiflance  du  RoiHenri  IV.  au  Sacre  duquel  il  fit  la  fonc- 
MoNAco.  ^io^  jg  Conétable. 

Ses  deux  fils  Odet  &  Charle  ,  héritiers  de  fa  valeur  ,, 
&  de  fon  zélé  pour  le  fervice  du  Roi ,  furent  honorez  du. 
Collier  de  fes  Ordres.  Le  dernier  à  qui  le  Roi  en  confîdé- 
ration  de  fes  fervices  ,  a  voit  acordé  un  Brevet  de  Maréchal 
de  France  du  8.  Mars  1625.  qui  n'eut  point  d  efet ,  avoit 
époufé  Eléonore  â'Orléans-Longueville  ,  décendue  du  fameux. 
Comte  de  Dunois ,  &  fille  de  Marie  de  Bourbon  ,  coufîne  ger- 
maine du  Roi  Henri  IV.   Il  en  eut  entr'autres  enfans , 
François  ,  Sire  de  Matignon  ,  Comte  de  Thorigni  &  de  Gacé ,, 
créé  Chevalier  des  Ordres  du  Roi  le  j  i .  Décembre  1661. 
&  mort  le  19.  Janvier  167J.  père  de  huit  enfans.  Marie- 
Françoije  de  Matignon  ^  une  de  fes  filles  ,  efl  mère  du  M'aré- 
chal  de  Coigny  ,  Chevalier  des  Ordres  du  Roi.  Charle- 
AuGusTE  de  Matignon  ,  Comte  de  Gacé ,  le  fixiéme  de  fes 
fils  ,  fut  fait   le  S:  Février  1708.  Maréchal  de  France ,  8c 
nomé  le  2.  Février  1724.  à  l'Ordre  du  Saint-Efprit ,  mais, 
à  fa  prière,  fon  fils  aîné  Loiiis-jEAN-BAPTisTE  de 
Matignon  ,  Comte  de  Gacé,  fut  agréé  pour  être  reçu  en  fa 
place.   Voyez,  fes  alliances  ^  celles  de  fon  frère ,  dans  le  tom. 
V^.  de  r Hiftoire  Généalogique  des  grands  Oficiers  de  la  Courone. 

Henri  ,  Sire  de  Matignon»,  Comte  de  Thorigni ,  fils, 
aîné  de  François  ,  mourut  en  i  682;.  fans  poftérité  mafcu- 
Une  ,  trois  fils  qu'il  avoit  eus  ,  étant  morts  jeunes.  Il  laifTa, 
fix  filles ,  dont  les  quatre  premières  fe  firent  Religieufes. 
Des  deux  autres  ,  la  dernière,  apeilée  Catherine-Thérefe  àe 
Matignon  ,  époufa  en  premières  noces  Jean-Baptifte  Col- 
bcrt ,  Marquis  de  Seignclai ,  dont  elle  a  eu  plufieurs  enfans , 
&  en  féconde  noces ,  Charlc-Lotiis  de  Loraine ^  duquel  eft 
né  le  Prince  de  Pons.  Sa  fœur  aînée  Charlotte  de  Matignon 
époufa  en  1 67  j.  avec  difpcnfe ,  fon  oncle  Jaque  III.  Sire 
de  Thorigni,  Seigneur  d'Eilouteviile,  que  le  Roi  honora  en. 
16S8.  du  Collier  de  fes  Ordres  ,  &  qu'il  fit  en  1695.  Lieu-- 
tenant  Général  de  fes  armées.  De  ce  mariage  eft  né  J  AQUE-- 
FR  ANÇOIS-LEONOR  de  Matignon  ,  devenu  en  1 7 1  y,. 
J)uc.  de  Valminois\,  par  fon  mariage  avec  Lo'ùife  - HippoUte 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.     405 
Grimdài,  Duchefle  de  Valcntinois  ,  à  condition  de  pircn-  Mai  so» 
dre  le  nom  &  les  armes  de  Grimdài ,  comme  nous  l'avons        d  b 
déjà  dit.  Après  le  décès  de  la  Princeffc  de  Monaco  ,  qui  Grimaidi 
avoit  fuccédé  à  fon  père  ,  le  Duc  de  Valentinois  fut  rc-  Monaco. 
conu  Prince-Adminiftrateur  de  Monaco  ,  pendant  la  mi- 
norité de  fon  fils  aîné.  Il  a  repris  depuis  un  an  le  titre  de 
Duc  de  Valentinois ,  ayant  fait  recevoir  ôc  reconoître  fon 
iîls  aîné  pour  Prince  de  Monaco. 

Le  Titre  du  Prince  de  Monaco  efl , 

HONORE'-CAMILLE  GRiMALDi,par  la  grâ- 
ce de  Dieu  ,  Prince  Souverain  de  Alonaco ,  de  Menton  &  de 
Roquebrune  ,  Duc  de  Valentinois ,  Pair  de  France  ,  Marquis 
de  Baux ,  Comte  de  Carladez. ,  Baron  de  Buys  Se  de  Calvi- 
net ,  Seigneur  de  Saint  Rem ,  &c. 
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'404       GENEALOGIES  HÎSTORiaUES 


CHAPITRE    XIV.. 

X>es  anciens  Marquis  de  MASSA  &  de  CARRARA ,, 
de  la  Maijon  de  MALASPINA 

Coupé  d'or  TVTASSA&CARRARA  font  deux  villes  de  Eu- 
&  de  gueuks  i_Vx  nigianc  ,  qui  ont  été  poffédées  en  Souveraineté  pen— 
^^""^^^^^'l^ii^  dant  plulieurs  lîécles  par  la  Maifon  de  MALASPINA,, 
garnie dTcinq 'fous  le  titre  dc  Marquifat ,  titre  quelles  ont  moins  eu  par- 
fleurs  d'ar-    aucune  ére6lion  ,  que  de  la  qualité  dc  fes  Seigneurs ,  ilTus 
^!^"bro'chanf  ^^^  ancicns  Marquis  de  Tofcane  &  de  Liguric ,  par  CON- 
fur  le  tout.      R  AD  ,  Marquis  de  Lunigiane  ,  que  M.  le  Laboureur  fait 
roye\_  Vécu  troifiéme,  fils  dAzon  ,  Marquis  en  Ligurie  ,  &  de  l'héri- 
Ae  Ciho.         tiere  du  Mans  en  France ,  &  par  conféquent  frère  puîné: 
iSiUhmreur.Ao.  Foulqucs ,  tige  de  la  Mâifon  d'EsT.  Conrad  fut  fore. 
vo^ac^eT  ''"  ^™^  de  l'Empereur  Henri  IV-  pour  fes  fervices  &  fon  ata- 
iog^ne°^5.par°.  chcment.  Son  fils  Isnard  refufa  de  fervir  cet  Empereur 
g,  i8i.         contre  le  Pape  ,  mais  il  le  fervit  vaillament  en  Allemagne  , 
&  mérita  par-là  la  confirmation  de  fes  quaiitez  &  de  fes . 
privilèges  dès  l'an  1108.  Les  Mémoires  de  fa  Maifon  lui 
donent  pour  femme  une  Sichelgauta ,  c^'ih  difent  avoir  été 
fille  d'un  lorcitoro  ,,  Roi  de  Sardaigne.  11  fut  père  d'O- 
PIZZON  ou  Obizzon ,  Marquis  de  Ligurie  &  de  Luni- 
giane ,  qui  eut  le  même  fcrupule  que  fon  père.  H  refufa  de. 
lervir  l'Empereur  Henri  V.  contre  le  Pape,  &  s'atira  par 
cette  défcbéiffance  la  difgrace  de  fon  Souverain  ,  qui  vou- 
lut bien  cependant  dans  la  fuite  oublier  cette  faute  ,  &  lui 
confirmer  les  privilèges.  Il  eut  au  (fi  ,  l'an  1164.  une  autre 
confirmation  fous  le  nom  d'Opiz,on  ,  Marquis  de  Malajpina, . 
de  tous  fes  biens ,  tant  de  ceux  qu'il  pofledoit  dans  l'Evê- 
ché  de  Gènes  ,  que  dans  les  Comtez  de  Lavagne ,,  Luni , 
&c.  Cette  Chartre  ,  dont  l'original  eft ,  comme  i'affure 
M.  le  Laboureur ,  dans  les  Archives  du  Marquis  de  Viila- 
franca  en  Lunigiane ,  aîné  du  nom  de  Malafpina ,  fait  men- 
tion particulièrement  du  château  &  cour  de.  Maffa. 
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Dégiez,. 


Les  Marquis  de  MASSA  &  de  C  A  R  R  A  R  A  , 
de  la  Mailbn  de  M  A  L  A  S  P 1  N  A. 

CO  N  R  A  D  ,  Marquis  de  L  u  w  i  c  i  a  n  e  ,  ?e.  fils  d"A  z  o  n  ,  Marquis  Je  L'omit , 
&    d'Ennen^urde  du  Maine, 

ISNARD  ,  Marquis  de  Lionne,  en  iioS.  ép.  Sichel^auia. 
OPIZZON  ,  Marquis  de  Ligitne  &  de  Liim^ianc  ,  en  1 1^4.  dit  Marquis  .  M  a  i  a  s  r  i  n  a. 

M  O  R  E  L  L  O    ou    M  o  rt  i'  e  i.  l  o  ,  Maïqviis  en  Ligurie  &:  en  Lim'tgiane  » 
Scieneur   de  BoUio  en  Loinbardie  ,  en  1171. 


GUILLAUME   Malafpina  , 

Marquis  de  Majja  &   de  Carritra  , 

•j-  environ  l'an  lijo, 

O  B  I  Z  Z  O  N  Malafpina  , 

Marquis  de  Alajj» 

&  de  Carrara. 


CONRAD  Maialpina, 

Seigneur  de  Miilozjz.o  , 

&  de  Filla-Franca. 


O  B  I  Z  Z  O  N 

Malafpina. 


MORELLO   II.  ép.  j^lagie        Thomas.     Andrs*. 
de  Fies  clu  e  ,  nièce 
du  Pape  Adrien. 


2 
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AiBERT  ISNARD  Maialpina , 

&  Marquis  de  MaJJ»- 

Franç-is-  &  de  Carrara  ,    cp.  Ctibitofe  d'E  s  T  , 
Mainfroi.  fille  d'Azon  ,  Marquis  d'E/?. 


Barnabom.       Jean,  Marquis  de  Malafpina, cp.  C<»."^fr»Mï  , 
fille  de  Castruccio  ,  Doc  de  Luques  ^. 
S^  a  laifTé  poftéricé. 


GABRIEL    Malafpina,    Marquis  oe  /l'»^'»  ,    de  Carrara  Se  de  Fofdino-vo  , 
Seijrneur  de  Boiiio  ,  en  Lombardie. 


Spiketta,  Marquis       AZZOLIN  Malafpina,  Marquis  de  iV;«/a  ,         ISN  A  RD  Malafpina, 
de  AU[la  ,  -^  Cl  de  CarraM  &i  de  Fofdmo^o  ,  &:c.  M.  de  Fiviziano. 

G  A  L  E  O  T  Malafpina.  NICOLAS. 


S  P I  N  E  T  T  A    II.  Malafpina  ,  Marquis  de  Maffa, 
if.  M»rpi  '-te  ,  fille  de  François ,  Cointc   de    C  n  n  i  a. 


Jeanne  Malafpina  ,  ép.  Antoine- 
Alberic    Ma  ^a  s  pin  a. 


ANTOlNt-ALBERIC    Malafpina  ,   Marquis  •  da  Majfa  ,   Fofd'movo  ,  OlivoU  , 
ép.  Jeanne   Malaspina,  Marquife  de  Fixizz.ano. 


Barthelemi     Thade'e.      JAQUE    M.ilafpina ,  .Marquis  LAZARE.  GABRIEL.  SPINETTA. 
&                      &               de  Majfa,  Ijto.  cp.  Ttale'.' 
ÏRANfois.       NicoLAy.     Pic ,  fille  de  François ,  Comtc             «                   -ra  ^^. 

de  la  Mirandole.  _  _/x  X$  KJ 


A  L  B  E  R  I  C  Malafpina  >  Marquis  de  yajla  &  de  i'arrara  ,  François  ,   Marquis  Malafpina  ^ 

1498.  cp.  Lucrèce  d'EsT  de  Saint  Martin.  père  de  Louis. 


U,  Malafpina  ,  femme  de  Scipion       RlCrtJiRDE   Malafpina ,  Marquile.  Thadée  Malafpir.a  , 

de   F  I  E  s  CL,U  E  ,  Comte                          de  Ma^'a  &  de  Carrara  ,  ép.  vers  l'an  i  j  ço. 

Ae  Laiagne,  ]  f.  I,                 cp.  1°.  Scipion  de  FiEstyjï  ,  t  en  IJ 10.  N.    Bojardi, 

i".  Laurenr   C  i  b  o.  Comte 

ycyex,    C  I  B  O. .  de  Scandiaiu. 

Eee  iij, 
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4d5  GENEALOGIES  HISTORIQUES 
Maison  MORELLO,  autrement  apellé  Moncello  en  quelques 
D  E  Mémoires  ,  fils  d'Opizon  ,  fut  Marojuis  en  Ligurie  &  en  Lu- 
M  A  L  A  s-  nigiane  ,  &  Seigneur  de  Bobio  en  Lombardie.  Les  Génois 
^^^^'  lui  firent  la  guerre  en  1172.  &  l'obligèrent  d'acheter  la 
paix  par  l'abandon  qu'il  leur  fit  de  Pietra-Goperta ,  &  du 
port  de  Lcricc.  Il  eut  trois  enfans  ,  qui  partagèrent  la  fuc- 
ceffion  paternelle ,  la  Terre  de  Maffa  demeurant  en  comun. 
CONRAD  ,  fécond  fils  de  Morello ,  fit  partage  avec 
Obizzon  fon  neveu  ,  l'an  1 2  3 1 .  &  eut  pour  fa  part  Mu- 
lazizo  ,  Ftllafranca. ,  8c  tout  ce  qu'il  y  avoit  au-delà  de  la 
Magra.  Il  ôta  pour  diférencier  fes  armes  ,  les  fleurs  de 
l'épine  ,  mais  il  les  décora  par  les  conceffions  des  deux 
plus  puifTans  Princes  de  la  Chrétienté  :  Le  Roi  faint  Loiiis 
y  ajouta  un  lion  d'argent  couroné  ,  pour  remplir  la  place 
d'honeur  de  l'écu  ,  entre  les  deux  branches  d'épine  :  & 
l'Empereur  Frédéric  lui  acorda  un  chef  de  l'Empire.  Il  mé- 
rita cette  marque  de  diflindion  ,  par  fa  fidélité  &  fon  ata- 
chcment  pour  cet  Empereur  ,  &  furtout  par  le  fervice 
qu'il  lui  rendit  à  la  prife  par  les  Parmefans  ,  de  la  for- 
terefTe  de  Vittoria  ,  dont  il  étoit  Gouverneur  ,  &  où  il 
foutint  vaillament  tout  l'éfort  des  afliégeans  ,  jufqu'à  ce 
que  l'Empereur  fe  fut  retiré.  Il  le  fervit  avec  le  même  zélé 
à  la  guerre  de  Gènes  en  1241.  Quelques-uns  lui  donent 
trois  fils,  Morello  IL  Thomas  &  André';  mais 
il  paroît  plus  probable  à  M.  le  Laboureur ,  que  ces  deux 
derniers  étoient  fils  d'OBizzoN ,  frère  de  Conrad.  Tho- 
mas ,  qualifié  Marquis  de  Malafpina  ,  vendit ,  l'an  izjS. 
à  la  République  de  Gènes  ,  tant  pour  lui  que  pour  fes  con- 
fors  ,  les  portions  qu'ils  àvoient  en  la  Seigneurie  de  Vuada 
&  de  Buflilion  pour  dix  mille  livres.  Son  frère  André  ,  que 
quelques  Manulcrits  qualifient ,  Marquis  de  Mafia  ,  y  arêta 
les  Ambafl"adeurs  que  la  République  de  Gènes  envoyoit  au 
Pape  Inocent  III.  &  les  y  retint  longtems  prifoniers  :  ce  qui 
arma  contre  lui  les  Luquois.  Morello  IL  reçut  dans  fes 
Terres  de  Lunigiane ,  le  Poëte  Dante ,  banni  de  Florence  , 
qui  y  acheva  fon  Enfer.  Ce  Poëte  parle  de  lui  en  fon  vingt- 
unième  chant ,  &  de  fon  mariage  avec  Alagie  de  Fiefque , 
nièce  du  Pape  Adrien  ,  alliance  qui  l'engagea  dans  le  parti 
4e  cette  famille ,  contre  les  Génois ,  avec  lefquels  s'étant  ré- 
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Degrez. 


Marquis   de  GRAGNIOLA  ,   de   FOSDINOVO. 

&  d'OLIVOLA.' 


LAZARE   Malafpina, 
Marquis  <ic   Gracniola. 


LEONARD    Mahfpma, 
ép>  ^urentie  des  Ursins  ,  fcciir  de  Clarice , 
mère  du  Tape  Léon  X. 

N.     M  A  1.  A  s  P  1  N  *•« 

N.    Malaspina. 

A  L  F  O  N  S  E    Kalarpina  ,  Marquis 

de  Gragniola  , 

ép.   Cittepere  M  a  r  i  o  N  i. 

Marcellie  AMaJfina  ,  ép.   Cliriftien 
GoNZAGUE,    Prince   de   Stlferino^ 


SPINETTA  Malafpina, 

Marquis  d'OnvoLA  , 
ép.  DonelU  de  Fies  <i_u  e. 

Jean.  JEAN-PHILIPE     Jean-François 

Antoine.  Malafpina.  & 

Jérôme. 

2V.   Malaspina. 

JE  A  N    Malafpina  ,  ép.  Eirienne  , 
Comtefle  de  Vtilmarana. 

H  I  P  O  L  I  T  E  Malafpina  ,  Marquis 

d'Olivola  ,  ép.  Aloife  Gonzaoue  , 

fœur  de  Ferdinand ,  Prince  de  Ca^i^lione, 

jBAh-CHAR.i.£.     Pierre-Paul.      M'ithildt, 


B 


CABRIEL   Malafpina,   Marquis  de   F  o  s  d  i  n  o  v  o. 


LAURENT    Malafpina  ,  Marquis 
de  Fofdinovo. 

GABRIEL    Malafpina. 


JE  AN -BAPTISTE   Malafpina,   Marquis 
à'Olhola  ,  a  laiffc  poftcrité, 

J  O  .S  E  P-H   Malafpina  ,    Marquis   de  Fofdinovo  , 

ép.  Loiiife    D  o  r  i  a. 
A 


HiPOLITE, 

Chcvaliei  de  M»Uhe^ 


ANDRE'   Malafpina  ,  Thomas.  Jannetin. 

Marquis  de  Fofdinovo.  +  en  France, 


J  A  Q.UE  Malafpina  ,  Marquis  de  Fofdinovo  ,  ép.  Marie  Grimaldi,  fille  de  Pafcal  Grimaldi 

d'Oliva,  Comte  de  Kocca-Griniuldi  ,  dans  le  Milanez  ,  &  de  Jiijii>ie  Lomellino. 

, , A ._ 

N,  Marquis  HIPOLITE    Malafpina  ,   Marquis  de  Fofdintvo  , 

Malafpina  ,  après  fon  frère  ,  aflalllné  le  zj.  Février  iffyi. 

t  f.  !•  ép.  ÎVIV.  Pallav.  iciNi,  fille  de  Viftor-Maurice  , 

en  1670.  Marquis   Falluvicioi  ,  Colonel  des  Gardes 

du  Duc  de  Savoye. 


Ferdinand 

Malafpina  , 

tué  en  1671. 

par  les  fiens. 


CHARLE-AUGT7STIN  Malafpina  ,  créé  Prince  d' A  clU  ij.  a  par  l'Empereur  Lécpold 
cp.  Anne-Catherine  ,  fille  aînée  de  François-Marie,  Marquis  de  S  a  n  t  i  n  1 1  j^i 
&  à'Anne-M*r:e  Aldoiravdm ,  DucheiTe  de  Ceri,  en  Oâobre  1693, 
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4oS      GENEALOGIES    HISTORIQUES 
Maison  concilié  par  la  paix  de  l'an  1283.  il  les  fervit  en  la  guerre 
D  B       de  Sardaigne  l'an  1 299.  Il  fut  aufli  Général  des  Milanois , 
M  A I  A  s-  &  fut  inhumé  après  la  mort  à  Saint  François  de  Gènes.  Il 
p  I N  A.    eut  trois  fils ,  l'aîné  deFquels  Jean  Malafpina  rétablit  fa 
Maifon  ruinée  par  Cajlruccio,  Duc  de  Luques ,  au  moyen  de 
l'alliance  qu'il  contrada  avec  fa  fille  Catherine  l'an  1326^ 
lYétoil  SeignQ\xT  àc  Villafranca  ,  Brugnata,  Beverom  ,  Stra- 
damello ,  Santa  Catharina ,  &c.  De  lui  fortit  Jean  Vincent  , 
qui  fit  le  voyage  d'Afrique  avec  TEmpereur  Charle-Quint. 
Le  M  irquis  de  Villafranca  ,  qui  vivoit  en  1 647.  étoit  l'aî- 
né de  toute  cette  branche  partagée  en  divers  rameaux. 

GUILLAUME  Malafpina ,  Marquis  de  MafTa  ,  &  de 
Carrara ,  fils  aîné  de  Morello  I.  eut  une  fâc'heufe  guerre 
contre  les  Génois.,  au  fujet  de  fon  château  de  la  Corvera  , 
qu'il  fut  obligé  de  leur  vendre  l'an  1 2 1 2.  Il  perdit  audi  plu- 
fieurs  terres  en  Tofcane ,  &  celle  de  Lunigiano  en  Piémont  : 
ce  qui  l'obligea  enfin  de  recourir  à  la  protedion  des 
Génois ,  au  lervice  defquels  il  s'atacha ,  &  les  affilia  à 
la  prife  de  Vcntimille  ,  &  dans  la  guerre  -contre  les  Afle- 
fans.  Son  fils  Obizzon  fit  partage  ,  l'an  123 1.  avec 
Conrad  fon  oncle  ,  &  fut  Marquis  de  Maffa  &  de  Car- 
rara ,  &  Seigneur  de  Filatiera.  il  garda  l'épine  fleurie  , 
qui  font  les  armes  des  aînez  de  Malafpina.  Il  laifîa  quatre 
fils ,  tous  qualifiez  Marquis.  IsNARD  qui  étoit  le  troifiéme  , 
continua  la  lignée  avec  Cubitofe  à'Ejl^  8c  fut  père  de  Ga- 
briel Malafpina  ,  Marquis  de  Majja  ,  de  Carrara ,  .&  de 
Fofdinovo,  &  Seigneur  de  5o^;o  en  Lombardie.  Callruccio  , 
Duc  de  Luques  ,  dépoiiilla  de  leurs  Etats  les  fils  de  Ga- 
briel ,  quoique  protégez  par  les  Florentins  ,  &  fit  rebâtir 
le  château  de  Maffa  ,  en  l'état  où  il  efl.  S  pi  net  ta  Malaf- 
pina ,  à  qui  M.  le  Laboureur  donc  le  titre  de  Vicaire  de 
l'Empire  à  Reggio  ,  étant  chafle  de  fes  Etats  ,  fe  retira 
auprès  de  Mauin  de  la  Scala  ,  Prince  de  Vérone.  Son 
frère  Azzolin  rentra  en  poffeffion  d'une  partie  des 
biens  de  fa  Maifon  après  la  mort  de  Callruccio,  &  les 
laiffa  à  fon  fils  Galeot,  père  de  Spinetta  II.  qui 
fut  créé  Duc  de  Gravina  par  Charle  III.  Roi  de  Naples  , 
&  ayeul  d'ANTOiNE-ALBERic ,  qui  époufa  par  dif- 
,penlé  du  Pape  Martin  ,  fa  coufrne  Jeanne  Malafpina ,  Mar- 
■^uife  de  Fiviz,z.am,  De  ce  mariage  naquirent  huit  fils ,  dont 

les 
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les  quatre  derniers  formèrent  autant  de  branches  diflin-  Maison 
guécs  par  les  Titres  de  M.jjJ'a ,  de  Gragniola ,  de  Fofàmovo  &        de 
d'Oltvola ,  qui  étoient  ceux  de  leur  partage.  M  a  ia  s  - 

La  branche  de (^r^i^çw/o/^  ayant  manque  dans  la  perfone  ^'^ 
à'Alfonfe  ,  qui  ne  laifla  qu'une  fille  mariée  dans  la  iVlaiion 
de  Gonzaguc  ,  la  Terre  de  Gragniola  pafla  dans  celle  des 
Marquis  de  Fofdimvo ,  dont  l'auteur  étoit  Gabriel  Malafyma. 
Celui-ci  aquit  par  échange  la  Terre  à'Oliva ,  de  fon  frère 
puîné  Sfinetta.  Mabfpina ,  auquel  il  céda  d'autres  biens  allo- 
diaux  dans  le  territoire  de  Vérone  ,  où  il  établit  fa  de- 
meure. De  Jean-Philipe ,  fécond  fils  de  Spinetta  ,  décendoic 
Hippoltte ,  Marquis  de  Malafpina. 

Gabriel  MaLifpina  ,  Marquis  de  Fofdinovo  ,  laifla  deux 
enfans ,  favoir,  Laurent  8c  Jean-Baptijte.  Il  dona  à  l'aîné 
Fofdinovo ,  &  à  l'autre  Olivola.  L'un  &  l'autre  laiffa  pof- 
térité.  De  celle  de  Laurent ,  étoit  Jaque  ,  Marquis  de  Fof- 
dinovo ,  qui  vivoit  dans  le  dernier  fiécle  ,  &  qui  de  Ma- 
rie  Grimaldi  eut  trois  fils.  L'aîné  étant  mort  fur  la  fin  de 
l'année  1670.  fans  lignée  ,  laiffa  fa  fucceflion  à  Hippolr- 
te  ,  qui  le  fuivoit  dans  l'ordre  de  la  naiffance.  Celui-ci  en- 
tra en  diférend  avec  Ferdinand  fon  puîné  ,  pour  le  par- 
tage des  biens  allodiaux  ,  &  l'animofité  de  Ferdinand  alla  * 
fiToin  ,  qu'il  fit  affafliner  fon  frère  par  des  coupe-jarets  le 
25.  Février  1671.  comme  il  alloit  à  l'Eglife.  Ce  crime  ne 
demeura  pas  impuni  :  les  citoyens  de  Maffa  en  tirèrent  eux- 
mêmes  vengeance  en  maffacrant  celui  qui  en  étoit  l'auteur,      j^  _  jj - 
La  veuve  d'Hippolite  étoit  enceinte  de  fix  mois  ,  elle  acou-  JansUMm/en 
cha  à  fon  terme  ,  de  Charle-Augufiin  Malafpina  ,  Marquis  ^'  ^'^'^ 
de  Fofdinovo  ,  que  l'Empereur  Leopold  fit  Prince  d'Aquila , 
&  qui  époufa  au  mois  d'Oâobre  de  l'an  169}.  Anne-Ca- 
therine Santinelli ,  fille  aînée  du  Marquis  Santinelli,  &  d' An- 
ne-Marie Aldobrandin  ,  Dueheffe  de  Ceri. 

Quant  à  la  branche  de  MaJJa,  elle  fut  continuée  par 
Jaq.ue  Malafpina  ,  cinquième  fils  à! Antoine-Alberic ,  lequel 
remit  dans  fa  Maifon  les  Terres  de  Carrara ,  de  Monita  ,  8c 
de  Lavenza  ,  par  l'aquifition  qu'il  en  fit  de  Spinetta  de 
Campofregofe  ,  frère  de  Thomas ,  Duc  de  Gènes.  Jaque 
Malafpina  fut  Lieutenant  du  Duc  Ludovic  Sfoice  en  Lu- 
nigiane  ,  8c  depuis  les  Alpes  de  Pontremoli  ,  jufqu'à  la 
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Maison]^  mer.  Il  fe  conferva  l'amitié  des  Florentins ,  qui  le  corn- 
yi  ^  ^       prirent  au  renouvellement  de  la  ligue  entre  eux  ,  le  Roi  de 
A  N  a/"  Nsples ,  &  le  Duc  de  Milan.  Ses  deux  fils  A  l  b  e  r  i  c  & 
François  vécurent  dans  une  grande  méfintelligcnce.  Fran- 
çois enleva  à  fon  frère  ,  Carrara  ,  Lavenza  ,  &  Monira. 
JLorlque  le  Roi  Charle  VIII.  paffa  en  Italie  ,  Alberic  alla 
vers  ce  Prince  ,  &  lui  dona  pafTage  dans  fa  ville  ,  où  il  eue 
^    rhoneur  d'être  fait  Chevalier  de  la  main  dans  l'Eglife  de 
Saint  François'.  Le  Roi  le  remit  en  polTeflion  de  fes  places, 
&  de  cdks  de  Fwiz,aKo  ,  que  les  Florentins  lui  dércnoient 
ihjuflement ,  &  ajouta  à  ces  bienfeits  l'inveftiture  du  Duché, 
de  Gravina ,  qui  avoit  apartenu  à  Spinetta  fon  bifayeul.  Mais 
après  le  retour  du  Roi  en  France  ,  les  Florentins  reprirent, 
Fivizano  ,  &  enlevèrent  à  Alberic  d'autres  châteaux ,  pour 
l'intérêt  des  fruits  qu'il  en  avcit  reçus.  Il  avoit  époufé  Z«— 
erece  â'Ejl ,  fille  de  Sigifmond  ,  Marquis  de  Saint  Adartin  ^ 
dont  il. eut  trois  filles.  L'aînée  ,  qui  avoit  été  mariée  avec 
Scipion  de  Ftefque ,  Comte  de  Lavagne  ,  étant  morte  fans 
enfans ,  la  fœur  Richarde  lui  fuccéda  dans  les  Marquifats 
de  MaiTa  &  de  Carrara,  &  époula  ,  l'an  ijij-  avec  dii- 
♦  pcnlê  du  Pape  Léon  X.  fon  beau-frcre ,  Scipon  de  Fiejque  , 

dont  elle  demeura  veuve  Fan  i  çzo.  &  n'en  eut  qu'une  fille 
mariée  environ  l'an  1 5:40.  au  Comte  Vitalien  Vifconti 
Borromée,  Le  Pape  Léon  X.  remaria  Richarde  avec  fon 
neveu  Laurent  Ctbo  ,  Comte  de  Ferentillo.  Elle  obtint  de 
l'Empereur  Charle  V.  de  pouvoir  difpofer  de  fon  Etat  à  fa 
volonté  ,  en  faveur  de  celui  de  fes  enfans  qu'il  lui  plairoit, 
&  fuivant  cette  permiflîon  ,  elle  déclara  par  teftament  tous 
fes  biens  fuccefTibies  aux  mâles  &•  aux  femelles  dans  la  Mai- 
fon  de  Cibo  ,  à  condition  d'ajouter  à  perpétuité  le  nom  de 
Malafpina  à  celui  de  Cibo, 
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CHAPITRE    XV. 

De  la  Mai/on  ^^  C  I«B  O  , 

d'oU  font  fortii 

les  Ducs  de  MASSA  ,  6"  Grinces  de  'CARRARA. 


Ecartclé  au 
I.  &  4.  de 
e;uculcs  à  la 
bande  cchi- 
quetce  d'a/.ui- 
&  d'argent  de 
trois  tires  , 
qui  eft  Ciba  , 
au  chef  d'ar- 
g.nc  ,  à  h 
croix  de  gueu- 
les ,  qui  l'ont 
les  armes  de 
Gènes  ,  par. 
concc/Iîon  , 
Se  au  defl'^iî  , 
d'or  à  l'Aigle 
de  l'Empire  , 
tenant  de 
fcs  pâtes  un 
billet  oii  eft 
écrit    te    mot 

LiBERTAJ, 

Au  Z.  con- 
tre ccar:ïlc,au 
I.  &  4.  d'EJl. 
au  z.  &  3.  de 
Ferrure. 

Au  3.  cou- 
pé d'or  &  de 
gueules  à  une 
branche  de 
/inople  gar- 
nie de  cinq 
fleurs  d'ar- 
gent. I.  1.  & 
1.  brochant 
fnr  le  tout  , 
qni  en  de  Mk- 
liffina.  Sur  le 


LA  Maifon  de  CIBO  ,  fi  féconde  en  hommes  illuf-  }°"j"j^^j;"5l 
très,  efl  originaire  de  Gcnes  ,  &:  une  des  plus  nobles  en  Jozangè?* 
&  des  plus  anciencs  de  l'Italie.  Quelques-uns  ont  crû  fur  la  L'écufurmon- 
conformité  des  armes  ,  qu'elle  avoit  la  même  origine  que  j^^  p^-ncc°'ou 
celle  de  TomacelU  ,  célèbre  dans  le  Royaume  de  Naples ,  pour  cimier 
&  qui  a  doné  à  l'Eglife  le  Pape  Boniface  IX.  l'an  1389.  Ji^l^^^j'/"  ^f 
François  Sanfovin  ,  dans  les  Familles  illuflres ,  fait  venir  i^,,  ^  la  dc"ifè 
celle-ci  de  Grèce  en  Italie ,  dès  l'an  385.  fous  l'Empire  de  d'AranoCibo, 
,  Gracien  ;  mais  ce  qui  paroît  de  plus  certain  par  les  recher-  ^  ^^j"  ^^* 
ches  de  Paul  Folietta  ,  &  de  Jean  le  Laboureur  ,  c'eftxouT^ 
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"Relation  du 
l'oyage  de  la 
Heine  de  Polo~ 
i^iie.  III.  paît. 
îf.  iSS. 
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qu'elle  a  été  en  confidération ,  dès  le  dixième  fiée  le  dans 
la  perfone  de  G  U I  Cibo  ,  auquel  d'anciens  diplômes  té- 
moignent que  l'Empereur  Othon  L  pour  récompenfer  les 
fervices  qu'il  avoir  rendus  à  l'Eglife  Romaine  ,  &  à  l'Em- 
pire ,  comme  le  dit  Folietta  ,  dona  à  perpétuité  les  Terres. 
de  Alontevarchi ,  Colorom  ,  &  Laterina  ,  fituées  dans  le  Val- 
d'Arno  en  Tofcanc ,  avec  leur  dillri£l ,  &  le  déclara  Tri- 
bun de  la  cavalerie  du  Saint  Empire ,  par  une  Chartre  do- 
née  à  Viterbe  l'an  999.  la  vingt-fîxiéme  de  fon  Empire  y 
dans  laquelle  Gui  eft  qualifié  fidelis  ^  generofus  Guiào  Ge- 
nuenfis ,  au  raport  de  M.  le  Laboureur,  *  Santbvin  fait  men- 
tion de  Martin  8c  de  Valdemar  Cibo  ,  qui  furent  créez  Car' 
dinaux ,  le  premier  en  1030.  par  Inocent  IL  &  l'autre  en 
1061.  par  Honorius. 

LAMBERT  Cibo,  arriére-petit  -  fils  ,  (fuivant  M.  le 
Laboureur ,  )  de  Gui  Cibo ,  fut  un  vaillant  &  expérimenté 
Capitaine.  Le  voifinage  des  Sarafins ,  qui  s'étoient  emparez 
des  Ifles  de  Capraria  &  de  Gorgone  ,  inquiétant  l'es  Gé- 
nois ,  il  entreprit  de  les  en  délivrer ,  &  exécuta  fon  def- 
fein  avec  autant  de  fuccès  que  de  valeur.  Il  demeura  en 
poffefTion  de  ces  deux  Ides ,  que  fa  poflérité  a  longtems 
poifédées ,  y  mettant  des  Gouverneurs  en  leur  nom  ,  ce 
qui  fe  prouve  ,  au  raport  de  Folietta  ,  par  les  anciens  Au- 
teurs ,  &  par  les  archives  de  Saint  George  de  Gènes. 

On  donc  à  Lambert  quatre  fils ,  fa  voir ,  A  r  a  n  i  t  o  ^ 
qui  continua  la  lignée  ,  R  u  B  a  L  D  i  N  ,  Signeur  des  Ifles< 
de  Gorgone  &  de  Capraria.  Olderic,  Cardinal  en  w^o.  &c 
Bajamond  ,  Conful  de  Gènes  en  1 1 34.  que  M.  le  Labou- 
reur croit  père  de  Marc  Cibo  ,  Cardinal  en  1 144.  Aranito 
Cibo  fut  un  des  champions  de  la  ïo'x  chrétiene ,  qui  pafferent 
dans  la  Terre-Sainte  ,  contre  les  Sarafins^  Martin  Cibo 
fon  fécond  fils  ,  étoit  Cardinal  en  1 1 3  5.  &  1 1 38.  Ciacco- 
nius  en  fait  mention .  Hermès  Cibo  ,  frcre  aîné  de  ce 
Cardinal ,  foufcrivit  en  1 1 88.  avec  plufieurs  autres  Nobles 
au  Traité  de  paix  fait  entre  les  Génois  &  les  Pifans.  li  fut 
furnomé  de  Infalis ,  parce  qu'il  polTédoit  les  Ifles  de  Capra- 
ria &  de  Gorgone.  Son  fils  Guillaume  Cibo  s'aquit 

*  Si  cette  Chame  eft  de  l'an  ç^g.  elle  I  &  l'autre  en  983.  Elle  ne  peut  être  auflî 
ne  peut  être  de  l'Empereur  OtHon  I.  ni  de  la  26  de  l'Empire  d'Otiion  ill.  qui  ne. 
d'O'thoji  II.  donc  l'un  mourut  en  573.  I  comença  à  régner  qu'en  583^. 
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Maifon  de  C I B  O  ,  de  laquelle  font  iffus  les  Ducs  de  MASSA. 

LAMBERT   C  i  b  o  ,  fih  de  Gui  ,  pctit-iîls  d'E  d  o  ii  a  R.  d  ,  &  arrière  petit-.fill  i 

de  Gui   C  i  b  o  ,    qui  vivoit  en  ji?;). 

_i_^_ . A __ 


ARANITO   Cibo.  Olderic  ,         B  AJ  A  M  O  N  D  ,  foi/»/      Rubaldin  ,  Scig.  des  Illes 

Cardinal  11 30.  de  Gènes,  en  11  $4.         à&  Cor^one  &  de  Cn^rttria. 

HERMES   Cibo  ,  Martin  Cibo  ,         Marc  Cibo  ,   Cardinal , 

Ht  lie  Injtdis  y  ea   n88.       Cardinal,    113J.  en  1 144. 


GUILLAUME   Cibo,  en  iioQ.  ép.  Petrona  délia  Vuoita. 

LANCFRANC  Cibo  ,  Con//(/ de  Gencs  ,      BaJalaud.       François  Cibo  ,  Evcquc  de  ^41,0?»^, 
l'an  1241.  cp.  hiicol.-ifie  Ghifulfa.  |  en  odeur  de  ûintctc  en  iiiS. 


-A-_ 


GUILLAUME     IJ.   Cibo 
ép.  Franchette  5  p  i  n  o  i  a» 


E  M  A  N  u  E  L    Cibo  ,  Capitaine  des  Galères  C  r  b  o 

de  Charles,  Roi  de  Sicile,  l'an  jiSS.  Cibo. 


4 
6 


FRANÇOIS    Cibo  ,  tp.  ;V/;rnV/rr;  Do  ri  a  en  iiSo.. 


CIBO    Cibo  vivoit  en  13 10.  ép.  Laurette  Cattanea. 
A 


GUILLAUME  III.  Cibo  feivit  Robert ,      Gabriel^      Baltasar,         Julien  Cibo  fervit 
Roi  de  Naplcs  ,  en  i?io.  &  1317.  ép.  Mariette  arec  fes  frères, 

ép,  Blanckinette  de  Fies  q..u  e.  C  a  t  t  a  n  e  a.        Je  Roi  de  Naples. 


7 
S 


FRANÇOIS   Cibo,  C.  de  Cragna^o  ,  en  1340.  C  h  a  R  1  e   Cibo  ,    Gouverneur  de  Capouë 

ép.  en  1350.  Moifefte  Carmandini.  &  de  Naples ,  ép.  Jéronime  Carmandini. 

, A ^ _, 

AL  AON   Cibo  ,  Comte   de   Crarnano  ,  vivoit  BramcAleon   Cibo,  Janus 

en  J3  j  f .  ép.  Kicolette  M  a  r  i  n  i.  perc  de  Daniel  Cibo.  Cibo. 


10 


II 


MAURICE   Cibo  ^ 
ép.   Saracine  Marucelia. 


A'.  Cibo.  -N.  Cibo.                             fX-A»^i 

Moïfette  Cibo  , 

ARANO    Cibo,             Thomas       Léonard  Cibo  ,  Dangelo  Cibo ,                Gottard 

né  à  Rhodes    en    1377.            Cibo,             créé  Cardinal  créé  Cardinal 

Viceroi  de  Naples ,                                    par  le  Pape  par  le  Pape 

ic  Préfet  de  Rome  ,    -f  Tan  14^7.        Boniface   IX.  Boniface  IX. 

âgé  de  80.  ans ,  ép.  Cennre  Mari. 


Stella. 


JEAN-BAPTISTE    Cibo,  M  A  U  R  I  C  E   Cibo  ,                        Blanche  Ciho  , 

né  l'an  1431.   Card'nel  en    1473.  Gouverneur  de  Spoictte  >                        |eniço4. 

PAPE    INNOCENT   VIU.  ép.    Ferrette  Cibo,  ép.  Domini,que   Cibo, 

en   1484.  t  'e  i^.  Juillet  1492.  fille   d'André.                               fils  d'André. 

FRANÇOIS  CiDO.        Thecdora  Ciho ,  Laurent  Cibo,        AnoRE'Cibo,     Gmevre  Ciho, 

ép.  en  I477.  Gérard        CW/»<j/ en  1489.  Evêfue  ép.  Mario 

J'aex,  l.i  Table  II.         U  s  o  d  i  m  a  R  i.  J  le  11.  Dec.  Ijoj,  de  Tcrracine:      M  e  l  L  i  n  i. 
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M  AI  SON  beaucoup  de  crédit  dans  la  République  ,  par  les  fervices 
^D  B  qu'il  lui  rendit.  On  trouve  ,  fuivant  Folietta ,  dans  l'E- 
glife  de  Saint  François  de  Gènes ,  de  belles  infcriptions  , 
qui  font  honeur  à  fa  mémoire.  Il  époufa  Petrina  délia  Vtiolta, 
d'une  noble  famille  de  Gènes  ,  plus  conuë  à  préfent  fous  le 
nom  de  Cattanea,  qu'elle  a  pris  depuis.  Il  fut  père  de  Fran- 
çois Cibo  ,  Evêq'je  de  Savone  en  1 2 1 8.  qui  mourut  en  odeur 
de  fainteté  ,  &  de  Lancfranc  ,  ou  Bertrand  Cibo  ,  un 
Aes  huit  Nobles ,  qui  prirent  en  1241.  le  gouvernement  de 
la  République.  Il  lui  rendit  des  fervices  fignalez ,  dont  la 
mémoire  a  convié  le  Prince  Alberic  ,  un  de  fes  décendans, 
à  lui  dreffer  un  tombeau  dans  l'Eglife  des  Cordeliers  de  Gè- 
nes ,  où  il  fut  inhumé  au  mois  de  Novembre  1265.  Il  eut 
trois  enfans  de  Nicolafie  Ghijulfa.  E  m  a  n  u  e  l  Cibo  ,  le  fé- 
cond de  fes  fils ,  fut  Capitaine  des  Galères  de  Charle ,  Roi 
de  Naples  en  1288.  De  lui  décendoit  André'  Cibo  ,  au- 
quel la  République  de  Gènes  dona  le  gouvernement  de  la 
ville  de  Salamineen  Chypre  ,  emploi  qu'il  remplit  avec  au- 
tant de  dignité  que  de  capacité  ,  félon  le  témoignage  de 
Folietta,  André  fut  père  de  Dominiq.ue  ,  &  de  Penctte 
Cibo  ,  mère  de  Laurent  Cibo  ,  créé  Cardinal  en  1489, 

GUILLAUME  IL  furnomé  le  Bon ,  fils  aîné  de  Lanc- 
franc ,  fut  employé  en  diverfes  négociations  importantes 
Î>ar  la  République  ,  qui  en  reconoiflançe  de  fes  fervices , 
ui  dona  à  lui  &  à  fes  décendans ,  le  droit  de  porter  en  chef 
de  leurs  armes  celles  de  la  République  ,  qui  font  à' argent  à 
la  croix  de  gueules.  Le  Roi  Saint  Loiiis  le  fit  Chevalier ,  com- 
me difent  quelques  mémoires ,  à  caufe  dequoi  l'on  voit  un 
Sceptre  fleurdelifé  à  fa  fépulturc ,  dans  l'Eglife  de  Saint 
François  de  Gènes ,  dont  il  fut  le  principal  bienfaiteur. 
Il  eut  de  fa  femme  Franchette  Spinola  ,  François  Cibo  , 
qui  époufa  en  1280.  Mariette  Doria,  8c  fut  père  de  CIBO 
Cibo  qui  vivoit  en  i  5  i  o.  &  qui  deLaurette  Cattanea  eut  trois 
fils.  GUILLAUME  III.  &  fes  frères  fervirent  Robert  , 
Roi  de  Napies ,  avec  leurs  Galères ,  comme  l'on  juftifie 
par  Titres  de  l'an  1 520.  &  1 327.  Les  deux  fils  de  Guillau- 
me ,  lavoir  ,B'rançois&Charle,  s'atacherent ,  à  fon 
exemple  ,  au  fervice  du  même  Prince.  Charle  fut  Confeil- 
ler  du  Roi  Robert ,  qui  le  fit  Gouverneur  de  Capouë.  La 
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Reine  Jeanne  I.  lui  confia  depuis  le  gouvernement  de  la  Maison 
ville  de  Naplcs.*.  -  »e. 

FRANÇOIS  Cibo  ,  qui  fut  créé  .en  1340.  Comte  de     Cibo. 
Grngnano  par  le  Roi  Robert  ,    eut  entr'autres  enfans  de 
Moifetu  Carmanàini  ^  Alaon  Gibo  ,  Comte  de  Gragnano  , 
ayeul  par  fes  deux  puinez  ,  de  Léonard^  8c  de  Dungelo  Cibo , 
créez  Ciirdtrui:<x  par  le  Pape  Boniface  IX. 

MAURICE  Cibo  ,  iils  aîné  d'Alaon  ,  fit  avec  fa 
femme  Saracene  MarucelU  y  le  voyage  de  Rhodes  ,  où  il 
avoit  plufieurs  biens,  8c  où  il  mourut.  Thomas,  un 
de  fes  fils ,  fut  Général  du  fccours  envoyé  par  mer  en  l'Ifle 
de  Scio  ,  pour  les  Génois  ,  contre  les  Vénitiens ,  félon 
l'Hiftoire  d'Encas  Silvius.  Thomas  avoit  pour  frère  aîné  le 
fameux  ARANO  Cibo,  né  en  i'ille  de  Rhodes  ,  auquel 
fa  Maifon  dut  ion  progrez  ,  &  la  réputation  qu'elle  eut  de 
fon  tems  en  Italie.  Il  eut  avec  Thomas  Fregofe  le  gou- 
vernement de  la  République  de  Gènes ,  à  laquelle  il  rendit 
des  fervices  imporians.  L'afeûion  que  fes  ancêtres  avoient 
toujours  témoignée  pour  la  Maifon  d'Anjou  ,  le  fit  choifir 
l'an  1440.  poLu:  conduire  un  convoi  &  700.  hommes  d'ar- 
mes au  lécours  du  Roi  René  d'Anjou  ,  qui  pour  le  récom- 
penfer  de  fes  fervices  ,  le  fit  Viceroi  du  Royaume  de  Na- 
ples.  Ce  Prince  ,  qui  fe  plaifoit  aux  devifes ,  lui  en  fit  une ,. 
c'étoit  un  Paon  avec  ces  mots ,  LEAUTE'  PASSE  TOUT, 
Lors  qu'Aifonfe  d'Aragon  furprit  Naples  l'an  1442.  Arano 
tâcha  de  repouJTcr  l'enemi ,  mais  voyant  fes  forces  trpp  iné- 
gales ,  il  fe  jetta  dans  la  mêlée  ,  &  fut  fait  prifonier  en  com- 
batant  vaillament.  Alfonfe  le  traita  généreufement ,  8c  le 
renvoya  à  Gènes  fans  rançon.  Cette  révolution  arivée  dans 
le  Royaume  de  Naples ,  fit  changer  de  parti  aux  Génois, 
&  la  même  néceffité  obligea  Arano  d'accepter  la  comifïiou 
d'aller  moyener  la  paix  &  les  bones  grâces  du  vainqueur. 
Ses  foins  furent  fuivis  d'une  trêve  ,  pour  travailler  à  la  paix 
qu'il  conclut  en  1 443.  &  Alfonie  fit  conoître  l'eftime  qu'il 
faifoit  d'Arano  Cibo  ,  en  lui  donant  toute  fa  confiance.  Il  >. 
ie  retint  auprès  de  lui  à  trois  cent  onces  d'or  de  pcnfion  ,  en 
cualité  de  Régent  de  fon  Confeil ,  &  lui  rendit  a  la  prière 
des  Napolitains ,  la  Viceroyauté  de  Naples.  Le  Pape  Ca- 

*  M.  le  Labouicur  dit  que  ce<fui  en  1340.  &  cette  Reine  ne  fuccéda  q.u'en  1343^ 


4i6  GENEALOGIES  HISTORIQUES 
Maison  lixte  III.  aux  inftances  duquel  Alfonfe  l'acorda  ,  pour  être 
D  E  Miniftre  de  fes  afaires  ,  le  créa  Tatrice  &  Préfet  de  Rome  , 
C I B  0."  dignité  que  le  Roi  Charle  I.  d'Anjou  n'avoit  pas  dédaignée. 
Comme  Alfonfe  avoir  toujours  eu  foin  de  lui  conferver  fes 
penfions  ,  il  s'entretint  dans  fes  bones  grâces ,  &  retourna 
à  fon  fervice.  Il  mourut  à  Capouë  en  1457.  dans  la  quatre- 
vingt-unième  année  de  fon  âge ,  laiflant  de  Genevre  Mari , 
Jean-Baptiste  Cibo  ,  auquel  fa  Maifon  efl:  redevable 
de  fa  plus  grande  élévation ,  Maurice  Cibo ,  &  Blan' 
che  Cibo  ,  femme  de  Dominique  Cibo  fon  parent  ,  fils 
^ André ,  décendu  à'Emanuel  Cibo.  Le  Pape  Inocent  VIII. 
fon  beau-frere  ,  le  fit  Général  des  Galères  contre  le  Turc. 
Dominique  demeura  veuf  l'an  1504.  &  fut  perc  d'A  n  d  r  e' 
Cibo  ,  Evêque  deTerracine  ,  d'ALAON  &  de  GenêvreQihOy 
qui  avoit  été  mariée  Tan  1490.  parle  Pape  fon  oncle,  kMario 
Tellini ,  Seigneur  de  Monterano ,  Chancelier  perpétuel , 
&  Secrétaire  du  Sénat  Romain  après  fon  frère. 

Maurice  Cibo  fut  fait  par  fon  frère ,  Préjident  de  l'Etat 
Eccléfiaftique ,  charge  qui  a  été  depuis  fuprimée ,  &  Gou- 
verneur de  Spolette ,  où  il  mourut.  Il  avoit  aimé  Perette 
Cibo  fa  parente  ,  fœur  de  Dominique  Cibo  ,  &  en  avoit  eu 
un  fils  fous  promefTe  de  mariage.  Il  l'époufa  peu  avant 
fa  mort ,  comme  vérifia  le  Cardinal  Balbo  ,  ComilTaire  du 
Pape  Inocent  VIII.  pour  la  promotion  de  Laurent 
Cibo  fon  fils  au  Cardinalat.  Laurent  étoit  Archevêque  de 
Benevent ,  Chanoine  du  Vatican ,  &  Gouverneur  du  châ- 
teau Saint  Ange  ,  lorfqu'il  fut  fait  Cardinal  au  mois  de 
Mars  1489.  Son  oncle  lui  dona  encore  les  Evêchez  à'Albe , 
de  Sabine  ,  de  Tufculum ,  Se  de  Prenejle.  Ciacconius  dit  qu'il 
paroît  confiant  par  des  monumens  du  Vatican  ,  que  ce 
'  Cardinal  n'étoit  point  de  la  famille  de  Cibo  ,  mais  de  celle 
de  Mari ,  noble  &  anciene  de  Gènes  ,  &  qu'il  étoit  fils  de 
Dominique  Mari ,  dont  la  mère  étoit  tante  d'inocent  VIII. 
mais  qu'il  avoit  pris  le  furnom  &  les  armes  de  Cibo.  Ciac- 
conius. Hifi.  Fonttf.  (jr  Card.  tom.  m. p.  go. 

JEAN-BAPTISTE  Cibo  ,  né  à  Gènes  en  1432.  pafTa 
fa  première  jeuneffe  à  la  Cour  des  Rois  de  Naples ,  Al- 
fonfe &  Ferdinand.  Il  alla  enfuite  à  Rome  ,  où  il  s'aquit 
beaucoup  d'eftime  par  fon  efprit ,  par  fa  fagcffe  6c  par 

fa 
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la  douceur  de  fon  caractère.  Le  Pape  Paul  II.  lui  dona  Maison 
l'Evêchc  de  Savonne  ;  Sixte  IV.  le  fit  Dataire ,  Archevêque  "  ^ 
de  Mclfi  ,  &  enfin  dvdinal  l'an  1473.  ^  ^^^  dignitcz  il 
ajouta  le  gouvernement  de  Rome  ,  &  la  Légation  de  Sien- 
ne. Après  la  mort  du  I  apc  Sixte  IV.  le  Cardinal  Cibo  fut 
élu  Pape  le  29.  Août  de  l'an  1484.  &  prit  le  nom  d'INO- 
CENT  VIII.  Quoiqu'il  fût  d'un  efprit  doux  &  pacifique , 
cependant  l'on  Pontificat  fut  aflcz  dur  ,  tant  par  les  divi- 
fions  des  Urfins  Se  des  Colonnes  ,  qui  rempliflbient  Rome 
de  meurtres  &  d'éfroi ,  qu'à  caufe  de  la  guerre  qui  s'alluma 
entre  lui  &  le  Roi  de  Naples.  Le  fujet  de  cette  guerre  fut  la 
protedion  que  le  Pontife  donoir  aux  exilez  de  Naples,  &  la 
révocation  de  la  conceflîon  de  Sixte  IV.  qui  avoit  changé 
la  redevance  annuelle  de  20.  mille  ducats  duc  au  Saint 
Siège ,  pour  le  Royaume  de  Naples  ,  en  la  préfentation 
d'une  Haquenée  blanche.  Les  dcpcnfes ,  qu'il  fut  obligé  de 
faire  pour  cette  guerre,  ayant  épuifé  le  tréforde  l'Eglile,  il 
chercha  à  le  remplir  en  créant  quantité  de  charges  ,  dont 
il  tira  de  grandes  fommes  d'argent.  Zizim  ,  frère  du  Sul- 
tan Bajazet  II.  s'étant  retiré  à  Rhodes ,  Inocent  VIII.  ob- 
tint en  1489.  par  le  moyen  du  Grand-Maître  Pierre  d'Au- 
buITon  ,  qu'il  fût  envoyé  à  Rome  ,  dans  le  defTein  de  s'en 
fervir  pour  faire  la  guerre  au  Sultan  ,  defTein  qui  s'éva- 
noijit.  Bajazet  lui  fit  ofrir  la  ville  de  Jerufalem  ,  s'il  vou- 
'loit  lui  remettre  fon  frère  entre  les  mains  ,  ofre  que  le 
Pontife  refufa  pour  tenir  la  parole  qu'il  avoit  donéc  à 
Zizim  ,  mais  il  voulut  bien  recevoir  une  penfion  de  qua- 
rante mille  ducats ,  pour  le  retenir  dans  une  honête  prilon. 
11  mourut  le  25.  Juillet  1492.  âgé  de  foixante  ans ,  après 
avoir  amaffé  de  grands  tréfors  ,  &  fort  élevé  fa  famille. 
Ciaconius  raporte  dans  fon  Hift.  des  Pontifes  tom.  3.  que 
dans  fa  jeuneffe  il  avoit  époufé  à'Naples  une  Dcmoifelle , 
avec  laquelle  il  n'avoit  pas  vécu  longtems ,  &  qu'il  en  avoit 
eu  quelques  enfcins.  Quoiqu'il  en  foit,  on  dit  qu'il  eut  feize 
enfans  naturels ,  huit,  garçons  &  huit  filles.  Ceux  qui  vé- 
curent jufqu'à  fon  élévation  ,  furent  comblez  d'honeurs  & 
de  richefTes ,  entr'autres  ,  François&  Theodorine.  Ino- 
cent VIII.  maria  Theodorine  à  Gérard  Ufoàimcri ,  d'une 
noble  famille  de  Gènes ,  &  adopta  leurs  enfans  dans  la 
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Maison  famille  de  Cibo.  Il  allia  ,  l'an  1487.  FRANÇOIS  Ciba 
D  E  dans  la  Maifon  de  Médicis  à  une  fœur  du  Pape  Léon  X.  & 
Cibo.  jyi  Jona  la  qualité  de  Baron  de  Rome  >  (  le  Nepotifme  n'afpi- 
roit  pas  encore  à  celle  de  Prince  ^  qui  a  été  fi  prodiguée 
depuis  )  &  lui  obtint  des  Vénitiens  ,  Florentins  &  Pifans , 
d'être  agrégé. au  Corps  des  Nobles  de  leurs  Républiques  ,. 
lui  &  fa  poitérité.  Il  le  déclara  encore  Capitaine  Général  de 
YEglife,  lui  dona  pouvoir  de  légitimer  des  bâtards ,  créer  des 
Chevaliers  à  l'Eperon  doré  ,  des  Dodeurs  &  des  Notaires 
publics ,  ce  que  l'Empereur  Frédéric  lui  confirma  ,  &  après 
lui ,  les  Papes  Léon  X.  &  Clément  VII.  Les  Empereurs 
Ferdinand  ,  Maximilien  &  Rodolfe  ont  renouvelle  ce  pri- 
vilège en  faveur  d'Alberic  Cibo  fon  petit-fils.  François 
Cibo  reçut  en  don  de  fon  père  ,  l'an  1489.  plufieurs  terres 
dans  le  voifinage  de  Rome ,  entr'aurres  le  Comté  à'An- 
guillara ,  qui  étoit  un  fief  dévolu  à  l'Eglife.  François  le 
vendit  à  Virginio  des  Urfins ,  &  du  prix  il  en  acheta  ,. 
l'an  1517.  le  Comté  de  Ferentillo.  François  mourut  âgé  de 
fpixante-dix  ans,  &  laiffa  trois  garçons  ,  dont  les  deux, 
derniers  embrafl'erent  l'Etat  Eccléfiaflique  ,  &  Catherine: 
Cibo ,  que  le  Pape  Léon  X.  fon  oncle  maternel ,  maria 
au  Duc  de  Camerino.  Cette  Dame  avoit  beaucoup  de  génie 
pour  les  langues  &  pour  les  fiences  ,  qu'elle  aprit  avec 
facilité.  Son  efprit  &  fa  piété  lui  firent  fuporter  avec  cou- 
rage les  chagrins  qu'elle  reçut  fous  le  Pontificat  de  Paul  IIL 
qui  dépouilla  fa  fille  du  Duché  de  Camerino. 

Son  frère  INOCENT  Cibo  -,  qui  fur  la  fin  du  Ponti- 
ficat de  fon  ayeul  ,  avoit  été  fait  Général  de  l'Eglife  ,  fut  fait 
Cardinal  en  i  5 1 3 .  par  Léon  X .  fon  oncle  ,  qui  lui  dona  le 
chapeau  qu'il  avoit  reçu  d'InocentVIII.  Il  fut  enfuite  chargé 
des  Légations  de  Bologne  &  de  la  Romagne  -,  &  acablé  y. 
pour  ainfi  dire  ,  de  Bénéfices  ,  ayant  pofl"édé  les  Arche- 
vêchez  de  Saint  André  Qn  Ecofl"e  ,  de  Mejfine ,  de  Turin  ,  de 
Gènes  Se  de  Bourges  ,  avec  les  Evêchez  àe  Marjeille ,  de  Vinti' 
mille  ,  de  Volterra  ,  de  Saona  ,  de  Marjana  ,  &  à'Altneria  en- 
rifle  de  Corfe.  Le  Roi  François  I.  lui  dona  les  Abayes  de 
Saint  Victor  de  Marfeille  ,  &  de  Saint  Oùen  de  Rouen.  Le 
Sacré  Collège  lui  eut  obligation  d'avoir  empêché  Clé- 
ment VII.  d'exécuter  le  defi!"ein  qu'il  avoit  formé,  pourfe 
fouftraire  à  la  periecution  des  Impériaux  ,  de  tranîporter 
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le  ficgc  à  Avignon  ,  &  Charle-Quint  lui  fut  bon  grc  d'à-  Ma  i  so  »■ 
voir  retenu  les  Florentins  dans  le  devoir  après  le  meurtre       d  e 
d'Alexandre  de  Médicis.  Il  conferva  l'Etat  de  Florence     Cibo. 
à  Côme  de  Médicis  ,  duquel  il  exigea  pour  reconoifl'ance 
d'être  fidèle  à  l'Empereur,  &  de  venger  la  mort  de  fon  prc- 
déced'eur. 

L AUR ENT  Cibo ,  Comte  de  FercntHlo ,  de  Sedevetralla , 
de  Montgiove  &  de  Jano  ,  fut  Capitaine  de  la  garde  du  Pape 
Clément  VII.  fon  coufin  ,  conferva  Bologne ,  durant  la 
priibn  de  ce  Pape ,  &  rendit  de  bons  fervices  au  Saint 
Siège  ,  dont  il  fut  déclaré  Général  en  1530.  Il  fervitaufli 
très-utilement  la  République  de  Gènes  ,  &  l'Empereur 
Chvle-Quint ,  qui  le  mit  au  nombre  de  fes  Généraux.  Il 
augmenta  les  biens  de  fa  Maifon  ,  par  fon  mariage  avec  Ri- 
charde Malafpina ,  héritière  des  Marquifats  de  Majfa  &  de 
Carrara ,  &  veuve  de  Scipion  de  Fiefque.  Après  la  mort 
de  Laurent ,  JULE  Cibo  ion  fils  aîné  ,  s'empara  des  terres 
de  Maifa  &;  de  Carrara  ,  afTiflé  de  Jeannetin  Doria ,  frère 
de  fa  femme  ,  ce  qui  choqua  vivement  Richarde  fa  mère. 
Elle  implora  la  proteâion  de  Charle-Quint ,  qui  envoya 
Ferdinand  Gonzague  pour  recouvrer  fes  places.  Jule  à  la 
follicitation  du  Cardinal  Cibo  fon  oncle  ,  qui  depuis  long- 
tems  étoit  dans  les  intérêts  de  l'Empereur  ,  fut  arête  dans 
Pife ,  lorfqu'il  pafToit  par  cette  ville  ,  &  y  fut  retenu  par 
Côme  de  Médicis  ,  autant  de  tems  qu'il  fallut  à  Gonzague 
pour  exécuter  fon  deffein.  Les  places  furent  rendues  à  Ri- 
charde ,  &  Jule  fe  réconcilia  avec  fa  mère  ,  qu'il  alla 
trouver  à  Rome.  Ce  fut  là  que  les  Fiefques  exilez  de 
Gènes  ,  profitant  de  fon  chagrin  &  de  fon  vif  reffenti- 
ment ,  l'engagèrent  dans  un  complot  pour  mettre  la  ville 
de  Gènes  dans  le  parti  des  François.  Pour  faire  réulfir  cette 
afaire  ,  ils  vont  enfemble  à  Venife  ,  &  de  Venife  les  Fief-  wfi.  de 
ques  partent  pour  la  Mirandole.  Mais  comme  Cibo  palfoit  î'^»".'-  3« 
par  le  Milanez  ,  pour  aller  à  Gènes  faire  des  levées  ,  il  fut 
trahi  par  fa  propre  mère  ,  qui  informa  Ferdinand  Gon- 
zague des  fecretes  négociations  de  fon  fils  avec  les  Fran- 
çois &  les  Fiefques.  Il  fut  arête  par  Pierre  Durera  ,  Gou- 
verneur de  Pontremoli ,  &  enfuitc  conduit  à  Milan  ,  où 
apliqué  à  une  queflion  des  plus  rigoureufes ,  il  avoiia  tout 
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Les  Ducs  de  MASSA,  &  Princes  de  CARRARA,  \ 

jç  FRANÇOISCiBO,  Comte  èiAnguillnrn  Se  de  Ferentillo  ,  f  âgé  de  70,  ans ,    j 

. ^--. j 

■»<      LAURENT    CiBO,  Comte  de  Ferentiila  ,  premier  Marquis  deMASsA&de  Car.r.ae.a, 
-f  en  1546.  âgé  de  58.  ans  ,   ép.  Kicharde  Malaspina,  veuve  de  Scipioa 
de  Fiefque ,  fille  Se  héritière  d'Albert ,  Marquis  de  Majfa  Se  de  Carpara , 
Se  de  Lucrèce  d'EJl  ,    i  jzo,  j"  en  i  J53. 
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JuLE  Cibo  ,   décapité 

l'an  IJ47- 

ép. 

Fenette  D  o  R  i  a  , 

fœur  de  Jannerin. 


ALBERIC   Cibo-Maiaspina,  né  à  Gènes  le  18.  Février  1 5 17. 

créé  Prince  de  Massa  &  du  Saint  Empire  ,  f  le  18.  Janvieri6i3. 
âo-é  de  95.  ans  ,  ép.  i^.El'faèeth  de  la  Rovere  ,  fille  de  François-Marie, 

Duc  d'Ur&in  ,  1551.  f  en  ij5'i.  2.°.  EUfaieth  de  Capoue, 
four  de  Ferdinand,  Duc  de  Termoli ,  IJ63.  f  le  14.  Janvier  157^. 

. A . 


I   ALDERAM    Cibo-Malaspina,    Marquis  de  Maffa  , 

né  le  19.  Décembre  lyji.  t  ^vant  fon  père  le  4.  Nov.  1606. 

ép.  Marfilie  d'EsT,  fille  de  François ,  Marquis  de  h  MaJ[a,le  ^o. 

Juin  1580.  t  le  ij.  Août  i6o8. 


z  Ferdinand    Cibo 
Marqois  d'A  Y  E  t  L  o  , 
né  ea  1568.  t  le  30.Jani£,. 
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CHARLE  Cibo-Malaspina  ,   Prince  de  Massa  &  du  Saint  Empire  ,   &c, 

né  le  19.  Novembre  15  81,  -f  le  24.  Février  liTfîi.  ép.  Brigitte  SnaoïA  , 

fille  de  Jannetin  ,  Marquis  de  Cdlica  ,  ii.  Février  i5oj. 

j"  le  21.  Janvier  1660. 

. > \ 


F  R-A  N  Ç  o  I  s  , 

né  en  15S4. 

■)•  le  13.  Juin 

161 5. 


ALEERIC    Cibo-Malaspina, 

né  le  z8.  Juillet  1607.  premier 
Duc  de  Massa  1660*  Prince 

de  Carrara  &  du  Saint 

Empire,  f  le  z?-    Janvier  i6po. 

ép.  Fulvie  Pic  ,  fiJIe  d'Alexandre 

D.  de  la.  Mirandole  ,   i6yp,. 


A  L  D  ER  A  M  , 

né  le  16.  Juillet 
161 }.   Cardi-nal  , 

•f^  le  11.  Juillet 
1700.  Doyen  du 

Sacré  Collège. 


Jeannetin  , 

né  le  17. 
Août    Kîtj. 

t 

le  30.  Juillet 

1683. 


François  , 

né  le  p. 

Novembre 

161& 


Laurent, 

né  le  13. 

Avril  16 1  8. 

Erèqtte 

de  lefsy  , 

t  le  1 8.  Avrili 

leSo. 


_>^ 


CHARLE    Cibo-Malaspina,  Duc    de    Majfa  ,  Prince 

de  Carrara  ,  né  le  9.  Juin  163 1.  •("  le  7.  Décembre  1710. 

âgé   de   80.    ans  ,   cp.  Therefe  P  a  M  p  H  i  L  E,   fille  de  Charle  , 

Priace.de  Saint  Martin  y  1673.  t  1^  7*  -Août  i7o5. 


AXEXANDRE  y 

né  le  iz, 
Dec.  163  3. 
Tturiarche 
de  CP.  t 
en  170Î. 


Ferdinand  , 

né  le  il. 

Janvier  164I: 

t  i3.  Nov. 

l68r. 


.-A-- 


2a 


ALBERIC   III.   Duc  de  Massa,  &c.     Fulvie 


,   né  le  30.  Août  1^70.  f  le  3a. 
Novembre    171 5.   ép.   'Nicole   Grilla, 
fille    de    Marc-Antoine , 
Marquis  de  Grilio  de  Gènes., 


née 
]e  2.0. 
Sept. 
167Î. 


Olimpie  , 
née  le 

xs.  oa. 

1576. 


Fidvie- 

Marie  , 

née 

le  iS. 

Juin 

1679,. 


Charle-Camille 

Cibo  ,    né  le  15. 

Avril  l68t.  Cardinal 

le  ij.  Mars  172p. 


43' I 


de  la  Maifon  de  C  I  B  O. 


«p.  Madelehe  de  M  e  d  i  c  i  s ,  fille  de  Laurent  le  M'>g»ifi^'ie  ,  î^i-j. 


Dégrcz, 


15 


I  N  o  c  E  N  T     Cibo  , 

créé  CttrimnX 

le  ij.  Dés.  I ÇI3.- 

•f  le  ij.  Avril  ij.50. 


Jean-Baptiste  Cibo  , 

hxéjiie  (le  MarfciUc  , 

1  en  Mars  15  Je. 


Eléonorc  Cibo-M.il.irpinS , 
ép.    1".  Jcin-Loiiis  de   Fiesq^Ue. 

i°.  Jean-Louis  ,  dit  Chitfin 
V  I  T  B  i  i  I  ,    Comte  de  Cetona. 


Catherine  Cibo  , 
•f  le  le.  Février 
tu 7.  ép.  Jean- 
Marie  Varane, 

Duc 

de  Camerino  , 

•t  "5^7- 


llIfcUle  , 

ép. 
Robert  ■ 

de 

.Sa  in  t 

Sevemn, 

Comte 

de 

Cajatza  , 

151J. 


Inocencc  , 

fille 
natuieilc, 

ép. 

Obbietto 

de 

F1ÏSQ.UE  , 

ijic. 


16 


17 


Eléonore  Cibo  ,   née  le  p. 

Septembre  1564. 

t   le    8.    Oaobre    rjSj. 

ép.  Auguftin  , 

G  I\- 1  M  A  t  D  X  , 

Duc  d'Eroli' 


Lucrèce  Cibo  ,  née  le  ic. 

Septembre  15  6f. 
f  le  6.  Oclobrc  i6c^. 

ép. 

Hercules  Seondrat  , 

Duc   de   Montcmarciano. 


C-ither'ne  , 
née  le  19.  Oftobre 

Rcligieiife 
à  Florence. 


Victoire  Cibo , 

fille  nacutelle  , 

ép.  1".  Hipolite 

B  E  N  t  I  V  O  G  L  I  o. 

1".  Hercule 

P  E  p  o  1   I. 


18 


Edouart  César,  Ferdinand,  Alexandre  Cibo,  né  en  ijy4.  Vidoire  Cibo,  née  en  i,-S8, 

Cibo  ,  né       né  en  né  en  1590.  Chevalier  de  Mahhe  ,  -f  le  10.  Oftobre  1655. 

le  d.  Mats       15S7.  rrétre.  •]■  Capucin  à  Mafla  le  11.  A:/ars      ép.  Hercule  Pepoli, 

ijSj.  1*559.  fwivjM  Im-Hoff] 


Odoard  , 

Dominique  , 

Marfife. 

Marie ,  née     Feranique  ,  née  le 

■  1 
Placidie  ,          Richarde ,  née 

né  le  14. 

né  le  9.  Mai 

t 

le  19.  Dec.        10.  D 

éc.  161  r. 

née  le  I  ç.  Août     le 

10.  Mais 

Déc.1619, 

ifîi^ 

f.  al. 

1^09.  t        •}■  en  Sept.  i6gi. 

i(îr4. 

1610. 

Tttriarche 

Abé. 

ép.  Galcot             ép. 

Jaque 

ép.  Charic        ép. 

AlfonfelT. 

de  Conf- 

Prc,D.dela       Salv 

'  I  A  T  I  , 

de                Gonzague 

tanti- 

Mirdndole  ,     Duc  de  GuiUano. 

G  u  e  V  A  R.  A  , 

Comte 

nople. 

1616. 

D.  de  Bovino.     de  Novellara» 

Françcis- 

Innocent  , 

La::rt  , 

Catherine  ,    Marie  , 

Confiance  . 

,       Marie-       Jlnne- , 

* 

Thcrefe  , 

Marie, 

née  le  23. 

née 

née             née 

née 

Fraufoiji  ,    néelj. 

née  le 

rée  le  15. 

Mai  154S. 

en 

en               en 

le  ip. 

née  le  n.       Janv. 

II.  Juin 

Février 

■j-  le  9.  Fév. 

l6i8. 

1630.          i5}i. 

Décembre 

:     N0V.1637.    1640.1 

164^. 

1644. 

1674, 

1634. 

■\  le  22.       le  27. 

M.  167J.     Oft. 

1^91. 

t  le  11. 
Avril 
.1681. 

ALDERAN    Cibo- 

M  a  L  A  s  p  I  N  A  ,  né  le  21.  Juin  1690. 

Marie- 

Fiâcirc- 

D.  de  Massa  ,  P.  de  Cahrara 

,  171 5.  par  la  renonciation 

Madeleine  j 

Therefe, 

de  fon  frère  Char 

le-Camill 

e  ,  +  le  18.  Août  1751 

•  ' 

née  le  10. 

née  le 

ép.  Richarde  Gonzacce  ,  fille  de  Camille  , 

Février 

ip.Août 

Comte  de  K 

'oveîlarn- 

1683. 

16S4. 

^ 

MAniE-THEKESE     Ci 

B  O-M  ALAS  PINA, 

Marc- 

■jinne  Cibo  ,           Ai/»rff-Cibo  , 

DucheSe  de  Massa  ,  née  le 

29.  Juin  i-zy. 

née  le  n 

f.  Août  172^.            née  le  19. 

. 

A-ût  1723. 

19 


20 


2t 


21 


23; 
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Maison  le  fecrct  de  la  confpiration  ,  &  fur  fon  aveu ,  il  fut  con- 

^  E        damné  par  l'ordre  de  l'Empereur  à  perdre  la  tête.  Ainfi 

^  '  ^  °'     le  mauvais  naturel  du  fils  fut  puni  par  celui  de  la  mère  ,  * 

qui  n'eut  point  de  honte  de  livrer  à  un  fuplice  infâme  , 

celui ,  qui ,  quoique  coupable  ,  étoit  fon  fils. 

Peu  de  tems  auparavant  ^  Richarde  avoit  perdu  par  une 
mort  affez  trifte  ,  fon  gendre  Jean-Lo'ùis  de  Ficfque ,  Comte 
de  Lavagne  ,  qui  la  nuit  du  i.  au  a.  Janvier  IÇ47.  jour 
qu'il  avoit  pris  pour  fe  rendre  maître  de  Gènes ,  tomba 
dans  la  mer  en  palfant  fur  une  planche  pour  entrer  dans 
une  galère  ,  &  y  fut  fubmergé.  Sa  veuve  Catherine  Cibo  fe 
remaria  à  Jean-Loïiis  Vitelli  ,  furnomé  Chiapin  ,  Marquis  de 
Cetona ,  qui  s'aquit  beaucoup  de  réputation  dans  les  guerres 
d'Italie  ,  au  fervice  de  Côme  ,  Duc  de  Florence.  Il  entra 
enfuice  à  celui  du  Roi  Philipe  II,  qui  l'envoya  fervir  fous 
le  Duc  d'Albe  ,  dans  les  Pays-Bas ,  où  il  exerça  la  charge 
de  Maréchal  de  Camp  ,  &  s'en  aquita  avec  honeur.  Sa 
mort  ariva  fort  malheureufement  l'an  1576.  Il  pâffoit  en 
caroiïe  fur  les  digues  qui  font  proche  de  Schoven  5  la  voi- 
ture verfa  ,  &  Vitelli  qui  étoit  fort  replet ,  fe  trouva  fi  dan- 
gereufement  blefle  de  cette  chute ,  qu'il  mourut  en  chemin , 
comme  on  le  tranfportoit  à  Anvers.  Thou  l.  6i. 

ALBERIC  Cibo-Malafpina  fuccéda  après  la  mort  de 
fa  mère  ,  dont  il  conferva  le  nom  en  le  joignant  à  celui 
de  Cibo.  Il  fut  toujours  fort  ataché  aux  intérêts  de  la 
Maifon  d'Autriche  ,  pour  lefquels  il  fignala  fon  zélé  à 
la  bataille  de  Saint  Quentin  en  i  J57.  &  dans  la  guerre 
de  Sienne ,  où  il  fut  Lieutenant  Général  de  l'Eglile  fous 
Guidobald  ,  Duc  d'Urbin  ,  fon  beau-frere.  Le  Roi  Phili- 
pe II.  le  fit  fon  Chambellan  ,  &  lui  dona  une  penfion  de 
trois  mille  écus.  L'Empereur  Maximilien  IL  le  fit  en  i  ç6.8. 
FriKce  du^Saint  Empire  &  de  Majja  ,  &  Rodolfe  II.  décora 
en  1 588.  fon  écu  d'un  chef  d'or  à  l'aigle  Impériale ,  avec 
ce  mot ,  lié  de  gueules  aux  pieds  de  l'aigle  ,  Libertas ,  pour 
marquer  la  liberté  ,  &  pofiTeflion  franche  de  Maffa  en  Sou- 

*  M.  de  Thou  ne  s'abandone-t'il  pas  |  plutôt  pour  la  prévenir,  qu'elle  dona  avis 
trop  ici  au  feu  de  fon  imagination  ;  Ri-    des  menées  dans  lefquclles  on  l'avoit  en- 
«harde  étoit-elle  aflez  marâtie  pour  cher-    gagé  ? 
«her  la  perte  de  fon  fils  i  N'étoit-çe  pas  j 
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vcraincté.  Il  aquit  en  1569.  Jyello ,  dans  le  Royaume  deMAiso» 
Naplcs ,  que  Philipc  II.  érigea  en  Duché  ,  lui  donant  le        de 
premier  rang  dans  la  Calabre.  En  1609.  il  acheta  la  Baro-     C  i  ii  o. 
nie  de  P adula ,  dans  le  Dioccfe  de  Bcncvent.  IJ  mourut  à 
Mafia  le  18.  Janvier  i6i}.  âgé  de  quatre-vingt-ieizc  ans  , 
aprcs  avoir  vu  mourir  quatorze  Papes ,  iix  Empereurs  ,  fix 
Rois  de  France  ,  trois  Rois  d'Efpagne  ,  &  fcs  deux  fils. 

L'aîné  qui  ctoit  ALD  ER  AM  Cibo  ,  s'étoit  lignalé  à 
la  bataille  de  Lépanthe ,  où  il  combarit  avec  beaucoup  de 
bravoure  ,  à  côté  de  fon  oncle  Guidobald  ,  Duc  d'Urbin. 
La  Cour  de  Ferrare  à  laquelle  il  ib  rendit  enfuite  auprès  du 
Duc  Alfonfe ,  acheva  de  polir  les  heureuJcs  qualitcz  avec 
lelquelles  il  étoit  né,  par  le  goût  qu'il  y  prit  pour  les  Siences 
&  les  Arts.  Il  y  époufa  Marfilie  à'Ejl ,  coufine  germaine 
du  Duc  ,  de  laquelle  naquit  CHARLE  Cibo ,  qui  fuc- 
ccda  à  Ion  ayeul ,  &  qui  fe  fit  eftimer  par  fon  efprit  & 
fon  inclination  bienfaifante.  Il  époufa  Brigitte  Spinola ,  qui 
lui  aporta  en  dot  le  Marquifat  de  Calico ,  &  le  fit  père  de 
quatorze  enfans ,  dont  quatre  filles  ont  été  mariées  dans 
les  Mailons  de  Gonz,ague  ;  de  Pic  ,»  de  Salviati ,  &  de 
Giicvara.  Véronique  qui  avoit  époufé  Jaque  Salviati ,  Duc 
de  Guiliano  ,  ayant  découvert  que  fon  mari  entretenoit 
une  Courtifane ,  elle  la  fit  prendre  ,  lui  fit  couper  la  tête  , 
&  l'envoya  à  fon  mari  dans  un  plat. 

ALOhRAM  Cibo  ,  fécond  fils  de  Charle  ,  s'cil  rendu 
encore  plus  illuftre  par  fes  vertus ,  &  par  fon  mérite  ,  que 
par  fa  naifl"ance  &  fa  dignité.  Après  avoir  été  Majordome 
du  Sacré  Palais  ,  il  fut  créé  Cardinal  en  1644.  par  Ino- 
cent  X.  Il  eut  enfuite  les  Légations  d'Urbin  ,  de  la  Roma- 
gne  ,  &  de  Ferrare  ,  &  fous  le  Pontificat  d'Inocent  XI.  il 
fut  créé  Miniflre  d'Etat.  Il  ell  mort  Doyen  des  Cardinaux 
le  a  I .  Juillet  1 700.  dans  fa  quatre-vingt  huitième  année. 

ALBERIC  IL  frère  aîné  d'Alderam  ,  fuccéda  ,  l'an 
166a.  aux  Etats  de  fon  père  :  deux  ans  après,  l'Empereur 
Léopold  érigea  en  fa  faveur  ,  dans  la  Diette  de  Ratifbo- 
ne  ,  la  Principauté  de  Ma^a  en  Duché  de  l'Empire  ,  &  le 
Marquifat  de  Carrara  en  Principauté.  Il  mourut  en  1690. 
âgé  de  quatre-vingt-trois  ans.  De  douze  enfans  qu'il  eut  . 
deFalvie  lie  de  laAIirandole  ,  l'aîné  fcul ,  fa  voir,  CHAR- 
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M  A I  s  ô  N  LE  II,  Cibo  fon  fucceffeur  prit  alliance.  Ce  fut  avec  Thé- 
J^  ^  refe  Tamfile ,  qui  le  fit  père  de  dix  enfans ,  dont  il  ne  refle 
de  mâle  ,  que  le  Cardif^al  C amille  Cibo.  Son  frère 
puîné  ALDERTAM  Cibo  ,  qui  avoit  fuccédc  en  171  j.  à 
fon  aîné  ALBERIC  IV.  mort  fans  enfans  ,  n'a  lailTé  en 
mourant  que  trois  PrincefTes  en  bas  âge,  dont  l'aînée  apellée 
Marie-Thérefe  ,  a  eu  de  l'Empereur  le  titre  de  Duchejje  de 
Majfa,  fous  la  tutelle  de  fa. mère.  Elle  étoit  deftinée  pour 
l'époufe  du  jeune  Comte  de  Soiffons  ,   qui  efl  mort  en 

Ï734- 
Les  Terres  de  la  Ducheffe  de  Maffa  font, 

1°.  Le  Duché  de  M  a  s  s  a  ,  dans  le  pays  de  Lunigiane. 
Il  y  a  une  ville  de  même  nom  :  on  l'apelle  Majja  de  Car- 
rara ,  pour  fe  diflinguer  de  la  ville  de  Mafla  ,  dans  la 
Terre  de  Labour. 

2°.  La  Principauté  de  C  A  R  R  A  R  A  ,  avec  une  ville  du 
même  nom. 

3°.  Le  Duché  d'A  yello  ,  dans  la  Calabre  ,  dont  H 
efl  le  premier. 

4°.  Les  Marquifats  de  Calico,  Lavenza&Mq- 
N I T  A.  Lavenza  &  Monita  font  deux  fortereffes. 

5°.  Le  Comté  de  Fe  r  e  n t i  l  l  g. 

-é".  La  Baronie  de  P  a  D  u  L  A  ,  proche  Benevent. 


CHAP.  XV. 
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CHAPITRE   XVI. 
Des  Prmces  de  P I  O  M  B I  N  O. 


PIO  MBI  NO  efl  une  ville  avec  titre  de  Principauté, 
bâtie  fur  les  ruines  de  Tanciene  Populonie  ,  dans  l'Etac 
de  Sienne  ,  fur  la  côte  de  Tofcane.  Elle  étoit  de  la  dé- 
pendance de  la  ville  de  Pife  ,  &  tomba  fur  la  fin  du  quator- 
zième fiécle  ,  fous  le  pouvoir  de  la  Maifon  Jppiam  ,  de 
laquelle  elle  efl  entrée  fuccefïivcment  dans  celles  de  Luds* 
vifto  &  de  Boncompagno. 


Hhh 
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PrOMBINO 

APPIANI.  §.    I. 

De  la  Malfon  A  P  P  I  A  N  I. 

JAQUE  APPIANI,^  homme  d'efpric  &  de  courage, 
ainfi  nomé,  dit  M.  deThoul.  <j.  d'un  village  de  ce  nom  ^ 
d'argent  &  de  dans  le  tcrritoirc  de  Pife  ,  fut  celui  qui  aquit  cette  Princi- 
pourpre  ,  ou  cipauté  à  fa  famille  vers  l'an  1592.-  II  étoit  d'abord  Secre- 
^iii»"J!'     taire  de  Pierre,  imnomé  .Gambacuria  ,  qui  à  la  faveur  des 
troubles  ,  s'étoit  rendu  Seigneur  de  Pife  vers  l'an  1369. 
Jaque  Appiani  mérita  par  fa  capacité  la  confiance  de  fon 
maure  ,  qui  le  fit  dépofitaire  de  tous  fes  fecrets ,  &  de  la 
meilleure  partie  de  fon  autorité  ,  de  forte  qu'il  lui  devint 
redoutable.  Il  fe  fit  un  parti  puifTant ,  furtout  de  ceux  qui 
étoient  enemis  des  Florentins  ,  aufquels  Gambacurta  étoit 
Awr.  Dathi.  ^^^^  ataché  ,  &  chercha  à  acréditer  la  fadion  ,  qui  tenoit 
H'fifi'mmhin.  pout  Ics  Vifconti  ,  Scigncuts  de  Milan.   Dans  la  guerre 
que  ceux-ci  eurent  contre  les  Florentins ,  il  envoya  fon 
Aretin  Eift."^^  V  A  N  N I ,  OU  J  E  A  N  ,  à  Galcas  Viiconti ,  pour  fervir 
âe  FioY.  i.  8.  dans  fes  troupes.  Ce  Vanni  ayant  été  fait  prilonier  ,  Ga- 
O'  "•  leas  l'échangea  contre  Jean  Ricci ,  &  le  renvoya  à  Pife  , 

où  la  conduite  de  fon  père  le  fit  foupçoner  de  mauvais 
deffeins.  On  avertit  Gambacurta  de  prendre  garde  à  lui , 
mais  comme  il  étoit  de  ces  hommes  droits ,  qui  ne  peu- 
vent foupçoner  les  autres  d'une  perfidie  dont  ils  ne  fcroient 
{)a5  eux-mêmes  capables,  il  fit  peu  d  atention  aux  avis  qu'on 
ui  dona  contre  la  fidélité  d'Appiani.  Ils  ne  fe  trouvèrent 
cependant  que  trop  bien  fondez  ,  &  Gambacurta  fut  la 
dupe  de  fa  trop  grande  confiance.  Il  fut  facrifié  avec  fes 
fils ,  à  l'ambition  de  Jaque  Appiani ,  qui  les  fit  maffacrer 
l'an  1591. 

Après  cette  aâ:ion  ,  la  République  de  Florence  follicita 
vivement  les  Pifans  de  fe  doner  à  elle  ,  mais  Jaque  Appiani 
para  ce  coup  ,  &  foutenu  des  Sienois ,  &  de  Galeas  Vif- 
conti ,  avec  qui  ils  avoient  une  liaifon  fort  étroite  ,  il  ren- 

*  Fr.  Aug.  de  la  Chipza  dit  dans  deux  I  que  les  Appiani  font  originaires  de  Milan,: 
endroits  de  l4  Courons  Koyale  de  Savoye,  |  Pan.  i,  f.  itfS.  Ftfrt,  z,f-i  14. 


Thdu  l.  5. 
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Princes  de  P  I  O  M  B  I  N  O ,  de  la  Maifon  A  P  P  I  A  N I. 

I.  JAQ.UE    I.    A  p  p  r  A  N  I ,  Seigneur  de   Pise  &de  PiOMBiNO,en  ijpi, -j-iran  l}9p.      j 
ép.  i".   Catherine  y  fille  d'Emanucl ,   Comte  de  El  ci.  1*.  \', 


ViscoNTi       IL   GERARD    LEONARD   Appuni , 

&  Seig.  de  Fiji  Se  de  Piombirio  ,  ■\  en  1404. 

Vanni.  ép.  Pi»/i/c'Coi.ONNï,rGeiir  du  Pape  MartinV, 

Se  fille  d'Agapet ,  Seigneur  de  Zagarole^ 
■\  en  Septembre  144;. 


V.   1  EMANUEL    Appiani,      j, 
Seigneur  de  PMwi/we,  1450- 
•j-  en  Février  1457. 
dp.  Julie    d'A  r  a  g  o  n. 


m.    jAQ^UE    II.  JoUnd  ^ 
Scig.  de  Piombina  ,  ép.  N. 

I404.  f  f.  1.  l'an  1441.  Varane, 
ép.  C.  de 

"N.  de  F 1  E  s  Q.U  E.  C»merino. 


IV.   C^THERIME  Appiani, 

Dame  de  Piombino  , 

j-  en  1450. 

ép.  Renaud  des  U  R  s  i  n  s  , 

j"  eu  1450. 


VL  JAdUE  III. 

Seig.  de  J'iomiino  , 

f  le  7.  Mars  1473- 

ép. 
Eaptif.ine    Fricose, 


VIL    J  A  Q^U  E   I  V.  Appiani  ,  Seigneur  de  l'iombino  , 

1473.»  -f  .  .  .  ép.   Fiiloire  Piccolomini, 

fille  d'Antoine  Todeschini   Piccolimini  d'ARAcoN  , 

&  de  M.v,-ic  M.irzr.::a  de  SeJJ.i. 


Serniraitiis  Appiani , 

femme 

de  Laurent  II. 

de   M  E  D  I  c  I  J. 


VIII.   JAQUE    V.  Appiani, 

Seig.  de  Piombino ,  t  en  164?. 
ép.  Hélène  S  A  L  v  i  a  T  i  ,  veuve 

du  Marquis  Pa//.»wi»/,  &  fille 

de  Jaque   Salviati ,  Gonfalonier 

de  Florence  ,  &  de  Lucrèce 

de  Me'dicis, 


IX.    JAQUE  VL    Appiani, 

Seigneur    de   Piombino  , 

fous  la  tutelle  de  fa  mère, 

■j-  en  156S. 


'Béairix  Hif  alita         JEROME 

Appiani  ,  Appiani ,         Appiani  ^ 

ép.  ép.                   fils 

Vefpaficn  Oftavien          naturel. 

Colonne,  Trivulce. 
Duc 
de  Trajetto. 

ISABELLE  Colonne, 

ép. 

Loiiis    GoNZAGUB, 

Comte  de  Sabionetta. 


Jean- 
Battiste 
Appiani, 


BELISAIRE 

Appiani  , 

ép. 

Aurelie  Sforce. 

FERDINAND 

Appiani , 

ép. 

des   U  R  s  I  N  s. 


SFORCE 
Appiani  , 
ép   Camille 
Gonzague 


X.  ALEXANDRE   Appiani,  légitimé  Vespasiem 

de  piombino  ,  Seigneur  de  Piombino  ,  Gonzague  , 

tué  pat  les  fiens  .  ép.  Ifabelle  M  en  do  z  a  ,  Duc 

fille  de  Pierre  Gonzalez  de  Manrique  ,  de 

Comte  de  Bignofi ,  Envoyé  du  Roi  d'Efpagne  Sabionett)t, 
à  Gènes. 


Alberic 
Appiani. 


Charle 
Appiani. 


Belisaire  II. 

Appiani  , 
fuccede  aux 

droits 
de  £bn  frerc. 


XI.   JAQUE-COSME 

Appiani ,  Prince 
de  Piombino,  -f  f.  1.  en  1603. 


XII.  MARIE-ISABELLE 
Appiani ,  Princeflé  de  Piombino  , 
■j-  en  1^64.  ép.   i".  George 
de  Mendoza  ,  Comte  de  Bi;^nafco , 
fon  oncle  maternel.  1".  Paul- 
Jourdain  des  Ursins,  Duc 
de  Bracciano  ,   -f  f.  L  en  1645. 


ISABELLE    IL 

Gonzague  , 

Loiiis  Carafes, 
Prince  de  Stigliano. 


8 


Xlll.   TOLIXE'NE  de  MENDOZA  ,  Prince/Te  àc  Piombino  ,   f 
ép.  Nicolas  Ludovisio,  Duc  de  Fiano  Si  de  Fenouf'* 

Voyez,  Table  Juivante,  H  h  h  ij 
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4îS     GENEALOGIES  HISTORIQUES 

PioMBiNo  dit  ce  dernier  maître  de  Pife  ,  qui  pour  lui  marquer  fa  re- 
AppiANi.  conoiffance ,  lui  dona  la  ville  de  Tiombim,  avec  l'Ille  d'^/^i?, 
que  fes  mines  rendent  célèbre  ,  &  les  châteaux  de  Buriano ,. 
ScurliKo ,  &  Subercto.  Telle  fut  l'origine  de  la  Maifon  des 
Appiani,  &  de  fon  élévation.  Jaque  apuyé  de  la  proteûion 
des  Vifconti ,  gouverna  fept  ans  fes  nouveaux  fujets  avec 
beaucoup  de  tranquillité  ,  &  gagna  leur  afection  par  fa 
douceur  &  fon  équité ,  qui  éfacerent  le  fouvenir  de  fa  per- 
fidie envers  Gambacurta.  Il  eut  pour  fucceffeur ,  l'an  j  399^. 
fon  fils  GERARD-LEONARD  Appiani,  qui 
époufa  Paule  Colonne ,  fœur  du  Pape  Martin  V.  &  mourut- 
en  1404. 

JAQUE  II.  fils  de  celui-ci,  étant  mort  fans  cnfans 
l'an  1441.  fa  mère  gouverna  Piombino  jufqu'en  1443- 
qu'elle  mourut.  Sa  fiîle  CATHERINE  Appiani  prit  fapi.ace 
avec  fon  mari  Renaud  des  Ursins.  Ils  furent  ataquez  l'aa 
1447.  par  Alfonfe  ,  Roi  de  Naples  ,  qui  dans  la  guerre 
qu'il  avoit  contre  les  Florentins ,  crut  i  iombino  nécelfaire 
à  fes  delfeins ,  &  l'afliégea.  La  place  étoit  mal  pourvue  ; 
cependant  Renaud  ayant  reçu  un  renfort  de  3.00.  hommes , 
que  les  Florentins  introduifirent  par  mer  dans  Piombino  , 
le  défendit  avec  tant  de  courage  ,  qu'Alfonfe  fut  obligé 
d'abandoner  fon  entreprife.  Renaud  des  Uriins  mourut  peu 
après  de  la  pefle ,  &  fa  femme  l'ayant  fuivi  de  près  fans 
laiffer  d'enfans ,  on  apella  à  fa  fuccefïïon  ,  l'an  1450.  fon 
oncle  EMANUEL  Appiani.  Il  avoit  été  éloigné  par 
la  méfiance  de  fa  belie-fœur  Paule  Colonne ,  &  vivoit  près 
de  Troja  ,  dans  le  Royaume  de  Naples,  content  d'un  bien 
très  modique.  Il  mourut  au  mois  de  Février  145:7.  &  laifTa 
"pour  fucceffeur  fon  fils  JAQUE  III.  ^ui  de  Baptiftine  Fregofe 
eut  deux  fils  &  une  fille.  Ce  fut  Semiramis  Appiani ,  qui 
époufa  Laurent  II.  de  Médicis  ,  &  fut  bifayeule  du  Grand 
Duc  Côme  I. 

JAQUE  IV.  Appiani  fuccéda  l'an  1475.  ^  ^<^"  P^^^  9 
&  fut  inverti  par  l'Fmpereur  Maximilien  1.  pour  lui  &  {qî> 
héritiers  lég.times  à  l'infini.  Il  fut  obligé  l'an  1502.  d'a- 
bandoner fon  tat  à  l'ambitieux  Céfar  de  Borgia  ,  qui  s'en 
empara  ,  fans  autre  raifon  ,  que  celle  de  la  convenance. 
Agpiaui  ne  fe  voyant  pas  en  état  de  réfifler ,  fe  retira  le  17. 
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Août  à  Ligournc  ,  rccnmanda  fon  fils  à  Antoine  Filicaja  ,  Piombino 
&  le  jctta  entre  les  bras  du  Roi  de  France,  qui  procura  ion  Appiani. 
rétabiiiremcnt  en  1503.  après  Ja  mort  d'Alexandre  VI. 
père  de  l'ulUrpateur.  11  fut  luivi  de  JAQUE  V.  fon  fils 
aine  ,  qui  ayant  cpoufé  Hélène  Salviati ,  fœur  du  Cardinal 
Jean  Salviati  ,  ne  fe  conduifoit  que  par  les  confeils  de  fon 
beau -frère.  Cette  liailon  d  plut  à  Côme  de  Médicis ,  Duc 
de  Florence  ;  car  quoiqu'il  fût  allie  lui-même  à  la  Maifon 
de  Salviati ,  il  favoit  que  dans  eux  l'amour  de  la  patrie  Tem- 
portoit  iur  toute  autre  confidcration  ,  &  qu'ils  ne  l'aimoient 
pas.  Toutes  les  vues  de  Côme  tendoient  à  s'emparer  de 
Piombino  ,  &  de  fon  territoire.  Il  fut  fi  bien  rcpréfenter 
aux  Miniflres  de  l'Empereur ,  de  quelle  importance  il  étoic 
pour  la  sûreté  de  Sienne ,  8c  de  route  la  Tolcane ,  que  cette 
ville  fût  entre  les  mains  de  l'Empereur ,  ou  de  quelqu'un 
qui  feroit  entièrement  dans  fes  intérêts  ,  que  l'iimpcrcur 
s'engagea  par  un  Traité  de  lui  rendre  i  50.  mille  écus ,  qu'il 
avoir  avancez  pour  les  fortifications  de  i'Jfle  d'£lbe  ,  ou  de 
lui  remettre  Piombino  ,  &  de  dédomager  lui-même  Jaque 
Appiani ,  qui  en  étoit  le  poffefl'eur  légitime.  Celui-ci  étant 
mort  en  154Ç.&  n'ayant  laifle  qu'un  fils  en  bas  âge,  qui 
porta  le  nom  de  JAQUE  VI.  &  qui  étoit  fous  la  tutelle  de 
la  mcre  ,  le  Duc  de  Florence  crut  cette  ocafion  favorable 
pour  exécuter  les  deffeins.  11  engagea  Mendofe  à'  entrer  en 
négociation  avec  la  veuve  de  Jaque  V.  laquelle  pour  faire 
plaifir  à  l'Empereur ,  permit  à  Dom  Diegue  de  Luna  ,  de 
mettre  garnilon  Efpagnole  dans  Luna  5  mais  elle  ne  fut  pas 
longtems  à  s'en  repentir.  Dom  Diegue  la  chaffa  bientôt 
après  de  la  citadelle  ,  &  l'obligea  de-ie  retirer  dans  la  ville 
avec  fon  fils.  Le  Duc  de  Florence  obtint  peu  après  des 
JVIiniilres  de  l'Empereur  que  l'on  lui  remît  Piombino  avec 
tontes  les  autres  places  qui  en  dépendoient ,  &  chargea 
Luc-Antoine  Cupano  d'en  perfe£lioner  les  fortifications. 
Jaque  Appiani  fe  rendit  auprès  de  l'Fmpereur ,  &  fit  cafTer 
le  Traité  fait  entre  Côme  &  fes  Miniftres ,  &  ce  Prince  or- 
dona  que  Piombino  avec  fes  dépendances  ,  feroit  remis- 
comme  auparavant  ,  entre  les  mains  de  Mendofe  ,  dans, 
l'état  où  il  fe  trouvoit  alors.  Trois  ans  après ,  Côme  rentra 
encore  une  fois  en  poffcflion  cjc  Piombino  ,  &  de  l'Ifle 

Hhhiij 
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PioMBrNo  d'Elbe  ,  jufqua  ce  qu'enfin  le  Roi  Philipe  IL  les  retira  de 
Appiani.  ies  mains  à  certaines  conditions  l'an  i  557.  &  les  remit  à 
Jaque  Appiani ,  qui  en  étoit  le  Seigneur  légitime.  Il  n'en 
joliit  qu'un  an  ,  étant  mort  l'année  luivante. 

Il  n'avoit  qu'un  fils  naturel  nomé  ALEXANDRE  ,  qu'il 
fit  légitim.er  ,  &  qui  à  ce  titre  ,  s'empara  de  Piombino ,  au 
préjudice  des  héritiers  légitimes  ,  qui  dévoient  être  pré- 
férez à  un  bâtard.  Alexandre  s'y][maintint ,  &  ayant  été  tué 
par  les  fiens ,  la  Seigneurie  de  Piombino  paffa  à  fon  fils 
JAQUE-COSME  Appiani,  a.\x<\\xel  Jean-Baptifie  Appiani  ,_ 
fils  de  Jérôme  ,  intenta  procès  devant  l'Empereur  ;  mais  le 
premier ,  non  i'eulcment  gagna  fa  caufe  ,  mais  fut  encore 
honoré  du  titre  de  Prince.  Il  mourut  l'an  1603.  fans  enfans , 
&  la  fucceflion  de  Piombino  fut  un  fujet  de  difpute  entre 
plufieurs  prétendans  ,  qui  étoient  Marie-Ifahelle  Appiani , 
Ifabelle  Gonzague  ,  Alheric  Appiani ,  &  Charle  Appiani.  Ce- 
lui-ci décendoit  avec  fes  frères  Belifaire,  Annibal  &  Hora- 
ce ,  de  Beltfaire  Appiani ,  fils  puîné  de  Jaque  III.  &  préten- 
doit  que  la  lignée  légitime  de  Jaque  IV.  étant  éteinte  dans 
les  mâles ,  la  lucceffion  lui  étoit  ouverte.  Il  mourut  en  162 1. 
fans  lignée  ,  &  fon  frère  Belifaire  II.  fuccéda  à  fes  droits. 

Ifahelle  Gonz^ague  foutenoit  au  contraire  ,  que  la  lignée 
légitime  de  Jaque  IV.  n'étant  pas  éteinte  ,  le  droit  à  la  fuc- 
cefTion  n'étoit  pas  ouvert  à  la  lignée  de  Belifaire  ,  qui  étoit 
le  cadet  de  Jaque  IV.  qu'elle  étoit  la  plus  proche  parente 
légitime  de  Jaque  IV.  repréfentant  fa  bifayeule  Béatrix  Ap- 
fiani ,  qui  après  la  mort  de  Jaque  IV.  Appiani ,  arivée 
fans  enfans  légitimes ,  devoit  lui  fuccéder  ,  comme  on  en 
avoir  vu  autrefois  un  exemple  dans  Catherine  Appiani ,  qui 
avoir  fuccédé  à  fon  frère  Jaque  IL  que  la  légitimation  d'un 
bâtard  ne  pouvoit  préjudicier  à  fon  droit ,  &  n'en  donoic 
aucun  ,  ni  à  Alexandre  ,  ni  à  fes  décendans  ,  à  fon  préju- 
dice ,  &  par  coniéquent ,  qu'elle  devoit  exclure  Marie-Ifa- 
belle  ,  dont  le  père  n'étoit  que  bâtard  ,  &  Alberic  ,  dont 
l'ayeul  Jérôme  Appiani  auroit  été  exclu  par  fa  fœur  Bea- 
trix  ,  par  le  défaut  de  fa  nailfance. 

Alhenc  Appiani  ,  fils  de  Jean-Baptifie ,  8c  petit-fils  de  Jc' 
rome ,  foutenoit  que  le  fief  lui  étoit  dévolu  comme  au  plus 
proche  mâle  du  dernier  poffelTçur ,  6c  que  décendanc  en 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.    451 

ligne  mafculinc  de  Jaque  IV.  il  Q\c\uo\i  Ckirle  ÂppLwi  &Piombino 
les  frères,  qui  ne  dcccndoient  que  de  Jaque  III.  &  croient  Afpi  an  1. 
par  conséquent  plus  éloignez  ,  &  liabelle  Gonzague  ,  qui 
n'en  déccndoit  que  par  femme ,  &  que  par  la  même  raiion, 
il  devoir  être  préféré  à  Maric-Ifabelle  Appiani. 

Celle-ci  répondoit  qu'elle  étoit  fille  &  fœur  légitime 
des  deux  derniers  polTelfeurs  ,  dont  le  droit  avoir  été  re- 
conu  par  l'Empereur  ,  Seigneur  Suzerain  ,  &  que  l'exem- 
ple de  Catherine  Appiani  l'aurorifoit  à  fuccédcr  à  fon  frère, 
à  l'exclufion  de  tous  autres. 

Les  Elpagnols  s'emparèrent  dans  le  même  tems  de  Piom- 
bino  ,  dont  MARIE-ISABELLE  Appiani  rentra  en  pof- 
feflion  en  l'an  1610.  &  en  joiiit  jufqu'en  1622.  Elle  avdit 
époufé  en  premières  noces  Ion  oncle  maternel  George  Men- 
doza;  Comte  de  Big72afco ,  &  en  fécondes  noces  Paul- Jour- 
dain  des  Urfins ,  Duc  de  Bracciam.  Elle  eut  du  premier' ma- 
riage une  fille  unique  ,  qui  fut  P 0  LI XE N E  de  Alefîdoza. 
Elle  porta  fes  droits  fur  Piombino  ,  à  fon  mari  Nicolas 
LuDOVisio  ,  Duc  de  Fiam ^  dont  elle  eut  un  fils  mort 
jeune ,  &  qui  après  la  mort  de  cet  enfant  &:  de  fa  mère , 
acheta  ,  l'an  1634.  cette  Principauté  de  l'Empereur  Fer- 
dinand II. 


5.  II. 
De  UMm/oh  de  hUDOYlSlO. 

IL  y  a  plufieurs  fiécles  que  la  famille  deLuDOvisio 
eft  floriffante  non  feulement  à  Boulogne  ,  ou  Liges  Lu-  ^  tmis  bande* 
dovifw  Fatrice  de  cette  ville  ,  fut  établi ,  au  raport  de  Ciac-  à'ot  pendan- 
conius ,  avec  un  grand  pouvoir  par  le  Cardinal  Gilles  Al- 
bornoz ,  Légat  &  Vicaire  d'Italie  ,  mais  encore  à  Naples , 
où  elle  eut  des  établiffemens  confidérables  fous  le  règne  de 
la  Reme  Jeanne  II.  Quelques-uns  l'en  ont  même  cru 
originaire  &  décenduc  de  la  famille  des  Caraccioli.  Rome 
même  a  eu  ,  il  y  a  plus  de  200.  ans  ,  au  nombre  de  fes 
Sénateurs ,  un  Jean  ludov/Jio ,  Comte  d'Aigrement.  Mais 


tes  au  chef. 
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PioMBiNo  ce  qui  lui  a  doné  fon  plus  grand  luftre  ,  c'a  été  l'éléva- 

Lu DO VI-  tion  d' A lexandreLudovisio  fur  le  trône  Ponti- 

sio.       iîcal.  Il  avoit  été  fait  Archevêque  de  Boulogne  fa  patrie , 

Cardinal-Prêtre  l'an  1616.  par  le  Pape  Paul  V.  auquel  il 

fuccéda  le  2 1 .  Février  1621.  fous  le  nom  de  G  R  E  G  O I- 

RE  XV.  ^ 

Quoiqu'il  n'eût  ocupé  le  Siège  Papal  que  deux  ans  &  cinq 
mois  ,  il  ne  lailfa  cependant  rien  à  faire  pour  l'avance- 
ment de  fes  parens.  Il  fit  LoiJis  Ludovisio  ,  qui 
étoit  l'aîné  de  fes  neveux  ,  Archevêque  de  Boulogne  ,  Car- 
dmal ,  Camerier  de  l'Eglife  Romaine  ,  Légat  d'Avignon , 
&  peu  avant  fa  mort ,  Vicechanceîier  de  l'Eglife.  Ce  Car- 
dinal,  qui  mourut  le  18.  Novembre  1632.  avoit  aquis  le 
Duché  de  Zagarolo  ,  dont  il  portoit  le  titre ,  &  qui  pafTa  à 
fon  frère. 

NICOLAS  Ludovisio  ,  autre  neveu  du  Pape  Gré- 
goire XV.  fut  gratifié  du  Duché  de  Fiam  ,  &  de  la  Charge 
de  Général  des  Galères  Eccléfiafliques.  Le  Roi  Catholi- 
que le  fit  Grand  d'Efpagne  ,  Chevalier  de  la  Toifon  d'or , 
&  Viceroi  de  Sardaigne.  Il  fit  des  alliances  aufll  avanta- 
geufes  qu'honorables  à  fa  Maifon.  Sa  première  femme  Ifa- 
belle  Gefvalde  lui  aporta  la  Principauté  de  Venoufe  ,  dans  le 
Royaume  de  Naples.  Sa  féconde ,  qui  fut  Polixene  Mendoz,a, 
lui  aporta  fes  droits  fur  la  Principauté  de  Piombino ,  donc 
elle  étoit  légitime  héritière  du  chef  de  fa  mère.  Il  n'en  eut 
qu'un  fils  qui  mourut  jeune  :  alors  Ludovifio  affura  dans  fa 
Maifon  cette  Principauté  ,  par  l'achat  qu'il  en  fit  de  l'Em- 
pereur Ferdinand  II.  comme  d'un  fief ,  qui  étoit  dévolu  à 
l'Empire ,  faute  d'hoirs.  Enfin  il  époufa  en  troifiémes  noces 
Confiance  Pamphile ,  qui  lui  aporta  une  dot  confidérable.  Elle 
étoit  nièce  par  fon  père ,  du  Pape  Inocent  X.  &  fille  de 
Dona  Olimpia  Maldachini ,  qui  eut  tant  de  crédit  fur  l'efprit 
de  ce  Pontife. 

Nicolas  n'eut  d'enfans  que  de  fa  troifiéme  femme  ,  fa- 
voir ,  trois  filles  &  un  fils  ,  &  mourut  en  Sardaigne  ,  au  co- 
mencement  de  l'année  1 66 ç.  Son  fils  JEAN  -BAPTISTE 
LuDOYisio  ,  Prince  de  x'-ù/imno  ,  Duc  de  Fiano  ,  de  Venoufe., 
&  de  Zagarole ,  fut  Général  des  Galères  du  Royaume  de 
Naples,  &  mourut  au  mois  de  Décembre  16^^.  ne  laiiTant 

de 


Table  II.  45  5  Devrez. 

Princes  de  PIOMBINO,dc  la  Maifon  de  LUDO  VISIO. 

LOUIS     LuDovisio,  Patrice  de  Boulogne  ,  j 

ép.   BeraUine    Sassonia. 


POMPE' E  LuDovisio  Patrice  de  Boulogne  , 
ép.  Camille  Blanchini. 


ALEXANDRE  LuDovisio.në  en  i  ^  <;  4.  ^rchevê-jue  de  Boulogne  , 

CardinM  ea  i6i6.  Patb   GREGOIKE  XV.   11.  Février  i6n. 

t  le  8.  Juillet  1613. 


HORACE  LtjDovisio, 
ép.  Lavinie 
Albergati. 


LOUIS    LUDOVisro  ,   Archevêque 

de  Boulogne  ,  Cardinal,  Camerier 

de  l'Eglife,  Légat  d'Avignon  , 

Vice-Chancelier  ,  Duc  de  Zagarola  , 

■j"  le  18.  Novembre  1631.  n'ayant 

pas  encore  40.  ant. 


ï.   NICOLAS   LuDovisio, 

Duc  de  FiANO  ,    Si  Prince 
de    P  I  o  M  B  I  N  o  ,  -j-  en    1 6tf  j. 

ép.  r.  Ifkbelle  Gesvaide  , 
Dame  de  Fenoiifa.  i".  Toltxene 

M  E  N  D  o  z  A  ,  Princefle 
de  P I  o  M  B  I  N  o.  3°.  Confiance 

Pamphue  ,  nièce  du  Pape 
Innocent  X. 


Olimfie  Ludovisio  , 

ép. 

Jean-  George 

AlDOBRANDIN, 

Prince  de  Roffan». 


_>v 


i     P  H  I  L  I  p  E- 

Gregoire 

Luoorisio, 

•f  jeune. 


II.  î  JEAN-BAPTISTE 

Luuovisio  ,  Prince 

de   PlOMBINO,   166 f. 

■\  en  Décembre  1699. 

ép.  l".  Marte  d'AiAcoN, 

Efpagnole  , 

■j-  en  Février  1694. 

i".    Anne    d'ARouiNO  , 

des  Princes  de  PaliXj,^ 

de  Sicile  ,  en  16^7. 


m.  ANKE- 

Ludovifio  , 

Princefle 

de 

PlOMBINO, 
1699. 

tIei7.Nov. 
1700. 


Lavinie 

Ludovifio  , 

-j- le  31.  Dec. 

ISSi. 

Jean- 

Jérôme 

Aquaviva, 

Prince 

à'Atri. 


IV.  OLIMPIE, 

ou  HIPOLITE 

Ludovisio, 

Princefle 

de    PlOMBINO, 

ép. 

Grégoire 

BoNCOMPAGNOj 

Duc  de  Sera, 
1681. 


5 


a  N.  Ludovisio, 
né  l'an  1698. 
■f  au  berceau. 


lii 


454     GENEALOGIES  HISTORIQUES 

■pioMBiNO  de  fa  féconde  femme  Anne  à'Aràuino  ,  qu'un  fils  unique  ^ 
BoitcoM-  encore  enfant ,  qui  lui  furvécut  peu  de  femaincs ,  de  forte 
PAC  NO.  qjjg  j^  Principauté  de  Piombino  paiTa  à  fa  fœur  aînée 
ANNE-MARIE  Ludovifto  ,  qui  étoit  à  Rome  ,  retirée  dans 
un  Convent.  Elle  n'en  joUit  pas  un  an  entier ,  &  mourut  le 
ay.  Novembre  de  l'an  1 700.  OLIMPIE  Ludovifto ,  dernière 
des  filles  de  Nicolas ,  fe  trouva  par-là  héritière  de  fa  Mai- 
fon  ,  fon  autre  fœur  Lavinie ,  mariée  au  Prince  d'Atri , 
étant  morte  fans  enfans  ,  dès  l'année  i68z.  Olimpie  étoit 
mariée  àGREGOiRE  Boncompagno,  Duc  de  Sora  , 
dans  la  Maifon  duquel  elle  fit  ainfi  entrer  cette  Princi- 
pauté ,  qui  y  efl:  encore. 


$.  III. 
De  la  Maifoii  diB01<l COm?AG'^0. 

Porte   de  T    A  famille  des  BONCOMPAGNO  eft  originaire- 
gueules  à  un  JLy  de  Boulogne  ,  où  ils  ont  encore  quelques  établiffe- 
^f/"'/^!^^°'^  mens.  Eugène  Gamurrini,  dans  fa  i.  part,  de  l'Hifl.  GénéaL 
des  fam.  Nobles  de  lofcane  (^  d'Omhrie ,  dit  qu'ils  ont  une 
même  origine  avec  les  Vi^ani ,  les  Aretini ,  &  les  Confdati ,. 
étant  tous  décendus  de  la  race  des  Draconi ,  autrefois  Sci- 
Jm-Hoff    gneurs  d'Aflîfe.  Le  Comte  Albert  Schifer  ,  Allcman  ,  dans 
fum.  d  Italie.  ^^  ^^^^^  Livre  imprimé  à  Rome  en  1666.  fous  le  titre  d'^/- 
hero  délia  famiglia  Confidata  ,  a  foutenu  ce  fentiment ,  qui 
paroît  favorifé  par  leurs  armes  ,  favoir  de  gueules  à  un 
dragon  d'or  ,  en  mémoire  de  leur  anciene  origine. 

Le  premier  de  cette  race  ,  qui  s'établit  à  Boulogne  ,  efl 

apellé  Jean  ,  &  on   le  fait  frère  de  Rodolfe  ,  de  Boncompa- 

gno  Se  de  Reinier  ,  defquels  on  fait  décendre  les  Confdati^ 

ies  Vijjani ,  &  les  Aretini.  A  Jean  ,  auteur  des  Boncon  pa- 

gno  ,  on  done  pour  fils  Bor.compagno  ,   &  pour  pctit-rils 

Firrino  ,  père  de  Pierre  ,  qui  fut  Notaire  public  à  Boulogne , 

*  DeEfiji,  au  raport  de  Papire  Maffon  ^  *  &  eut  pour  Hh  Dracon ,  & 

xjrh  Rom.  f.  Gaspar.  Ccluï-ci  par  lequel  nous  començons  avec  Im- 

^'  *  Hoff,  la  table  généalogique  de  Boncomgagno  ,  fut  père 
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de  J  AQ.U  E  ,  qui  fut  choifi ,  comme  le  raportc  Ciacconius  Piombino 
dans  fon  Hiil.  des  Papes,  avec  un  petit  nombre  d'autres  Boncom- 
peribnes  ,    pour  veillera  la  confervation  de  la  ville  de    ^ 
Boulogne ,  après  que  les  Baitivoles  en  euj:ci=it  été  chaiTez.      Table 
II  eut  pour  fils  C  H  R I  s  T  o  P  H  E  ,  qui  aquit  de  grands  biens       ///. 
par  le  comerce.  Dans  le  partage  qu'en  firent  les  enfans,  la 
mailon  qu'il  avoit  fait  bâtir  à  Boulogne ,  avec  autant  de 
goût  que  de  dépenfe  ,  échut  à  Hugues.  Le  père  intewegé  , 
pour  qui  il  failoit  bâtir  une  fi  belle  maifon  ,  pour  un  Car-- 
àmal  futur ,  dit-il ,  car  on  lui  avoic  prédit  que  l'un  de  fes 
fils  parviendroit  à  cette  dignité  ,  au  raport  de  Papire  Maf- 
fon  ,  prédidion  qui  fe  vérifia  dans  la  perione  de  Hugues. 
Après  avoir  profelTé  le  droit  dans  la  patrie  avec  beaucoup 
de  réputation  ,  "  il  alla  à  la  Cour  de  Rome  ,  où  il  exerça 
divers  emplois  avec  autant  de  capacité  que  ,d'intégrité.  Il  , 

fut  créé  Ciirdinal-Vxèuc  le  12.   Mars  1561.  par  le  Pape 
Pie  IV.  &  dix  ans  après ,  il  luccéda  ci  Pie  V.  fous  le  nom 
de  GREGOIRE  XIII.  Il  travailla  pendant  tout  fon 
Pontificat ,  qui  fut  de  treize  ans  &  un  mois  ,  à  l'avancement 
de  la  Religion  ,  &  fon  zélé  éclata  furtout  dans  les  pieux 
établiffemens  qu'il  fit  de  toutes  parts ,  de  Collèges  &  de 
Millions ,  pour  Ja  converfion  des  Idolâtres  &  des  Héré- 
tiques. Ce  fut  lui  qui  fit  réformer  par  Antoine  Lilio  ,  le 
Calendrier  Julien ,  dont  on  retrancha  dix  jours  ,  &  il  fie 
publier  cette  réformation  en  i  582.  Il  mourut  fubitement  le 
10.  d'Avril  I  585.  âgé  de  quatre-vingt-trois  ans.  «Ilétoit, 
»  dit  M.  de  Thcu  ,  naturellement  doux  ,  bienfaifant  &  pru- 
»  dent.  On  peut  lui  reprocher  d'avoir  eu  un  peu  trop  de  foible 
»  pour  fes  parens.  En  effet ,  à  peine  fut- il  élevé  fur  la  Chaire 
»  Saint  Pierre ,  qu'il  fit  monter  aux  plus  grands  honeurs  Ja- 
»  Q.UE  Boncompagno  fon  fils  naturel ,  &  l'enrichit  jufqu'à 
"lui  faire  des  enemis.  Il  n'eut  pas  d'un  autre  côté  affez  de 
»  fermeté  pour  arcter  &  punir  les  défordrcs ,  foit  que  ce  fût 
»  un  défaut  de  fon  naturel  trop  porté  à  la  douceur ,  foit  que 
"  cette  foibleffe  vînt  de  fon  âge.  Thou  /.  8 1 . 

Il  avoit  trois  neveux  ,  qu'il  éleva  aux  premiers  honeurs 
de  l'Eglife.  Dans  la  première  promotion  de  Cardinaux  , 
qu'il  fit  le  2,  de  Juin  1 572.  il  dona  le  chapeau  à  F  h  i  l  i  p  ti 
Boncompagno  ,  fils  de  fon  frère ,  qu'il  envoya  à  Vcnife 

I  i  i  i j 
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Princes  de  PIOMBINO, 

GASPAR    BONCOMPAGNO. 


JAQ_UE      BOKCOMTAGNO. 


BLAISE 


CHRISTOPHE   BoNCOMPAONO  ,   ép.  Angele  Marescala. 
, A ._ 


BONCOMPAGNO. 

Nicolas  Boncompagno. 


BONCOMPAGNO 
Sénateur  de  Boulogne. 


HUGUES    BONCOMPAGNO, 

né  le  9.  Février  1502.  Cardinal  11. 

Mars   rç6i.    Pape  GREGOIRE  XIII. 

13.  Mars  1571.  t  ifi  lO'  Avril  ijSj. 


PHiiiPEBoncompagno  ,  Christophe 

né  le  10.  Septembre         Boncpmp. 
IJ48.    Cardinal  le    1.      Archevêque 
Juin  iJ7i-  de-R/Jnewe 

•fiez.  Juin  i5  8(î.         16.0^.1578. 
tle3.Oa.1607. 


JAQVE  BONCOMPAGNO  , 

Duc  de  Sora  ,    Mjrq^uis  de 
ViGNOtA,  Général  de  l'Eglife  , 

fils  naturel  ,  ép.  Confiance 

S  F  o  R  c  E  ,  fille  de   François  , 

Comte  de  Santa  Fror. 


Jaqueline ,    femme 
d'Ange-Michel 

GUASTAV  IllANI- 


P  H  I  i  I  P  E 
GUASTAVILLANI, 

né  le  30.  Sept.  1540. 

C<ïriSÎ(»i»/leJ. Juin  1573. 

Camerier  de  l'Eglife  , 

t  le  17.  Août  1587. 


GREGOIRE 

BONCOMPAGNO,  II*. 

Duc  de  SoRA  &  J'Archia  , 

ép.  Léonore  ,    fille 
de   Jcan-Baptifte    Zapata. 


,-^_ 


Fran'çois    Boncompagno, 

Cardinal  en  1611. 

Archevéçfue  de  Naples  en  1616. 

■\  le  9.  Décembre  1^41, 


S  r  o  R  c  E 

Marquis 

de       • 
Vintola. 


Julie  , 

femme 

de  Jean 

Guevara  , 

Duc  de  Bovinoi 


HUGUES  BôNcoMP/iGNo  , 

nie.  Duc  de    S  o  r  a 
&  d'ARCHiA  ,  "t:  en  OCi.  i6j6. 

ép.  Marie  R  u  F  F  o  ,  fille 

de   François-Marie   1 1.    Duc 

de  Bagnara. 

^^ 


Jérôme  Boncompagno  , 
Archevêque  de  Boulogne 

16^1.  Cardinal  le  14.  Janv. 

1664.  t  6"  Janvier  1584. 

âgé  de  67.  ans. 


Jean-Baptiste 
& 

J  A   Q.U  E  , 

Sénateurs 

de 
Boulogne. 


Cotifiance , 

I.  femme 

de 

Charle  Rufeo  ^ 

m.  Duc 

de  Bai-nara. 


I.    GREGOIRE     II.    ;     François  , 
Boncompagno,            Archevêque 
IV.  Duc  de  SoRA  &  d'ARCHiA  ,            de 
Marquis    de    Fignola  ,     Prince      Boulogne , 
de  PioMBiNO  ,  né  en  1641.           ■\\t1.7. 
•j-  le  1.  Février  1707.                 Février    - 
cp.  Flaminie    G  a  l  l  i  o  ,  fille          160p. 
de  Ptolomée  ,  Duc  à'Alvtto  ^ 
•j  en  167g.  f.  1-  i".   HiPôLiTE- 
LuDovisio,  fille  de  Nicolas, 
Prince  de  Piombino 
&  de  Fenoufa  ,    en  j68i. 
A 


J  a  <i,Ut, 

né  le  J. 

Mai  iS^z. 

Archevê.jue 

de 
Boulogne 

1690. 

Cardinal 

k  11.  Dec. 

169Î. 

tle  Z4. 

Mars  173  t. 


II.  ANTOINE 
Boncompagno. 


Eléonore  , 

tle  p. 

Septembre 

ép. 
Jean- 

B.]ptifte 

BoRGHrSE,, 

Prince 

de 

Sulmone^ 


Quatre 

filles 
Relig. 


.IM^iTQ 


V.b 


II.  1  MARIE  Boncompagno, 

héritière   de  Piombino  , 

née  en  Mars  1686.  ép.  foii  oncle 

Antoine  Boncompagno, 

le  29.  Mars  1701. 


Confiance  ,    née 

en  1687. 

ép.   le  Prince 

Justiniani 

en  Dec.  170J. 


Thérefèf  née  en  Fév, 

1691.  3e.  femme 

d'Urbain  Barberin, 

Prince  de  Talefirine  , 

1714. 


Julie ,  née  ei»  Janv . 
I(Î9J.  ép.  Mario 
Ottoboni, 

Prince  de   Fiano  » 

1714- 


4Î7 


de  la  Maifon  deBONCOMPAGNO. 


Dégrez, 


ANTOINE   B  ONCOMPA  G  NO,  Chevalier  de  C(»/«r*t;v«,Ve.  Duc  de  SoRA&d'ARCHiA       < 
après  la  mort  de  fon  frère  le  premier  Février  1707.  ' 

ép.  fa  uiéce  l^arie  Boncompacno-Ludovisio,  héritière  de  Piombimo 

le  n).  Mars  1701. 


Therefe 
Bonconipagno- 

LudoviHo  , 
mariée  le  10. 

Mai  17 14. 

par  le  Cardinal 

A<]uaviva  , 

avec  N. 

Barbekin , 

Priuce 

de 


G AETA  N 

BONCOMPACNO- 
LUDOVISIO  , 

né  en  1704. 

ép. 

Lture  C  H I G I , 

fille  d'Augurte 

C  H  I  G  I  ,  Duc 

de 

Farnefe, 


Pierre- 

Grégoire 

Boncompagno- 

Ludovifio , 

foutinc  le  zr. 

Juillet  1729. 

des  Thefes 

fur  le  Calendrier 

Grégorien  , 

au  Collège 

Romain 
des  Jéfuites. 


Anne-Marie 

Boncompagno- 

Ludovifio , 

ép.  à  Rome 

le  i3.Maii7i9. 

"N.  Saiviati, 

Prince 

delà 

Rocca-Mnjfa  , 

fils  du  Duc 

de 

SalvifUÙ 


Marie-Lavinie 
Boncompagno- 

Ludovifio  , 

mariée  à  Rome 

le  4.  Juillet  1723. 

avec  Marin 
Cara  ccioti. 

Duc 

de  Caftel-Sangro^ 

fils  aîné  du  Prince 

de 

San-Buono, 


K.     Boncompagno- 

Ludovifio , 

né  à  Naples  le   3i< 

Juillet  1717. 


->-. 


uinne-Therefe- 

Gertriide 

Boncompagno- 

Ludovifio  , 

née  le  16. 

Novembre  1718. 


N. 


Boncompagno- 
Ludovifïo  i . 
fille  née  le  zp. 
Septembre  1730» 


N.    Boncompagno ,      _ 
Ludovifio ,  O 

né  le  ij.Juin  173  . 
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PioMBiNo  en  qualité  de  Légat  k  latere ,  pour  complimenter  le  Roi 
BoNcoM-  Henri  III.  qui  revenoit  de  Pologne  ,  &  dans  la  féconde 
r  A  G  N  o.  du  j  _  Juin  1575.  ^^  ^^  Cardmal-Diacxe  Philipe  Guafiavillani , 
fils  de  fa  fœur  ,  qui  étoit  alors  Porte-Enfeigne  de  Juftice  à 
Boulogne ,  qui  eft  la  première  Magiftrature  de  cette  ville. 
Son  autre  neveu  Christophe  Boncompagno  fut  créé 
en  1 578.  Archevêque  de  Ravene. 

JA^lUE  Boncompagno  ,  fils  naturel  du  Pape  Gré- 
goire XIII.  reçut  en  don  du  Roi  Philipe  II.  les  Duchez  de 
S  or  a  &  d'Anhla  ,  dans  le  Royaume  de  Naples  ,  qu'il  tranf- 
mit  à  fa  poflérité  ,  dans  laquelle  la  dignité  de  Cardinal  a 
été  aufli  comme  héréditaire.  Son  ariére-petit-fils  Grégoire 
Boncompagno  ,  IV^.  Duc  de  Sora  &  aArchia  ,  &  Marquis 
de  Vignoia  ,  y  fit  entrer  la  Principauté  de  Piombino ,  par  fon 
mariage  avec  Hippolite  Ludovifio  ,  qui  fut  fa  féconde  femme. 
Il  n'en  eut  que  des  filles  ,  dont  l'aînée  apellée  MARIE 
LUDOVISIO-BONCOMP AGNO  ,  époufa  ,  le 
ap.  Mars  1702.  fon  oncle  ANTOINE  BONCOM- 
PAGNO ,  Chevalier  de  Calatrava  ,  pour  confervcr  les 
biens  dans  fa  Maifon.  Antoine  hérita  en  1707.  par'la  mort 
de  fon  frère  aîné ,  les  Duchez  de  Sora  &  d'Archia.Vojiez./es 
enfans  (^  fa  poflérité  dans  la  Table  ci- jointe. 

La  Princeffe  de  Piombino  fut  déclarée  en  1734.  -D«- 
the^'e  de  Piombino  par  le  Roi  d'Efpagne  ,  fous  la  protection 
duquel  eft  depuis  longtems  cette  Principauté. 

Le  Duc  de  Sora  eft  à  préfent  en  Efpagne ,  en  qualité 
d'Amtaffadeur  extraordinaire  du  Roi  des  deux  Siciles. 
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CHAPITRE     XVII. 
Du   Prince   deTKlWV'LCE. 


LA  Mciifon  de  Trivulce,  qui  a  produit  deux  Ma- 
réchaux de  France ,  &  plusieurs  Cardinaux  ,  efl  ori- 
ginaire ,  félon  Ughclli  &  Sanfovino  ,  du  Duché  de  Bour- 
gogne ,  d'où  elle  alla  s'établir  dans  la  Lombardie  ,  &  y  fit 
de  grandes  aquifitions.  Paulin  Trivulce  fe  diflingua  pour 
le  lervice  des  Milanois ,  dans  la  guerre  qu'ils  eurent  en 
1120.  contre  ceux  de  la  ville  de  Côme.  Anselme  Tri- 
vulce fon  petit-fils  ,  fut  chef  de  l'alliance  que  les  villes  de 
Lombardie  firent  contre  l'Empereur  Frédéric  BarberoufTe , 
&  s'aquit  de  la  réputation  dans  les  armes ,  qui  fut  foute- 
nue  par  fon  fils  S  pic  Trivulce.  Donat  Trivulce  ,  oncle 
de  Spic  ,  &  Décurion  de  Milan  ,  fut  bifayeul  d'AM- 
BROisE  Trivulce  ,  qui  fut  chef  de  la  fadion  des  Guelfes. 
Trois  des  fils  d'Ambroife  ,  favoir  ,  François  ,  Gabriel ,  & 
Richard  ,  font  mis  au  nombre  des  Conjurez  ,  qui  firent  per- 
dre la  vie  à  Philipe-Marie  Vifconti ,  Duc  de  Milan  ,  l'an 
1412.  D'Anton  CL  G  ,  un  autre  de  fes  fils,  félon  Cref- 
cencc  ,  efl  fortie  une  langue  poflérité,  qui  s'efl  partagée 
en  trois  branches  ,   par  autant  de  fes  enfans.   Celle  de 


Les  arme» 
du  Prince  de 
Trivulce 
confiftcnt  en 
deux  tciifl'ons 
pofcz  l'uu 
contre  l'.iutrc, 
au-deflus  dc(- 
qucls  eft  une 
tête  d'homnie 
à  triple  vifage 
d'argent,  cou- 
verte d'un  be- 
nêt de  gueules 
double  d'her- 
mines ,  qui 
reprcfcnte  le 
rtomàeTrivul- 
te-  Le  I.  ccuf- 
fon  porte  pat 
fé  d'or  &  de 
finoplc  de  /îjc 
pièces ,  qui  eft 
de  Triviitce. 

Le  1.  qui  eft 
deG«//;o,porte 
en  chef  d'or  à 
l'aiglecployéc 
de  fable  cou- 
ronée  d'or,  et» 
points  bandé 
d'argent  &  de 
gueuiesdefepc 
pièces  ,  coupé 
par  une  fafce 
d'argent  au 
lion  de  gueu- 
les ,  la  queue 
fourchue  de 
même,.&  mar- 
chant entre 
deux  branches 
de  palmier. 
Au-dcflbus  Se 
entre  les  deux 
écufTons  ,  eft 
une  gerbe  de 
b!ed  d'or,  liée 
d'azur,  en  mé- 
moire de  S  fie 
Trivulce  ,  qui 
l'avoit  prife 
pour  fes  ar» 
nies> 
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MaisonJean  Trivulce  ,  qui  étoit  le  fécond  ,  a  été  la  plus  illuflrée 
D  E  par  les  grands  hommes  qui  en  font  fortis ,  &  dans  les  armes 
Trivulce, g^  dans  l'Eglife.  Son  petir-fils  JEAN- JAQUE  Trivulce 
Tables  I.  fut  un  des  plus  célèbres  Capitaines  de  fon  tems  ,  &  mérita 
ér  II-  V^^  f^  valeur  &  fes  exploits ,  le  furnom  de  Grand.  Il  fit  fes 
premières  armes  fous  François  Sforce  ,  Duc  de  Milan ,  qui 
l'envoya  ,  à  l'âge  de  dix-huit  ans  ,  avec  le  Prince  Galeas- 
Marie  ,  conduire  des  troupes  auxiliaires  en  France  ,  &  co- 
manda  fous  le  Duc  d'Urbin  ,  dans  la  ligue  contre  les  Véni- 
tiens ;  fe  voyant  peu  aimé  de  Ludovic  Sforce  ,  il  alla  fervir 
Ferdinand  ,  Roi  de  Naples  ,  qui  lui  dona  le  Comté  de 
Belcafiro.  Lorfque  Charle  VIII.  entra  dans  le  Royaume  de 
Naples  en  1495.  Trivulce  qui  comandoit  dans  Capouë  ,  lui 
remit  cette  place  ,  &  entra  au  fervice  de  ce  Prince  ,  qui  le 
fit  Gouverneur  d'Alli,  &  lui  dona  une  Compagnie  de  cent 
hommes  d'armes.  Il  fuivit  en  1499.  lé  Roi  Loiiis  XII.  à  „ 
la  conquête  du  Milanez ,  il  fut  lailfé  Lieutenant  Général 
pour  le  Roi ,  qui  le  fit  Chevalier  de  faint  Michel ,  &  Ma- 
réchal de  France  l'an  1500,  &  lui  dona  le  Marquifat  de 
Viglevano.  Sa  hauteur ,  &  la  févérité  qu'il  exerçoit  contre 
le  parti  Gibcliin  ,  firent  foulever  les  peuples  de  ce  Duché  , 
&  lui  firent  perdre  ce  Gouvernement,  qu'on  dona  à  Charle 
d'Amboife  ,  Seigneur  de  Chaumont ,  lorfqu'ils  eurent  été 
remis  dans  le  devoir  ;  &  ce  qu'il  y  eut  de  mortifiant  pour 
Trivulce  ,  c'ell  que  quoique  plus  ancien  Maréchal  de 
France  ,  que  d'Amboife  ,  il  étoit  obligé  de  lui  obéir.  Cela 
ne  l'empêcha  point  de  continuer  fes  fidèles  fervices ,  &  il 
aquit  beaucoup  de  gloire  aux  batailles  d'Agnadel  ,  de 
Novare  ,  &  de  Marignan.  Ses  enemis  ,  &  entr'autres  , 
Lautrec  ,  le  rendirent  lu'fpe£t  au  Roi  François  I.  fur  ce  qu'il 
s'étoit  fait  doner  le  droit  de  Bourgeoifîe  par  les  Suiffes , 
&  la  manière  dont  le  Roi  le  reçut ,  lorfqu'il  fe  préfenta 
devant  lui  pour  fe  juflifier  ,  lui  fut  fi  fenfible  qu'il  en  mou- 
rut quelques  jours  après  de  chagrin  ,  à  Châtres  l'an  i  j  1 8. 
âgé  de  quatre-vingt  ans ,  perionage  qui  avoir  toutes  les 
qualitez  d'un  grand  Capitaine  ,  mais  d'un  caraftere 
hautain  ,  &  remuant ,  &  à  qui  convenoit  parfaitement  ce 
qui  fut  mis  par  fon  ordre  fur  fon  Tombeau.  Hic  qui  nun- 
quam  cjî'.icvit ,  quiefcit.  Tace,  Ici  re^oje ,  qui  n  eut  jamais  de 

repos. 


TMe  I.  .i(|4* 

Origine  des  Prirtces  de  TRIVULCE. 


Dégrez., 


PAUL     TRIVULCE.  I 

PAULIN  Trivulce  ,  x  i  to.  A  m  n  r  o  i  s  e  ,  Abé de  l'Orire  de  S*mt  temU.  2 

THOMAS    Trivulce.  * 


A  N  s  B  1  M  I  Trivulce.      Coffredolo,         DONAT   Trivulce  ,  Décurion  de  Milan- 

Conful  de  Miian, 


S  p  I  c  o  ,  célèbre  Capiraine, 


AMBROISE  Trivulce. 
^ ^ 


ftlANf  KED  Trivulce,  a  lâiffé  poAcritë.         S  PI  NO   Trivulce ,  ép.  i/«»i7re  Bertram. 

Casticlione, 


AMBROISE    Trivulce  ,  Seigneur  de  Locati ,  ép.  Blanche  L  a  d  r  i  a  n  o 

> -^ ^-      -   .   ' 


S 

6 


François  Trivulce ,  Gabriel  Richard.         ANTONOLO  Loijis  ,   Evèque        O 

dit  Aconce.                                                                         Trivulce.                        en  France. 
. . . ^-- « 


RAS  ME      J  E  A  N   Trivulce.      Vukx,  Chanoine      AMBROISE    Trivulce ,  Seigneur  û 
rrivulce  ,                                                  de  Saint  Tierre            de  Locati ,  Gouverneur  de  rlaijknce , 
a  laifle                f  U      r  T                    ^'  Konte,                                    ép.  Lémore , 
poftirité.             Table   II.                                                        des  Comtes   de   C  e  v  î. 

C  H  A  R  L  E  Trivulce  ,    Décurion  de  Milan  en  1 474.  I  0 

O  C  T  A  V  E   Trivulce  ,  ép.  Hifolite  A  r  i  a  n  i   de   riombino.    "  «« 

CAMILLE  Trivulce  ,  çp.  Paule  Alciorne,  Demoifelle  Romaine.  1 2t 

CHARLE   Trivulce,   Comte  du  Saint  Emfire  ,  créé  par  l'Empereur  Rodolfe  II,  'j  » 

ép.  Ifabelle  Laudamih,  fille  d'Antoine.  ' 


JE  A  N-F  I  R  M  O    Trivulce  .  Comte  du  Saint  Em^re. 


14 


C  H  A  R  L  E-T  HE  O  D  O  RE  Trivulce  ,  dit  le  Capitaine  Trivulce  ,  fuccéda  au  Prmce  Trivulce ,      i  C 

dans  le  Fide'i-commis ,  &  f  en  1689. 


Madeleine  Trhnice ,  ép,  Jean  de  M  0  1 1  j  ,  fils  puîné  du  Duc  de   P  a  r  e  t  ■. 

Xkk 
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Table   II. 
Les  Marquis-  de  VIGLEVANO, 

JEAiN    TRitÛLCE,  le.   fille    d'A  n  t  o  n  o  l  o. 


PIERRE  Trivulce  ,  Seigneur  de  Ctf%»o  ,  Chevalier',   Coufeillcr  du  Duc  de  Milan  , 

ép.  Laure  de  B  o  s  s  i  s. 


II 


„a:.- 


THEODORE  Trivulce  ,  Comte  de  Pizz,eme  , 

Général  de  la.  République  de  Venife  , 

Maréchal   de   France   en   iji^.   "t"  en  IJ31. 

;  é^.  Bonne  B  £  v  i  l  a  qju  a  , fille  du  Marquis  Galeot. 


3  a 


Antoine  Trivulce  , 

Evêque  de  Côms 

en   1487.  Cardinal 

1500.    i  le    18.   Mars 

j  J08.  âgé  de  51,  ans. 


JEAN  Trivulce,. 

Sénateur 

de  Milan  , 

ép.  Ji/tgele 

Martinencaj 


T" » 

:  I^ 

Julie 

PAUL- 

Augustin, 

Pierre     Pompe'e,    Phuipe, 

César, 

CoRIOLAN, 

Dami- 

Tjivulce, 

CAMILLE 

Trivulce, 

Trivulce,     Gouver-     jirchev. 

Maître 

Lèrat 
a 

gclla , 

.       ép-  . 

Trivulce  , 

■Cardinal 

Archev,       -neur             de 

delà 

ép. 

■  î 

,  îrançois 

Comte 

en  1517. 

de           .    de          Kagufe. 

Cav.i- 

FJfe, 

François. 

Tri- 

de FcrleT^, 

t 

B.eggio,        Lion. 

lerie. 

pour 

To- 

vulce, 

Duc 

le    10. 

la 

RtlLO  ,. 

Marquis 

de  Bffj.ano  , 

Mars 

Irance. 

Comte 

de 

Chevalier 

154S.. 

de 

Vigle- 

de   Saint 

Monte- 

^ano. 

Michel , 

ép. 

Bar&e 

Strenga. 

N 

' 

chiru- 

golo. 

A 

, 

J'i 

Jean  Trivulce  ,    Comte  de  Poloz.zi> ,  Se  de  Borgomanero  ,1^.1- 

luftine 

». 
Trivulce ,. 

ép.  Laure  G 

0  N  Z  A  GUE 

,  hlle  de  Sigilmond  , 

ép.  Sigil 

fmond  I  r. 

k-- 

Seigneur  de  Vefiovato  ,    & 

d'Antsinie  Fallavitini. 

d'EST  , 

,  Marquis: 

, 

4s  Saint  Martini.. 

&  Comtes  de  M  U  S  O  C  C  O. 

ëp.  Antonie   de    N  o  B  i  L  i  S   de  Tagnano. 
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Bc'grez.' 


ANTOINE  Trivulce  ,  Seigneur  de  CoJiopio  &  de  lAnitnua  , 
ép.'  FrMcliifchme  y  i  »  c  o  n  t  i ,  fiUe 
de  Scoiamouchi. 


Jacomelie  ,  Maréchal  du  Duc 

■de-  Milan  ,  Rlùlipe-Maric 
Vifconri ,  ép.  IfabeUc  C  o  N  T  i. 


lO 


_A^. 


J  E  A  N  -  J  A  QU  E  Trivulce  ,  dit  le  CranA  , 

ne  vers  l'an  1447.  Martjuls  de  l^'igleiano  ,'  ' 

Seigneur    de   Miificco  ,    Maréchal   de  France 

en    ijoo.  f  le  ç.  Décembre  içiS. 
if- Marguerite  ,  nièce  de  Barthclemi  CoglioNe, 

t  f.  L  i".  Be4trix  d*  A  V  A  L  o  s  ,   fille 

d'Innigo  d'Avalos ,  &  d'Antoinie  à'Aquino , 

en  14S8. 


I  Ambroise 

Trivulce  , 

Evéqut 

de 
Bobio. 


JhAN-NICOLÀS 

Trivulce ,  Comte 

de  Mufocco  , 

Chevalier  de  Saint 
Michel ,  •)"  avant 

fonpcre,  ép.  Pa/'le 

Go*4ÏAC  UB  , 

fille   de  Rodolfe  , 

Seigneur 

de  CajVgUone. 


CAMILLE 

Trivulce  , 

fils  naturel , 

tué  le  4. 

Mars  I jiî. 

ép. 

Cécile  , 

des  Comtes 

de 

M  A  l  N  o. 


Antonie  , 

JEAN-        RENE'    Trivulce, 

■Àf.'y,-    , 

JFiaMO. 

Seigneur 

Galeot     • 

de  Suriirana  , 

de 

TMe 

ép.    i".  Luchine 

BiRACiri. 

m. 

V  I  s  c  0  N  T  I. 

i".  Thadée 

T  0  R  E  L  H, 

Frmi  coife , 

BaRthelemi 

;     FRANÇOIS 

fille 

Trivulce  , 

Trivulce  , 

naturelle , 

ép. 

Seigneur 

cp. 

Anne 

de  Camairago  , 

Loiiis  Pic 

de 

ép. 

delà 

P  A  R  R  I  ï. 

l".  Marguerite 

Mirandole, 

'- 

de  C  R  A  s  s  I  s. 
2».  Blanche 

B  0  RR  0  M  E'E, 

fille  de  Jean. 

II 


IX 


,-A_ 


JEAN-FRANÇOIS    Trivulce , 

Marquis  de  Figlevano  , 

ép.  Julie  Trivulce,  fille 

ic  Théodore  ,  Maréchal  de  France. 


.>_. 


Louis 

Trivulce, 
Comte 

de 
Mufocco, 


Jean- 
Jaque. 


]ean- 
Charle. 


JtAN-jAQUE  Trivulce  , 
Marquis  de  Figlevano  ,   ' 

■\  U  \.  ép.  Antànie  ■  1 
d'AvALos ,  iillc  d'Alfonlc , 

Marquis  du  Cua/I, 


Barie  Trivulce 

ép.  Loiiis 

de 

B  A  R  B  I  A  N  o, 

Comte 
de  Belgiojejl. 


Raphaël 
Trivulce, 
légitime. 


Nicolas 
Trivulce  , 
légitimé  , 

Jéronime 
D  o  R  I  A. 


RENE' Trivulce, 

Seig.  de  Formigaria, 

ép.  Ifabelle 

B  o  R  R  o  M  e'  E  , 

fiUe  de  Lanceloc. 


Marguerite  , 

ép. 

Jule-Céfar 

Borrome'e  , 

Comte 

d'Arona, 


-A. 


Lucie  y 

ép. 
Loiiis 

VlSCONTI  , 

Seigneur 
de  Som», 


n 
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Jaque 
Trivulce. 


René 
Trivulce, 

Nicolas  Trivulce. 
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Maison  repos.  Son  corps  fut  tranfporté  à  Milan..  Paul  Jove  dit  qu'il': 
DE       n'a  voit  rien  dans  fon  extérieur ,  qui  répondît  à  la  grandeur 
Trivuic£.  de  fon  ame. 

THEODORE  Trivulce  ,  Comte  de  Fizzetone  &  de 
Cavria  ,  fils  de  ,P  I  E  R  R  E  Triyulce  ,  Seigneur  de  Codognc  , 
Chevalier^  Confeiller  du  Duc  de  Milan ,  s'atacha,  à  l'excm- . 
pie  de  fon  coufîn  ,  aux  intérêts  de  la  France  ,  qu'il  fervit 
dans  l'expédition  de  Naples.  Il  fe  trouva  depuis  aux  batail- 
les d'Agnadel  &  de  Ravenne ,  où  il.  fe  fîgnala.  Le  Roi 
François;  I.  l'acorda  en  i  jny.  aux  prières  des  Vénitiens  , 
pour  comander  leurs  armées  «n  place  de  i' Alvianc.  Il  ren- 
tra depuis  au  fervicedu  Roi ,  &  fut  établi  en  1 524.  Gour 
v^rneur  dé  Milan  ,  qu'il  abandona  après  la  bataille  de 
Pavie.  Il  reçut  en  1526.  le  bâton  de  Maréchal  de  Fmnce  ^ 
&  l'année  fuivante  ,  il  fut  pourvu  du  Gouvernement  de  la 
ville  de  Gefics ,  dont  il  défendit  le  château  contre  les  ha-» 
bitans  en  1 5:28.  Il  fut  cependant  obligé  de  le  rendra  faute 
de  vivres  ,  &  fe  retira  en  France  ,.  où,  il  eut  le  Gouver- 
nement, de  Lyojfi  :  il.  y  mourut  l'an  1531,  ayant  fait, un, 
fîdei-commis  de,  tous  les  biens  de  fa  famille  ,  à  la  charge  ,  , 
pour  celui  qui  en  joiiiroit ,  de  porter  le  nom  àz./Jheoâore. 

Son  frère  Antoine  Trivulce  ,  Evêque  de  Corne  ,  fut  - 
■fait  Cardinal  le  28.  Septembre  1500;  par  le  Pape  Alexan- 
dre VI.  à  la  recomandation  du  Roi  Louis  XII.  &  fit  l'or-  . 
nement  du  Sacré  Collège.  Il  fit  bâtir  l'Eglife  de  Saint  An- 
toine de  Milan.   Il  avoir  entr'autres  neveux,  fils  de  fon 
frère  Jean  Trivulce ,  Au  g  u  s  t  i  n  Trivulce  ,  qui  fut  Ca- 
rnerier  de  Jule  II.  &  créé  en  1Ç17.  CarAtnal-tiidiCxt  par, 
Léon  X.  Auguflin  fut  enfuite  Evêque  de  Bayeux  &  deTou-. 
Ion ,  puis  de  Novio ,  dé  Novare ,  &  Archevêque  de  Reggio, 
Après  la  prife  de  Rome  par  les  Impériaux. ,  il  fut  emme- 
né en  otage  à  Naples ,  où  il  demeura  dix-huit  mois.  Il  fît 
paroître  une  grande  fermeté  contre  les  mauvais  traitêmens 
que  fon  atachement  à  la  France  lui  atira  de  la  part  des  Ef- 
pagnols.  Ayant  contribué  à  l'éledion  du  Pape  Paul  III.  ce  • 
Pontife  l'envoya  Légat  auprès  du  Roi  François  I.  pour  • 
le  porter  à  la  paix  avec  l'Empereur ,  &  étant  retourné  à  . 
Rome,  il  y,  mourut  le  20.  Mars  1548.  On  le  nomoit  or- 
dinairement le  Cardinal  de  Trevot^x ,  comme  l'écrit  Guil-.- 
Jaume  du  Bellay. 


DES  MAISONS  SÔUV.  D'ITALIE.       445 
Son  frcrc  aîné  PAUL -CAMILLE  Triviilce  ,  Comte  Mais  0» 
de  Porlezzo  ,  Duc  de  Bojam  ,  &  Chevalier  de  Saint  Michel ,  fut  _    ^  ^ 
comme  lui  ataché  à  la  France.  Il  fut  perc  de  Jean  Tri-  J^^^vulcb^ 
vulcc,  Comte  de  Porlezzo  &  de  Borgomanero ,  en  qui  s  étei- 
gnit fa  poftérité  mafculine  ,  &  de  Juftine  Trivulce  ,  mariée  à. 
Sigifmonà  à'Efi ,  Marquis  de  Saint  Martin. 

JEAN-FIRMO  Trivulce  ,  duquel  décendent  les  Prin-     Table 
ces  de  Trivulce ,  étoit  frcre  puîné  du  Maréchal  Jean-Jaque      ///. 
Trivulce.  Il  laiffa  cinq  fils ,  qui  s'atachcrcnt  à  la  France. 
Antoine  Trivulce  fut  Ambadadcur  de  cette  Courone  , 
auprès  de  la  République  de  Venile  ,  &  pourvu  en  1499.  de 
l'Evêché  d'Afli ,  puis  de  celui  de  Plaifance  en  1Ç08.  Sca* 
R.AMUT10  Trivulce  fon  frère,  fut  nomé  à  l'Evcché  de 
Côme  en  15:09.  par  le  Roi  Loiiis  XII.  créé  Cardinal  l'an, 
15 1 7.  par  Léon  X.  qui  lui  fut  bon  gré  de  n'avoir  pas  favo- 
rilé  le  Concile  de  Pile,  &  fut  enluite  déclaré  ProtetSIeur. 
des  afaircs  de  France  à  Rome ,  où  il  mourut  en  i  527. 

Les  autres  cnfans  de  Jean-Firmo  Trivulce  ,  furent  AN- 
TOINE ,  ALEXANDRE  &  JEROME,  qui  com-. 
bâtirent  fous  les  Drapeaux  de  France.  Le  premier  comanda 
la  cavalerie  ,  &  mouïut  en  15 12.  pere.de  César  Tri- 
vulce, Nonce  en  France,  &  Evêque  de  Côme  en  1527. 
&  de  JEAN-FIRMO  Trivulce  ,  Comte  de  Melfi ,  qui 
quita  le  parti  de  France ,  pour  s'atacher  à  la  Maifon  d'Au-; 
triche.  Claude  Trivulce  ,  Seigneur  de  Jliint  Florian  ,  8c 
de  Cafielmore  ,. un  des  fils  de  Jean  Firmo  ,  fut  Gouverneur 
des  Archiducs  Rodolfe  &  Ernefl: ,  Comandeur  dans  l'Or-» 
dxe  de  Calatrava ,  Grand  Ecuyer  de  l'Empereur  Rodol- 
fe II.  &  fon  Ambaffadeur  à  Rome.  Il  n'eut  qu'un  fils  qui 
mourut  jeune.,  ,&  en.  qqi  fut  éxeiute  la  poftérité  de  Georgq 
Trivulce. 

ALEXANDRE  Trivulce  ,  frère  de  George  ,  ,fe  fi-. 
gnala  ,  furtout  à  la  défenfe  de  la  Mirandole  l'an  i  5 1 1 . 
contre  le  Pape  Jule  II.  Il  fut  créé  Chevalier  de  Saint  Mi- 
chel par  le  Roi  François  I.  &  fut  tué  d'un  coup  de  moufquet 
l'an  I  fii.  fans  laiflcr  de  lignée.  Son  frère  JEROME  Tri- 
vulce qui  étoit  Général  de  la  cavalerie ,  Chevalier  de  Saint 
^icheJ  ,  &  Sénateur  de  Milan  ,  mourut  trois  ans  après  . 
^'lUiC-bleiTurc  qu'il  avoit  rccûë  à  la  furprife  de  Melze  pac .' 

Kkkii] 
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M  A  t  SON  les  Impériaux.  Il  laifla  A'Amoinie  de  Barhiam  fept  fils,  dont 
^  ^  le  fécond  ,  nomé  Antoine,  fut  Evêque  de  Toulon  en 
Trivulce.  jç^g  p^r  la  démiflTion  de  fon  coufin  le  Cardinal  Auguf- 
tin  Tjrivulce ,  puis  Vice-Légat  de  Peroufe  ,  &  enfuite  d'A- 
vignon ,  &  enfin  créé  Cardinal  l'an  1Ç57.  pendant  qu'il 
éroit  Nonce  à  Venife.  Le  Pape  Paul  IV.  l'envoya  auffitôt 
Légat  en  France  ,  pour  y  moyener  la  paix  entre  les  Rois 
Henri  II.  &  Philipe  II.  Il  y  réuffit  par  le  Traité  de  Cateau- 
Cambrefis ,  &  mourut  d'apoplexie  l'an  i')'}^.  retournant 
en  Italie. 

Pendant  que  deux  de  fes  frères ,  favoir ,  Alexandre  & 
François  Trivulce,  fervoient  la  Courone  de  France,  deux 
autres  combatoient  fous  les  etendarts  de  la  Maifon  d'Au- 
triche. C'étoit  JEAN-JAQUE  Trivulce  ,  l'aîné  de  tous , 
&  GEORGE  le  dernier.  Celui-là,  qui  portoit  le  titre 
de  Co-mte  de  Melz/o  8c  de  Cajklzevio  ,  fut  Général  au  fervice 
du  Roi  Philipe  II.  &  fut  père  de  CHARLE-EM ANUEL 
THEODORE  Trivulce,  Comte  de  Melzo  ,  Seigneur  de 
Caftelzevio  &  de  Venzegallo  ,  qui  fervit  en  Flandres ,  en 
qualité  de  Comiflfaire  Général  de  la  cavalerie  Efpagnole  , 
&  y  mourut  au  lit  d'honeur  ,  &  à  la  fleur  de  fon  âge  ,  laif- 
fant  de  fa  femme  Catherine  Gonz,ague  ,  JAQUE-THEODO- 
RE ,  encore  enfant.  Lorfqu'il  fut  en  âge  de  porter  les  ar- 
mes ,  il  leva  à  fes  dépens  deux  compagnies  de  cavalerie 
pour  le  fervice  du  Roi  Philipe  III.  &  fe  diftingua  en  plu-» 
fleurs  ocafions.  L'Empereur  Ferdinand  IL  le  fit  en  1622. 
lui  &  fes  décendans  &  héritiers ,  Princes  du  Saint  Empre ,  de 
Miifocco  ,  &  de  Valmefolcina  ,  &  le  Roi  d'Efpagne  lui  acorda 
la  Grandelfe.  Après  la  mort  de  fa  femme  Jeanne  Grimaldi 
de  Monaco ,  arivée  en  1620.  il  fe  fit  recevoir  Docteur  en 
Droit ,  &  étant  allé  à  Rome  ,  il  y  fut  Clerc  de  la  Cham- 
bre Apoftolique  ,  Protonotaire ,  &  enfin  créé  Cardinal- 
Diacre  emôzg.  Il  fut  depuis  Viceroi  deSardaigne,  puis 
d'Aragon  ,  &  enfin  de  Sicile  l'an  164J.  dans  les  tems  di- 
ficiles  d'une  révolte  à  Palerme ,  où  n'ayant  pu  calmer  les 
efprits ,  il  demanda  fon  rapel  fur  la  fin  de  l'année  ,  &  alla 
à  Rome  en  qualité  d'Ambaifadeur. 

Son  fils  HERCULE  eut  le  gouvernement  de  Lodi , 
avec  le  comandement  des  troupes  étrangères  dans  le  Duché 


Dc'grcz. 
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Les  Princes  de   P*l  U  S  O  C  C  O  ,  &  du  Saint  Empire. 

J  E  A  N  -  F  I  R  M  O    T  R  I  V  U  L  C  E  ,  frère  puîné  de  J»an-Jaq.ue,  Maréchal  de  France  ,  f  l'an  1491. 


TRIVULCE 

ép 


M'%rgu(rite  ,  des  Comtes  de  V  a  L  r  e  r  c  u  n. 


-A. 


GEORGE  Trivulce  , 

Maître 

de  la  Cavalerie , 

f  en  1511. 

ép. 

Catherine  T  R  i  v  u  L  c  e. 


Antoine,  Alexandre  ,  Seigneur  Scaramutio, 

Evèque                de  Sarturani  ,  Evêque  de 

à'jijli  ,  Chev.  de  S".  Michal  ,  Cime  en  1  509, 

14P9.  de  tué  à  Reggio  en  içii.  Cardinal 

rUtfaitee  ,         j-  f.  1.  cp.  LoUife  en  1 517. -j- le  9. 

1J08.               Gaierati.  Aoûtiji7. 


JEROMETrivuIce, 
Chev.  de  S,  Michel, 
Sénateur  de  Milan, 

■f  l'an  1524. 

ép.   Antoinie 
de  Barbiano. 


Madeleine 

Trivulce 

ép.   Antoine 

ViSCONTI  , 

Confcigneur 
de  Soma. 


II 


IZ 


_>^._ 


_-A- 


JEAN-FIRMO 

Trivulce , 

Comte  de  Melz.i , 

Sénateur  de  Milan, 

■\  en  in^- 

ép. 

Catherine 

de    L  A  N  D  I  s 

de  Plaifauce. 


CtSAR   , 

Nonce 

en 
France  , 

Evcque 
de  Come 
eniîi?- 
j  à.Kome 
enij^S. 


JEAN-JAQUE 

Trivulce  , 
C.  de  Mêlai  , 

&de 
CajîelveT^o , 

J^-  ■ 
Oclitvie 

M  A  K.  i.  I  A  N  I  , 

fille  de  Pierre. 


Antoine 
Cardinal 

«Î57. 
t 

lci6. 

Juin 

1559' 


Catelan , 

Evcque 

de 

PLiifance , 

1525. 

t 
l'an 

1559- 


Alexandre, 

Maître 

de  la 

Cavalerie , 

fous  le  Roi 

Henri  II. 

tué  à  Sicone. 


François  , 

ép. 

BarLc 

d' E  s  T  , 

fille  de 

Sigilniond, 

Marquis 

de 

S.  Martin, 


G  e  O  R.  c  E  , 

ép.  l",  Antottie 

Simon  ET  A. 

z".  Di.imre 

CoMNCNE, nièce 

de  Coniîar.tiii 

Aiianita 
Je  Grand,  P. 
de  Macédoine. 


.J<.. 


George- 

Theodore 

Trivulce,  Cotnte 

de  Melx.i  , 

Seigneur 

de  Gorgonzola, 

Se  de  S.  Florent , 

\  (.\. 

ép.   Olimpie 

Pal  la  vie  ini. 


Claude  Trivulce, 

Seigneur 

de  Stùnt  Ftoran  , 

&  de  CafleUtiaure  , 

Commandeur 

de 

Balatravn , 

ép. 

Marguerite 

L  a  s  s  I. 


Horace  Cenfimce  ,  CH  A  RL  E  -  E  M  AN  Ur.  L-  P  A  U  L- 

Trivulcc,  ép.                THEODORE  Trivulce,  ALEXANDRE 

Seigneur  Fabien  Comte  de  iWWi/.Confcigueur  Trivulce, 

de  ViSCONTI-               de  Codogno ,  Seigneur  fils  naturel , 

Saint  Borrome'e,  èiiCaJidijeT^j^^AcVenX^gallOf  légitimé 

Floran ,  Comte                     tué  dans  la  guerre  par  le  Roi 

t  f.  1.  à'All>ix.et.                       de  Flandres ,  d'Efpagne. 

ép.  ép.  Catherine  Gonzague, 
Andronicjue  fille  d'.'\'fon(c  , 

CoMNÉNE.  Marquis  de  Caflel-Cifro. 


Jean- 

JlRMO, 

t 

jeune. 


JEAN-jAdUE-THEODORE    Trivulce, 

né  vers  l'an  1^97.  Comte  as  MelxÀ , 
Prince   du  Saint   Empire,  de  Mufocco , 

&  de  T'al-Mifolcina  ,  en   1611.  Cardinal, 

en   i5ip.  Grand  d'E/pagne  ,   Viceroi  de  Sicile  , 

■f  en  Mars  iSJy.  ép.  Jeanne  Grimaldi, 

fille  d'Hercule  ,  Marquis  de  Baux, 


Hipolite  , 

ép. 
Honore 
G  R  I  M  a  t  D 
Pritice 

de 

Monaco  , 

t  en  i6Sz. 


GEORGE  Jean- 

Trivulce,  Jaque  , 

Marquis  Colonel, 

de  Seflo  ,  tué  à 

d'Ultriani  ,  Oiteude. 
&   de 
Cologni , 

Décurion  de  Mila». 


Ale- 

XANOriEj 

Je  fuite. 


HERCULE  Trivulce,  Vrince  du  Saint  Empire  , 

Grand  d'Epfir.pic ,  C'ie\.alicr  delà  Toifon  d^Or  , 
né  en  i6io.   -j-  en    1664.   ép.  Vrfine   S  f  o  R  c  e 
fille  de  Jean-Paul, 
Marquis   de   Caravaccio. 

. A 

ANTOINE-THEODORE 

Trivulce  ,  l'rince  du  Saint 
Empire  ,    &c.   :\  f.   1.  le  iS, 

Juillet  167 S.  ép.  Marie- 

Jofifhe-Tkcrcfe  de  Guenara  , 

fille  d'Inigo  Vêlez, 

Comte  A'Ognate  , 

Grand  d'Elpagnç. 


OUavie  Trivulce  , 

ép.  PTOLOME'E-GALLIO , 

Duc  d'Akito. 

Tahle  IV. 


ALEXANDRE    Trivulce 

Démarche  , 

j-  le  7.  Août  165J. 


llr.rie  , 

Jofeph  Serra  , 

Duc 

de  Lajf.tnoy 

au  Royaume 

■de  Naples  , 

en  1671. 


Catherine , 
ép. 

Jofeph    de    .i  J  E  R  B  D 

&: 

d'A  R  ^  G  o  N   , 

Duc   d'y.lejfano  , 

au  Royaume 

<le  Naples,  en  1^73. 


Jea'ine 
& 

Dia-iire  ^ 
Rclig. 

Alexandre 

né 
en  1694. 


GEORGE  Trivulce  , 

De'marche  ^  Fide'-con;miJ}aire 

de  Trivulce. 


François 

né 

fa  i6p7. 


Bngite  . 

née 
en  iSgC 


iS 
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Ma  i.son  de  Milan  ,  &  reçut  le-CoUier  de  la  Toifon  d'or.,  honeur 

DE       qui  pafla  l'an  1664.  avec  le  titre  de  Prince  du  Saint  Em- 

Trivulce.  pire  ,  à  fon  fils  ANTOINE-THEODORE  Trivulce,  qui 

mourut  l'an  1678.  à  la  fleur  de  fon  âge  ,  &fans  poflérité. 

Il  inftitua  pour  héritier  de  tous  les  biens  allodiaux  de  ïà 

Maifon  ,  G  A  J  E  T  A  N  G  A  L  L I  O  ,  fécond  fils  du  Duc 

d'Alvito  ,  &  de  fa  tante  OBavie  Trivulce ,  à  condition  de 

prendre  le  nom  &  les  armes  de  Trivulce.  Cette  difpofition 

contre  laquelle  s'étoient  élevez  fes  beau-Xrfreres ,  favoir  ,  le 

Duc  de  Laffano  ,  &  le  Duc  d'Ajerbe  ,  fut  confirmée  par 

le  Sénat  de  Milan. 

Quant  aux  fiefs  &  fidei^comis  ,  ils  échurent  à  Charle 
Trivulce  ,  nomé  le  Capitaine  Trivulce,  comme  au  plus 
proche  parent  légitime  de. la  Maifon.  (  Voyez  la  Table  L  ) 
La  mort  de  celui-ci  qui  avoit  pris  le  nom  de  Théodore  , 
arivée  fans  enfans  ,  dona  ocafion  à  une  nouvelle  drficulté,, 
favoir  ,  Ci  les  enfans  naturels  ,  ou  ceux  qui  les  repréfen- 
toient ,  pouvoient  prétendre  à  la  fucceflion.  Sa  fille  TWa- 
àeletne  Trivulce  ,  qui  avoit  époufé  Jean  de  Molis ,  fils  de 
François  ,  Duc  de  T  arête  ,  &  de  Marie. des  Urfms  ,  préten- 
dit repréfenter  la  familk  Trivulce ,  &  être  héritière  des 
, fidei-comis.de  fa  Maifon  ,  comme  le  raporte  Blaife  Alti- 
mari  dans  fes  Mémoires  hiftoriques  1.  3.  Mais  la  caufe  fut 
-jugée  en  faveur  d'ALEXANDRE  Trivulce  ,  petit -fils  de 
Paul- Alexandre  Trivulce  ,  fils  naturel ,  à  la  vérité  ,  deCharle- 
Emanuel  Théodore  ,  mais  qui  avoit  été  légitimé  par  une  Dé- 
claration du  Roi  d'Eipagne.  (Voyez,  la  Table  JII.  )  de  forte 
que  George  Trivulce  ,  fils  d'Alexandre ,  poffede  aujour- 
d'hui le  fidei-comis  de  Trivulce  ,  favoir ,  les  Terres  de  i  iz- 
x.etone  ,  de  Cavria  ,  &  quelques  autres  ,  &  a  pris  le  nom  de 
■Théodore. 

Les  Terres  du  Prince  de  Trivulce  font ,  les  Seigneuries 
de  A4ufocco  &  de  Valmifcolcina  érigées  en  Principautez ,  &  le 
Comté  de  MelrJ.^xvxx  ont  paffé  avec  le  nom  &  le  titre  de 
Prince  de  Trivulce  ,  dans  la  Maifon  deGalio. 

La  Maifon  de  GALLIO  efl  de  la  première  Nobleffe  du 
pays  de  Novocome.  Elle  a  doné  depuis  deux  fiécles  deux 
Cardinaux  à  l'Eglife  Romaine.  Ptolome'e  Gallio  ,  fut 
:fait  Cardinal  par  le  Pape  Pie  IV.  en  1565.  il  mourut  en 

1607. 
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Les  Princes  de  T  R I V  U  L  C  E ,  de  la  Maifoa 
de  GALLIO. 


N.    GALLIO. 


JV.    GALLIO. 


Ptoiomb'b   Gallio  ,  C»rdin»l ,  l'an  1 5^  J« 

SoHs-Doycn  dit  Sucré  Collège , 

ça  1^05.  1   1607. 


PT  O  L  O  M  E'  E  Gallio  ,  Comte  délie  Tre-Pievi ,  Duc  à'Alvîtt  i 
cp.  B»rl/e    P  o  R  R  A. 


FRANÇOIS    Gallio  ,  Duc  à'Alvito  , 

ép.  Jiifiine  Borrome'e, 

.  fiUe  de  René  ,  Comte  à'Arona  ^ 

&  d'Erfilie  Futnefe, 


Marc  Gallio  ,  Evêque  de  Kimini  ^ 

Cardinal  le  premier  Septembre 

4681.  t  le  14.  Juillet  16!^. 


P  T  O  L  O  M  E'  E  Gallio  ,  Duc  d'Alvito  ,  cp.  Oéîavie  Trivukc; 

fœux  d'Hercule  -  Théodore   Trivulce  , 

Prince  du  Saint  Empire. 


François       GAETAN  Gallio  ,  dit  ANTOINE, 
Gallio  ,  Prince  de  Trivulce  ,  par  le  Teftament 

Duc  de  fon  coufin  ,   t  '^  ^8.  Juillet    1707. 

■à'Alvito.  ép.  Lucrèce- Marie  Borrome'e  ,  fille  de  René , 

Comte  d'Arena^ 
&  de  ]nlie-Arifie'B»tholoméi. 


Flaminie  Gallio  , 

f  en  1679, 

ép. 

Jérôme 

BONCOMPAGNO  7 

iV.  Duc  de  Som  • 


AKTOINE-THEODORE 

Trivulce  ,  né  le  11.  Mai  idpz. 

Prince  de  Trivulce  en  1707, 


Odavie  Trivulce , 
uce  en  i6p3. 


Jufline  Trivulce, 
née  eu  lôpç. 

LU 
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Maison  i  ôoj.Evé^ue  de  Porto,  8c  Sous-Doyen  duSacréCollege,  étant 
D  E  âgé  de  quatre-vingt  ans.  Ce  Cardinal  acheta  du  Roi  Phili- 
TaivuxcE.  pe  xi.  le  Comté  dclle  tre  Pievt ,  fitué  dans  le  Miianez  ,  &  le 
donaàfa  famille.  Son  neveu  Ptolomée  Gallio  eut  ce  Comté, 
&  fe  qualifia  Duc  d'Alvito.  Alvito  efl  dans  la  campagne  de 
Rome.  Il  laiiTa  de  fa  femme  Barbe  Porra ,  deux  fils  ,  Fran- 
çois  &  Marc,  doht  le  dernier  fut  Référendaire  de  l'une 
&  de  l'autre  Signature  ,  nomé  le  15.  Janvier  1659,  Nonce 
Apoflolique  à  Naples ,  facré  Evêque  de  Rimini  le  26.  du 
même  mois,  &  créé  Cardinal  \q  i.  Septembre  1681,  parle 
Pape  Inocent  XI.  &  mourut  deux  ans  après ,  le  24.  Juillet. 
Son  frère  devenu  Duc  d'Alvito  après  la  mort  de  fon  père  ,, 
époufa  Jufiine  Borr ornée  ,  dont  il  eut  P  T  0  l  o  M  e'e  Gallio  y 
mari  àVcfavie  Irivulce  ,  8c  père  de  François  Gallio  , 
Duc  6! Alvito  ,  &  de  Gaétan  Gallio  ,  inftitué  héritier  de  la 
Maifon  Trivulce  ,  par  le  Teftament  d'Antoine-Théodore 
Trivulce  ,  fon  oncle  maternel  ,  en  vertu  duquel  il  prit 
le  titre  de  Prince  de  Trivulce ,  avec  le  nom  de  Théodore. 
Il  mourut  le  a8.  Juillet  1707.  lailTant  de  fa  femme  Lucrèce- 
Marie  Borromée  ,  fille  de  René  ,  Comte  d'Arona  ,  deux 
iilles-,  &  A  N  T  o  IN  E-T  h  e  o  d  o  r  e  Gallio  ,  qui  efl  Prince 
de  Trivulce  ,  depuis  la  mort  de  fon  père.. 
Son  Titre  efl: , 

ANTOINE-THEODORE  Gallio-Trivulce  ,  Prince  du 
Saint  Empire  Remain ,  du  Mufocco  &  de  Falkmifoleina ,  Comte 
de  Mel&i ,  &c. 
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CHAPITRE    XVIII. 

De  la  Mai/on   it-PICCOLOMINI, 
de  laquelle  font  fortii  les  Ducs  d'AMALFI  , 
Princes  du  Saint  EMPIRE. 


L 


A  Maifon  PICCOLOMINI  ,  dont  Orlando  Male- 
voltio,  dans  le  troifiéme  Livre  de  fes  Hilloires,  raporte 
l'origine  à  un  certain  Baceo  Piccclomo ,  Capitaine  célèbre 
par  les  exploits,  étoit,  fuivant  Platine  ^(  vie  de  Pic  IL  ) 
originaire  de  Rome ,  d'où  elle  alla  s'établir  à  Sienne  ,  & 
y  tint  un  àes  premiers  rangs ,  dans  le  tems  que  le  gouver- 
nement de  cette  Ville  étoit  entre  les  mains  de  la  Nobleffe. 
Elle  s'cft  partagée  en  diverfes  branches  diftinguées ,  ou  par 
le  nom  de  leurs  Auteurs ,  ou  par  celui  de  leurs  Terres , 
comme  les  Piccolomini  Ruftieini ,  les  Carli ,  les  Salmonefci. , 
ceux  de  Caflelmutio  ,  de  Aiodanello  ,  de  Priano  ,  de  Mandoli. 
Cette  Maifon  ainfi  multipliée ,  a  produit  un  grand  nombre 
de  perfonnes  illullrcs  ,  loit  dans  les  armes ,  loit  dans  les 
Lettres  ou  dans  l'Egiife  ,  parmi  lefquels  je  remarquerai 
Alexandre  &  Celio  Piccolomini ,  fortis  de  la  branche  de 

Lllij 


Le  Prince 
Piccolomini 
porte  écartelé 
au  1.&4.  parti 
de  3.1e  i.  d'A- 
ragon ;  le  1. 
de  Hongrie  ; 
lc3.deNaples; 
le  4.  de  Jeru- 
ralem.à  caufe 
de  l'alliance 
d'AntoincPic- 
colomini  avec 
Marie  d'Ara- 
gon. 

Au  1.  fc  3. 
d'argtnt  à  la 
croix  d'azur , 
chargée  de 
c;nq  croiflans 
tournoi  d'ar- 
gent ,  qui  font 
les  armes  pro- 
pos de  laMai- 
Ton  riccolt- 
mini. 


PlCCOLO- 
MINI. 
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M  AI  soNRufticini.    Le  premier  étoic  fils   d'Angelo    Piccolomini 

DE       Se    d'Hippolite   Santi.   »    Quoiqu'il    fut  Archevêque    de 

»  Parras  ,    il  mérita   par   fa  vertu  ,    dit  M.   de  Thou  , 

'-•  d'être  encore   nomé   à  l'Archevêché    de-   Sienne    l'an 

"  1574.    Outre   une   grande   douceur  jointe  à  beaucoup 

"  de  gravité  ,  il  avoir  une  conoiiTance  exa6te  &  parfaite 

»  de  toutes,  les  Siences ,  fur  lefquelles  il  compofa  plufieurs 

»  ouvrages ,  écrits  prefque  tous  en  fa  langue.  Il  fuivit  fur 

"  tout  la  dodrine  d'Ariflote  ,  &  travailla  beaucoup  lui- 

"même  à  l'éclaircir.  Il  mourut  le  iz.  de  Mars  1 578.  âgé 

"  de  foixante-dix  ans ,  &  fut  enterré  dans  fa  Cathédrale  ^ 

"  qui  retentit  de  fes  éloges.  "  Celio  Piccolomini  fon  coufin  ,. 

né  l'an  1607.    ocupa  aufli    le  Siège  Archiépifcopal   de 

s  i     Mat-  Sienne ,  l'an  1671.  Il  avoit  été  fept  ans  Nonce  en  France  ,. 

the ,  Ecat  de  fous  le  Roi  Louis  XÎV.  &  fut  créé  Cardinal  le  4.  Janvier 

PEurope  ,      1664.  du  titre  à.Q.faint  Pierre  de  Monteaureo  ,  Légat  de  Ra- 

^  ^^'  venne  ,  &  Secrétaire  des  Brefs  de  Sa  Sainteté.  Il  fe  déSit. 

en  1673.  de  l'Archevêché  de  Sienne,  en  faveur  de  fon 

neveu  ,  &  mourut  le  24.  Mai  1681. 

Le  plus  grand  luflre  de  la  Maifon  Piccolomini  lui  vient 
d'ENEAS-S  I L  V  I O-B  ARTHQLOMEO  Piccolo- 
mini ,  que  fa  vertu  &  fa  fience  élevercnrfur  le  Trône  Pon- 
tifical en  1458.  Son  ayeulSiLVio  Piccolomini  perdit  la; 
im-Hojf ,  piy5  confidérable  partie  de  fes  biens  ,  par  la  révolution  qui 
anva  a  Sienne  ,  ou  le  peuple  s  étant  empare  du  gouverne- 
ment ,  en  chafla  les  Nobles.  Son  fils  de  même  nom  ,  après 
avoir  fuivi  quelque  tems  la  profeiïion  des  armes  ,  s'établit  à 
Corfignano  ,  *  Bourg  du  territoire  de  Sienne  ,  &  époufa. 
Victoire  ,  de  la  Maifon  de  Fortegucrra  ,  qui  le  fit  père  de  dix- 
huit  enfans ,  mais  une  maladie  peftiJcntielle  ne  lui  laiflâ' 
que  deux  filles ,  &  notre  Eneas-Silvio.  **  Il  fut  élevé  avec 
foin  ,  &:  fit  de  grands  progrès  dans  les  belles-Lettres.  A 
l'âge  de  vingt-fix  ans  il  affifla  au  Concile  de  Bafle  ,,  où  il. 
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*  Pie  II.  pour  illuftrer  le  lieu  de  fa 
naiffance  ,  érigea  ce  Bourg  en  Cité  & 
en  Evèdié  ,  l'orna  Ai  plufieurs  belles 
niaifons  ,  &  le  noma  de  fon  nom  Pienza. 

*  *  On  dit  que  fi  mère  étant  grolTc 
de  lui ,  avoit  fongé  qu'elle  accouchoit 
d'im  enfant  mitre.  Comme  c'étoit  alors. 


la  coutume  de  dégrader  les  Clercs'  cou- 
pables de  crime  ,  en  leur  mettant  une 
mitre  de  papier  fur  la  tète  ,  elle  crue 
que  fon  fils  fcroit  la  lionte  &  le  desho- 
neur  de  fa  famille  ,  mais  la  faite  jiiftiiîa- 
le  contraire. 
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Les  PICCOLOMTNI  dcCASTEL-MUTIO,  &  LOLI. 


PICCOLOMO. 
A 


GuiLiAUMH,  dont  1.1  poftcritc         HUGUES.         Rustichinus  Macalotu5. 

finit  au  i6c.  iieclc.  a  laiflé  poftéiité. 

B  A  RT  H  E  L  E  M  I.  A  l  a  m  a  n  n  i ,  donc  la  poft<irité  finit  dans  le  XVH©.  fiecle. 

GUILLAUME   Piccolomini,  furnomd    C  c  n  c  i  o. 


GUILLAUME  Piccoloniini.       Barthelemi  a  bille  poftciité.          Salomon  a  biffé  poftéritd. 
, A . 

CONRAD  ,  dit  Conradiiccio  ,  ép.  Mancinella.  Meuccio  ,  Seigneur  de  Cajjiiglion  d'Onin. 


E  K  E  .\  S   Piccolomini  ,  ép.  i°.  Bicia  ,  des  Seigneurs  de  Crofato. 
1°.  Jeanne  Bernardiicci. 


S  r  L  V  I  O  Piccolomini  ,  ép.  Montanina  S  c  a  l  r. 


Siwthelemie  , 

ép. 

Nicolas 

L  o  L  I. 

GREGOIRE    Loii  , 

Sécret.iire  du  P.ipe 

Pic  ,  qui  l'adopta 

dans  fa  famille. 

PIE    Piccolomini- 

toli  vivoit  en  149^. 

cp.  Catherine 

Çl  c  0.L  o  M  I  N  I.       j^ 


O.iolinA  ,  ilLVIO    Piccolomini, 

cp.  ne  pofthume  , 

Loiiis  cp.  Victoire 

VlTELLI.               de      FORTECUERRA. 
A 


BERNARDIN 

Piccolomini. 

JAQ^UE    Piccolomini, 
ép;  NicoUccia  Ubertini- 

André', 

Evèque 

de 

Siracuft  ,  en   ^S^m 


E  N  E  A  S-S  I  L  V  I  O-  Lxudf.mie ,  Catherine , 

BARTHOLEMEO  Piccolomini  ,  ép.  ép. 

né  le  19.  Oftobre  1405:.  Nanni  Barthclemî 

ou  le  1;.  Aoûr  1406.  Cardinal       Todeschini  ,  Guiliielmi. 
IJ46.    Pape    dit   PIE    II.                 adopté  p^^V^^O 

le  ip.  Août  I4J8.  t  1^^  1<5.  Août       danslaMaifon  Antonie 

I464'  **«  GuciEiMi  ,- 

Piccolomini.  ép.  Barthelemi 
PiERi ,  adopté 

Voyez  dans  la  famille 

Trahie  II         Piccolomini. 
3ULE   Piccolomini  ,  vivoit  en  IJ34.  ép.  Calidonie  Agazzari-        -*  '"^'■''     '"' 

Voyez, 
Table  lit. 


ALEXANDRE    Piccolomini  vivoit  en  15^0; 
ép.   Volunie    Stannochi. 
. A_ 


JEROME    Piccolomini,  Capitaine  du  Peuple  de  Sienne  , 
ép'.  Mariitte  G  o  r  i-P  anneiini. 


François,  Chevalier 
de  Saint  îean  de  Jérufalem, 


MARCEL    Piccolomini 

ép.  Lidiâ  P  i  N  N  I. 
,- -V 


F  A  B  i  L'  S  ,  Chevalier 
de  Saint  Jean  de  ]eritfal:>n. 


Alexandre,  Chevalier 
de  Samt  Etienne. 


JEROME  Piccolomini-Loli ,  ép.  FauJIine  Piçcoiomjni,        foxii»,  fiemme  de  Pliilippe  Tolommsc 


D  E 
PlCCOIO- 

MINX. 


4^4  GENEALOGIES  HISTORIQ^UES 
Maison  fut  Secrétaire  de  Dominique  Capranica ,  dit  le  Cardinal  de 
Fermo.  1\  exerça  enfuite  le  même  emploi  auprès  du  Cardinal 
Albergati ,  qui  l'envoya  en  Ecoffe.  A  fon  retour ,  le  Con- 
cile de  Balle  l'iionora  des  Charges  de  Référendaire ,  d'A- 
bréviateur ,  de  Chancelier ,  Se  d'Agent  Général ,  &  l'em- 
ploya en  plufieurs  négociations  ,  qui  ne  l'empêchèrent 
pas  de  publier  plulîeurs  ouvrages  favorables  au  Concile  de 
Bafle  ,  dont  il  foutint  fortement  la  fupériorité  au-defTus  du 
Pape  5  mais  l'étant  devenu  lui-même  ,  il  changea  de  fen- 
timent.  Il  fut  depuis  Secrétaire  de  Félix  V.  élu  par  le  Con- 
cile de  Bafle  ,  &  de  l'Empereur  Frédéric  III.  qui  l'honora 
de  la  courone  poétique  ,  &  l'employa  en  diverfes  Ambaf- 
fades ,  à  Rome  ,  à  Milan  ,  à  Naples  ,  en  Bohême.  Le  Pape 
Nicolas  V.  lui  conféra  l'Evêché  deTriefte,  qu'il  quita  pour 
celui  de  Sienne ,  &  le  même  Pape  l'envoya  en  qualité  de 
Nonce  en  Allemagne  ,  où  il  travailla  avec  fuccès  à  former 
une  ligue  contre  le  Turc  :  la  mort  de  Nicolas  V-  fit  échouer 
ce  projet.  Callille  III.  fon  fuccelTeur,  fitCardinal  en  1456. 
Eneas  ,  qui  fut  élu  en  fa  place  le  19.  Août  1458.  &  prit  le 
nom  de  PIE  II.  Il  avoit  fort  à  cœur  la  guérie  contre  les 
Turcs ,  "^  &  leva  des  troupes ,  qu'il  vouloit  conduire  lui- 
même  contre  eux  ,  mais  la  mort  l'enleva  à  Ancone  le  1 4. 
Août  1 464.  dans  le  tems  qu'il  étoit  prêt  à  s'embarquer  ;  il 
étoit  âgé  de  cinquante-neuf  ans ,  neuf  mois  vingt-fept  jours , 
&  fiégea  cinq  ans  ,  onze  mois  vingt-fept  jours.  Platine  , 
Ciacconius ,  &  tous  les  autres  Hilloriens  ,  louent  beaucoup 
ion  éloquence  ,  fon  érudition  ,  fa  prudence  &  fa  piété. 

Le  Pape  Pie  II.  avoit  une  tante  &  deux  fceurs  mariées 
dans  les  Maifons  de  Lolli ,  de  Todefchini  &  de  Gugliemi ,  il  en 
adopta  les  enfans  dans  la  famille  de  Piccolomini ,  dont  ils 
prirent  le  nom  &  les  armes.  Nous  ne  parlerons  ici  que  de 
la  poflérité  des  deux  fœurs  du  Pape  ,  qui  a  eu  fucceflive- 


*  Le  Sultan  Mahomet  II.  informé  des 
tnouvemens  que  le  Pape  fe  donoit  pour 
engager  les  Princes  &  les  Républiques 
d'Italie  dans  la  guerre  contre  lui ,  écri- 
vit à  ce  Pontife  une  Lettre ,  dans  la- 
quelle il  employé  un  motif  aflez  badin 
pour  l'en  détourner.  7?  m'éiQUW ,  dit-il , 


que  les  Ititllens  fe  bandent  contre  moi  ,' 

atendst  que  rions  avons  notre  origine  comune 
des  Troyens  ,  ^  que  j'ai  comme  eux  ,  in- 
térêt de  venger  le  fang  d'HeSor  ,  fur  lei 
Grecs  ,  lepjuels  ils  -vont  favorifant  contre 
moi.  Montagne  ,  E/««  /.  i.  cha^.  j6, 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.      4?î 

ment  le  Duché  d'Amalfi  ,  &  a  été  élevée  à  la  dignité  de  M  a  i  son 
t rince  de  l' Empire.  d  b 

PlCCOLO* 


jai.M. 


Les   PICCOLOMINI-TODESCHINI. 


LAU  D  A  M I E  ^  qui  ctoit  l'aînée  ,  eut  de  fon  mari 
Nanni  ToDEsCHiNi,  Sénateur  de  Sienne,  plu-  - 

licurs  cntans ,  dont  le  fécond  ,  nomé  François  Todef-  ^^' 
chini  ,  puis  Piccolomini  par  adoption  ,  fut  à  l'âge  de 
vingt-deux  ans  nomé  ,  l'an  1460.  Archevêque  de  Sienne, 
&  créé  Ciirdinal  la  même  année  par  le  Pape  fon  oncle , 
dont  il  imita  la  piété.  Il  fut  élevé  fur  la  Chaire  Saint  Pierre 
le  22.  Septembre  1503.  fous  le  nom  de  PIE  III.  &  vingt- 
deux  jours  après  fon  éle£iion  ,  il  mourut  d'un  ulcère  qu'il 
avoir  à  la  jambe  ,  non  fans  foupçon  que  la  playe  avoit  été 
empoifonnée  par  fon  Chirurgien  ,  gagné  par  Pandolfe 
Petrucci  ,  Tyran  de  Sienne  ,  qui  redoutoit  la  puifTance  de 
fon  concitoyen.  Ce  Pape  avoit  entr'autres  trois  frères  , 
Antoine  ,  J  a  q.u  e  &  A  n  d  r  e'  ,  defquels  font  forties  trois 
branches  principales ,  favoir  ,  des  Ducs  d'Amalfi  ,  des  Sei^ 
gneurs  de  Montemarciano  ,  &  des  Seigneurs  de  Cajitglioni  délia 
Fejcaria. 

Je  ne  fuivrai  point  ici  l'ordre  de  ces  branches ,  &  co- 
mencerai  par  ces  deux;  dernières ,  dont  il  y  a  moins  de 
chofes  à  raporter. 

Le  Roi  Ferdinand  d'Aragon  ,  qui  avoit  de  grandes 
obligations  au  Pape  Pie  II.  (  qui  lui  avoit  confirmé  l'in-    ^^^^<^"C 
veftiture  du  Royaume  de  Naples ,  contre  les  prétentions       .^^■^ 
de  la  Maifon  d'Anjou  ,  )  dona  des  marques  de  la  reconoif-  ^^'^*^»^* 
fence  aux  neveux  de  ce  Pontife.  Il  fit  préfent  à  André',        ^^ , 
dernier  des  fils  de  Laudamie  Piccolomini ,  de  la  petite  ville  ^^■'^^w»Â. 
de  Cajitglioni ,  fituée  dans  la  Tofcane ,  proche  de  Sienne  , 
que  le  Roi  Alfonfe  avoit  prife  dans  la  guerre  contre  les 
Florentins.  André  pofféda  encore  l'Ifle  de  Giglio  ,  &  eue 
^'Agnès  Farneje  ,  fix  enfans.  Ceux  de  fa  fille  Montanime  ,, 
mariée  à  Sallulle  Bandini ,  furent  adoptez  dans  la  famille 
Fmolomini^ 
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Les  PICCOLOMINI 

Ducs  d'AMALFI ,  Comtes  de  CELANO  ,  Princes  de  VALLE-REALE, 

NANNI    TODESCHINI,  Chevalier  Siennois ,  adopté  dans  la  famille  PICCOLOMINI, 


ANTOIWE     TODESCHIN  I-P ICCOLOMINI, 

premier   Duc    d'AMALFI,  &c.  c'p.  i",  Marie 

d'ARAGON,  f.  nat.  de  Ferdinand,  Roi  de  Naples,  en  14J8, 

■f  en  ii}6o.  i".  Marie  M  a  p>  z  a  n  a  ,  fiilc  de  Marin  , 

Ille.  Di:c  de  SeJJa^,  en  1461. 

■,. ^ ,^-~-, 


François    Todefchini-Piccolomini  ,  Momanina  , 

né  le  p. -Mai  1449.  Archevêque  ép. 

de  Sienne  ,   Se  Cardinal  1460.  élu  Pape  Laïuenr 

dit  PIE  m.  le  2.1.  Septembre,!  le  18.  Bonensegni. 
Odobre  ijoj. 


Marie  , 

ép. 
Jaque 

des 

UasiNS, 

D.  de 

Cra- 

■L-inn. 


Jeanne , 
ép. 
l".  André- 
Mathieu 
Aquaviva, 
D.  d'Atri. 
2".   Alvarez 

PiZ  ARO. 


z  ALFONSE, 
Duc  à'Amalfi , 
M.  de  Cafijlmn., 

ép.  Jeanne 

d'AKAGON  ,  fille 

d'Arrico  , 

Marquis 

de  Ceraci. 


FREDERIC    JEAN-BAPTISTE,  François,  Leonore, 

Marquis  d'/tofa ,  Evêque  ép. 

ép.  i".  Ceijfiitnce  de  Bernardin 

Caraccioli,  fille  Biftgr.ano  ,  de  Saint 

de  Léonard ,  Comte  en   i4yS.  Severin, 

-de  Saint  Ange.   l°.  Marie  ■{"  en  1J30.  Prince 

Fi  £  N  R  I  CLU  E  z,  de 

Bijîgititno. 


ViHoire  , 

ép. 

Jaque 

A  P  P  I  A  N  I, 

Seigneur 

de 
Fiombino. 


-A-. 


ALFONSE 

■piccolomini  d'Aragon  , 
Ille.-  Duc  à'Amalfi, 

,ép.  Confiance  d'AvAios, 

tille  d'Innico  , 

Marquis  du  Cuajl. 


I  Eléonore  , 

ép. 
Paul-Antoine 

PODERICO. 


Marte , 

ép, 

Gafp.ird 

ToR  A  1  D  o, 

Marquis 
de  Poli'rnano. 


Alvite  , 

ép. 
îiugues 

SCISCARA  , 

Comte 
â'Ayeîlo. 


ANTOINE 

Piccolomini  d'Aragon, 

-Marquis  d'Ilicito  , 

ép, 
Jîntonie   B  o  r  c  i  a. 


Jean- 
Baptiste 
Piccolom. 
ép.- 
Lucrece 

ArFLITTIA. 


Vincent 
Piccolom. 
ép.  Diane 

deCARDINES, 

f.  d'Alfonfe  , 
M.  de  Lainii. 


INIGO , 

ÎVe.Duc  à'Amalfi, 
cp.  Silvie 

PiCCOlOMINÏ  , 

fille  de  Pierre- 

françois ,  Seigneur 

de  Cajliglicni. 

CONSTANCE , 
Ve.  Duchefle 

à'Amalfi , 
ép.  Alexandre 

P  .1  c  c  O  L  o  M  1  N  J  , 

JVlarquis  à'IUceto. 


Pompe'e  , 

Ev.  de 

Lanciano, 

15  56.  puis 

àeTarpeja, 

156c. 

t  IJ(Î2. 


JEAN, 
Baron 

de 

Scajfata  , 

ép. 

Marie 

d'AvALOS. 


Antoine  , 
Marquis 

de 
Ca^firm. 


Victoire  y 
ép. 

N. 
Carretto, 


.f^ 


Jeanne 

ép.  J. 

Antoine 

de 

T01.FA  , 

Comte 

de  Serino, 


_A 

ALFONSE 
Piccolom. 
d'Aragon  , 
Marquis 
à'IUceto  , 
ép.  Beanix 

LoEFREDI. 


Confiance  , 

ép. 

Paul 

de 

Tu  r  o. 


ALFONSE, 

Comte  àcCelanOf 

Baron  de  Soaffata  ,  ' 

ép.  Lucrèce 

C  A  R  A  F  r  E  , 

fille  d'Oftavio  , 
Marquis  d'Anzi. 

\_. 


ALEXANDRE , 

V=.  Duc  à'Amalfi, 

par  fa  femme 

Confiance 

Piccolomini, 

fille  d'Inigô. 


Jeanne  , 

ép. 

Jean-Paul 

Bartieotto  , 

Prince 

de 

Cafiehettû, 


P  o  M  p  e'b  , 

ép, 

Diane 

Falangona, 


FERRANTE 
Piccolomini 
d'Aragon  , 

-  ép. 
Fumie 

LOFFREOI. 


Je'ronime 

Piccolomini , 

ép. 

Fabrice 

Lan  AR10, 

Comte 

de  Sacca, 


JEAN  Piccolomini  d'Aragon  ,   Comte  de  Celano  ,  ép.  Jeronime  L  o  F  f'r  i  d  i.' 


ALFONSE  Piccolomini  d'Aragon,  Comte  de  Celano  ,Vnncc  de  Falle-Re'ale  , 
ép.  Le'onore  Loffredi  ,  fccur  de  M.  Antoine, 
I  Ile.  &  dernier  Prince  de  Maiiia,  Duc  de  Laconie. 

^ ;_ 


Ambroise,  Abé  Pie, 

à'Olivct ,  Evêque  Théatm, 

de  Trivento. 


Jean 

François, 

IVc  Duc 

tué  au  liège 

e  Laconie  , 

de  Budc  , 

■i-f-al 

k  13.  juillet  i626. 

JOSEPH    Piccolomini   d'Aragon  , 

Ile.    Prince  de  Ville-Réale  , 

ép,  Anne  Colonne  ,  fille  de  Pompée 

Coîonne  ,  Se  de  Viitoire  Barile. 


Ente; 


.  M  B  X  o  I  s  I  , 

Abé 
à'Olivet, 


Lèûnon:  Viuoue.  Ai  ton  se  Piccolomini  d'Aragon,  né  le  piemicr  Odobre  i'jPJ. 

TODESCHINL 


TODESCHINI. 

Sci-rneurs  de  MONTEMARCIANO ,  CAMPORSEVOLI  &  CASTIGLIONI. 

ép.  LaudAmie  Piccoiomini,   fille  de  Silvio  ,  &  fœur  du  Pape  Pic  H. 


Jaque    To.U-rchini    riccolomini,    Seigneur  Pierrb 

de  Montemarciano  ,  &   Cxm^orfevoU  ,  Todcfchiiii 

Chevalier  de  Saint  Japte  ,    ép.   i".  Camille  Piccoiomini, 
Al  0  N  A  i  D  E  s  c  H  I.  x".  Chrifiofhe  C  o  l  o  n  k  e. 


ANDRE'    Tederchini    Piccoiomini ,   Seigneur 

de  Cafl-glmù  délia  Tefcaria  ,  &  de  l'IHc 

de  CigliOy  Cipitainc  du  Peuple  de  Sierne,  en  1489. 

ép.  ji^na  Farnese  ,  fille  de  Gabriel  François. 


E  N  E  A  S  Latidamie ,    Alexandra  , 

Piccolo-  tp.                  ép. 

mini  ,  Thomas            Je-m- 

Seigneur  .  Tho-            François 

de  Monte  masio.                de 

maieiano,  Montomo. 

Madeleine 
Marbs- 

COTTI. 


Silvio  , 

Cmthia 

Paiuz- 

zi- 

AlBER- 
TONI. 


PIERRE- 
FRANÇO'S, 

Seigneur 

de  Ciijliglioiù , 

C.ipiraine 

du  Peuple  , 

eji  1515. 

T-  ^* 

Françoife 

S  A  V  ï  l  I.  I, 


Jean, ne 
en  147  c. 
yirchcv. 
de  Sienne 
en  M05. 
Cardinal 
en  1517. 
■f  le  II. 

Nov. 

IJ57. 


ALEXANDRE , 
Seigneur 
À'Jilma  , 
Capitaine 
du  Peuple  , 
en  1518. 

ép. 
Françoife 
C  o  N  T  ^ 


j\NTOINE-M  ARIE  , 

Seigneur  de  Montemarciano , 

en  1^41. 

ép.  Hélène  S  F  o  R.  z  e. 

. A 


Al 


E  .K  A  N  D  a.  E, 


Eneas ,  fils  nat. 


Sikie^ 
ép.       _ 

PiCCOLOMINI  , 

IVe.  D.  d'Amalfi. 


Inigo 


Jaque  Piccoiomini , 

Seigneur 

de  Montemarciano  , 

ép.  IfaLelle 

des  U  R  s  j  N  s. 


ScipioN ,  Seigneur 

de  Camporfevoli , 
ép.  1".  Camille , 

SïRRISTOB.1. 

1°.  Madeleine 

P  R  I  N  C  I  s  T  E  I  M. 


ViBoire 

Piccoiomini , 

ép. 

Ene.is 

PiCCOLOMINI. 


Ifabelle  . 
fille  nar. 

ép. 

AUibiade 

Tracerchi. 


_A.- 


A  L  F  O  N  S  E   Piccoiomini  , 

Seigneur  de  Montemarciano , 

&  de  CamforCeioli ,  ■}■  en  Ijsi. 

ép.  Hipolile   Pic, 

fiHe  de  Loliis  , 

Comte   de  la  Mirandole. 

ViBoite  Piccoiomini , 

ép. 
Camille    C  o  n  t  1  , 
Duc  de  Carfinttto.  ,^ 


Irène  , 

ép. 

Tibère 

Baloeschi. 


Aloife  , 

ép. 
Oftavi'Sn 

AVOCADRI, 

Comte 
de  S anxHÏrtetti). 


Ber- 
nar- 
din , 

Evèque 
de 

Teramo 
Se  de 
Sejfa, 


Monta- 

nine  , 

ép. 

Salluftè 
Ban- 

DINIt 


Victoire, 

Bor(f.,re 

Pe- 
trucci; 


MATHIEU    Piccoiomini 
en  1531.  ép.  1°.  Lame 

P  A  L  M  I  e  R  I. 

a".  Atdante  T  o  m  m  a  s  i.' 


HORACE 

Alexandrt, 

iccolomini,  en  ij^i. 

ép. 

ép. 

Julien 

Calandre    Z  a  T  I. 

.  GALLLKA^a, 

Curie  ^ 

ép. 

Frédéric; 

Baolioni. 


ALEXANDRE 

Piccoiomini  , 

Capitaine  du  Peuple , 

en  i(Î33. 

ép.  Enicfie 

Petrucci. 


Vinciut; 

Capitaine 

du  Peuple , 

eu  i(j49. 


.-A_ 


J  A  QU  E  Piccoiomini , 
en  1669.  éç.  Lucrèce 

PiCCOlOMINr, 

lille  de  Jcrômc. 


H  O  R  a  c  n  , 

Doyen 

de  l'Eglife 

Métropolitaine 

de  Sienne, 


Antoine, 
Chanoine 
de  l'Eglife 

Métropolitaine 
de  Sienne, 


Zoi'OASTER  , 

Religieux 

de 

Saint 

DcminKpte, 


Ai£XABDR.B   Piccçlomini.  FM»/ffj/«-M-»W«  Piccoiomini. 
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Maison      Jean  &  Bernard  ,    deux  des  fils  d'André  ,  em- 
p   °  ^       braiïerent   l'Etat  Eccléfiaftique  5   le  dernier  fut  Evêque 
^„^^^    "  de  Teramo  &  de  Sefla.  L'autre  fut  fait  Archevêque  de 

MINI.  „.  _.  f.  .  ^ 

bienne  en  i  joj.  par  ie  Pape  Pie  Ili.  Ion  oncle  ,  &  reçue 
de  Léon  X,  i'an  i  5 1 7.  la  pourpre ,  qu'il  orna  pendant  vingt 
ans  de  les  vertus.  Il  mourut  Doyen  des  Cardinaux  le. ai- 
Novembre  1537.. 

La  lignée  légitime  de  fon  frère  aîné  Pierre-François 
Piccolomini ,  Seigneur  de  Cadiglioni ,  Capitaine  du  Peu- 
ple de  Sienne  en  1 5  i  j.  s'éteignit  en  fon  fils  Alexandre  > 
celui-ci  ne  laiifa  qu'un  fils  naturel  nomé Efteas  Piccolomini, 
duquel  déccndent  les  Piccolomini  de  Venife. 

La  branche  d'André  fut  continuée  par  fon  troifiéme 
fils  Ale  X  a  NDRE  Piccolomini  ,  qui  de  Frmcoïfe  Cofm ». 
laiffa  Mathieu  Piccolomini.  Leur  poflérité  iubfifte  en- 
core aujourd'hui  dans  la  Tofcane. 

Jaque  Todefchini-Piccolomini ,  troifiéme  fils  de  Nanni 

Seigneurs  &  de  Laudamic  ,  reçut  de  la  libéralité  du  Roi  de  Naples  ^, 

de  Monti'^  les  Seigneuries  de  Montemarciam  &  de  Camporfevoli ,  &  fut 

^arciam.  Chevalier  de  Saint  Jaque.  Il  laiffa  de  Maddeim  Marefcotti 

fa  femme  ,  Antoine-Marie  Piccolomini  ,  Seigneur 

de  Montemarciano  ,  qui  <^  Hélène  S  for  ce  ,  fut  ayeul  par  ion 

fils  Jaque,  d'A  l  r  o  n  s  e  Piccolomini  ,  Seigneur  de 

Montemarciano  &  de  Camporfevoli  ,  en  qui  finit  ,  l'an. 

1591.  fa  poftérité  légitime,  mais  d'une  manière  encore 

plus  honteufc  pour  lui  que  pour  fa  famille  ,  qu'il  deshonora 

Î)ar  fes  crimes  &  fes  brigandages.  Alfonfe ,  après  avOir  été 
ongtems  vagabond  par  toute  l'Europe  ,  s'atacha  au  Duc 
de  Guife  ,  dans  le  comencement  des  troubles  de  France  j 
puis  s'étant  retiré  dans  fa  Terre  de  Montemarciano  dans 
T^w/.  loc.  '^  Poiiillc ,  il  n'eut  pas  honte  de  s'affocier  à  des  brigands , 
pour  piller  les  terres  &  les  fujets  de  i'Eglife.  Cependant  le 
Pape  Grégoire  XIII.  voulut  bien  lui  acorder  grâce  pour 
le  paffé ,  à  la  prière  de  François ,  Grand  Duc  de  Tof- 
cane.  Mais  Aifonie  reprenant  fa  première  conduite  ,  fit  de 
nouveaux  dégâts  iur  les  terres  Eccléfiaftiqucs ,  &  lur  celieS: 
de  la  RépubUque  de  Venife,  qui  ,  i'an  1589.  dona  un 
Décret  contre  lui,  &  mit  même  fa  tcte  à  prix.  Il  le  re- 
tira dans  la  Poiiillc ,  &  pendant  la  vacance  du  Saint  Siège  ^ 
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après  Li  mort  de  Sixte  V.  il  fe  mit  à  la  tête  des  bannis  ,  8c  Mai  sou 
ayant  été  empêche  par  le  Gouverneur  de  -'a  Poiiille  ,  de  ^^ 
faire  quelques  nouvelles  levées,  il  pafîa  dans  l'Abruzzc  ,  "iccolo- 
&  le  joignit  à  Sciarra  ,  Pierreconte  ,  Gabutio  ,  Battiftella  ,  ^*^  '• 
Pierrangelo  ,  Tucio  de  Pietralta  ,  Se  Pierconte  de  Monta- 
cuti  ,  tous  autant  de  chefs  de  bandits ,  qui  ayant  Piccolo- 
mini  pour  chef,  entrèrent  dans  la  Campagne  de  Rome 
avec  une  troupe  de  700.  hommes  ditermincz.  Leurs  rava- 
ges &  leurs  meurtres  jetterent  l'alarme  dans  Rome.  On 
envoya  contre  eux  Virginie  des  Uriîns  ,  &  Camille ,  Mar- 
quis dcl  Monte.  Piccolomini  profcrit  par  le  Pape  Gré- 
goire XIV.  abandoné  des  liens ,  &  pourfuivi  de  tous  cotez , 
lortit  de  la  Campagne  de  Rome  ,  &  alla  dans  la  Marche 
d'Ancone  ,  dans  l'efpérance  de  trouver  quelque  petit  bâ- 
timent ,  &  d'échaper  à  les  cnemis  en  s'cmbarquant  fur  le 
Golfe  de  Veniie.  Mais  il  fut  arête  l'an  i  j6o.  par  le  Colo- 
nel Bifaccione  ,  &  conduit  à  Florence  ,  où  il  fut  condamné 
à  mort  ,  &  foufrit  au  comencement  de  l'année  1Ç91.  le 
fuplice  ,  qu'il  avoit  mérité  :  il  fut  pendu  comme  un  voleur , 
&  fon  corps  fut  expoié  fur  un  gibet ,  pour  fervir  de  fpec- 
tacle  &  d'exemple.  Le  Pape  confifqua  Montemarciano , 
&  le  dona  à  Hercule  Sfondrat  fon  neveu. 

Cette  branche  de  Piccolomini  a  pour  chef  Antoine 
Piccolomini ,  fils  aîné  de  Nanni  Todefchini ,  &  de  Lau-  ,,  ^^^ 
damie  Piccolomini  ,  fœur  du  Pape  Pie  II.  qui  l'établit  ^  ^^«'?' 
Gouverneur  du  château  Saint  Ange  ,  &  lui  dona  la  con- 
duite des  troupes  qu'il  envoya  à  Ferdinand  d'Aragon  , 
Roi  de  Naples.  Ce  Prince  en  fit  fon  gendre,  en  lui  fai- 
fant  épouler  fa  fille  naturelle  ,  le  créa  Dfic  de  Seff'.t ,  &  le 
gratifia  enfuite  du  Duché  à'Amalfi ,  &  du  Comté  de  Celam , 
avec  la  Charge  de  Grand  Jujlicier  du  Royaume  de  Naples , 
qui  eft  la  première  des  fept  principales  de  cet  Etat.  Il  lui 
permit^  outre  cela  ,  d'ajouter  à  fon  nom  celui  d'Aragon  , 
pour  lui  &  fa  pofiérité.  Piccolomini  paya  tant  de  bienfaits 
par  un  grand  atachement ,  &  par  les  fervices  qu'il  rendit  à 
Ferdinand  dans  la  guerre  contre  le  Duc  d'Anjou.  Le  Roi 
lui  dut  la  prife  de  deux  places  importantes ,  favoir ,  de  Cal- 
telmarino  &  de  Scafaro.  Antoine  Piccolomini  ayant  perdu 
fa  femme  Marie  d'Aragon ,  qui  mourut  à  l'âge  de  vingt 
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Maison  ans ,  Ferdinand  pour  fe  l'atacHer  par  une  nouvelle  ,  lui  fit' 
D  s       époufer  fa  nièce  ,  fille  de  fa  fœur  ,  dont  Piccolomini  laiffa 
Piccoio-  entr'autres  deux  fils ,  qui  curent  poftérité.  ALFONSE ,  qui 
MINI.      £t:oit  l'aîné  ,  continua  la  lignée  des  Ducs  d'Amalfi  ,  par  fon 
fils  de  même  nom  ,  qui  de  Confiance  à'Avalos  eut  quatre  fils. 
INIGO  ,  qui  étoit  l'aîné  ,  laiffa  pour  unique  héritière  , 
CONSTANCE  Piccolomini,  V"  Ducheffe  d'Amalfi. 
Elle  époufa  fon  coufin  ALEXANDRE  Piccolomini , 
Marquis  à'IUceto  ,  qui  par  elle  devint  V^  Duc  d'Amalfi.  Il 
éto  t  ariere-petit-fils  de  Je  an-Baptiste  Piccolomini, 
fécond  fils  d'Antoine  ,.  premier  Duc  d'Amalfi.  Alexandre 
&  Confiance  n'eurent  point  d'enfans ,  &  après  leur  mort , , 
le  Duché  d'Amalfi  fut  réiini  au  Domaine.    Mais  on  laifi^a 
le  Comté  de  Celano  à  ALFONSE  Piccolomini  ,   Baron 
de  Scaffaro ,  conixn  germain  de  Confiance.    Le  petit-fils 
d'Alfonfe  ,    de  même  nom  que  lui ,  fut  créé  Prince  de 
Vcdk-reale  ou  Val-reale  ,  &  époufa  Leo-nor  Lojfredi  ,  fœur  & 
héritiers  de  Marc-Antoine  ,  troifiéme  &  dernier  Prince 
de  Maida  ,  &  Duc  de  Laconie ^  dont  il  eut  plufieurs  en-- 
fans  ,.  entr'autrÈs  ,  JE  A  N  Piccolomini ,  IV^  Duc  de  La^- 
conie  ,.  qui  mourut  fans  alliance  ,  François  ,  qui  fut  tué  au 
fiége  de  Bude  le  15.  Juillet  1666.  &  JOSEPH  Picco- 
lomini ,  fécond  Prince  de  Valle-rmle  ,  V  Duc  de~  Laco— 
nie  ,  qui  a  continué  la  lignée  avec  fa  femme  Anne  Co— 
lonne-Barile.  Leur  fils  eft  ALFONSE  Piccolomini  d'A- 
ragon ,  Prince  de  Valle-reale  ,  Duc  de  Laconie  ,  Comte: 
de  Celano  ,  né  le  l.  Oâx)hre  1695;.- 


Les    P  I  C  C  O  L  O  M  I  N  I  -  P  I  E  R  I ,  Seigneurs. 

de  ST I C  CI  A  NO,  fuis  Ducs  <i'A  M  AL  FI  „ 

é"  PRINCES  dtt  Saint  Empire. 

CATHERINE  Piccolomini  ,  féconde  fœur  du  Pape' 
Pie  II.  eut  de  fon  mari  Barthelemi  Guglielmi  une 
fille  unique  nomée  ANTON lE  ^  &  mariée  à  Barthelemi 
PIERI ,  Seigneur  deSticciano  ,  qui  par  adoption  du  Pape 
Pie  IL  prit  le  nom  de  PICCOLOMINI.  D'eux  eft  fortie 
l'illuftre  famille  de  ce  nom  ,  établie  en  Bohême ,  &  décorée 
du  titre  àiS..Tnme  du  Saint  Empire  j  Eneas  Piccolomini ,  fils; 
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P  ICCO  LOMIN  I-P  I  ERI. 

Seigneurs  dcSTICCïANO,  devenus  Ducs  d' A  M  A  L  F I , 
&  Princes  du  Saint  Empire*. 

BARTHELEMI  Pieri  ,  Chevalier  Seigneur  de  Sticciano,  adopté  dans  la  famille  PiccOLOMiNi, 
ép.  Anto'mie  G  u  i.  L  i  e  l  m  i.  Foyex.  Table  I. 


Widoit*    Piccolomini , 
<p.  Jérôme  T  o  l  o  m  m  e  i. 


EN  E  AS  Piccolomini ,  Scig.  de  Sticciano^ 
1489.  cp.  Ijabclle   P  E  c  ci. 


BitrtheUmi ,    <5p.   Léonard 

M  A  R  s  I  t  I. 


}/îndrom»jue ^(cmmc  de  Jule 

To  l  o  M  M  E  I. 


SILVIO  Piccolomini,Sc;g.  Àc  Sticciano , 
ijii.  ép.  Aurélic  T  o  l  o  m  m  e  i. 


EvANDRE  ,  ép.  Léonore 
Piccoioi^mi  de  Wandolo/ 


EN  E  A  S-SILV  10  Piccolomini  ,  Seigneur  de  Sticciana  ,  ép.  Ficîoire  Piccolomini 


fille  d'Antoine-Marie 


Seigneur 


de  Montcmarciano, 


Hifolite  , 
femme  de  Scipion 

S  I  M  o  N  CE  L  L  I  , 

Seig.  de  Veceno. 


SILVIO   Piccolomini ,  Seigneur  de  Sticciano , 

Grand  Prieur  de  Pife  , 

Grand  Chambellan  de   Ferdinand  , 

Grand  Duc  de  Tolcane , 

ép.  Jûla'id  G  E  R  I  N  I. 

A, " 


As  C  A  CNE  , 

Archevêque 

de  Sienne , 

1588. 

t   en  IJP7. 


E  N  £  A  S  ;. 

né 
pofthurae. 


yHioire,  (cmme  ENEAS  Piccolomini  d'Aragon,  Ascagne, 

de  Nicolas  Comte  &  Seig.  de  Sticciano ,  Archev. 

Caprara,  Chevalier   de   Saint  Etienne,  âe  Sienne, 

C.  de  Pantano  ,  ép,  Catherine  A  d  1  m  a  r  i ,  1É19. 

Sénateur  fille  de  Raphaël  Adimari  , . 

de  Boulogne.  &  de  Laurette  Acciajoli. 

A^ . 


OCTAVIO  Piccolomini  d'Aragon, 

Prince  du  Saint   Empire  , 
né  le  n.  Nov.  i{9p. -j-io.  Août  i6'5{J', 

ép.  Marie-Benigne-FranfOtfe  , 
fille  de  Jule-Henri  ,  Duc  de  Saxe- 
Lavembourc,  iffji.  •[■  en  1690. 


SiLvio,  Comte      FRANÇOIS  Piccolomini  d'Aragon  ,       Evandre,  Chev. 
Piccolomini,  Chev.  de  Saint  Jaque  ,  Chambellan  de  Saint  Etienne , 

tué  à  la  bataille  de  l'Empereur  ,   -j  en  1656.  tué  au  fié2;e 

de  Nortî.  ép.  Emilie  Strozzi,  fille  du  Comte       de  Saint  Omer  , 

en  Sept.  1654.  Laurent  Strozzi.  en  1638. 

^ A . 


J  oland  , 

femme 

de 

François  -Marie 

Maleconello. 


ENEAS  Piccolomini 

d'Aragon  ,  Prince 

du  Saint  Empire  , 

1656.  tué  en  duel 

en  1673. 


LAURENT  Piccolomini  d'Aragon  ,       Ficloire, 

Prince  du  SaimEmpire  ,  Sec.  I67}.             ép. 
•f  1715.  ép.  Anne-Vicîcire  Ludoniille       Metello, 
LiEBSTEiNSKi  ,   fille               Marquis 
de  Léopold-Ulric  ,  C.  de  Colovvrat.      Bichi. 
A 


Oûavie  ,  -}-  à  Florence 

le  18.  Août  1725'. 

ép.   Pierre  -  Antoine  , 

Marquis 

GUADACNI. 


JEAN-  OcTArro-  Antoine,  Jean-         Marie-  Maric-Marpicrite,,  Ludomille- 

,WENCESLAS  Eneas,  né  le  17.  Norbert,     Emilie,  née  le  zS.  Oâ.  Maximi- 

Piccolomini  ,  néjnmeau  Fév.KfpS.  né  le  iS.          née  J696.  f  en  171J.  liene , 

Prince  dû  Saint  le  17.           Prévôt  Avril  1700.      leiy.  ép.  née 

Empire,  né  Fév.l6p8.  del'Eglife*  '                      Juillet  Maximilien  ,   C.  le  premierr 

le  1.  Juillet  de  Trente,  1694.  de  Novemb, 

i^?5.  fie»"'  Iranckembourc,  I703- 

lé  V.  1703^.  1710. 
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M  AT  SON  de  Barthelemi  ,  fut  ayeul  par  Silvio  fon  fils  aîné  , 
DE  d'ENEAsSiLvio-,  Seigneur  de  Sticciano  ,  qui  fignala 
J*iccoLo-  fon  zélé  pour  la  défcnfe  de  la  patrie  dans  le  XVI.  fiécle.  Il 
^^^^'  é-^onïdL-Vi^oire  Piccolommi  {a.  coulii^  ,  qui  lui  aporta  en  dot 
la  Seigneurie  de  Camporfevoli.  De  ce  mariage  ,  qui  réiinit 
ainiî  la  poflérité  des  deux  fœurs  Laudamie  &  Catherine 
Piccolomini ,  fortirent  trois  fils ,  dont  le  fécond  ,  dit  As- 
c  AGN  E  ,  prit  le  parti  de  i'Eglile  ,  &  fut  Archevêque  de 
Rhode  ,  puis  de  Sienne.  Ses  deux  frères  Silvio  &  Eneas 
Piccolomini  fuivirent  le  parti  des  armes  ,  où  Silvio  aquit 
beaucoup  de  réputation.  Son  mérite  le  fit  confidérer  de 
Ferdinand  ,  Grand  Duc  de  Tofcane ,  qui  le  fit  fon  Grand 
Chambellan  ,  &  Grand  Prieur  de  Pile.  Il  eut  A'Ioland  Ge- 
rini  fa  femme  ,  pour  troifiéme  fils,  le  fameux  OC7"A  VIO 
PICCOLOMINI ,  qui  fut  un  des  plus  célèbres  Capitaines 
du  dernier  fiécle  ,  &  l'ornement  de  la  Maifon.  Après  avoir 
fait  fes  premières  armes  en  Italie  ,  dans  les  troupes  d'Efpa- 
gne  ,  il  fut  envoyé  par  le  Grand  Duc  de  Tofcane  à  la  tête 
d'un  Régiment  de  Cavalerie  ,  pour  le  fervice  de  l'Empe- 
reur Ferdinand  ,  dans  la  guerre  de  Bohême  ,  où  ayant 
doné  en  diférentes  ocafions  des  preuves  éclatantes  de  fa 
valeur  &  de  fon  expérience  dans  l'art  militaire  ,  il  fut  dé- 
claré l'an  1634.  Général  des  troupes  Impériales.  La  même 
année  il  eut  part  à  la  viâoire  que  les  Impériaux  remportè- 
rent fur  les  Suédois  à  Nortlingue  ,  où  il  perdit  un  de  ks 
neveux  Silvio  Piccolomini,  &  fit  lever  en  i6j8.  au  Ma- 
réchal de  Châtillon  ,  le  fiége  de  Saint  Omer  5  mais  il  en 
coûta  la  vie  à  Evandre  Piccolomini ,  un  autre  de  fes  ne- 
veux. Il  rendit  encore  à  la  Maifon  d'Autriche  d'autres 
fervices  importans ,  qui  ne  demeurèrent  pas  fans  récom- 
penfe.  Le  Roi  d'Efpagne  lui  dona  l'Ordre  de  la  Toifon 
d'or  ,  &  le  Duché  d'Amalfi  ,  qui  avoir  autrefois  apartenu 
à  la  Maifon  Piccolomini  :  &  l'Empereur  le  mit  de  fon  Con- 
feil  fecret ,  &  le  fit  Capitaine  Général  &  fon  Chambellan. 
Il  fut  nomé  par  ce  Prince  ,  pour  afiîfler  en  1649,  &  1^50. 
aux  conférences  de  Nuremberg ,  pour  l'exécution  du  Traité 
de  X^^'eflphalie  ,  comiflion  dont  il  s'aquita  à  la  fatisfadion 
de  l'Empereur  ,  &  de  tous  les  Ordres  de  l'Empire  ,  ce  qui 
lui  mérita  le  comble  des  honeurs.  Il  fut  élevé  l'an  1654.au 
rang  de  Prince  du  Saint  Empire  ,  8c  admis  folemnellement , 
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le  24.  Février  ,  à  Ja  Diète  dans  le  Collège  des  Princes  ,  Ma  i  so  m 
qui  le  reçurent  à  condition  qu'il  achetcroit  dans  l'Empire        ^  ^ 
un  fief  immédiat ,  &  fatisfcroit  aux  autres  conditions  re-    P'^^^o^"- 
quifes ,  fans  quoi  les  enfans  ou  héritiers  feroicnt  privez  du      "'*''• 
droit  de  féancc  &  de  fuffrage  à  la  Diète.  Ce  grand  Ca- 
pitaine mourut  deux  ans  après ,  fans  enfans  de  fa  femme 
Marie -Bénigne  Françoife  de  Saxc-Lavvembourg  ,  qui  lui 
avoit  aporté  en  dot  le  Comté  de  Nachod  ,  dans  le  Royau- 
me de  Bohême. 

Octavio  avoit  pour  frère  aîné  E  n  e  a  s  Piccolomini  , 
Comte  de  StUciano ,  8c  Chevalier  de  Saint  Etienne  ,  lequel 
mourut  en  Bohême ,  au  fervice  de  l'Empereur.  Le  Grand 
Duc  lui  avoit  fait  époufer  une  riche  héritière  de  la  Mai- 
fon  à'Adamari ,  il  en  eut  trois  fils  ,  dont  deux  périrent  à 
la  guerre  ,  avant  que  d'avoir  pris  alliance  ,  favoir  ,  Silvio  à 
la  bataille  de  Nortlingue  en  1634.  &  Evanire  à  la  levée  du 
fiége  de  Saint  Omer  en  1638.  Leur  frère  François 
Piccolomini ,  Chevalier  de  Saint  Jaque  ,  &  Chambellan 
de  l'Empereur,  continua  la  lignée  avec  Emite  Stroz^zi. 
II  fut  inftitué  avec  fon  fils  ENEAS  Piccolomini ,  héri- 
tier de  fon  oncle  Odave  ,  de  forte  que  le  père  prit  le 
titre  de  Duc  à'Amalfi  ,  dont  il  joijit  peu  de  tems ,  &  le 
fils  celui  de  "Prince  d.i  Saint  Empire.  Eneas  mourut  fans 
alliance  l'an  1675.  d'une  bleffure  qu'il  avoit  reçue  en  fe 
bâtant  en  duel  avec  le  Comte  de  Guerrieri.  Son  frère 
L  A'U  R  E  N  T  Piccolomini  y.  qui  étoit  Grand  Prieur  de 
Pife  ,  quita  l'Ordre  de  Malthe  pour  lui  fuccéder  ,  8c 
cpoufa  Aiine-Vicfoire  Ludo/niHc  Liebjlinjl-i  ,  fille  du  Comte 
de  Cclovvrat  y  dont  il  a  laiffé  plufieurs  enfans.  JEAN 
"WENCESLAS,  qui  efl:  l'aîné  ,  lui  a  fuccédé  en  1715:^ 
&  réfidc  à  Nachod- en  Bohême. 

Nous  remaro^aerons  que  la  branche  de  Piccolomini ,  dite 
de  Ahd  inella ,  ijGTuë  de  Barthclemi  Piccolrm.ini ,  fécond  fils 
de  Guilliurne  ^  dit  Cencio ,  a  été  décorée  du  titre  de  Comte 
du  Saint  Empire  ,  vers  le  milieu  du  dernier  fiécle  ,  dans  la 
perfone  de  François  &  de  Ludovic  Piccolomini , 
Ion  frère.  Le  dernier  étoit  Grand  Chambellan  de  l'Ar- 
chiduc Sigiimond  François ,  &  Gouverneur  de  la  ville 
de  Trente.  Son  frère  ,  qui  avoit  époufc  en  premières  noces 
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Maison  Vt6loirePcrmi  Brancadori ,  &  en  fécondes ,  Pénélope  Bandinelltj 
laiffa  plufieurs  enfans ,  entr'autres  ,EneasSilvio,& 
Antoine  ,  Comtes  du  Saint  Empire.  Antoine  fut  Prévôt 
de  l'Eglife  Cathédrale  de  Trente.  Son  frère  fuivit  le  parti 
des  armes  ,  &  fe  fignala  dans  les  guerres  de  Hongrie  , 
pour  le  fervice  de  l'Empereur  Lcopold  ,  qui  le  mit  au 
inombre  de  fes  Chambellans.  Il  fut  fait ,  le  4.  Septembre 
1688.  Maréchal  de  Camp  Général  des  Armées  de  l'Em- 
pereur ,  &  eut  le  Comandement  général  des  troupes  en  l'ab- 
îence  du  Margrave  Loiiis  de  Bade.  Après  l'heureux  fuccès 
de  la  bataille  de  NifTa  ,  gagnée  fur  les  Turcs ,  en  Servie  , 
il  fut  nomé  Gouverneur  de  ce  pays  ,  &  mourut  le  9.  No- 
vembre de  l'année  fuivante  ,  fort  regretté  de  l'Empereur , 
pour  fa  valeur  8c  fa  capacité. 

Le  titre  du  Prince  Piccolomini  eft: , 

JE  AN-M«?^  ENCESLAS  Piccolomini ,  Duc  d'Amalfi, 
Prince  du  Saim  Empire,  Comte  &  Seigneur  de  Naçhod.^ 
Grattlitz,  6c  Her  maniez,. 
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CHAPITRE    XIX, 

Dci  Comtes  (jr  Ducs  d'  U  R  B  I  N. 


UR  B I N  ,  ville  Archiépifcopale  de  l'Etat  Eccléfiaf- 
tique  ,  efl  capitale  d'un  Duché  de  ce  nom  ,  qui  a  été 
poffédé  par  les -Maifons  de  Montfeltro,  &  de  la 
R  o  V  E  R  E. 

La  première  ,  dite  auiïî  de  Feltri  ou  Feltrame  ,  efl 
originaire  ,  fuivant  Sanfovino  ,  du  pays  auquel  elle  a  doné 
fon  nom  ,  ou  dont  elle  emprunte  le  fien.  Quelques  Auteurs 
ont  cru  qu'elle  étoit  originaire  d'Allemagne  ,  &  que  trois 
frères  étant  venus  en  Italie  ,  s'y  procurèrent  chacun  un  éta- 
blifTement  confidérable  ,  par  la  faveur  de  l'Empereur  ,  qui 
dona  à  l'un  la  Seigneurie  de  Carpegna ,  au  fécond ,  celle  de 
Pietra-Kobbia ,  &  au  troifiéme  ,  celle  de  Montecopiolo  :  Que  du 
premier  font  fortis  les  Comtes  de  Carpegna ,  &  que  le  der- 
nier ayant  aquis  la  ville  de  Fehri  ou  de  Feretre ,  fut  apellé 
Comte  de  Montfeltro.  Quoiqu'il  en  foit ,  il  efl  confiant  que 
la  Maifon  de  Montfeltro  poffédoit  ce  petit  pays  ,  avec  le 
titre  de  Vicaire  de  l'Empire ,  ayant  toujours  été  très-atachée 
au  parti  Gibelin  ou  Impérial  ;  mais  dans  la  fuite  du  tems  , 
celui  des  Guelfes  étant  devenu  le  plus  fort ,  les  Montfeltri 

Nnn 


Les  dcrnicK 
Ducs  d'UR. 
BiN  portoient 
parti  au  I.  de 
Montfeltri,  au 
1-  coupé  de  la 
RovereScd'U- 
baldino.  Le 
parti  divifé 
par  un  Gonfa. 
non  Papal  mis 
en  pal. 


Sanfovim 

Famig. 

ill..d'ltal. 


4^6      GENEALOGIES    HISTORIQUES 
U  R  B I N  fc  fournirent  au  Pape ,  qui  en  étoit  le  protedeur  On  ignore 
M  o  N  T-     de  quelle  manière  ils  eurent  le  Comté  d'Urbin  ,  ni  quel 
F  E  L  T  R  o.  fut  ie  premier  de  cette  famille  ,  qui  eut  ce  Domaine.  Il  me 
paroît  que  le  confentemeiit  de  1  amour  des  peuples  étoit 
leur  meilleur  titre. 
Montfekvo      Le  premier  que  l'on  en  conoiffe  s'apelloit  ?vî  o  n  t  F  e  l- 
port' coupé    TRiNO  ,  &  étoit  un  Capitaine  célèbre,  qui  vivoit  vers 
i"iv.Me^'°'   l'an  II  90.  11  poiTédoit  la  Seigneurie  de  Montecopiolo  Se  Ma- 
pioyée^de  ù-  jolo.  Il  fut  pcre  cntr'àuttes  enfans  de  B  o  n  c  o  n  t  e  &  de 
'''e,  &  en    Feltrino  ,  apellé  par  quelques-uns,  Taddeo.  Du. 
d^ôr&^de^  premier  vinrent  M  on  tfeltrino  ,  II'  du  nom  ,  dit  le 
gueules  de  Jix  Jeune  ,  Chef  de  bandes  renomé  ,&  Cavalca,  qui  aquit 
pièces..  jg  j^  réputation  au  fervice  de  l'Empereur.  T  h  a  d  e'  e  ,  fils- 

de  Montfeitrino  ,  fuccéda  à  fon  père  :  &  par  fon  teila- 
ment  du  i  5.  des  Kal.  de  Juillet  de  l'an  1 28 1 .  il  dona  pour 
la  Terre  Sainte  500.  livres ,  monoye  de  Ravenne  ,  ordona 
que  fon  fils  Robert  feroit  confacré  à  Dieu  ,  noma  pour  hé- 
ritiers fcs  deux  autres  fils  C  o  n  r  a  d  &  T  h  a  d  e'  e  ,  &  vou- 
lut que  Remaud  &  PhUifpin  ,  fes  fils  naturels ,  eulTent  pour 
tout  partage  ,  des  armes  &  des  chevaux  ,  avec  le  vêtement 
&  la  nouriture. 

G  A  L  E  a  s  de  Monrléltro  ,  fils  de  Cavalcaconte  ,  paroît 
être  celui  qui  en  1282,  foutenoit  avec  tant  de  zélé  le  parti 
des  Gibelins  ,  contre  les  Brancaleoni ,  Vicaires  de  i'E- 
glife ,  &  contre  le  Légat  Apoflolique  Guillaume  Durante. 
Gui  de  Montfeltro  ,  dit  le  Vieux  ,  fils  ,  ou  de  GaleafTo  , 
ou  de  Montfeitrino  II.  fe  fignala  par  fon  courage  & 
par  fa  prudence.  Le  Poëte  Dante  ne  ie  traite  pas  cepen- 
dant bien  honorablement  dans  le  27.  chap.  de  l'Enfer  ,  où 
il  l'introduit  donant  de  pernicieux  confeils  à  BonifaceVIII. 
contre  les  Colonnes.  Il  fut  en  1274-  Capitaine  de  ceux  de 
la  Romagne  ,  contre  les  Boulonois ,  qui  étoient  comandez 
par  Malatefta  de  Rimini ,  furnomé  de  Verruchio  ,  &  que 
Dante  apelle  Maftin.  Celui-ci  fut  défait  à  Ponte-  Brocolo , 
dans  la  Romagne  ,  par  Gui  ,  que  les  Pifans  é-ùrent  en 
1288.  pour  leur  Général  contre  les  Florentins,  Ils  le  re- 
corurent  même  en  1291.  pour  leur  Seigneur:  mais  lorf- 
qu'ils  eurent  fait  la  paix  avec  leurs  enemis  en  1293.  ils  re- 
noncèrent à.  fou  obéïiTance.  L'apinée  fuivante  ,  le  Page 
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Cclcflin  envoya  Richard  ,  Evcque  de  Ravcnne,  avec  ordre    U  r  b  i  h 
de  retirer  des  mains  de  Gui ,  Comte  de  Montfcltro  ,  tout  M  o  n  t- 
<:e  qu'il  pofTcdoit  de  villes  &  fortercffcs ,  de  le  reléguer  ^  ^  '  ^  ^  •*• 
avec  les  Partilans  ,  d'établir  au  nom  de  l'Eglife  des  Ma- 
giftrats  dans  les  villes  d'Urbin  ,  de  Pcfaro ,  &c.  &  d'ex- 
-comunier  tous  ceux  qui  ne  fe  foumettroient  pas,  Richard, 
ne  le  preflTa  pas  d'exécuter  fa  comifllon  ,  Cclcflin  abdiqua , 
&  Bonitacc  VIII.  qui  lui  luccéda  ,  reçut  les  aiTurances  que 
lui  dona  Gui  ,  d'être  fournis  &  fidèle  au  Saint  Siège.  Peu 
après ,  Gui  de  Montfeltro  renonça  au  monde  pour  prendre 
l'habit  de  Saint  François  le  ij.  Novembre  1296.  &  fut 
aufTi  bon  Religieux,  qu'il  avoit  été  bon  Soldat.   Il  laifTa 
quatre  fils ,  dont  les  trois  premiers  moururent  fans  lignée. 
La  poilérité  fut  continuée  par  le  dernier  ,  favoir  ,  FRE- 
DERIC ,  furnomé  le  Vieux  ^  8c  qualifié  Ficaire  d'Urbin, 
&  Seigneur  de  Pife.  Ce  fut  un  des  plus  zélez  Partifans  des 
Gibelins.  Il  prit  part  à  toutes  les  expéditions  qui  fe  firent 
contre  les  Guelfes ,  dans  la  Romagne  ,  &  dans  la  Tofcarie. 
Il  n'épargna  aucun  de  ceux  ,  qui  fous  prétexte  que  ce  fut , 
refufoient  à  l'Empire  l'homage  &  les  Icrvices ,  que  les  fu- 
jets  ou  vafTaux  doivent  à  leur  Sou^^erain.  Il  s'empara  des 
villes  d'Auximo  ,  Ricino  ,  Saint  Donat ,  &  fit  même  arêter 
un  Légat  du  Pape  ,  &  le  fit  mettre  en  prifon  ,  d'où  il  eut 
le  bonheur  de  fe  fauver ,  &  de  mettre  ainfi  fa  tête  en  fu- 
reté. Le  Pape  pour  punir  ceux  de  Ricino  ,  qui  avoient  re- 
fufé  d'obéir  au  Légat ,  ôta  le  Siège  Epifcopal  de  cette  ville , 
&  le  tranfporta  à  Macerata.  L'an  1321.  Rainaldo  ,  Ar- 
chevêque de  Ravenne  ,  jetta  l'interdit  fur  Frédéric  d'Ur- 
bin ,  fur  Gui  &  Speranza  fcs  parens  ,  &  fur  ceux  d'Urbin  , 
dont  le  peuple  s'étant  foulevé  le  a6.  Avril  de  l'année  fui- 
vante  ,  maffacra  Frédéric  de  Montfeltro  avec  un  de  ïcs 
fils.  Les  autres  furent  dérobez  à  la  fureur  des  féditieux  ,  & 
mis  en  fureté  dans  le  château  de  la  Roche  de  Lionelle ,  alors 
fortereffe  confidérable  ,  &  delà  conduits  à  Mantouc  ,  d'où 
peu  après  ceux  d'Urbin  les  rapellerent  avec  le  confente- 
ment  du  Pape ,  au  Gouvernement  de  leur  ville  ;  d'autres  pré- 
tendent qu'ils  recouvrèrent  cette  Seigneurie  par  la  protec- 
tion de  l'Empereur  Louis  de  Bavière,   qui  établit  Ga- 
IAZZ0,0uGaleas  de  Montfeltro  ,  Vicaire  de  l'Empre. 
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Tahlt  L 
Les  Comtes ,  puis  Ducs  d'URBIN, 

MONTFELTRINO,   Capitaine 


-A.. 


BONCONTE. 
-^-^ 


MONTFELTRINO    II.  cKcIe  jeune  ,  en  1151. 


THADE'E  ,  Comte  de  Montfeltri  &  à'Vrbin  ,  tefta  en  1181. 


CONRAD,  Thade'î  ,       Robert.       Remiffl 

Comte  de  Montfeltro         le  jeune,  & 

&  é'Urbin.  îhilipin  , 

fils 
naturel». 


7 
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GUI  le  Jeune,  BoncOnie.        François.       Ugolin.       Henri.       G  AL  E  A  S,  Vicaire 

Vicaire  de  CtgU. 


de  l'Empire  à  Cngli, 


Galbas.         Bonconte.         Gui.        Nolfo.         Paul 


GUI,  Comte  de  Montfeltri  &  d'Urèin  ,      G  A  L  E  A  S  ,  Comte  d'Urti».      N  O  F  L  O  ,  Comte 
avec  {es  frères-  d'Uriin. 


IQ     GUI-ANTOINE,   Comte  de  Mtntfeltri  8c  d'Urèin,  ■\  le  10.  Février  1441.  ép.  Ringarde  , 
fille  de  Galeot  Malatesta  ,  Seigneur  de  Rimini ,  i3P7-  i"-  Catherine  CoiotjNE, 
nièce  du  Pape  Martin  IV.  t  le  $,  Odlobre  143 S. 


-,A_. 


Il      I.    ODE-ANTOINE, 

premier  Duc  d' U  r  b  1  n  , 

né  I4Î-4'  tué  le  13.  Juillet 

1444.  promis  avec 

Jfotte   d'  E  s  X. 


N.  de  Montfeltro , 

femme 
de    Bernard 
Ub  ALB  I  N  o. 


"N.  de  Monfeltro , 
femme  de  Gui, 

^ANFREDI, 

Seigneur 
de  FmmiJi. 


Joland  de  Montfeltro  . 

ép.  Dominique 

Malatesta, 

Seigneur 
de  Cefene  ,  1434. 


12      III.    a    GUI-UBAEDde  Montfeltro  ,  Duc  d'Urèin , 

né  le  14,  Janvier  1471.  f  le  13.  Avril   1508. 

ép.  Ifabelle    Conzague,   fille  de  Frédéric  I. 

Marquis  de  M^ntoiiè. 


lEANNE   de  Montfeltro, 

héritière   d'  U  r  b  i  n  , 
ép.  Jean    de  la  Ro  v  e  r  s. 

Voyez,  Table  IL  /'.47  e. 
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de  la  Maifon  de  MONTFELTRO. 

qui  vivoit  en  i  ipo- 


2)<frr^. 


CAVALCA    CoNTB. 
GALEASSO   de  Montfeltti. 


iELTRINO   ou    THADE'E.  F  E  L  T  R  I  N  O. 

A  H  G  E  1  o. 


MaLATESTA.  C0NB.AO. 


. . ^  Os./^0 

G  U  I ,  dit  le  Heux,  Comte  de  Feltri  &  d'Uriin  ,     Roland.    Thadb'e.    Feltram.     Nicolas. 
1174.  t  le  19.  Septembre  1198. 

, A . ^ 

Conrad  ,     Hugues  ,      Bonconte,  FREDERIC  dit  le  f^ieux  ,  Comte 

t  f.  1.  t  f-  '•        t  le  "•  Ji""  i*SP-       ^^  Montfeliri  &  à.'Url/m  ,  t52  le  i6.  Avril  1311. 
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lELTRIN 
de  Fckri. 


N  O  L  F  O  ,  Comte  de  Feltri        N.  femme  de  Malatesta 
&  d'Urèin.  de  Rimiui. 
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Galeas.    Spinetta.    Conrad.      F  R  E  D  E  R  I  C  le  jeune,     JiAtt ,  Scig.  de  Cajazxo. 
- ^ ^ 


ANTOINE,  Comte  de  Feltri  &  d'Uriin  ,  f  le  15.  Mai  1404. 
,.  ..  > 


Ba^tijle  de  Montfeltro ,.  ^»»e  ,          2s7.  femme 

ép.    •  -j-                de  Gentile 

Caleas    Malatesta  ,  f.  al,        Brancaleone 

Seigneur  de  Pefrro  ,  1 }  j.?. 

le  14,  Juin  1404. 


N.  ép.  j".  M  de  M  o  N  T  s 

L  u  r  o  N  ï, 

2°.  Pierre-François , 

fils  de  Branca  Brancaleone 

de  Ctjlel  Durante  ,  13  jp. 


Nicolas , 

fils 
naturel. 


*- 


Bernard    Ubaldino,  ép.  N.  de  Montfeltro, 
fille  de  Gui-Antoine ,  Comte  d'Uriin. 


_A»_ 


n.  FREDERIC   III.  de  Monrfeltro  Ubaldino  II.  Duc  d'Uréin  , 

f  le  5.  Septembre  1481.  .âgé  de  60.  ans  , 

ép.    1'.   Gentile ,    fille   de   B.irthelcmi    Brancaleoni,  -ffil. 

1°.   Baftifie   S  F  o  R  c  E ,  fille  d'Alexandre  Sfoxcc  , 

&  de  Confiance  Ferano  ,    1459.  t  '47^' 

A 


^gnis ,          Elifabeth,  Ce'cile , 

ép.             née  I4S3.  Dame 

Fabrice          ép.  Robert  de  S ainte  Jlgathe ,       Storce      gieufe.       •)"  de  pefte.  ép. 

Colonne.  Malatesta,  ép.  Aiigullin               de                                                     Emilie  Vue .. 


Seig.  diWmini.        F  r  £  c  o  s  s. 


Pcfaro, 


9 

10 


II 


OCTAVIEN    UbaLDIKO,  IX 

ép.  ^nge  des  Ursin*. 
Bernardin, 


^^  femme    Claire,    BONCONTE,     ANTOINE,      j- 
de  Galeas      Reli-       fils  naturel,        fils  naturel,  ' 
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URBtN  NOLFO  ,  frère  de  Galeas ,  s'aquit  de  la  réputation 
Mont-  dans  les  guerres  de  fon  tems ,  &  fut  père  de  F  R  E  D  E- 
r  E I T  R  o.  j^  I  c  IL  dit  le  Jeune ,  Comte  de  Montfeltro.  Celui-ci  eut 
quatre  fils  ;  Gui  Montfeltro  ,  qui  étoit  l'aîné  ,  mourut  affez  ' 
jeune  ,  &  laifla  le  Gouvernement  à  fon  frère  Galeas, 
que  fon  humeur  guerrière  engagea  dans  plufieurs  guerres 
avec  fes  voifins  ,  furtout  avec  les  Malatefta.  Il  reçut  ma- 
gnifiquement ,  l'an  1 343 .  Louis ,  Roi  de  Hongrie ,  dans  fa 
ville  d'Urbin. 

NOLFO  ,  IL  du  nom  ,  autre  fils  de  Frédéric  IL  fut  élu 
en  1 341.  Général  des  Pifans  ,  pour  lefquels  il  alla  l'année 
fuivante  contre  les  Florentins  ,  comandez  par  Malatefta 
de  Rimini.  Il  comanda  enfuite  ,  l'an  1351.  les  troupes 
de  Jean  Vifconti ,  Archevêque  &  Prince  de  Milan  ,  Se 
dona  la  même  année  du  fecours  à  Jean  Gabrielli ,  fils  de 
Cantuccio  ,  Vicaire  d'Ugubbio  ,  contre  Jaque  Gabrieli  & 
fes  autres  parens.  Ceux-ci  pour  fe  vanger  ,  lui  enlevèrent , 
l'an  1357.  Cagli ,  qu'ils  efcaladerent ,  &  y  tuèrent  Nolfo  de 
Marfciano  ,  qui  en  étoit  Gouverneur ,  &  parent  du  Comte 
Noîfo.  Ils  en  furent  chafTez  peu  après  par  le  Légat  du  Pape, 
qui  fit  rendre  cette  ville  à  la  Maifon  de  Montfeltro.  Mais 
ce  n'étoit  que  pour  lui  mieux  cacher  le  deffein  qu'il  avoir 
de  la  dépouiller  après  qu'il  auroit  fait  rentrer  fous  l'obéïf- 
fance  de  l'Eglife ,  toutes  les  villes  que  plufieurs  Seigneurs 
en  avoient  fouftraites  ;  Nolfo  dona  dans  le  piège  ,  il  laiffa 
écrafer  tous  fes  voifins  ,  &  ne  prévit  pas  que  leur  ruine  en- 
traîneroit  la  fiene  ,  en  le  privant  des  fecours  qu'ils  auroient 
pu  lui  doner  ,  de  forte  que ,  quand  le  Légat  vint  l'ataquer  , 
il  fe  trouva  trop  foible  pour  lui  réfifter ,  &  fut  obligé  de  lui 
remetre  Urbin  ,  &  Montfeltro  ,  avec  Cagli ,  &  les  autres 
lieux  qu'il  tenoit.  On  ne  fait  en  quel  tcms  mourut  Nolfo  de 
Montfeltro  ,  ni  s'il  laifl"a  poftérité. 

^Son  frère  ANTOINE  de  Montfeltro ,  que  fa  prudence 
n'a  pas  moins  diftingué  que  fa  valeur ,  rentra  en  1 376.  dans 
Urbin  ,  &  dans  la  pofi!"eflion  du  Domaine  de  fa  Maifon.  Il 
fut  non  feulement  s'y  maintenir  contre  les  éforts  du  Pape 
Inocent  VI-  &  des  Florentins ,  alliez  de  ce  Pontife  5  mais  il 
aquit  encore  Mezzano  ,  dans  le  territoire  de  Cagli  &  Ug' 
■gubio.  Cette  dernière  ville  ,  qui  étoit  pofî'édée  par  les  Ga- 
brieli ,  lafle  de  fe  voir  en  proye  aux  difcordes  civiles ,  eau- 
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fées  par  la  méfintelligcnce  de  ceux  qui  dévoient  la  prote-    Urein- 
ger  ,  apclla  Antoine  de  Montteltro  ,  &  ie  Ibumit  à  lui  Mo  n  t- 
l'an  1304.  Son  agrandiffement  dona  de  la  jalouiie  aux  feltr3. 
Florentins  :  ils  lui  déclarèrent  la  guerre  l'an  1386.  liguez 
avec  ceux  de  Caflello  ,  mais  n'ayant  pu  obtenir  iur  lui  au- 
cun avantage  ,  ils  firent  la  paix  deux  ans  après.  Antoine 
eut  encore  d'autres  guerres  à  foutenir  ,  tant  contre  les  Ma- 
latclla  de  Rimini ,  enemis  héréditaires  de  fa  Maiion  ,  qu'a- 
vec les  Peroufans  &  les  Gabrieli,  au  lujet  du  château  de 
Cantiano.  Boniface  IX.  le  mit  d'acord  avec  les  uns  &  les  au- 
tres ,  &  par  le  Traite  ,  il  demeura  maître  de  Cantiano.  Il 
mourut  à  Urbin  le  19.  Mai  1404.  laifTant  pour  fuccefleur 
fon  fils  G  u  I  -  A  N  T  o  I  N  E. 

Quelques-uns  lui  doncnt  pour  fils  naturel  un  Nicolas,. 
aualifié  Comte  d' Urbin  ,  qui  fit  la  guerre  en  I  3,63.  avec  les  Flor 
rentins  ,  q-  qui  Je  fit  depuis  chef  d'une  compagnie  de  milice  ,  apelle'e 
des  Albanais.  Les  courfes  ^  les  rapines  ,  qu'ils  faijoiefit  dans  la 
Tojcane  ,  firent  prendre  les  armes  aux  Pijans  ,  pour  en  délivrer  le 
pays  ;  (^  ces  Pillards  furent  exterminez  l'an  1 3  6^.Jur  le  terri- 
toire de  Sienne. 

GUI-ANTOINE  de  Montfeltro  ajouta  aux  domaines 
paternels  ,  la  ville  d'Aflîfle  ,  que  lui  dona  ,  l'an  1408.  le 
Cardinal  de  Bari ,  &  les  châteaux  de  Cajlel-Durante  ,  Se^'o- 
Corbaro ,  Lunano  &  Monteloceo ,  par  la  conquête  qu'il  en  fit 
en  \424  &  1430.  fur  les  Brancaleoni,  Il  paroît  par  fon  tef- 
tament ,  qu'il  étoit  encore  en  pofrellion  d'Afllffe  peu  avant 
fa  mort.  Ladiflas ,  Roi  de  Naples  ,  le  fit  en  1 309.  &  félon 
d'autres,  l'an  141  i.  Conetable  du  Royaume  de  Naples,  & 
le  Pape  Martin  IV.  qu'il  étoit  allé  vilîter  à  Mantoué  ,  le 
créa  en  141 8.  Duc  de  Spolete  ,  &  lui  acorda  depuis  en  ma- 
riage ,  fa  nièce  Catherine  Colonne ,  après  la  mort  de  fa  femme 
Ringarde  Malatefia ,  que  la  chronique  de  Caflel  Durante  , 
apelle  mère  de  tertus  ^  d'honétcte'. 

Gui-Antoine  ayant  été  choifi  ,  l'an  1430.  pour  coman- 
der  les  troupes  des  Florentins ,  fit  fur  la  ville  de  Luques  ^ 
une  entrepriie  qui  ne  lui  rciiflic  pas.  Batu  par  Nicolas  Pic- 
cinino  ,  Capitaine  du  Duc  de  Milan  ,  il  quita  le  coman- 
dement  de  l'armée  ,  &  fc  retira  à  Urbin ,  où  il  eut  l'honeur 
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Urbih  Je  recevoir  en  1433.  l'Empereur  Sigifmond  ,  qui  le  fie 
Mont-  Chevalier  avec  fon  fils  Odo- Antoine  de  Montfeltro.  Il  eut 
B  E  Ax  R  0.  gj^  1438.  la  guerre  avec  Sigifmond  Malatefta ,  avec  lequel 
le  Comte  François  Sforce  le  réconcilia  en  1 440.  Deux  ans 
après  il  mourut  à  Urbin  ,  fort  regretté  des  fiens  ,  ayant 
par  fon  teftament  du  18.  Mars  1426.  écrit  de  fa  propre 
main  ,  fubftitué  tous  fes  Etats  à  Frédéric ,  au  cas  qu'ODE- 
ANTOINE  vînt  à  mourir  fans  enfans.  Celui-ci  ayant 
recueilli  la  fucceflion  de  fon  père ,  alla  à  Sienne  voir  le 
Pape  Eugène  IV.  qui ,  au  raport  de  Sanfovin  ,  le  créa  Duc 
d' Urbin.  Il  avoit  d'abord  doné  des  marques  d'un  heureux 
naturel ,  mais  il  ne  foutint  pas  les  efpérances  qu'on  en  avoit 
conçues  j  lorfqu'il  fut  parvenu  à  la  Souveraineté ,  il  ne  co- 
nut  plus  de  bornes ,  ni  dans  fes  défirs ,  ni  dans  fes  plaifirs, 
de  forte  que  s'étant  rendu  odieux  par  fes  débauches ,  il  fut 
afTafliné  à  l'âge  de  vingt  ans ,  par  des  conjurez  le  23.  Juil- 
let •1444- 

Sa  fucceflion  pafla  ,  fuivant  la  difpofition  de  fon  père  , 
à  FREDERIC  ,  III^  du  nom  ,  qui  étoit  fon  frère  natu- 
rel ,  fuivant  quelques-uns ,  ou  fon  neveu  ,  fuivant  d'autres. 
Sanfovino  le  dit  fils  de  Bern ard-Ubaldino  de  la 
Carda ,  8c  d'une  fille  de  Gui-Antoine  de  Montfeltro.  Quel- 
ques-uns ,  dit  cet  Auteur ,  l'ont  crû  fils  d'un  père  incer- 
tain ,  &  fupofé  par  le  Comte  d'Urbin  même  ,  &  quelques 
'  autres  ont  dit  que  Bernardi-Ubaldino  voyant  la  forte  paf- 
fion  qu 'avoit  Gui  Antoine  fon  beau-pere  ,  d'avoir  un  fils , 
lui  avoit  confeillé  de  prendre  l'enfant  qui  naîtroitde  fa  fille, 
&  de  le  faire  élever  comme  celui  de  fa  femme,qui  feindroit 
d'être  enceinte  ;  &  que  de  cette  manière,  Frédéric  avoit 
été  adopté  dans  la  famille  de  Montfeltro ,  &  en  avoit 
été  élevé  comme  l'héritier  ,  jufqu'à  la  naiffance  d'Ode- 
Antoine  ,  qui  remplit  les  vœux  de  fon  père  ,  &  annuHa 
l'adoption  de  Frédéric  ,  fans  rien  diminuer  cependant  de 
îa  tendrefle  ,  qu'il  avoit  pour  fon  petit  -  fils  ,  puifqu'il  le 
fit  élever  avec  un  grand  foin  ,  èc  l'acorda  à  l'âge  de 
huit  ans  avec  une  très  -  riche  héritière  ,  favoir  ,  Gentile 
Bramaleoni ,  fille  de  Jeanne  Alidofio  ,  héritière  de  fa  Mai- 
fon  ,  qui  pofledoit  la  ville  à'Imola  ,  avec  les  châteaux 

de 
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de  Santo-Angelo  in  vado  ,  Metauro  ,    &  de  Mercatello.  Urbiw 

FREDERIC  fut  à  l'àgcdconzcans  envoyé  ,  l'an  1453.  Montfei.- 
en  otage  à  Venilc  ,  à  l'ocafion  de  l'acord  fait  par  Gui-      tro. 
Antoine  avec  le  Pape  Eugène  IV.  &  les  Vénitiens.  Il  y 
demeura  quinze  mois ,  ^  lur  un  foupçon  de  pefte ,  il  paffa       ^  ^• 
à  Mantouë  avec  le  Marquis  Jean-François  Gonzague ,  Ca-     ^444- 
pitaine  Général  des  Vénitiens ,  &  fon  parent.  Il  s'y  apliqua 
pendant  deux  ans  aux  belles-Lettres  lous  Vitloricn  Feltri , 
&  y  fut  fait  Chevalier  par  l'Empereur  Sigifmond.  Ayant 
été  enfuite  rapellé  à  Urbin  ,  il  fit  fes  premières  armes  ibus 
Gui-Antoine  ,  dans  la  guerre  contre  les  Malatefta. 

Après  la  mort  d'Ode  Antoine  ,  il  fut  apcllé  de  Pcfaro  , 
où  il  fe  trouvoit  alors  ,  par  ceux  d'Urbin  ,  qui  le  reco- 
nurent  pour  leur  Seigneur,  à  condition  ,  qu'il  acorderoit 
une  amniftie  géi>érale  ,  &  ne  feroit  aucune  recherche  des 
meurtriers  de  fon  prcdécefTeur.  Leur  choix  ne  pouvoit 
CEI'C  plus  heureux  :  ils  trouvèrent  en  Frédéric  un  Prince 
valeureux  ,  fage  ,  prudent ,  jufle  &  libéral ,  dont  l'alliance 
&  l'amitié  furent  recherchées,  à  l'envie,  par  tous  les  Princes 
de  l'Italie.  François  Sforce,  fous  lequel  il  avoir  fcrvi ,  le  fit 
Capitainc|Général  de  fes  troupes,  après  la  mort  de  Nicolas 
Piccinino.  Galeot  Malatefta  lé  voyant  vivement  preffé  par 
Sigifmond  Malatefta  ,  lui  remit  Pcfaro  &  FoJJomhrone ,  pour 
empêcher  que  ces  villes  ne  tombaflent  entre  les  mains  de 
fes  enemis ,  mais  Frédéric  ,  par  un  généreux  défintéref- 
fetiicpt  ,  dona  la  première  à  Conftance  Varane ,  petite- 
fille  de  Galeas ,  en  la  mariant  à  Alexandre  Sforce  ,  frère 
de  François.  Il  garda  l'autre  ,  dont  il  dôna  le  prix  à 
Galeas. 

Frédéric  ayant  enfuite  accepté  le  comandemcnt  des  trou- 
pes d'Alfonfe  d'Aragon,  Roi  de  Naples , rendit  de  grands 
fervices  à  ce  Prince  ,  auffibien  qu'à  fon  fils  Ferdinand  , 
qu'il  maintint  contre  les  Grands ,  qui  s'étoient  révoltez. 
Les  aquifitions  qu'il  fit  à  l'Eglifc  des  villes  de  F.mo ,  Se- 
nigaglia ,  «&:  de  Kimini ,  furent  récompenfées  par  le  Pape 
Pie  II.  du  Vicariat  de  Mondaino  ,  de  la  Pergola ,  &  à'Au- 
ditoro.  Les  Florentins  fc  voyant  menacez  par  les  Pitti  , 
exilez  de  leur  ville  ,  qui ,  foutenus  fecretcment  par  les 
Vénitiens ,  aftiégeoient  la  ville  de  Pife ,  fous  le  coman- 
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Urbin  demenc  de  Barthelçmi  Coglione  ^  *  choifirent  en  1472,.  Fre»- 
MoNTFEL-  deric  ,  pour  Capitaine  Général  de  leurs  troupes.  Il  marcha 
mo-  auflitôt  au  lecours  des  affîégez.  Coglione  leva  le  fiége  ,, 
&  s'avança  à  fa  rencontre  pour  lui  livrer  bataille.  Frédé- 
ric qui  avoir  joint  Saint  Severin  >  Général  des  troupes  Na- 
politaines ,  ne  la  refufa  pas,  elle  fe  dona  fur  le  bord  de 
la  rivière  de  Riccardi ,  dans  le  territoire  de  Boulogne». 
Ce  qu'il  y  eut  de  particulier  ,  eft  que  le  combat  n'ayant 
comencé  que  fur  le  déclin  du  jour  ,  &  la  nuit  étant  fur^ 
venue  avant  qu'il  finît  ,  les  Ecuyers  fe  mirent  à  éclairer, 
leurs  maîtres  de  la  même  forte  qu'ils  avoient  acoutumé  det 
faire  aux  Tournois.  Nonobllant  cet  acharnement,  Machia-- 
vel  nous  aprend  ,  que  cette  aftion  ,  qui  fut  fi  vive  ,  ne  coûta- 
la  vie  à  perfone  ,  &  qu'il  n'y  eut  que  quelques  chevaux, 
blclfez  ,  &  quelques  prifoniers  de  part  &  d'autre.  ** 


•  Coglione  ,  à  qui  on  ne  peut  refufer 
l'a  gloire  d'avoir  été  un  des  plus  grands 
Capitaines  de  fon  tems  ,  &  en  qui  la 
fortune  fembla  montrer  combien  elle  eft 
bizare  ,  étoit  natif  de  Bergame.  Sa  fa- 
mille avoit  poiTédé  la  Souveraineté  de 
cette  ville  ,  d'où  elle  avoit  été  chaffée 
vers  l'an  1410  par  la  faftion  des  Suardi , 
&  dépoijillée  de  tous  fes  biens.  Coglione 
avoit  mandié  jufqu'à  l'âge  de  dix-huit 
ans  ,  lorfque  fe  trouvant  à  Naples  ,  & 
perfone  n'ofant  lui  diiputer  le  prix  de  la 
lutte  ni  de  la  courfè  ,  à  caufe  de  fa  pro- 
digieufe  force  ,  &  de  fon  incomparable 
agilité,  Jeanne  II.  Reine  de  Naples,  en 
fit  fon  favori  ;  mais  s'étant  bientôt  laffé 
de  la  vie  voluptueuse  de  la  Cour  ,  il  fe 
déroba  pour  aller  faire  fon  aprentiffage 
au  métier  des  armeS'  ,  fous  le  célèbre 
Braccio  ,  &  depuis  fous  François  Sforce , 
&  monta  par  dégrez  jufqu'à  la  Lieute- 
nance  Générale  ,  lorfque  ce  dernier  Ca-. 
pitaine  fe  fit  Duc  de  Milan,  Enfuite  les 
Vénitiens  l'atirerent  chez  eux  ,  &  lui 
confièrent  le  comandement  de.  leurs  ar- 
mées ,  où  il  s'aquit  beaucoup  de  réputa- 
tion ,  &  tant  de  biens  ,  que  l'on  faifoit 
monter  l'argent  comptant  qu'il  avoit 
amalTé  ,  à  loo.  nylleécus  ,  fbmme  alors 
prodigieufe.  La  République  ayant  voulu 
fecourir  les  Pitti ,  avoit  congédié  Co- 
glione en  même  teins  qu'elle  avoit  ré- 


formé une  partie  de  fes  armées.  Le  Gé- 
néral &  les   foldats   congédiez  prirent.; 
parti  avec  les  Pitti ,   qui   mirent   à  leur 
tète  Coglione.  Après  la  levée  du  fiége  de- 
Pife  ,  il  fut  rétabli  par  les  Vénitiens  dans-, 
le  Généralat  de  leurs  troupes ,  &  mourut 
peu  après  en  l'an  147c.  Le  Sénat  de  Ve- 
nife  lui  fit  élever  une  ftatuë  équeftre  de.- 
bronze  ,  qui  fe  voit  dans  le  parvis  de 
l'Eglife  de  Saint  Janipodio  de  Venife.  Sur 
les  faces  du  piedeftal ,  font  fes  armes  , 
favoir ,  d'argent   à  trois    tefticuks    de 
gueules  ,(' armes  parlantes,  )  avec  un 
chef  d'Anjou  ,  par  conceilton   de  René 
d'Anjou  ,  Roi  de  Sicile.   Le  Laboureur  ,.. 
voyage  de  Pologne^    ^,  part,  page   lyj., 
C'eft  lui  qui  a  introduit  l'ufage  de  traî- 
ner l'artillerie  en  campagne.  Guickttrdin- 
de  bell.  itineT'  Jufi'mtani  Hifi.  de  Venifi, 
Mafcari  El.  des  Cap.  ift.  Varillas.  Anec- . 
dotes  de  Florence. 

**  Machiavel,  qui  âone  à  cette  bataille  ■ 
le  nom  de  Caflmcari  ,  en  rapojicç  deux-; 
autres  ,    qui  peiiv.n:  faire   conoStre  la; 
pitoyable  façon  de  faire  la  guerre  de  ces, 
tems-là  ,  &   que  ies  C  rapagnes  d'Italie- 
étoient  alors  plutôt  des  fccnc  s  de  comé- 
die ,  que  des  champs  de  bataille.  L'une  - 
eft  celle  de  Zagonartt  en  l'an  1410.  Se 
l'autre    A'Jinghieri   en    1441.  qui   firenE; 
beaucoup   de  bruit  dans  toute   l'Italie  ^ 
tant   par    laporç    aux    fuites    qu'elles. 
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La  vidoire  ne  pancha  ni  d'un  côté  ni  d'un  autre  ,  &  les    U  r  r.  i  m 
tleux  partis  ,  après  s'être  beaucoup  lafTez  ,   le  retirèrent  Montfel. 
avec  un  égal  avantage.  Mais  Frédéric  d'Urbin  n'ayant      ^^"' 
doné  que  deux  heures  de  repos  à  l'armée  de  Florence  , 
la  mena  fans  aucun  bruit  ataquer  le  camp  enemi ,  où  il 
ariva  à  la  pointe  du  jour  ,  &  trouva  les  foldats  de  Co- 
glione  fi  endormis ,  qu'il  lui  fut  ailé  d'enlever  le  quar- 
tier fur  lequel  il  dona  ,  avant  que  les  autres  troupes  fuf- 
fent  en  état  de  défcnfe.  Ce  comoai  fut  un  peu  plus  fan- 
glant  que  celui  du  jour  précédent  ,  &  l'avantage  fut  tout 
entier  pour  les  Florentins  ,  fous  l'obéïfTance  defquels  il 
remit  enfuite  la  ville  de  Volterra. 

Le  Pape  Sixte  IV.  ayant  atiré  Frédéric  à  fon  fervice  , 
le  mit  avec  Je  Cardinal  Saint  Pierre-aux-licns  fon  neveu  , 
qui  fut  depuis  Pape  fous  le  nom  de  Jule  II.  à  la  tête  des 
troupes  de  l'Eglife  ,  &  pour  fe  l'atachcr  ,  il  lui  dona  , 
ou  lui  confirma  l'an  1478.  le  titre  de  Duc  d'Urbin^  &  di- 
minua la  redevance  ,  qu'il  payoit  à  la  Chambre  Apoflo- 
lique.  Frédéric  le  paya  de  ce  bienfait  en  le  rendant  maître 
des  villes  de  Lodi ,  Spoictte  ,  8c  citta  dt  Ca/lello.  Ce  Duc  à  qui  le 
Roi  d'Angleterre  envoya ,  au  raport  de  Sanfovino ,  l'Ordte 
de  la  Jarretière  ,  pour  marque  de  l'eilime  ,  qu'il  avoit 
pour  lui ,  étant  à  la  guerre  que  les  Vénitiens  faifoient  au 
Duc  de  Ferrare ,  fut  ataqué  d'une  fièvre  ,  dont  il  mourut 


•eurent  ,  qu'à  la  léputation  des  Géné- 
raux. Dans  cdle-ci  qui  fe  dona  entre  les 
Florentins  comandez  par  Michclet  Atten- 
dulo  ,  &  les  Milanois  ,  qui  avoient  pour 
Général  Nicolas  Piccinino  ,  la  mêlée 
dura  quatre  heures  ,  pendant  lefquelles 
le  champ  de  bataille  fut  perdu  &  rega- 
gné plufieurs  fois  :  &  cependant  les  vain- 
cus ne  perdirent  qu'un  leul  homme  d'ar- 
mes ,  qui  fut  Dominique  Malatcfta  .  en- 
core ne  périt-il  ni  par  le  fer  m  par  le  feu , 
ni  par  aucun  coup  honorable  :  s'étant 
laifle  tomber  de  cheval  dans  la  mêlée  , 
il  fut  étouffé  par  un  efcadvon  ,  qui  lui 
pafla  fur  le  corps.  Celle  de  Zagonara  , 
où  les  Milanois  conduits  par  Agnolo  de 
la  Pergola  ,  ataquerent  les  Florentins  , 
qui  avoient  pour  chef  Albetic  de  Bar- 
biano  ,  fut  plus  fanglante  ,  trois  perfo- 
nes  y  périrent ,   favoir ,  Loitis  d'Obizzi 


avec  deux  de  fes  gens  ,  lefquels  étant 
tombez  de  cheval  ,  furent  fulfoquez 
dans  la  boue.  Le  même  Hiftoricn  nous 
dit  (  dans  le  ii.  chap.  de  fon  Prince  ,  ) 
qu'on  ne  faifoit  jamais  la  guerre  durant 
la  nuit  ,  &  crainte  même  de  troubler  le 
repos  du  foidat  ,  l'artillerie  fe  taifoit  de- 
puis le  coucher  du  Soteil  jufqu'au  jour  , 
fur  les  remparts  des  alîiégez  ,  Se  dans  les 
bateries  des  affiégeans.  On  aqueroit  alors 
à  peu  de  frais  la  réputation  de  Grand  Ca- 
pitaine.C'eft  ce  qui  fait  dire  à  Machiavel, 
que  la  valeur  qui  fe  perd  dans  les  autres 
pays  par  une  trop  longue  paix  ,  s'étoic 
éteinte  en  Italie ,  au  milieu  de  ces  fortes 
de  guerres  ,  qui  s'entreprenoient  fans 
peur  ,  fe  faifoient  fans  péril  ,  &:  fe  finil- 
foient  fans  perte.  Mtuhiiivil  Hift.  de  Flo- 
rence l,  5.^7. 
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Urbin    à  Ferrare  ,  âgé  de  foixante-fix  ans ,  le  9.  Septembre  1482,.. 
MoNTFEL-  univerfellemcnt  regretté.  Il  fut  tranlporté  à  Urbin,  où  il  fyt 
^^°'      inhumé  dans  le  Monaftere  de  Saint  Bernardin  ,  qu'il  avoir 
fait  bâtir  hors  de  la  ville  ,  &  qu'il  noraa  ainfi  en  mémoire 
de  fon  père.  Tous  les  Hiftoriens  lui  donent  de  grands  élo- 
ges ,  tant  pour  fa  valeur  ,  que  pour  fa  libéralité  ,  &  la  pro- 
teâion  qu'il  acorda  aux  gens  de  Lettres.  Il  aimoit  les  Sien- 
ces  &  les  Arts  ,  &  avoit.  beaucoup  de,  goût  pour  l'Archi- 
tedure.  Il  embellit  fon  pays  ,  &  lurtout  la  ville  d'Urbin, 
où  il  fonda^  une  belle  Bibliothèque  avec  l'Eglife  Sainte 
Claire  pour  des  Religieufes ,  &  où  il  fît  bâtir  un  fuperbe 
Palais ,  digne  d'être  comparé  avec  les  plus  beaux  de  l'aû-  ■ 
tiquité.  Il  n'y  eut  prefque  point  de  lieu  de  fa  domination , 
qui  ne  portât  des  marques  de  fa  magnificence. 
jjj_  GUI-UBALDE  de  Montfeltro  ,  qui  fuccéda  au  Du-. 

j^g,^     ché  d'Urbin  à  l'âge  de  dix  ans.,  marcha  fur  les  glorieufes 
traces  de  fon  pcre  ,  &  fe  diftingua  de  bonne  heure  dans  les 
armes.  JÀ  fervit  utilement  le  Pape  Inocent  VIII.  contre 
Ferdinand,  Roi  de  Naples ,  &  ramena  à,  l'obéiffance  du 
Saint  Siège  ,  prefque  toutes  les  ville§  rebelles  de  la  Marche 
d'Ancone.  Il  combatif  auffi  pour  le  Pape  Alexandre  VI. 
contre  les  Urfins  ,  &  fut  fait  prifonier  le  26.  Janvier  1497. 
Son  atachement  au  Saint  Siège  ne  le  mit  point  à  l'abri  des 
violences  de  Céfar  de  Borgia ,  fils  de,  ce  Pape  ,  qui  le.dç- 
poiiilla  l'an  i  502,.  de  fes  Etats  par  une  lâche  trahiion.  Céfar 
faifant  femblant  d'être  fon  meilleur  ami  &  fon  plus  fidèle 
allié  ,  lui  demanda  à,emprunter,  fous  divers  prétextes  ,  fon 
artillerie  &,  fes  meilleures  troupes ,  &  lorfqu  il  les  eut  ob- 
tenues ,  8c  qu'il  l'eut  mis  ainfi  hors  de  défenfe ,  il  tomba 
fur  Iqi  tout  à  coup  ,  dans  le  tems  qu.'il  y  penfoit  le  moins  , 
&  avec  fes  propres  armes  le  dépoiiilla  de  fes  poffelïions ,  & 
lui  laifTa  à  peine  lemoyende.s'échapcr  par  la  fuite.  Niais  ily 
rentra  après  la  mort  du  Pape  Alexandre  VI.  pcre  de  Cefar, 
&  s'atacha  au  Pape  Jule  II.  qui  tira  de  lui  de  grands  fer- 
vices. 

Depuis  l'âge  de  vingt  ans  il  étoit  devenu  fi  goûteux-, 
comme  nous  l'api-end  le  Comte  de  Cafliglione  ,  dans  fon 
Gpurtifan  ,  qu'il  ne  pou  voit  fe  foutenir  fur  fes  piez  ,  &  étoit 
obligé  de  fe  faire  porter  dans  une  chaile  à  i'armée.  11  avoit. 
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cpoufc  irjheilcGûnz,tgu.c  ^  que  Sanfovino  apcUe  la  Mère  des    Urp.ih 
Ixures  ^  àr^ gens  vntuct'.s.  Elle  fut  par  fon  cfprit  &  par  fa  Mon  vt  f.i.- 
vcrru  roniemcnt  de  la  Cour  d'Urbin  ,  qui  ccoit  alors  une      ''^'^'^■ 
des  plus  polies  de  l'Italie.  Le  Comte  de  Cafliglionc  &  le 
Père  Hilarion  de  Cofic  Minime  doncnt  de  grands  éloges  à 
la  vertu  de  cette  DuchefTc  ,  laquelle  foutint  non  feulement 
avec  une  patience  admirable  letat  de  viduité  ,  dans  lequel 
elle  vivoit  avec  un  mari ,  que.  l'on  acufoit  d'impuiffancc  , 
mais  réfiRa  aux  follicitations  qu'on  lui  fit  de  faire  calTer 
Ion  mariage.  La  mort  feule  la  fépara  l'an  1508.  de  Gui- 
Ubalde,  qui  étant  le  dernier  de  la  Mailon  ,  adopta  pour 
fon  fils  &  ion  fucccfTeur  François-Marie  de  la  Rovere  y 
fils  de  fa  focur  aince  ,  de  forte  qu'à  fa  mort  le  Duché  d'Ur- 
bin palTa  dans  la  Maifon  de, la  Rovere. 


r 


DUCS  d' U  R  B I N  ,  t^us  de  la  Maifon  . 
de  la  ROVERE. 

LA  famille  de  la  Rovere ,  ou  délia  Rovere ,  dont  étoient   p^^g  ^,^^^ 
les  Papes  Sixte  IV.  Se  Jule  II.  tire  Ion  origine  ,  fi  l'on  en  à  un   chêne 
croit  Onuphre  à'Hermond ,  Courtifan  de  Ragumbert ,  Duc  pngiantéd'or^, 

j     rr^      .      ^  ,,  o     J     •      "  J  '  l=s    bianche53î 

de  Turui ,  vers  1  an  700.  &  doit  être  regardée  comme  une  paffées enlaun 
branche  de  la  noble  &  anciene  Maifon  de  ce  nom  établie  toir, 
en  Piémont.  •^  Mais  fuivant  le  plus  grand,  nombre  des  Au- 
teurs ,  elle  y  fut  feulement  agrégée  lous  Sixte  IV.  qui ,  au 
raport  de  Fregofe ,  étoit  le  iils  d'un  pauvre  pêcheur  de  Sa- 
vone  ,  fur  la  côte  de  Gènes.  Machiavel  dans  fon  Hiftoire 
de  Florence  ,  1.  7.  dit  que  ce  Pape  étoit  d'une  très-bafife 
&  très-vile  condition  ,  Volterran,  Corio  ,  Erafme  ,  Chaf- 
feneuz  ,  le ,  Bandel  ,  MaiXon  ,  du  Ferron  ,  8c  le.  Pré?- 


♦  Elle  y  pofledoit  une  ëtrange  préro- 
gative. C'étoit  un  droit  d'avoir  les  pré- 
mices des  filles  que  leurs  vafljux  épou- 
foient.  Le  Cardinal  Jérôme  de  la  Rovere 
jetta  dans  le  feu  la  Patente  de  ce  Privi- 
lège. Baylc  dans  la  Rem.  H.  fur  le  mot 
Sixte  IV.  a  raporté  à  ce  fujet  le  paflage 
de  BQniface  Yauozzi ,  qui  vivoit  dans  le 


comencement  de  XVII.  fîécle  ,  &  ci:e 
plus  bas  M.  Pars  ,  Minifcre  de  Katwic  , 
qui  dans  les  antiquitez  de  Katwic  ,  pag, 
19^.  raconte  que  certains  Seigneurs  de 
Hollande  ,  dont  il  nome  quelques-uns  , 
ont  eu  un  femblable  privilège  ,  &  que  .. 
les  Etats  l'on:  aboli  en  leur  donant  quel-;. 
que  argent.   . 

Qooiiju^ 
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Urbin  fident  de  Thou  ,  font  de  même  fentiment ,  qui  fe  trouve 
lA  fortifié  par  l'aveu  que  le  Pape  Jule  II.  faifoit  lui-même , 
RovERE.  comme  le  raporte  le  Bandel ,  d'avoir  dans  fa  jeuneffe  fou- 
vent  conduit  à  Gènes  une  petite  barque  chargée  d'oignons. 
{Le  Bandel.  Nouv.  XXXI.  i .  Part.  fol.  2 1 9.)  Guichardin  ,  dans 
fon  Hifloire  Généalogique  de  la  Maifon  de  Savoye  ,  dit 
que  Sixte  IV.  pouf  faire  croire  qu'il  étoit  de  l'anciene  fa- 
mille des  Roveres  ,  Seigneurs  de  Vineufen  Piémont ,  écrivit 
aux  habitans  de  Turin  le  23.  Mars  1482.  qu'il  ne  vouloic 
point  oublier  le  lieu  de  la  naillance  de  fes  ancêtres  ,  qu'il 
vouloir  embellir  leur  ville  ,  &  lui  acordcr  de  grands  privi- 
lèges. Il  fit  Cardinal  Chrijfophe  de  la  Rovere  ,  Archevêque 
de  Tarentaife ,  qu'il  préfupofoit  fon  parent ,  &  honora  de 
la  même  dignité  Dominique  de  la  Rovere  fon  frerc  ,  qui  fut 
apellé  le  Cardinal  de  Saint  Clément. 

Quoiqu'il  en  foit ,  il  eft  certain  que  cette  famille  de  la 
Rovere  doit  fon  élévation  ,  &  une  partie  de  fon  luflre  au 
Pape  Sixte  IV.  Ils'apelloit  François  de  la  Rovere. 
,11  étoit  né  le  22.  Juillet  1414.  à  Cella,  bourg  de  la  rivière 
de  Gènes ,  &  étant  entré  chez  les  Cordeliers ,  fa  fience  & 
fa  piété  relevèrent  par  toutes  les  charges ,  jufqu'au  Géné- 
ralat  de  fon  Ordre.  Il  fut  nomé  Cardinal  à  la  recomanda- 
tion  du  Cardinal  de  Beffarion  ,  qui  étoit  charmé  de  fon 
Table  érudition  &  de  fon  éloquence  ,  &  fut  élu  le  9.  d'Août 
//.  1471-  fuccefleur  de  Paul  IL  II  n'oublia  pas  dans  fon  éléva- 
tion ceux  de  fon  Ordre  ,  &  l^mour  des  Lettres,  11  acorda. 
aux  Cordeliers  de  grands  privilèges ,  &  établit  la  Biblio- 
thèque du  Vatican  ,  dont  il  confia  l'Intendance  au  do£te 
Platine ,  qu'il  chargea  d'écrire  la  vie  des  Papes.  Cet  Au- 
teur lui  donc  de  grands  éloges  pour  fa  libéralité  envers 
les  pauvres ,  pour  fa  fience ,  &  le  foin  qu'il  prit  de  ré- 
parer les  ruines  de  Rome  ,  8c  de  l'embellir  de  plufieurs 
édifices  ,  mais  il  ne  diflimule  pas  les  défauts  dont  on  le 
blâmoit.  La  haine  qu'il  conçut  contre  les  Médicis  &  con- 
tre les  Vénitiens  leurs  alliez ,  ou  plutôt  l'envie  qu'il  avoir 
de  procurer  à  fa  famille  la  Souveraineté  de  Florence ,  le 
fit  entrer  dans  la  conjuration  des  Pazzi ,  comme  nous  l'a- 
prenent  Onuphre  &  Machiavel  ,  &  lui  fit  entreprendre 
des  guerres  injuftes.  Sa  paflîon ,  pour  l'agrandilTement  de  f* 
famille ,  ne  fut  pas  plus  excufable. 


fage 
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Il  avoir  dix  neveux  ,  favoir  ,  fix  du  nom  de  la  Rorere ,    Urbin^ 
&  fils  de  fes  frères  ,  dcja  morts ,  &  quatre  ,  qui  portoient        ia 
le  nom  de  Riario ,  de  B.iffo  ,  &  de  Sari  font ,  qui  etoicnt  trois    Roveke. 
familles ,  où  fes  fœurs  &  une  de  fes  nièces  croient  mariées, 
La  plus  forte  pafTion  de  Sixte  fut  roujours  en  faveur  des 
Riaires.  Pierre  Riario,  qui  étoit  Cordelier  ,  fut  fait     Variiias 
Cardinal  par  fon  oncle  au  mois  de  Décembre  147 1.  Je  ^""'^o'«  Je 
même  jour  que  Julien  de  la  Kovere  ,  mais  il  cuti  avan- 
tage d'être  déclaré   Cardinal  neven.   Sixte  IV.    lui  con- 
féra en  même  l'Evêché  de  Trevifc  ,  &  le  noma  Patriarche    Onuf,y 
de  Conflantinople.  Il  lui  conféra  en  divers  tems  les  Ar- 
chevêchez  de  Seville  &  de  Florence ,  &  plufieurs  autres      "*"""""- 
Bénéfices  importans ,  il  le  noma  en  147  j.  Légat  de  l'Om- 
bric  ,  puis  de  toute  l'Italie.  Cette  élévation  fit  oublier  à 
Riario  la  baiTeffe  de  fa  naifrance,&  l'entraîna  dans  le  luxe. 
Il  égaloit  la  magnificence  des  Rois ,  dans  fon  train  ,  dans 
fa  dépenfe  ,  &  dans  les  fêtes  qu'il  donoit ,  mais  les  débau- 
ches dans  lefquelles  il  fe  plongea  ,  afoiblirent  tellement  fa 
fanté  ,  qu'à  vingt-cinq  ans  il  n'avoit  plus  l'ufage  des  parties 
les  plus  néceffaires.  Il  mourut  dans  la  vingt-ncuviéme  an- 
née de  fon  âge,  avec  des  fentimens  très-chrétiens,  le  3. 
Janvier  1474..  Onuphre.  Ciacconius.  Fiilgofe. 

Son  frère  Jérôme  Riario,  furnomé  de  la  Rovere  ,  fur 
lequel  le  Pape  avoir  jette  les  yeux  ,  pour  en  faire  fon  prin- 
cipal héritier ,  étoit  plus  févere  dans  fes  mœurs ,  &  tenoit 
de  ion  oncle  ,  fon  adivité  &  fon  efprit  remuant  &  ambi- 
tieux. La  Souveraineté  de  Forli ,  qui  avoir  éré  acherée 
bien  cher  ,  pour  lui ,  ne  fervit  qu'à  le  dégoûrer  davanrage- 
de  la  vie  privée ,  &  lui  fit  naître  le  deflein  d'avoir  un 
Royaume.  Il  porta  fes  vues  fur  l'Ombrie  &  fur  la  Ro- 
magne.  Il  falloir  des  troupes  &  de  l'argent  5  fon  oncle- 
en  trouva  dans  la  vente  des  Ofices  de  la  Chancellerie  , 
qui  avoient  été  jufqu'alors  le  prix  du  mérite ,  &  dans  la 
création  de  nouveaux  impôts ,  &  de  nouveaux  Ofices  dans 
la  Chambre  ApoUolique.  On  mit  fur  pié  une  armée  dont- 
le  Cardinal  Julien  accepta  la  Légation  ,  &  Frédéric  d'Ur- 
bin  le  Généralat.  On  prit  Lodi ,  Spolette ,  Citta  di  CaficUo  5: 
toutes  les  autres  villes  auroient  fuivi  le  même  fort ,  fi  Lau- 
lîent  de  Médicis  n'avoit  fait  naître  des  obflacics  aux  projets» 
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Urbin  des  Riario  j  ce  qui  irrita  le  Pape,  &  le  fit  confentir  aia 
LA  complot  que  Pazzi  lui  comuniqua  alors  contre  les  Médi- 
RovERE.  cis.  Son  reffentirrient  l'engagea  dans  une  guerre ,  dont  le 
mauva^is  fuccès  fit  mourir  le  Pape  ,  &  renverfa  les  vafles 
projets  de  Jérôme  Riario  ,  auquel  il  avoir  fait  époufer  Ca~ 
therine  Sforce ,  fille  naturelle  de  Galeas-Marie  Sforce  ,  Duc 
de  Milan.  Elle  lui  avoir  aporté  en  dot  la  Seigneurie  A'I- 
mola,  dont  fon  père  setoir  rendu  le  maître  l'an  1472.  fur 
les  Manfredi.  Jérôme  fut  tué  l'an  1488.  dans  une  confpi- 
ration  ,  &  laiffa  cinq  enfans  ,  entr'autres  ,  O  c  t  a  v  i  e  n 
Riario  de  la  Rovere  ,  qui  eut  la  Seigneurie  de  Forli  8c 
d'Imola ,  fous  la  tutelle  de  fa  mère.  Il  en  fut  dépouillé  l'an 
1  çoo.  par  Céfar  de  Borgia  ,  qui  en  fut  inverti  par  fon  père 
Alexandre  VI.  Après  la  mort  de  ce  Pape  ,  on  les  remit  au 
Saint  Siège.  Varillas  Anecdotes  de  Florence. 

L'inclination  extraordinaire  de  Sixte  ,  pour  Jérôme  & 

Pierre  Riario  ,  laquelle  a  fait  tous  les  malheurs  de  fon 

Pontificat ,  &  la  préférence  qu'il  leur  dona  fur  les  neveux 

de  fon  nom  ,  ne  feroit  pas  une  bizarerie  d'efprit ,  comme 

J'en  taxe  Varillas ,  mais  feroit  une  chofe  fort  naturelle  , 

s'il  étoit  vrai ,  qu'il  leur  eût  doné  la  vie  ,  comme  le  pré- 

Hiji.deFio-  tendent  quelques  Ecrivains.    Machiavel  dit  que  tout  le 

re?}ce  i.  8.      monde  étoit  perfuadé  que  Pierre  &  Jérôme  Riario  n'étoient 

apellez  neveux  de  Sixte  ,  que  parce  qu'on  vouloir  cacher 

fous  ce  nom  honête  ,  la  relation  de  paternité,  Jean-Michel 

Brutus  allure  dans  fon  Hiftoire -de  Florence  I.  8.  que  Sixte 

étant  Cordelier-,  avoir  eu  ces  deux  -enfans ,  &  que  pour 

•  cacher  fà  faute  ,  il  les  éleva  fous  le  titre  de  neveux. 

Sixte  ne  négligea  pas  cependant  l'avancement  des  ne- 
veux de  fon  nom.  Il  fit  L  e  o  n  a  r  d  de  la  Rovere  ,  Duc  de 
Sûra^  &  Préfet  de  Rome  ,  &  l'allia  à  la  Maifon  d'Aragon , 
en  lui  faifant  époufer  une  fille  naturelle  de  Ferdinand  , 
Roi  de  Naples  ,  dont  il  n'eut  point  de  poflérité.  Il  dona 
à  Christophe  &  â  Dominique  de  la  Rovere  ,  de 
belles  terres  fur  la  côte  de  Gènes ,  &  à  J  e  a  n-M  a  r  i  e  de 
la  Rovere  ,  le  Duché  de  Senigaglia  ,  avec  la  Charge  de 
Préfet  de  Rome  ,  lorfqu'elle  vint  à  vaquer  par  la  mort  de 
Léonard.  Celui-ci  avoit  encore  deux  frères ,  favoir ,  Ju- 
itJEN  &  Barthelemi  de  la  Rovere  j  Sixte  fit  le  der- 
nier 
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riîer  Evêque  de  Ferrare ,  &  Patriarche  d' Antiochc ,  &  dona  U  k  b  i  n 
à  l'autre  le  chapeau  de  dirâinal  fous  le  titre  de  SàiniPierre  aux        i-  a 
Ikm,  8c  le  pourvut  des^Evêchez  de  Carpentras,  de  Boulogne,  Roveke. 
&  de  celui  d'Avignon  crigf  en  Archevêché.  Julien  alla  l'an 
1480. Légat  enFrancc, où  leRoiLoiiisXI.  lui  dona  plusieurs 
Bénéfices.  Il  trouva  fous  le  Pontificat  d'Alexandre  VI.  un 
azilc  dans  ce  Royaume  ,  contre  les  periécutions  de  ce  Pon- 
tife ,  dont  il  fut  élûSuccefTcur  le  }  i.  Octobre  1503.  fous  le 
nom  de  JULE  II.  qu'il  prit,  à  ce  que  prétendent  quelques- 
uns  ,  en  mémoire  de  Jule-Céfar. 

Comme  Jule  avoit  moins  les  qualireZ  d'un  Evêque  que 
les  inclinations  d'un  foldat ,  fa  conduite  ne  fut  pas  tou- 
jours celle  du  Père  comun  des  Fidèles.  Son  humeur  guer- 
rière lui  fit  quelquefois  oublier  cette  qualité  ,  &  on  le  vit 
au  fiége  de  la  Mirandole  ,  bravant  à  l'âge  de  près  de  foi- 
xante-dix  ans ,  la  rigueur  de  la  faifon  ,  &  les  plus  grands 
dangers,  animer  les  foldats  par  l'efpérance  du  pillage.  Il 
s'étoit  ligué  cà  Cambrai  avec  l'Empereur  &  le  Roi  de  Fran- 
ce ,  pour  dépouiller  les  Vénitiens  de  plufieurs  villes ,  qu'ils 
tcnoient  dans  la  Romagne  ,  mais  lorlqu'il  eut  recueilli  le 
fruit  de  la  vitloire  d'Agnadel,  gagnée  par  les  François,  il  fit 
la  paix  avec  les  Vénitiens ,  &  tourna  fes  armes  fpirituellcs 
&  temporelles  contre  ceux  qui  éroient  auparavant  les  alliez. 
L'Empereur  &  le  Roi  de  France  également  mécontens  de 
Jule ,  affemblerent  contre  lui  le  Concile  de  Pile  ,  auquel 
il  opoia  celui  de  Florence  ,  &  une  ligue  ,  qu'il  apella  la 
la  Si.itnfe  Union  ,  &  qu'il  apuya  des  foudres  du  Vatican. 
Elles  n'empêchèrent  point  les  François  de  vaincre  fôn 
armée  à  la  bataille  de  Ravene  ,  dans  laquelle  fon  Légat  ^^  ^^<j 
Jule  de  Médicis  fut  fait  prifonier.  Jule  mourut  le  23.  Fé-^iju. 
vrier  de  l'année  fuivante  ,  rempli  de  vaftcs  deffeins.  L'abus 
afreux  ,  dit  l'Auteur  de  l'Hiftoire  de  la  ligue  de  Cambrai  ,  ^'P-  ^'  '* 
que  fit  Jule  II.  du  pouvoir  des  clefs ,  caula  de  grands  maux  'îfatLiV^l. 
dès  fon  Pontificat ,  &  il  paroit  avoir  été  la  principale  oca-  163- 
fion  du  défaire  ,  qui  ariva  fous  le  Pontificat  fuivant.  Car 
on  ne  peut  difconvenir ,  qu'en  employant  ,  comme  il  fit , 
pour  faire  valoir  des  prétentions  purement  temporelles  des 
armes  dcftinées  feulement  à  la  défenfe  delà  Foi  ,&  de  la 
■difciplinc  Ecclcfiaftique  ,  il  n'ait  beaucoup  diminué  la  ter- 
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reur  que  ces  armes  infpiroient, auparavant  aux  Chrétiens,  &- 
la  vénération  ,  qu'ils  avoient  pour  les  Souverains  Pontifes. . 

Jule  fe  voyant  dangereufement  malade  en.i^ii,  fit  fur,; 
l'eJetSlion  de  fon  fucceffeur,  une  Bulle  ,  qu'il  renouvelîa  peus 
avant  que  de  mourir,dans  laquelle  il  défendoit  ibus  les  peines , 
le?  plus  féveres,&  même  fous  celles  de nullitédans  l'Eleâion,, 
Giiichitrâin  aucune  padion,  convention  ou  promefTes  telles  qu'elles  puif- 
7.  fent  être  entre  les  Cardinaux  dans  le  futur  Conclave,  Jule: 

étoit  très^capable  de  bien  llatuer  là-deffus ,  lui  qui  conoif-- 
foit  mieux  que  perfone  le  mal  auquel  il  vouloir  apliquer  un , 
remède.  Si  Jule  n'édifia  pas  l'Eglife,  on  peut  dire  au  moins 
que  le. Saint  Siège  lui  a  de  grandes  obligations ,  par  les. 
avantages  qu'il  lui  procura  ;  u  remit  fous  Ton  obéïlTance  ,, 
Ravenne  ,  Boulogne  ,  Forli ,  Imola  ,  Faenza  ,  Rimini. 

//  avoii  pour  fille  naturelle  Dona  Felice  de  la  Rovere  ,  «?<î-- 
riée  à  Jean  Jourdain  des  Urfinsi  Elle  étottfœur  utérine  de  Gui 
de  Montefalcone  ,  four  lequel  elle  demanda  à  Jule  mourant  > , 
le  chapeau ,  qu'il  lui  refuja. 

Son  neveu  FRANÇOIS- MARIE  de  la  Rovere,,, 
qu'il  avoir  fait  adopter  dans  la  Maifon  de  Montfeltro  ,  par. 
le  Duc  d'Urbin  fon  oncle  maternel ,  fuccéda  l'an  1 508.  à.; 
celui-ci  dans  l'Etat  âÇUrhin  8c  de  Montfeltro,  auquel  il  joi- • 
gnit ,  du  chef  de  fon  père  ,  les  Duchez  de  Sora  ,  &  de  Seni-- 
gagha ,  avec  la  Préfeâure  de  Rome ,  &  la  Seigneurie  de. 
Fefaro  ,  par  le  don  que  lui  fit  Jule  II.  le  20.  Février  i  5  12. . 
de  ce  fief  dévolu  à  l'Eglife.  Il  dona  par  fes  grandes  qualitez 
un  nouvel  éclat  à  fa  famille  déjà  illuftrée  par  deux  Papes  &r 
par  plufieurs  Cardinaux.  A  l'âge  de  dix-huit  ans ,  il  fut  fait. 
Général  des  troupes  de  l'Eglife  par  le  Pape  Jule  IL  dans  la. 
ffuerre  contre  les  Vénitiens ,  puis  contre  le  Duc  de  Fer- 
rare  &  fes  alliez  ,  &  y  dona  des  preuves  de  cette  valeur  & 
de  cette  habileté  ,  qui  l'ont  fait  regarder  comme  un  des. 
premiers  Capitaines  de  fon  tems. 

Le  Cardinal  de  Pavie  ,^  qui  étoit  Légat  de  l'armée  Ec-v- 


TV. 

Duc 

'à^Urhi:, 

1508. 


*,  Il  s'apelIoitFf<8»f  o/s  Alidojlo  -de  Caftel- 
Rio  ,  &  (on  ayeul  avoit  pofledé  la  Sei- 
gneurie d'Imoia.  Il  avoit  été  fait  Cardinal 
en  ijoj.  par  le  Pape  Jule  II.  qui  l'em- 
ploya dans  les  afaires  les  plus  impoitan- 


tes  ,  &  l'honora  des   Légations  de  Vi- 
terbe  &  de  Bologne.  C'ttoit  un  homme 
démérite,  qui  édiSoit  mal  PEgJife ,  fi 
l'on  en   croit  Guichardin  ,  mais  qui, :1a.; 
feivoit  bien. 
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cléfiaftiquc  de  Boulogne  ,  étant  allé  à  Ravenc  pour  fc  jul-    Uruik 
tifier  devant  Sa  Sainteté ,  contre  le  bruit  public  ,  qui  im-        i-a 
putoit  à  fa  négligence  ,  8c  peut-être  à  la  trahilon  ,  la  perte   Rovere. 
de  Boulogne ,  le  Duc  d'Urbin  l'atendit  lur  fon  chemin  , 
comme  il  le  rendoit  auprès  du  Pape ,  &  le  tua  de  fa  pro- 
pre main  ,   à  coups  de  poignard  l'an  içii.    Les  Hifto- 
riens  diibnt  qu'il  fut  porté  à  cometrc  ce  meurtre  horiblc, 
par  une  jaloulie  d'ambition.    La  douleur  du  Pape  en  fut 
d'aurant  plus  vive  ,  qu'il  perdoit  un  homme  de  confiance, 
dont  il  ne  pouvoit  vanger  la  mort ,  le  meurtrier  étant  fon 
neveu  ;  &  la  crainte  que  fon  fuccenTcur  ne  fit  le  procès  au 
Duc  pour  ce  meurtre  ,  l'engagea  à  lui  doner  l'abfolution 
en  préfence  de  tous  les  Cardinaux  affemblez  en  forme  de 
Confiftoirc. 

Cette  précaution  fut  inutile.  Le  Pape  Léon  X.  quiavoic 
une  forte  paflîon  de  procurer  une  Souveraineté  à  ion  ne- 
veu Laurent  de  Médicis ,  trouva  dans  cette  adion  un  pré- 
texte pour  dépoiiiller  le  Duc  d'Urbin.  Il  le  retira  l'an  i  5 1 5. 
àMantouc ,  &  Laurent  fut  invefli  de  fon  Etat.  L'année  fui- 
vante  ,  une  fédition  ayant  obligé  Jule  Vitelli  à  fortir  d'Ur-- 
bin  ,  où  il  comandoit  pour  Laurent  de  Médicis  ,  la  Rovere 
recouvra  fon  Etat ,  &  défit  les  troupes  Ecclcfiaftiques  de- 
vant Pefaro.  Le  Pape  eut  recours  à  l'artifice ,  &  employa 
800.  mille  écus  à  débaucher  les  troupes  du  Duc  ,  qui  par  les 
menées  du  fin  Hugues  de  Moncade  ,  fe  vit  tout  d'un  coup 
inverti  de  fes  troupes  ,  dont  il  obtint  pour  toute  grâce  , 
celle  de  fe  retirer  ,  &  d'emporter  fes  meubles  &  fa  Biblio- 
thèque. Laurent  de  Médicis  fut  de  nouveau  invefli  l'an  1518. 
•mais  n'ayant  pas  vécu  longtems  après ,  &  Léon  lui  ayant 
peu  furvécu,  François-Marie  rentra  en  poffcflion  de  fes 
Etats.  Il  fut  fous  Clément  VII.  chef  de  l'armée  de  la  ligue 
en  Italie  ,  &  fervit  très-utilement  le  Saint  Siège.  Il  fe  pré- 
fenta  alors  une  ocafion  de  joindre  au  Duché  à'Urbin  ,  celui 
de  C-imerino  ,  qui  étoit  à  fa  bienféancc.  Julie  Varane  en  étoit 
unique  héritière  ,  il  l'obtint  en  mariage  pour  fon  fils  , 
&  aquit  ainfi  un  droit  légitime  fur  ce  Duché  ,  dont  il  7hm  1.  j 
joijit  paifiblement  ,  jufqu'au  Pontificat  de  Paul  III.  Ce 
Pape  ,  qui  avoit  une  paflion  extraordinaire  d'élever  fa 
famille ,  le  lui  redemanda  comme  un  fief  dévolu  au  Saint 
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Urbin     Siège  ,  faute  d'hoirs  mâles.  Le  Duc  ,  qui  setok  aquis  une 


-  '^ 


Cl  grande  réputation  par  les  armes  ,  ne  put  fe  réfoudre  de 
KovERE,    ^^^ç^  ^^^  menaces  de  ce  foible  vieillard ,  après  avoir  Ci 
bien  réfifté  à  la  puiflance  de  Léon  X.  Mais  étant  venu 
à  mourir  de  poifon  ,  comme  il  étoit  prêt  à  faire  la  guerre,, 
GUIDOBALDO  IL  fon  fils  ,  qui  n'avoir  rien  des  gran- 
^-        des  qualitez  de  fon  père  ,  &  qui  fe  vit  fruftré  du  fecours 
^i  7  ^-      que  les  Vénitiens  ,  &  Côme  ,  nouveau  Duc  de  Florence  , 
lui  avoient  promis  ,  fut  contraint  en  1539.  pour  ne  pas 
tout  perdre  ,  de  laiffer  Camerino  au  Pape.  Guidobaldo 
fut  Capitaine  Général  des  Vénitiens  ,  &  enfuite  de  l'E- 
glife  ,  fous  le  Pontificat  de  Juie  IIL  &  eut  la  garde  du 
Sacré  Collège  après  la  mort  du  Pape  Marcel.  Le  Roi  Phi- 
lipe  IL  le  fit  Capitaine  Général  de  fes  Arm.ées  en  Italie  , 
Aif.  lofihi  Se  lui  dona  le  Collier  de  la  Toifon.  Les  im.pôts  exceffifs , 
,CûmfendiH'f-  Jqj^j  jj  char2;ea  fes  faiets ,  excitèrent  des  révoltes.  Le  cha- 
grin  quil  en  eut  l',u  caula  une  hevre  quarte  ,  qui  étant 
*      dégénérée  en  continué  ,  l'enleva  à  Pefaro  le  ap.  de  Sep- 
tembre de  l'an  i  578.  fuivant  Sanfovino  ,  &  en  Oftobrc 
ï  574.  fuivant  les  Tables  de  Ritterliufius. 

Son  frère  J  ul e  de  la  Rovere  fut  d'abord  Duc  de  Sora , 
ayant  enfuite  été  fait  Cardinal  l'an  1549.  par  Paul  III.  il 
fut  deux  fois  Légat  de  Peroule ,  &  eut  l'Archevêché  de 
Ravenne  ,  &  l'Evêché  de  Tufculum.  Il  mourut  le  5.  Sep- 
tembre I  57S.  âgé  de  quarante  trois  ans,  &  laijja  deux  fils 
naturels  qui  furent  légitimez  par  le  Pape  Pie  V. 
yj  FRANÇOIS-MARIE  II.  fils  &  fucceffeur  de  Guido- 

'  baldo  ,  avoit  été  élevé  à  la  Cour  du  Roi  d'Efpagne  ,  qui 
'^^^^'  le  fit  Chevalier  de  la  Toifon  d'or.  Il  fe  trouva  l'an  1571. 
à  la  bataille  de  Lepanthe  ,  où  il  fe  fignala  contre  les  Infi- 
dèles. Devenu  Duc  d'Urbin  ,  il  ne  fongca  qu'à  rétablir  la 
xranquillité  dans  fon  Etat  ,  &  à  maintenir  la  paix  dans 
l'Italie.  Il  employa  le  repos  qu'elle  lui  dona  ,  à  l'étude  des 
Mathématiques  &  de  la  Philofophie.  Ce  bon  Prince  eut  le 
chagrin  de  perdre ,  l'an  1 62  3 .  fon  fils  unique  F  r  ajn(ç  g  i  s 
U  B  A  L  D  -  A  N  T  o  I N  E  de  la  Rovere ,  que  l'on  trouva  un 
-matin  mort  dans  ion  lit.  Il  avoit  époufé  deux  ans  aupa- 
ravant CLude  de  Alédicis.  De  ce  mariage  naquit  une  fille 
|)ofî.h.ume  ,  iiomée  Jtilic-Vi£}oire  de  la  Rovere ,  qui  en  1635. 
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fût  mariée  nu  Grand  Duc  de  Tofcane  Ferdinand  JI.  de  Me-  U  r  e  i  n 
djeis.  *  Apres  cette  perte,  que  le  Duc  fupona  avec  beaucoup        i-a 
de  confiance  ,  il  fe  retira  à  Caflcl-Durantc  ,  a^ellce  aujour-  I^oveke. 
d'huL  Urkmta ,  &  remit  l'on  Etat  à  l'Egliie  ,  fe  réfervant 
feulement  quelques  revenus  avec  la  difpontion  des  grâces. 
Le  Pape  Urbain  VIII.  y  envoya  des  Gouverneurs  Écclé- 
fialliques  jufqu'en  1636.  tems  de  la  mort  du  Duc  ,  que  l'E- 
tat d'Urbinfut  misen  Légation. Le  Cardinal  dcGuifcenprit 
pofTeffion  ,  &  fit  compter  cent  mille  ccus  pour  les  armes  8c 
munitions  de  guerre  ,  au  Grand  Duc  ,  à  qui  apartenoient 
du  chef  de  fa  femme  ,  les  biens  allodiaux  de  la  Maifon 
de  la  Rovere. 

Les  villes  de  cet  Etat  font  ,  Urbm  ,  Pe/ltro  ,  Ugubhio , 
SenigJglia  ,  Fojjumbrone  ,  Saint  Lion,  Cagli  ,  Se  Urbania  ,  dit 
auparavant  Cafiel-Durante.  Il  payoit  à  l'Eglife  pour  rede- 
vance annuelle  2240.  ccus.. 


*  L'Edition  de  Moreri  de  i7;îî.  date  la 
naiflance  de  JuJic-Vicloiie  du  3.  Février 
xii2..  notez  que  là  mère  n'étoic  alors 


âgée  quedehuiraiis,  étant  née  le  4.  Juin 
I(J04. 
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CHAPITRE     XX. 

Des  Comtes  dr  Dmcs  de  CAMERINO, 
Je  la  Majora  de  V  A  R  A  N  E. 


■d'Jtalia. 


CAMERINO  ell  une  ville  fort  anciene  ,  autrefois 
de  rOmbrie,  aujourd^i  de  la  Marche  d'Ancone, 
gent  &  d'à-  fituée  eiitrc  Macerata  &  Spolette ,  fur  le  Mont  Apennin. 
'^^'  Strabon  ,  Ptolomée  ,  &  Pline  en  font  mention  ,  auflîbien 

que  Tite-Live  ,  qui  parle  en  pluiieurs  endroits  du  zélé  de 
^ ,    ,    ^,  les  habitans  pour  les  Romains.  Il  remarque  au  Livre  28. 

Leanare  Al-         ,.i      ,^  ■  vo--  y  i  rr 

'berti.  Defirht  qu  US  loumirent  a  Scipion  600.  hommes  pour  palier  en 
Afrique.  Cette  ville  fut  prefque  entièrement  ruinée  l'an 
1256.  fous  le  Pontificat  d'Alexandre  IV.  par  Mainfroi , 
Roi  de  Sicile.  Dans  ce  tems  vivoit  Gentil  Varane, 
kquel  reçut  en  don  de  ce  Pontife  ,  Saffo  ,  &  entreprit  de 
relever  les  ruines  de  Camerino  vers  l'an  1261.  &  en  fut  le 
premier  Seigneur.  Il  y  fit  bâtir  l'Eglife  ,  qui  efh  aujour- 
d'hui la  Cathédrale.  Sanfovino  dit  ,  qu'il  fut  Capitaine 
Général  du  Pape  Alexandre  ,  &  d'Edouard  ,  Roi  d'An- 
gleterre ,  &  qu'il  obtint  de  ce  Pontife  ,  San-Genefi,  Toieu' 
iin  j  Monùcîilo  ,  Amandola ,  Âiont-Saini  -  Martin  ,  Belforte  , 

Çualdo-^ 


Tr.    Smfo- 
-s/ino     famigl. 


TMe.  4S9 

Lqs  Comtes ,   puis  Ducs  de   CAMERINO 
de  la  Maifon  de  V  A  R  A  N  E. 


Dé^es. 


I.   GENTIL  VARANE,   premier  Seigneur  de  CAMERINO,  en  ii6i.tcn  iig^; 
ép.  Aleruz.»  ,  fîllc  de  Suppo  ,  Comte    d'  A  l  t  i  n  o. 


ÏI.  RODOLFEI.  Comte  de  la  Camfanie, 
Seigneur  de  Camerino  ,  f  l'an  1316. 


III.   BERNARD  Var.ine ,  Seigneur 
de  Camerino  ,  Comte  de  Camfanie  ,  -f  en  1315» 


IV.    GENTIL  II.  t  en  13î{. 


BERNARD  IL  f  avant  fon  père  ,  ép.  Bellefleur ,  Dame  de  Brunforte. 
A 


V.  RODOLFE  II.  Seigneur 

de  Camerino  ,  -j-  en  1384. 

ép.  Camille  Chiavelii,  fille 

de  Finiiccio  , 

Seigneur  de    Fabriano. 

Gentile  Varane  , 

ép.  Galcot  Maiatesta  , 

Seigneur  de  Rimini. 


VI.  JEAN 
Varane  , 
Seig.  de 
Camerino  , 
teni387. 


VII.  VENANT,  -Seig, 

de  Camcrino  ,  j-  en  13  89. 

ép.  Jeanne  Chiavblli, 

iille  d'Alberghetto. 


VIII.  GENTIL  in. 

Seig.  de  Camerino  , 

•j"  l'an   i3po. 

ép.  Théodora  SalimbaHI 

de  Sienne. 


IX.    R  O  DO  L  F  E    II  I.  Seigneur  de  Camerino  ,   f  l'an  141.}, 
«p.  l".  Elifabeth  Malatesta,  ou  Sicine   P  o  l  B  N  T  a  , 


fille  de  Gui,  Seig.  de  Ravene ,  en  1393.  i"-  Confiance  de  S.  Severin. 


X,  I    GENTIL  Pandolfe 

Varane ,  Seigneur 
de  Camerino  ,  aflTen  1434. 

ép.  1°.  Siteve  CoK  T  I 
de  Laurento.    1".  Ifabelle 

V  I  s  c  o  N  T  I  ,  fille 
de  J.  Galeas,  Seig.  de  MiUn. 


i   Bernard 
Gentil 
Varane  , 
air.  l'an  1454. 
ép.   (^iiiane 
T  R  I  N  c  I 
de  Fuligno. 


i  JEAN  II. 

Varane  , 

ép. 

Barlhelemie 

de 

Saint 

S  £  V  E  R  I  N. 


Nicole  Vai.ine  , 

ép. 

Pandolfe 

Malatesta, 

Seigneur 

de  Rimini, 


XL    jyLE- CESAR   Varane  ,    Comte  de  Camerino  , 

"j"  en  1 501.  ép.  Jeanne  Malatesta, 

fille  de  Sigifmond  Pandolfe  ,  Seigneur  de  Rimini, 


Confiance 
Varane  , 

ép.  Alexandre 
S  F  o  R  c  E  , 

Seig.  de  Fefaro, 


z   PIERRE  Gentil 

Varane,  décapité 

^  en  1434. 

ép.  El'zaèeth 

Malatesta; 

fille  de  Galeas, 
Seigneur  de  Fefara 

RODOLFE  IV. 
■J"  l'an  1494. 
ép.  Camille 

d'EsT 
de  Ferrare. 


Trois  fils  , 
que  Céfar 

Borgia 
fit  mourir. 

RoooLFE  Varane, 

ép.  Béatrix 

Colonne, 

fille  de  Sciara 

Colonna  ,. 

ti  de  Mariruerite 

Chig^ 


JEAN-MARIE   Varane,  Duc 

de  Camerino  ,  "j"  en  1517. 

ép.  Catherine  CiBo, fille  de  François 

C.  A'Anguillara ,  &  de  Catherine 

de  Médicis  ,    f  ^n  I5î7. 


HERCULE  Varane, 

■}■  en  1Ç48. 
ép.   rhilipe  GuERiERRi 

de  Ferrare. 


Pierre 
Gentil  , 

t 
en  ijyo. 


JULIE  Varane, 

Duchcflc 

de   Camerino  , 

femme 

de   Guidobald 

de  la   R  o  V  e  R  e  , 

Duc  à'Vrbin. 


M  A  T  H  I  A  S 

Varane  , 

t  en  1551. 

ép. 

Baftifline 

F  A  R  N  e  s  E  , 

fille  de  Galeas. 


Fabrice 

t 
en  IJÎ3. 


Herculi   II.  Varane» 


Camille 

Abé 

de  Sainte 

Marie 

de 

Ferrare, 

Qqq 


Fabrice , 

Evéque 

de 

Camerino, 

teni5Jo. 

Pierre 

Gentil, 

Gouv;rneur 

de 

Bcrfello, 


4 
5 


10 


II 
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Varane  GuaUo ,  dans  l'Ombrie  ,  Vijjo  ,  Montefanto ,  &  Corretto  ,  Se 
°^        qu'il  fut  créé  Comte  de  La  Campanie  par  le  Pape  Martin  IV. 

C  A  M  E-  Sq^  ^j^  ^j^^  R  O  D  O  L  F  E  1.  lui  fuccéda  ,  &  reçut  du 
^  °'  Pape  Honorius  IV.  la  confirmation  du  titre  de  Comte  de  la 
Campante.  Il  époufa ,  dit  Sanfovino  yGalathce^  du  fang  royal 
d'Angleterre  ,  que  le  Roi  lui  dona  en  mariage.  Par  la  mort 
arivée  en  1 3 16.  fans  enfans ,  fon  frère  BERNARD  I.  de- 
meura feul  Seigneur  de  Camerino  :  Il  fut  créé  l'an  i  j  i  o^ 
Marquis  de  la  Marche  par  le  Pape  Jean  XXII,  qui  fit  en 
1534.  Capitaine  Général  de  l'Eglife  GENTIL  Varane,, 
fils  de  Bernard.  Gentil  perdit  en  1350.  fon  fils  BER- 
NARD ir.  qui  avoit  porté  les  armes  dans  l'Ombrie ,  pour 
le  fervice  du  Pape  Jean  XXII.  &  qui  laifla  quatre  fils  de  fa- 
-    femme  Bellefieur  ,  Dame  de  Bnmforte. 

RODOLFE  IL  fils  aîné  de  Bernard  IL  fut  envoyé  à 
Smirne  par  le  Pape  Clément  VI.  pour  y  porter  du  fecours 
contre  les  Infidèles.  Il  fut  enfuite  créé  Viceroi  de  l'A- 
bruzze  par  Louis,  Roi  de  Naples,&  par  la  Reine  Jeanne  I. 
Lorfque  le  Cardinal  Gilles  Albornoz  vint  en  Italie  ,  pour 
les  afaires  du  Saint  Siège ,  il  établit  pour  Gouverneur  de- 
la  Marche  ,  le  Comte  de  Camerino ,  qui  avoit  fuccédé  à 
fon  ayeul.  L'atachement  &  la  fidélité  de  Rodolfe  Varane 
lui  méritèrent  du  Pape  Inocent  VL  l'honeur  d'être  Gonfa- 
lon'ter  de  l'Eglife  ,  qu'il  fervit  fous  le  Pontificat  du  Pape 
Grégoire  XL  Les  Florentins  le  choifirent  deux  fois  pour, 
être  leur  Capitaine  général.  Le  Gouvernement  de  Came- 
rino qu'il  avoit  tenu  vingt-neuf  ans  ,  pafîa  par  fa  more 
arivée  en 1 384.  à  fon  frère  JEAN  Varane  ,  inxnoTsxiSbaval- 
ferro  ,  qui  étoit  un  des  plus  adroits  Cavaliers  de  toute  l'I- 
talie. Il  étoit  fort  confidéré  à  la  Cour  de  la  Reine  Jeanne 
de  Naples.  Ce  fut  lui  qui  fit  entourer  de  murailles  le  Bourg 
de  Saint  Venant,  &  fon  frère  VENANT  Varane,  fur- 
nomé  Falciferro ,  fit  bâtir  le  vieux  Palais  de  Camerino.  Ces, 
frères  moururent  fans  lignée. 

GENTIL  III.  quatrième  fils  de  Bernard  IL  mérita 
la.  confiance  du  Pape  Urbain  V.  qui  l'établit  Gouverneur 
de  Rome,  où  il  reçut  l'Empereur  Charie  IV.  Il  fit  rentrer 
fous  l'obéilTance  du  Saint  Siège ,  le  Comte  de  Ronciglione, 
&  s'aquit  tant  de  réputation  par  fa  valeur  &  fa  prudence  ^ 
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<5uc  tous  les  Princes  d'Italie  cherchèrent  à   fe  l'atachcr.  Varakb 
II  furvécLit  à  les  frères  ,  &  continua  la  lignée  de  fa  Mai-        ^^^ 
fon  ,  avec  Théodora  Salimbani  de  Sienne  ,  de  laquelle  il  eut   C  a  m  k- 
RODOLFE  III.  qui  lui  fuccéda  l'an  ijpo.  Celui-ci  fit     ^^^''' 
Ja  guerre  pour  le  Pape  Inoccnt  VIL  qui  lui  fit  don  de  la 
terre  de  Citta-Nova.  Il  fit  aufiTi  la  guerre  pour  Ladiflas , 
Roi  de  Naples.  On  dit  qu'il  eut  iulqu'à  cinquante-quatre 
enfans  ou  petits  enfans  vivais.  Il  laiffa  entr'autres  deux  fils 
de  chacune  de  fes  deux  femmes. 

GENTIL-PANDOLFE  ,  &  BERNARD  ,  qui  ctoicnt 
nez  de  la  première  ,  voyoient  avec  chagrin  ,  que  ceux  de 
la  féconde  avoient  partagé  avec  eux  la  fucceflîon  pater- 
nelle. Ils  confpirerent  leur  perte  ,  &  mirent  dans  leurs  in- 
térêts le  Patriarche  Vittelefct ,  Légat  du  Pape  dans  la  Mar- 
che. Ce  Prélat  manda  les  deux  frères  Jean,  &  Pierre 
Gentil.  Celui-ci ,  qui  ne  fe  doutoit  de  rien  ,  étant  allé  le 
trouver  ,  fut  arête  &  décapité  l'an  1454.  fur  une  fauffe 
acufation  d'avoir  fait  de  la  fauffe  monoye.  Son  frère  utérin 
qui  ne  l'avoit  pas  acompagné  ,  n'échapa  à  ce  danger  , 
que  pour  périr  par  la  main  de  fon  frère  aîné.  Comme 
Pierre  Gentil  ignoroit  la  part  que  Gentil  Pandolfe  avoit  à 
l'injuftice  du  Légat ,  il  ne  fut  pas  dificiie  à  ce  dernier  d'a- 
tirer  fon  frère  chez  lui  fous  quelque  prétexte  ,  &  l'ayant 
fait  entrer  dans  fon  cabinet ,  il  l'affaflina.  Cet  atentat  ne 
demeura  pas  longtems  impuni.  Le  peuple  de  Camerino  , 
jullement  indigné  ,  fe  jetta  fur  le  meurtrier  ,  &  l'aiTomma 
avec  fes  neveux  ,  fils  de  Bernard  Gentil.  Leur  père  étoit 
alors  à  Tolentin  ,  ville  de  fon  partage  ,  &  il  y  reçut  le 
même  traitement ,  que  fon  frère  avoit  reçu  des  habitans  de 
Camerino.  Il  avoit  été  Confeiller  du  Roi  Ladiflas ,  &  avoit 
fervi  la  Reine  Jeanne  II.  dans  fes  guerres. 

Jean  Varane  méritoit  fur  tout  d'être  regretté.  Il  s'étoit 
aquis  beaucoup  de  réputation  dans  les  armes.  Après  avoir 
fervi  en  1426.  les  Florentins ,  &  le  Duc  de  Milan  en  142S. 
les  Vénitiens  le  prirent  à  leur  folde  en  145 1 .  &  en  récom- 
penfe  de  fes  fervices ,  ils  l'aggrégerent  lui  &  fa  poflérité  à 
la  Nobleffe  Vénitiene.  Le  Pape  Martin  V.  qu'il  avoit  auflî 
fervi  très-utilement  ,  lui  fit  don  de  la  Terre  de  Nocera.  II 
laiffa  de  Barthelemie  de  Saint  Sevem ,  JULE-CESAR  Va- 

Qqqy 
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Varanb  rane  ,  qui  fuccéda  dans  le  Comté  de  Camerino  ,  avec  Ra-. 
^^        D  o  L  F  E  IV.  fon  coufin  ,  fils  de  Pierre  Gentile.  Jule-Céfar 

Ç  A  3^  E-   foudnt  par  fa  valeur  la  réputation  que.  fon  père  s'étoit  aquife.. 

ij.1  NQ,  jj  ÇQj.yi^  en  145;  I.  les  Florentins  ,  &  en  145  5.  les  Siennois , 
puis  le  Duc  d'Anjou  ,  &  le  Pape  Paul  II.  Il  fijt  Gouver- 
neur de  la  Sainte  Eglife  ,  fous  le  Pontificat  de  Sixte  IV'. 
qui  lui  fit  don  de  Cerreto  &  de  Montefanto  dans  i'Ombrie. 
La  République  de  Venife  le  cfcoifît  en  1484.  pour  Prove- 
diteur  de  fes  troupes,  &  Mathias ,  Roi  de  Hongrie  ,  lé 
mit  à  la  tête  des  fienes  ,  avec  le  titre  de  Général.  Dans 
tous  ces  diférens  emplois  il  fc  conduifit  avec  une  fageffe  & 
avec  une  modération  qui  méritoient  une  fin  plus  heureufe  , 
que  celle  qu'il  eut.  L'an  1 50a..  il  fe  vit  tout  à  coup  afiiégé 
dans  Camerino  ,  par  Céfar  de  Borgia  ,  qui  l'obligea  à  ca- 

Î)ituler ,  &  à  fe  rendre  5  mais  peu  content  d'avoir  ôté  là 
iberté  à  cet  infortuné  vieillard  ,  il  le  fit  étrangler  dans  lé 
château  de  Pergola ,  avec  trois  de  fes  fils ,  par  Michel , 
Miniftre  de  fes  cruautez  ,  pour  s'afl^urer  la  poffefïïon  de 
fa  ville  &  de  fe:s  dépendances ,.  tout  cela  dans  la  vtië  de  fe 
faire  une  Principauté  en  Italie  ,  dont  il  avoit  déjà  obtenu 
de  la  part  du  Pape  Alexandre  VI.  &;  des  Cardinaux,  les  Pa- 
tentes faftueufes  ,  fous  le  titre  de  Duc  de  Fiaminie  8ç  d'E- 
milie ,  comme  il  étoit  porté  dans  le  diplôme. 

Jule-Céfar Varane  avoir  un  quatrième  fils,  apellé  JEAN- 
MARIE, Sur  un  prefifentiment  du  malheur  qui  le  menaçoir, 
il  l'avoit  envoyé  à  Venife  avec  fes  tréfors ,  comme  autre- 
fois Priam  avoir  envoyé  Polidore  en  Thrace.  Il  y  aprit  le 
défaftre  de  fa  famille ,  &  peu  après  ,  la  mort  d'Alexan- 
dre VI.  qui  ruinoit  la  fortune  de  fon  bâtard  ,  &  relevoic 
les  efpérances  de  ceux  qu'il  avoir  dépoffédez.  Elles  ne  furent 
pas.  trompées ,  Varane  revint  dans.  fa.  patrie  ,  avec  l'agré- 
ment du  Pape  Jule  II.  &  y  fut  reçu  avec  une  joye  univer- 
felle  l'an  1 5  08.  Il  fit  bâtir,  l'année  fuivante  ,  le  château 
de  Camerino  ,  &  fut  créé  Duc  de  Camerino  ,  *  par  le  Pape 
Léon  X.  qui  lui  fit  époufer  fa  nièce  Catherine  Ctbo ,  le  fît 
outre  cela  Préfet  de  Rome ,  &  lui  dona  en  1520.  le  Comté 
4e  Senigaglia.  Varane  mourut  en  i  527.  &  laiffa  une  fille 

*-  Sanfovino  &  Hinninges  fe  trompent  1  1 5  lo.  par  le  Pape  Leon  X,  qw  ne  fut  é|v 
4e  jnettre  la  datedç  cette  érection  en  1  qu'en  1^3., 


Il  1  N  (->. 
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unique  ,  qu'il  ordona  ,  par  Ion  tcftamcnc  ,  de  marier  à  Va  r  a  n  5 
Mathias  l\irx,ie  ^  ou  à  un  de  fcs  frères  ,  afin  que  le  Duché  cr. 
ne  fortît  pas  de  la  Maifon  ,  mais  Catherine  ,  qui  vouloit  C  a  m  f- 
ctre  libre  dans  le  choix  d'un  gendre  ,  n'eut  aucun  égard  à 
cette  difpofuion  ,  &  maria  la  fille  en  1533.  à  Guidobald 
de  la  Rovere  ,  fils  du  Duc  d'Urbin  ,  avec  l'apui  duquel  elle 
fe  croyoit  plus  en  état  de  défendre  fon  petit  Etat ,  contre 
les  éforts  de  Mathias  Varane  (  Guichatdin  1.  8.  l'apellc 
Rodolfe  ,  )  qui  avoit  voulu  la  depoiiiller  de  Camcrino^ 
Mais  ce  que  ne  put  faire  Mathias  avec  le  l'ecours  de  Sciara 
Colonna ,  fe  fit  par.  le  Pape  Paul  III.  qui  dans  la  paffion 
extraordinaire  qu'il  avoit  d'élever  fa  famille,  redemanda 
Camerino  ,  comme  un  fief  dévolu  à  l'Eglife  ,  faute  d'hoirs 
mâles  ,  &  obligea  Guidobald  à  le  lui  céder  l'an  1559.  Il 
le  dona  à  foH  petit-fils  0£lavio  Farnefe ,  puis  le  retira  ,  pour 
le  réunir  au  Saint  Siège.  Le  Pape  Jule  lll.  l'en  détacha  , 
&  le  dona  à  Baudouin  del  Monte  fon  frère  ,  &  à  Fabien 
fon  fils ,  deftiné  pour  être  gendre  de  Côme.  Mais  en  1555. 
le  Pape  Paul  III.  retira  ce  Duché  de  leurs  mains  ,  en  leur- 
promettant  des  terres  d'un  aufli  grand  revenu ,  &  le  réunit 
au  patrimoine  de  l'Eglife. 

RODOLFE  IV.  qui  étoit  rentré  avec  Jule-Céfar  Va> 
rane  fon  coufin ,  dans  l'Etat  de  Camerino  ,  par  la  protecr 
don  de  François  Sforce  ,  mourut  en  1494.  &  laifTa  de  Ca^ 
mille  d'Ejl'ià  femme ,  fuivant  Sanfovino  ,  trois  fils ,  dont 
le  dernier  nomé  Fabrice,  fut  Evêque  de  Camerino. 
HERCULE  Varane ,  frère  aîné  de  Fabrice ,  fut  dé- 
poiiillé  de  la  part  qu'il  avoit  dans  le  Comté  de  cette  ville  , 
par  Jule-Céfar.  Il  fer  retira  à.  Ferrare  ,  &  fervit  dans  les 
troupes  d'Hercule  I.  d'Alfonfe  &  d'HercuIcL  II.  Il  obtint 
de  Paul  III.  l'inveftiture  du  Duché  de  Camerino  ,  &  fervit 
ce  Pontife  dans  la  guerre  qu'il  fit  à  ce  fujet  au  Duc  d'Urbin , . 
mais  il  n'en  put  obtenir  la-pofTeflîon.  Son  fils  aîné  MA-- 
THI  AS  Varane  entra  fort  jeune  au  fervice  de  la  France,, 
duquel  il  paflTa  à  la  folde  de  Charle  V.  puis  à  celle  des  Flo- 
rentins ,  qu'il  fervit  au  fiége  de  leur  ville  en  1 5?  29.  &  qui  le. 
mirent  dans  Pife ,  en  qualité  de  Capitaine  Général.  Le  refus . 
opiniâtre  ,  que  Catherine  Cibo  ,  Ducheffe  de  Camerino,. 
j&t  de  lui  doner  en  mariage  fa  fille  Julie  ,  fuivant  la  difpo— 
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Va  R  A  N  E  fîtion  de  fon  mari ,  lui  fit  prendre  la  réfolution  de  s'empa^ 
^  E        rer  par  force  de  cet  Etat ,  fur  lequel  il  avoit  d'ailleurs  des 

Came-  jj-gits  légitimes.  Il  gagna  des  habitans  de  la  ville  ,  qui 
^  '  ^°*  l'y  ayant  introduit  de  nuit ,  il  alla  trouver  la  DuchefTe  Ca- 
therine ,  &  tenta  d'abord  de  la  toucher  par  fes  prières , 
mais  voyant  qu'elles  ne  pouvoient  vaincre  fon  obftination , 
il  tira  fon  épée  ,  &  alla  fur  elle  avec  menaces  de  la  tuer , 
fi  elle  ne  lui  faifoit  remettre  entre  les  mains  Julie,  qui  étoit 
dans  la  forterelTe,  fous  la  garde  d'Arano-Cibo  Ufodimari  ; 
mais  Catherine  ,  fans  s'étoner  ,  lui  demanda  feulement  le 
tems  de  fe  préparer  à  la  mort ,  fe  mit  à  genoux  ,  &  lui  ten- 
dit le  col ,  pour  la  recevoir.  Mathias ,  qui  n'avoit  voulu 
que  l'intimider  ,  fut  déconcerté  de  cette  confiance ,  &  fc 
contenta  de  l'emmenef  "avec  lui ,  pour  l'enfermer  dans  quel- 
que prifon.  Mais  Catherine  s'étant  échapée  adroitement  de 
fes  mains ,  revint  dans  la  ville  ,  où  ayant  fait  prendre  dix- 
huit  de  ceux  qui  avoient  favorifé  l'entreprife  de  Mathias , 
elle  les  fit  pendre  aux  créneaux  des  murs  de  la  ville.  Il  mou- 
rut à  Ferrare  en  1 5  5  i .  &  laifla  un  fils  en  bas  âge  ,  nommé 
Hercule  II.  que  le  Duc  de  Ferrare  fit  élever  avec  foin. 
Mathias  avoit  trois  frères ,  favoir  ,  Fabrice  ,  Camille  ,  8c 
Pierre  Gentil  i  le  premier ,  qui  avoit  beaucoup  d'efprit  &  de 
goût  pour  les  fiences  ,  fut  Gamerier  du  Pape  Jule  II.  &  fut 
créé  Chevalier  de  l'Ordre  de  Chrijl  ^  par  le  Roi  de  Por- 
tugal ,  &  de  Saint  Taul  par  Paul  III.  qui  dona  l'Abaye  de 
Sainte  Marie  de  Ferrare  à  fon  frère  Camille  Varane.  Pierre 
Gentil  s'atacha  à  la  Maifon  d'Eft  ,  &  fervit  longtems  fous 
Hercule  II.  Duc  de  Ferrare  ,  qui  le  fit  Gouverneur  de  Ber- 
fello.  Sanfovin  dit ,  qu'il  fervit  Henri  II.  Roi  de  France  , 
dans  les  guerres  d'Italie. 
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CHAPITRE    XXI. 

Des  Seigneurs  ^^RAVENNE» 
de  la  Mai/on  ^^  P  O  L  E  N  TA. 


RAVENNE  ,  ville  de  la  Romagne ,  fut  fondée  ,  fcloa 
quelques-uns  ,  par  les  Sabins  ,  &  fuivant  d'autres ,  par 
les  habitans  de  Tneflalie  ,  dans  une  fituation  pareille  à 
celle  de  Venife  ,  fur  des  pilotis  ,  au  milieu  des  eaux  ,  &  fut 
longtems  le  principal  port  des  Romains,  fur  la  mer  Adriati- 
que ;  mais  la  mer  s'efl  retirée  à  deux  milles  de  là  ,  &  le  ter- 
rain autrefois  noyé  &  flérile  ,  efl  devenu  une  des  plus  belles 
campagnes  d'Italie.  Cette  ville  fut  le  féjour  de  Théodoric , 
Roi  des  Oftrogoths ,  &  de  fes  fucceffeurs  Rois  d'Italie. 
Après  la  deflrudion  du  Royaume  des  Oftrogoths ,  par 
Karfés ,  elle  fut  la  demeure  des  EXARQUES  ,  &  la  capi- 
tale de  lEXARCAT.  Exarque  *  veut  dire  un  Envoyé  ou 
Lieutenant  du  Prince  pour  gouverner.  Il  y  a  eu  des  Exar- 
ques dans  d'autres  lieux  qu'à  Ravenne ,  comme  en  Afri- 
que Gennadius ,  auquel  Saint  Grégoire  écrivit.  Les  Athé- 
niens ont  auiïl  eu  des  Exarques ,  comme  le  dit  Junius  Pol- 

*  Exarchus  id  autem  eft  ad  regendam  ,  j  principatu  ,  &  Exarchm  perinde  quafi  er: 
adminillrandamque  Italiam.  Hinc  Exar-  I  ipfo  principe  ,  aut  eju?  à  Littere  Legatus. 
^ittiii  idem    quod   tx  principe  feu.  ex  I  Kubtus,  H'ifi.  Riven,  l.  IV, 


Poli  NT  A", 
portoit  parti 
d'argent  Se  dç 
gueilles  à  l'ai- 
gle éployée 
de  l'un  en 
l'autre.  L'ar- 
gent du  fond 
a  droite. 


KuBeus  Hijl. 
Kavea.  l.  IF>. 
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PoxENTA  lux,  qui  étoieiit  les  Souverains  Magiftrats,  comme  àCartagc 
i>  E       lesSufferes.il  eft  confiant  par  le  témoignage  de  Jean  Curo- 

Havenne.  polate,  &  de  Thomas  Fazelius ,  très-dode  Ecrivain  deSici- 
le  ,  que  ceux  que  l'Empereur  Michel  le  Bègue  &  les  autres 
Empereurs  de  CP.  envoyèrent  pour  gouverner  la  Sicile, 
étoicnt  nomez  Exarques. 

Ce  fut  Longin  ,  qui  aporta  en  Italie  ce  nouveau  titre  ,' 
lorfqu'il  y  vint  relever  l'Eunuque  Narfés  vers  l'an  567.  ou 
568.  avec  ceux  à' Excellence  8c  de  très-Excellent ,  qu'on  do- 
noit  aux  Exarques,  Quoique  dans  les  anciens  monumens  de 
ce  fiécle  ,  on  ne  les  trouve  point  apellez  de  ce  nom  ,  mais 
par  tout  Préfets ,  cependant  les  lettres  de  Saint  Grégoire 
&  des  autres  ,  les  apellent  Exarques ,  dont  la  dignité  fuc- 
céda  à  celle  de  Conful ,  qui  ceffa  en  Italie,,  après  les  Confuls 
I^arfés  &  Bafile. 

LesExarqucs  deRavenne  exefçoierft  furRome  &  fur  toutes 
les  villes  que  les  Empereurs  Grecs  poïlédoient  en  Italie ,  l'au- 
torité fouveraine  au  nom  des  Empereurs ,  &  fe  croyoienc 
même  en  droit  de  fe  mêler  des  Elections  des  Papes.  Aftolfe, 
F.oi  des  Lombards ,  mit  fin  à  l'Exarcat  en  s'emparant  de 
Ravenne  vers  l'an  '/')ï.  fur  Eutychius  ,  qu'il  chaffa  d'I- 
talie. Aflolfe  ne  le  garda  pas  longtems  ;  Pépin  le  Bref, 
Roi  de  France ,  le  força  l'an  756.  à  lui  remettre  Ravenne 
&  l'Exarcat  ,  dont  il  fit  donation  au  Saint  Siège.  Voilà 
la  première  époque  de  l'agrandiffement  temporel  des  Papes , 
qu'ils  tienent  ainli  de  la  libéralité  de  nos  Rois.  Les  fuccef- 
feurs  de  Paul  I.  à  qui  Pépin  fit  ce  beau  préfent ,  que  Char- 
lemagne  confirma  en  y  ajoutant  de  nouveaux  bienfaits, 
n'ont  rien  oublié  pour  faire  valoir  cette  donation  ,  & 
pour  en  étendre  les  droits.  Le  Pape  Jule  II.  ocupa  fur  les 
François  en  1 5 12.  les  villes  de  Farme  8c  de  Plaifance ,  com- 
me faifant  partie  de  l'Exarcat  de  Ravenne.  »  Si  l'on  eût 
"  laiffé  faire  ce  Pontife  ,  il  auroit  en  cas  de  befoin  ,  fait 
»  dépendre  le  Piémont  entier  de  cet  Exarcat.  Cependant 

j.^'h  i'  '"  »  il  efl  de  notoriété  que  fon  diftrid:  ne  paffa  jamais  Mo- 

imi!  *  »  dene  ,  s'il  eft  vrai ,  qu'il  fe  foit  étendu  jufques-là.  Mais 
V  il  plaifoit  à  ce  Pape  d'y  comprendre  tout  ce  qui  étoit  de 
"fa  bienféancc  ,  &  c'étoit  fon  titre  ,  pour  s'emparer  des 
•'  terres  fur  lefquelles  il  n'avoit  point  de  droit ,  &  dont  il 

vouloir 
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Les  Seigneurs  de  RAVENNE,  de  la  Maifon  de  POLENTA. 


GUI  I.   de    POLENTA. 

A 


LAMBERT   de  Polenta,   t ',69.  Jeremias.  Alberic.  GautRediJ 


CUI    II.   dit  le  Jeune  Se  le  Grand  , 
Piéteur  de  Ravenne ,  1175.  -j-  1188. 


Gui  IH.  dit  Riiio  ,  t  eu  ïi93« 


BERNARDIN 

de   Polenta  , 
Piiitcur  de  Ravenne, 


B  A  N  N  I  N  o  , 

Préteur  de  Cervia  , 
t  C"  I32-J. 


o  s  T  A  s  I  o    I  I.  G  u  t    I  V. 

Préfet  de  Rnveime  ,  qii'Oftjfio 

fie  ij.Otlobrc  i  J45.  fit   tuer 

dp.  Lete  ou  Joyeitfi  ,  l'an  i3iî. 
tîllc  de  MnrcliL'fius 
Arculiosi  de  Forli. 


L  A  M  B  B  RT  .Prêteur 
&  Podcit.it  de  Ravenne, 
■fie  premier  Juin  13 16. 


GUI    V. 

dit  le  Jeune  &  le  Grand  , 

Préfet  de  Rave>me 

Se  de  Boulogne  , 

■f  en  1313. 


O  S  T  A  S  I  O   I. 

Préteur  de  Ravennc  , 

•)•  vers  l'an  x  307. 


A  T  I  U  s. 

L  E  o  N  ,  ép.  Savia  , 

tille  de  Jean 

Albéric. 


Françoifi ,  femme 
de  Malatesta, 

dit  ^IpfQ. 


Renaud, 

défigné  Archevêque 

deRavenne  ,&:  tue 

en  1311.  par  ion 

coufiii    OftaCo  IL 


-.A__ 


BERNARDIN  IL 

Seigneur 

de  Ravenne  , 

j  le  i.Mars  13Ç9. 

ép.  Monaldeca  , 

■fiirnomée  Cicina, 


Jeanne  , 

Abefle 

de 

Saint  André 

de  Ravennc, 

1373- 


GUI  \'l,  Se\^.  Ae  Ravenne, 

arête  par  les  fils  en  l  J90. 

ép.  Elife  d'EsT  , 

fille  d'Obizzon  III.      - 

Marquis  de  Ferrare. 


Jean 


III. 


Lambert 

t 
en  prifon. 


F0UEQ.UES. 


Samari- 
taine , 
ép.  Ant. 
delà 

SCALA    , 

1378. 


Bernardin  IV. 


Liejfe  , 

ép. 
François 

GONZA- 
GUE  ,  fils 

de  Gui. 


OSTA- 

sio  m. 


Lam- 
bert ly. 

1 

le  28. 

Oftobre 

13JS. 


Samaritaine, 


.-A__ 


BERNARDIN  III. 

.S'cig.  de  Ravenne  , 

ép.  i".  Lucie 

de  la  S  c  A  1  A  ,  fille 

de  Caafignorio  , 

■f  en  1334. 

1".  Léonore 

àe  Caretto  ,  13P3. 

Gt;i    VIT, 


O  P  I  Z  ZON, 

Seigneur 

de  Ravenne  , 

|le  15.  Fév.1431. 

ép.  i".  Alifie. 

i".  Eliz-abeih 

Malatesta 

de  Cefene. 


Ostasio  IV. 

t  le  H- 

Mars   1396. 

ép. 

Catherine 

de 

Caretto. 


AZON 

& 
Pierre 

de 
Polenta. 


AlDRÛVANDIN, 

que  fon  frère 
Opizzon 
fie  tuer. 

Aide  ,    femme 

de  Gilbert 

P  I  o. 


Angli- 

CUS  , 

Pcoto- 

notaire 

Apoft. 

tcfta 

en 

1400. 


Confiance , 
ép. 
Jaque 
Carrare, 
Seigneur 
de  Fadoiië. 


BéatriXy 

ép. 

Albéric 

Barbi.\no, 

Comte 
de  Cimio  , 

&   de 
Converfano. 


Sicine  » 
ép.  en 

Fév.i3P3. 
Gentil 

Varane , 
fils 

duC.  de 

Camerino. 


-^A_ 


I    OSTASIO    V.   dernier  Seigneur  de  Ravenne  , 

ép,  i".  Confiance,  fille  de  Loiiis  Mei. corati 

de  Fermo  ,  141  S.  7  145I.  2".  Genevre  Mantredi, 

fille  de  Jean  Galeas  ,  Seigneur 

de  Fayenca  ,  I4}Z. 


Flife  ,  femme 

de  Jean  Pic, 
fils  de  Marc  ,       ép. 

Comte  de  la 

Mirandfle. 

Rrr 


Cajfandre  , 

fille  naturelle  , 

Loiiis    R  A  L  I  R  A 

Jurifconfulte 

de  Rave/me, 
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PoiENTA  »  vouloir  fe  faire  le  maître.  Il  foutenoit  donc  que  cet  Exar- 

D  E        »  car  s'étcndoit  jufqu'aux  Alpes ,  par  la  droite  du  Pô.  Quand 

Ravenne,  „  Jes  François  eurent  abandoné  y^,  il  envoya  même  un 

"  Comiffaire  pour  recevoir  la  place  en  fon  nom  ,  comme 

"  une  ville  de  l'on  Exarcat  de  Ravenne,  mais Sforce  le  pré- 

»  vint ,  &  s'en  mit  en  pofTeflion. 

Le  long  diférend  qu'il  y  eut  entre  les  Empereurs  Germa- 
niques ,  &  les  Papes ,  dont  les  uns  cherchoient  à  fe  main- 
tenir dans  leurs  droits ,  que  les  autres  vouloient  s'aproprier , 
divifa  les  villes  d'Italie  en  deux  faâions  des  Gibelins  &  des 
Guelfes.  Leur  animofité  égale  à  celle  des  Chefs  pour  lef- 
quels  elles  combatoient ,  remplit  l'Italie  de  meurtres ,  d'in- 
cendies ,  &  de  Tyrans  ,  dans  lefquels  ces  voyes  de  ven- 
geances étoient  autorifées ,  d'abord  qu'elles  étoient  couver- 
tes du  prétexte  ou  de  la  gloire  de  l'Empire ,  ou  de  l'inté- 
rêt du  Saint  Siège. 
"RuheuiWft.  La  ville  de  RAVENNE  étant  une  des  plus  confidéra- 
de  R/iveniie  j^j^^  ^  £j-j.  ^^^^  ^^^  jg^  pji^^  expoiccs  à  CCS  malhcurs ,  tou- 
jours fatalement  atachez  à  la  viftoire  de  l'un  ou  de  l'autre 
parti.  Les  Traverfaxio  &  les  Vhertini ,  deux  familles  rivales 
en  puiffance  &  en  ambition  ,  s'en  difputerent  quelque  tems 
la  polfelTion  ,  &  toujours  aux  dépens  de  leurs  concitoyens. 
La  première  ,  furtout ,  étoit  anciene  &  illuftre  ;  elle  décen- 
doit  d'un  Faul  TR  AVERSARIO,que  l'on  trouve  qualifié 
Bue  dans  le  X,  fiécle.  L'an  1 1  1 2,.  la  Comteffe  Mathilde ,. 
fille  de  Béatrix  &  de  Boniface  ,  dona  en  mariage  fa  nièce 
Marfilie  ,  comme  le  raporte  Ferrettus  de  Franchino  ,  à 
Guillaume  TRAVERSARIO  ,  fils  de  Pierre.  De  ce  ma- 
riage décendoit  PIERRE  Traverfario  ,  IV^.  du  nom  ,  qui 
furpaffa  tous  fes  ancêtres  en  puifiTance  &  en  mérite.  L'an 
1218.  ayant  afl'emblé  fes  amis  ,  furtout  les  Mainarài  ,  il 
chafTa  de  Ravenne  ,  le  premier  Odobre  ,  Ubertini  avec  fes 
partifans  ,  &  s'empara  de  la  Seigneurie  de  cette  ville.  \3n 
mois  après ,  Ubertini  aidé  du  Comte  Roger  ,  fils  de  Gui 
Guerra ,  de  Bonconte  de  Feltri ,  &  de  Boniface  de  Caftra- 
cariano  ,  ataqua  &  prit  Britinorio  ,  en  chafla  les  amis  de 
Traverfario  ,  &  étant  rentré  dans  Ravenne  ,  y  fit  rafer 
les  Maifons  des  Mainardi.  Deux  ans  après  ,  l'Evêque  de 
Spire  ,  Chancelier  de  l'Empereur ,  vint  en  Italie ,  &  récon- 
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cîlia  les  deux  partis.  Pierre  Travcrfario  conferva  l'on  crédit  Poif.ma 
&  fon  autorité  fous  le  titre  de  Préfet  de  Ravenne,  Il  mou-  "  e 
rut  le  24.  SeptciTibrc  122c.  craint  &  rei'pcdté  dans  tout  le  Ravenne. 
pays^  comme  témoigne  Guillaume  Duranti.  Sa  grandeur 
dame  lui  avoir  fait  doncr  le  lurnom  de  Magnanime  ,  &  il  en 
dona  des  preuves  des  fa  jeuneflc.  Othon  ,  Comte  Palatin  , 
ayant  mis  la  main  fur  fon  pcre  Guillaume  Travcrfario  ,  il 
fejetta  fur  Othon  ,  &  le  tua.  PAUL  Traverfario  fuccéda 
à  fon  père  dans  la  Préfedure  &  Duché  de  Ravenne  ,  c'eft 
fous  ces  titres  qu'il  ell:  nomé  dans  la  Bibliothèque  Urfine. 
Il  eut  auffi  la  Prêture  de  cette  ville ,  &  fe  trouva  en  1 227. 
à  l'affemblée  de  Crémone  ,  indiquée  par  l'Empereur  Fré- 
déric II.  Pendant  l'ablcntc  de  ce  Prince  ,  que  le  Pape 
avoit  adroitement  engagé  à  aller  faire  la  guerre  en  Syrie  , 
le  Pape  établit  Gouverneur  de  tout  l'Exarcat ,  Jean  ,  Roi 
d'Acre  ,  &  par  le  fecours  des  Boulonois ,  chalfa  de  Ra- 
venne les  Miniflres  Impériaux  l'an  1238.  Paul  Traverfario  , 
qui  voyoit  que  le  parti  des  Guelfes  avoit  le  deflous ,  fit  un 
Traité  avec  Grégoire  de  Montelongo,  Légat  du  Pape  à 
Boulogne  ,  &  étant  entré  dans  la  ligue  des  Vénitiens ,  des 
Boulonois  &  des  Mantoiians  ,  il  aida  à  chafler  de  Fer- 
rare  Salinguerra  Torelli  ,  qui  fut  pris  l'an  1240.  &  conduit 
à  Veniie  ,  où  il  mourut  âgé  de  quatre-vingt  ans.  Paul  Tra- 
verfario mourut  le  i  o.  Juillet  de  la  même  année.  Son  fils 
GUILLAUME  II.  lui  fuccéda  dans  la  Préfefture  de  Ra-  r„^,,,,  ;.^, 
venne,  que  l'Empereur  Frédéric  de  retour  de  Syrie  reprit,. 
&  en  chaffa  tous  les  Guelfes.  Le  Cardinal  Ubaldini ,  Lé- 
gat du  Pape,  vint  l'an  1248.  dans  la  Romagne ,  pour  la 
loumettre  ,  &  le  fit  avec  tant  de  fuccès ,  qu'il  reprit  en- 
tr'autres  Cefene  &  Ravenne ,  où  l'Archevêque  Thederic  fut 
rétabli  avec  les  exilez.  Le  Légat  pour  affurer  davantage  la 
tranquillité  de  la  ville  ,  relégua  dans  la  Poiiille  Guillaume 
Traverfario,  &  yiyella ,  fille  de  Paul,  qui  avoit  le  plus  grand 
crédit  dans  la  ville. 

L'abaiffemcnt  des  Traverfario  fit  la  grandeur  de  la  fa- 
mille de  POLENTA  ,  qui  s'éleva  fur  leurs  ruines  à  la  Sou- 
veraineté de  Ravenne.  Cette  famille  n'eut  d'abord  que  de 
foiblcs  comencemens.  Elle  étoit  originaire  de  la  ville  de 
Polenta  ,  qui  n'eft  pas  éloignée  de  Ravenne.  Les  Polenta 
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PotENTA  y  étoient  fîmples  citoyens  ,  bien  loin  d'en  être  les  fonda- 
D  E       reurs  ou  les  Seigneurs;  mais  étant  devenus  riches ,  ils  en 
Ravenne,  firent  l'aquifition ,  &  en  prirent  le  nom.  Leur  Auteur. &  le 
premier  que  l'on  conoiffe  ,  efl  G  u  i  de  Polenta  ,  qui  laifla 
entr autres  enfans  ,  Lambert  &  Alberic.  Ces  deux 
frères  eurent  chacun  un  fils  du  nom  de  Gui ,  qui  aquirent 
à  bail  amphithéotique  de  l'Abé  de  Saint  Jean  l'Êvangelille 
de  Ravenne ,  la  ville  de  Polenta.  Gui,  fils  de  Lambert, 
ennuyé  de  la  vie  bourgeoife  &  de  l'emploi  de  Procureur  de 
l'Archevêque  de  Ravenne ,  que  fon  père  avoir  auflî  exercé , 
conçut  des  deffeins  plus  ambitieux.  Les  troubles  que  les 
Partifans  des  Traverfario  excitèrent  dans  la  ville,  favori- 
ferent  fon  ambition  ,  &  la  part  qu'il  eut  à  la  viâoire  rem- 
portée fur  les  féditieux  ,  lui  aquit  un  tel  crédit ,  qu'il  s'em- 
para de  toute  l'autorité  dans  la  ville  ,  d'où  il  fit  chalfer , 
l'an  1275.  hs  Traverfario ,  &  tous  ceux  qui  pouvoient  lui. 
être  contraires.  Il  laiffa  quatre  fils ,  qui  héritèrent  de  foa 
autorité  ,  &  la  foutinrent  par  leurs  quaîitez  :  ils  lé  rendi- 
rent fi  confidérables  ,  que  tous  leurs  voifins  recherchèrent 
leur  amitié. 

BERNARDIN  ,  fils  aîné  de  Gui ,  comanda  avec  gloire 
les  troupes  de  l'Eglife  ,  &  fut  élu  Préiet  de  la  ville  de  Mo- 
dene  ,  &  Prêteur  de  celle  de  Cervia.  Ces  digr^itez  ,  fans  la 
Souveraineté ,  ne  fatisfaiioient  pas  fon  ambition  ,  il  tâcha 
de  joindre  l'une  avec  l'autre  ,  au  moyen  des  alliances  qu'il 
fit  avec  Obizzon  d'Efl ,  mais  il  ne  put  réiifilr  que  dans  la 
ville  de  Cervia,  dont  il  fe  rendit  le  maître  abfolu  dans 
le  tems  de  la  mort  de  l'Empereur  Albert.  Pendant  qu'il 
étoit  allé  à  Cefene ,  dont  il  avoir  été  élu  Prêteur  &  Préfet  l'an 
1 3  09.  en  place  du  Comte  de  Glazolo ,  qui  en  fut  chafic ,  les- 
Ricoli  ,  les  Zaccari ,  &  les  Matalcuti  excitèrent  dans  Cer- 
via un  foulévement  du  peuple ,  pillèrent  fa  maifon  ,  &  arê- 
terent  fa  femme  &  fon  fils.  Mais  Robert ,  Roi  de  Naples,. 
auquel  il  avoir  été  toujours  fidèlement  ataché  ,  le  vengea. 
de  cet  atentat. 

LAMBERT  &  OSTASIO  ,  frères  de  Bernardin  ,  fu- 
rent créez  en  1297,  Prêteurs '&  Podeilats  de  Ravenne  ,  oà 
ils  gouvernoicnt  avec  un  pouvoir  prefque  abfoiu  :  car  quoi- 
que le  Sénat  de  Rayenne  fe  fdt  confervé  le  droit  de  nomer 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE,      foi 

les  Magiftrats',  les  Polenta  avoîent  toujours  le  crédit  d'en  Polenta 
augmenter  ou  d'en  diminuer  le  nombre  félon  leur  volon-       ^  ^ 
té  ;  &  enfin  la  Prèture  ,  de  fcmeflre  qu'elle  étoit  entre  le  Ravenne. 
Sénat  de  Ravenne  Se  les  Polenta  ,  lut  donée  à  perpétuité 
à  Lambert ,  auquel  le  Sénat  aiFigna  certains  revenus  ,  mais 
à  cette  condition  ,  qu'il  ne  pouroit  fortir  de  la  vUlc  ,  ce 
qu'il  fit  modérer  dans  la  fuite  ,  de  forte  qu'il  lui  étoit  per- 
mis de  s'abfenter  pour  les  intérêts  de  la  République.  Le 
Pape  Clément  V.  dans  une  Lettre  qu'il  écrivit  à  Lambert , 
fe  fcrvit  de  ces  termes  :  Nobilttatem  tuam  rogamus.  Lambert 
aquit  de  grandes  richeflcs  ,  &  illuftra  le  nom  de  Polenta  , 
que  fon  père  avoit  tiré  de  l'obfcurité  y  &c  fes  neveux  qu'il 
inflitua  par  fon  teflament  fes  héritiers  ,  encouragez  par 
l'exemple  de  leurs  voifins  &  par  l'abfence  du  Pape  ,  s'é- 
levèrent jufqu'à  la  Souveraineté. 

Lambert  avoit  légué  la  moitié  de  fa  fuccelTion  à  OSTA- 
SIO  IL  fils  de  Bernardin  ,  &  l'autre  moitié  par  égale  por- 
tion à  G  ui  V.  dit  Novello  ,  &àRENAUD,fils  d'Oflafio. 
Ils  partagèrent  entre  eux  le  Gouvernement  de  Ravenne ,  & 
en  difpoierent  ,  comme  faifant  partie  de  la  fuccefiion  de 
leur  oncle.  Oftafio  ne  s'acomoda  pas  de  ce  partage  ,  il  fe 
défit  l'an  1 322.  de  Renaud  ,  qui  étoit  défigné  Archevêque 
de  Ravenne  ,  &  chafla  en  même  tems  de  la  ville,  Gui  No- 
vello ,  qui  fe  retira  à  Boulogne  ,  où  il  mourut  peu  après 
digne  d'un  meilleur  fort.  Celui  de  fon  oncle  B  a  n  n  i  n  €>• 
eut  encore  quelque  chofe  de  plus  trifte.  Etant  Prêteur  de 
la  ville  de  Cervia  ,  dont  fon  neveu  Oflafio  étoit  en  même 
tems  Préfet ,  il  en  avoit  chaiTé  un  certain  Bertholin  Vec- 
cario.  CeluL-ci ,  à  Tinfligation  d'Oftafio  ,  rentra  dans  la 
ville  ,  &  porta  le  peuple  à  la  révolte.  Bannino  ,  au  bruit 
du  tumulte  ,  prit  le  parti  de  fe  retirer  de  la  ville  avec  fon 
fils  Gui  IV.  mais  Oflafio  les  ayant  fait  pourfuivre  ,  ils 
furent  arêtcz ,  &  inhumainement  maffacrez  par  fon  ordre 
l'an  ijaj,  ou  1326.  C'eft  par  ces  voyes  iniques  qu'Oflafio 
demeura  feul  le  maître  dans  Ravenne  ,  dont  il  fut  dans  la 
fuite  déclaré  Capitaine  &  Préfet.  Il  fe  fit  le  i  j.  Juillet  1 343. 
un  Traité  d'acord  avec  le  Légat  du  Pape  ,  par  lequel  il  fut 
dit  qu'Oftafio  nomcroit  les  Prêteurs  de  la  ville  ,  &  que  le 
Légat  qui  étoit  à  Boulogne  les  confirœeroit.  Oftafio  s'em- 
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PoiEMXA  para  aulli  de  la  Seigneurie  cle  Cervia  ,  &  comcnça  à  gou- 
»  B  verner  Ravenne  avec  plus  d'autorité ,  en  éloignant  ou  fai- 
Ravenne.  f^j^j.  p^j-jj.  j-Qyj  les  citoyens  de  la  faâion  contraire.  Il  lailTa 
trois  fils ,  aufquels  il  partagea  fon  autorité. 

BERNARDIN  II.  eut  Ravenne ,  Pandolfe  eut  Cer- 
via, &  Lambert  demeura  fous  la  protedion  de  fes  frè- 
res. Les  deux  derniers  qui  demeuroient  à  Cervia  réfolurent 
de  dépoliiller  leur  aîné  ,  &  de  lui  enlever  Ravenne.  Pan- 
dolfe lui  envoya  dire  que  Lambert  étoit  très-dangereufe- 
ment  malade  d'une  chute  de  cheval ,  &  que  s'il  vouloit  lui 
parler  ,  il  avoit  peu  de  tems  à  perdre.  Bernardin  acourut  à 
Cervia  ,  où  il  ne  fut  pas  plutôt  arivé  ,  qu'il  fut  arête  le  2. 
Avril  I J47.  &  mis  en  priibn.  Le  lendemain  Pandolfe  alla 
fe  préfenter  à  la  porte  de  Ravenne  avec  un  des  amis  de 
Bernardin  ,  &  ayant  été  reçu  dans  la  ville  ,  fc  fit  proclamer 
Seigneur  de  Ravenne.  Cependant  Malatefta  de  Rimini  , 
qui  avoit  du  crédit  fur  fon  efprit ,  lui  ayant  fait  voir  l'in- 
dignité de  fon  procédé  ,  l'engagea  à  remettre  fon  frère  en 
liberté  ,  les  réconcilia  ,  &  fit  un  acord  entre  eux  ,  qu'ils 
gouverneroient  Ravenne  &  Cervia  avec  une  égale  autorité. 
Mais  leur  union  ne  dura  qu'autant  de  tems  qu'il  en  fallut 
au  relTentiment  de  Bernardin  ,  pour  fe  préparer  à  la  ven- 
geance ,  &  à  la  première  ocafîon  ;  il  fit  arêter  fes  frères , 
(le  13.  de  Septembre  ,  )  &  enfermer  dans  la  fortereffe  de 
Cervia  ,  où  ils  moururent ,  confumez  par  le  chagrin  d'une 
longue  captivité. 

Bernardin  fit  des  aquifitions  ,  qui  augmentèrent  beau- 
coup fa  nouvelle  Principauté.  Il  acheta,  l'an  1353.  pour 
350.  livres  d'argent  de  Ravenne  ,  la  partie  des  villes  de 
•  Cullianello  8c  de  Polenta  ,  qui  apartenoit  à  François  de  Po- 
lenta ,  fils  de  Baldo  de  Polenta  ,  petit-fils  d'Hiremias  ,  & 
ariere-petit-fils  de  Gui  de  Polenta  ,  dit  Ritio  ,  &  la  même 
année ,  Samaritaine  ,  fille  d'Oftafio  de  Polenta  ,  qualifié 
Chevalier ,  lui  vendit  pour  quatre  mille  ducats  fon  hérédité 
&  tous  fes  droits.  Il  aquit  aufli  de  François  Ordelaffo  ,  fils 
de  Sinibald ,  Préfet  de  Forli ,  le  droit  qu'il  avoit  fur  le 
territoire  de  Cannutio  ^  &  acheta,  l'an  13J9.  de  Marc  & 
d'André ,  Comte  de  Cunio  ,  la  ville  de  Fufignam ,  que 
fon  fils  Gui  de  Polenta  leur  rendit  avec  Donigalia  ,  à  cer- 
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raines  conditions,  cntr'autrds ,  que  les  Comtes  de  Cunio  Polunta 
lui  envcrroient  tous  les  ans  un  oifcau  de  proye  8c  deux        d  u 
chiens  de  chaffe.  Bernardin  ,  qui  prenoit  le  titre  de  Seigneur  Raven.nf. 
^  Dcjcnfcur  de  Ravennc  ,  de  Cervia ,  de  Polenta  ,  de  Meljli  & 
de  Cullianello  ,  mourut  le  2.  Mars  1 5  59.  homme  ,  comme  le 
dit  Mathieu  Villani ,  perdu  de  débauche  ,  d'un  efprit  fé- 
roce &  cruel  ,  à  qui  il  croit  également  dangereux  de  paroî- 
tre  riche  &  vertueux.  Il  laiiïa  de  grandes  richeffes  qu'il 
avoit  amaflces  par  fes  exadions ,  ious  prétexte  de  payer 
la  redevance  annuelle  au  Saint  Siège. 

Son  fils  GUI  VI.  qu'il  avoit  crée  de  fon  vivant  Prêteur  j^,.i„^^  /  g 
de  Ravenne  ,  lui  fuccéda  &  ne  l'imita  pas  5  fa  douceur  , 
fon  afabilité  repeuplèrent  bientôt  la  ville  ,  que  la  conduite 
de  Bernardin  avoit  rendue  prcfque  déferre.  Il  aida  le  Légat 
Gilles  Carrillo  à  reprendre  Bologne ,  que  poffcdoit  Olepc 
Vifconti ,  &  dillipa  en  1 361.  les  troupes  de  Bernabon  Vii- 
conti  ,  Seigneur  de  Milan,  qui  vouloit  s'emparer  de  cette 
ville.  L'atachement  de  Gui  aux  intérêts  du  Saint  Siège  fut 
loiié  publiquement  par  le  Légat ,  &  en  récompenfe  de  fei- 
fervices  ,  le  titre  de  Vicaire  de  l'Eglife  &  de  Ravenne  ,  qu'il 
prit  après  la  mort  de  fon  père  ,  lui  fut  confirmé  l'an  1 364. 
avec  concefîion  de  plufieurs  privilèges. 

La  pefte,  qui  ravageoit  Ravenne  i:-n  i  389.  ayant  obligé 
Gui  de  Polenta  d'en  fortir  avec  un  grand  nombre  d'habi- 
tans  ,  Galeot  Malatefla  crut  cette  ocafion  favorable  pour 
s'emparer  de  cette  ville ,  &  dans  ce  dcffein  il  affembla  un. 
grand  nombre  de  gens  >  mais  Gui ,  informé  de  fa  marche  , 
retourna  promptement  à  Ravenne ,  repoufla  Malatefla  avec 
une  perte  confidérable  ,  &  fit  pendre  tous  ceux  qui  tombè- 
rent entre  fes  mains.  Cependant  Galeot  lui  enleva  Polen- 
ta ,  Cullianello  &  Cervia.  Le  mauvais  naturel  de  trois  de 
fes  fils  ,  favoir  ,  Opizzon,  Ostasio  &  Pierre^ 
iTiit  le  comble  au  malheur  de  cet  infortuné  père  ;  ils  l'ar- 
rêtèrent l'an  1 390.  &  le  laifferent  mourir  en  prifon.  Ils  par- 
tagèrent avec  leurs  autres  frer^-s  la  fucceffion  paternelle. 
Oftafio  en  joUit  peu  d'années ,  &  mourut  l'an  1 396. 

L'an  1404.  PIER.RE  de  Polenta  alla  fervir  les  Véni- 
tiens ,  dans  la  guerre  qu'ils  faifoient  à  François  Carrara  , 
Prince  de  Padoué  ,  &  fon  frère  OPIZZON  allant  joindre 
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PoxENTA  leur  armée  ,  tomba  dans  une  embufcade  ,  fut  pris  &  mené 
»  E  à  Padouë  ,  où  il  fut  traite  très-durement.  Lorfque  les  Vc- 
E.AVENNE.  nitiens  fe  furent  rendus  maîtres  de  la  ville  ,  ils  lui  ren- 
dirent la  liberté ,  &  le  déclarèrent  Sénateur  avec  fa  pof- 
térité.  Il  y  en  a  qui  difent  que  Pierre  fut  aufli  pris  ,  & 
qu'il  mourut  en  prifon. 

Opizzon  de  retour  à  Ravenne,  fe  trouva  feul  partager 
le  gouvernement  avec  ALDROVANDIN  fon  frère ,  tous 
les  autres  étant  morts ,  &  il  fe  défit  de  ce  dernier  pour  n'a- 
voir plus  de  compagnon.  Voici  les  titres  qu'ils  prenoient , 
au  raport  de  Rubeus.  Opizzon&  ALDROVANDiNde 
POLENTA  y^^r^j  ,  Vicaires  Généraux  four  le  temporel  de  la 
Sainte  Eglije  Romaine  ,  de  Ravenne  ^  de  fon  difirict ,  Reéîeurs , 
Trotecteurs ,  Gouverneurs  ^  Défenfeurs  de  la  ville  de  Ravenne  , 
de  toutes  les  perjones  ,  ^  de  fon  dijhiéï: 

Cette  conduite  d'Opizzon  ne  préfageoit  pas  beaucoup 
de  douceur  à  ceux  qui  dévoient  vivre  ious  fon  obéifTance  ; 
mais  par  un  changement  heureux  ,  il  fe  conduifit  toujours 
depuis  d'une  manière  humaine  &  équitable  ,  plus  atentif  à 
fe  faire  aimer  ,  qu'à  fe  faire  craindre.  Opizzon  voyant  les 
troubles  dont  l'Italie  étoit  remplie  ,  demanda  la  proteftion 
de  Thomas  Mocenigo ,  Doge  de  Venife.  L'Archevêque 
de  Ravenne  lui  repréfcnta  qu'il  devoit  plutôt  demander 
celle  du  Pape  ,  puifqu'il  prenoit  le  titre  de  Vicaire  de  l'E- 
glife  ,  mais  l'embarras  où  étoit  lui-même  le  Pape  à  fe  dé- 
fendre contre  Ladiflas  ,  Roi  de  Naples  ,  lui  fit  préférer  au 
confcil  du  Prélat ,  le  fentiment  de  Charle  Malatefla  ,  Gé- 
néral des  Vénitiens.  Le  Sénat  envoya  à  Ravenne  l'an  14 14. 
deux  Sénateurs  en  qualité  de  Prêteurs ,  pour  aider  Opiz- 
zon de  leurs  confeils  ;  ce  qui  lui  procura  une  grande  tran- 
quillité le  refte  de  fes  jours  ,  qui  finirent  le  a  5 .  Février 

Ï43I- 

Son  fils  OSTASIO  V.  lui  fuccéda  à  l'âge  de  vingt-un 
ans ,  &  eut ,  l'année  fuivante  ,  l'honeur  d'être  fait  Cheva- 
lier de  la  main  de  l'Empereur  Sigifmond  ,  qu'il  reçut  à 
"Rubeus  l.  7.  ï^avenne.  Il  entra  ,  l'an  143  5.  dans  la  ligue  que  les  Véni- 
tiens firent  avec  les  Florentins  ,  pour  s'opofer  aux  delfeins 
ambitieux  de  Philipe-Marie  Vifconti ,  Duc  de  Milan.  Ni- 
colas Piccinino  ,  Général  du  Duc  ,  étant  entré  en  1438. 
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•clans  la  Romagnc  ,  envoya  demander  à  OftaHo  une  con-  Poifnt\ 
tribucion  de  crois  mille  écus  d'or.  On  la  lui  rcfufa  ,  ce  qui       »  e 
détermina  Piccinino  à  s'aprocher  de  la  ville  pour  en  faire  Ravennf. 
le  fiége.  Oflalio  intimidé  à  fon  aproche,  oublia  les  confcils 
que  ion  père  lui  avi^t  donez,  de  ne  jamais  fe  leparer  des  Vé- 
nitiens ,  &  ligna  avec  Piccinino  un  Traité  par  lequel  il  rc- 
-nonçoit  à  leur  alliance  ,  &  le  mectoit  fous  la  protection  du 
Duc  de  Milan  ,  de  la  part  duquel  il  reçut  garnifon  dans  fa 
ville  ,  où  il  fit  éfacer  par  tout  les  armes  de  Saint  Marc  , 
leur  fubflituant  celles  de  Vifconti.  Il  dona  à  Piccinino  trois 
mille  ccus  d'or  ,  &  pour  fiiire  rentrer  cette  iommc  dans  fes 
coffres  i  il  mit  une  taxe  fur  les  habirans ,  &  la  fit  exiger 
-avec  une  dureté  ,  qui  acheva  de  lui  aliéner  les  efprits.  Les 
Partilans  que  les  Vénitiens  avoient  dans  la  ville  profitèrent 
de  cette  difpofition  des  efprits ,   pour  les  gagner  en  faveur 
-du  Sénat ,  Se  l'on  prit  de  il  juftes  mefures ,  que  Donati ,  Gé- 
néral des  Galères  de  la  République  ,  fut  introduit  dans  Ra- 
venne  ,  par  la  porte  Anaflafie  ,  en  chafl'a  la  garnifon  Mi- 
lanoiie ,  &:  y  arbora  les  étendarts  de  Saint  Marc.  Oflafio 
le  reçut  avec  démonftration  de  joye  ,  &  lui  dit  que  la  né- 
cefllté  feule  l'avoic  obligé  à  fe  foumettre  tiu  Vifconti.  Do- 
nati parut  recevoir  fes  excufes ,  &:  l'afl'ura  que  la  Républi- 
que ne  cherchoit  que  l'amitié  d'une  ville  alliée  &;  la  fienne, 
&  de  pourvoir  à  leur  fureté-  réciproque.  Peu  après ,   on 
envoya  des  perfones  du  corps  du  Sénat ,  pour  gouverner 
avec  Oftafio  ,.  qui  ne  faifoit  rien  que  par  leurs  confeils. 
Mais  il  négligea  ceux  de  fes  amis  ,  qui  vouloient  qu'il  ne 
préférât  point  le  plailîr  de  la  chalTe  &  des  chevaux  aux 
foins  du  Gouvernement ,  &  que  rapellant  tous  les  exilez  , 
il  s'apliquàt  à  gagner  l'amitié  des  citoyens ,  pour  s'en  faire 
un  rempart  contre  les  entreprifes  du  Sénat.  Cependant  on 
le  rendit  fu'{'pe£t ,  d'être  fecretcment  dans  les  intérêts  du  Duc 
de  P/Iilan  ,  &  contre  l'avis  de  ceux  qui  lui  tltoient  atachez  , 
il  s'en  alla  à  Vcnife ,  pour  diffiper  les  foupçons  du  Sénat. 
Pendant  fon  abfence  ,  les  citoyens  dégoûtez  de  fon  Gou- 
vernement ,  réfolurent  de  fe  foumettre  entièrement  à  la  Ré- 
publique ,  &  le  jour  de  la  Saint  Mathias  de  l'an  1441.  le 
peuple  proclama  Saint  Marc  &  le  Sénat ,  &  députa  à  Ve- 
nife    pour  lui  ofrir  la  Seigneurie  de  leur  ville  ,  aux  condi- 

Sff 
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D  E 

Ravbnîje. 
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tions  qu'Oflafio ,    fa  femme  &  fes  enfans  feroient  relé- 
guez ,  Se  que  leur  Archevêque  feroic  fa  réfidence  à  Ra- 
venne  ;  qu'orr  retireroit  Bagnacavalco  des  mains  du  Mar- 
quis d'Elt  ,  qui  la  tenoit  en  engagem.ent  ;  qu'on  détrui- 
roit  les  Salines   proche  de  Ravenne^   qui  corompoienr 
l'air  5  que  l'on  vendroit  les  biens  d'Oflafio  &  ceux  de  fa 
femme  ,  pour  en  éfacer  la  mémoire.  Le  Doge  François  Fof- 
earo  &  le  Sénat  acceptèrent  les  ofres  &  les  conditions  des 
habitans  de  Ravenne.  Oftafio  fa  femme  &  i<i.s  enfans  fu- 
rent reléguez  en  Candie ,  avec  une  pcnfion  de  800.  écus 
d'or  ,  &  peu  après ,  la  mort  mit  fin  à  leurs  malheurs.  C'efl 
■jainû  que  finit  la  famille  des  Polenta. 
^ubiuii,  8.      Les  Vénitiens  poflTéderent  Ravenne  jufqu'au  comence- 
ment  du  XVI.  fiécle  ,  que  défaits  à  Ja  bataille  de  la  Giera- 
d' Adda  ou  d'Agnadei ,  par  les  alliez  de  la  Ligue  de  Cam- 
brai ,  ils  firent  Ta  paix  l'an  1 5;  10.  avec  Jule  II.  &  le  déta- 
chèrent de  la  Ligue  en  lui  reftituant  entr'autres ,  Ravenne  y 
que  ce  Pontife  réunit  au  Saint  Siège. 
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CHAPITRE    XXII. 

Des  Seigneurs  deKlUll<il  ,  àe  CESENE, 

de  PESARO  &  de  FANO  ,  de  la  Maifon 

di  MALATESTA. 


LA  Maifon  de  MALATESTA  ,  qui  a  poffédc  pen- 
dant plus  de  deux  fiécles  la  Seigneurie  des  villes  de 
Rimini ,  Pcfaro  ,  Ceiene  ,  tire  ion  origine  ,  luivant  Vol- 
rerran  ,  dans  le  VI.  livre  de  fa  Géographie ,  d'un  Seigneur 
Allemand  ,  qui  ayant  iuivi  l'Empereur  Othon  III.  en  Ita- 
lie ,  fut ,  en  récompenfc  de  fes  fervices ,  établi  Vicaire  de 
rtmpire  à  Rimini ,  &  obtint  de  ce  Prince  pluHeurs  privi- 
lèges. Cependant  on  ne  trouve  dans  les  Hifloriens  aucune 
mention  de  cette  famille  ,  jufqu'au  comenccnicnt  du  XIII. 
fiécle  :  leroit-il  croyable  qu'étant  dès-lors  fi  confidérablc  , 
elle  ïixi  demeurée  pendant  200.  ans ,  enfevelie  dans  un  pro- 
fond oubli  r  Eneas  Silvius,  ou  le  Pape  Pie  II.  1.  10.  &  Dan- 
te alTurcnt  que  cette  famille  étoit  originaire  du  château  de 
Verruchio  ,  dans  le  Diocefe  de  Rim.ini.  Cependant  Sanfo- 
vino  aime  mieux  s'en  raporter  au  fentiment  de  Baldc  de 

Siïij 


Maiatista 

porte  écartelé 
au  1.  &  4.  de 
(inople  à  trois 
têtes  d'or. 

Au  1.  &  3. 
bandé  de  fir 
pièces  ,  trois 
d'a2ur,&  trois 
échiquetées 
d'argent  ic  de 
gueules. 


5  or  ■ 


Trahie. 


MA  I  S  0  N 
Les  Seigneurs  de  RI  MINI,  de  PESARO,  de  FA  NO, 


MALAXES  TA,  fuinomé 


M  A  L  A  T  E  S  T  A  ,  dit  le  Hardi  ,  Seigneur  de  R  i  m  i  n  i ,  en  1280. 
K .^ 


AIALATESTIN  Malatefta  ,  N.  Mala'ejî.%  , 

femme  d'Aloïs 

GONZACUE. 


Seigneur  de  K'mini , 


I   en  I }17. 

FRANTIN   Malatcfta  ,  dit  le  Vieux  , 

Seigneur  de  Rimini  ,^ 

en  i}zS.  j"  âgé  de  ^5.  ans. 


JEAN'  Malatefta ,  dit  Zofpo  ou  le  Boiteux  , 

î  en  13 17.  ép.  Franfoife  de  Poienta  , 

fille  de  Gui ,  Seigneur  de  Kavenne. 

T 1  N  o   Malatefta  , 
•f  en  1318. 


MALATÊSTIN 

Malatefta. 

Frantin  ni. 
Malatefta", 

dit  Je 
"Nouveau. 


PANDOlfE 

Malatefta. 

L  o  ii  I  s 

Malatefta. 


Frantin  . 

dit  le 

Jeune  , 

Seigneur 

de 
Rimini. 


JEAN 
Malatcfta,C. 
de  C(ija:.zo, 

ten  !}7î. 

ép.  N.-  de 
Faggivoli 

de 
Montfeltro. 


LAMBERT, 
Seigneur 

de  Glakolo  , 

Prêteur 

de  Cefenc. 

J  E  A'N 

Malatefta. 


Malatesta, 

dit  le 

Hongrois , 

Seigneur 

de  Rimini  , 

&  de  Fefaro  , 

t  en  1371. 

âgéde  4j. 

ans. 


* 


Gaieot  Malatefta,  Comtt  àe.  Cfijiizzo, 


PA-NDOLFE 

Malatefta  , 

Seigneur 

de  Vefaro  , 

t  en  '373- 

ép. 

Confiance 

d' E  s  T  , 

fille 

d'Obizzon  IIL 


.y^. 


Comtes  de  SOGLIANO. 

RAMBERT  ou.  ROBERT    Malatefta 

Comte  de  Soghano  ,  tué  à  Scutari , 

ép.  foJJWrff  Fkitre  s  c  a. 


PiA  ,N  D.  O,  L  F  B  M.tlatefta  , 
Comte  de    S^gUano, 

C  HA  RLE'  Malatefta  ',  Comte  de  SogHano 
-T'!.''  f  en  1478. 


ROBERT 

Malatefta  , 
Comte   de  Sogliano. 

CHARLE  , 

Gouverneur 

de 

Crémone, 


M ALATESTA , 

dit  \eCi'.err-er ,  t  en  iji8. 

ép.  Lmirc  'U  B  A  i  D  I  N  I. 


J  ï  A  K  , 

C.  de 
Sfglinnf, 


LEONIDE  ,  t  en  i^^y 

âgé  de  J7.  ans 

ép.  Caf^dre,  fille 

de  Mathieu-  C  i  n  i 

de  Florence. 

Pandoife,    Jaciue  Malatefta, 
^Seigneur  Marquis 

de  rurtdo,       de  Roncofredo. 


SiGISMOND 

Malatefta  , 
Seigneur 
"de 
Montcrrnt'o, 


Mala- 
T£SrA,tué 
en  Cypre, 


MALATESTA 

le  jeune  , 
Seig.  At  Fefaro, 

t  en  1429. 

ép.  Confiance 
d'  E  s  T  ,    fille 

de  Nicolas  IL 


SiGISMOND 

Malatefta  , 
SciiTneur 
de  Pefaro: 


_.A_. 

GALEAS   Malatefta  , 

Seigneur  de  Pef^ro , 

dont  il  fut  dépoùill(J , 

ép. 

en  1404.  B  notifie 

de 
M  o  N  T  r  f  1  T  R  o 


Vaul  Blanche 

Malatefta  , 

ép.  Sinibald 

Ordelaffo, 

Seigneur 

de  Forli , 


Charle  Malatefta  ,, 

t  en  T439. 

ép. 
Vicloire 

C  o  1  o  N  N  E, 

nièce  du  Pape 
Martin  V.  1417. 


Eliz.aheth  Malatefta  ,    Femme  de   Pierre- 
Gentil    Va  R  A  NE, 
Seigneur   de    Cavierino. 


Catherine    Varane  ,     femme     d'Alexandre 
S  ï  o  R  c  E  ,  Seigneur  de  Fefaro. 


5rop 


T'C'^rez, 


DE   MALATESTA. 
de  CESENE,  de  CERVIA,  &  de  FOSSOMBRONE. 

de    V  B  R  R  L'  C  H  I  O  ,    fils  de    J  E  A  N. 


if.  Marguerite  ,  fille  de  Borghetto  Pandolfini, 


PAUL   Mjlaccfta  ,    dit  le  Btau  , 
tue  l'an  liSp.  par  fou  frcrc. 


P  A  N  D  O  L  !•  E  Malatclla  ,   Ssigneur  de  Kimmi , 
■j-  en  i}i6. 


Jean    Maiatefta  , 

C.  de  C-tjaz.z.0 , 

&   tfc    Chiaccizelo  , 

tue  en  I3if . 


MALATESTA  III. 

Seig.  de  Tcfaro  , 

cp.  K. 
de  MoNrrELTR.0. 


2sr.    Malatefta  ,  G  A  L  E  O  T    Malatelb  ,   Seigneur 

I.  femme  de  Kimim  ,  Facnza  ,  F^fjornl/ronc  , 

de  Bcrthold  ,  •\  en  1383.  ép.  i®.  Elrfe,  1".  Ctniile 

Marquis  d'EsT.  Va  R.  A  N  e  ,    fille  de  Paudolfe. 


Tha.iée  , 

ép. 

Jean 

Ordelaffo. 


Cinherine  , 

ép. 

■  Loiiis 

Or.oii.affo. 


CHARLE, 

Comte 

de  Kimini  , 

•{•  en  141p. 

ép. 

IfrkeUe 

GONZACUE, 

fille 
'deLoiiisII. 


Marguerite 
Malatefta  , 

t 
en  1599. 

ép. 

François 

60NZA0UE  I 

5eii;ncur 

de 
MAntour, 


GALEOT- 
ROBERT  , 

Seigneur 
de  Kimini  , 
fen  1431. 

cp. 
Marzueiite 

d'  E  s  T  , 
fille  nat.  de 
Nicolas  III. 


DOiMINlQUE  , 

dit  Malaccjh- 
Kovella  , 

t 
en  1441. 

ép. 
JoUnd 

d' U  R  B  I  N  , 

1434. 


PANDOLFE  , 
Seig.  deFauo, 
BirgJme  ,  &c. 

f  en  1417. 
cp.   1".  Nicole 
Varane  ,  fille 

de  Rodolfe. 
i".  Marguerite- 
Anne,  fille 
de  François, 
C.  de  Po  tjt  I. 

A__-, 

SIGISMOND- 
PANDOLFE, 

Seigneur 

de  Kimini ,  &c. 

tle7.0a:.î4«8. 

.âgé  de  j  r.  ans  , 

cp.  1°.  N. 


Ringarde  , 
ép. 
Gui- 
Antoine  , 
Comte 

d'L'RBIN   , 

«3P7- 


ANDRE', 

dit 

MalaTesta, 

Seif^ucur 

de 

Ccftne  , 

■\  le  10.  Sept. 

1415. 


Galeot  , 

furnonié 
Bellcfieiir, 

X 

en   1400- 

.îgé 

de   Z3. 

ans. 


jintoinctte  , 
ép.  J.  Maiie 

ViSCONTI  , 

Duc 

de  Milan  , 
I.Juil.r4o8. 


Ifahette  , 
-\  z.  Janv. 

^m  ép. 

Obizon  de 
Polenta  , 


Pari/ine  , 

Nicolas 
d'EsT, 

M.  de 
Ferrare  , 

1418. 


BussoNi,  fille  de  ftançois,  dit  de  Carmagnole 

1".  Jiin'f.re  ,  ou  Cenieire  d'EsT  ,  fille  de  Nicolas  III 

3°.  Polixene  Sforce  ,  fille  de  François  Sforce  ,  144 1, 


ROBERT,  dit  le  Magnifique  ,  Valerio  , 

Seigneur  &  Comte  de  Rimini  ,  Protonot. 

■f  le  10.  Septembre  1481.  Apoft. 

ép.  Eliz.*beth  de  Montf-eltro  ,  aflaffiné. 

fille  de  Frédéric  A'Urbin. 


-J^. 


SaLJ-USTXO, 

fils  nat. 
aflalTiné.. 


Antonie  , 

ép. 

Rodolfe 

Gonzacue, 

1480. 


Marguerite , 

ép  .  Charle 

de 

MONTONE  , 

M77- 


}  Jeanne  , 

cp. 

Jule- 

Céfar 

Varani. 


P  A  N  D  Ô  L  F  E  ,  Seigneur  de  R/WH/îJ  ,    né  en  1475.        Jean,        Charie, 
le  mifere  ,  ép.  Joland  Bentivoclio  ,  f.  de  ]ean  II.       né  en  1478.      né  en  1480. 
-A.. 


T  R  o  n  u  s. 


|SIGlSMOND    Malatefta,       Galeot,  Robert,  Malatesta, 

'  -f  à  Rcggio  ,  cp.  hdie  aflafllné  tué  à  Peiigliano       Gouverneur  de  Pefehiera , 

Pic   de   la  Mirandolc,  en   1543.  en  1546.  pour  les  Vénitiens. 


R  o  B  I  R  t    Malatefta  ,  ép.  Camille  Cowstanza, 
fille  de  François. 


Hercule,   âgé  de  i z.  ans 
à  ia  mort  de  fon  perc. 

5  2  «  I  s  .M  o  N  D    MalatefU. 
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Maison  Branchi ,  de  Loiiis  Marchefelli ,  &  de  Claude  Paci  ,  qui 
D  E        après  d'exaâes  recherches ,  ont  trouvé ,  dit-il ,  qu'elle  eft 
M  A  L  A-   originaire  de  Rome ,  &  que  deux  frères,  qu'on  lurnoma  Ma- 
TESTA.    latePa.  ,  à  caufe  de  leur  opiniâtreté  ,  ou  dans  leurs  fenti- 
mens ,  ou  dans  leur  révolte  ,  en  fortirent ,  &  allèrent  s'é- 
FlZ^'fl  «^ablir  à  Penna  de  Brlll ,  Bourg  de  la  Province  de  Mont- 
d'itat'     '  feltro.    Cet  Auteur  remarque  qu'avant  qu'ils  euffent  le 
furnom  de  Malatejla  ,  ils  s'apelloient  Catani ,  qui  eft  une 
abréviation  de  celui  de  Captaiîi ,  comme  le  remarque  le 
Corio  dans  la   i"  partie  de  fon  Hiftoire  ,  &  Jean  Vil- 
lani ,  à  la  fin  de  fon  V.  liv.  c.  40.  De  l'un  de  ces  frè- 
res ,  qui  s'établirent  dans  la  Romagne  ,  font  forties  toutes 
les  branches  des  Malatefta  ,  dites  de  Kimmi ,  de  Cefene  ,  de 
Tefaro  ,  de  Sogliam ,  des  diférens  lieux  que  chacune  pofl'é- 
doit. 

On  trouve  en  1 206.  un  J  e  a  n  Malatefta  ,  qui  fut  choifl 
arbitre  dans  un  diférend  entre  l'Archevêque  de  Ravenne  & 
plufieurs  habitans  de  cette  ville  ;  mais  celui  qui  comença  à 
mettre  en  réputation  le  nom  de  Mafatefia ,  fut  M  A  L  A- 
TESTA  ,  furnomé  de  Verruchio.  Se  trouvant  dans  la  ville 
de  Rimini  dans  le  tems  qu'elle  étoit  affiégée  par  un  Prince 
de  Dalmatie ,  &  prête  à  tomber  entre  fes  mains,  à  caufe  de  la 
mifere  ,  où  elle  étoit  réduite  par  la  difette  ,  fe  mit  à  la  tête 
des  plus  déterminez ,  &  fit  une  fortie  fur  les  aflîégeans ,  avec 
un  tel  fuccès  qu'il  les  mit  en  fuite  ,  tua  leur  Chef ,  &  par 
cette  viftoire  délivra  la  ville ,  qui  par  reconoifl"ance ,  lui 
dona  le  château  de  Vcrruchio  ,  dont  il  eut  le  furnom.  Léo- 
nard Aretin  ,  dans  fon  Hiftoire  de  Florence  ,  dit  que  Ma- 
latefta de  Verruchio  fut  envoyé  vers  l'an  1265.  pour  gou- 
verner Florence  pour  Charle  ,  Comte  d'Anjou ,  Roi  de 
Sicile. 

Son  fils  MALATESTA ,  furnomé  le  Harài  ,  foutint 
par  fon  courage  &  par  fes  exploits  la  réputation  de  fon 
père  ,  &  le  parti  des  Guelfes ,  dont  il  étoit  le  chef  dans 
la  ville.  Celui  des  Gibelins  avoit  pour  principal  apui  un 
Chevalier  nomé  Procitade  ,  homme  puilTant  en  biens  &  en 
amis ,  allié  à  Righetto  Pandolfini  de  Vicenze ,  Gouverneur 
de  Rimini  pour  l'Empereur  ,  qui  lui  avoit  fait  préfent  des 
châteaux  de  Roncofrcdo ,  Trebia ,  8c  Jovedia  dans  la  Roma- 
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gnc.  Ce  Pançioîtîni  avoic  une  fille  nomée  Marguerite  ,  qui  Maison 
étoit  hcririere  de  ces  châteaux ,  il  la  clona  en  mariage  à  Ma-        ^  e 
ktcfla  y  que  Ton  elpéroic  détacher ,  par  cette  alliance  ,  du  ^I  *  l  a- 
parcidcsGuelfcs.  Procitade s'aperçut  bientôt  qu'il  s  etoit  flaté   ^  ^  ^  ^  ^• 
îà-dcirus  trop  icgcremenr,  &  qu'en  augmentant  les  richefles 
de  Malatefta  ,  il  l'avoic  rendu  plus  puiiTant ,  &  l'avoit  plus 
accrédite  que  lui-même.  Au  dépit  &  à  la  jalouile  fuccéda  la 
haine  ,  qui  les  arma  iouvcnt ,  eux  &  leurs  partil'ans  les  uns 
contre  les  autres  :  Procitade  aidé  d'Herman  ,  que  l'Empe- 
reur avoir  tait  Comte  de  la  Romagne  ,  prit  le  defTus ,  &  fit 
chafTer  de  Riniini ,  l'an  1288.  Malateiîa  &  fes  enfans ,  Ici- 
quels  le  retirèrent  à  Montefcudolo.  Les  Gibelins  les  y  allè- 
rent ataquer  ,  &  s'ctant  rendus  maîtres  de  la  place ,  qui  n'é- 
toit  pas  fortifiée ,  ils  y  prirent  Malateflin  Malatijla,  &  le  me- 
nèrent à  Rimini,  ils  reprirent  aufli  le  château  A&SaintArcan- 
ge  ,  dont  Jean  Zoppo,  ou  \choiteux ,  frère  de  Malateflin,  s'étoit 
emparé.  Jean  Zoppo  efTuya  dans  le  même  tems  un  afront , 
dont  il  fe  vengea  cruellement ,  mais  la  vengeance  fijt  un 
nouveau  fujet  de  chagrin  pour  la  famille.  Il  avoir  un  frerc 
puîné  nomé  P^r^/ ,  qui  joignoit  toutes  les  grâces  du  corps 
à  une  grande  douceur  de  mœurs ,  il  plut  à  fa  belle-fœur 
Françoife  de  Polcrja  ;  elle  étoit  auflî  parfaitement  belle  ,  & 
ils  furent  bientôt  d'acord  aux  dépens  du  frère  &  du  mari  , 

3ui  les  ayant  un  jour  furpris  ,   perça  du  même  coup  les 
eux  coupables.  Dante  parle  de  cette  atlion  dans  le  V. 
Chant  de  fon  Poème  de  TEnfer. 

Le  Pape  chargea  Jean  Colonne ,  Marquis  d'Ancone , 
de  réconcilier  les  Malatefta  avec  les  habitans  de  Rimini , 
&  avec  Hcrman  ,  que  l'Empereur  avoit  rétabli  Comte  de 
la  Romagne  ,  &  par  l'acomodement ,  les  Malatefia  fe  re- 
tirèrent à  Roficofredo  ,  qui  leur  apartenoit.  Cependant  leurs 
partiians  agirent  fi  éficacement  en  leur  faveur ,  qu'ils  fu- 
rent rapellez  dans  la  ville.  Les  foupçons  &  les  haines  s^é- 
tant  réveillez  entre  eux  &  Procitade  ,  la  ville  partagée 
entre  les  deux  partis  ,  le  trouva  expofée  à  de  nouveaux 
troubles.  Malateila  ayant  eu  avis  que  Gui  de  Montfeltro  , 
Comte  d'Urbin  ,  venoit  avec  300.  chevaux  au  fecours 
de  Procitade  &  des  Gibelins,  s'aboucha  avec  les  princi- 
paux citoyens ,  &  leur  fit  comprendre  que  la  néceffité  ,  où 
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M  AI  SON  il  le  voyoit:  réduit  de  fe  défendre  ,  alloit  expofer  la  ville 
D  B  aux  derniers  malheurs ,  s'ils  ne  trouvoient  le  moyen  de  pa- 
M  A  L  A-  cifier  les  chofes  5  ils  y  travaillèrent ,  &  en  quatre  jours  ils 
TESTA,  réufllrent  à  faire  un  acomodement  entre  Procitade  &  les 
Malatefla ,  qui  fe  donerent  des  témoignages  réciproques  de 
réconciliation.  Mais  ce  ne  fut  qu'une  réconciliation  fimulée 
de  la  part  de  Malatefla,  qui  la  nuit  même  (c'étoit  le  12. 
Décembre  i  290.  fête  de  Sainte  Lucie  )  ataqua  la  maifon  de 
Procitade  &  des  principaux  Gibelins  ,  dont  on  fit  un  cruel 
maffacre,  &  s'empara  de  toute  la  ville,  d'où  Procitade 
s'enfuit  à  Urbin  ,  &  de  là  à  Venife.  Gui ,  Comte  d'Urbin  , 
voulut  entreprendre  de  le  venger ,  mais  deux  batailles  qu'il 
perdit ,  afermirent  l'autorité  de  Malatefla  ,  que  le  peuple 
déclara  fon  Général  &  fon  Défenfeur ,  &  ce  fut  fous  ce  titre 
qu'il  s'empara  de  toute  l'autorité  &  de  la  Seigneurie  de  Ri- 
mini. 

Les  Gibelins  qui  échaperent  à  la  vengeance  de  Mala- 
tefla ,  allèrent  à  Sogliano  trouver  Jean  Malatefla ,  fils  de 
Tim ,  &  petit-fils  de  Jean  ,  lequel  s'étant  allié  dans  la  fa-, 
mille  de  Faggivoli  de  Montfeltro  ,  atachée  aux  Gibelins , 
fuivoit  ce  parti,  ce  qui  l'avoit  broiiillé  avec  fon  ayeul.  Leur 
méfintelligence  dura  feize  ans.  Enfin  Malatefla  alla  ataquer 
Sogliano  ,  qu'il  prit  à  compofition  ,  &  content  d'avoir  fait 
fentir  à  fon  petit-fils  fa  faute  ,  il  lui  pardona  &  lui  rendit  fa 
ville.  Ce  fut  la  dernière  expédition  de  Malatefla  ,  qui  mou- 
rut l'année  fuivante  ,  chargé  d'années  ,  &  fut  inhumé  dans 
l'Eglife  de  Saint  François. 

MALATESTIN  Malatefla  ,  furnomé  le  Capitaine  ma- 
gnifique  ,  fuccéda  à  ion  père  ,  &  dans  le  zélé  qu'il  avoit  pour 
le  parti  des  Guelfes .,  &  dans  le  Gouvernement  de  Rimini , 
où  maître  fouverain  il  fe  fit  honorer  &  refpe£ler.  Les  Gibe- 
lins furent  les  feuls  aufquels  il  fit  fentir  avec  dureté  le  poids 
de  fon  autorité.  Il  fe  ligua  avec  le  Légat  du  Pape  ,  &  Ro- 
bert ,  Roi  de  Naples  ,  &  mit  fur  pié.une  bonne  armée  avec 
laquelle  il  s'empara  en  peu  de  tems  de  Forli ,  &  de  plufieurs 
villes  de  la  Romagne.  Pendant  qu'il  travailloit  avec  tant 
de  fuccès  à  augmenter  fa  puiffance  &  la  gloire  de  fa  famille , 
la  mort  le  furprit  l'an  1 5 17.  La  même  année ,  mourut  Jean 
MaUtcfla  ,  dit  Zof^o.  Il  eut  pour  fucceffeur  fon  frère  puîné  , 
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PANDOLFE  Malatefta  , -le  dernier  des  fils  de  Mala-  Maison 
tefta  le  Hardi.  Ce  fut  la  mère,  qui  lui  fit  doner  au  batême  ,  d  e 
le  nom  de  Pandolfe  ,  en  mémoire  de  la  famille  de  Pandolfini ,  M  a  i.  a- 
dont  elle  étoit.  Pandolfe  fut  élu  Préteur  de  Fano ,  de  Pefaro 
&  àQSe?7igaglio ,  8c  fut  chafTé  de  cette  dernière  ville  en  1 3  06. 
par  une  émotion  populaire.  Son  courage ,  fon  éloquence  & 
îa  douceur  lui  aquirent  dans  Rimini  un  pouvoir  abfolu  ,  en 
lui  affujétiffant  de  telle  façon  les  cœurs  de  tous  les  citoyens, 
qu'il  ne  trouvoit  aucune  opofition  à  fcs  volontez.  Il  éprouva 
dans  la  guerre  que  lui  fit  Frédéric  le  vieux  ,  Comte  d'Ur- 
bin  ,  combien  il  efl  avantageux  à  un  Seigneur  d'être  aimé 
de  fes  fujcts.  Tout  ce  qui  étoit  dans  Rimini  capable  de  por- 
ter les  armes  ,  les  prit ,  &  fuivit  Pandolfe  contre  l'enemi  , 
qui  fut  entièrement  défait.  Pandolfe  profitant  de  fa  vi£loi- 
re ,  foumit  plufieurs  villes  de  la  Romagne.  Mais  pendant 
qu'il  fongeoit  à  s'agrandir  ,  fon  neveu  le  Comte  de  Ghioc- 
civolo  ,  fils  de  Paul  le  beau  ,  travailloit  à  le  dépoiiiller  de 
Rimini  ,  lui  &  les  autres  Malatefta  fes  coufinf.  Pandolfe 
averti  de  fes  menées ,  diflimula  ,  &  fous  prétexte  d'avoir 
befoin  de  lui ,  pour  quelque  expédition  ,  il  l'envoya  prier 
de  le  rendre  à  un  château  voifin  de  Roncofredo,  où  il  per- 
dit la  vie  l'an  1326.  par  les  mains  des  fils  de  celui  qui  l'a- 
voit  ôtée  à  fon  père.  L'année  fuivante  Pandolfe  mourut  dans 
un  âge  fort  avancé. 

FRANTIN  ou  FERRANTIN  Malatefta,  furnoméle 
ykttx ,  fils  de  Malateftin  ,  fuccéda  dans  le  gouvernement, 
comme  chef  du  parti  des  Guelfes.  Il  fit  rentrer  dans  le  de- 
voir la  ville  de  Saint  Arcange ,  qui  s'étoit  foulevée  après  la 
mort  de  Pandolfe  ,  &  gouverna  quelque  tems  fort  tranquil- 
lement ,  étant  d'un  cara£tere  doux  &  pacifique.  Son  coufin 
LAMBERT  Malatefta  fut  celui  qui  troubla  cette  tranquil- 
lité. Ayant  invité  chez  lui  Frantin  avec  Malateftin  fon  fils, 
&  Frantin  le  jeune  fon  petit-fils ,  il  les  arêta  prifoniers ,  & 
s'empara  de  la  Seigneurie.  Malatefta ,  Seigneur  de  Pefaro  , 
&  fils  de  Pandolfe  ,  prit  les  armes  contre  Lambert ,  qui 
obligé  de  quiter  Rimini,  emmena  avec  lui  fes  trois  prifo- 
niers à  Saint  Arcange  ,  où  il  courut  rifque  d'être  alTomé 
par  le  peuple  ,  qui  mit  en  liberté  les  Malatefta.  Lambert 
échapé  à  la  fureur  du  peuple ,  fe  retira  à  Caftiglione ,  & 
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Maison  tint  quelque  tems  la  campagne  contre  Malatefta  &  Ferran- 

»  E       tin.  Enfin  étant  allé  trouver  Malateftin  ,  fils  de  Ferrantin  , 

M  A  I  A-  dans  le  defTein  de  fe  racomoder  ,  celui-ci  le  poignarda , 

lESTA.    comme  il  écoit  à  fes  piez  ,  pour  le  prier  d'oublier  le  paffé  , 

&  le  jetta  par  les  fenêtres  l'an  1 329. 

Deux  ans  après,  le  Cardinal  Bertrand  d'Oflie  ,  Légat 
de  Boulogne  ,  redemanda  au  nom  de  l'Eglife  ,  la  ville  de 
Rimini  ,  &  Malatejla  de  Pefaro  ,  fils  de  Pandolfe  ,  fe  prêta 
lui-même  pour  l'abaiffement  de  fa  famille  ,  ce  qui  le  fit  fur- 
'^uhsHsi.6.  nomer  Guajlafamiglia.  Il  fe  chargea  du  comandement  des 
troupes  de  l'Eglife  ,  &  enleva  Rimini  à  Ferrantin  Mala- 
tefta ,  qui  fe  retira  avec  fa  fille  à  Roncofredo ,  &  de-là  dans 
le  Frioul,  Le  Légat  entreprit  aufïi  de  lui  enlever  Mondai- 
no  ,  mais  fon  fils  Malateftin  ,  qui  s'y  étoit  jette  ,  fe  défen- 
dit avec  courage  ,  &  fut  fecouru  par  ceux  de  Peroufe  ,  de 
Fermo  ,  de  Fabriano  ,  &  par  le  Comte  d'Urbin  ,  de  forte 
que  le  Légat  fe  réfolut  à  un  acomodement  avec  Ferrantin  ,, 
auquel  il  l«ifl"a  la  joiiifTance  paifible  de  ce  qu'il  poflfédoit. 

Le  mauvais  fuccès  qu'eut  le  Légat  au  fiége  de  Ferrare  ,,. 
renverfa  tous  fes  projets ,  &  lui  fit  perdre  toutes  les  villes^ 
de  la  Romagne.  MALATESTAde  Pefaro  &  fon  frère  Ga- 
leot  avoient  été  obligez  de  l'y  acompagner  ,  &  ayant  été 
faits  prifoniers  dans  Ta  déroute  arivée  l'an  1333.  Renaud 
d'Eft  les  renvoya  fans  rançon ,  &  par  ce  procédé  généreux ," 
les  aquit  pour  fes  amis.  Ils  s'unirent  d'intérêts ,  &  fongerent 
à  profiter  de  la  déroute  du  Légat.  Ferrantin  &  MaJatefta 
affiégerent  Rimini ,  où  le  premier  ayant  été  introduit  par 
une  faufle  porte  ,  il  en  chaffa  les  troupes  Papales ,  &  s'en 
remit  en  polTeffion.  Il  en  joiiit  peu  d'années.  L'ambitieux. 
Malatefta  ayant  atiré  à  Gradara  ,  Malateftin  ,  Ferrantin  & 
Gui ,  frère  de  Ferrantin  ,  il  les  fit  arêter  ,  &  les  envoya 
prifoniers  à  Fofl"ombrone. 

FERRANTIN,  fils  de  Pandolfe  ,  qui  étoit  alors  à  Bou- 
logne ,  demanda  du  fecours  à  Nolfo  ,  Comte  d'Urbin  ,  qui 
ïe  lui  acnrda  contre  les  violences  de  fon  coufin  ;  il  fit  forti- 
fier Mondaino  ,  San-Landitio  8c  Roncofredo  ,  &  s'empara 
de  Montcfcudolo  ,  &  de  pluiîeurs  autres  villes.  Malatefta 
aidé  des  Florentins  &  du  Seigneur  de  Ravenne  ,  reprit 
Montefcudo  l'an  i}^6.  Se  enleva  à  Ferrantin  les  villes  qui 
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lui  obéïfToienr.  Celui-ci  ayant  reçu  un  nouveau  fccours  M  a  i  s  0  m 
d'Ubertin  ,  Seigneur  de  Carrara  ,  Ion  parent ,  prit  Verru-        ^  ^ 
chio,  &  alla  aiiiéger  Rimini.  Le  Comte  d'Urbin  mit  fin  ^^^.^j" 
par  fa  médiation  à  ces  guerres  ,  qui  ruinoient  également  les 
deux  partis ,  &  toute  la  famille  de  Malatefla. 

Apres  l'acomodemcnt  qu'il  moyena  entre  Malatefla  & 
Galeot  d'une  part ,  &  Ferrantin  avec  fon  neveu  du  même 
nom  ,  de  l'autre  ;  Ferrantin  le  jeune  ,  fils  de  Ferran- 
tin le  Vieux  ,  alla  fervir  LoUis ,  Roi  de  Hongrie  ,  dans  le 
Royaume  de  Naplcs  ,  où  il  fe  fignala  en  plufieurs  ocafions , 
&  fournit  pluiieurs  villes  à  l'obéilTance  de  ce  Prince,  qui 
lui  dona.  un  apointement  annuel  de  foixante-dix  mille 
ducats. 

Pandolfc  avoit  laifTé,  comme  on  le  dit ,  deux  fils,  favoir , 
MALATESTA  ,  IIP  du  nom  ,  &  Galeot  :  ils  avoient 
été  obligez  d'acompagner  le  Légat  du  Pape  au  fiége  de  Fer- 
rare.  Ils  y  furent  pris  prifoniers  dans  la  déroute  de  l'Armée 
Eccléfiaflique  ,  &  conduits  à  Ferrare  ,  où  Renaud  d'Eft  les 
traita  moins  en  prifoniers  qu'en  amis ,  &  les  renvoya  fans 
rançon.  Ils  fe  liguèrent  enfuite  avec  lui  pour  profiter  du 
mauvais  état  des  afaires  du  Légat ,  fe  s'emparèrent  de  Ri- 
mini ,  Fano  ,  Pefaro  ,  Senigaglia  ,  Cefena  ,  Afcoli ,  An- 
cone ,  FofTombrone ,  &c.  Jvlalatefta  s'unit  encore  par  des 
mariages  avec  les  familles  de  Montfeltro  &  d'OrdelafFo.Les 
Florentins  le  choifirent  pour  leur  Général  dans  la  guerre 
qu'ils  eurent  contre  les  Pifans ,  &  pendant  qu'il  y  étoit  ocu- 
ï>é ,  le  Seigneur  de  Forli  ayant  obtenu  quinze  mille  che- 
vaux du  Duc  de  Milan  ,  &  de  Carrara  ,  Seigneur  de  Pa- 
douë  ,  il  les  conduifit  à  Rimini  ;  mais  ceux  de  Boulogne  & 
de  Ferrare  ayant  formé  une  ligue  ,  Malatefta  eut  l'a- 
drelTe  de  faire  entrer  cette  cavalerie  au  fervice  de  la  ligue. 
Il  procura  la  liberté  à  Bernard  de  Polenta  ,  que  fes  frères 
avoient  fait  arèter ,  &  reçut  magnifiquement  à  Rimini  le 
Roi  de  Hongrie  ,  lorfqu'il  alloit  dans  le  Royaume  de  Na- 
ples  venger  la  mort  de  fon  frère.  Il  eut  l'honeur  d'être  fait 
Chevalier  de  la  main  de  ce  Prince ,  ayec  fon  fils  Malatefla , 
qui  fut  pour  cela  furnomé  le  Hongrois. 

Le  Cardinal  Gilles  Albornoz  étant  venu  vers  l'an  1 3  J  J. 
en  Italie  ,  en  qualité  de  Légat  duJPape  Inocent  VI.  entre- 
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Maison  prit  de  recouvrer  tout  ce  que  l'on  avoit  ufurpé  fur  le  Do- 

D  E       maine  de  l'Eglile.  Il  reprit  en  peu  de  tems  rout  le  Patri- 

M  A  I.  A-  moine  &  le  Duché  deSpolete  ,  avec  la  ville  de  Fermo  , 

lESTA.    qyg  Qentil  de  Mogliano  lui  remit ,  croyant  fe  venger  de 

Malatefta  fon  encmi.  Ceux  de  Récanati ,  de  Paderno  ,  & 

de  plufieurs  autres  villes  fe  fournirent  au  Légat.  G  a  l  e  o  t 

Malatefta ,  qui  étoit  Gouverneur  d'Ancone  ,  affembla"  des 

troupes  pour  s'opofer  aux  progrès  du  Légat ,  mais  en  étant 

venu  à  une  bataille  ,  il  eut  le  malheur  d'être  défait  &  d'être 

pris  prifonier ,  &  fut  conduit  à  Ugubbio,  &  livré  au  Légat  ^ 

dont  les  troupes  ocuperenr  Saint  Arcange ,  Savigano ,  Mo- 

laccrano  ,  Paflano  &  Vecciano  ,  de  forte  qu'il  ne  refta  que 

Saint  Jean  in  Galilea  à  la  Maifon  de  Malatefta. 

Malatefta  après  ce  défaftre,  fe  retira  à  Pife ,  &  alla  trou- 
ver l'Empereur  Charle  IV.  auquel  il  fit  comprendre  que  les 
entreprifes  du  Légat  étoient  un  atentat  contre  l'Empire  ,, 
dont  relevoient  les  villes  que  fa  Maifon  poffédoit.  Cet  Em- 
pereur devoit  en  partie  au  Saint  Siège  fon  élévation  à  l'Em- 
pire, la  reconoiffance  l'empêchoit  de  faire  valoir  fes  droits,, 
comme  il  auroit  dû  ;  mais  il  moyena  un  acomodement  en- 
tre le  Pape  &  la  Maifon  de  Malatefta.  Galeot  fut  relâché  à 
condition  que  lui  &  fon  frcre  rendroient  à  l'Eglife  ,  Anco- 
ne  ,  Senigaglia  ,  Afcoli ,  avec  d'autres  châteaux  &  terres  5 
qu'ils  feroient  confirmez  dans  la  poffeflion  de  Rimini ,  de 
Pefaro  ,  Fano  &  Foffombrone  ,  &  de  leurs  Comtez ,  avec 
le  titre  de  Vicaires  de  l'Eglife  pour  dix  ans. 

Le  Légat  perfuadé  que  le  meilleur  moyen  de  venir  à  bour 
de  tous  les  Seigneurs  qui  polTédoient  des  biens  de  l'Eglife  , 
étoit  de  les  divifer,  créa  Galeot  Malatefta  Gonfalonier& 
Général  des  troupes  Ecléfiaftiques ,  à  la  tête  defquelles  il' 
marcha  ataquer  Cefene  ,  Faenza  &  Forli.  Les  Manfredi', 
qui  tenoient  Faenza  ,  fe  fournirent  d'abord  en  reftant  Sei- 
gneurs de  Bagnocavatlo  ,  avec  d'autres  châteaux  aux  envi- 
rons. La  femme  de  François  OrdelafFo  fe  défendit  avec 
courage  dans  la  première,  mais  elle  fut  obligée  de  fe  rendre 
avec  fes  enfans ,  &  ils  furent  envoyez  à  Fano.  Il  foumit 
aufli  Bertinoro  ,  &  alla  peu  après  avec  le  Cardinal  Légar 
à  Avignon  ,  où  le  Pape  lui  fit  un  accueil  gracieux  ,  &  étant 
retourné  en  Italie  ,  il  fut  mis  en  poiTellion  par  le  Légat 
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des  places  de  Trabba ,  Corpalo  ,  Saint  Paul ,  Saint  Martin  de  Maison 
f'ejite  ,  l^ezano  ,  &  de  Mulaz.ano  ,  villes  &  châteaux  démcm-         d  n 
brcz  du  Comté  de  Rimini ,   en  vertu  des  Bulles  qu'il  avoic   M  a  1  a- 
obtenuës  du  Saint  Père.  testa. 

Son  neveu  M ALATESTA  ,  furnomé  le  Hongrois ,  étant 
allé  à  Avignon  faire  la  cour  au  Pape,  prit  cette  ocafion  pour 
voyager  en  France  ,  &  dans  les  Pays-bas ,  d'où  il  paiïa  en 
Allemagne  ,  &  de  retour  en  Italie  ,  il  fut  fait  Gonfalonier 
de  l'Eglife  ,  dans  la  guerre  contre  Bernabon  Vifconti ,  qui 
dcfoloit  la  Romagne ,  &  fur  lequel  il  gagna  auprès  de  Sa- 
laro  une  victoire  complette.  Parmi  les  prifoniers  qu'il  fit , 
fe  trouvèrent  Ambroile  Vifconti ,  fils  de  Bernabon  ,  Gil- 
bert de  Peppoli ,  Sinibald  Ordelaffo  ,  Gui  de  Fogliano  , 
Jean  Pic  ,  Nicolas  Pallavicini ,  Pierre  de  Borregio ,  &  Ber- 
trand de  Rofïl. 

Malatefla  mourut  à  l'âge  de  quarante-cinq  ans  l'an  1 3  72. 
laiffant  une  fille  mariée  ,  fuivant  Sanfovino  ,  à  Hugues , 
Marquis  d'Ell.  L'année  fuivante  ,  fon  frère  PANDOLFE 
Malatefla  ,  qui  étoit  Seigneur  de  Pefaro  &  de  Cefene  ,  fut 
trouvé  mort  dans  fa  chambre.  Il  laiffa  entr'autres  enfans  , 
M  AL  A  TEST  A  ,  dit  le  jeune ,  Seigneur  de  Pefaro  ,  lequel 
entra  au  fervice  du  Duc  de  Milan  l'an  i  J99.  &  s'opofa  aux 
delfeins  de  l'Empereur  Rupert  de  Bavière  en  Lombardie. 
Il  comanda  depuis  les  troupes  de  la  République  de  Venife , 
contre  la  Maifon  de  Carrare ,  puis  celles  des  Florentins  , 
contre  les  Milanois. 

Son  fils  Galeas  perdit  Pefaro  ,  dont  les  habitans  fe  fou- 
leverent  &  fe  donerent  à  l'Eglife.  Il  eut  recours  à  Fran- 
çois Sforce  ,  pour  fe  venger  de  leur  infidélité  ,  &  Sforce 
ayant  repris  cette  ville  ,  Galeas  la  lui  céda  pour  deux  mille 
ducats  ,  d:  en  partie  pour  fetvir  de  dot  à  fa  petite  fille  Conf- 
iance Vara'fie ,  qui  époufa  Alexandre  Sforce ,  frère  de  Fran- 
çois. Leur  poftérité  tint  Pefaro  jufqu'au  comencement  du 
iiécle  fuivant ,  que  le  Pape  Jule  II.  dona  cette  ville  au  Duc 
d'Urbin.  Voyez,S force. 

CH  ARLE  ,  frère  de  Galeas,  entreprit  à  l'inftigation  de 
Jean  Malatefla  ,  fils  de  Lambert ,  de  s'emparer  de  Rimini 
fur  Galeot  Robert  fon  coufin  :  &  ayant  affemblé  deux 
mille  foldats  &  cent  cavaliers  ,  il  fe  préfenta  devant  la 
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Maison  ville  ;  mais  les  habitans  refuferenj:  de  les  recevoir.  Charle 
^  E        le  retira  à  Urbin. 

^T^ott"  G  ALEOT  après  s'être  réconcilié  ,  comme  nous  l'avons 
dit,  avec  le  Saint  Siège ,  le  fervit  toujours  depuis  avec  ata- 
chement.  Le  Pape  Grégoire  XI.  lui  acorda ,  l'an  1375. 
la  ville  de  Saint  Arcange  ,  qui  étoit  alors  entre  les  mains 
de  Mucçiola  de  Balacchi ,  auquel  il  l'ôta ,  il  dona  depuis 
fa  fille  naturelle  en  mariage  au  fils  de  Balacchi.  La  ville 
de  Cefene  s'étant  fouflraite  dans  ce  tems  à  l'obéiffance  du 
Saint  Siège ,  Galeot  eut  la  comiiïion  de  l'y  faire  rentrer. 
Il  affembla  quatre  mille  hommes ,  &  ayant  fait  courir  le 
bruit  qu'il  alloit  ataquer  Forli ,  il  tomba  tout  d'un  coup 
fur  Cclene  ,  qu'il  prit  avec  Caftrocaro  ,  Mondoifo  ,  8c 
Brettinoro.  Le  Pape  lui  céda  cette  ville  en  payement  àcs 
fommes  qu'il  lui  avoit  avancées.  L'an  1 379.  Galeot  fut  fait 
Comte  de  la  Romagne  par  le  Pape  Urbain  VI.  qui  créa 
Cardinal  fon  petit-fils  Galeot  de  Petramala.  L'ambition  de 
Malatefta  ,  qui  s'augmentoit  à  mefure  qu'il  s'agrandiffoit , 
le  porta  à  entreprendre  de  s'emparer  de  Ravenne  l'an  1383. 
pendant  l'abfence  de  Gui  de  Polenta  ,  que  la  contagion  en 
avoit  fait  fortir.  Mais  Gui  informé  de  fes  defleins  ,  &  de  la 
marche  de  fes  troupes ,  fe  rendit  dans  la  ville  ,  &  rompit 
les  mefures  de  Galeot ,  qui  fe  dédomagea  fur  Culianella  , 
Polenta  &  Cervia.  Il  mourut  la  même  année  ,  laiflant  qua- 
tre fils ,  qui  partagèrent  fon  Etat. 

Charle  eut  le  Comté  de  Rimini^  Pandolfe  eut  Fano , 
Sanfepulcro  &  leur  territoire  ,  avec  le  Vicariat  de  Mondoifo. 
Mal  A  TESTA  ,  apellé  autrement  André',  eut  Cefene  & 
Fo^omhrone  ,  &  à  G  A  L  E  o  T  ,  dit  le  jeune  ,  &  Bellcfleur  ,  on 
arîigna  Cervia  ,  Meldola  8c  Montefiore.  Ce  dernier  mourut 
l'an  1400.  âgé  de  vingt-trois  ans. 

CHARLE,  furnomé  \e  Guerrier ,  ayant  fuccédé  à  fon 
père  dans  le  Comté  de  Rimini ,  leva  des  trOupes  avec  Pan- 
dolfe fon  frère  ,  &  recouvra  ,  l'an  1 386.  Saint  Arcange  , 
qui  s'étoit  révolté  contre  eux ,  &  y  fit  bâtir  une  haute  tour , 
&  l'année  fuivante  fut  créé  Gonfalonier  de  l'Eghfe  par  le 
Pape  Urbain  VI.  qu'il  acompagna  à  Peroufe  avec  une  nom- 
breufe  fuite.  Les  Vénitiens  le  prirent  à  leur  fervice  dans  la 
guerre  qu'ils  firent  contre  François  Carrara  ,  Seignear  de 
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Padouc.  Le  Duc  de  Milan  s'écant  emparé  ,  l'an  1 40  3 .  de  la  M  a  i  $  o  n 
ville  de  Boulogne ,  le  Gonfalonicr  Charle  Mal^reila  ,  alla       d  e 
pour  l'en  déloger ,  étant  acompagné  du  Légat ,  d'André  M  a  l  a- 
Malateila  ,  6c  de  Paul  des  Urfnis ,  &  obligea  le  Duc  à   testa. 
abandoner  au  Pape  Boulogne  &  Peroufe.  La  première  de 
ces  villes  s'étant  de  nouveau  fouflraite  à  l'obéiffance  du 
Saint  Siège ,  Charle  l'y  fit  rentrer.  Il  fut  enfuite  choili  par 
les  Vénitiens  pour  comander  leurs  troupes  dans  la  guerre 
qu'ils  avoient  contre  Charle  ,  Roi  de  Hongrie  ,  qu'il  défit, 
quoiqu'il  eût  été  bleffé  dans  la  bataille.  Il  fut  moins  heureux 
l'an  14 16.  contre  Braccio  de  Montone  ,  qui  le  fit  prifo- 
nier  ,  &  l'emmena  à  Peroufe  ,  d'où  il  fortit  l'année  iuivan- 
te  ,  moyenant  quelques  milliers  de  ducats.  Pendant  fa  dé- 
tention, Martin  de  Fayença  avoit  voulu  s'emparer  de  Ri- 
mini  ;  lorfque  Charle  fut  élargi ,  il  fit  arctei»  Martin  ,  & 
l'envoya  à  Fano  ,  ou  il  le  fit  mourir. 

Charle  Malatefla  eiTuya  une  féconde  difgrace  de  la  for- 
tune ,  dans  la  guerre  qui  s'alluma  entre  le  Duc  de  Milan  & 
les  Seigneurs  de  la  Maifon  de  Malatefta.  Agnolo  de  la  Per- 
gola ,  Général  du  Duc  ,  défit  leurs  troupes ,  &  prit  Charle, 
qui  fut  envoyé  à  Milan  ,  &  pendant  qu'il  y  étoit  détenu  , 
Saint  Arcange ,  Lonzano ,  Verruchio  le  fouleverent  &  fe 
donerent  au  Duc ,  qui  fit  peu  après  la  paix  avec  Charle,,  & 
le  renvoya  comblé  de  préfens  l'an  1425.  Il  mourut  quatre 
ans  après,  avec  la  réputation  d'un  grand  Capitaine. 

Ses  frères  PANDOLFE  ,  &  ANDRE',  dit  Malatesta, 
fe  diflingucrent  auffi  par  leur  valeur,  qui  leur  fit  pren- 
dre part  à  toutes  les  guerres  ,  qui  fe  firent  de  leur  tems- 
en  Italie.  André  étant  allé  à  Rome  l'an  1598.  y  fut  créé 
Sénateur  par  le  Pape  ,  &  ayant  fait  arêter  Pierre  Centi  , 
&  Jean  Sani  ,  qifi  troubloient  la  tranquillité  de  la  ville 
par  leurs  cabales  contre  le  Pape  ,  il  les  fit  décapiter.  II 
combatit  en  1405.  avec  fon  frère  Charle  ,  contre  le  Duc 
de  Milan  ,  en  faveur  des  Florentins ,  alliez  du  Pape.  Il  en- 
tra depuis  au  fervice  de  Ladiflas ,  Roi  de  Naplcs ,  qui  lui 
dona  le  comandement  de  fes  troupes ,  avec  lefquelles  il  prit 
Rome  ,  &  en  chafTa  le  Pape  Jean  XXIII.  Il  mourut  le  20. 
Septembre  1416.  âgé  de  quarante-trois  ans ,  ne  laiffant  que 
deux  filles,  qui  furent  mariées  dans  les  Mailons  d'EJl  &  de 
Folenta^ 
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Maison  Pandolfe  fit  avec  fuccès  la  guerre  en  Lombardie ,  pour 
»  E       Jean  Galeas ,  Duc  de  Milan  ,  contre  l'Empereur  ,  qui  vou- 

M  A  L  A-  Iqjj.  \q  dépoijiller  :  &  après  la  mort  de  Galeas ,  la  Ducheffe 
fa  veuve ,  pour  récompenfer  les  fervices  de  Pandolfe ,  &: 
l'atacher  aux  intérêts  de  fon  fils ,  lui  dona  Bergame  & 
Brefce  ,  en  hypothèque  des  fommes  qui  lui  ctoient  dues  , 
à  quoi  Pandolfe  ajouta  peu  après  Crémone  par  l'achat 
qu'il  en  fit.  Il  eut  dans  la  fuite  diférend  pour  ces  places 
avec  le  Duc  Jean-Marie  ,  qui  vouloit  les  retirer.  Ce  difé- 
rend fut  remis  au  jugement  du  Pape  Martin  V.  qui  décida 
que  Pandolfe  les  garderoit  fa  vie  durant ,  avec  toutes  les 
terres  qu'il  poffédoit  en  Lombardie ,  &  qu'après  fa  mort 
elles  retourneroient  au  Duc  de  Milan  ,  en  donant  5y.  mille 
ducats  aux  héritiers  de  Pandolfe.  Le  Duc  ne  s'en  tint  pas 
à  cette  décifion  ,  il  prit  les  armes  ,  &  alla  affiéger  Brefce. 
Charle  Malatefla  envoya  de  Rimini  un  bon  nombre  de 
foldats  à  fon  frère  ,  fous  la  conduite  de  Loiiis  de  Fermo  , 
lequel  ayant  été  ataqué  près  de  Montechiaro  ,  par  Carma- 
gnole ,  Général  du  Duc  ,  fut  défait  &  pris.  Cependant  le 
Vifconti  fut  obligé  de  faire  la  paix  avec  Pandolfe  ,  qui 
jouit  de  Brefce  &  de  Bergame  jufqu'à  fa  mort  arivée  l'an 
1427.  étant  âgé  de  cinquante-fept  ans.  Il  n'eut  point  de 
poftérité  de  fes  deux  mariages ,  ma'is  il  laiffa  trois  fils  na- 
turels fous  les  foins  de  fon  frère  aîné  ,  qui  les  fit  légitimer 
par  le  Pape  Martin  V.  Ces  trois  frères  étoient  G  a  l  E  o  T- 
RoBERT,  Do  MINIQ.UE  y  Se  Sic i s  mond-Pandolf E. 
GALEOT-ROBERT  ,  dit  le  Bienheureux  ,  fuccéda  à 
lage  de  dix-huit  ans  à  fon  oncle  Charle  ,  dans  les  Comté 
&  Seigneurie  de  Rimini ,  mais  ce  ne  fut  pas  fans  opofition 
de  la  part  de  l'Evêque  de  cette  ville  ,  qui  prétendit  qu'elle 
étoit  dévolue  à  la  Chambre  Apoilolique^  &  ajourna  Galeot 
&  fes  frères  à  comparoître  à  Rome  dans  trente  jours.  Ils 
le  firent ,  &  ayant  repréfenté  les  fervices  que  la  Maifon  de 
Malatefta  avoit  rendus  au  Saint  Siège ,  le  Pape  les  adopta 
pour  fes  fils ,  &  leur  confirma  ,  &  à  leurs  enfans  légiti- 
mes à  la  troifiéme  génération  ,  Rimini ,  Fano ,  Ce/ene ,  avec 
leurs  territoires  ,  Saim  Arcange  ,  Brettinoro  ,  Meldola  ,  Sainte 
Agathe ,  &  plufîeurs  autres  châteaux.  Peu  après  Jean  Ma- 
latefla ,  un  des  décendans  de  Jean  le  Boiteux ,  ayant  pra- 
tiqué 
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tiqué  des  intelligences  dans  Rimini ,  y  caufa  quelque  tu-  Maison 
multe ,  à  la  faveur  duquel  Charle  Malatcfta  de  Pefaro  tenta       ^  ^ 
de  s'en  emparer  ;  mais  Galeot  Robert  foutenu  de  l'afFcdlion  M  a  i  a- 
du  peuple,  &  d'un  prompt  fecours  que  fon  frère  Sigifmond    ^^*^^' 
lui  envoya  de  Cclcnc  ,  fit  échouer  les  defTcins  de  les  ene- 
mis.  Il  mourut  l'an  1431.  à  Saint  Arcange  ,  âgé  de  vingt- 
un  ans  8c  huit  mois,  &  dans  une  grande  réputation  de  fain- 
teté. 

Après  fa  mort  le  Pape  Eugène  TV.  chargea  Gui  Antoi-  ^ 

ne  ,  Comte  d'Urbin  ,  du  comandcment  de  les  troupes  ,  8c 
du  foin  de  reprendre  Rimini  i  Charle  de  Pefaro  fe  joignit 
avec  800.  chevaux  ,  au  Comte  d'Urbin  ,  mais  Sigifmond 
empêcha  l'exécution  de  leurs  dcffeins  par  la  défaite  des 
troupes  Papales. 

DOMINIQUE ,  par  le  partage  qu'il  fit  avec  fon  frerc 
Sigifmond  ,  eut  Ceftm  ,  Cervia ,  Brettimro  ,  Aleldola ,  Sarfena  , 
Roncofredo  ,  avec  leurs  territoires  ,  Pivkro  de  Sejlino  ,  à  quoi 
il  ajouta  ,  l'an  143  J.  la  ville  de  Cervia  ,  que  trois  ans  aupa- 
ravant fes  frères  &  lui  avoient  cédée  au  Pape  Martin  V.  & 
qu'il  reprit.  Il  fit  fortifier  cette  ville  ,  &  embellit  celle  de 
Cefene  ,  où  il  fonda  dans  Saint  François  une  belle  8£.  nom- 
breufe  Bibliothèque.  Il  avoit  l'efprit  fort  orné  ,  &  aimoit 
les  fiences ,  &  fe  plaifoit  beaucoup  à  la  ledure  de  l'hiftoire. 
Il  périt  à  la  journée  d'Anghiari  l'an  144 1 .  fans  lailfer  d'en- 
fans  de  fa  femme  Joland  à'Urbin ,  qui  fe  fit  Religieufe  à  Fer- 
rare. 

SIGIMOND-PANDOLFE  reçut  le  premier  de 
ces  noms  de  l'Empereur  Sigifmond ,  qui  paffant  par  Rimini 
après  fon  couronement  fait  à  Rome ,  le  fit  Chevalier  avec 
fon  frère.  Il  fit  comencer ,  l'an  143  5.  en  la  place  du  vieux 
Palais,  la  citadelle  de  Rimini ,  à  laquelle  il  dona  le  nom  de 
Fort-SigifmoKd  ,  &  s'empara,  l'an  1438.  de  la  Tergola,  8c 
du  Vicariat  de  Fam.  Il  fit  alliance  l'an  1441 .  avec  François 
Sforce  ,  &  ils  s'engagèrent  de  s'aider  réciproquement  à  re- 
couvrer, favoir,  la  Marche  d'Ancone  pour  François,  à 
qui  le  Pape  l'avoit  ôtée  ,  &  Pefaro  pour  Sigifmond.  Celui- 
ci  exécuta  fidèlement  les  conditions  du  Traité  ,  mais  Sforce 
o'en  fît  pas  de  même  ,  car  ayant  pris  Pefaro ,  il  la  garda 
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Maison  pour  lui.  Sigifmond  piqué  de  fa  mauvaife  foi ,  lui  déclara 
DE       la  guerre  ,  &  s  étant  mis  au  fervice  du  Pape  Eugène  ,  qui 
M  A  L  A-  jyi  (iona  le  comandement  de  fes  troupes ,  il  le  dépouilla  de 
TESTA,    j^  Marche  ,  &  défit  le  Comte  d'Urbin  ,  allié  de  Sforce. 

Dans  la  guerre  qui  s'alluma  en  1447.  entre  Ferdinand  , 
Roi  de  Naples ,  &  les  Florentins  ,  Sigifmond  fe  vit  recher- 
ché par  l'un  &  par  l'autre  parti,  &  reçut  de  tous  les  deux  de 
greffes  fommes  d'argent ,  avec  lefquelles  il  fit  fortifier  Saint 
Arcange  ,  &  finir  l'Eglife  de  Saint  François  de  Rimini.  Il 
entra  enfuite  au  fervice  des  Florentins  ,  contre  le  Roi  d'A- 
ragon ,  qui  fufcita  contre  lui  le  Comte  d'Urbin  ,  &  Jaque 
Piccinino.  Le  Pape  Pie  II.  moyena  fa  paix  avec  Alfonfe  ^ 
fucceffeur  de  Ferdinand ,  à  condition  qu'il  rendroit  les 
fommes  qu'il  avoit  reçues.  Mais  il  voulut ,  que  pour  garan- 
tie de  l'exécution  de  la  parole  qu'il  avoit  donée,Sigiimond 
lui  remît  quelques  châteaux.  Mais  lui-même  n'exécutant  pas 
ce  qu'il  avoit  promis ,  Sigifmond  reprit  par  force  ces  châ- 
teaux ,  ce  qui  lui  atira  l'indignation  du  Pape  ,  qui  l'exco- 
munia  comme  rebelle  au  Saint  biége ,  &  envoya,  l'an  1460. 
contre  lui  une  armée  qui  prit  Senigaglia.  Sigifmond  défit 
les  troupes  Papales ,  &  reprit  cette  ville.  Le  Pape  ne  fe  re- 
buta point ,  il  remit  fur  pied  une  nouvelle  armée  ,  dont  il 
dona  le  comandement  à  Frédéric  d'Urbin  ,  &  à  Napoléon 
des  Urfins  ,  &  Sigifmond  ayant  été  défait ,  ne  conferva  que 
la  feule  ville  de  Rimini.  Les  Vénitiens  &  d'autres  Seigneurs 
s'entremirent  pour  moyener  la  paix ,  &  Pie  IL  l'accorda,  à 
condition  que  le  château  &  le  Comté  de  Rimini  refleroient 
à  l'Eglife  ,  &  que  Sigifmond  refleroit  maître  de  la  ville  & 
de  trois  milles  de  pays  à  l'entour. 

Sigifmond  ayant  été  enfuite  choifi  ,  l'an  14^4.  pour  Gé- 
néral des  troupes  Vénitienes ,  paffa  en  Morée ,  où  il  prit 
Sparte,&  fe  fignala  pendant  deux  ans,  par  plufieurs  exploits 
contre  les  Turcs.  A  fon  retour  le  Pape  Paul  II.  qui  avoit 
une  forte  envie  de  réunir  Rimini  à  l'Eglife ,  l'atira  à  Rome, 
&  lui  fit  ofre  de  greffes  penfions  pour  lui  &  ies  décendans, 
s'il  vouloir  la  lui  remettre  ,  à  quoi  Malateffa  ne  voulut  ja- 
mais confentir.  Il  mourut  le  8.  Octobre  de  l'an  1468.  âgé 
de  cinquante-un  ans  trois  mois  vingt  jours ,  comme  on  lit 
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<lans  l'infcription  gravée  fur  fon  tombeau  de  marbre ,  dans  M  a  i  s  o  îf 
l'Eglife  de  Saint  François  de  Rimini ,  en  ces  termes.  »  e 

M  A  L  A- 

S  uni  Slgifmundu!  A<faU:e(l£  è  fanguïne  gentis,  i  E  s  T  A. 

Pdndulphtts  Genitor  ,  pAtr'u  FUnii/tia  efi. 
Vitam  obiic  VII.  Id.  Od;ob.  xtatis  fux  anno  LI.  menf.  III. 
Die  XX.  MCCCCLVIII. 

Au-defTus  de  fon  tombeau  on  plaça  les  çtcndarts  de  fes 
difcrens  Géncralats ,  &  pour  cimier  deux  cornes  avec  ces  ^'"'fi''^""* 
mots: 

Torto  le  Corna  ch'ogniy.no  te  vede.  i 

Et  toi  le  porta  -,  che  non  fe  lo  crede^ 

C  ctoit  un  très-grand  homme  de  guerre  ,  &  qui  joignoir 
à  la  lience  militaire  de  grandes  conoifTances  de  l'hifloire  & 
de  la  Philofophie.  Mais  ces  qualitez  étoient  obfcurcies  par 
ia  cruauté ,  &  par  une  ambition  qui  ne  conoiifoit  rien  de 
facré.  Le  Pape  Pie  II.  qui  a  écrit  fi  vie  ,  lui  reproche  aufli 
d'avoir  été  un  impie ,  &  d'avoir  nié  l'immortalité  de  l'ame. 

Il  avoit  eu  trois  femmes,  qui  toutes  trois  furent  immolées 
ou  à  fon  ambition,  ou  à  fa  cruauté.La  i"étoit  la  fille  du  célè- 
bre François  de  Carmagnole  ,  qu'il  avoit  époufée  en  1429. 
âgée  de  douze  ans ,  laquelle  étoit  très-belle ,  mais  peu  après 
la  mort  de  fon  beaupere  ,  il  s'en  défit  par  le  poifon  ,  pour  fe 
doner  un  autre  apui  par  une  féconde  alliance  ,  qu'il  fit  avec 
Genevre  d'Efi,  fille  naturelle  de  Nicolas  III.  Marquis  de 
Ferrare,  il  traita  celle-ci  de  la  même  manière.  La  troi- 
fiémc  fut  Polixene  S  force '^,  fille  naturelle  de  François  Sforce ,  *  sanfovino 
qu'il  étrangla  de  fes  propres  mains  l'an  1450.  Simmeta  l.  20.  '/l^^"*^  ^"^ 

Il  laiffa  trois  enfans  de  chaque  fexe.  Sallustio  ,  l'un  des 
fils ,  fut  trouvé  mort  dans  fon  lit  :  le  peuple  qui  l'aimoit 
voulut  vanger  fa  mort  fur  les  Marchefelli  qu'il  en  acufoit, 
parce  que  le  jeune  homme  étoit ,  dit-on ,  amoureux  d'une 
Dame  de  cette  Maifon.  Mais  on  dit  depuis  ,  que  ion  frère 
Robert  avoit  eu  le  plus  de  part  à  fa  mort.  Valerio,  autre  fils 
de  Sigifmond,  lequel  étoit  Protonotaire  Apofloiique,  étant 
à  Laufane ,  y  fut  tué  par  des  inconus  ;  La  Dame  Ifabettc , 
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Maison  qui  avoit  éré  concubine  de  Sigifmond  ,  périt  aufli  avec 
M  ^  ^       quelques  autres ,  qui  furent  facrifiées  à  la  jaloufie  du  gou- 
^  A  ^  A-   vcrnement. 

Après  la  mort  de  Sigifmond  ,  le  Pape  Paul  II.  fit  de  nou- 
velles tentatives  pour  avoir  Rimini.  Il  fit  des  ofres  avan- 
tageufes  à  ROBERT  Malatefla ,  fils  aîné  de  Sigifmond, 
lequel  reçut  l'argent  du  Pape  ,  &  lui  promit  que  litôt  qu'il 
feroit  en  poil elTion  de  la  ville  ,  dont  la  citadelle  étoit  tenue 
par  la  Dame  Ifabette  ,  maîtreffe  de  fon  père,  il  la  remet- 
troit  entre  les  mains  de  Sa  Sainteté.  Robert  entra  dans  la 
citadelle,  fous  un  habit  de  Payfan,  s'en  empara,  &  fe  fît  pro- 
clamer Seigneur  de  Rimini ,  fans  aucune  envie  de  s'en  dé-* 
faifir  en  faveur  de  perfone.  Le  Pape  fe  voyant  trompé ,  for- 
ma une  ligue  contre  lui ,  avec  le  Roi  de  Naples ,  le  Duc  de 
Milan  ,  &  les  Florentins,  &  dona  le  comandement  de  fes 
troupes  à  Napoléon  des  Urfins  ,  qui  fut  joint  par  Frédéric 
d'Urbin  ,  Général  de  celles  de  la  ligue.  Malatefla  les  ata- 
qua  ,  &  remporta  une  viâoire  ,  qui  affura  à  Malatefla  la 
pofTeiïion  de  Rimini.  Il  fit  fortifier  cette  ville  ,  &  fit ,  Tan- 
née fuivante  ,  la  paix  avec  Frédéric  d'Urbin ,  &  époufa 
Eliz,aheth  de  Montfdtro  fa  fille  ,  dont  les  noces  furent  célé- 
brées avec  beaucoup  de  magnificence. 

Le  Pape  Sixte  IV.  qui  fuccéda  à  Paul  IL  confirma  à  Ro- 
bert, l'an  1447.  la  poflelTionde  Rimini ,  &  leva  l'interdit 
qui  avoit  été  jette  fur  lui  &  fur  fes  Etats.  Malatefla  ne  fut 
pas  fort  reconoiffant  de  ce  bienfait  5  quelques  années  après 
il  entra  au  fervice  des  Florentins ,  «&  comanda  leurs  troupes 
dans  la  guerre  qu'ils  eurent  contre  ce  Pape  ,  &  défit ,  l'an» 
1479.  l'armée  Papale  ,  à  Mangione  ,  dans  le  Peroufin  5  ce 
qui  fit  que  Sixt^  mit  en  interdit  la  ville  de  Rimini.  luts. 
Vénitiens  le  choifirent  Tan  1 480.  pour  leur  Général ,  & 
étant  entré  deux  ans  après  dans  une  ligue  avec  le  Pape ,, 
contre  le  Roi  de  Naples  &  le  Duc  de  Ferrare  ,  le  Pape 
leva  l'interdit  de  Rimini ,  &  R'obert  entra  dans  le  Ferra- 
rois,  où  il  prit  plufîeurs  châteaux.  Le  Roi  de  Naples  envoya: 
de  Ion  côté  Alfonfe  ,  Duc  de  Calabre ,  fon  fils ,  fur  les  ter- 
res de  TEglife  ,  &  ce  Prince  ayant  pris  Benevcnt ,.  Terra- 
cine  ,  &  d'autres  places  ,  Sixte  demanda  aux  Vénitiens  Ro- 
bert Malatefla ,  qui  ayant  quitté  le  i*  crrarois  ,  fe  rendit  à. 
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Rome  ,  où  il  fut  reçu  avec  beaucoup  d'honcur  par  Jérôme  M  a  i  so  m 
Riaro  ,  Se  par  toute  la  Cour  du  Pape  ,  &  s'étaat  mis  à  la  f  b 
tête  de  l'armée  Eccléfiaftique  ,  marcha  contre  le  Duc  de  ^^  a  l  a- 
Calabre.  Il  avoir  ibus  lui  Jean-François  de  Tolentin  ,  Vir-  ^  ^  s  x  a. 
ginio  &  Paul  des  Urfins ,  le  Comte  Nicolas  de  Petigliano  , 
Laurent  de  Citti  di  Cailello ,  Célar  Varane  de  Camerino  , 
René  Trivulce ,  &  Jérôme  R  iairc ,  neveu  du  Pape.  Les  deux 
armées  en  vinrent  aux  mains  auprès  de  Velitrilc  21.  Août 
1482.  &  elles  combatirent  pendant  fix  heures  avec  une 
égale  valeur.  A  la  fin  du  jour  l'armée  Napolitaine  fut  en- 
foncée &  mife  en  déroute ,  Se  le  Duc  de  Calabre  n'ayant 
pu  rallier  fes  troupes  ,  fut  obligé  d'abandoner  le  champ  de 
bataille  à  fes  enemis  ,  qui  trouvèrent  un  butin  confidérablc 
dans  fon  camp,  &  firent  un  grand  nombre  de  prifoniers  de 
confidération  ,  entre  lefquels  fe  trouva  le  Duc  de  Melfi. 
Robert  remit  les  prifoniers  entre  les  mains  de  Riario  ,  pour 
les  conduire  au  Pape  ,  pendant  qu'il  rccueillcroit  les  fruits 
de  fa-victoire.  Il  prit  Civitta  &  plufieurs  châteaux  ;  mais 
comme  il  afliégeoit  Cavi ,  il  tomba  malade  de  fatigue  , 
&  ayant  été  tranfporté  à  Rome  ,  par  ordre  du  Pape  ,  il  y 
mourut  le  10.  Septembre  ,  regretté  d'un  chacun.  Il  fut  in- 
humé dans  l'Eglife  de  Saint  Pierre  ,  où  on  lui  éleva  une 
flatuë  équeflre ,  avec  cette  épitaphe. 

Roberttis  fmn ,  qui  vent  ,  v'idi ,  v'tci 
Jnclitum  Diicem  ,  &  Roniam  Uberavi. 
JUi  homrem  ,  mihi  v'ttam  ademi,  * 

On  dit  que  Jérôme  Riaire ,  jaloux  de  fa  gloire  ,  le  fit  em- 
poifoner.  Le  furnom  de  Magnificfue ,  qu'on  dona  à  Robert , 

*  Voici  de  quelle  manière  Sanfovino  la  rapotte  en  IcaLen. 

^oberto  fono  ,  che  vtrmi ,  vidi  ,  ^  vinfi, 
L'inclito  Dhc»  ,  ^  Roma  Huerai. 
Et  lui  di  honore  ^  me  di  vînt  fpinfî. 

Henninges ,  dans  fon  Théâtre  généalogique  ,  la  traduir  ainfi  ,  &  ne  nie  paroît 
pas  avoir  pris  le  fens  de  l'Auteur. 

"Roicrtus  fut»  ,  qrii  veni  ,  vici  ,  x'ici  , 

Oux  ,  ijUf  Remam  Uberu-Li. 

Illis  hmorifui ,  mihi  ver»  vitttm  ademi, 

Vuu  il] 


D  E 

M  A  i  A- 
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Maison  étoit  dû  à  la  grandeur  de  fon  courage  ,  à  la  gloire  de  fes 
exploits ,  &  à  l'élévation  de  fes  fentimens.  On  doute  fi  les 
enfans  qu'il  laifTa  étoient  nez  de  fa  femme  Elisabeth  d'Urbtn , 
ou  de  fon  amie  Ifabette ,  fille  d'ObizonAldobrandin  de  Ra- 
venne. 

PANDOLFE  Malatefta ,  qui  fut  fait  Chevalier  avec 
Charle  fon  frère,  par  le  Duc  de  Calabre,  fuccéda  à  Robert, 
fous  la  tutelle  de  fa  mère ,  &  fut  confirmé  dans  la  Seigneu- 
rie de  Rimini  par  le  Cardinal  de  Milan ,  de  la  part  du  Pape. 
Comme  il  n'eut  ni  la  fermeté ,  ni  les  autres  qualitez  de  fon 
père ,  il  ne  fut  point  faire  refpeâer  fon  autorité ,  &  la  ville 
de  Rimini  fut  continuellement  agitée  de  troubles  ,  qu'y  ex- 
cita la  jaloufie  du  Gouvernement.  Raimond  Paci  en  fut  une 
des  viftimes  ,  &  fut  aflfafliné  par  Pandolfe  ,  fils  de  Galeot , 
lequel  fut  peu  après  traité  de  même  ,  auflî  bien  que  Pompée 
de  Terentii.  Malatefta  lui-même  fut  affez  imprudent  que 
de  facrifier  à  un  foupçon  mal  fondé ,  le  meilleur  de  fes 
amis ,  &  de  fe  priver  ainfî  du  plus  ferme  apui  qu'il  eut  de  fon 
autorité.  Il  avoir  confié  le  comandement  de  fes  troupes  à 
Gm  àtBogni ,  furnomé  Guerra^  à  caufe  de  fa  valeur.  Jean  II. 
Bentivoglio  ,  beau-pere  de  Pandolfe ,  lui  manda  qu'il  avoit 
doné  les  brebis  en  gard^  au  loup ,  &  que  Bogni  avoit  traité 
avec  le  Pape ,  pour  remettre  Rimini  fous  l'obéififance  du 
Saint  Siège.  Il  n'en  fallut  pas  davantage  pour  déterminer 
Malatefta  à  fe  défaire  de  Bogni ,  &  fans  aprofondir  fi  l'avis 
étoit  bien  ou  mal  fondé ,  il  convia  Bogni  à  un  feftin ,  &  le 
fit  poignarder  à  table.  Il  avoit  convié  avec  lui  fon  ami  An- 
Anecdotes  de  tiochusT ibcrtus ^  ^  qu'il  fit  en  même  tems  arêter  &  mettre  dans 
Pioience.  un  cachot  dc  la  citadelle ,  les  fers  aux  pieds  &  aux  mains , 
en  atendant  qu'il  fût  mis  à  la  queftion ,  pour  lui  faire  révéler 


Vaiillas 


*  Tibeitus  étoit  né  à  Cefene  ,  d'où  il 
fut  mené  fort  jeune  en  France  par  un 
foldat.  Il  étudia  à  Paris  ,  &  fe  rendit  très- 
habile  dans  les  Belles-Lettres  ,  eu  Phyfi- 
que  ,  en  Médecine  ,  &  en  Mathémati- 
que. Son  génie  le  porta  à  l'étude  de  la 
magie  naturelle ,  quoique  cette  profeffion 
fiit  alors  fi  dangereufe  ,  que  perlone  n'a- 
voit  ofé  s'en  mêler  depuis  Pierre  Dupon- 
no.  De  retour  dans  fon  pays  ,  où  il  ne 
falloit  pour  vivre  en  sûreté  ,  que  féduire 


quelque  petit  Prince  ,  il  pafla  bientôt  pour 
un  fameux  devin  chez  les  Aftrologues  de 
FerrarE  ,  où  il  fe  retira.  Sa  réputation  ati- 
roit  chez  lui  un  fi  grand  concours  de 
monde  ,  qu'il  falloit  quelquefois  demeu- 
rer plufieurs  jours  à  fa  porte  pour  atendre 
fon  rang  avant  que  de  lui  parler.  Il  avoit 
prédit  à  Bogni  qu'il  feroit  affa/nné  ,  &  à 
Malatefta  ,  alors  le  plus  riche  Seigneur 
d'Italie  en  argent  comptant ,  qu'il  mour- 
roit  âl'îiôpital. 
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les  complices  de  la  prétendue  conjuration.  Cependant  l'in-  Maison 
nocencc  de  Bogni  fut  reconuë ,  &  Bentivoglio  écrivit  à  fon        n  e 
gendre  qu'il  lui  avoit  donc  un  faux  avis.Malatcfta  fe  repen-   M  a  /.  a- 
tit  de  s'être  trop  hâté ,  &  s'en  alloit  au  cachot  de  Tibertus    ^"  ^  ^  ^  ''^• 
pour  l'en  tirer  ,  lorfqu'on  lui  vint  dire  ,  que  ce  devin  avoit 
été  furpris  en  fe  fauvant  :  &  en  éfet ,  Tibertus  avoit  fi  bien 
cajolé  la  fille  du  Geôlier  ,  qu'elle  l'avoit  décendu.avec  une 
corde  dans  le  fofiTé ,  où  le  cliquetis  de  fes  chaînes  l'ayant  tra- 
hi, il  fut  arête  par  la  fentinclle,  Malatefta  crut  qu'il  étoit  cri- 
minel, puifqu 'il  avoit  tentéccttevoye  pourfortir  deprifon,- 
&  fans  autre  forme  de  procès,  il  lui  fit  couper  la  tête. 

L'an  1500.  Pandolfe  fe  voyant  menacé  par  Céfar  de 
Borgia  ,  Duc  de  Valentinois  ,  qui  avoit  formé  le  defi'ein 
de  le  rendre  maître  de  la  Romagne  ,  ne  l'atendit  pas  , 
&  fe  retira  fecrétcment  à  Cervia  ,  &  de  là  à  Vcnife. 
Jean  d'Oliviero  ,  Capitaine  Efpagnol ,  &  Gouverneur  de 
Cefenc  ,  vint  auifitôt  prendre  polfeifion  de  Rimini ,  pour 
Céfar  de  Borgia  ,  qui  y  fit  peu  de  jours  après  fon  entrée. 
Borgia  ayant  perdu  en  ijoj.  fonapui  en  perdant  le  Pape 
Alexandre  VI,  fon  père  ,  Pandolfe  &  Charle  Malatefta  fon 
frère  ,  vinrent  avec  quelques  troupes  ,  Se  rentrèrent  dans 
Rimini ,  mais  voyant  la  dificuké  de  s'y  maintenir ,  &  ne 
pouvant  compter  fur  l'afe^tion  des  peuples ,  ils  traitèrent 
avec  les  Vénitiens ,  aufquels  ils  cédèrent  Rimini.  Pandolfe 
eut  en  échange  Citadella  avec  fon  territoire  dans  le  Pa- 
doiian  ,  &  le  Sénat  dona  à  fa  femme  500.  ducats  de  pen- 
fion  ,  &  autant  à  Charle  Malatefla.  Les  Vénitiens  gardè- 
rent Rimini  jufqu'en  i  ç  10.  qu'ils  la  rendirent  au  Pape  Ju- 
le  IL  par  le  Traité  qu'ils  fii-ent  avec  ce  Pontife  après  leur 
défaite  à  la  journée  d'Agnadel.  Pandolfe  Malateft»  mourut 
à  Rome  ,  &  fut  enfeveli  dans  l'Eglife  de  Sainte  Marie  ,  ou 
félon  d'autres ,  abandoné  de  fes  propres  enfans ,  parce  qu'il 
effayoit  de  les  divifer;  il  erra  quelque  tems  de  ville  en  ville, 
&  eut  pour  dernière  retraire ,  l'Hôpital  de  Boulogne  ,  où  il 
mourut  de  mifere  ,  après  s'être  vu  le  plus  riche  Prince 
d'Italie  en  argent  comptant. 

Il  laifia  quatre  fils ,  favoir ,  S 1 G  i  s  M  o  n  d  ,  qui  continua 
la  lignée ,  G  a  l  e  o  t  ,  qui  s'établit  à  Ferrare,  &  y  fut  aflTaf- 
finé  l'an  1 543.  un  foir  qu'il  fortoit  de  chez  une  Dame  pa- 
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Maison  rente  duDuc  ;  Robert,  qui  fe  trouvant  à  Petigliano  en 
D  B       1 5:46.  lorfque  les  habitans  le  foule verent  contre  le  Comte 
M  A  L  A-  Jean -François  des  Urlîns  Ion  parent ,    fut  tué  en  voulant 
TESTA,    prendre  fon  parti  ;  &  Malatesta,  qui  s'atacha  au  fer- 
vice  de  la  France,  &  fervit  cette  Courone  en  qualité  de  Gé- 
néral dans  la  guerre  de  Piémont ,  contre  la  Maifon  de  Sa- 
voye.  Il  paffa  depuis  au  fervice  de  la  République  de  Vcnile, 
qui  lui  dona  le  gouvernement  de  Pefchiera  ,  8c  eniuite  ce- 
lui de  Trevife ,  où  il  mourut. 

SIGISMOND  Malatefta  foutint  par  fa  valeur  la  gloire 
de  fes  ancêtres ,  &  la  grandeur  de  fon  nom.  11  fe  remit  deux 
fois  en  poffeflion  de  Rimini ,  &  deux  fois  il  fe  trouva  obligé 
de  l'abandoner.  Pendant  la  vacance  du  S.  Siège  ,  après  la 
mort  du  Pape  LeonX.  il  s'introduifit  dans  cette  ville, déguifé 
en  payfan,  portant  un  fagot  d'herbes,&  fit  foulever  le  peuple 
en  fa  faveur  ;  mais  après  l'éledion  d'Adrien  VI.  il  fut  con- 
traint de  l'abandoner  l'an  1 522.  Cinq  ans  après  la  fortune 
fembla  lui  préfenter  une  nouvelle  ocafion  de  recouvrer  le 
domaine  de  fes  ancêtres,  pendant  que  le  Pape  Clément  VII. 
étoit  alFiégé  dans  le  château  Saint  Ange  par  les  Impériaux. 
Malatefta  ne  manqua  pas  à  la  fortune  ,  mais  la  fortune  tra- 
hit Malatefta  ,  &  forcé  d'abandoner  une  féconde  fois  Ri- 
mini ,  il  fe  retira  à  Reggio ,  où  il  mourut  de  pleurefie ,  laif- 
fant  de  Julie  Pic  de  la  Mirandole  ,  Robert  &  Hercules 
Malatefta  ,  héritiers  de  la  valeur  de  leur  père.  Le  premier 
eut  des  emplois  honorables  au  fervice  du  Pape ,  de  l'Em- 
pereur &  de  la  République  de  Venife.  Il  fe  trouva  à  la 
guerre  de  Hongrie  ,  où  combatant  fous  les  cnfeignes  du 
Roi  Ferdinand  d'Autriche ,  &  fous  les  ordres  de  Sforce 
Pallavicini  fon  Général ,  il  fut  fait  prifonier  par  les  Turcs. 
Son  frère ,  qui  n'avoit  que  douze  ans  à  la  mort  de  leur  père, 
fuivit  au/ïi  le  parti  des  armes ,  &  fe  trouva  dans  toutes  les 
guerres  qui  fe  firent  de  fon  tems  en  Italie ,  en  Hongrie  ,  & 
en  France.  Il  fut  en  j  570.  à  l'armement  que  la  République 
de  Venife  fit  contre  le  Turc ,  &  à  fon  retour ,  il  fut  envoyé 
par  le  Sénat ,  à  la  défenfe  de  Famagoufte  ,  en  qualité  de 
Général  de  l'Infanterie.  Il  y  fut  bleflé  &  pris  par  les  Turcs , 
qui  l'enfermèrent  dans  le  château  des  fept  Tours ,  d'où  il  fe 
i^uva  deuj;  fois ,  &  deux  fois  fut  repris ,  &  traité  avec  beau- 

~     s  coup 
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coup  de  dureté.  La  République  le  racheta  à  la  fin  ,  &  lui  M  a  i  sosr 
dona  des  emplois  8c  des  apointemens  confidérabies.  Il  étoic       »  e 
en  1582.  Gouverneur  de  Rctino  ,  dans  le  Royaume  de  M  a  l  *.- 
Candie.  "^^^- 

Quant  aux  Comtes  de  Sogliam  ,  de  la  Maifon  de  Mala- 
tefta,  Saniovino  leur  done  pour  Auteur  Rambert  ,  die 
aufli  R  ODERT  Malatefta  ,  qu'il  dit  lecond  fils  de  Charle 
le  Guerrier.  Je  ne  vois  dans  les  branches  précédentes  aucun 
Charle  ,  qu'on  puifle  lui  doner  pour  pcre  ,  fans  choquer  la 
chronologie.  Henninges  ne  paroit  pas  l'avoir  beaucoup  con- 
lultce  ,  lorfqu'il  lui  done  pour  perc  Charle  ,  troifiéme  fils 
de  Robert  le  Magnifique.  Ce  Charle  ,  qui  ne  naquit ,  félon 
lui-même  ,  qu'en  1480.  pouroit-il  être  bifayeul  d'un  autre 
Charle  ,  qu'il  done  pour  pctit-fils  de  Rambert ,  &  dont  il 
marque  la  mort  en  1478.  Ainfi  l'arriére -petit- fils  feroit 
mort  deux  ans  avant  la  naiffance  de  fon  biiayeul. 

Rambert  Malarefla  fervit  la  République  de  Venife 
dans  la  guerre  contre  les  Turcs ,  &  fut  tué  à  la  défenfe  de 
Scutari ,  où  il  foutint  le  fiégc  pendant  plufieurs  mois.  Son 
fils  Pandolfe  ,  auquel  le  Comte  d'Urbin  enleva  plufieurs 
châteaux ,  s'atacha  ,  à  l'exemple  de  fon  père  ,  au  fervice  des 
Vénitiens ,  &  apric  le  métier  de  la  guerre  fous  Jaque  Picci- 
nino  i  il  défendit  pendant  trois  mois  la  ville  de  Brefce  con- 
tre les  troupes  de  François  Sforce ,  &'fut  établi  Gouverneur 
do  Cefenc  par  Malatefla  Novcllo  ,  auquel  Charle  fon 
fils ,  rendit  d'importans  fervices ,  en  récompenfe  defquels  il 
reçut  le  château  de  Montcgrutio  ,  avec  Villalta  8c  Gaggi.  Ro- 
bert fervit  aufli  la  République  de  Venife  ,  contre  Philipe- 
Marie  ,  Duc  de  Milan  ,  &  mourut  en  1478.  laiffant  deux 
fils ,  favoir  ,  Robert  &  Malatesta.  L'ainé  ,  qui  fut 
Comte  de  Sogliano  ,  fe  diflingua  ,  fur  tout  par  fon  favoir , 
&  par  les  grandes  conoiffanccs  qu'il  avoir  de  laPhilofophie 
&  de  l'Altrologie.  Il  s'engagea  auprès  du  Pape  Paul  III.  à 
travailler  à  la  réformation  du  Calendrier  Julien.  Il  fut  dé- 
pouillé par  Obizon  &  Alidofio  ,  mais  fon  coufin  Malatefla 
le  fit  rétablir  par  le  Pape  Jule  II.  Il  fut  père  de  Charle  , 
Gouverneur  de  Crème  ,  pour  la  République  de  Venife  , 
lequel  laiffa  deux  fils. 

Malatesta,  frère  de  Robert ,  avoir  d'abord  pris 

Xxx 
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Mai  SON  l'habit  Eccléfiaftique  ,  &  s'écoit  ataché  au  Cardinal  Ra- 
i>  E       phael  Riario  :  puis  s'étant  marié  avec  Laure  Uhalàini  ,  il 

M  A  L  A-  fuivit  la  profellîon  des  armes  ,  dans  laquelle  il  aquit  de 
la  réputation ,  &  le  furnom  de  Guerrier.  Il  fervit  les  Flo- 
rentins ,  puis  pafTa  au  fervice  des  Vénitiens ,  où  il  fut  Gé- 
néral de  l'Artillerie.  Il  mourut  en  1428.  laiffantdeux  fils,, 
favoir  ,  Leonide  &Sigismond,  lefquels  foutinrent 
la  réputation  que  leur  père  s  etoit  aquife.  Le  dernier  ,  qui 
étoit  Seigneur  de  Montegrutio ,  fervit  fous  fon  père  la  Répu- 
blique de  Venife  ,  puis  dans  les  guerres  de  Lombardie  fous 
Pierre  Strozzi.  Il  fut  depuis  Ambaffadeur  d'Hercule  IL 
Duc  de  Ferrare  auprès  de  l'Empereur  Charle  V.  8c  mou- 
rut à  Ferrare  en  1541. 

Son  frère  Leonide  fervit  le  Duc  de  Florence  dans 
la  guerre  de  Sienne  ,  puis  le  Pape  Paul  IV.  dans  celle  que 
ce  Pontife  eut  contre  la  Maifon  d'Autriche  ,  &  mourut  en 
1557.  So^  fils  Jaq.ue  Malatefta  s'étant  diftingué  en  plu- 
fieurs  ocafions  dans  la  guerre  de  Sienne  ,  fous  Afcagne  de 
la  Cornia  ,  fut  fait  Lieutenant  Général  de  Côme  L  Duc  de 
Florence  ,  dans  l'Etat  de  Piombino  ,  &  Gouverneur  de- 
rifle  d'Elbe,  qu'il  défendit  contre  les  entreprifes  des  Turcs.. 
Il  fut  arête  fous  le  Pontificat  de  Pie  IV.  &  mis  en  prifon  , 
comme  partifan  des  CarafFes ,  &  ayant  été  élargi ,  il  entra- 
au  fervice  de  la  République  de  Venife.  ,  qui  le  fit  Gou- 
verneur du  Royaume  de  Cypre  ,  d'où  étant  revenu  ,  il  fut 
Capitaine  de  la  Garde  du  Pape  Pie  V.  qui  le  fit  Marquis 
de  Roncofredo  ,  &  Gouverneur  Général  d'Ancone  ,  &  de 
toutes  les  villes  maritimes ,  pour  les  défendre  contre  les  en- 
treprifes des  Turcs.  Lorfque  Selim  eut  rompu  avec  les  Véni- 
tiens ,  le  Pape  envoya  Malatella  fervir  la  République ,  qui 
le  fit  Gouverneur  Général  d'Albanie.  Ayant  été  bleflé 
dans  une  ocafion ,  il  tomba  entre  les  mains  des  Turcs  ,  qui 
l'envoyèrent  à  Conftantinople.  Le  Pape  obtint  fa  liberté- 
par  la  recomandation  du  Roi  de  France  ,  &  il  fut  fait: 
Gouverneur  de  Bergame, 
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CHAPITRE     XXIII. 
Des  Seig»eurs  ^'IMOLA(^^^FAENZA. 

§.  I. 
Des  Seigneurs  <i'IMOLA  ,  de  la  Maifon  «i'ALIDOSIO. 


IMOLA  efl  une  grande  &  belle  ville  avec  Evêchc  ,  ainfi    UMire  au 
noniée  par  les  Lombards ,  après  qu'ils  l'eurent  prife  fur  *««'.  DefiHft. 
les  Roinains ,  qui  l'apelloienc  Formn  Cornelit.  Retirée  des  ^'  ''■'"'^"• 
mains  des  Lombards  par  Charlemagne  ,  qui  détruifit  leur 
domination  en  Italie  ,  elle  tomba  dans  la  luite  fous  le  pou- 
voir des  Boulonois ,  avec  plufieurs  autres  villes  de  la  Ro- 
magne. 

L'an  1272,  Pierre,  furnomé  P^^^w  ,  qui  étoit  un  des  Fr.  Sanfivintf 
plus  puiflans  citoyens  à'ImoU ,  par  les  richefles  &  par  les  j.T'f '"  '"" 
alliances ,  s'en  empara  fur  eux  ,  avec  le  fecours  d'Azon 
d'Eft  5  il  ne  put  s'y  maintenir  qu'un  an,  &  cette  ville  retour- 
na fous  le  gouvernement  des  Boulonois,  mais  les  fadions  de 
Jean  Beccaria  &  des  Jeremei  favorifant  les  delTeins  qu'elle 
avoir  de  fe  ibuflraire  à  leur  obciffance  ,  elle  le  conierva 
dans  une  eipece  de  liberté  pendant  vingt  ans ,  &  l'an  1 292. 
elle  eut  la  part  de  la  deflinée  de  toutes  les  villes  d'Italie  , 
qui  tombèrent  fous  la  domination  des  pius  puiffantes  fa- 
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AxiDosio  milles  d'entre  leurs  citoyens.  ALIDOSIO  ,  qui  avoitfuc-^ 
•d'Imola,.  cédé  aux  biens  &  à  l'ambition  de  Pierre  de  Pagano ,  s'e- 
rant  uni  avec  Mainard  Pagano ,  s'en  empara ,  &  y  établit 
fi  bien  fon  autorité  ,  que  fa  poflérité  l'y  confcrva  juiqu'à 
, .     l'an  1424.  fous  la  p-roteâion  du  Saint  Siège ,  auquel-  la  Mai- 
VdinT ,  fon  d'Aiidofio  fut  toujours  fidèlement  atachée.  GUI  Ali- 
i.  I.  c.    dofio  fut  affiégé  l'an  1351.  dans  Imola  ,  par  Barnabon  Vif- 
'^'^'        conti  5  mais  comme  il  avoit  prévu  le  deffein  de  Vifconti , 
il  prit  fi  bien  les  mefures  pour  fa  défenfe ,  qu'il  rendit  inu- 
tiles les  éforfs  de  Barnabon.  La  même  année  ,  AHdofio  & 
LiPPO  ,  aparemmcnt  fon  frère  ,  furent  invertis  d'Imola  , 
avec  le  titre  de  Ficaires  de  l'EgUfe  ,  par  le  Légat  du  Pape 
Clément  VI. 

ROBERT  ,  fils,  de  Lippo  Alidofia  ,  s'unit  l'an  135:5' 
avec  plufieurs  Seigneurs  de  fes  voifins ,  pour  s'opoler  aux- 
cntreprifes  de  l'Archevêque  ,  Prince  de  Milan,  il  eut  pour 
fucceffeur  dans  la  Seigneurie  d'Imola  Azon  fon  frère  ,  ou 
félon  d'autres ,  fon  fils ,  lequel  fut  fait  Chevalier  par  Go-- 
mez  d'Albornoz ,  neveu  du  Cardinal  Gilles  Albornoz  , 
Légat  du  Pape ,  à  caufe  de  la  valeur  avec  laquelle  il  s'étoir 
comporté  dans  une  bataille  donée  en  1 561.  contre  Barna- 
bon Vifconti.  Il  fut  confirmé  par  le  Pape  Grégoire  XI. 
dans  la  qualité  de  Vicaire  de  l'Eglife  à  Imola.  Son  frère 
BERTRAND  Alidofio  ,  qui  lui  fuccéda  l'an  1 373.  reçut 
auiïî  l'inveftiture  d'Imola  du  Pape  Urbain  VI.  le  ly.  Sep- 
tembre 13S8.  &  trois  après  elle  lui  fut  confirmée  à  Rome 
le  I  ç.  de  Janvier  par  Boniface  IX.  qui  la  renouvella  fous 
certaines  charges  à  fon  fils  LOUIS  Alidofio  en  1399.  & 
140 1 .  Les  Papes  Jean  XXIII,  &  Martin  V.  lui  acorderent 
la  même  grâce  ,  qu'il  mérita  par  le. zèle  qu'il  témoigna  tou- 
jours pour  les  intérêts  du  Saint  Siège.  Ce  fut  en  cette  confi-- 
dération  que  le  Pape  Martin  V.  lui  remit  la  redevance  qu'il 
payoit  à  la  Chambre  Apoftoliquc. 

Il  jouit  aiTez  paifiblement  de  fon  petit  Etat  jufqu'à  l'an 
~  14^4-  qu'il  en  fut  dépouillé  par  Philipe-Marie ,  Duc  de  Mi- 
lan. Loiiis  auroit  dû  prévoir  par  la  manière  dont  ce  Duc 
s'étoit  emparé  de  Forli,  fur  Thibaud  OrdelafFo ,  petit-fils 
de  Loiiis ,  qu'il  ètoit  menacé  d'un  pareil  traitement  de  la 
part  de  l'ambitieux  Vifconti  5  il  négligea  cependant  les  avis 


Les  Seigneurs    d'  I  M  O  L  A  «&   de 
des  Maifons  d'ALIDOSIO  &  de 


FAÊNZA, 
M  A  N  F  R  E  D  L 


S}} 


I. 

A  LI  D  os  rO    d'iMotA. 


II. 
MANFREDI    de    Fasnz  a. 


LIPPO  AiiDo<;io  , 

Seigneur  d'Imola , 

1191. 


ROBERT 

Alidofio,  Alidolio  , 

Seigneur  Seigneur 

d'Irnola ,  d'I/nola. 


Gui  At.idoiio  , 
Seie.  à'imila  , 
^1351. 


BERTRAND 
Alidolio, 
d'Irnola , 
I  jSS. 
t  en  13P9. 


5eig, 


Louis  AUdofio  ,  seigneur  à'Iir.oU  , 

en  1399.  dcpoiiillé  en  I4i4. 

mené  prilonier  â  Mibn. 


r 

THIBAtTD 

Alidolio, 

plis  avec  de 

fonpcre.      Cajlcl  (f:l  Rio. 


Seigneur 


JEAN  Alidofio,     Lucrèce  ^ 
femme 

de 

George 

Ordelaffo. 


BERTRAND 

Alidofio , 

Seigneur 

âe 

Cafiel  dtl  Rio. 


rv-A-o 


François  RICHARD 

Alidolio  ,  Alidofio , 

dit  le  ép.   Brigitte 

CardinAl  Orsini  , 

de  Fitvic,  fille 

affaffiné  de  Nicolas, 

enrjii.  Comie 

de  Tctiglinno. 

Nicolas.  Alexandre. 


JULH 

Alidofio  , 
Seig.  de  Cafiel  del  Rio,  ép.  Virginie  CHmu 

CI  R  O    Alidofio  , 

Seigneur  de  dtfld  dcl  Rio , 

&  de  Maffa  , 

^p. 

Hélène  de   M  £  n  d  o  z  a. 


Jule-Cesar.    R00ER.1C. 


ep. 
Jean-Marie 

PANTAlïOUr. 


FRANÇOIS    Manfredi, 
Seigneur  de  Faenx.».,  13IZ. 

ALBERGETTO, 

Seigneur  de  Faenx.»  ,   1317.  f  en  1519. 


RICHARD,  JEAN,           GICHINO 

ieigneur ,  Seigneur                   Manfredi , 

puis  Evê.]ue  de  Faenx.11 ,                  Seigneur 

de  FaenzM.  avec  fon  frerc.             de  Faenza. 

Jean,  ASTOR    Manfredi  ,  Seigneur 

fils  naturel.  de  Faenz.a  ,   dépoflcdé  en  1375'. 


GUI -Antoine,     ASTOR  II.  Seigneur     Fra.nçois 
Seigneur  de  Faenz.a  ,  décapité  Ma/itredi. 

de  Faenza.  le  14.  Nov.  14015. 


N'.  Manfredi, femme 

de  François 
> 

Ordelaffo. 


JKAN-GALEAS      AT.  femme 
M.intredi ,  Scig.  de  N. 

de  FaenM,  1410,     Ordelaffo. 


GUI- ANTOINE, 
Seig.  de  Fa;nza , 

&  d'Irnola  , 

f  en  14417. 

Thade'e  Charle, 

5:  dépoiiillé 

GuiDACCio,  par 

dtpoijillez  fon  frère, 

par   le    Duc  en  148*. 

de  Milan. 


ASTOR    III. 

Manfredi ,  Seig. 
de  Faenx.a  ,  14.46. 
t  le  6.  Mai  1468.     de 


GALEOT, 
Seigneur 

de  Faenza  , 
aflafîîné 
en  1488. 

ép.  Franfoi/i 
Bentivoolio, 

fille  de  Jean, 
Seigneur 

de  Boulogne, 

^\ 


Genevre  , 
le  femme 
d'Oftafio 
Polenta. 

Frédéric; 
Evèquc 

de 
Faenztf, 


ASTOR   IV. 

dépoiiillé  l'an 

Ijoo.  par  Ccfar 

de  fiorgia. 


Jean  l'Evangélifte  , 

pris  avec 

ion  frère  , 

par  Borgia. 


^ 


FRANÇOIS  , 
dit  ASTOR  Y. 

dernier  Seiîr. 
ieFaenzaUQÔt. 
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AiîDosro  que  les  Florentins  fes  alliez  lui  donerent  de  pourvoir  à  fa 
D'ImoiA.  fureté ,  &  refufa  le  fecours  qu'ils  lui  ofroient ,  fe  croyant  à 
l'abri  des  entreprifes  du  Duc  de  Milan  ,  par  la  qualité  de 
Vicaire  du  Saint  Siège  ,  que  le  Duc  avoir  jufqu 'alors  ref- 
pe£l:ée.  Le  Vifconti  profita  de  cette  fécurité,  &  envoya  fe- 
crerement  des  troupes  vers  Imola  ,  fous  la  conduite  d'A- 
gnolo  délia  Pergola  ,  &  de  Cecco  délia  Montagnana,  lef- 
quels  s'emparèrent  de  la  citadelle  avant  que  Loiiis  fût  feu- 
lement informé  de  leur  arivée.  S'étant  ainlî  laiffé  furpren- 
dre ,  il  fe  remit  entre  les  mains  d'Agnolo  ,  &  fut  conduit 
avec  fon  fils  Thibaud  au  Duc  de  Milan ,  qui  le  fit  enfermer 
dans  le  château  de  Monza ,  d'où  il  eut  la  permifTion  de 
fortir  pour  prendre  un  froc  dans  l'Ordre  de  Saint  Benoît , 
dans  lequel  il  finit  faintement  fes  jours  à  Modenc.  Il  étoit 
ayeul  de  François  Alidojïo ,  dit  de  Caflel  del  Rio  ,  château 
de  la  Romagne  ,  où  il  prit  naiffance.  François  fut  Cardinal 
&  Evêque  de  Pavie*,  c'efl  pourquoi  on  le  nomoit  le  Cardi- 
nal de  Pavie.  Paul  Jove  d^s  les  éloges  ne  parle  pas  fort 
avantageufement  de  ce  Prélat ,  car  il  dit  de  lui ,  qu'étant 
extrêmement  beau  ,  il  préféra  la  fortune  à  l'honeur  ,  &  ne 
fe  fit  point  de  fcrupule  de  la  rechercher  par  des  voyes  indi- 
gnes. Il  s'étoit  ataché  au  Cardinal  de  la  Rovere  ,  qui  ayant 
été  créé  Pape  fous  le  nom  de  Jule  II.  le  pourvut  d'un  Ofi- 
ce  de  Tréforier  Général ,  puis  de  l'Evêché  de  Pavie ,  & 
lui  dona  le  chapeau  de  Cardinal  au  mois  de  Décembre 
1 504.  Depuis  il  l'employa  dans  les  afaires  les  plus  impor- 
tantes ,  l'honora  des  Légations  de  Vitcrbe  &  de  Bou- 
logne ,  &  lui  confia  la  conduite  des  troupes  deflinées  con- 
tre les  Vénitiens ,  au  tems  de  la  ligue  de  Cambrai.  Ce  fut  à 
cette  ocafion  qu'il  fe  broiiilla  avec  le  Duc  d'Urbin  ,  qui 
le  tua  l'an  i  5 1 1 .  à  Ravenne  ,  où  le  Cardinal  étoit  venu 
pour  fe  juflifier  auprès  du  Pape  de  la  perte  de  Boulogne  , 
qu'il  avoit  été  obligé  d'abandoner  à  l'aproche  des  François. 
•  Ce  Cardinal  avoit  plufieurs  frères  ,  qui  partagèrent  entre 

eux  les  Seigneuries  de  leur  Maifon ,  lavoir ,  celles  de  Majja , 
de  Formione ,  de  Tofignano ,  de  Fontena ,  de  Gaggio ,  &  de  Caflel 
dcl  Rio ,  &  plufieurs  autres  châteaux.  De  Bertrand, 
l'un  d'eux,  décendoit  CiRO  Alidofio,  Seigneur  de  C^'/lcl  del 
Rio  Se  de  MaJJa,èc  Chambellan  du  Grand  Duc  deTofcane, 
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ui  l'employa  en  diverfes  Cours  de  l'Europe,  en  qualité  de  Aiidosto 
^n  Miniflre.  Il  fut  envoyé  auprès  des  Rois  d'Elpagnc  &  de   d'Imola. 
Portugal ,  deux  fois  auprès  de  l'Empereur  Maximilien  IL 
&  plulicurs  fois  A  la  Cour  de  Bavière. 

Le  Duc  de  Milan  ne  garda  pas  longfcms  la  ville  d'Imo- 
la  j  le  Pape  Martin  V.  la  recouvra  pour  le  Saint  Siège.  Elle 
fe  rcdona  au  Duc  fous  le  Pontificat  d'Eugène  IV.  l'an  1 438. 
&  il  la  remit  l'année  fuivante  à  Gui-Antowc  ALmfredi ,  Sei- 
gneur de  Faenza ,  fur  le  fils  duquel  Galcas  Sforce ,  Duc  de 
Milan  ,  la  reprit ,  &  la  dona  en  mariage  à  Catherine  fa 
fille  naturelle  ,  quand  elle  époufa  Jérôme  Riarto ,  neveu  du 
Pape  Sixte  IV.  Octavien  Rhrio  ,  fils  de  Jérôme  ,  en  fut  dé- 
pouillé par  Céfar  Borgia  ,  Duc  de  Valentinois ,  &  aprèj  la 
la  ruine  de  cet  ufurpateur ,  arivée  par  la  mort  de  fon  père  , 
elle  fut  rélinie  au  Domaine  de  l'Eglife  Romaine. 


5.  IL 

Des  Seigneurs  de  F  AE'N  X  A  ,  de  la  Mai/on 
^f  MANFREDL 


ManfreJi 
porte  dcartelé 
ol'or&delîno» 
pic 


FAENZA  ,  ville  Epifcopale  d'Italie  ,  dans  la  Roma- 
gne  ,  fituéc  fur  la  petite  rivière  d'Ancone,  entre  Imola 
&  Forli ,  eft  fort  renomée  par  fa  vaiiTelle  de  terre ,  que  l'on    Sitnfovim, 


Léandre 
jiléerti, 


DE 

Faenza 
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M  A  N-  apelle  par  coruption  Fayence.  Les  Lombards  ruinèrent  cette 
F  R  E  D  I  ville ,  qui  dépendoit  des  Exarques  de  Ravcnne  ;  on  la  ré- 
para ,  &  elle  fut  gouvernée  par  les  Manfredi ,  fous  le  titre 
de  Vicaires  de  l'EgliJe.  Elle  voulut  en  vain  réfifter  à  l'Empe- 
reur Frédéric  II.  qui  l'obligea  de  fe  rendre  ,  &  ruina  ,  l'an 
1240.  fes  fortifications ,  &  bâtit  la  citadelle.  Les  Boulonois 
s'en  rendirent  peu  après  les  maîtres ,  mais  les  faftions  des 
Lambertazzi  &  des  Jeremei ,  qui  défoloient  la  ville  de  Bou- 
logne ,  donerent  lieu  à  ceux  de  Faenza  de  recouvrer  leur 
liberté.  Leur  Etat  n'en  fut  pas  plus  heureux  pour  cela  :  ils 
virent  fouvent  leur  ville  en  piroye ,  à  l'ambition  des  plus 
puiifans  citoyens  ,  &  de  leurs  voifms ,  qui  voulurent  s'en 
emparer.  L'an  1274.  les  Manfredi ,  émules  des  Qrdelaffi  , 
vinrent  ataquer  Faenza ,  mais  ils  furent  repouffez  ,  &  il 
en  coûta  la  vie  à  Albor^hetto  Manfredi ,  qui  étant  tombé  de 
cheval ,  fut  foulé  aux  pies  des  chevaux ,  &  porté  à  Imola  , 
où  il  mourut.  Deux  ans  après ,  Gui  de  Polenta  fut  intro- 
duit dans  la  ville  ,  ce  qui  y  çaufa  beaucoup  de  troubles , 
par  l'opofition  qu'il  y  trouva  de  la  part  des  Manfredi  , 
qui  enfin  en  furent  chalTez  Tan  1279.  Il  y  rentrèrent  l'an 
1290.  &  s'étant  unis  àMAiNARD  de  Sufiana  ,  ils  rendi- 
rent la  liberté  &  la  tranquillité  à  la  ville  de  Faenza ,  où 
celui-ci  fut  choifi  ,  l'an  1296,  pour  la  gouverner  en  qua- 
lité de  Capitaine  du  peuple.  Il  mourut  l'an  1 322,  &  eut  pour 
fucceffeur  François  Manfredi  ,  dont  les  ancêtres  avoienc 
été  Vicaires  de  l'Eglife  dans  cette  ville  ,  &  dont  la  pofté- 
rite  rapofTédéejufqu'^aucomenccmentduXVÏ.  fiécle.  Je  ne 
raporterai  point  ic^  ce  que  Sanfovino  ,  après  d'autres  Au- 
teurs ,  dit  fur  l'origine  de  cette  Maifon  ,  qu'ils  prétendent 
tirer  ,  comme  celle  de  Pic  de  la  Mirandole  ,  d'une  fille  de 
l'Empereur  Conftantin. 

L'an  1327.  ALpÈRGHETTO  Manfredi  s'unit ,  à  la 
follicitation  d'Oftaiîo  de  Polepta  ,  avec  Cichino  Msinïxtài 
fon  parent,  pour  s'eftiparer  de  la  ville  pendant  l'abfence  de 
François  fon  père  ,  ce  qu'ayant  exécuté  en  chalTant  Fulceria 
Calbula ,  Préfet  de  la  ville ,  il  en  exclut  Cichino  lui-même , 
fous  prétexte  de  l'envoyer  pour  quelque  afaire  auprès  d'Of- 
tafio  de  Polenta ,  &  en  demeura  Icul  le  maître.  L'année  pré- 
cédente ,  fon  parent  Jean^Manfndi  tua ,  au  mois  de  Juillet , 
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A^gelo d.m  Luf:àio  ,  établi  par  le  Pape  ,  Prêteur  de  Canoffc.     M  a  n- 
Albcrghetco  eut  en  1329.  pour  lucceflcurs  les  HIs  RI-    fredi 
CHARD ,  JEAN  &  CECHINO  Manfrcdi ,  oui  acompa-        i'.e 
gnerent  Bertrand  ,  Légat  du  Pape  ,  au  ficge  de  Fcrrare  ,    Faenza. 
où  l'armée  Papale  fut  entièrement  défaite  ,  le  1 3 .  Avril 
ijjj.  &  où  Richard  &  Cechino  demeurèrent  prilbniers , 
&  furent  conduits  à  Ferrare  ,  vers  Renaud  d'Eft ,  qui  leur 
rendit  la  liberté  fans  rançon.  Ils  reçurent  depuis  de  l'Em- 
pereur Loiiis  de  Bavière  ,  le  titre  de  Vicaires  àe  l'Empire  , 
c]ue  le  Pape  Benoît  XII.  changea,  l'an  1 339.  en  celui  de 
Vicaires  de  l'Egife,  pour  ramener  les  Manfrcdi  à  Ion  obéff- 
fance.   Richard  Manfrcdi  fut  enfuite  Evcque   de  Facnza  , 
dont  le  temporel  ou  la  Seigneurie  demeurera  cà  fon  frère 
Cechino  Manfrcdi ,  contre  lequel  le  Pape  Inoccnt  IV. 
lança ,  l'an  1356.  les  foudres  du  Vatican ,  &  envoya  le  Car- 
dinal Gilles  Cartillo  ,  qui  prit  Facnza  en  1 3  jy. 

ASTOR  Manfrcdi  ,  fils  de  Cechino  ,  y  rentra  ,  &  en 
fut  dépouillé  fous  le  Pontificat  du  Pape  Grégoire  XI.  au  fe- 
cours  duquel  le  célèbre  Silveflre  Budes  *  étant  paffé  avec  fix 
mille  Bretons ,  en  qualité  de  Général ,  avec  Jean  Ha hevod  ^  ** 
Chevalier  Anglois ,  prit ,  l'an  1375.  &  facagea  la  ville  de 
Faenza.  Cette  ruine  par  les  Bretons  elFmentionée  dans  no- 
tre Hifloire  de  France  ,  &  généralement  dans  toutes  celles 
d'Italie.  La  même  année  Jean  Hahevod  fe  rendit  maître  & 
Seigneur  de  cette  ville  ,  qu'il  vendit ,  l'an  1 377.  40.  mille 
ducats  à.  Nicolas ,  Marquis  d'Efl  &  de  Ferrare. 

ASTOR  lailla  trois  fils ,  favoir  ,Astor  II.  Gui- 
Antoine,  &  François.  Ce  dernier  fut  fix  ans  prifo- 
nicr  du  Marquis  de  Ferrare,  qui  lui  rendit  la  liberté  à  la 
prière  de  Gui  de  Polenta. 

ASTOR.  II.  Manfrcdi  fe  retira  chez  Barnabon  Vifcon- 
ti ,  Seigneur  de  Milan  ,qui  l'envoya  ,  l'an  1 379.  contre  les 
Génois  ,  il  fut  d'abord  défait ,  mais  il  eut  dans  l»  fuite  fa 
revanche  ,  &  avec  le  fecours  de  Barnabon  ,  il  rentra  avec 


*  Il  ctoit  <!<:  même  nom  &  nrmes 
que  M.  de  Guébriant  ,  M.itéch.il  de 
France  fous  Loiiis  XHI.  Lf  Lt^ùoHrew  , 
Voyitge  de  l'oloiTte. 

**  C'cl\  ainil  qu'il  le  faut  nomer  ,  & 
non  pas  Jctin  Aticni  ni  Aciit.  ]ean-Bap- 


tiftc  Pigna  dit  dans  l'Hiftoirede  la  M.ii- 
fon  d'Ell ,  qu'il  a  vii  plufieurs  Traitez 
de  lui  avec  Nicolas  ,  Marquis  d'Eft  &  de 
Ferrare  ,  dans  lefqucls  'il  cft  apellé  Jean 
Hahevod. 


Yyy 


\, 


çjS     GENEALOGIES  HISTORIQUES 

M  A  N-    fpn  frère  GUI-ANTOINE  dansFaenza,  où  ils  fe  défen-- 

F  R  E  D  I    dirent  fi  bien  contre  le  Marquis  de  Ferrare  ,  que  celui-cit 

D  E        accepta  la  paix,&  les  lailTa  paifibles  poffeircurs  de  Faenza,  à 

Faenza.   condition  qu'ils  lui  doneroient  24.  mille  florins  en  cinq  ans,. 

&  que  tous  les  ans  ils  lui  envoyeroient ,  par  reconoilïance , 

un  cheval  caparaçoné  d  ccarlate, 

Aftor  demeura  ,  par  la  mort  de  fon  frère  ,  feul  Seigneur 
de  Faenza ,  que  le  Légat  Baltazar  CofTa ,  fortifié  du  fecours 
d'Alberic  de  Barbiano  ,  l'obligea  de  lui  remettre  ,  l'an 
1404.  moyenant.25.  mille  écus  d'or.  Deux  ans  après,  le 
Légat  fit  arêter  Aftor  ,  &  lui  fit  couper  la  tête  le  21.  No- 
vembre 1406.  fous  prétexte  qu'il  entretenoit  des  intelligen-- 
ces  fccreres  avec  les  enemis  du  Saint  Siégé. 

Son  fils  JEAN-GALEAS  ne  put  le  réibudre  à  vivre  en- 
particulier  ,  après  avoir  été  élevé  en  Souverain  :  il  entreprit 
de  fe  rem.ettre  en  pofTeflion  de  la  Seigneurie  de  Faenza  ,  & 
exécuta  heureufcment  ce  deffein  l'an  1410.  avec  le  fecours- 
de  George  OrdelafFo  ,  qui  l'aida  à  chaffer  de  cette  ville  les 
partifans  &  les  Oficiers  du  Pape. 

GUI-ANTOINE  ,  fils  aîné  de  Jean  Galcas  ,  lui  fuccé- 
da  ,  &  aquit  en  1438-  la  ville  d'Imola  ,  qui  fut  le  partage  de 
fes  fils  T  H  A  D  e'e  &  G  u  I D  A  c  c  I  G  Manfrcdi ,  dont  la  mé- 
iîntelligence  dona  ocafion  à  Galeas  Sforce  de  les  dépoiiil- 
ies  tous  deux. 

ASTOR  III.  fécond  fils  de  Jean-Galeas  ,  fuccéda,  l'an 
Ï446.  dans  la  Seigneurie  de  Faenza  ,  après  la  mort  de  fon 
frère  aîné ,  &  la  laiiTa  par  la  fienne  arivée  le  6.  Mai  14158. 
à  fon  fils  CHARLE  Manfredi ,  qui  après  avoir  gouverné 
quatorze  ans  avec  beaucoup  de  prudence  ,  fut  chafTé  ,  l'an 
2482.  par  fon  frère  Galeot,  &  alla  finir  fes  jours  a  Rimini. 

GALEOT  ne  joiiit  pas  longtems  du  plaifir  d'être  Sou- 
verain. Sa  femme  Françoife  Be}?tîvoglio  conçut  contre  lui  une 
•li  grande  averfion,  qu'elle  réfolut  de  lui  ôter  la  vie.  Elle 
feignit  une  indifpofition ,  &  fe  mit  au  lit ,  Galeot  l'y  vint 
voir ,  &  des  gens  qu  elle  avoir  cachez  fe  jetterent  fur  lui  & 
•  Machiavel ,  l'afiaffinerent.    Cette  nouvelle  mit  1  allarme  dans  toute  la 
B'fl.  de  Fior.  ville  ,  d'où  Françoifc  Bentivoglio-fe  retira  auffitôt  dans  la 
'    •  citadelle  avec  fes  deux  enfans.  Sur  ces  entrefaites  ariva  Jean 

Bentivoglio,  père  de  la  Dame  5  elle  lui  avoit  comuniqué 
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fon  criminel  deflein  ,  8c  il  ne  l'avoit  pas  dcfaprouvé  ,  dans     j^\  a  n- 
rcfpcrance  de  pouvoir  s'emparer  de  la  ville  après  la  mort   f  r  fe  d  1 
de  Ion  gendre.  Il  avoir  pris  des  mefures  pour  cela  ,  &  étôit       de 
venu  avec  des  troupes  ,  &:  avec  le  Comandant  des  troupes  pAENZAt 
Milanoiles.  Mais  les  habirans  ayant  pris  les  armes,  firent 
prilbnier  Bentivoglio  ,  &  chaflerent  les  gens  de  la  ville  , 
qu'ils  mirent  avec  le  jeune  Aftor  ,  fous  la  protection  de  la 
Republique  de  Florence.  Elle  avoir  alors  pour  ComilTairc 
à  Faenza  ,  Antoine  Boicoli ,  qui  fit  relâcher  Bentivoglio 
avec  la  fille  ,  &  le  chargea  ,  avec  le  conlentement  de  tout 
le  peuple ,  du  loin  d'ASTOR  IV.  Manfredi,  qui  étoit  en- 
core fort  jeune.  A  peine  començoit-il  à  gouverner  par  lui-  Hiji.  du  xvi.- 
même  ,  qu'il-  fut  ataqué  par  Ccfar  de  Borgia  ,  bâtard  d' A- y''<^/'- 
lexandrc  VI.  Les  habitans  ic  défendirent  avec  tant  de  va- 
leur ,  qu'ils  l'obligèrent  à  lever  le  ficge  ;  mais  l'année  fui- 
vante  ,  qui  fut  l'an  1 500.  le  bâtard  étant  revenu  avec  plus 
de  forces ,  ils  furent  obligez  de  le  rendre  par  compofition. 
Elle  fut  fidèlement  obfervée  à  leur  égard  ,  de  la  part  du 
vainqueur ,  &  très- infidèlement  à  l'égard  du  jeune  Manfre- 
di,  &  de  fon  {'rcre  Jean  l'EvangeliJle  ,  aufquels  on  avoir  pro- 
mis la  liberté  Se  la  permillion  de  fe  retirer  où  ils  jugeroient 
à  propos.  Mais  Borgia  ,  contre  la  foi  donée  ,  les  retint  au- 
près de  lui  en  aparence  ,  pour  leur  faire  honeur ,  mais  en 
éfct  pour  les  traiter  d'une  manière  encore  plus  ignominieufe 
que  le  plus  dur  efclavagc  ,    puis  les  envoya  à  Rome  au 
Pape  Alexandre  VI.  qui  les  fit  enfuite  mourir  dans  le  châ- 
teau Saint  Ange,  &  jetter  leurs  corps  dans  le  Tibre.    Ils 
étoient  âgez  de  dix-fept  à  dix-huit  ans,  &  tous  deux  d'une 
grande  beauté  ,   furtout  Aftor  que  l'on  comparoir  à  un 
Ange. 

La  mémoire  de  cette  Maifon  fut  fi  chère  aux  Faventins , 
tju'ils  préférèrent  la  domination  de  François  ,  fils  naturel 
de  Galeot ,  à  leur  liberté  qu'ils  avoient  recouvrée  aprcs  la 
mort  du  Pape  Alexandre  VI.  Ils  le  firent  venir  de  l'Hôpi- 
tal de  Boulogne  ,  où  il  étoit  malade  ,  &  dans  une  grande 
mifere  ,  le  reconurent  pour  leur  Seigneur,  &  en  changeant 
fa  fortune,  ils  changèrent  fon  nom  en  celui  d'ASTOR  V. 
Mais  ne  fe  voyant  pas  en  état  de  réiifter  au  Pape ,  non 
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plus  qu'à  la  République  de  Venife,  il  traita  l'an  i  506.  aved 
les  Vénitiens ,  qui  s'étoient  armez  pour  le  chaffer  :  il  leur 
céda  la  ville  de  Faenza ,  &  fe  retira  à  Venife  ,  où  il  mou- 
rut. Après  la  bataille  d'Agnadel  en  15:09.  les  Vénitiens 
perdirent  cette  Ville ,  qui  tomba  fous  le  pouvoir  du  Pape 
Jule  II.  depuis  ce  tems-là  elle  eft  demeurée  unie  au  Domaine 
del'Eglife.  ,  . 
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CHAPITRE    XXIV. 
Dei  Seigneurs  de  FORLI ,  de  la  Maijon  <i'ORDELAFFO. 


FO  R  L  r  ,  ville  Epifcopale  de  la  Romagnc,  entre  Ce-  LUyjre 
zcne  &  Faenza  ,  cft  le  Forum  Livii  des  Latins.  On  pré-  •^'*f'"- 
tend  qu'elle  fut  bâtie  vers  l'an  548.  de  Rome  &  206.  avant 
l'Ere  chrctiene  par  L.  Herminius ,  en  mémoire  de  Lwius 
Salinator ,  qui  défît  près  de  là  Aidrubal ,  frère  d'Annibal. 
Cette  ville  ioufrit  beaucoup  dans  les  diférentes  révolutions 
qui  ariverent  en  Italie,  ayant  été  fouvent  lacagée  &:  ruinée. 
Elle  fut  aflujétie  l'an  1248.  à  la  République  de  Boulogne, 
qui  poJrédoit  alors  toute  la  Romagne  ,  &  demeura  fur  fon 
obéilfancc  jufqu'à  l'an  1296.  qu'elle  en  fut  alors  fouftraice 
par  MAINARD  de  Suftma,  qui  la  gouverna  avec  les  villes 
de  Faenz,u  &  à'Imola ,  Ibus  le  titre  de  Ciiptaine.  C'efl  le  fen 
timent  de  pluiîcurs ,  que  Mainard  de  Sufiana  étoit  de  la  fa 
mille  des  Ordela.H ,  &  que  ce  fut  lui  qui  procura  la  .^eigneu-  ài  rôiôgn. 
rie  de  Forli  aux  Seigneurs  de  ce  nom.  Toutesfois  Jean  Eo- 
nifacio ,  qui  a  mieux  conu  l'origine  de  cette  Mailon  &  fes 
progrès ,  ne  parle  point  de  Mainard  ,  &  met  pour  premier 
Seigneur  de  cette  viiie  &  de  fon  Etat,  compolé  de  ■  ervta  , 
Brettinoro ,  Forlimpoli  ,  Cez,ene ,  (jrc  Sinibald  Ordelaffo. 
Son  aycul  de  même  nom  ,  &  nomé  comme  lui  ■  inibald  , 
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G  R  D  E-  s'enfuit  l'an  1257.  de  Trevife  avec  ce  qu'il  put  emporter  de 
1  A  F  F  o  fes  biens ,  pour  éviter  la  tyranie  d' Alberic  de  Romano ,  qui 

DE  FoRLi.  fit  abatre  fes  maifons,  &  confifqua  fes  biens.  Il  alla  s'éta- 
blir à  ForJi ,  &  y  fur  bien  reçu,  en  confidération  de  fa  no- 
bleile ,  qui  lui  procura  dans  cette  ville  autant  de  crédit 
&  de  confidération  ,  qu'il  en  avoir  eu  à  Trevife  ,  où  on  le 
croyoic  iffu  des  Falieri  de  Venife  ,  dits  aufîi  Faledri ,  peut- 
être  à  caufe  que  le  mot  Fakdro  renverfé.fait  Ordelaffo. 

liuheui,  Bji.      En  1276.  Paganino  Argulicfi,  &  Guillaume  Ordelaffo , 

Kaven.  h  6.  ^■^  étoicnt  puilTans  dans  Forli ,  y  excijierent  quelque  trou- 
ble ,  dans  l'efpérance  d'en  profiter ,  pour  s'emparer  de  la 
ville ,  mais  leur  deflein  n'ayant  pas  réuffi ,  ils  fe  retirèrent  à 
Florence. 

Rubcus  dans  fon  Hiflioire  de  Ravenifiie  fait  mention  de 
plufieurs  perfones  du  nom  à'Ordelaffo  ,  (|ui  eurent  beaucoup 
de  crédit,  &  tinrent  les  premiers  emplois  dans  les  villes  de 
Forli,deCezene&deFaenzâ.  L'an  1297.  ORDELAFFO 
Ordelafltî  exerçoit  la  Préture  de  Faenza ,  qu'eut  on  131  o. 
SiNiBALD  Ordelaffo.  L'an  1 308.  Se  arpetta  Ordelaffo 
étoit  Préteur  de  Forli ,  dont  les  Malatefla  s'emparèrent  peu 
après.  SINIBALD  &  CECCO  Ordelaffo  les  en  chafferent 
l'an  13 15.  &  depuis  ce  tems ,  les  Ordelaffi  demeurèrent 
maîtres  de  Forli,  où  l'an  1320.  Sinibald  fut  maffacré  paT 
le  peuple  avec  fon  fils.  Cependant  CECCO ,  que  Sanfoviii 
apelle  Alexandre  ,  demeura  en  poffeffion  de  toute  l'autorité 
dans  la  ville  ,  &  la  gouverna  fous  le  titre  de  Préfet ,  puis 
de  Vicaire  Impériali  ce  dernier  titre  lui  ayant  été  doné  par 
l'Empereur  Loiiis  de  Bavière.  Il  mourut  l'an  1 3  3 1.  d'une 
chute  de  cheval ,  &  fon  frère  FRANÇOIS  Ordelaffo  lui 
fuccéda  dans  le  gouvernement  de  Forli.  Mais  ne  fe  voyant 
pas  en  état  de  défendre  cette  ville  contre  les  troupes  de  TE- 
glife ,  il  la  remit  le  i  5.  d'Avril  1332.  au  Légat  du  Pape  , 
-qui  lui  dona  Forlimpopoli.  Paul  Ordelaffo,  qui  n'aprouvoit 
pas  la  conduite  dé  fon  frère  à  cet  égard ,  ayant  excité  le 
peuple  à  la  révolte  contre  l'Eglife  ,  fut  pris ,  &  paya  de  fa 
tête  l'an  1332. 

François  Ordelaffo  acompagna  l'an  1333.  le  Légat  du 
Pape  au  fiége  de  Ferrare ,  où  il  fut  pris ,  &  mené  à  Ferrare, 
Lorfqu'il  eut  recouvr-é  fa  liberté ,  il  profita  du  mauvais  état, 
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SINIBALD     ORDELAFFO, 

forti  de  Trevife  en  11J7. 


ScARPETTA.          ORDELAFFO    ORDELAFFI. 

C  u  1 1. 1 A  u  mO 

^ 

SINIBALD        CECCO 

Ordelaffo  ,            Ordelaffo , 

Seig.  de  Forli ,     Seig.  de  Forli , 

tué  en  1310.          j-'en  1331. 

FRANÇOIS  Ordelaffo,        Paul        Pino,       JEAN 
Seigneur  de  Forli  ,             Ordelaffo  ,                     Ordelaffo; 

cp.                                 tué 
Martia  Vbaldina,               en  1331. 

• 

A 

j 

•*-.-■ 

LOUIS          SINIBALD 
Ordelaffo.             Ordelaffo , 

•f              Seigneur  de  Forli , 
en  1456.             i  l'an  1411. 

cp.  Tii-.iU-Blanche 
Malatesta,  137p. 

THIBAULD     Jean            'N. 
Ordelaffo ,       Pino.    Ordelaffo  , 

■j-                                femme 
l'an  1383.                       de  Gentil 
de 
Macliano 

Pino 

,      Ordelaffo, 

reptit 

Forli 

en  1375. 

1.     ■fenj40Z. 

CECCO 

Ordebffo, 

Seigneur 

de  Fa'rli  , 

t  en  1404. 

ép.  Catherine. 

C^-Ky^                   <     "*• 

— . 

fv-A^-) 

Cecco.    Piho.          GEORGE   Ordelaffo, 

Seigneur  de  Forli , 

•}•  en  1411. 

ép.  Lucrèce  , 

fille  de  Loiiis  Alidosio  ; 

Seigneur  d'Imola, 

Catherine 

Ordelaffo  , 

femme 

de 

Barthelemi 

P  R  E  G  0  s  E, 

ANTOINE    Ordelaffo^ 

né  en  149t. 
Seigneur  de  Forli ,  en  I43  J> 
•  1  en  1448. 

fv.A.0 

T  H  I  B  A  u  D     Ordelaffo 

Seigneur  de  Forli  ^ 

•]-  de  perte  l'an  1416, 

à  Rimini. 


CECCO    Ordelaffo 

Seigneur  de  Forli , 

t  l'an  J467. 


ANTOINE  Ordelaffo , 

exclus  par  fon  oncle , 

fc  retire  à  Venifc, 


FRANÇOIS , 

rentre 

dans  Forli  ^ 

eni530,  j-f  1. 


L  o  u  I  s  . 
fe  retire 
à  Venife. 


PINO    Ordelaffo  ; 

Seigneur  de  Forli , 

t  en  1480. 
ép.   Confiance    Pic 

de  là  Mirandole. 

SINIBALD 

Ordelairo  y 


,i 
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O  R  D  E-  dans  lequel  fe  trouvoient  alors  les  afaires  du  Pape  ,  pour 
L  A  F  F  o  rentrer  dans  Forli  l'an  1354.  Il  le  fit  en  même  tcms  élire 
BB  FoRii.  Préfet  de  Cefene,  &  s'empara  de  plufieurs  villes  fur  l'E- 
glife  de  Ravenne,dont  il  prit  l'an  1 3  3  Ç.  l'Archevêque  avec 
toute  fa  famille  dans  Auréole.  Il  le  renvoya  l'année  fui- 
vante ,  mais  comme  il  refufoît  de  payer  le  tribut  à  l'Eglifc , 
le  Pape  Benoît  XII.  l'excomunia  l'an  1338.  &  mit  en  in- 
terdit la  ville  de  Forli.  Le  Pape  Innocent  VI.  renouvella 
ces  cenfures  l'an  1 3  j 5. contre  François ,  &  contre  fon  fils 
Louis  OrdelafFo,qui  s'étoit  emparé  l'an  1350.  de  Bertinoro, 
Caftrocaro ,  Imelduîa ,  &  Caftelnovo.  Elles  n'empêchè- 
rent pas  Loiiis  de  s'opofer  avec  vigueur  aux  troupes  que  le 
Pape  envoya  contre  eux  ,  &  de  les  batre  le  16.  Otlobradc 
la  même  année.  Il  furvécun  peu  à  cette  vittoire ,  étant  mort 
à  Cefene  le  premier  Janvier  fuivant  ;  fon  corps  fut  tranf- 
porté  à  Forli,  &  inhumé  chez  les  Francifcains. 

Le  29.  Avriri3  57.  quelques-uns  des  principaux  citoyens 
de  Forli ,  entre  autres  Poltroni ,  &  Jean  Savanella,  excitè- 
rent un  foulevement  dans  P'orli ,  en  faveur  du  Pape  ,  & 
obligèrent  Cia  ou  Martia  Ubaldina,  femme  de  François  Or- 
delaffb,  à  fe  retirer  dans  la  citadelle  avec  fes  foldats  &  fes 
enfans  :  elle  apaifa  ce  tum.ulte,  &  fit  décapiter  le  1 5.  de  Mai 
trois*  des  principaux  factieux.  Le  Légat  Gilles  Carilîo 
Albornos  vint  auiïitôt  mettre  le  fiége  devant  Forli ,  & 
obligea  Martia  Ubaldina  à  fe  rendre  à  compofition,  avec 
fes  fils  &  fes  petits  fils  le  20.  de  Juin.  Le  Légat  fut  enfuite 
affiéger  Forlimpopoli ,  qui  fit  une  fort  belle  défenfe  >  &  en 
punition  ,  on  lui  ôta  i'Evêché ,  qui  fut  tranfporté  à  Berti- 
noro :  Forli  demeura  dans  l'obéïlTance  du  Saint  Siège  juf- 
qu'en  137?.  que  le  parti  Gibelin  en  ayant  chaffé  les  Guel- 
fes le  21.  de  Décembre,  elle  fe  gouverna  quinze  jours  en 
liberté.  Le  6.  de  Janvier  luivant,  Pino  OrdelaiFo,  neveu 
de  François,  entra  dans  Forli,  &  fes coufins qui  n'étoient 
pas  éloignez  y  arrivèrent  le  lendemain  ,  &  y  furent  reçus 
avec  une  grande  afe£lion  du  peuple ,  qui  ayant  chaffé  le 
Légat  &  fes  partifans ,  proclama  SINIBAD  OrdelaflTo , 
Seigneur  de  Forli.  Il  époufa  trois  ans  après  Paule-Blanche 
Malatejla^Sc  fonbeau-perePandolfe  Malateftale  réconcilia 
avec  le  Pape  Urbain  VI.  qui  le  ûx  Vicaire  de  l'EgUfe  à  Forli 

pour 
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pour  douze  ans.  Sinibald  fut  arctc  le  i  3.  Décembre  1385.    O  rd  s- 
par  les  intrigues  de  Cecco  &  de  Pino  OrdelalH  ,  &  mourut   x  a  f  f  o 
peu  après  en  prilon  ,  Ion  frère  Jean  Ordelafto  ayant  tenté  deForh. 
inutilement  de  l'en  tirer.  Celui-ci  alla  icrvir  Jean-Galeas 
Vifconti ,  qui  entreprit  l'an  1 587.  de  le  rétablir  dans  Forli; 
mais  cette  entrcprilc  ne  réuflit  pas. 

PINO  qui  s'en  étoit  emparé  avec  fon  frerc ,  fut  s'y  main- 
tenir, Se  prit  en  1 592..  Kiverfarw.  Il  ataqua  l'année  luivante 
Bcrtinoro ,  &  fut  obligé  d'abandoaer  Ion  entreprife  ,  pour 
aller  combatte  Charle  &  Pandolfe  Maiatcfta  ,  que  le  Pape  Ruieiti  l.  7» 
avoit  lufcitez  contre  lui.  Il  fut  défaite!  Bulcolo  le  1 5 .  d'Août, 
&  fit  la  paix  au  mois  d'Odobre  fuivant.  Pino  mourut  l'an 
1420.  &  après  la  mort  de  fon  frère  Cecco  ,  qui  ne  lui  fur- 
vécut  que  deux  ans ,  &  qui  lailfa  un  enfant  en  bas  âge, Te 
peuple  de  Forli  prit  les  armes ,  fe  faifit  de  la  citadelle,  & 
créa  des  Magiftrats  à  fon  gré.  Baitafar  Colla,  Cardinal 
Légat ,  vint  au  mois  d'Octobre  afliéger  cette  ville  ,  qui  fe 
rendit  à  compolition. 

GEORGE  Ordelaffo  ,  ayant  repris  au  mois  de  Janvier 
141  o.  Forlimpopoli ,  rentra  peu  de  jours  après  dans  Forli , 
d'où  les  Florentins  l'obligèrent  de  le  retirer.    Il  fe  dédo- 
magea  par  la  prifc  de  Flumana  &  d'Auréole ,  &  l'anriée 
luivante  il  fut  rétabli  dans  Forli  par  le  Marquis  de  Ferrare,: 
avec  Antoine  Ordelaffo  fon  parent.    George  qui  ne  vou- 
loir point  de  compagnon  dans  la  Souveraineté,  fit  arcter  en 
14 14.  Antoine,  &  l'envoya,  fous  la  garde  deLoiJis  Alido- 
fio  ion  beau-pere ,  à  Imola,  où  il  demeura  dix  ans.  Lïf  mort 
de  George  qui  ariva  l'an  1421.  jetta  la  ville  de  Forli  &  la 
Maifon  d'OrdelafFo  dans  de  nouveaux  troubles.  Il  avoit  un 
fils  en  basâgenomé  THIBAUD,  qu'il  laiffa  par  fon  Tefta- 
ment  fous  la  tutelle  de  Philipe-Marie  Vifconti ,  Duc  de 
Milan.    Sa  veuve  Lucrèce  Alidofio,  qui  fe  défioit  de  la     Machiavel^ 
probité  d'un  tel  Curateur  ,  l'envoya  à  fon  père  Loiiis  Ali-  ^'^-  ''^  ^''"■• 
dofio  ,  Seigneur  à' Imola.  Efle  mécontenta  d'un  autre  côté  '  ''' 
les  citoyens  de  Forli,  en  les  éloignant  des  afaires  &  du    Sanfivino, 
Gouvernement ,  pour  n'employer  que  des  fujets  de  fon  père.  ^"7"  'j^''^  ^"^' 
Sa  tante  Catherine  Ordelatfi  ,  femme  de  Barthelemi  Fre-    "^ 
gofe  ,  acheta  dans  le  même  tems  d'Antoine  Bentivoglio  , 
Cajld-Bolonefe  ,    afin  d'être  plus  à  portée  de  profiter  des 
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O  R  c  E-  troubles  que  les  mécontens  pouroient  exciter  dans  Forli , 
L  A  F  Fo  &  pour  augmenter  leur  audace  en  leur  ofrant  une  retraite 
BE  Forli.  alTurée;  ce  qui  ne  réiiflît  pas  tout-à-fait  fuivant  les  inten- 
tions. Quelques-uns  fe  déclarèrent  à  la  vérité  pour  Cathe- 
rine ;  mais  la  plupart  jugeant  que  pour  remédier  aux  maux 
caulez  par  une  femme ,  il  ne  faloit  pas  avoir  recours  à  une 
autre  femme,  s'adreflerent  au  Duc  de  Milan  ,  qui ,  voulant 
cacher  le  deffein  qu'il  avoir  de  s'emparer  de  la  ville  ,  en- 
voya ofrir  à  Lucrèce  fon  fecours  &  fon  apui  pour  la  Soute- 
nir avec  fon  fils  contre  fes  énemis ,  &  en  même  tems  il  en- 
gagea le  Marquis  de  Ferrare  à  envoyer  Cecco  de  Monta- 
gnaga  avec  400.  chenaux,  pour  prendre  le  Gouvernement 
de  Forli ,  comme  fon  Procureur  ,  faifant  dire  aux  mécon- 
tens de  Forli ,  que  c'étoit  pour  les  protéger  contre  Lu- 
crèce ,  &  à  celle  ci,  pour  la  mettre  en  fureté  contre  Cathe- 
rine ,  à  qui  le  Légat  du  Pape  enleva  dans  le  même  tems  Cal- 
tel-Boloneié5  ce  qui  ôtant  au  Duc  le  prétexte  qu'il  avoit  de  te- 
nir des  troupes  dans  Forli, il  en  trouva  un  autre  pour  les  aug- 
menter ,  en  publiant  qu'il  vouloir  aider  le  Pape  contre  Brac- 
cio,&  obligea  enfuite  Lucrece,qui  s'étoit  retirée  dans  la  cita- 
delle avec  quelques  troupes  de  Ion  père,  de  fe  rendre  prifo- 
niere,&  auflitôt  on  créa  desMagiflrats  du  corps  des  citoyens 
de  Forli,  pour  gouverner  au  nom  de  THIBAUD  Orde- 
lafïo.  Il  étoit  alors  à  Forlimpopoli ,  où  fa  mère,  qui  s'étoit 
fauvée  de  nuit  par  une  fenêtre ,  alla  le  trouver.  Thibaud 
mourut  de  pefte  à  Rimini  l'an  1425.  &  le  Duc  de  Milan 
remit  i'année  fuivante  Forli  &  Imola  au  Pape  Martin  V. 

Sept  ans  après,  fçavoir  le  24.  de  Décembre  1435.  les 
habitans  de  Forli ,  dégoûtez  du  gouvernement  Ecléfialli- 
que,  fe  fouleverent,  &  ayant  rapellé  ANTOINE  Orde- 
lafFo  de  Lugo ,  où  il  étoit ,  ils  lui  donerent  la  fouveraineté 
de  leur  ville ,  &  lui  en  remirent  la  citadelle.  Il  mourut  de 
pefte  l'an  1448.  &  lailTa  deux  fils  CECCO  &  PI  NO,  dgnt 
la  méfintelligence  divifa  la  ville  en  deux  faâions.  Le  pre- 
rtiier  mourut  en  1467.  avec  foupçon  de  poifon.  Pino  refté 
feul  maître  de  Forli ,  en  chaffa  fon  neveu  A  ntoine ,  avec 
les  BifFulci,  &  les  Théodoli.  Après  la  mort  en  1408. 
Antoine  OrdelafFo  y  revint  avec  fes  partifans  5  mais 
ayant  été  prévenu  par  les  troupes  du  Pape  Sixte.  I  Y.  auf- 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.       J47 
quelles  on  livra  la  citadelle  ;  il  fut  obligé  de  fe  retirer ,    O  r  d  e- 
fruflré  de  fon  ei'pérance.  Il  alla  fervir  les  Vénitiens  ,  qui    i  a  f  f  o 
le  firent  Général  d'Artillerie.  ^       ""^  ^ °'^^'' 

Sixte  IV.  invertit  de  la  ville  de  Forli  fon  neveu  Jérôme 
RiARio.  Il  y  avoit  dans  cette  yillc  François  d'Or/o  ,  homme 
d'une  grande  autorité  parmi  les  concitoyens.  Le  Comte  Jérô- 
me conçut  de  la  jaloufie  contre  lui,  &  eut  mcme  l'imprudence 
de  la  faire  éclater  par  des  menaces  qu'il  lui  fit.  D'Orlo  pour    MachUvei , 
fe  délivrer  de  l'inquiétude  dans  laquelle  il  vivoit ,  fut  con-  ^'^-  ^'  ^''^* 
feillé  par  fes  parens  &  par  les  amis  de  prévenir  le  Comte  ,  '  * 
&  de  le  mètre  à  couvert  par  la  mort  de  fon  énemi  du  rifque 
qu'il  couroit  d'être  alTaffiné.  Le  complot  en  fut  formé ,  «fe 
pour  l'exécution  ,  les  conjurez  prirent  le  jour  du  marché  de 
Forli  ,-tems  auquel  plufieurs  de  leurs  amis  venoient  ordi- 
nairement de  la  campagne  à  la  ville  ,  &  crurent  qu'alors 
ils  pouroient  fe  fervir  d'eux  ,  fans  les  faire  venir  exprès. 
L'on  étoit  alors  au  mois  de  Mai ,  «fe  dans  ce  tcms  les  Ita- 
liens pour  la  plupart  ont  acoutumé  de  fouper  au  jour.  Les 
conjurez  prirent  donc   pour  l'heure  ,  celle  à  laquelle  le 
Comte  ayant  foupé  refloit  ordinairement  leul  dans  la  cham- 
bre, pendant  que  fes  gens  foupoient.  D'Orfo  alla  au  Palais 
du  Comte  à  l'heure  marquée  ,  <fe  ayant  laiiTé  fes  amis  dans 
les  premiers  apartemcns ,  il  le  fit  introduire  auprès  du  Com- 
te, fous  prétexte  qu'il  avoit  à  lui  parler,  &  après  quelques 
paroles  d'entretien,  il  le  tua  l'an  1388.  puis  ayant  apellé 
les  camarades ,  ils  tuèrent  le  Comandant  de  la  ville  ,  qui 
étoit  au  Palais,  avec  un  valet  de  chambre ,  qui  avoit  intro- 
duit d'Orfo  ;  ils  donerent  l'alarme  à  la  ville  ,  &  le  cadavre 
du  Comte  ayant  été  jeté  par  les  fenêtres ,  on  entendit  crier 
par  tout,  liberté ,  &  vive  Rome.  Us  firent  en  même  tems  ar- 
mer tout  le  peuple ,  qui  haïffoit  le  Comte  à  caufe  de  fa 
cruauté ,  «fe  de  fon  avarice ,  pillèrent  ion  palais ,  &  firent 
prifonicre  la  Comtelfe  Catherine  Sforcc ,  avec  fes  çnfans.  Il 
ne  reftoit  que  la  fortereffe  à  prendre  pour  l'entière  exécu- 
tion du  deffein  des  conjurez.  Mais  le  Gouverneur  ne  voulut 
point  la  leur  rendre  ,  fe  ils  prièrent  la  Comtelfe  de  vouloir 
bien  le  difpofer  à  la  remette  entre  leurs  mains  ;  elle  promit 
de  le  faire  ,  pourvu  qu'on  la  laiffât  entrer  dedans ,  en  leur 
laiifant  fes  enfans  pour  otage.  Les  conjurez  fe  fièrent  aux 
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0  R  D  E-  promefles  de  cette  Dame ,  &  la  laifferent  entrer  dans  la 

1  A  F  F  o    citadelle.    Sitôt  qu'elle  y  fut ,  elle  prit  un  ton  de  fupério- 
BE  FoRLi.  rite,  &  menaça  de  faire  mourir  les  conjurez  des  plus  cruels 

fuplices  ,  s'ils  ne  rentroient  dar-s  l'obéilTance  ;  &  ayant  ré- 
pondu à  fes  menaces  par  d'autres  qu'ils  lui  firent  de  tuer  fes 
enfans ,  elle  leur  montra  qu'elle  avoir  le  moyen  d'en  faire 
d'autres ,  &  que  de  telles  menaces  la  touchoient  peu.  Cela 
étona  les  conjurez ,  qui  ne  fe  voyant  pas  foutenus ,  &  aprc- 
nant  que  Louis  Sforce,  oncle  de  la  Comteffe ,  lui  envoyoit 
du  fecours  ,  ils  prirent  ce  qu'ils  avoient  de  meilleur  &  de 
plus  précieux  dans  leurs  maifons ,  &  fe  réfugièrent  dans  la 
ville  de  Caflello.  La  Comteffe  étant  rentrée  en  poffefTion 
de  la  ville  ,  vengea  la  mort  de  fon  mari.  Elle  gouverna 
paifiblement  pour  fes  enfans  jufqu'à  l'an  içoo.  qu'elle  fut 
dépoffédée  par  Céfar  de  Borgia ,  bâtard  d'Alexandre  V  L 
Après  la  mort  de  ce  Pape  en  i  503.  ANTOINE  &  LOUIS 
Ordelaffi  fe  rétablirent  dans  Forii,  mais  ils  moururent  peu 
après  fans  poftérité  ;  &  par  l'extinâion  de  leur  race  ,  Forli 
fut  réiini  au  Domaine  du  Saint  Siège. 
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CHAPITRE     XXV. 

Des  Seigneurs    de    PADOUE    &    ^^   TREVISE,. 
des  Maijons  ^'ONAR A  cr  ^^  C  A  R  R  A  R  A. 

$.   I. 

Seigneurs  de  PADOUE  à-  àe  TREVISE, 
de  la  Matfon  ii'ONARA. 


PADOUE,  ville  célèbre  de  l'Etat  de  Vcnifc  ,  doit  Ci 
fondation,  iuivant  Virgile  &  Tite-Live ,  à  Antenor , 
Prince  Troyen.  Après  avoir  palTé  lucccffivemcnt  de  la  domi- 
nation des  Romains ,  fous  celle  des  Goths ,  des  Lombards , 
des  Empereurs  Carliens ,  &  des  Berengers ,  elle  trouva  dans 
les  troubles  qui  arivercnt  en  Italie,  au  milieu  duXI.  fiécle', 
l'ocafion  de  le  mètre  en  liberté ,  comme  le  firent  dans  le 
même  tems  plufieurs  villes  d'Italie ,  qui  pour  marque  de 
leur  liberté  arboroient  leur  étendart  fur  un  char  ou  car- 
roccio ,  atelé  de  huit  bœufs  caparaçonez  de  grandes  couver- 
tes rouges ,  croifées  de  blanc ,  &  chargé  d'un  grand  tribu- 
nal, au  milieu  duquel  étoit  un  grand  arbre, furmonté  d'une 
croix  d'or ,  avec  un  drapeau  voletant  de  tafetas  blanc  ,  & 
armoyé  d'une  croix  rouge.  Padouc  fe  créa  un  Podeftat ,  ou 
Capitaine  du  peuple ,  &  fe  gouverna  en  République  juf- 
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O  N  A  R  A   4^'^  ^'^^  ï  ^  5  7-  9"^  l'Empereur  Frédéric  II.  changea  en  fa- 
D  E        veur  d'EZZELIN  de  Romano  le  titre  de  Podeftat ,  en  celui 

Padoue.  de  Vicaire  Impérial,  avec  atribution  de  Jurifdidlion  fur  tou- 
tes les  terres  depuis  l'Oglio  jufqu  a  Trente. 

Il  décendoit  d' Azzelin  ouEzzelin ,  dit  VAlleman,  lequel 
acompagna  l'Empereur  Othon  III.  en  Italie  vers  l'an  loo. 
avec  la  dignité  de  Conétable  ,  &  reçut  de  ce  Prince  en  ré- 
compenfe  de  lés  fervices  &  de  fa  valeur ,  Onara  8c  Romano , 
châteaux  fituez  dans  le  PadoiJan  ,  d'où  fa  famille  prit  le 
nom  d'O^iara.  Ezzelin  I.  fut  père  d'EZZELIN  II.  fur- 
nomé  le  Bègue,  dont  les  diffenfions  avec  la  famille  de  Cam- 
po-San-Pietro  ,  très-acréditée  à  Padoue  ,  remplirent  cette 
ville  de  troubles.  L'origine  de  la  haine  de  ces  deux  puif- 
•  fantes  Maifons ,  fut  le  mariage  de  Ce'cUe  de  Baone ,  nièce 
d'Ezzelinj  elle  avoît' ëté  promife  avec  une  dot  confidéra- 
ble  à  Gérard  de  Campo-San-Pietro  ,  chef  de  la  jeunefTe  de 
Padoue  ,  &  cela  du  confentcment  même  d'Ezzelin  ,  qui 
cependant  ménagea  fecretement  cette  alliance  pour  fon  fils 
Ezzelin ,  dit  le  Moine,  qui  époufa  Cécile.  Gérard  diflimula 
Onara    quelque  tems  cet  afront  ,   réfolu  de  s'en  venger  lorfque 

de' fmopk.       l'ocafion  s'en  préfenteroit  :  &  un  jour  qu'il  aperçut  Cécile 

qui  fe  faifoit  porter  aux  bains  d'Abano  ,   il   l'enleva  au 

Mf.  Lofchi ,  milieu  de  la  rue ,  &  lui  fit  violence ,  moins  par  amour , 

compsndi  H'f-  q^£  pQ^J.  f^ij.£  m-^  afront  inéfaçable  à  fon  mari.  Ezzelin  fe 
plaignit  en  vain  aux  Padoiians  de  cet  indigne  procédé , 
dont  la  vengeance  retomba  en  partie  fur  l'inocente  Cécile, 
qui  fut  répudiée. 

EZZELIN  III:  dit  le  Moine,  prit  pour  féconde  femme 
Aldéïde,de  la  Maifon  des  Comtes  de  Mongano  en  Tofcane , 
dont  il  eut  quatre  filles ,  &  deux  fils ,  fçavoir  Ezzelin  IV. 
dit  de  Romano ,  pour  être  né  dans  le  château  de  ce  nom  , 
&  Alberic  ,  tous  deux  aulfi  célèbres  par  leur  fin  tragique, 
que  par  leur  tyranie  ,  &  par  leurs  crimes. 

EZZELIN  de  Roma.no  W.  du  nom  étoit  né  avec  de 
grandes  qualitez  ;  il  joignoit  à  celles  que  l'on  peut  défirer 
du  côté  du  corps  ,  une  grande  pénétration  d'efprit ,  de  la 
vivacité  ,  de  l'éloquence ,  beaucoup  de  hardielfe  &  de  va- 
leur ,  avec  un  art  merveilleux  de  fe  contraindre  &  de  difîî- 
mulcr  fes  fentimens ,  ayant  toujours  fait  paroître  beaucoup 
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de  modeflie,  de  douceur ,  &  caché  adroitement  l'ambition  O  n  a  r  a 
qui  le  dévoroit.  Loriquc  l'Empereur  Frédéric  II.  vint  en  pi- 
Italie,  le  parti  des  Guelfes  étoit  le  dominant  à  Padouë,  Padoue. 
qui  étoit  entrée  dans  la  lic^ue  des  villes  rebelles  contre 
l'Empereur.  Ezzelin  qui  s'etoit  aquis  du  crédit  parmi  les 
concitoyens ,  leur  perfuada  de  ïc  détacher  de  la  ligue  ,  & 
de  jurer  fidélité  à  l'Empereur,  qui  étoit  leur  Souverain  légi- 
time ,  s'ils  ne  vouloicnc  s'expoicr  à  la  vengeance  que  ce 
Prince  puilTament  armé  prendroit  de  leur  opiniâtreté  à  de- 
meurer atachez  au  parti  des  rebelles.  Les  conieils  d'Ezzelin 
furent  fuivis  :  les  Padouans  fe  léparerent  des  Guelfes ,  Se  ie 
foumirent  à  Frédéric ,  qu'ils  voyoient  en  état  de  les  y  con- 
traindre. L'Empereur  pour  reconnoître  le  zèle  &  la  fidé- 
lité d'Ezzelin,  l'établit  à  Padouë  Vicaire  Impérial ,  &  lui  dona 
une  troupe  d'AUemans  &  de  Sarafins  pour  retenir  la  ville 
dans  l'obéiffancc.  Il  s'en  fervit  pour  chafTer  de  la  ville  Ja 
famille  des  Carrares ,  &  ceux  qui  étoient  du  parti  des  Guel- 
fes ,  &  pour  fe  venger  de  la  protedion  que  Ja  Comunauté 
de  la  ville  avoit  donéc  contre  lui  à  la  famille  de  Campo- 
San-Pietro.  Il  détruifit  leurs  maifons ,  ruina  leurs  châ- 
teaux ,  &  extermina  la  plupart  des  familles  nobles  de  Ficen- 
ze,  de  Vérone ,  de  Trente ,  de  Feltri ,  de  Ci  vit  a ,  &  de  Trevife  , 
qu'il  foumit  à  fa  puiffance. 

Ezzelin  entreprit  enfuit€  de  réduire  la  ville  de  Mantouci 
mais  pendant  qu'il  étoit  ocupé  au  fiége  de  cette  ville ,   le 
Pape  *,  qui  n'avoit  plus  à  craindre  l'Empereur  Frédéric ,  fit    ^  ç,,,  . 
publier  une  Croifade  contre  Ezzelin  ,  &  réunit  contre  lui  Akxandre'iv. 
prefque  tous  les  Princes  d'Italie.  Les  troupes  de  la  Ligue  co- 
mandées  par  le  Marquis  d'Efl  &  par  le  Légat  du  Pape,allerent 
à  Padouë  ,  où  Ezzelin  avoit  laiffé  fon  neveu  Anfidifio, 
fils  d'une  de  fes  fœurs ,  &  prirent  cette  ville  ,  d'où  Anfidi- 
fio fut  obligé  de  fe  retirer.   Ezzelin  fur  la  nouvelle  de  la 
perte  de  Padouë,  quita  le  fiége  de  Mantouë  ,  &  ie  retira  à 
Vérone,  où  en  huit  jours ,  il  fit  périr  par  divers  tourmens 
deux  mille  Padoiians  qu'il  avoit  dans  fon  armée ,  pour  fe 
vengtr  des  habitans  de  cette  ville  ;  il  s'en  alla  enfuite  à- 
Brelcia ,  acdrnpagné  d'Humbert  Palavicini,  Seigneur  de 
Crémone  &  de  Plaifance  ?  &  ayant  rencontré  le  Légat  du- 
Pape  ,  qui  venoit  lau-fecours  des  Breflans ,  il  l'ataqua  ,  le 
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O  N  A  R  A  déat,  &  le  prit  prifonier.  Cette  vi£loire  le  rendit  maître 
de  la  ville  ,  qui  lui  ouvrit  fes  portes.  Mais  n'ayant  pas  tenu 
les  conditions  du  traité  qu'il  avoit  fait  avec  Pallavicini , 
celui-ci  difTimula  fon  refA^atiment ,  &  s'unit  fecretemenc 
avec  Bonib  de  Donara ,  ks  Mantoiians ,  &  avec  Martin 
délia  Torre ,  alors  Seigneurs  de  Milan  ,  qui  fe  mirent  en 
campagne  pour  ataquer  le  Tyran  :  il  fortit  de  fa  fortereffe 
de  Brcice  ,  &  en  paffant  à  cheval  dans  un  gué  du  Tefin  , 
il  reçut  une  bleffure  au  pié  5  elle  ne  l'empêcha  pas  de  livrer  • 
bataille  à  fes  énemis  5  il  fut  défait ,  &  tomba  entre  leurs 
mains,  Humbert  Pallavicini  craignant  qu'on  ne  l'enlevât 
du  château  de  Caffano  ,  où  on  l'avoit  mis  d'abord ,  le  fît 
tranfporter  en  litière  dans  celui  de  Soncino ,  où  n'ayant 
pas  voulu  qu'on  panfât  fa  bleffure ,  ni  prendre  aucune  nou- 
riture  ,  il  mourut  en  défefperé  le  19.  de  Septembre  de  l'an 
1259.  âgé  de  65 .  ans ,  fans  laifTer  d'enfans  de  fes  deux  fem- 
mes ,  dont  la  première  étoit ,  félon  Sanfovino ,  fille  natu- 
relle de  l'Empereur  Frédéric  II. 

Son  frère  A  L  B  E  R I G ,  qui  étoit  alors  maître  de  Tre- 
vife,  n'eut  pas  une  fin  plus  heureufe;  mais  auparavant  que 
d'en  parler ,  il  fera  à  propos  de  raporter  en  peu  de  mots  l'é- 
tat de  cette  ville ,  &  de  quelle  manière  il  s'en  étoit  rendu  le 
maître. 

T  R  E  V I S  E  demeura  fous  l'obéifTance  des  Ducs  établis 
dans  le  Frioul  par  Charlemagne  &Loiiis  le  Débonaire  juf- 
qu'à  l'an  88a.  Après  la  mort  du  fécond  Berenger ,  Trevife; 
&  les  autres  villes  de  l'Empire  entrèrent  en  quelque  forte 
de  liberté ,  &  parce  qu'elle  étoit  importante  aux  Empereurs , 
pour  le  paffage  d'Allemagne  en  Italie ,  plufieurs  d'entre  eux 
lui  acorderent  des  privilèges,  par'le  moyen  defquels  ,  elle 
s'érigea  infenfiblement  de  Communauté  en  République ,  & 
cfquiva  la  domination  de  fes  Evcques,aufquels  l'exemple  des 
Patriarches  d'Aquilée  avoit  doné  un  grand  goût  pour  la 
Souveraineté.  Elle  fe  gouverna  par  des  Confuls  jufqu  a  l'an 
1 173.  que  ledéfordre  caufé  par  l'ambition  de  divers  pré-, 
tendans ,  fit  ceifer  cette  Magillrature  pour  introduireJ'au- 
rorité  d'un  Podeftat ,  qui  d'un  an  fut  enfuite  rcflrainte  à  fix 
mois  de  miniftere ,  à  caufe  de  la  puiffance  plénicre ,  de  cette 
charge  ,  qu'il  auroit  été  dangereux  pour  la  liberté,  de  con- 
tinuer 
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tinucr  plus  longtems  à  une  même  perfonc.   Apres  cela  elle    Onari 
eut  la  vaniré  de  le  mêler  des  partis  d'Italie,  &  d'entrer  en        de 
ligue  avec  les  villes  rebelles  de  Lombardic  ,  &  même  d'à-  Trevisb. 
raquer  fes  voifins  :  mais  après  avoir  effuyé  les  rigueurs  de  la 
guerre  ,  &  les  fatigues  d'un  fiége ,  elle  ie  foumit  l'an  1237. 
à  l'Empereur  Frédéric  II.  &  rentra  fous  l'obcillance  de 
l'Empire  ,  de  laquelle  cette  ville  s'ctoit  louftraite.    Deux 
ans  après  les  Trcvilans  fe  laiflcrent  brider  par  Alberic  de 
Romano ,  &  féduits  par  fon  zele  aparent  pour  la  liberté,  ils 
fc  livrèrent  à  lui.  Ce  Zopire  ,  en  atendant  que  l'heure  fût 
venue  d'exécuter  fes  deffeins,  failoit  en  aparence  tout  ce 
qu'il  pouvoit  contre  fon  frère  Ezzelin ,  détefloit  fa  cruauté, 
&  envoyoit,  avec  le  ridicule  fafle  de  leur  Carachio  ,  des  * 
troupes  pour  ruiner  fes  châteaux.  Il  les  trompoit  par  cette 
aparence  de  liberté  ;  &  enhn  de  complot  avec  Ezzelin  ,  il 
fe  porta  pour  Tyran  dcTrevife  l'an  1255.  &  ufa  de  toutes 
les  rigueurs  que  la  mauvaife  politique  inventa  contre  ceux 
qui  pouvoient  s'opoier  à  fes  ambitieux  deffeins.  La  mort  de 
Ion  frère  Ezzelin  fut  la  lin  de  fa  tyranie.    Sur  la  nouvelle 
qu'il  en  eut ,  il  fe  fauva  dans  fon  château  de  San-Zenone 
avec  fa  femme  &  fes  enfans.  Tous  les  exilez  revenus ,  &  la 
ville  rétablie  en  quelque  façon  ,  l'on  tint  confeil  public  le 
16,  de  Mars  de  l'an  1260.  &  Marc  Badoaro,  Podeftat,  par 
l'avis  de  trois  cent ,  déclara  tous  les  biens  d'Ezzelin ,  & 
ceux  d'Alberic  ,  confifquez  &  aquis  au  comun  de  la  ville, 
&  on  enjoignit  à  Alberic  &  à  fa  femme  ,  &  à  tous  leurs  en- 
fans  ,  de  vuider  le  païs  à  perpétuité  ,  à  peine  pour  le  père  &  ■ 
les  fils  d'être  traînez  par  la  ville  à  la  queue  d'un  cheval ,  & 
enfuite  pendus ,  &  pour  la  femme  &  les  filles ,  d'être  brûlées. 
Lcméprisqu'Alberic  fitdecedécret,obligea  les  Trevifans  à 
s'armer  pour  chaffer  Alberic  de  fon  fort ,  ceux  de  Padouë  , 
de  Venile ,  de  Vicenze ,  &  de  Mantouc  les  aiïiftercnt.  Azon 
Marquis  d'Efl  vint  lûr  la  fin  fe  joindre  à  eux  5  tous  les  jours 
l'armée  augmentoit;  nulle  efpérance  de  fecours  ne  pouvoit 
flater  \qs  alliégez;  &  comme  la  plupart  de  fes  foldats  étoienc 
étrangers ,  ils  fe  rendirent  vie  fauve.    Le  malheureux  Al- 
beric abandoné  de  tout  le  monde,  fe  cacha  au  haut  du  don- 
jon ,  où  il  demeura  trois  jours  avec  quelques-uns  des  fiens  , 
qui  n'ayant  plus  de  vivres ,  furent  forcez  de  le  livrer  auîc 
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Onara     Trevifans  avec  fa  famille.  Alberic  fut  conduit  au  Podeftat 
»B        avec  un  bâillon  ;  fes  fix  fils  furent  mis  en  pièces  en  fa  pré- 

Trevisb.  fence ,  &  les  morceaux  épars  dans  le  camp  j  fa  femme  &  fes 
deux  filles  furent  brûlées ,  8c  leurs  cendres  jettées  au  vent  ; 
&  après  ce  fpedhacle  fi  horrible,  Alberic,  le  dernier  a£teur 
de  cette  tragédie ,  finit  par  un  fuplice  infâme  ;  &  en  lui  fut 
éteinte  l'illuflre  Maifon  de  Romane ,  dite  auffi  d'Onara. 
Depuis  fa  mort ,  Trevife  garda  fa  liberté  jufqu  à  l'an 
1 3 10.  qu'elle  fe  dona  volontairement  à  l'Empereur  Hen- 
ri VII.  pour  éviter  la  contrainte.  Ce  Prince  y  mit  en  qua- 
lité de  Vicaire  Impérial  Richard  de  Camim.ûls  de  Gérard  , 
qui  fuivant  les  inclinations  de  fes  ancêtres  afpiroit  à  la  bei- 
"gncurie  de  la  ville.  C'étoit  un  autre  œuf  de  corbeau  que  les 
Trevifans  avoienc  couvé ,  l'ayant  rendu  fuccefl"eur  de  fon 
père  en  la  charge  de  Capitaine  Général.    Le  zèle  de  la  li- 
berté porta  quelques  particuliers  à  afTaffiner  le  5.  d'Avril 
1 5 1  2.  ce  nouveau  Tyran.  Mais  les  Trevifans  n'eurent  pas  l'ef- 
prit  de  fe  prévaloir  de  l'ocafion  ;  &  comme  les  bufies  acou- 
tumez  au  joug  ,  ils  reçurent  en  fa  place  Guccelh  fon  frère  , 
fans  letres  ni  provifions  de  l'Empereur.    Il  falut  encore 
les  délivrer  de  celui-ci ,  qui  fut  chaffé  au  bout  de  quelques 
mois  par  la  même  faâion.  Deux  ans  après  ils  fe  redonoientà 
l'Empereur  ,  fi  leurs  Députez  ne  l'euffent  trouvé  mort.  En- 
fuite  Cane  de  la  Scala  leur  fit  une  rude  gucrre,favorifé  d'une 
puiflante  faâion  de  citoyens  de  Trevife ,  &  de  celle  de  Gué- 
ccllo  :  ce  qui  les  obligea  de  recourir  à  la  protedion  de  Fré- 
déric ,  Duc  d'Autriche ,  élu  Roi  des  Romains  ;  &  ils  de- 
meurèrent d'acord  que  dorénavant  la  qualité  de  Podefl:at 
feroit  changée  en  celle  de  Vicaire  Impérial  >  Herman  Gud- 
font  A'Auguhte  fut  le  premier  pourvu  de  cette  dignité  ;  &  les 
principaux  citoyens  de  Trevife  lui  firent  ferment  de  fidélité 
l'an  13 18. 

Mais  Frédéric  d'Autriche  étant  trop  ocupé'"a'difputer 
l'Empire  contre  Loiiis  de  Bavière,  ne  put  fecourir  les  Tre- 
vifans contre  Cane  de  la  Scda  i  il  leur  déclara  l'an  1519. 
qu'il  avoir  doné  le  gouvernement  de  leur  ville  à  un  autre 
chien ,  {  faifant  aliufion  au  nom  de  Cane  )  qui  dès  long- 
tems  aboyoit  après  la  Seigneurie  de  la  Marche  Trevifane  : 
c'étoit  Henri,  Comte  de  Goritz,  &  de  Tiroly  qui  dès  l'an 
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1314.  avoit  contraint  par  les  armes  le  Patriarche  d'Aquilcc  O  m  a  r  a 
de  lui  abandoncr  par  compofition  la  charge  de  Capitaine       de 
Général  de  fon  Patriarchat.  Cela  les  dilpofa  à  acordcr  des  ^  ^=  ^  ^  ^e. 
conditions  avaiuâgeurcs  àCar.cdc  la  bc^ia  ;  ciui  les  accepta 
d'abord ,  puis  les  refufa ,  efpcrant  tirer  plus  d'avantages  de 
la  divifion  &  du  trouble  de  cette  ville;  de  forte  qu'ils  turent 
obligez  malgré  eux  de  rcconoîtrc  le  Goritzien ,  qui  par 
même  moyen  foumit  la  ville  de  Padouë.    Les  bcupations 
continuelles  que  lui  dona  Cane  de  la  Scala  l'empêchèrent 
de  changer  fon  adminiftration  en  pleine  Scigneurie,comme 
il  en  avoit  le  deflein.   Cependant  après  fa  mort  arivce  le 
a6.  Avril  1 3  2a,  ils  fe  donerent  eux-mêmes  à  Hmri  fon  fils , 
âgé  d'un  an  leulement ,  &  reconurent  pour  Régente  Béatrix 
de  Bavière, {^  mère,  que  fa  iagefTc  &  fa  vertu  rendirent 
extrêmement  recomandable  aux  Trevifans. 

AUeniero  Az,z.o»i ,  Guécello  8c  Temfejia  dominèrent  dans 
cette  ville  par  le  moyen  de  leurs  faftions  en  1 3  26,  &  13  27. 
&  les  Gouverneurs  qu'y  envoya  Jean  ,  Roi  de  Bohême ,  y 
exercèrent  diverfes  tyranies  ;  fi  bien  qu'en  l'an  1329.  ils 
préférèrent  la  domination  d'un  Prince  Italien  à  toutes  ces 
broiiilleries  ,  &  reçurent  pour  Seigneur  Cane  de  la  Scala , 
qui  s'étoit  nouvellement  emparé  de  Padouë.  Il  mourut  la 
même  année ,  &  Alhert  Se  Mafitn  {es  neveux  lui  fuccéderenc. 
Ils  eurent  une  cruelle  gucrrc,qui  dura  quatre  ans  contre  les 
Vénitiens»,  &  ils  ne  la  terminèrent  qu'en  leur  abandonant 
par  Traité  du  24.  Janvier  1339.  Trevife  &  toutes  fes  dé- 
pendances. Les  Vénitiens  furent  eux-mêmes  obligez  de  cé- 
der cette  ville  l'an  1381.  pour  avoir  la  paix  de  Léopold ,  Due 
6! Autriche.  Trevife  n'en  fut  pas  plus  ^axi^ihXç..  François  Carrara, 
qui  avoit  afiifté  Léopold  contre  les  Vénitiens  ,  lui  fit  la 
guerre  pour  la  reprendre  ,  &  l'an  1 384.  il  lui  en  dona  cent 
mille  ducats ,  par  le  Traité  qu'ils  firent  enfemble. 

A  peine  François  Carrara  en  fut-il  en  poffeflion,  que  les 
Vénitiens  lui  ayant  déclaré  la  guerre ,  liguez  avec  Antoine 
de  la  Scala  &  Jean  G  aléas ,  Seigneur  de  Milan ,  l'en  dé- 
pouillèrent l'an  1388.  Trevife  rendue  au  Vifconti  fut  remife 
trente  jours  après  aux  Vénitiens,  fuivant  leur  traité.  Elle  a 
toujou  rs  été  depuis  unie  auîc  Etats  de  la  République  de  Vcnife, 
qui  lui  envoyé  des  Podellats  choifis  parmi  la  Noblefle  Vé- 
nitiene.  Aaaa  ij 
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La  Seigneurs  de  PADOUE  ^  de  TREFISE^ 
I.  Seigneurs  de  PADOUE  &  de  TREVISE,  de  la  Maifond'ONAR 

A  2  Z  0  1 1  N  ,  eu  E  Z  2  E'L  î N  ,  dk  l'Alkman  ,  premier  Comte  d'O  k  a  r  a  ,  f  en  105?. 

E  Z  Z  E  L  I  N    II,   dit  le  Bègue  ,  -j-  en   1119.   ép.  1°.  Auria ,  fille  de  Richard  de  B  a  •  N  E  ^ 
z",  Agnès  d' E  s  T  ,  fille  d'Obizzon  I.  Marquis  de  Ferrare. 


E  Z  Z  E  L  I  N  II  I.  de  Romano  ,  dit  le  Moine  ,  t 
ep.  l".  Cécile  de  B  a  o  n  E  ,   répudiée. 
2°.  Alde'ide  deMANCAKo  de  Tofcane. 


Cuniffa, ,  femitie  ^e  Tifon 
de  C  A  M  p  o    Sa  n-P  i  e  t  r.  o.. 


A , 

A  L  B  E  R I  G 
de  Romano , 

Seigneur 

de  Trevise, 

•j"  en  ii6o. 

de  mort 


EZZELIN  IV. 

dit  de  Romano , 
né  le  14.  Avril 
1194-  Seigneur 
de  Padoue'  ,    &c. 
tie  i?- Sept.  Il 5-9. 
ép.  1°.  Salvaigist ,       cruelle ,  avec 
fille  naturelle  fa  femme 

de  l'Empereur  &  fes  enfans. 

Frédéric  II. 
1°.  BéfUrix  ,    fille 
de  Bon-Traverfo 
de  Gaftel-Novo. 


ralma  , 

ép. 

Albert 

de 

B  A  o  N  E. 


Ciimjja  , 

ép. 

Richard , 

Comte 

de 

S  A  N- 

BONIIACIO. 


Emilie  , 

ép. 

Albertin 

C  o  N  T  I, 

Gentilhomme 

de  Vicenze. 


Sophie  y 

ép. 

Salinguerra 

ToRREllt 

de  Fertare., 


RENAULD    Papafava 

de  Carrata  , 

Comte  i'JlnguilUfa^ 


PiîRRo  Conte, 
tf.l. 


ALBERTINO 
Papafava. 


JACOPINO   de   Carrara, 

dit    P  A  p  A  F  A  V  A. 
-^ ,-,■ 

MARSILia 

Papafava 

de  Carrara. 

A_^  rv>s.o 

5  MARSILIETIO  ou  Marsiiio        i  OBIZZON^ 

le  Petit ,  Seigneur  de  Padoue  ,  Seigneur 

tué  par  Jacomo  en  1 348.  de  Ttiiouë ,  t  C  l. 


J  A  c  o  M  o. 


Albertin  O. 


J  A  c  o  M  o. 


Obizzon.     Renaud. 


O  B  I  z  z  o  N. 


ALBERTINO.  Jacomo. 

PiERO    Conte.  Bernardin  o» 

Marsiiio. 


Albertin  o. 
\- 


J  A  c  o  MOv 


Antoine. 
François, 

A  N  t  o  1  N  £• 


Alexandre» 

R  O  B'  £  R  T. 

M  A  R  S  I  L  1  O. 


François.       Userxin,  Annibai. 


Robert    de   Carrara  ;; 
Prieur  dans  l'Ordre 
Je  Saint  Etiene  de  Florence. 
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Jes  Maifons  d'ONARA  <ùr  de  CARRAKA. 

II.  Seigneurs  de  PADOUE ,  de  la  Maifon  de  CARRARA. 

MARSILIO  de  CARRARA,  vivoit  en  lijo. 


JACOPINO  de  Carrara,   vivoit  en   1180. 
ép.  M»rie  tic  B  a  o  n  i ,  fille  d'Albert. 


_A-. 


MARSILIO  de  Carrara, 

dit  le  Vieux  , 

Comte  d'jinguilUra, 


AlBCRTINO  , 

tu. 


PlERO- 
CONTE. 


UCOCCIONE  , 


JACOPINO» 

vivoit  en  iioo. 


ALBERTINO      J  A  C  0  P  I  N  O  de  Carrara  ,  )      Jean.      JACOMO       îacopiho. 


de  Carrar.i , 
Comte  à'An^HilUra 


M  A  R  s  n  I  o  , 


décapita  en  1141 
BoNrrAcio,  iitfoi 


de 
Carrara, 

M  ARS  I  II  o  ,    Ilfi'O, 


-A^- 


Us  E  RT  I  N  o. 


Jacopino. 


aNICOLAS,       4    UBERTINO, 
Seig.  de  Padoii'é ,  5eig.    de  Padouë  , 


j  en  1318. 


t  en  1345^- 


Perenzano.  Piero      I.    jACOMO 
Conte.         dit  le  Grand  , 

r^^-A.^  Seig.   de   Padoué, 

3    MARSILIO  t^n  1314.  ép.^„„e 

le  Grand,  Gradeniga  ,  fille 

Seig.  de  PadoHÏ  ,.  du  Do^e  Pierre 

t"i»3i8..  GradMigo. 


6  J  A  C  O  M  O  ,  Seig.  de  Pdiiû/'i" ,  tué     6   Jacomo  ,     Medom,     r/7.«<//f  ,  femme  Guillaume, 
enl^îço.ép.  1".  0/y7a««dePoiFNTA,          Seigneur              -j-             de  Martin  III.  fils  nat. 

fille  de  Gui,  Seigneur  diKavenne.  de  jeune.       de  la  S  c  a  l  a  , 

xO.   N.  .  .  •  Padoué.  Seig.  de  Vérone. 

. . 

7  p  R  A  N  Ç  O  I  S  ,  dit  le  /^»>«Ac,       zMarshio.     Nicolaj.      Charle.  UbeRtirv 

Seig.  de  Padouë  ,  ■]-  en  1393- 


3    FRANÇOIS    le  Jeune  ,    Seigneur  de  Pudou'è  Se  de  Vérone  ,  j-  en  1405^. 
ép.  Thttde'e  d'EsT  ,  fiUe  de  Nicolas  le  Boiteux,  Marquis  de  Ferrure, 


->^. 


Irançois.      Jacomo.      Marshio.       Cf'W/* ,  •}•  en  1415. 
X  «n  1456.         ép.  Winceflas, 
Blcâeui  de  Saxe. 


Ziliole    ou    Litiole  , 

ép.  Nicolas  III. 
d'  E  s  T  ,   Marquis 
de  Ftrrwe ,    i  ^$7, 


Etianbe , 

fils-  nac. 

Evêque 

de  ridan'ê. 


Carrara 

D  E 

Padoue. 
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Ç.        II. 

Des  Seigneurs  de  PADOUE,  de  la  Maifon  de  CARRARA. 


A! 


Près  la  mort  d'Ezzelin  de  Romano ,  la  ville  de  Pa- 
^douë ,  aidée  des  Princes  confédérez ,  fe  remit  en  li- 
berté ,  &  en  joiiit  jufqu'à  l'an  1 3  1 8.  que  fe  voyant  ataquée 
par  Cane  de  la  Scala  ,  elle  remit  toute  l'autorité  entre  les 
Mf.  Lofchi .  mains  de  Jacomo,ou  Jaque  de  Carrara. 
omiendt  Wfi.      ^^  Maifon  de  CARRARA  étoit  depuis  plufieurs  fié- 
cles  une  des  plus  puiffantes  de  la  Marche  Trevifanc ,  où 
elle  vint  d'Allemagne  s'établir,  félon  l'opinion  comune  du 
païs ,  lorfque  l'Empereur  Othon  I.  paffa  en  Italie.   Pierre- 
Paul  Vergerius ,  qui  en  a  écrit  l'hiftoire ,  la  croit  fortie  du 
fang  des  Lombards  ;  d'autres  tirent  fon  origine  des  Comtes 
Carrara  ,  dc  RouffiUon.  Je  ne  m'arêterai  point  à  examiner  ces  difé- 
porte  'l'^^j'^^^  rens  fentimens ,  je  remarquerai  feulement  qu'on  trouve  vers 
f*4.*oùës     le  milieu  du  XI^  fiécle  un  L  i  t  ol  F  e  ,  fils  de  Gumhert,  qui 
de  gueules,     fm;  invcfti  par  l'Empereur  Conrad  le  Salique  de  Carrara  » 
&  de  plufieurs  autres  lieux ,  avec  toute  Jurifdidion.  Ce  Li- 
tolfe  dota  l'Eglife  de  Saint  Etienne  de  Carrara ,  qui  fut 
depuis  fort  enrichie  par  fes  fucceflTeurs.    Il  laifiTa  trois  fils  , 
mais  on  n'en  conoît  point  la  fuite  généalogique  jufqu'à 
MARSÏLIO  de  Carrara,  qui  vivoit  vers  l'an  11 50.    Il 
fut  père  de  Jacopino  ,  qui  eut  cinq  fils  ,  dont  deux  laif« 
ferent  pollérité. 

MARSÏLIO  qui  étoit  l'aîné ,  fut  Comte  d'Anguillara , 
&  eut  deux  fils ,  fçavoir  Albertino&  Jacopino, 
qui  firent  chacun  une  branche.  La  première  fut  diftinguée 
par  le  furnom  de  Papafava ,  qui  fut  doné  à  Jacopino  ,  fils 
d'Albertino ,  &  que  fa  pollérité  retint  avec  celui  de  Car- 
rara. 

JACOPINO  ,  fécond  fils  de  Marfilio ,  Comte  d'Anguil- 
^lara  ,  fit  une  féconde  branche ,  de  laquelle  étoient  les  der- 
niers Seigneurs  de  Padoue  ,  dont  nous  allons  parler.    Ce 
Tut  ce  Jacopino  de  Carrara ,  qui  en  préfence  de  l'Empereur 
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Frédéric  IL  porta  la  main  à  l'épée,  &  voulut  tuer  Ezzelin  Carhara 
de  Romano  ,  qui  fc  vengea  dans  la  fuite  de  cette  ini'uke  ,       de 
en  lui  faiiant  couper  la  tète  l'an  1241,  Padoub. 

La  troifiéme  branche  de  la  Maiion  de  Carrara  fut  for- 
mée par  un  autre  JACOPINO,  dernier  des  frères  de  Mar- 
filio.  Il  fut  bilhyeul ,  par  fon  fécond  fils ,  de  JACOMO  * 
de  Carrare  ,  furnomé  le  Grand ,  que  fon  mérite  ,  joint  à  fa 
naiflance  &  au  crédit  qu'il  s'étoit  aquis  par  fa  probité  &  par 
fes  richclfes ,  fit  proclamer  par  fes  citoyens  Seigneur  de 
Padouë  l'an  j  320.  après  avoir  défait  &  chafle  Cane  de  la 
Scala  ,  qui  vouloit  s'en  emparer  par  la  force  des  armes.  II 
gouverna  quatre  ans  avec  beaucoup  de  modération  &  de 
prudence,  &  inftitua  pour  héritier  fon  neveu  MARSILIO 
de  Carrara,  qui,  apuyé  de  la  protedion  des  Vénitiens, 
fut  proclamé  &  reconu  Seigneur  de  Padouë  par  le  peuple 
&  les  Magiftrats  l'an  1 3  24.  Mais  fon  autorité  ne  s'éten- 
doit  pas  hors  de  la  ville  •■>  Nicolas  de  Carrara  ,  de  la  fé- 
conde branche ,  s'étoit  rendu  maître  de  tout  le  territoire  de 
Padouë ,  où  il  comandoit  avec  Obizon  Papafava  de  Car- 
rara. II  inquiétoit  même  dans  la  ville  fon  parent  Marfilio, 
qui  s'y  rendit  odieux  par  les  fommes  qu'il  tiroit  des  habitans 
pour  foutenir  la  guerre  contre  Nicolas ,  qui  étoit  fecouru 
par  Maflin  de  la  Scala;  de  forte  que  défefpérant  de  s'y 
pouvoir  foutenir  fans  la  faûion  du  peuple ,  il  fit  un  acord 
avec  Maftin  de  la  Scala ,  auquel  il  dona  fa  coufine  Tha- 
dée  Carrara  en  mariage  ,  &  il  lui  céda  la  Seigneurie  de  la 
ville  ,  dont  il  demeura  Gouverneur  comme  ion  Vicaire  & 
fon  Lieutenant.  Nicolas  fut  chaffé  &  dépoijillé  de  (es 
biens ,  &  le  chagrin  qu'il  en  eut  fut  caufe  de  fa  mort. 

Marfilio  fut  enfuite  créé  Général  de  l'armép  de  Maflin 

Î»our  l'entreprife  de  Brefce  ,  qu'il  lui  foumit.  Ce'  fervice  ne 
e  mit  pas  à  couvert  des  foupçons  que  l'on  dona  contre  lui 
à  Maftin  ,  &  il  fut  averti  que  celui-ci  avoit  doné  ordre  à 
fon  frère  Albert  de  fe  défaire  de  lui  5  il  prit  fes  mefures 
pour  éviter  les  embûches  qu'on  lui  tcndoit ,  &  pour  fe- 
couer  le  joug  des  Scaligers.  Il  traita  fecretemcnt  avec  Rofli 


*  Jacomo  eft  la  même  chofe  ^ue  Jn- 
4jne  ,  &  jacopino  eft  un  diminutit  qu'on 
ne  peut  expliquer  en  François  que  par  ce- 


lui de  petit  laifue  ;  &  comme  ces  termes 
ne  fonent  pas  fi  bien  en  notre  Lingue ,  je 
les  ai  loiâez  en  Italien. 
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Carrara  fon  parent ,  qui  comandoit  alors  les  troupes  Vénitiencs;  & 
DE  les  ayant  introduites  par  flratagême  dans  Padouë  l'an  1338. 
Padoue,  il  Qiy  chaffa  les  troupes  de  Maitin ,  &  prit  fon  frcre  Albert 
de  la  Scala,  qu'il  iit  conduire  à  Venife.  Il  mourut  peu  après 
âgé  de  quarante-quatre  ans ,  ayant  gouverné  cinq  ans  & 
neuf  mois.  Il  laifla  cent  mille  ducats  pour  faire  bâtir  une 
Eglife  à  Venife ,  fous  l'invocation  de  Saint  Jaque. 

UBERTINO,  coufin  germain  de  Nicolas,  fuccéda 
à  Marfilio  ,  &  comença  fon  gouvernement  en  Tyran  ;  il  fit 
tuer  Guillaume  Dente  ;  &  s'étant  rendu  au  Palais  de  la 
Jullice  ,  il  fît  jetter  par  les  fenêtres  le  Podeftat,  avec  d'au- 
tres Officiers.  Il  s'adreffa  au  Pape  Benoît  XII.  pour  en  ob- 
tenir la  confirmation  de  la  Seigneurie  de  Padoue  ,  que  ce 
Pontife  lui  acorda  d'autant  plus  volontiers  qu'il  aqueroit 
par  cette  concefïion  un  droit ,  qui  avoit  jufqu'alors  apartenu 
à  l'Empire.  Ubertino  ayant  enfuite  compris' que  la  crainte 
eft  un  foible  moyen  pour  retenir  les  fujets  dans  i'obéïifance, 
changea  entièrement  de  conduite ,  &  gouverna  avec  autant 
de  douceur  que  d'équité.  Il  s'apliqua  à  réparer  dans  le  Pa- 
doiian  le»  maux  que  la  guerre  y  avoit  caulez ,  &  à  l'embel- 
lir de  plufieurs  édifices.  Il  fit  bâtir  entr 'autres  un  foit  beau 
Collège  public  ,  &  un  Palais  ,  qui  paffa  pour  l'un  des  plus 
magnifiques  de  l'Italie. 

Il  mourut  en  1 345.  &  laifla  pour  fon  héritier  &  fuccef- 
feur  MARSILLETTO  Papafava  de  Carrara  ,  ou  Marfilio 
le  petit ,  ain  fi  nomé  à  caufe  de  fa  petite  taille.  Il  ne  fut  que 
quarante-un  jours  Seigneur  de  Padouë  ;  JACOMO  lepeMy 
fils  de  Nicolas,  le  fit  aflaflînerfecretement,  &  le  lendemain  il 
fe  fit  doner  par  le  peuple  la  Seigneurie  de  Padouë ,  où  pour 
afermir  fon.autorité  ,  il  fit  mourir  cinquante  des  premiers 
citoyens ,  &  en  exila  un  grand  nombre.  L'amitié  des  Vé- 
nitiens lui  fut  d'un  grand  fecours  pour  l'afermir  dans  fa 
Principauté  ,  après  un  début  fi  cruel.  Le  Sénat  le  mit  lui  & 
fa  pouérité  au  nombre  des  Nobles  de  la  République  ,  & 
Jacomo  alla  à  Venife  avec  une  nombreufe  fuite  pour  re- 
mercier le  Sénat ,  qui  lui  fit  encore  préfent  d'un  beau  Pa- 
lais dans  la  ville.  Il  perdit  peu  après  la  Seigneurie  de  la. 
même  manière  qu'il  l'avoir  aquife.  Guillaume  ,  fils  naturel 
de  Jacomo  le  Grand  ,  piqué  de  ce  qu'il  l'avoir  apellé  bâ- 
tard. 
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tard  ,  fe  vengea  en  lui  ôcanc  la  vie  l'an  1550.  Jacomo  avoit  Carrara 
beaucoup  d'clprit ,  de  valeur  ,  de  grandeur  d'ame  ,  il  étoic    „  °  ^ 
libéral ,  aimoic  les  ficnccs ,  &  favorifoit  le?  gens  lavans  j  il    *  adoub. 
fit  lurtout  beaucoup  de  bien  au  fameux  Pétrarque  ,   mais 
l'ambition  de  dominer  le  porta  à  des  violences ,  qui  terni- 
rent l'éclat  de  ces  belles  qualitee. 

F  R  A  N  Ç  O  I S  ,  die  le  Vieux  ,  fils  aîné  de  Jacomo  ,  lui 
fuccéda ,  &  aprcs  quelques  diierends  avec  Ion  oncle  Jaco- 
PiNO  ,  il  partagea  avec  lui  le  gouverneinent  ;  mais  s  étant 
aperçu  que  l'ambition  de  fon  oncle  IbufFroit  avec  peine  un 
compagnon,  8c  qu'il  lui  drefToit  des  embûches,  pour  fe 
défaire  de  lui ,  il  prévint  les  deOeins ,  le  fit  arcter  ,  &  l'en- 
ferma dans  le  château  de  Moncelice  ,  où  ii  finit  les  jours. 
François  demeuré  feu!  maftre  du  gouvernement,  fit  achever 
le  vieux  château  de  Padoué  ,  comcncé  par  fc'zzelin  de  Ro- 
mano  ,  afin  d'avoir  une  retraite  lùre  ,  en  cas  de  beioin ,  8c 
s'apliqua  à  embellir  la  ville  par  plulieurs  beaux  édifices  ,  & 
à  s'alTuier  de  l'aftcdion  de  fes  fujers  par  fa  douceur ,  fon 
équité  &  fa  libéralité.  Il  eut  difércnd  avec  les  Vénitiens  , 
au  lujet  d'un  fort  qu'il  avoit  fait  bâtir  proche  les  Salines ,  Mf.Lofihi^ 
qui  donoit  de  la  jaloufie  au  Sénat,  de  forte  qu'il  fut  obligé 
de  le  faire  démolir,  pour  avoir  la  paix.  Au  lieu  de  jouir 
tranquillement  des  douceurs  qu'elle  lui  ofroit ,  parmi  un 
peuple  dont  il  étoi^aimé  ,  il  eut  la  témérité  d'entreprendre 
la  guerre  contre  Jean  Galeas  Vifconti ,  Prince  de  Milan  , 
«n  faveur  de  Barnabon  Vifconti ,  qui  avoit  été  arête  par 
fon  neveu  ,  &  auquel  il  vouloit  procurer  la  liberté.  Ses  for- 
ces fe  trouvèrent  trop  inégales  à  celles  du  Vifconti  ,  il  fut 
obligé  de  fe  remettre  avec  fa  femme ,  entre  les  mains  du 
vainqueur ,  &  fut  envoyé  prifonier  dans  la  fortereife  de  ijgj. 
Côme  ,  d'où  Jean- Galeas  le  fit  enfermer  dans  celle  de 
Monza  ,  où  il  finit  miférablement  les  jours  l'an  1 39J. 

Padouc  tomba  de  cette  manière  au  pouvoir  de  Jean-Ga- 
leas ,  qui  y  mit  un  Podeflat  pour  la  gouverner  en  fon  nom. 

Les  Vénitiens  jaloux  de  fon  agrandiffement ,  &  qui  re- 
doutoicnt  le  voiîinage  de  ce  Prince  ambitieux  ,  aidèrent 
FRANÇOIS  de  Carrara  ,  dit  \c  jeune  ,  fils  aîné  de  Fran- 
çois le  vieux  ,  à  le  chalfer  de  cette  ville.  François  après  le 
jualhcur  de  Ion  père ,  étoit  paffé  en  Allemagne  ,  &  de  là 
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en  France ,  pour  mandier  quelque  fecours ,  &  étant  revenu 
en  Italie,  il  paffa  par  Florence  &  par  Boulogne.,  &  obtint 
de  ces  Républiques  des  troupes ,  qui  jointes  au  l'ecours  des 
Vénitiens ,  firent  réiiflîr  les  intelligences  qu'il  avoir  prati- 
quées dans  Padouë ,  où  l'on  ne  foufroit  qu'avec  peine  le 
joug  trop  dur  de  la  domination  Milanoife  ,  &  le  remirent 
en  pcffclTion  de  la  Seigneurie  de  cette  ville  l'an  1 386.  Il  y 
ajouta  quelques  années  après  celle  de  Vérone  ,  après  la 
mort  de  Guillaume  de  la  Scala ,  qu'il  avoir  lui-même  aidé  à 
s'en  mettre  en  polTeflion.  Le  Corte  Hiftorien  de  Vérone  > 
dit  qu'on  le  foupçona  d'avoir  lui-même  empoifoné  Guil- 
laume de  la  Scala  ,  pour  s'emparer  de  fa  Seigneurie. 

Cette  augmentation  de  puiflance  ne  fit  qu'augmenter 
l'ambition  de  François  de  Carrara  ;  il  tenta  de  s'emparer 
de  Brefce  ,  &  n'ayant  pas  réùfli  dans  cette  entreprife ,  il 
alla  mettre  le  fiége  devant  Vicenze  ,  qui  s'étoit  foumife 
depuis  quelque  tems  à  la  République  de  Venife.  Le  Sénat 
lui  fit  repréfenter  l'injuftice  de  fon  procédé  à  l'égard  d'un 
Etat  auquel  il  avoit  tant  d'obligations  ,  mais  François  fe 
moqua  des  repréfentations  qu'on  lui  fit ,  &  l'on  dit  même 
qu'il  traita  indignement  les  Députez  Vénitiens,  &  qu'il 
leur  fit  couper  le  nez  &  les  oreilles  :  d'autres  afiurent  que 
ce  fut  à  Ton  infçu  ,  que  fes  fils  fe  portèrent  à  une  adion 
fi  indigne.  Quoiqu'il  en  foit ,  le  Sén^t  juftement  irrité  , 
jura  la  perte  de  François,  &  de  toute  fa  Maifon  ,  &  envoya 
le  Marquis  de  Mantouë ,  Général  des  Armées  de  Saint 
-Marc ,  affiéger  Vérone  ,  où  étoit  François  de  Carrara.  La 
ville  fut  priie  en  peu  de  jours  ,  &  François  fe  retira  à  Pa- 
douë ,  laiffant  dans  le  château  de  Vérone  fes  fils  Guillaume 
Se  Jacomo-Ubertino  ,  qui  voulurent  fe  fauver  en  habit  dégui- 
fé ,  mais  ayant  été  découverts  &  reconus ,  ils  furent  arêtez. 
Leur  père  fut  pourfuivi  dans  Padouë  par  Gonzague  ,  qui  le 
preffa  fi  vivement ,  qu'il  l'obligea  à  lui  remettre  la  ville  le 
•2..  Janvier  1406.  François  s'érant  enfuite  retiré  à  Venife  , 
fans  prendre  de  fauf-conduit  pour  fa  fureté  ,  le  Sénat  le  fit 
étrangler  avec  deux  de  fes  fils  ,  qui  étoicnr  prifoniers.  Il  en 
avoit  un  troifiéme  apellé  MarfiHo  ,  qui  fe  fauva  en  Tofcane 
avec  fon  frère  naturel  Etienne  ,  Evêque  de  Padouë.  Le  pre- 
mier fit  en  143  5.  une  tentative  pour  rentrer  en  polTeflion  de 
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cecte  ville  ,  &  étant  tombé  entre  les  mains  des  Vénitiens ,  Carrara 
ils  lui  firent.coupcr  la  tête.  de 

C'eft  ainfi  que  Padouc  tomba  fous  le  pouvoir  de  la  Repu-  Padouki 
bliquc  de  Venife  ,  qui  en  cft  toujours  demeurée  en  polTcf- 
fion.  Après  la  bataille  d'Agnadel  elle  ouvrit  fes  portes  à 
l'Empereur  Maximilien  I.  qui  ne  la  garda  que  quelqucsjours: 
il  vint  enfuite  l'afliéger  ,  mais  elle  le  défendit  fi  bien  ,  qu'a- 
près dix-fept  jours  de  fiége ,  Maximilien  fe  retira. 

En  1 554.  Alexandre  Carrara .  Gentilhomme  Mantoiian  , 
fut  fait  Chevalier  de  Saint  Michel  pardVI.  le  Comte  de 
Noailles  ,  Ambaffadeur  à  Rome ,  qui  en  avoit  reçu  l'ordre 
du  Roi.  Caùinet  de  M.  Clerembant. 


Bbbbij 


ï64      GENEALOGIES  HISTORIQUES 


CHAPITRE    XXVI. 

Da  Seigfi^urs  ^^  V  E  R  G  N  E  ,  delà  Maifon 
de  la  se ALA, 


Umân  M.  *\  TERONE,  ville  Epifcopale  d'Italie ,  fituée  fur  l'Adigc, 
ierti.Defiripi.  \  fut  bâtie  ,  OU  fclon  d'autrcs ,  feulcment  rétablie  par  Ics 
lie  ntdie.  Gaulois  :  Pompée  y  conduifitune  Colonie  Romaine,  Elle  fut 
pillée  par  Attila  ,  &  pofTédée  par  Odoacre  ,  Roi  des  Her- 
cules ,  par  les  Rois  Goths  &  Lombards ,  &  par  Charlema- 
gne  &  ies  fucceffeurs ,  Rois  d'Italie  ,  jufqu'à  i'an  936.  que 
cette  ville  ,  à  l'exemple  de  plufieurs  autres ,  fe  mit  en  li- 
berté. Elle  fe  créa  des  Magiflrats ,  forma  un  Confeil ,  & 
n'oublia  pas  de  prendre  le  faftueuxCaroccio. Elle  joiiit  affez 
tranquillement  de  fa  liberté  jufqu'au  tems  que  les  deux  fac- 
tions des  Gibelins  &  des  Guelfes  aporterent  la  divi/îon  & 
le  défordre  dans  les  villes  d'Italie.  Vérone  fut  expofée  an 
même  malheur.  Elle  fe  vit  cruellement  déchirée  par  fes  pro- 
pres citoyens  partagez  entre  deux  faâions ,  Tune  des  Mon- 
nsoU ,  qui  étoient  Gibelins ,  &  afedionez  à  l'Empereur ,  &. 
l'autre  de  San-Bonifach ,  qui  étoient  Guelfes ,  c'ell-à-dire 


Les  Seigneurs  de  V  E  R  O  N  E  ,  de  la  Maifon  de  la  S  C  A  L  A. 

ALBERIC  de  laScAiA,  Scie;ncur  de  Lycic  ,  Gouverneur  de  Vérone , 
fous  Préderic  Barberouil'c  ,  &:  fils  de  N  r  c  o  i  a  s. 


M  A  S  T  I  N  I.  furnomé   Cane,  Podcllat  de  Ferion  , 
en  11Ç9.  -f  en   iitf'z. 
. A 

M  A  S  T I  N    II.   de  ]a  Scala  , 
Seig.  de  Verme ,  tui  en  iiyz. 


Anne  ou  Kcine  de  la  Scala,  dp.  Aldobrandin  &. 
Marquis  d' E  s  r. 


j     ALBERT    de  la  Scala  , 
Seig.  de  Vérone  ,  f  eni  joi. 


Omelie ,  femme  du  Comte 
de  la  Mir»ndole, 


--^— 


4    B  A  R  T  H  E  L  E  M  I  , 

Seigneur  de  Vérone, 

t  f.  1.  en  I J03. 

<p.  Catherine  Visconti. 


j    ALBOI  N  de  la  Scala, 

Seig.  de  Vérone  ,  ■\  en  ijio. 

ép.  J>J.  fille  de  Gilbcrc 

de     CoRRECIO, 


Confiance  , 

ép,  en  128S. 

Obizzon   1 1. 

Marquis  d'EsT. 


S  CANE    FRANÇOIS   î). 

dit  le  Grand  , 

Seigneur  de  Vérone  , 

t  en  13ZS. 


>A__ 


J  ALBERT   II. 

de  la  Scala  , 

Seig.   de  Vérone  y 

t  ^Pf«  1337. 


8    M  A  S  T I  N  1 1 1.  de  la  Scala  ,  dit  le  Grand  ^ 

Seigneur  de  Vérone,  ■\  en  13^0. 

ép.  Tiiadée  de  Carrara,  fille  de  Jacomo 

le  Grand ,  Seigneur  de  Fadouë. 


Fregnano  , 

fils  naturel , 

qui  s'empara 

de  Vérone  en  13^4*- 


Jannot , 
fils  naturel , 
qui  fut  penda 

en  1354. 


.-A— 


p    CANE    1 1.  le  Grand  ,       Be'airix  ,  Altahma ,  Verde , 

Seig.  de  Vérone ,  cp.  ép.  Loiiis  ép. 

tué  par  fon   frerc  Bernabon  de  Bavière  ,        Nicolas 

en  135p.  ou  1360.  Visconti,         Eleftcur  d' E  s  T  , 
ép,  Elijateih  deBAvitKt ,         Seigneur                 de  Marquis 

fille  de  l'Empereur  Loiiis  V.  de  Milart,  Brandebourg,  de  Ferrare, 


10  CANE  in.  dit  Signorio, 

Seigneur  de  Vérone  , 

■\  le  19.  Odlobre  137J. 

ép.   Agnès  de   S  I  c  I  L  B  , 

fille  de  Charle  , 

Duc  de  Duraz, 


Paul 

Alboin  , 
que  fon 
itère  fit 
mourir 

en   I37J. 


Tbibaud , 
fils  nat. 


ij  GUILLAUME, 
fils  naturel.  Seigneur 

de  Vérone  ,  en  140.}. 
gouverna  ii.  jours. 


n  BAKTHELEMI. 

fils  naturel ,  Seigneur 

de  Vérone  ,  affartîné 

en  1381. 


li  ./4  N' rO  / N' £  ,f.  nat.  Seigneur 

de  Vérone,  chaflé  en  1387. 

ép.    Samaritaine  ,   fille   de   Gui 

de  PotsMXA  ,  Seigneur  de  Ravenne. 


Lucie  de 
la  Scal.i, 
■f  eni3S4. 
ép.Guide- 

POI-ÎNTA.. 


Brunoro  &  Antoinî  , 

que  François 

de  C.irrara  fit  arrêter 

&  enfermer. 


Paul  de  la  Scala, 

ép.  Amélie ,  fille 

de  Thomas 

de   Faonbs&Ci 


SiGisMOND  de  la  Scala  , 
■f  le  8.  Mai  1419. 

à  Albe-Royale. 

ép.  Angilefia  ,   fille 

de  Frédéric  , 

Duc  de  Teck. 


Franfoife 

de  la  Scala , 

ép   Mathias  , 

Comte 

de 

Francipani. 


Si  i y  I o, 

dont  la 

poftcrité 

éteinte  dans 

Je  XVIe. 

£écle> 


ToUxene  , 
femme 

de 

Lancelor 

Anguiscola  ;, 

I  4 1  o.. 


J  £  A  N  de   la   Scala  , 

ép. 
Hélène  de  CiosHïR, 

Bavaroife, 
A 


NiCOMEDE , 

Evêque 
de  Freijiing  , 

t  6"  M44' 


Be'atrix  ,  ép.  Guillaume,. 
Comte  d'OETTiNc. 


]  i  A  N  de  la  Scala,  mari  de  M  L  e  i  n  in  gen.  N.  femme  de  Wolfang   de   Buchïbrœ-» 

J  1 A  M  de  la  Scala  ,  Gouverneur  à'Ingofiadt.  B  s  r  u  a  d   de  la  Scala  ,  Gouverneur  de  Sehardln^„ 


J  £  a  n-L  o  u  1  î. 


.    Christophk  Se  Brbnorov 
Biez.  en  r  5  4,/^  au  fervice  de  Cbarlç^-Quinc- 
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La  ScAtA  atachez  au  parti  Papal  j  celle-ci  ayant  eu  du  deffous ,  les 

DB        Gibelins  livrèrent  Vérone  entre  les  mains  d'Ezzelm  de  Ri)- 

Vérone,  ^ano  ,  qui  la  gouverna  pendant  trente-trois  ans  alTez  tyra- 

niquement ,  &  après  la  mort  d'Ezzelin  ,  arivée  l'an  1259. 

le  foin  du  gouvernement-  de  Vérone  fut  confié  à  Ma/lm  de 

la  S  cala ,  fils  d'Alberic. 

La  scAtA.     Il  y  a  trois  opinions  fiir  l'origine  de  la  Maifon  de  la 

portedegueu-Sc  AL  A.  Jean  ViHani  la  raporte  à  un  Jaque  Fiquo ,  qui 

les  à  l'échelle  .     r-        .       v    r  •         J         '   u    n  r,  "^       •    r  ^r 

d'arcreiit.fou-g^g'^O'^t  1^  Vie  a  faire  des  échelles  ,  &  qui  fut  père  de 
tenue  de  deux  Maftin  &  d'Albert  5  que  le  premier ,  qui  étoit  grand  & 
chiens  demê-  j-obufl-g ,  fc  fit  foldat  ,  &  fcrvit  fous  Ezzclin  de  Romano , 
qui  ayant  reconu  en  lui  de  la  valeur  &  de  la  capacité ,  le  fie 
Capitaine  d'une  Compagnie  de  gens  de  pie ,  &  l'éleva  par 
dégrez  au  premiers  emplois  dans  fes  troupes  ;  que  Maftin  à 
la  mort  d'Ezzelin  fe  fervit  du  crédit  qu'il  avoir  aquis  parmi 
Famidf'iiL'''  ^^^  foldats  ,  pour  fe  faire  reconoître  Capitaine  de  Vérone. 
d'Jtai.  '    '        Jean-Baptifte  Pigna  ,  au  troifiéme  Livre  de  fon  Hiftoire 
de  la  Maifon  d'Eft  ,  raporte  que  Maftin  de  la  Scala  fe  van- 
toit  d'être  décendu  d'un  certain  Badon  ,  qui  poflTédoit  en 
Bavière  la  terre  de  Burchaufen  ,  dont  fes  décendans  apellez 
Comtes  de  Scalembourg ,  ayant  été  dépoiiillez  par  Henti- 
Othon  d'Eft  ,  Duc  de  Bavière  ,  ils  s'étoient  retirez  en  Ita- 
lie vers  l'an  1020.  &  établis  à  Vérone  ;  que  de  lui  étoit  ilTu 
Sigibert ,  apellé  parmi  les  Allemands,  le  Comte  de  Scalem-" 
bourg  ,  &  que  les  Italiens  ne  pouvant  fe  faire  à  une  pronon- 
ciation fi  dure  ,  eftropierent  le  mot  Allemand  ,  &  l'apelle- 
rent  ddla  Scala. 

Volfang  dit  que  Maftin  de  la  Scala  qui  fuccéda  à  Ezze- 
lin ,  étoit  ainfi  nomé  à  caufe  de  fes  Armes ,  qui  étoient 
celles  de  la  noble  famille  des  Canes  de  Bavière ,  d'où  pour 
cela  quelques-uns  d'eux  ont  eu  le  nom  de  Cane  8c  de  Maftin , 
&  que  plufieurs  Seigneurs  de  cette  famille  avoient  rendu 
d'importans  fervices  aux  Princes  de  la  Maifon  d'Eft  en 
Italie. 

M  A  S  T I N  I.  furnomé  Cane  de  la  Scala ,  avoit  pour 
ayeul  Nicolas  de  la  Scala,  Seigneur  Aq Lyck\,  qui, au 
raport  de  Jule  Scaliger,  remporta  dans  hs  tournois  autant  de 
prix,  qu'en  propofa  l'Empereur  Frédéric  Barberoufli'e.  Il  fui- 
vit  ce  Prince  en  Italie  l'an  1 1  y^^.  &  fut  chargé  de  remettre 
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dans  le  devoir  plufieurs  villes  rebelles  à  l'Empire  ,  qui  s'd-  La  Scaia 
toient  donées  au  Pape.  II  eut  pour  fils  Alberic  de  la  Scala  ,  r>  e 
Seigneur  de  Lick^  qui  fut  établi  Gouverneur  de  Vérone  par  Vérone. 
Frédéric  Barbcrouffe  ,  qu'il  acompagna  dans  Ion  voyage 
d'outre-mer,  Alberic  fut  pcrcdc  MASTIN,  {\xrnon\éCaMe  I. 
qui  après  la  mort  d'Ezzclin  de  Romano  ,  rentra  dans  Je 
gouvernement  de  Vérone  ,  &  Tut  rcconu  Podcflat  &  Ca- 
pitaine du  peuple.  Il  mourut  l'an  1262.  &  les  Veronois  lui 
lubftituerent  dans  la  charge  de  Podeflat  Charte  Zem  ;  mais 
voyant  renaître  les  deux  factions  des  Gibelins  &  des  Guel- 
fes ,  ils  ne  trouvèrent  perfone  plus  capable  par  fa  prudence 
&  par  fon  crédit  pour  maintenir  l'ordre  &  la  tranquillité 
dans  la  ville  ,  que  MASTIN  II.  de  la  Scala  ,  fils  aîné  de 
Martin  I.  &  ils  le  déclarèrent  Capitaine  perpétuel  du  peu- 
ple. Maftin  répondit  parfaitement  à  l'atente  que  l'on  avoit 
conçue  de  lui  ;  il  maintint  la  tranquillité  au  dedans  ,  &  fe 
rendit  redoutable  au  dehors  par  les  conquêtes  qu'il  fit.  II 
foumit  à  l'obéiflance  des  Veronois ,  Trente  ,  Legnano  , 
Villafranca  ,  Soave  ,  Bovolca  &  Veftena.  Sa  réputation 
l'expofa  aux  traits  de  l'envie  ,  &  un  jour  qu'il  fe  promenoir 
fur  la  place  avec  Antoine  Nogarolo  fon  ami ,  il  fut  affaf- 
finé  par  Scaramela  de  Scarameli,  &  Pigozzo  Sagranofi  ^  l'an 
12.72. 

ALBERT  fuccéda  à  fon  frère  dans  le  gouvernement  de 
Vérone  ,  &  dona  à  fa  Maifon  un  nouveau  luflre  par  fes 
grandes qualitez,  &  par  le  crédit  &  la  réputation  qu'elles  lui 
aquirent.  Sa  douceur  ,  fon  afabilité  ,  fon  humeur  libérale 
&  bienfaifante  lui  gagnèrent  tellement  les  cœurs  de  la  No- 
blcfle  &  du  peuple  ,  que  chacun  concourut  à  augmenter  en 
lui  une  autorité  dont  il  ne  fe  fervoit  que  pour  la  gloire  de 
fa  patrie ,  &  pour  le  bien  de  chaque  particulier  :  il  fit  régner 
la  paix  &  l'abondance  dans  Vérone  ,  &  ajouta  à  fon  Do- 
maine ,  Vicenze  ,  Feltri  &  Cividale  5  il  aida  à  rétablir  la 
Maifon  d'Efl  dans  Ferrare  ,  &  éleva  celle  de  la  Scala  au 
rang  des  fouveraines  &  des  plus  puifTantes  d'Italie.  Il  mou- 
rut l'an  I  301.  après  avoir  gouverné  vingt-huit  ans,  &  fut 
univerfellement  regretté. 

BARTHELEMI  de  la  Scala  ,  qui  fuccéda  à  fon  père  , 
ne  lui  furvécut  que  deux  ans  ,  &  par  fa  mort  arivée  fans 
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La  ScAtA  enfans  légitimes ,  fon  frère  ALBOIN  prit  en  main  le  gou- 
D  E  vcrneraent.  Mais  comme  c'étoit  une  ame  pacifique ,  pour 
Vfl&oNE.  ^Q  p^5  ^£ij.g  timide  ,  peu  propre  à  maintenir  fon  autorité 
dans  ces  tems  tumulteux ,  on  ne  lui  laiffa  que  le  gouverne- 
ment civil ,  &  le  peuple  dona  le  comandement  des  trou- 
pes à  fon  frère  CANE  FRANÇOIS  ,  homme  de  valeur 
&  d'expérience ,  &  dont  toutes  les  aâions  étoient  con- 
duites par  un  noble  défir  d'aquerir  de  la  gloire.  Cane 
ayant  étendu  la  domination  des  Veronois ,  demanda  d'être 
affocié  à  la  Seigneurie  ,  ce  qui  lui  fut  acordé ,  fans  qu'Al- 
boin  ofât  s'y  opofer.  Lorfque  l'Empereur  Henri  Vif.  de 
Luxembourg  vint  l'an  1410.  à  Milan  prendre  la  Courone 
de  Lombardie ,  Cane  alla  avec  une  nombreufe  fuite  de  Ca- 
valiers Veronois  &  Vicentins ,  faire  la  cour  &  ofrir  fes  fer- 
vices  à  ce  Prince,  quf  déclara  Cane  Se  Alboin  J- icaires per' 
Remets  de  l'Empire  à  Vérone ,  &  voulut  qu'ils  renonçalTcnt 
par  un  Ade  public  ,  à  toute  autorité  qu'ils  avoient  reçue 
des  Veronois ,  pour  la  tenir  uniquement  de  l'Empire  ,  au 
nom  duquel  Jean  de  Pife  ,  Comiffaire  Impérial ,  reçut  le 
ferment  de  fidélité  des  Princes  de  la  Scala ,  &  les  Vero- 
nois leur  firent  un  pareil  ferment  en  qualité  de  Vicaires  de 
l'Empire.  Alboin  mourut  dans  la  même  année ,  &  lailfa 
deux  fils  ,  qu'il  recomanda  à  fon  frère.  Henninges  lui  done 
pour  première  femme  ,  Siklle ,  fille  de  Cafiriot ,  Prince  d'E- 
pire  ,  &  pour  féconde  Catherine  rifconti.  Sanfovino  dit  qu'il 
époufa  une  fille  de  Gilbert  de  Corregio ,  en  quoi  il  s'acorde 
avec  d'autres  Auteurs. 

Cane-François ,  qui  n'avoit  point  d'enfans  légitimes , 
s'alfocia  fon  neveu  Albert,  fils  aîné  d'Alboin  ,  il  fut 
enfuitc  à  Vicenze  ,  pour  y  apaifer  quelques  troubles ,  & 
pour  s'y  faire  prêter  par  les  habitans ,  un  nouveau  ferment 
de  fidélité.  Il  fut  déclaré  Capitaine  Général  des  Gibelins 
en  Italie  ,  &  eut  avec  les  Padoiians  de  longs  diférens  au  fu- 
jet  des  limites  de  fes  Etats.  Il  les  augmenta  des  villes  de 
Pavie  ,  de  Crémone  &  de  Trevile  ,  &  aida  les  Gonzagues 
à  chailer  de  Mantoué  Pafferin  Bonacolfi  ,  &  eut  ainfi  part 
à  rélévaLif)n  de  cette  Maiibn  ,  qui  eft  devenue  fi  illuftre  en 
Italie.  Cane  ,  que  fes  grandes  qualitcz  &  fes  exploits  firent 
furnomer  le  Gr^mà  ,  mourut  le  aa.  Juillet  i  jaS.  à  l'âge  de 

57. 
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•57.  ans  fans  cnfans  légitimes.    Le  Comte  Lofchi  raporte  La  Scaia 
dans fon  Abrégé  hifl;orique,queCane  s  étant  trouvé  à Rone       de 
dans  le  tems  que  Co?//l.wce  ,  fille  du  Prince  d'Antiochc  ,  y  Vérone. 
étoit ,  il  fiit  fi  épris  de  fes  charmes ,  que  cette  PrincelFe  pai- 
fant  depuis  par  Vérone ,  pour  aller  époufcr  quelque  Prince 
étranger ,  auquel  elle  étoit  promiic ,  il  lui  dona  des  fêtes 
magnifiques  ;  &  lorfqu'il  s'agit  de  fon  départ ,  il  déclara 
qu'il  ne  pouvoit  fc  réloudre  à  fe  deflaifir  en  faveur  d'un  au- 
tre ,  d'un  tréfor  que  fa  bonne  fonunc  lui  avoit  mis  entre 
les  mains,  qu'il  la  retint  ainfi  &  l'epoufi  :  mais  il  n'eut  pas 
ia  confolation  d'en  avoir  des  enfans  5  il  en  lailTa  quelques- 
uns  qu'il  avoit  eus  d'une  MaîtrelTe. 

Il  infi/itua  pour  fes  héritiers  fes  neveux  ALBERT  «Se 
M  A  S  T I  N  de  la  Scala  ,  qu'il  avoit  fait  élever  avec  beau- 
coup de  foin  ,  &  aufqucis  il  recomanda  fes  cnfans  naturels. 
Quoique  l'invcftiturc  portât  expreffémcnt  que  la  Seigneurie 
&  le  titre  de  Vicaire  de  l'Empire  aparticndroicnt  indivifi- 
blement  à  l'aîné ,  cependant  Albert  confentit,  pour  le  biea 
de  l'Etat ,  de  partager  la  Souveraineté  avec  fon  frère  Maf- 
tin.  lî  fentoit  bien  qu'un  penchant  naturel  au  repos ,  for- 
tifié par  un  goût  dominant  pour  l'étude  ,  &  un  efprit  foi- 
ble  dans  un  corps  délicat,  ne  faifoient  pas  un  Prince  fore 
capable  du  Gouvernement,  qui  demandoit  de  l'adivité,  de 
la  force  de  corps  &  d'efprit ,  de  la  fermeté  &  de  Ja  valeur , 
toutes  qualitez  qui  fe  trouvoient  dans  Mafl:in.  Il  lui  aban- 
dona  donc  le  foin  des  afaires  de  la  guerre  ,  avec  le  coman- 
dement  des  troupes. 

Mafliin  comença  fes  exploits  par  la  conquête  de  Padouë , 
dont  il  obligea  'Marfilio  de  Carrara  à  lui  abandoncr  la  Sei- 
gneurie ;  il  y  joignit  peu  après  celle  de  Brefcc ,  qu'il  prit 
par  le  fecours  des  Guelfes ,  en  faveur  defquels ,  oubliant  les 
obligations  que  fa  Maifon  avoit  auxGibelins,il  permit  qu'on 
exerçât  fur  ceux-ci  mille  indignes  traitemens.  Il  fe  rendit 
enfuitc  maître  de  Luques  ,  &  par  le  moyen  des  amis  qu'il 
avoit  dans  Parme ,  par  fa  mère  qui  étoit  de  Ja  Maifon  de 
Corregio ,  une  des  trois  principales  de  ce  païs,  il  ne  lui  fut 
pas  dificile  de  foumctre  cette  ville,  que  Cane-François 
avoit  déjà  pofl"édéc. 

La  Maifon  de  la  Scala  devint  fi  puiflantc  &  fi  florifl"ante , 

Cccc 
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La  ScAiA  que  l'Empereur  Loiiis  de  Bavière  acorda  une  de  fes  filles  en 
DE  mariage  au  fils  aîné  de  Maftin  ;  mais  les  fuites  ne  répondi- 
Verone.  rent  pas  à  de  Ci  beaux  comencemens.  Les  Etats  voifms ,  ja- 
loux de  fes  progrès  ,  &  craignant  l'ambition  de  MafUn , 
confpirerent  fa  perte.  Les  Vénitiens  formèrent  une  ligue  <, 
dans  laquelle  entrèrent  les  Vilcontis ,  les  Gonzagues  &  les 
Florentins.  La  perte  de  Padouë  comença  la  ruine  des  Sca- 
ligers  ;  cette  ville ,  avec  le  fecours  des  Vénitiens,  fe  fournit 
à  Marfilio  de  Carrara  l'an  1355.  &  Albert  de  l^i  Scala  , 
que  fon  frère  avoit  envoyé  à  la  confervation  de  cette  place, 
fut  arête  &  livré  aux  Vénitiens.  Gui  deCorregio,  Capitaine 
&  Gouverneur  de  Brefce  pour  Maftin  ,  en  chaffa  la  garni- 
fon  Veronoife,  &  en  rendit  maître  Azon  Vifconti.  Luques 
fut  prife  par  les  Pifans,  Lucin  de  Corregio  s'empara  de 
Parme ,  &  Pierre  de  Roffi ,  Général  des  Vénitiens ,  enleva 
dans  la  Marche  Trcvifane  Rignozone ,  Afolo  ,  Romano , 
San-Zenone,  San- Vitale  ,  avec  Feltri  &  Civitale;  &  enfin 
Maftin  fut  obligé  par  Traité  de  céder  aux  Vénitiens  la  ville 
de  Trevife  pour  la  liberté  d'Albert.  C'eft  ainfi  c]ue  ces  deux 
frères  perdirent  toutes  les  villes  qu'ils  avoient  prifes  ;  heu- 
reux encore  qu'on  leur  laiffât  Vérone  &  Vicenze. 

Albert  après  avoir  effuyé  tant  de  pertes ,  mourut  de  cha- 
grin &  de  triftelTe  à  l'âge  de  quarante-iix  ans.  Son  frère 
eut  au  moins  la  conlolation  dans  fon  malheur  de  laiffer  fon 
petit  Etat  pacifique  :  car  après  avoir  fait  la  paix  avec  les 
Vénitiens  ,  les  M  danois,  &  les  Florentins,  &  s'être  recon- 
cilié avec  le  Saint  Siège ,  il  finit  fes  jours  à  Vérone  l'an 
i^ço,  laiffant  trois  fils  &  trois  filles ,  qui  i^utent  Béafrix , 
Mtaluna ,  8c  Verde.  La  première  fut  mariée  à  Barnabon  Vif- 
conti ,  Seigneur  de  Milan ,  qu'elle  fit  père  de  cinq  garçons , 
&  de  dix  filles ,  toutes  mariées  dans  les  premières  Maifons 
de  l'Europe.  La  féconde  époufa  Louis  de  Bavière  ,  Elefteur 
de  Brandebourg,  &  la  troificme ,  Nicolas  d'EJl,  Marquis 
de  Ferra  re. 

CANE,  furnomé  le  Grand ,  fi!s  aîné  de  Maftin  ,  n'hérita 
.   pas  moins  des  belles  qualitez  de  fon  père  ,  que  de  la  Princi- 
pautéjdans  laquelle  il  lucqéda  à  l'âge  de  dix-neuf  ans.  Comme 
il  étoit  tranquile  dans  la  pofl'eflion  de  fon  Etat ,  il  entre- 
prit un  voyage  en  Allemagne ,  avec  fon  frère  Cane  Signo- 
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jrio,  aparamenc  à  la  Cour  de  Bavière  ;  mais  pendant  qu'il  La  Scm\ 
étoit  abfent,  Frcgnano ,  fils  naturel  de  Cane-François,  &        "^ 
ami  des  Gonzagucs ,  Seigneurs  de  Mantouc,  qui  entrete-  Vérone. 
noient  un  efprit  de  jaloufie  contre  la  Aiaiibn  de  la  Scala  , 
-$ 'empara  avec  leur  ibcours  du  Gouvernement ,  &  le  fit  re- 
connoître  Prince  de  Vérone.  Cane  aprit  cette  nouvelle  à 
Bolzano  ,  il  revint  promptement ,  &  ayant  négocié  quel- 
que fccours  ,  il  gagna  un  tauxbourg  de  Vérone  ,  d'où  par 
un  aqueduc  ,  qui  portoit  les  eaux  dans  l'Adige  ,  il  fe  glilTa 
dans  la  ville.   Le  parti  des  rebelles  fut  batu  &  diflipc  ,  & 
Fregnano  s'étant  mis  dans  une  petite  barque  pour  le  lauver, 
fut  noyé  dans  l'Adige  l'an  1 3  54.  Jannot,  autre  fils  naturel  de 
Cane-François,  &  complice  de  la  révolte,  fut  pris  &  pendu 
avec  trente-quatre  autres ,  qui  avoicnt  embrallc  leur  parti. 
Cane  le  Grand  ,pour  fe  mieux  précautioner  à  l'avenir  ,  fit 
bâtir  le  vieux  château  de  Vérone  ,  où  il  logea  avec  toute 
fa  famille  ,  &  fit  conftruire  deux  autres  forterelTes ,  l'une 
dans  une  petite  ifle  voifine  ,  &  une  autre  dans  le  Vicentin  , 
fur  la  coline  de  Montechio-Maggiore. 

Le  mariage  de  Cane  le  Grand  avec  EUfahtth  de  Bavière  - 
étant  flérile  ,  il  tourna  toutes  fes  afcdions  du  côté  de  deux 
iîls  naturels ,  Thibaud  8c  Guillaume  ,  qu'il  avoit ,  &  prit  des 
mefures  pour  leur  lailTer  fa  Principauté ,  au  préjudice  de  les 
frères  ,  qu'il  tenoit  dans  l'abaiflement.  Il  mit  une  taxe  fur 
fes  fujets ,  &  les  fommes  qu'il  en  retira  furent  placées  à  Ve- 
jîife  au  nom  de  fes  fils  ;  il  obligea  lesMagiflrats  &  les  Oficiers 
de  fes  troupes  à  s'engager  par  ferment  de  ne  reconoître 
près  fa  mort  d'autres  Seigneurs  que  Thibaud  &  Guillaume. 

CaneSignorio  &Paul-Alboin  voyant  leur  frère  dans  ces 
difpofitions ,  craignirent  qu'il  n'atentât  fur  leur  vie ,  pour 
ôter  par  leur  mort  tout  obftacle  à  fes  deffeins ,  ils  prirent  la 
réfolution  de  le  prévenir  j  &  un  jour  l'ayant  rencontré  feul , 
Cane  Signorio  le  jeta  fur  lui  l'épée  à  la  main,&  le  tua ,  l'an 
1357.  aide  de  fon  frère  &  d'un  domellique  qui  les  acompa- 
gnoit.  Dans  ce  premier  mouvement,  le  peuple  prit  les  armes  > 
mais  il  ne  fe  trouva  perfone  parmi  la  noblelTe  &  les  princi- 
paux qui  entreprît  de  venger  la  mort  d'un  Prince ,  qui  s'étoit 
rendu  odieux  par  fon  orgueil  &  par  fon  avarice,non  pas  qu'il 
fût  né  avare ,  mais  les  dépenfes  cxceflivcs  qu'il  avoit  faites , 
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La  Scala  f"^'  ^  ^^^  à  l'égard  de  fes  MaîtrefTes ,  &  la  pafTion  qu'il  avC-it 
D  E       d'enrichir  fes  bâtards ,  lui  firent  inventer  toutes  lortes  de 

Vérone,   moyens  de  tirer  de  l'argent  du  peuple. 

Les  Veronois  rcconurent  pour  leur  Prince  C  A  N  E- 
SIGNORIO,  nomé  auffi  Barthelemi  ,  avec  fon 
frère  PAU  L-A  L  B  O I  N.  Le  premier  ,  mécontent  de  ce 
partage  de  la  Souveraineté  ,  fit  aréter  Paul-Alboin  ,  avec 
quelques  autres ,  fous  prétexte  d'une  conlpiration  ,  &  le  fit 
enfermer  dans  la  forrerelfe  de  Pcfchiéra.  Il  époula  enfuite 
j^gnès  de  Sicile  ,  fille  de  Charle ,  Duc  de  Duraz ,  &  gouver- 
na fort  paifiblement,  failant  la  principale  ccupation  des 
bâtimens.  Il  fit  conftruire  fur  l'Adige  un  très-beau  poftt  de 
vailfeaux.,  &  un  aqueduc  pour  conduire  dans  Vérone  les 
eaux  de  la  fontame  d'Averfa  ;  il  fit  réparer  les  murailles  de 
Vérone  ,  &  orna  cette  ville  de  pluficurs  édifices.  li  fit  auflî 
bâtir  un  fuperbe  maufoiée  pour  la  fépulture.  ^e  voyant  fans 
cnfans  légitimes ,  il  prit  des  mefurcs  pour  affurer  fa  fuccef* 
fion  à  deux  enfans  nature  s  qu'il  avoir ,  nomez  Barthdeff?i 
&  Antoine.  Il  fit  un  Teftament,  par  lequel  il  les  inftituoit 
les  héritiers,  &  en  déclara  exécuzcuvs  Guillaume Bevilaqua ,. 
&  Thomas  Pellcgrim ,  des  pius  confidérabies  de  la  ville  j  il 
fît  le  premier  ,  Comte  de  Bevilaqua  ,  &  établit  l'autre  Juge 
Fifcal ,  &  Tréforier  Général  ;  &  en  prélénce  des  principaux, 
il  les  pria  de  le  charger  du  foin  de  la  jeuneffe  de  Barthelemi 
&  d'Antoine ,  &  de  leurs  intérêts  :  &  pour  leur  affûrer  la 
Principauté  ,  il  dona  ordre  de  faire  mourir  l'infortuné  AI- 
boin ,  qui  étoit  retenu  depuis  pluficurs  années  dans  Pef- 
chiéra.  Ce  fut  par  ce  fratricide  que  Cane-Signorio  voulut 
terminer  fon  Gouvernement  &  fa  vie  ,  qui  finirent  l'an 

Ï375- 

BARTHELEMI  âgé  de  quatorze  ans ,  &  fon  frère 

ANTOINE  de  treize,  furent  reconus  Princes  de  Vé- 
rone, luivant  la  difpofition  de  leur  père,  &  par  les  foins 
de  leurs  Tuteurs ,  dont  la  prudence  maintint  pendant  fix 
ans  l'Etat  dans  une  grande  tranqui  itc.  FIjC  fut  trou- 
blée par  l'ambition  d'Antoine  ,  qui  ne  pouvant  foufrir 
de  compagnon  dans  le  Gouvernement ,  afialluia  Ion  frère 
a-né  dans  fon  lit  ,  l'an  1 381.  &  pour  faire  retom.ber  fur 
un  autre  l'ignominie  de  ce  crime ,  ii  fit  porter  {on  corps  à 
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la  porte  d'Antoine  I^ogarola  ,  l'aculant  que  pour  défendre  La  Scaia. 
l'honeur  d'une  de  les  tilles,  donc  il  diloïc  que  Barthelcmi        ^  ^ 
étoit  amoureux ,  il  avoir  fait  airafliner  cer  intortuné  Amant.    Vérone. 
Il  poufla  ia  pertidie  julqu'au  point  de  laire  piller  la  mailbn 
de  Nogarola,  &  de  contilqucr  les  biens ,  comme  d'un  cou- 
pable ;  &  il  l'auroic  tàic  mouiir ,  li  Nogarola,  tout  inocenc 
qu'il   croit ,    ne  le  tût  iouflrait  à  la  méchanceié  de  cet 
homme ,  dont  il  avoit  tout  à  craindre.  La  pertidie  fut  dé- 
couverte ,  &  Guillaume  Bevilaqua  ne  gagna  a  lui  en  f-iire 
des  remontrances   ,    que  d'être  dilgracié  par  ce  Prince 
ingrat ,  qui  lui  ôta  les  biens  &  les  emplois,  &  l'exila. 

Antoine  demeuré  feul  maître  de  la  Seigneurie  de  Véro- 
ne, épouia  Samantat'fie^  tille  de  Gui  de  Poicnta  ,  Seigneur  de 
Ravenne,  Dame  extrêmement  belle,  mais  dont  l'orgueil  & 
la  vanité  furpafloient  encore  la  beauté.  L'afcendant  qu'elle 
prit  fur  Ion  mari ,  qui  avoit  la  foiblcfle  de  le  prêter  à  toutes 
les  bizarerics ,  fut  la  principale  caufe  de  fa  perte.  Cette 
femme  hautaine  éloigna  par  fes  manières ,  les  plus  fidèle^ 
Serviteurs  d'Antoine  ,  qui  devenu  l'objet  de  la  haine  &  du 
mépris  de  fes  fujets ,  vit  former  contre  lui  une  ligue  de  tous 
fes  voifms  ,  &  une  conjuration  de  fon  peuple  foulevé  j  de 
forte  qu'il  fut  obligé  de  fe  retirer  dans  le  vieux  château. 
Antoine  Nogarola,  Guillaume  Bevilaqua  ,  (k.  Spinetta  , 
JVlarquis  Maialpina  ,  &  les  autres  Exilez  ,  perfuaderent 
à  Jean-Gaieas  Vifconti  de  protiter  de  cette  difpolition 
des  efprits  ,  pour  s'emparer  de  Vérone.  François  de  Car- 
xara  lui  olrit  dans  le  même  tems  fon  fecours ,  &  ces  deux 
Princes  ayant  uni  leurs  forces ,  s'aprocherent  d^  Vérone  , 
qui  leur  ouvrit  fes  portes  .e  18.  Oftobre  1587.  Antoine, 
qui  avoit  envoyé  la  femme  .\  Ravenne ,  n'ayant  pu  enga- 
ger le  peuple  à  prendre  les  armes  en  fa  faveur,  palTa  de  nuic- 
l'Adige  ,  &  fe  retira  à  Venife  ,  où  il  finit  les  jours  dans  un 
trille  exil. 

Ji- an-Gale  A  s  Vifconti  s'empara  peu  après  de  Vi- 
cenze  ,  avec  la  "lêmc  facilité ,  que  de  Vérone  h  il  fit  bâtir 
dans  celle-ci  les  châteaux  de  Saint  Pierre  &  de  Saint 
Féîix.  Après  la  mort  de  ce  Prince,  qui  ariva  l'an  1402. 
GUILLAUME  de  la  Sca'a  ,  fis  naturel  de  Cane  e 
Grand  ,  II*  du  nom  ,  rentra  en  pofTcffion  de  Vérone ,  par 
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La  Se  a  la  le  fecours  de  Pandolfe  Malatefta  ,  &  de  François  de  Car- 
DE  rara  ,  qui  chafferent ,  l'an  1404.  la  garnifon  Milanoife  de 
Vérone,  cette  ville  ,  où  le  perfide  Carrara  étant  venu  fous  prétexte 
d'avoir  quelque  chofe  d'important  à  comuniquer  à  Guillau- 
me ,  comme  étant  fon  parent  &  fom  ami ,  lui  dona  un  poi- 
fon  dont  il  mourut  douze  jours  après  qu'il  eut  été  reconu 
Seigneur  de  Vérone.  D'autres  ont  écrit  que  Guillaume , 
dont  la  fanté  avoit  été  fort  altérée  par  les  fatigues  &  par  les 
maux  qu'il  avoit  fouferts  ,  mourut  de  mort  naturelle.  On 
proclama  auffitôt  en  fa  place  fes  fils  BRUNORO  &  AN- 
TOINE ,  que  François  de  Carrara ,  ou  Galetto  fon  Mi- 
niftre  ,  comme  le  raporte  le  Corte ,  fit  arêter ,  les  ayant 
invitez  à  fouper ,  fous  prétexte  de  régler  le  payement  de 
ço.  mille  écus  qu'ils  dévoient  à  fon  Maître,  tant  d'argenc 
prêté  ,  que  pour  la  paye  des  troupes  employées  à  leur  fer- 
vice.  Ils  furent  conduits  fous  bonne  efcorte  à  Padouë  ,  & 
de  là  dans  la  Tour  de  Moncelice  ,  d'où  s'étant  fauvez  ,  ils 
fe  retirèrent  en  Bavière ,  &  y  laifferent  une  poftérité  ,  qui 
a  fubfifté  jufqu'en  i  544. 

François  de  Carrara  s'empara  de  cette  manière  de  Vé- 
rone ,  mais  il  en  joliit  peu  de  tems  :  les  Vénitiens  la  lui 
enlevèrent  bientôt  après  avec  le  refte  de  fes  Etats  ,  à  la 
perte  defquels  ils  ne  le  laifferent  pas  furvivre. 

L'an  1 509.  les  François  prirent  Vérone  après  la  bataille 
d'Agnadel ,  &  la  remirent  entre  les  mains  de  l'Empereur 
Maximilien  leur  allié ,  à  qui  la  valeur  de  Marc-Antoine 
Colonne  la  conferva  contre  les  ataques  d'Alviane  ,  Géné- 
ral Vénitien  ,  jufqu'en  1517.  que  le  Cardinal  de  Trente  la 
remit  au  nom  de  l'Empereur  à  M.  de  Lautrec  ,  Général 
des  François ,  des  mains  duquel  André  Gritti  la  reçut  aa 
nom  du  Sénat. 
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CHAPITRE    XXVII. 

Des  Seigneurs  de  BOULOGNE^  delà Maifon 
BENTIVOGLIO. 


LA  ville  de  Boulogne,  qui  efl:  une  des  plus  gran- 
des de  l'Italie  ,  eft  fituée  dans  le  pays  le  plus  fertile 
&  le  plus  excellent ,  au  pie  du  Mont  Apennin  ,  dans  la 
voye  Emilie  ,  qui  traverfe  toute  la  Romagne.  L'ablence 
des  Empereurs  Germaniques  dona  origine  à  la  République 
Bolonoiie  ;  leur  diffenfion  avec  les  Papes  l'établit ,  &  cette 
ville  fe  rendit  fi  puilTante  ,  que  fans  parler  d'une  guerre  de 
trois  ans ,  qu'elle  fit  à  la  République  de  Venife  avec  qua- 
rante mille  hommes  ,  &  de  les  combats  contre  les  Marquis 
de  Ferrare  &  les  Seigneurs  de  Milan  ,  il  fufît  de  dire  qu'elle 
fe  foutint  glorieulement  contre  la  puiffance  de  l'Empereur 
Frédéric  II.  en  pcrfone  ,  &  que  dans  une  bataille  qu'elle 
gagna ,  elle  fit  prifonier  Entius ,  Roi  de  Sardaigne  ,  &  fils 
naturel  de  cet  Empereur.'  Elle  pofiTéda  la  meilleure  partie 
de  la  Flaminie ,  ou  Romagne ,  qu'elle  perdit  avec  la  li- 
berté ,  par  les  fréquentes  dilTenfions  civiles ,  que  fit  naître 
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dans  fon  fein  l'ambitton  des  plus  puifTans  citoyens. 

Les  premières  fattions  furent  celles  des  Lamhertazzi  & 
des  Jeremei.  L.Q.S  Lambertazzi  furent  banis  l'an  1274.  avec 
tous  leurs  partifans ,  qui  étoient  au  nombre  de  quinze  mille. 
La  ville  de  Boulogne  fut  eniuite  foumife  â.  la  puiflance 
du  Pape  ,  &  depuis  elle  tomba  fous  la  domination  des  Pe- 
poli ,  des  Vifconti ,  &  enfin  fous  celles  à-es  Bentivoglio  ou 
Bentivolles ,  qui  en  furent  entièrement  chaffez  par  le  Pape 
Jule  IL  .        ^2-       ^ 

Smf9vmo ,       Sanfovino  raporte  deux  opinions'  fur  l'origine  de  la  Mai- 
fsm.  iuj'itd.  fon  de  BENTI VOGI^IO.  La  première  eft  de  ceux  qui  la 
font  décendre  d'f^^/zWi  Roi  de  Sardaigne ,  &  fils  naturel 
Bertivogiio  de  l'Empereur  Fi^^eric  IL  lequel  mourut  à  Boulogne  l'an 
porte  écartcié  1271.  après  y  avoir  été  retenu  vingt-deux  ans  prifonier. 
TrAio-iecou-  I^s  difentque  Pierre tAJinelli ,  à  la  garde  duquel  cet  illuf- 
lonc  de  fable,  tre  prifonicr  avoit  été  confié ,  dona  accès  auprès  de  lui  à 
r^^E^rT  ^^"^A^  Viadagola ,  fille  pauvre  ,  à  la  vérité  ,  mais  de  très- 
le'ur  Maximi-  honêtc  famille  ,  que  le  Prince  en  devint  amoureux  ,  qu'il 
lien  I.  au  1.  &  l'époufa ,  &  qu'il  en  eut  des  enfans ,  que  comme  ce  Prince  Al- 
endencT^,^  0^1  Icmand ,  qui  parloir  |brt  peu  la  langue  Italiene,  nepouvoit 
émanciié'd'or  exprimer  les  fentimem^ngùreux  àla'Maîtrefije,que  par  ces 
&  de  gueules-  jjjots  :  Che  Ben  ù  vogUofy  que  je  tous  aime,  ou  que  je  vous  veux  de 
^/Vw.qu'il  repetoit  louvent,on  en  forma  le  nom  de  fes  enfans. 
Voilà  quelle  fut ,  à  ce  qu'ils  prétendent ,  l'origine  du  nom  & 
de  la  famille  desBentivoglio.'^Ils  apuyent  leur  fentiment  fur 
des  Mémoires  &  des  fragniens  des  Annales  de  Frigano,  qui 
font  dans  les  Archives  du  Duc  de  Ferrare  ,  &  dans  lefquels 
".    l'Auteur  s'explique  en  ces  termes  :  Le  17,.  de  Mars  1272.  mou^ 
"-    rut  le  Roi  Entio  ,  fils  de  l'Empereur  Fred-eric  IL  II  légua  par  Jon 
"Tejlament  a o o .  ducats  k  Saint  Dominique  ,^600.  pour  marier  de 
jeunes  filles  ^  faire  des  aummes.  Il  laijja  pour  héritier Jon  fils  apellé 
Bentivoglio  ,  âgé  de  dix-neuf  ans  ^fept  mois  ,  lequel  eut ,  tant  en 
argent  que7t  meubles  ^  chevaux  ,  la  valeur  de  trois  cent  mille  du- 
cats. 2".  Sur  l'autorité  de  Jaque  de  Poggio ,  qui  afi^ûre  la 
même  choie  dans  fon  hilloire  de  Boulogne.  D'autres  font 
d'un  fentiment  tout  opofé  ,  &  foutiennent  qu'Entius  n'eut 
aucun  enfant  depuis  fa  captivité  ;  qu'aucun  Hillorien  ,  mê- 

*  L'Autciu-  c'u  Mercure  Galant  dit  que  I  le  Boulenois  apellé  Bentivoglio,  M»is  de 
cette  faiîiillc  tire  l'on  nom  du  Bourg  dans  |  Mai  I6?4.  p^*  6S. 

me 
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me  de  ceux  qui  écrivirent  du  cems  de  Bcnrivoglio  ,  &  qui  Bentivo! 
cherchèrent  le  plus  à  les  Hâter  ,  n'ont  tait  mention  qu'En-    a  i  i  o 
tius ,  Roi  de  Sardaigne  ,  fut  la  tige  de  la  famille  des  Ben-       d  b 
tivoglio  ,  excepté  Jaque  Poggi ,  qui  étoit  Secrétaire  de  I^oulo- 
Jean  Bentivoglio  ,  &  dont  le  témoignage  eft  tout-à-faic     ^  ^  ^' 
fulped.  Ils  aportent  même  des  preuves  politivcs  du  contraire 
de  ce  qu'avance  Poggi  ,  en  faifant  voir  que  le  nom  &  la 
famille  de  Bentivoglio  lubfiftoit  plus  de  100.  ans  avant  En- 
tius ,  Roi  de  Sardaigne.  La  chronique  de  Jean  Garzoni , 
où  il  eft  parlé  des  guerres  qu'eurent  les  Boulenois  avec  ceux 
de  Faenza,  &  avec  l'rmpereur  Frédéric  Barberouffe  l'an 
i  I  70.  marque  que  François  Malga  ,  &  Entius  Bentivoglio  , 
furent  créez  Conluls  de  Boulogne.  On  trouve  dans  d'autres 
chroniques ,  que  dans  la  bataille  ,  où  fut  pris  Encius ,  Roi 
de  Sardaigne  ,  un  Giannucio  Bentivoglio  ,  Conful  de  fa  Pa- 
xoifl'e  ,  y  iignala  fa  valeur  pour  le  ibrvice  des  Boulenois. 

Ce  qu'il  y  a  de  plus  certain  ,  c'eft  que  cette  Maifon  a 
toujours  tenu  un  rang  conlidérable  à  Boulogne  ,  ou  elle  a 
exercé  \qs  premiers  emplois.  Après  l'cxpulfion  des  Lamber- 
tazzi,  qui  troubloient  la  tranquillité  ,  les  Jeremei  de  la  fac- 
tion opolée  y  demeurèrent  les  maîtres ,  ^  la  foumirent  au 
Pape ,  ayant  ftipulé  que  le  Sénat  &  le  peuple  conferveroienc 
leur  juriididion  ;  mais  Bertrand  ,  que  le  Pape  y  envoya  en 
qualité  de  Légat ,  s'atribua  bientôt  une  autorité  deipoti- 
que  :  il  fit  bâtir  une  citadelle  ,  changea  à  fon  gré  les  Ma- 
giftrats ,  &  employa  la  peine  de  la  mort  ou  de  l'exil  con- 
tre ceux  ,  qui  fidèles  aux  fcntimens  de  la  nature  ,  ne  pou- 
voient  voir  fans  chagrin  l'opreflion  de  leur  chère  patrie. 
Enfin  le  peuple ,  las  de  porter  un  joug  fi  dur  ,  prit  les  ar- 
mes l'an  1534.  &  réfolu  de  fe  ioultraire  à  l'obéilTance  du 
Pape  ,  chafifa  le  Légat ,  &  élut  XX.  Nobles  ,  aufquels  on 
dona  fou?  le  nom  àC Anciens ,  le  gouvernement  de  la  Répu- 
blique. De  ce  nombre  fut  FRANÇOIS  Bentivoglio  ,  fils 
de  Frédéric  ,  qui  avoir  été  fait  Chevalier  par  Charle  de 
Valois  :  Il  paroit  môme  que  ce  fut  celui  qui  s'aquit  le  plus 
de  crédit ,  puifqu'il  eut  celui  de  faire  réduire  à  XII.  le  nom- 
bre de  ces  Régens  ,  &  leur  dona  le  nom  de  Sages. 

L'an  1336.  Philipe  Bentivoglio ,  frère  de  François , 
fut  ciù  Capitaine  ,  c'e(l-à-dire  ,  Défenfeur  de  la  liberté  du 

Dddd 
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BBNTrvo-  peuple  ,  emploi  qui  écoit  le  premier  de  la  République ,  & 
o  1 1  o    qui  fut  enfuite  doné  à  Michel  Bentivoglio  ,  neveu  de  Phi- 

^  ^^       lipe.  Celui-ci  futchaffé  de  Boulogne  par  Thadée  Peppo'i  y 
G  N  K  °~  ^"^  ^^  ^^  Seigneur  de  Boulogne  ,  &  y  maintint  ion  autorité 
pendant  douze  ans.  Ses  fils  Jean  &  Ja^ue  Peppoli ,  aufquels  il 
la  laifla  ,  ne  fe  fentant  pas  en  état  de  la  foutenir  aufli  glo- 
ricuiement  que  leur  père  ,  vendirent  ,4'an  1350.  la  ville  de 
Boulogne  à  Jean  Vifconti ,  Archevêque  &  Prince  de  Mi- 
lan. La  poiTeflion  lui  en  fut  confirmée  en  1352,.  par  tran- 
faftion  paflee  avec  le  Pape  auquel  il  promit  une  redevance 
anuelle  de  12.  mille  florins  d'or.  Ce  changement  fut  aufli 
préjudiciable  à  la  famille  des  Bentivoglio ,  qu'à  la  liberté 
de  la  ville.  Olegge  Vifconti ,  fils  naturel  de  Jean ,  y  ayant  été 
envoyé  en  qualité  de  Gouverneur ,  chercha  à  faire  périr 
toute  cette  famille  ,  dont  le  crédit  &  l'amour  pour  la  li- 
berté lui  faifoient  ombrage.  Il  en  fit  arêter  plufieurs  ,  qu'il 
iît  décapiter  ,  entr'auties  ,  Jaq.ue  Bentivoglio,  fils  de 
François ,  fon  coufin  M  i  ch  e  l  ,  fils  de  Bente  ,  &  Jaque, 
fils  de  Voliolo  Bentivoglio.  Olegge ,  qui  s'étoit  rendu  maî- 
tre de  Boulogne  aprl-s  la  mort  de  fon  père  ,  &  que  Ion 
Gouvernement  tyranique  avoit  rendu  extrêmement  odieux, 
fe  voyant  prefl"é  par  les  armes  de  Barnabon  Vifconti ,  re- 
mit,  l'an- 1360.  la  ville  de  Boulogne  entre  les  mains  du 
Cardinal  Gilles  Albornoz ,  Légat  du  Pape  Inocent  VI. 
'    Le  Légat  envoya  pour  gouverner  Boulogne ,  Blafio , 
Marquis  de  la  Romagne  ,  qui  rapella  d'exil  les  Bentivo- 
glio, parmi  lefquels  Antoine  étoit  le  plus  difl:ingué  par  fon 
mérite.  Il  fut  envoyé  auprès  des  Papes  Urbain  V.  &  Gre- 
■goireXI.  pour  les  féliciter,  le  premier  fur  ce  qu'il  avoit  quité 
le  féjour  d'Avignon ,  pour  revenir  à  Rome  ,  &  l'autre  fur 
fon  Exaltation. 

Le  Cardinal  de  Saint  Ange  ,  qui  avoit  pris  la  place  de 
Gilles  Albornoz  ,  traita  les  Boulenois  avec  une  dureté  , 
qui  les  dégoûta  du  gouvernement  Eccléfiaftique.  Quelques 
familles ,  cntr 'autres ,  celle  des  Bentivoglio  fe  louleverent , 
&  chafferent  le  Cardinal  après  l'avoir  obligé  à  leur  re- 
mettre la  citadelle.  On  dona  la  garde  du  château  de 
Saint  Feiix  à  Hercule  Bentivoglio  j  Andolo 
fon  parent ,  fils  de  Philipe ,  fut  créé  Gonfalonier  de  Juf- 
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tice  ,  &  on  créa  douze  Rcgcns  ou  Adminiftratcurs  Ibus  le  Bentivo- 
nom  d'Anciens  ,  du  nombre  defquels  on  mit  François    g'lio 
Bencivoglio  ,  qui  ctoic  fort  âgé.  d  b 

Ce  changement  ne  fit  qu'augmenter  le  défordre  &  IcBoulo- 
trouble  ,  en  réveillant  l'ambition  des  principaux  ,  &  fur-     c  n  e. 
tout  des  Peppoli ,  qui  tentèrent  de  rentrer  dans  la  Seigneu- 
rie qu'avoir  polîedcc  leur  pcre.  Ils  trouvèrent  de  puilfans 
obftacles  à  leurs  deffeins  dans  les  BemivogUo  ,  les  Bianchi  ,• 
les  Gozzadi»i ,  qui  croient  foutenus  de  la  plus  grande  partie 
du  peuple.  Mais  les  Altguidi  &  les  ALdivolti ,  qui  étoient  de 
la  fadion  des  Echiquiers ,  (  c'eft  ainfi  qu'on  apelloit  le  parti 
des  Peppoli ,  à  caulc  qu'ils  portoient  un  échiquier  dans 
leu-rs  armes,)  n'oublioicnt  rien  pour  faire  réiirtir  les  def- 
feins  des  Peppoli ,  dans  l'eipérancc  d'avoir  le  plus  de  parc 
au  gouvernement. 

Léonard  Bentivoglio  ,  fils  de  Michel ,  courut  dans 
la  place  publique  ,  criant  vive  le  peuple ,  Se  penjjeui  les  traîtres. 
Le  Podeilat  acompagné  d' A,,  tome  Torelli ,  &  de  François 
Bentivoglio  ,  qui  étoient  des  anciens  ,  &  fuivis  d'une  grande 
multitude  de  peuple  armé  ,  alla  à  la  maifon  d'Ugolm  de 
Baldovini  ,  chef  du  parti  des  Echiquiers  ,  pour  la  piller. 
Les  partilans  d'Ugolin  prirent  les  armes  en  la  faveur  ,  les 
deux  partis  en  vinrent  aux  mains  ,  &  l'avantage  refta  au 
Podeflat ,  &  aux  Bentivoglio  ,  qui  firent  exiler  plufieurs 
de  leurs  enemis ,  &  rapellcrent  dans  la  ville  ceux  qui  en 
avoient  été  exilez  auparavant ,  &  qui  voudroient  prêter  de 
l'argent  aux  Communes  ,  entre  Icfquels  furent  André' 
Bentivoglio  ,  fils  de  Michel ,  Robert  Saliccto ,  &  Petrucci  de 
Bianchi. 

Mais  enfin  les  Redeurs  s'acomoderent  avec  le  Pape  ,  & 
les  Napolitains  firent  une  ligue  avec  les  Florentins ,  les 
Peroufans ,  &  avec  d'autres  villes  voifines  contre  la  com- 
pagnie de  Saint  George.  Elle  avoit  pour  inftituteur  &  pour 
chef  Fam.ïrioli ,  qui  ayant  raflemblé  une  petite  armée  de 
foldats  vagabons,  portoit  la  défolation  dans  toutes  les  cam- 
pagnes. Lorfqu'ils  curent  diffipé  ces  bandits ,  ils  obtin- 
rent du  Pape  Urbain  VI.  de  fe  gouverner  en  liberté.  Ils 
firent  bâtir  plufieurs  forts  autour  de  leur  ville  ,  entr'au- 
trcs ,  (?elui  de  Cartel  -  Bolonczc  ,  entre  Imola  &  Faenza  , 
&  celui  de  Caflel-Samoggio.  D  d  d  d  ij 
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FREDERI 


FRANÇOIS    B-ENTi voGLio ,  un  des  XX.  Nobles 
établis  au  Gouvernement  de  Boulogne. 


J  A  <i.U  E    Bentivoglio  , 
détapité  par  ordre 
d'Ollege  Vifcoari., 


ANTOINE 

Bentivoslio  , 

cnalie   par  Olegge 

Vifconti. 


LIPPE,  Capitaine  de  la  Liberté,  en  133e 
S:  un  des  XII.  établis  par  fon  frère» 

An  D A  L  o 

Bentivoglio.. 


*.    JEAN  Bentivoglio,   Seigneur 
de  Boulogne  ,   -j-  en  1402., 


„A , ■ 

S  F  O  R  c  E    Bentivoglio  ,  ép.  luUe  Bianchetti,  fille  ' 
de  Jaque  ,  Sénateur  de  Boulogne. 


HERCULE    Bentivoglio  ,  fervit       IL  AN  TO  INE-G  ALEA  S  Bentivoglio,  Jeanne, 

les  Florentins,  &  fut  tué  Seigneur  de  Boulogne  ,  décapité  en  1435.  ép.  Gafp.ird 

en  bataille  ,,  l'an  14.15'..  ép.  N.  de  G  o  2  z  a  d  i  n  r.  Maivezïi. 


rv.    S  ANC  HE,. 

Tuteur  de  Jean  1 1. 

t  le  premier  Odobre   141?}. 

ép.   Genevre   S  F  o  R  c  E  , 

fille  d'Alexandre  , 

Seigneur  de  Pefyro.. 

'* ^~ 


Hercule  , 

Général 

des 

Florentins, 

dans 

la  guerre 

de  Pife. 


Confiance  I. 

ép. 
Antoine- 
Marie  Pic  , 
Comte 
delà 
Mirandole. 


Franfoife 

Bentivoglio  , 

ép,  en  Oft.  1441. 

le  Comte 
Roméo  Pepovi, 


Confiance  II. 
ép. 

1°.  Laurent. 
Sx  R  ozz  I, 

1°  Philipe 

TORNIELLO,.' 


Gene'vre  , 

Mainfroi 
-Palla- 

VICINI. 


Confiance  ,  I  V.    A  N  N  I  B  A  L 

femme  Bentivoglio, 

de  Gérard  Prince  de  Bou'ozr:e  , 

BeviLaqua.  tue  le  14,  Juin  l'an  1445- 

ép.    Dmnine  Visconti,, 
fille  de  Lancelot. 


V.  JEAN  II.  fous  là  tutelle 
de  Sanche ,  auquel  il  (uccéda , 

âgé  de  lo.  ans,  -j-  à  Mdan 
en  Fév.  ijo8.  âgé  de  66.  ans. 

ép.    Genevre    S  F  o  R  c  e  , 

veuve  de  Sanche  Bentivoglo , 

fon    tuteur. 


Antonie  , 
ép. 

Sigifmond 
Brandolini, 
f.  de  Tibert , 

Général  du 
D.  de  Milan. 


-A— 
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V  I.  '  A  N  N  I  B  A  L    IL 

Seigneur  de  Boulogne  , 
dépofledé  par  Jule  II.  tefta 

leij.  Novembre  1J31. 
ép.  Lucrèce  d'  E  s  t  ,  fille 

naturelle  d'Hercule  !.. 
Duc  de  Ferrure  , 

premier  Février  1487; 


Aktoine- 
Galeas  , 
Proto- 
notaire 

Apoftolique. 


Blanche , 

ép. 

Nicolas 

Rangoni» 


Françoife  , 

ép. 

1°.  Galeot 

Manfredi, 

Seigneur 

de  Faenza. 

1.".  Le  Comte 

Gui   ToRïiLO. 


Le'onore  ,. 

ép. 

Gilbert 

Pio  ,  fils 

de  Marc, 

Seigneur 

de 

Carpi. 


Joland  , 

femme 

de  Pandolfe 

Malatesta  , 

Seigneur 

de 
Kimini, 


CONSTANT 
Bentivoglio. 

Voyez 
Table  II.. 

fage  603.. 


HïRCUlE  , 

ten  1571. 
Sigifmondt 

SUCAMA. 


Ferdinand 

& 

Louis.. 


A  L  F  o  N  s  s 

Bentivoglio,. 

ép. 

CorntUe 

BîVItAQ_UA, 

fille  d'Antoine 
Marie. 


Corneille 
Benti- 
voglio. 


Genevre  , 
ép. 
Gui 
de 

CoRRECIO 


Camille , 

ép. 
Birrhus 

GONZAGUS, 

Seigneur 

de 
Ç«Kf:.oU, 


fsl 


Ï5E    BENTIVOGLIO. 


BENTIVOGLIO. 


BEN  T  E 
Bentivoglio. 

MICHEL  Bentivoglio  ,  Capitaine  de  la  Liberté , 
décapité  par  ordre  d'Olegge  Vifconti. 

L  E  o  N  A  a.      A  N  o  R  e'. 


V  C)  L  I  O  L  E 
Bentivoglio. 


]  A  Q.UE  Bentivoglio,        Salvazzo, 

dtcapité  Jii<Tc  Se  Diftate'ur 

par  ordre  d'Olegge.        des  Boulenois. 


ANDRE'  Bcntivolio  , 
relégué  à  Carpi. 


Ben  TE    Bentivoglio, 
profcrit. 


LOUIS  Bentivoglio  ,  créé  Comte  Pal.uin  ,  &  un  des  XVI.  Anciens  de  la  Républiqoe 
j-  l'an  1459.  ép.  Hélène  M  A  i  V  E  z  z  I  ,  fille  de  Gafpard  Malvezzi,  ' 

Se  de  Jeanne  Bentivoglio. 


J  A  Q_U  E. 

A  N  D  A  L  O, 

Constant. 

Baptiste 

Bentivoglio  , 

ép.  Hifolite 

de   Monte, 

fille  de   Rainier  , 

Marquis 

de  Monte. 


ANDRE'   Bentivoglio  , 

fucccd.i  d.ins  U  dignité 

de  Comte  Palatin ,  &  fut 

un   des  XVI. 

Réformateurs  , 

&  oiournr  en  1491. 


HERCULE    Bentivoglio,  Comte 

Palatin  ,  après  fon  frère ,  fut  mis  en  i  Jotf. 

au  nombre  des  XII.  principaux  de  la  ville 

de  Boulogne  p.ir  Julc  H.  qui  l'adopta  dans 

la  famille  de  la  Rovere  ,  &  |  en  IÎ13. 

Louis   Bentivoglio. 

Antoine   Bentivoglio, 


H  B  R  c  u  L  E. 


Alexandre, 


Jaq.ue.     Jérôme.     Albert.         Marc-Antoikb.     Uliscz. 


ALEXANDRE 
Bentivoglio  , 
créé  Chevalier 
parle  Duc  de 

Calabrc,en  1491. 

ép.HifaliteStoxci, 
Aile  de  Charle 
&  de  Blanche 

Simonitta.,  1492. 

Joland- , 

J.  PjuI  Sf  orce, 

Marquis  d 

^  Carrava^h 


Laure , 

ép. 

Jean 

Gonzague, 

Seigneur 

de 
Vifcevato. 


Ifiite , 

ép. 
Oftavicn 

RiARIO, 

Sei;^neur 

de 

Torli. 


HERMES,  Crifàs, 
créé  Ctev.       fille 

en  1491.  natu- 

par  le  Duc  relie  ,  , 
deCilabre,       ép. 

•fàVicenze,  Salufte 

ép.  Jaquete  Gui- 

OrSINI  ,  DOTTI. 

fiUedeJule. 


Quatre  filles  naturelles. 
Elifaieth,  SemiramiSy 


fille 

nata- 

reUe, 

ép. 

L.iftance 

Barcel- 

LIMI. 


fille 

naturelle  , 

ép. 

1".  Je,in 

F  ELBSIN. 

1°. George 
Ma  n- 

2UOLI. 


Lucie  t 

fille 

naturelle  . 

Alexandre 

M  A  «- 

Z  UOlk  I. 


Cenevrt , 

ép. 

Jean 

e  Carrïtto  j 

Marquit 

de  find' 


Jean   Bentivoglio. 

H  iJi,  M  E  s   Bentivoglio, 

Louis.      J.t  a  n. 


rortia  Bentivoglio , 
ép.    OnuFre    B  e  v  i  l  a  q^U  A  ■, 

Chambellan  d'Alfonfe  H. 

Duc  de  I  errarc ,  &  Gouverneu»; 

de  C-irpi  ,   fils  d'Alfonfe 

Bevilaqua  ,  &  de  ÇonfianM 

Suozzi. 


« 
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Les  Boulonois  ayant  quelques  diférends  avec  le  Cornue 
de  Vertus ,  Seigneur  de  Milan ,  on  envoya  Andalo  Ben- 
tivoglio  &  Thomas  de  Saint  Jean  pour  les  terminer.  Ils 
vécurent  depuis  afTez  paifiblement  jufqu  a  l'an  1393.  que  le 
parti  des  Echiquiers  foutenu  de  François  Pvamponi ,  chef 
des  Gibelins ,  aufquels  étoient  atachez  les  Bentivoglio ,  les 
Guidotti ,  les  Bianchi ,  &  les  Gozzadini ,  s'em.para  du  Pa- 
lais ,  dépofa  les  Anciens  de  la  Régence  ,  &  leur  en  l'ublli- 
îua  d'autres  en  créant  Gonfalonier  de  Juflice  Andalo 
Bentivoglio  ,  qui  demeura  en  place  jufqu'en  1399.  Cette 
année  Charle-Jean  Beccaria ,  puiffant  citoyen  de  Boulogne , 
chafla  Ramponi  avec  Jean  ,  fils  d'Antoine  Bentivoglio  , 
André  &  Bente  de  la  même  famille. 

La  mort  de  Beccaria  ,  que  la  pefîe  enleva  Tannée  fui- 
vante  ,  finit  l'exil  des  Bentivoglio  :  ils  furent  rapellez  avec 
tous  leurs  parens  &  amis  par  le  peuple  ,  auprès  duquel 
JEAN  Bentivoglio  acjuit  un  fi  grand  crédit  par  le  zélé 
qu'il  montra  à  défendre  fa  liberté  ,  contre  les  defleins  de 
Vanni ,  ou  Nanni  Goz,z,adini ,  qu'il  la  lui  facrifia  lui-même  ^ 
&  le  déclara  ,  comme  dit  Sanfovino  ,  Prince  ç^  Seigneur  de 
Boulogne ,  &  de  tout  fon  territoire  ,  par  délibération  d'un 
Confeil  de  600.  perfones ,  qu'il  aflembla  dans  le  Pakis. 
Bentivoglio  ayant  fait  une  affemblée  générale  dans  laquelle 
il  fe  trouva  plus  de  quatre  mille  citoyens  ,  fut  confirmé 
d'un  confentement  unanime ,  dans  la  Seigneurie  de  Bou- 
logne. 

Il  n'y  fur  pas  longtems  tranquile.  Jean-Galeas  ,  Duc 
de  Milan  ,  voulut  la  lui  ôter.  Il  prétendoit  que  Bentivo- 
glio ,  dans  le  deffein  de  chalTer  Vanni  Gozzadini ,  avoir 
traité  fecrétement  avec  lui ,  &  lui  avoit  promis  de  lui  re- 
mettre la  Seigneurie  de  Boulogne  ,  aufiitôt  qu'il  s'en  feroit 
rendu  le  maître.  Il  envoya  fommer  Jean  Bentivoglio  de  fa 
promefl"e  >  mais  celui-ci ,  qui  avoit  aparament  changé  de 
delTein  ,  &  qui  fe  voyant  le  maître  ,  n'étoit  pas  d'humeur 
à  céder  à  un  autre  le  fruit  de  fes  travaux ,  retint  quelque 
tems  les  Envoyez  Milanois  fans  leur  doner  de  réponfe  , 
&  pendant  ce  tems-là  il  fit  alliance  avec  les  Florentins  , 
jaloux  de  l'agrandiflement  du  Duc,  &  eut  le  tems  de  re- 
cevoir d'eux  un  fecours  de  200.  hommes  d'armes ,  fous  la 
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conduite  de  Sforce  de  Cotignola.  Alors  il  déclara  ouverte-  Bentivo- 
ment  aux  Envoyez  fcs  intentions ,  dont  le  Duc  peu  fatis-     g  l  1  o 
fait ,  déclara  la  guerre  à  Bentivoglio  ,  &  fit  marcher  des       de 
troupes  contre  lui.  Bentivoglio  les  combarit  avec  avanta-  B  o  u  l  o- 

Î;e  ,  prit  deux  cent  chevaux  ,  &  fit  cent  prifoniers',  parmi  «  «  *• 
efquels  ie  trouvèrent  Albert  Pio  de  Carpi ,  Marc  de  Piib  , 
&  Gérard  Bojardi ,  trois  des  plus  célèbres  Généraux  du 
Duc  ,  qui  revint  l'année  fuivante  avec  une  armée  de  douze 
mille  chevaux  ,  &  de  huit  mille  fantaflins.  Le  Seigneur  de 
Boulogne  ,  qui  avoit  fait  alliance  avec  les  Florentins  ôc  les 
autres  Princes  voifins  ,  reçut  des  Florentins  3000.  che- 
vaux ,  300.  lances ,  &  çoo.  hommes  de  pié  ,  fous  la  con- 
duite de  Mafin  Crivelli.  Le  Seigneur  de  Padoué  lui  envoya 
500.  lances  avec  300.  fantaffins  comandez  par  Jacomo  de 
Carrara  fon  fils  ;  il  avoit  outre  cela  la  compagnie  de  la 
Rofe  ,  compoiée  de  300.  hommes  des  plus  braves.  Les  deux 
armées  en  étant  venues  aux  mains  à  Cafalcckio  ,  Jean  Ben- 
tivoglio ,  après  avoir  fait  tout  ce  qu'on  pouvoir  atendrc 
d'un  vaillant  Capitaine  ,  fut  défait  avec  perte  de  fcs  prin- 
cipaux Oficiers ,  &  regagna  la  ville  avec  fes  amis,  &  cin- 
quante lances  de  la  compagnie  de  la  Rofe.  L'armée  vido- 
rieufe  le  fuivit ,  on  recomença  un  nouveau  combat  Ibus  les 
murs  de  la  ville  ,  Jean  y  eut  deux  chevaux  tuez  fous  lui , 
&  tua  huit  des  enemis  de  fa  main  ,  à  la  fin  il  fut  obligé 
<le  le  retirer  dans  la  ville  ,  où  l'armée  Ducale  étant  entrée  , 
il  fut  pris  ,  &  maffacré  au  milieu  de  la  place?  homme  d'un 
grand  courage  ,  &  auquel  les  Hifloriens  donent  de  grands 
éloges  pour  fa  libéralité ,  fa  magnificence  ,  la  douceur  de 
fon  caradere  ,  &  la  candeur  de  fcs  mœurs.  Il  fut  inhumé 
dans  l'Eglife  de  ^aint  Jaque  de  Boulogne. 

Il  laifla  deux  fils.  Hercule  &  Antoine-G aléas, 
:avec  une  fille  mariée  à  Gafpard  Mai  vezzi.  Le  dernier  rentra 
quelque  tems  après  dans  la  Seigneurie  de  Boulogne.  Son 
frère  alla  fcrvir  les  Florentins  ,  dont  il  comanda  les  trou- 
pes dans  les  guerres  qu'ils  curent  contre  le  Duc  de  Milan. 
Il  mourut  l'an  142^.  &  laiffa  à  Poppi  un  fils  naturel  nomé 
Sanchc  ,  dont  la  fcrcune  eut  quelque  chofe  de  fingulier  , 
comme  nous  le  verroifs  ci-après. 

Le  Duc  maître  de  la  ville  de  Bologne  après  fa  viûoire. 


«NE. 
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Bentivo-  la  laifla  à  fon  fils  &  fycceffeur  Jean-Marie  ,  fous  lequel  les 

G  Li  o     Boulenois  ayant  chafTé  la  garnilon  Milanoife  en  1405.  fc 

DE        remirent  fous  l'obéiffance  du  Pape  ,  qui  envoya  le  Cardinal 

B  o  u  L  o-  QQffg^  gn  prendre  polTeffion  en  fon  nom.  La  JSfobleiTe  &  le 

peuple  allèrent  au-devant  du  Cardinal,  le  Gonfalon  de  TE- 

glife  étant  porté  par  Bente  Bentivoglio ,  qui  fut  créé  peu  après 

Sénateur  de  Rome. 

Ce  changement  fut  bientôt  fuivi  d'un  autre.  La  populace 
■fe  fouleva  ,  criant  liberté  ^  chaffa  le  Cardinal ,  &c  créa  huit 
Anciens ,  avec  un  Gonfalonier ,  &  des  Tribuns  du  peuple , 
-qui  firent  rafer  la  fortereffe  de  Galiera  ,  &  traitèrent  fort 
mal  la  Nobleffe.  Ce  gouvernement ,  qu'on  apella  celui  des 
Cardeurs  ,  ou  des  Artifans  ,  parce  qu'en  éfet  il  n'étoit  com- 

fofé  que  des  plus  vils  Artifans ,  fubfifla  jufqu'en  1412.  que 
on  chaffa  ces  indignes  Magiflrats.  La  ville  retourna  fous 
l'obéiffance  du  Pape  ,  qui  établit  un  Confeil  de  XII.  puis 
de-  XVI.  pour  gouverner  avec  le  Légat. 

ANTOINE  Bentivoglio  ,  Doftcur  es  Loix ,  &  fils  de 
Jean  I.  étant  revenu  avec  fa  famille  &  fes  amis ,  fut  admis 
au  gouvernement ,  &  comença  par  faire  l'acomodement  de 
Braccio  de  Montone  avec  les  Boulonois.  Les  Comunes  de 
cette  ville  ,  qui ,  femblable  à  un  vaiffeau  agité  par  des  vents 
contraires ,  le  trouvoit  forcée  de  fuivre  les  diférens  mou- 
vemens  de  diverfes  faftions  ,  &  ne  pouvoit  demeurer  long- 
tems  dans  le  même  état ,  fe  dégoûtèrent  de  la  domination 
Eccléfiaftiquc ,  &  élurent  XVI.  Nobles  d'entre  leurs  ci- 
toyens ,  aufquels  ils  remirent  le  foin  du  gouvernement  &: 
la  défenfe  de  leur  liberté  ,  fous  le  nom  de  Réformateurs  de 
l'Etat.  Antoine  Bentivoglio  fut  de  ce  nombre  ,  &  l'année 
fuivante  il  fut  fait  par  le  Confeil  Général ,  un  des  dix  Con- 
fervateurs  de  la  liberté.  Mais  ayant  fait  atention  que  ion 
père  avoit  été  la  vidime  de  fon  zélé  pour  cette  liberté  ,  & 

3ue  lui-même  ne  courroit  pas  moins  de  danger  à  la  défen- 
re  qu'à  l'oprimer ,  fatisfit  au  moins  fon  ambition ,  &  fe 
rendit  maître  de  la  ville  ,  puis  par  le  Confeil  de  Braccio 
de  Montone  fon  ami ,  &  Capitaine  du  Pape ,  il  la  remit 
fous  l'obéiffance  &  la  protection  du  Saint  Siège  ,  &  reçut 
en  récompenfe  Cafiel-Boloneze ,  avec  dix  mille  ducats.  Ayant 
enluite  époufié  la  fille  de  Gozzadino-Gozzadini  ,  il  s'y 

retira 
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retira  avec  fa  nouvelle  epoufe  ,  &  fe  vit  bientôt  obligé  par  Benti vo- 
la dépcnlc  qu'il  tailbit ,  d'en  engager  la  fortercffc  à  Bar-     g  t  ro 
thelemi  Fregofe  ,  qui  lui  prêta  trois  mille  ducats.  ub 

Les  Boulenois  s'ctant  de  leur  côté  acomodez  avec  le  lî  o  u  l  o- 
Pape  Martin  V.  aux  conditions  ou'ils  auroicnt  la  liberté  ^  **  ^' 
d'élire  leurs  Anciens  Se  leurs  Magiftrats,  comme  ils  avoicnt 
fait  jufqu'alors ,  &  que  le  Pape  ne  pouroit  élever  aucune 
fortercire  dans  Boulogne,  ils  lui  remirent  la  ville,  &  le 
Saint  Perc  y  envoya  pour  Légat  le  Cardinal  Alfonfe  de 
Saint  Euftachc  ,  Élpagnol  ,  qui ,  l'année  fuivantc  ,  con- 
traignit Antoine  Bcntivoglio  de  lui  remettre  Caflcl-Bolo- 
iiefc ,  Tous  prétexte  qu'il  avoit  inquiété  ceux  d'Imola  ,  & 
l'exila  de  la  ville  avec  120.  autres  de  fes  concitoyens. 

Antoine  alla  avec  l'on  frère  Hercule  Icrvir  la  Républi- 
que de  Florence,  dans  la  guerre  qu'elle  avoit  contre  le  Duc 
de  Milan  ,  puis  alla  à  Rome ,  où  il  fut  fort  bien  reçu  du  Pa- 
pe, qui  le  Ht  Comte  de  la  Campanic  ,  avec  des  apointemens 
honorables.  Pendant  qu'il  étoit  à  Rome  ,  les  Cannetoli  li- 
guez avec  les  Peppoli,  les  Lambcrtazzi ,  les  Gozzadini ,  & 
plufieurs  autres  des  principales  Mailons  ayant  pris  les  ar- 
mes ,  fe  mirent  en  liberté ,  conduifircnt  le  Cardinal  Légat 
à  la  Maifon  des  Confuls ,  créèrent  des  Anciens ,  avec  un 
Gonfalonier  de  Juftice  ,  &  élurent  XVI.  Réformateurs  de 
l'Etat  &  de  la  liberté;  ils  choilirent  dans  le  Corps  de  la  No- 
blefTe  les  plus  acréditez  ,  &  les  plus  capables  par  leur  fa- 
geffe  d'exercer  cet  emploi.  Louis  Bentivoglio  ,  fils  d'An- 
dré ,  fut  du  nombre  des  XVI. 

Les  Cannetoli  firent  invirer  Antoine  Bentivoglio  de  ve-  .^ 

nir  partager  avec  eux  le  gouvernement  de  la  République  , 
mais  il  refuia  leurs  ofres  ,  &  le  Pape  ayant  levé  une  armée 
aflez  puifl"ante  pour  recouvrer  le  domaine  de  Boulogne , 
le  créa  fon  Lieutenant  Général ,  &  lui  dona  le  comaixle- 
ment  de  fcs  troupes  pour  cette  expédition  ,  qui  fe  termina 
heureufement  par  la  réduction  de  Boulogne  ,  où  le  Cardi- 
nal Lucio  de  Conti  établit  XVI.  Réformateurs  pour  un  an. 
Mais  ce  Prélat  ayant  vu  qu'au  mépris  de  fon  autorité  rien 
ne  fe  faifoit  que  fuivant  la  volonté  de  Baptifte  Cannetoli , 
qui  difpoloit  de  tout  comme  maître  abfoiu ,  il  fe  retira  à 
Cento. 

Eccc 
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Bentivo-      La  retraite  du  Cardinal  livra  Antoine  Bentivoglio  au 
G  1 1  o     refTentiment  de  fes  enemis ,  qui  le  banirent  avec  fes  enfans, 
^    ^^       &  avec  Louis  fon  parent  comme  des  traîtres ,  les  acufant 
B  o  u  I  o-  (i'avoir  voulu  faire  rentrer  les  rebelles  dans  Boulogne  Cette 
^  ^  ^*     ville  s'étant  encore  une  fois  fouftraite  à  l'obéïffance  duPapc, 
parce  que  le  Légat  traitoit  fecrétement  d'y  introduire  Gat- 
tamelata  *  avec  l'armée  Eccléfiaftique  ,  Antoine  Bentivo- 
glio fut  chargé  une  féconde  de  faire  rentrer  la  ville  de 
Boulogne  fous  l'obéïffance  du  Saint  Siège.  Elle  fe  fournit 
l'an  143  5.  au  Pape  Eugène  IV.  qui  y  envoya  pour  Gouver- 
neur Ijamelle  ,  Evêque  de  Concordia  ,  &  pour  Podeftat  , 
Baltazar  d'Offiâa  de  la  Marche  ,  avec  Gafpard  de  Todi.  La 
même  année  Antoine  Bentivoglio  étant  retourné  à  Boulo- 
gne par  ordre  du  Pape  ,  il  y  fut  reçu  avec  des  démonffra- 
tions  de  joye  &  d'afeâion  ,  qui  furent  caufe  de  fa  perte. 
Ses  enemis  en  prirent  ocafion  de  le  rendre  fufpcft  au  Gou- 
verneur &  au  Podeftat ,  qui  le  firent  arêter ,  &  lui  firent 
couper  la  tête  ,  fans  autre  forme  de  Procès.  Prêt  de  rece- 
voir le  coup  de  la  mort ,  Efi-ce  là,  dit-il ,  la  récompenfe  que 
je  dévots  atendre  de  mes  fervices  ^  de  ma  fidélité  envers  le  Saint 
Siège. 

Les  Miniftresdu  Pape  devenus  plus  hardis  après  ce  coup 
d'autorité  ,  fe  portèrent  à  d'autres  violences,  qui  firent  à  la 
fin  foulever  le  peuple  de  Boulogne.  Il  prit  les  armes ,  les 
ehaffa  ,  &  fe  mit  en  liberté.  Il  créa  alors  dix  Magiftrats ,, 
dits  de  B'^lia ,  parmi  lefquels  fut  Thadée  Bentivoglio ,  &  ayant 
pris  le  château  de  Galiera ,  il  fe  mit  fous  la  protedion  du 
Duc  de  Milan.  Les  Boulonois  rapellerent  en  même  tema 
ANNIBAL  Bentivoglio ,  .fiis  d'Antoine.  Il  étoit  âgé  de 
vingt-cinq  ans ,  &  fervoit  alors  fous  Michel  Attendolo  ^ 
grand  Capitaine  au  fervice  du  Roi  de  Napics.  Il  fut  reçu 
par  les  concitoyens  avec  de  grands  témoignages  d'une  joye 


*  Son  véritable  nom  eft  Erafme  de 
"Manii  ;  il  tut  f.irnomé  Catiamelata ,  à 
caufe  de  fa  fineffe.  C'étoit  un  vaillant  Ca- 
pitaine ,  qui  Ceivit  fort  bien  la  République 
de  Venife,  contre  Nicolas  Piccino.  Le  Sé- 
nat lui  mirqui  fa  reconoiffince  par  lo 
don  qu'il  lui  fit,  &  .î  Brandolino  ,  aurre 
Capitaine  ,  de  la  Comté  de  Valmarino  , 
en  la  Marche  Trevilàne  ,,  dont  Gattame- 


lata  vendit  fa  part  à.  B'andolino  pour 
trois  mille  ducats  ,  le  5.  Décembre  1439. 
Après  fa  mort  le  Sénat  honoia  fa  mé- 
moire d'une  ft.ituë  équcftre  en  bron/e  ,. 
qu'il  fit  élever  devant  la  pone  du  cloître 
de  Saint  Antoine  de  Pa.douë.  L'on  y  voit 
fes  armes  ,  qui  lent  tiois  écliarpes  pofées 
I.  en  clief ,  &  i,  en  pointes.  Le  Labou- 
reur ,  Voyages  ie  Pologne  3 .  furt. 


di  Flor. 
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publique.  Dans  le  mcme  tcms  ,  Baptide  de  Cannctolo ,  Bentivo* 
autrement  Cannelchi ,  fut  rapellé  dans  Boulogne  par  ordre    g  l  i  o 
du  Duc  de  Milan ,  &  Ibn  retour  don^a  quelque  ombrage  Â:       °  ^ 
lujet  de  défiance  à  Bentivoglio  ,  qui  s'affûra  de  l'es  amis.  ^"  ^^  !■<*" 
Sagromor  Vifconti ,  Capitaine  du  Duc, s'entremit  pour  les     ^  ^^' 
bien  mettre  enfcmbîe  ,  &  il  fc  fit  même  une  alliance  de  pa- 
rente ;  mais  entre  des  gens  ,  qui  afpircnt  à  une  même  gran-     Machiavti, 
deur ,  il  fc  peut  bien  faire  des  liaifons  de  parente ,  fans  qu'il  [^'^'  ''' 
s'en  faiïe  jamais  d'amitié,  '  ^ 

Nicolas  Piccinino  vint  peu  apri^s  à  Boulogne  de  la  part 
du  Duc  de  Milan  avec  fix  mille  hommes ,  &  ayant  dépoié 
les  Magiflrats  de  la  Balia ,  créa  XVI.  Réformateurs  de  l'E- 
tat ,  parmi  lefqucls  il  mit  Lo'riis  Bentivoglio ,  fils  d'André  ,  & 
follicita  les  Boulonois  de  lui  remettre  les  portes  &  les  forts 
de  la  ville.  Il  auroit  aufïl  voulu  qu'Annibal  Bentivoglio 
donàt  fa  fœur  en  mariage  à  fon  fils  le  Comte  Jaque  Picci- 
nino ,  &  que  la  Communauté  de  Boulogne  la  dotât  de  trois 
mille  ducats  ,  mais  '\^  ne  put  rien  obtenir.  Annibal  s'en 
alla  à  Milan  trouver  le  Duc  ,  qui  lui  fit  époufer  fa  nièce 
Donnine  Vifconti ,  fille  de  Lancelot ,  fuivant  Sanfovin  ,  &  lui 
dona  quelques  châteaux  en  dot.  Il  y  eut  à  l'ocafion  de  ce 
mariage  célébré  l'an  1441.  des  fêtes  magnifiques  à  Boulo- 

fne  ,  qui  augmentèrent  lajaloufie  que  Piccinino  avoit  déjà 
u  crédit  de  Bentivoglio  ,  &  fon  chagrin  du  refus  qu'il 
avoit  fait  de  fon  alliance.  De  forte  qu'animé  d'ailleurs  par 
les  encmis  de  Bentivoglio  ,  qui  ne  voyoient  qu'avec  cha- 
grin i'afedtion  que  le  peuple  avoit  pour  lui ,  il  dona  ordre 
à  fon  fils  François  Piccinino  ,  qui  gouvernoit  alors  Bou- 
logne ,  de  le  faire  arêter.  Piccinino  ayant  invité  Bentivo- 
glio avec  Gafpard  &  Achille  Malvczzi  à  une  partie  de 
promenade  ,  les  conduifit  au  château  de  Saint  Jean  ,  éloi- 
gné de  Boulogne  de  dix  milles  ,  les  y  fit  arêter  tous  trois , 
&  conduire  fous  bone  efcorte  au  château  de  Varano  ,  fur 
le  Comté  de  Parme. 

Le  Gouvernement  n'aprouva  pas  une  adion  fi  indigne, 
&  députa  au  Duc  de  Milan  &  à  Piccinino  pour  demander 
la  liberté  des  prifoniers ,  fur  quoi  l'on  ne  dona  que  des  pro- 
meffes.  Les  parens  &  les  amis  de  Bentivoglio  réfolurent  de 
prendre  une  autre  voye.  Virgile  Malvezzi  &  Galeas  Ma- 
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Bektivo-  refcotti  fe  rendirent  au  château  de  Varane  ,  &  ayant  trouvé 

«  1 1  o     moyen  dé  s'introduire  dedans ,  ils  tuèrent  le  Gouverneur 

i>K       avec  fa  garde  ,  &  tirèrent  de  prifon  Bcntivoglio  ,  qu'ils 

B  o  u  L  o-  j-aiT^çnercnt  à  Boulogne.  Il  étoit  nuit  lorfqu'il  y  entra  ;  la 

^^  ■^'      nouvelle  de  fon  arivée  s'étant  répandue  dans  la  ville  ,  le 

peuple  vint  le  trouver  en  armes  ,  &  Bentivogîio  profitant 

de  la  difpofition  où  il  étoit ,  le  conduifit  au  Palais ,  &  arêta 

François  Piccinino  ,  qui  fut  mis  à  fon  tour  dans  les  fers. 

La  ville  renonça  à  l'obéiffance  du  Duc  de  Milan  ,  & 
ayant  créé  des  Magiflrats  de  la  Balia ,  Annibal  fut  déclaré 
Prince  &  Gouverneur  de  la  Répub  iq::e  de  Boulogne.  Il  envoya 
demander  l'alliance  des  Vénitiens  &  des  Florentins ,  dont 
il  reçut  du  fecours  contre  le  Due  de  Milan  ,  qui  en- 
voya une  armée  fous  le  comandement  du  Comte  Loiiis  de 
Vermi ,  pour  remettre  Boulogne  fous  fon  obéïlTance.  An- 
.  nibal  à  la  tête  du  peuple  ,  &  Siinonetto  dell'Aquiîa  ,  ou  de 
l'Aigle  ,  Capitaine  des  Florentins  ,  avec  fes  gens  d'armes,, 
fortirent  pour  combatre  l'armée  Milanoife ,  &  rem.porte- 
rent  une  viftoire  cornplette  ,  qui  fucTuivie  de  la  reddition 
de  tous  les  châteaux  &  places  du  Boulonois  ,  cju'occupoit  le- 
Duc.  François  Piccinino  fut  échangé  avec  Achille  &  Gaf- 
pard  MalvezzL. 

Les  Boulonois  pour  marquer  leur  reconoiifance  à  Anni- 
bal Bentivogîio  ,  à  qui  ils  dévoient  ces  avantages,  qui  affu- 
roient  leur  liberté  ,  lui  acorderent ,  par  délibération  du 
Confeil  des  60 o.  un  tribut  fur  les  Gabelles  ,.  &  le  créèrent 
Gonfalonier perpctuel ,  en  lui  confirmant  le  titre  dePrifPce  de  la 
République.  Son  élévation  réveilla  la  jaiouiie  de  fes  énemis. 
Les  Cannetoii ,  ou  Canefchi ,  comme  les  appelle  Machiavel ,. 
réfolurent  fa  perte  ,  &  tentèrent  plufieurs  fois  de  le  faire 
affaflîner.Un  jour  qu'Annibal  alloit  fe  promener  avecFran- 
çoisGhifilieri  fon  compère ,  BaptilleCanneichi  l'ataqua  au 
coin  d'une  rué  avec  vingt-cinq  hommes  armez,  qui  le  poi-r 
gnarderent  cruellement  lui&  deux  de  fes  gens  le  24.  dejuin. 
1445.  puis  courant  par  les  quartiers  de  la  ville  ,  ils  crièrent 
vive  le  Duc  de  Milan.  Il  y  avoit  dans  là  ville  des  Comiffaires 
deVenife  &  de  Florence ,  qui  au  premier  bruit  fe  retirèrent 
dans  leurs  maifonsjmais  voyant  enfuite  que  le  peuple  animé 
car  les  cris  de  la  veuve  &  de  la  fœur  de  Bentivogîio ,  s'af- 
fembloit  en  armes  fur  la  place  ,  &  criant  contre  les  affaffins,. 
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fe  plaignoit  de  la  mort  de  Dcntivoglio  ,   ces  Minières  Bknt. 
reprirent  courage  ,  &  le  joignirent  au  peuple  ,  pour  ex-    g  l  i"  „ 
tenniner  les  Cannelchi,  Pierre  Navarino  ,  Capitaine  du        ^^  t: 
oèupie  ,  à  la  tête  de  500.  cavaliers,  Tibert  Brandolino  &:  Bo  u  l  o- 
le  Comte  Gui  Rangone  ,  Capitaine  des  Vénitiens     ata-     ^  ^  ^• 
qucrent  enlcmblc  les  gens  de  Cannclchi ,  &  les  diflîpcrenc 
en  peu  d'heures ,  aprcs  en  avoir  tué  plulîcurs.  On  pilla  leurs 
biens  ,  on  rafa  plus  de  Ibixante  de  leurs  maiions.  L'achar- 
nement du  peuple  contre  eux  fut  11  grand  ,  qu'on  aracha  à 
quelques-uns  le  foyc  ,  qu'on  porta  a  la  place  où  avoit  été 
alTafliaé  Bentivoglio,  puis  on  y  fit  brûler  leurs  corps,  d'au- 
tres coupoient  des  morceaux  de  leur  chair  ,  &  les  donoient 
à  leurs  chiens.  On  aracha  le  cœur  à  Bettino-Beccaro  ,  qui 
fut  un  de  ceux  qui  avoient  frapc  Annibal ,  &  apr^s  avoir 
ftiit  mille  outrages  à  l'on  corps  ,  on  l'empala.  BaptiHe  Can- 
nefchi ,  auteur  du  crime ,  n'ayant  pas  eu  le  tems  de  fuir 
ni  les  éiicmis  l'ocafion  de  le  tuer,  le  cacha  chez  lui ,  dans 
une  folie  p  lur  confcrver  du  blé  ,  &  après  qu'on  l'eut  cher- 
ché to Jt  le  jour  ,  fans  le  pouvoir  trouver ,  c[uoiqu'on  fût 
fort  bien  qu'il  n'étoit  pas  Ibrti  de  la  ville ,  l'on  épouvanta 
Cl  fort  fcs  gens  ,  qu'un  laquais  le  découvrit.  On  le  tira  de 
cette  folTe  tout  armé  ,  &  d'abord  on  le  tua  ,  puis  on  le 
traîna  par  les  rués  ,  &  enfin  on  le  brûla.  On  accula  le  Duc 
de  Milan  d'avoir  eu  beaucoup  de  part  à  cette  indigne  ac- 
tion ,.  à  laquelle  Cannefchi  ne  s'ctoit  porté  qu'a  fa  ibllici- 
tation  ,  Se  l'on  diloit  que  Baîtazar  Cannefchi  en  avoit  reçu 
pour  cela  700.  ducats  ;  ce  que  Nicolas  Machiavel  confirme 
par  fon  témoignage.  Jean  Bentivogîio  fit  placer  la  llatuë 
équeflre  de  fon  père  Annibal  dans  une  riche  chapelle  qu'il 
fit  bâtir  dans  l'Êglile  de  Saint  Jaque  de  Boulogne. 

La  mort  de  Cannefchi  &  la  fuite  de  fes  parens  mit  fin  au 
tumulte  ,  mais  elle  ne  fit  pas  ccfler  la  confufion.  Le  peuple 
ataché  à  la  famille  de  Bentivogîio  ,  craignoit  le  gouver- 
nement de  toute  autre  j  elle  n'avoit  cependant  alors  per- 
fone  pour  gouverner  ,  car  Annibal  n'avoit  laiffé  qu'une 
fille  &  un  fils  âgé  de  deux  ans ,  nomé  Jean,  de  forte 
qu'on  apréhendoit  qu'il  n'arrivât  de  la  divifion  dans  le 
.  parti  des  Bent'ivoglio  ,  qui  feroit  caufe  du  retour  des  Can- 
nefchi ,  ce  qui  ruineroit  la  ville  avec  leur  parti.  Pendant: 
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Bentivo-  qu'ils  écoient  dans  l'irréfolution,  le  Comte  de  Poppi ,  qui  fc 

G  1. 1  o     trouvoit  alors  à  Boulogne,  dit  que  s'ils  vouloient  être  gou- 

DE        vernez  par  une  perfone  fortie  du  fang  de  Bentivoglio  y_  il 

B  o  u  L  o-  favoit  bien  le  moyen  de  leur  en  faire  trouver  une  5  qu'Her- 

G  N.E'      ^,yj£   Bentivoglio  ,   oncle  ou  coufin  d'Annibal ,  étant  à 

Machiavel ,  Poppi ,  s'atacha  à  une  jeune  fille  du  lieu  ,  donc  il  avoit 

Hift.  de  Fior.  ^^  ^^  ^j^  ^p^jj^  SANTI  ou  SANCHE  ,  &  que  le  même 

Hercule  l'avoit  affûré  bien  des  fois ,  qu'il  étoit  à  lui ,  com- 
me en  éfet  il  ne  pouvoit  le  défavoiier  pour  fon  fîk  ,  tant 
étoit  grande  la  reffcmblance  qui  étoit  entre  eux.  Les  habi- 
tans  de  Boulogne  fe  perfuaderent  facilement  la  vérité  d'une 
chofe  qu'ils  fouhaitoient ,  &  ayant  fu  du  Comte  de  Poppi 
que  Bentivoglio  étoit  à  Florence  ,  ils  ne  perdirent  point 
de  tems  pour  envoyer  fes  Députez  dans  cette  ville ,  afin  de 
reconoître  le  jeune  homme  ,  &  obtenir  de  Mcdicis  &  de 
Capponi ,  qu'on  le  remît  entre  leurs  mains.  Celui  qu'on 
croyoit  père  de  Santi  ,  étoit  déjà  mort ,  &  le  jeune  nom- 
me vivoit  dans  la  maifon  d'un  oncle  nomé  Antoine  de  Ca/~ 
eefe.  Antoine  étoit  riche  &  fans  enfans  ,  &  ami  de  Cappo-e 
ni ,  qui  ayant  apris  cette  nouvelle  ,  jugea  qu'il  ne  falloit, 
ni  la  méprifer  ,  ni  l'accepter  à  l'étourdi,  de  forte  qu'il 
voulut  que  Santi  écoutât  les  Dépurez  de  Boulogne  eri  pré- 
fence  de  Médicis  :  &  lorfqu'ils  le  virent ,  ils  lui  rendirent 
les  homages  les  plus  flateurs. 

Il  ne  fut  rien  conclu  à  la  première  entrevue.  Médicis 
torït  à  part  le  jeune  homme  ,  &  lui  àit^ferfone  ne  put  vous 
bien  confeiller  dans  cette  afaire  ,  que  vous-même.  Il  faut  que  vous 
Juiviez  votre  fropre  penchant ,  parce  que  fi  vous  voulez,  être  Jorti 
de  Bentivoglio  ,  il  faudra  que  vous  vous  portiez,  aux  grandes  ac- 
tions ,  (^  à  tout  ce  qui  fera  digne  d'un  tel  père  ,  ^  d^une  fi 
grande  Maifon  ;  mais  fi  vous  demeurez,  le  fils  d'Agnolo  de  Caf- 
cefe  ,  vous  refierez,  dans  Florence  ,  À  confomer  hajjement  votre 
vie  dans  le  métier  abje^  de  la  laine.  Ce  difcours  fit  impref- 
fon  fur  l'efprit  de  ce  jeune  homme  ,  qui  d'abord  refufa  pres- 
que le  parti  qu'on  lui  propofoit  ,  puis  dit  qu'il  fe  remet- 
troit  entièrement  à  ce  que  Capponi  &  Médicis  lui  confeil- 
Jeroient.  Ils  convinrent  avec  les  Députez. des  Boulonois, 
aufquels  ils  permirent  de  l'emmener,  &  on  dona  auffitôt 
à  Santi  des  domelliques ,  des  chevaux ,  des  habits ,  &  peu 
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après  il  fut  conduit  à  Boulogne,  bien  efcorté.  Là  il  futBENTivo- 
établi  Curateur  des  cnfans  d'Annibal ,  &  Gouverneur  de     c  1. 1  o 
la  ville  ,  ayant  ctc  fait  d'abord  Chevalier  par  Lavaglino,       ^  * 
Podeflat.  1^0^'  ^  "- 

Santi  prit  à  l'âge  de  vingt-deux  ans  le  gouvernement  de  ^  ^  ^' 
Boulogne  ,  &  s'en  aquita  avec  beaucoup  de  lagefle  &  de 
prudence.  Il  rcduifit ,  l'an  1447.  le  nombre  des  XVI.  Ré- 
formateurs à  VI.  il  fut  déclare  le  Prince  Se  le  Chef  II  en- 
voya peu  aprôs  à  Rome  fix  Ambaffadeurs,  parmi  lefquels 
étoit  Loijis  Bentivoglio  ,  fils  d'André ,  pour  féliciter  Tho- 
mas de  Sarzana  ,  Evoque  de  Boulogne ,  élu  Pape  fous  le 
nom  de  Nicolas  V.  Ayant  retiré  d'Aflor  Manfredi ,  Sei- 
gneur de  Faenza  ,  Baitazar  de  Cannetolo  ,  furnomé  Bet- 
tozzo  ,  &  un  des  meurtriers  d'Annibal  Bentivoglio  ,  il  le 
fit  décapiter.  Lorfqu'il  eut  gagné  l'afeftion  du  peuple  par 
fes  manières  afables ,  &:  par  ion  aplication  à  rendre  la  juf- 
ticc  ,  il  abaifl'a  peu  à  peu  le  crédit  des  Peppoli  ,  des  Fan- 
tuzzi ,  &  des  plus  puiffans  de  la  ville  ,  &  établit  Je  fien  fi 
iolidement  ,  qu'il  s'y  maintint  tant  qu'il  vécut ,  contre  les 
brigues  de  fes  envieux.  Ils  le  mirent,  l'an  1451.  dans  un 
grand  danger  ,  car  ayant  introduit  une  nuit  dans  la  ville  , 
le  Comte  de  Carpi  avec  cent  hommes ,  tant  de  Cavalerie  , 
que  d'Infanterie  ,  ils  s'en  feroient  emparez  fi  Santi  eût  eu 
moins  de  courage  &  de  valeur  ,  ou  s'il  eût  été  moins  aimé 
du  peuple.  Chacun  prit  les  armes  en  fa  faveur,  &  l'on  chaffa 
en  peu  de  tems  les  gens  du  Comte  de  Carpi ,  qui  y  perdit 
entr'autres  fon  fils  ;  ce  qui  afcrmit  encore  l'autorité  de 
Santi  ,  &  augmenta  fa  réputation  par  toute  l'Iralic  :  de 
forte  que  divers  Princes  recherchèrent  fon  alliance.  Il 
époufa  ,  du  confentement  de  la  Communauté  de  Boulogne, 
Genevte  Sforce ,  fille  d'Alexandre  ,  Seigneur  de  Pcfaro  ,  dont 
les  noces  fe  célébrèrent  avec  des  fêtes  &  des  tourn.ois  qui 
atircrent  à  Boulogne  beaucoup  de  Seigneurs  &  dcNoblefle 
de  pref.]ue  toute  l'Italie, 

L'année  fuivante,  les  Boulonois  craignant  que  le  Pape 
Nicolas  V.  n'envoyât  Jaque  Piccinino  pour  s'emparer  de 
leur  ville  ,  députèrent  à  Rome  LOUIS  Bentivoglio ,  qui  après 
Santi,  étoit  le  plus  acrédité  dans  la  ville  ,  à  caule  de  fa. 
valeur  &  de  fa  probité.  Le  Pape  lui  acorda  les  affurauccs 


59^      GENEALOGIES   HISTORIQUES 

Bentivo-  de  paix  &  de  fa  proteâion  ,  que  les  Boulouois  pouvoient 

G  1 1  o     Ibuhaiter ,  &  le  combla  lui-même  de  fes  faveurs  ;  il  le  fit 

^  ^        Chevalier ,  &  le  créa  Comte  Palatin ,  titre  qu'il  voulut  qui 

B  0  u  1  o-  p^ffât  à  tous  fes  décendans ,  &  l'honora  même  du  bouquet 

'      bénit ,  qui  ne  fe  done  ordinairement  qu'aux  Princes. 

Santi  continua  de  gouverner  avec  autant  de  fatisfaftion 

de  la  part  des  Boulenois  ,  que  de  gloire  pour  fa  Maifon  , 

Se  mourut  en  paix  le  premier  d'Oâobre  1463 .  plus  heureux 

qu'aucun  de  les  prédécefTeurs  ,  qui  avoient  péri  d'une  mort 

,  violente. 

JEAN  IL  fils  d'Annibal  Bentivoglio  ,  fucccda  à  Santi, 
qui  avoit  pris  un  grand  foin  de  l'inftruire  dans  les  afaires , 
l'ayant  fait  entrer  dès  l'âge  de  quinze  ans  dans  le  Confcil , 
&  créé  un  des  VI.  Magiftrats  de  la  Balia.  Lorfque  l'Em- 
pereur Frédéric  III.  paffa  par  Boulogne  pour  fe  rendre  à 
Rome  ,  il  fit  Jean  Bentivoglio  Chevalier ,  &  le  créa  Comte 
Palatin ,  par  Patentes  du  5.  Juillet  1460.  titre  qui  lui  fut 
confirmé  &  à  ion  fils  aîné  ,  par  l'Empereur  Maximilien  I. 
qui  y  ajouta  le  pouvoir  de  faire  battre  monoye  ,  par  Di- 
plôme du  0.  Odobre  1494.  Ces  deux  privilèges  font  men- 
tiofiez  dans  le  Diplôme  de  l'Empereur  Maximilien  IL  daté 
devienne  du  mois  de  Juin  1561.  en  faveur  d'Antoine  Ga- 
leas  ,  &  de  Corneille  Bentivoglio. 

Jean  Bentivoglio  ayant  été  créé  ,  après  la  mort  de  fon 
coufin ,  Gonfalomer  de  Ji^fiice,  &  déclaré  Prince  du  Gouver- 
nement &  de  la  République  ,  comme  le  dit  Sanfovino ,  prit 
pofi"effion  du  Palais  ,  &  créa  Chevalier  Dominique  Garga- 
nclli.  Il  époula  peu  aprcs ,  avec  difpenfe  du  Pape  ,  Genevre 
Sforce  ^  veuve  de  Santi  ,  &  l'année  luivante,  ayant  formé 
une  compagnie  de  115.  Gentils-hommes  >  qu'il  équipa  ma- 
gnifiquement ,  il  fe  rendit  à  Milan  auprès  du  Duc  ,  qui 
l'y  avoit  invité  ,  &  qui  lui  dona  la  conduite  de  600.  gens 
d'armes  ,  &  de  300.  Arbaleftriers ,  avec  fix  mille  ducats 
d'apointemens. 

En  l'an  1466.  le  Pape  Paule  IL  établit  un  Confeil  de 
vingt-un  cito^^ens ,  dont  la  moitié  dévoient  gouverner  par 
femellre  ,  avec  le  Légat  &  le  Gouverneur  ;  mais  il  voulut 
que  Jean -Bentivoglio  fût  le  Cher  de  ce  Conleil  ,  &  du 
gouvernement ,  qu'il  eût  la  première  place  dans  le  Sénat , 

& 
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&  qu'il  confervât  dans  toutes  les  ocalîons  la  prccmincncc  ,  Behtivcj» 
&  qu'on  lui  rendit  une  entière  obéifTancc.  g  i.  i  o 

Le  Pape  Sixte  IV.  qu'il  envoya  complimenter  fur  la  mort       "*  ^ 
du  Cardinal  de  Saint  Sixte  fon  neveu  ,  lui  confirma  le  tri-  ^°  "  *•"' 
but  fur  la  gabelle  ,  &  lui  acorda  le  droit  de  luccefTion  dans     *^  "  *' 
la  Seigneurie  de  Boulogne  ,  en  faveur  de  fon  fils  aîné  An- 
nibal ,  qui  n'étoit  alors  âge  que  de  cinq  ans ,  6^  qui  fut  quel- 
ques années  après  fait  Chevalier  par  Chriftiern  ,  Roi  de 
Dancmarc,  en  préfcncc  de  Robert  de  San-Sevcrin,&  d'An- 
toine de  Fantuzzi ,  qui  lui  chaufTcrcnt  les  éperons  d'or. 

Jean  Bcntivoglio  lecourut ,  l'an  1478.  la  Maifon  de  Mé- 
dicis ,  contre  les  Pazzi  ;  en  confidération  de  ce  fervice,  les 
Florentins  lui  acordcrent ,  de  leur  mouvement ,  une  pen- 
fion  de  trois  mille  ducats,  &  étant  allé  l*an  14S0.  à  Milan, 
le  Duc  lui  fit  don  des  châteaux  de  Covo  &  àÂvtignate  dans 
la  Lombardie ,  &  du  Pont  de  Viz^z-igattom.  Prelque  dans 
le  même  tems  il  reçut  par  Philipe  î^calarvolo  fon  Envoyé 
auprès  de  Ferdinand  ,  Roi  de  Naples  ,  le  privilège  par 
lequel  ce  Prince  l'avoit  aggrégé  lui ,  fes  enfans  &  ieurs  dé- 
cendans ,  à  perpétuité ,  à  la  M..ifon  d'Aragon  ,  avec  permif- 
fion  d'en  porter  les  armes  &  la  devife. 

Loriquc  Hercule,  Duc  de  Ferra  re  ,  qui  a  voit  acordé  fa 
fille  Lucrèce  d' Eft ,  au  fils  de  Jean  Bentivoglio  ,  fut  ataquc 
par  les  Vénitiens,  Bentivoglio  lui  mena  un  fecours  de  mille 
chevaux  ,  &  de  trois  mille  hommes  d'infanterie,  &  empê- 
cha Robert  de  Saint  Severin  ,  Général  des  Vénitiens  , 
d'entrer  dans  le  Ferrarois.  Il  eut  lui-même  enfuite  befoin 
du  fecours  de  fes  amis  ,  pour  fe  tirer  d'entre  les  mains  des 
habitans  de  Faenza.  Son  gendre  Galeot  Manfrcdi ,  Sei- 
gneur de  cette  ville,  ayant  été  afTalfiné  l'an  1488.  Benti- 
voglio fe  rendit  fur  cette  nouvelle  à  Faenza  ,  pour  prendre 
foin  de  fon  petit-fils  Afl;or  Manfredi.  Les  Florentins  qui 
craignoient  qu'il  ne  remît  cette  ville  entre  les  mains  du  Duc 
de  Milan,  perfuaderent  à  ceux  de  Faenza  ,  que  Bentivoglio 
avoit  été  l'auteur  du  meurtre  de  leur  Seigneur ,  &  le  peuple 
fans  aprofondir  fi  cette  acculation  étoit  bien  fondée  ,  cou- 
rut aux  armes.,  &  arêta  Bentivoglio,  qui  fut  conduit  dans 
la  fortereffe  de  Modiana ,  qui  apartenoit  aux  Florentins. 
Cette  nouvelle  portée  à  Boulogne ,  fit  armer  plus  de  quinze 
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mille  hommes ,  qui  vouloient  aller  ravager  le  territoire  de- 
Faenza  ;  mais  la  Dame  Bentivoglio  jugeant  fagement  que 
ce  feroit  expofer  par-là  fon  mari  à  être  déchiré  par  le  peu- 
ple de  Faenza ,  arêta  leur  imprudente  ardeur ,  &  fe  con- 
tenta d'envoyer  au  Roi  de  Naples  ,  &  aux  Ducs  de  Milan 
&  de  Ferrare  ,  pour  demander  leur  prote£liôn.  Ces  Prin- 
ces agirent  auprès  des  Florentins  ,  &  firent  remettre  en  li- 
berté le  Seigneur  de  Boulogne ,  qui  fut  reçu  dans  fa  ville 
avec  de  grandes  démonllrations  de  joye. 

Ce  ne  fut  pas  le  feul  danger  qu'il  cOurut.  Les  Mâlvezz'i 
formèrent  une  confpiration  contre  fa  vie  :  elle  fut  heurcu- 
fement  de'couverte  ,  &  fervit  *  à  Bentivoglio  à  fe  rendre  le 
maître  abfolu  dans  la  ville.  Sous  prétexte  de  punir  les  com- 
plices de  la  confpiration  ,  il  fit  mourir ,  ou  exila  tous  ceux 
qui  lui  étoient  contraires  ou  fufpeds.  Il  fe  rendit  enfuite  fi 
confidérable  ,  que  les  PuilTances  voifines  cherchèrent  à  le 
mettre  dans  leurs  intérêts.  Le  Duc  de  Milan  fut  celui  auquel 
il  s'atacha  le  plus  particulièrement ,  ayant  été  fait  Capi- 
taine Générai  de  fes  troupes,  avec  i8.  mille  ducats  d'à- 
pointemens. 

Lorfque  le  Roi  Charle  VIII.  pafTa  en  Italie  en  I494> 
Jean  Bentivoglio  ,  atcntif  à  la  confervation  de  fon  Ètati 
&  de  fa  réputation  ,  voulut  fans  fe  mettre  en  but  à  perfo- 
ne  ,  être  le  très- humble  ferviteur  des  évMemèns  ;■  Il  fe  prêta- 
adroitement  à  tous ,  &  dans  le  même  tems ,  que  prefl"é  par 
les  follicications  des  Princes  confédérez  ,  qui  lui  promet- 
toient  la  Seigneurie  de  Pifloïe  ,  il  s'engagea  dans  leur  li- 
gue ,  contre  Charle  VIII.  il  députa  fecretement  à  ce  Prin- 
ce ,  pour  lui  faire  des  excufes ,  avec  promefll'e  de  ne  rien 
faire  contre  les  intérêts  de  fa  Courone  ,  &  aprcs  le  départ 
de  Charle  VIII.  il  s'atacha  de  nouveau  au  Duc  de  Milan, 
Loiiis  XII.  qui  fuccéda  à  Charle  VIII.  étant  rentré  en  Ita- 
lie ,  &  s'étant  rendu  maître  du  Milanez  par  la  prife  de  Lu- 
dovic Sforce  ,  envoya  Charle  d'Amboife ,  Sieur  de  Beau- 


*  C'eft  la  fuite  ordinaire  de  prefque 
toutes  le  confpirations,  que  d'apefantir  Je 
joug  de  la  fervitude  ,  au  lieu  de  procurer 
la  liberté  qu'elles  ont  pour  objet  ,  ou 
-  pour  prétexte.  Brutus  en  aflafllnant  Cé- 
ûr ,  rendit  J^oiç  iHfiiiiai.enr  plus  «lal- 


heureufè  qu'elle  ne  l'etoit  fous  celui  qui 
l'avoir  aflervie  ,,  &  au  lieu  d'Un  maître , 
qui  la  tyranifoit  doucement  ,  il  lui,  en 
:  dona  phfieurs  qui  la  déchirèrent  crucUc- 
ment. 
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int ,  pour  exiger  des  contributions  de  ceux 
alliez  de  Sforce  ;  Bentivoglio  qui  étoit  dans 


mont ,  pour  exiger  des  contributions  de  ceux  qui  étoicnt  Bentivo- 
~  "         le  cas  ,  fa-   c  L  i  o 


chant  que  Chaumont  s'avançoit  vers  Boulogne  ,  fit  Ion  ac-  „    ^  ^  ^  ' 
comodement  avec  lui ,  moyenant  quarante  mille  ducats ,     -  ^  £, 
&  il  fe  mit  avec  fa  ville  l'ous  la  proteûion  du  Roi  ,  avec 
cette  ciaufe  ,  que  ce  feroit  lans  prcjudicicr  à  ce  qu'il  de  voit 
à  l'Eglife. 

Cette  protcdiion  lui  confcrva  fon  Etat ,  contre  les  dcf- 
feins  ambitieux  de  Cclar  de  Borgia  ,  qui  ayant  été  déclare 
en  plein  Confifloire ,  Duc  de  l'Emilie  ,  par  le  Pape  Alexan- 
dre VI.  fon  père,  ne  vouloit  ôas  porter  un  vain  titre,  & 
avoit  réfolu  d'y  joindre  la  pofleiïion.  Apres  s'être  emparé 
de  Faenza  &  d'Imola  ,  il  tomba  fur  le  Boulenois ,  ataqua 
&  prit}  Caftel- San -Pictro.  Jean  Bentivoglio  ,  qui  avoit 
pourvu  à  fa  fùretc  ,  furcout  en  le  défaifant  de  quelques  per- 
fones  fufpcdcs  ,   entr'autrcs ,  d'Agamemnon  Marefcotti  , 
homme  de  grand  crédit ,  dépêcha  au  Roi ,  &  ce  Prince 
fit  dire  à  Borgia  de  ne  rien  entreprendre  contre  Bentivo- 
glio ,  qu'il  avoit  pris  avec  la  ville  de  Boulogne  fous  fa  pro- 
tetSlion  :  de  forte  que  Borgia  craignant  d'irriter  le  Roi , 
quitâ  cette  entreprife  ,  &  fit  par  le  moyen  de  Paul  des 
Urfins ,  un  Traité  avec  Bentivoglio  ,  qui  confentit  de  lui 
doner  paffage  ,  de  lui  payer  tous  les  ans  neuf  mille  du- 
cats ,  de  le  lervir  avec  une  compagnie  de  cent  hommes 
d'armes  entretenus  à  fes  dépens  ,  &  avec  mille  fantaflins, 
&  de  lui  configncr  Caftel-Boloncfe. 

Les  Orfini ,  les  Vitelli  &  les  Boglioni  allarmez  des  pro- 
grès que  faifoit  dans  la  Romagne  &  dans  laTolcaneCé- 
lar  de  Borgia  ,  que  le  Roi  avoit  fait  Duc  de  Valentinois, 
firent  une  ligue ,  dans  laquelle  entra  Jean  Bentivoglio  , 
pour  leur  défenfe  réciproque  ,  &  réfolurent  d'ataquer  le 
Duché  d'Urbin  ,  dont  Borgia  avoit  dépouillé  Guidobald 
de  Montfekro.  Ils  ignoroient  le  Traité  que  le  Roi  avoit 
fait  avec  le  Pape  &  avec  le  Duc  de  Valentinois  ,  par  le- 
quel le  Roi  abandonoit  ces  Seigneurs  ,&  promettoit  400.    CmcharJm 
lances  au  Duc  de  Valentinois ,  à  condition  que  le  Pape  ''^-  î- 
l'aidcroit  à  achever  la  conquête  du  Royaume  de  Naples. 
Le  Duc  reprit  fon  deffcin  fur  Boulogne  ,  que  Bentivoglio 
étoit  réfolu  de  lui  faire  acheter  bien  cher ,  &  pendant  qu'ils 
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6  1 1  o     fe  préparoient ,  l'un  à  ataquer  ,  &  l'autre  à  fe  défendre  ," 
jy    ^^       Paul  des  Urfins  traita  l'acomodement  des  autres  Seigneurs 
ç  jj  g    "  avec  le  Pape  ;  Bentivoglio  n'y  fut  point  compris ,  &  ce  fut 
fon  falut ,  n'ayant  point  été  invité  comme  les  autres  au  fu- 
nefle  repas  de  Senigaglia  ,  où  ils  furent  arêtez  &  étran- 
glez par  ordre  du  Duc  ,   avec  lequel  il  fit  fon  Traité  à 
part ,  dans  lequel  il  s'obligea  de  doner  tous  les  ans  dix  mille 
ducats  à  Borgia  ,  qui  promettoit  de  ne  l'inquiéter  en  au- 
cune manière  :  on  convint  encore  que  Confiant  Bentivo- 
glio ,  fils  aîné  d'Annibal  ,  épouleroit  une  fil'e  du  Duc , 
lorfqu'elle  feroit  en  âge  nubile ,  &  qu'il  y  auroit  une  paix 
&  une  alliance  perpétuelle  entre  le  Saint  Siège ,  la  Maifon 
de  Bentivoglio  &  le  Duc  de  Valentinois.  Le  Pape  aprouva 
ce  Traité ,  &  envoya  avec  fa  ratification  ,  des  Bulles  d'ab- 
folution  ,  en  cas  que  Jean  Bentivoglio  &  fes  fils  euffent  en- 
couru les  cenfures  Eccléfiaftiques ,  &  la  confirmation  des 
privilèges  &  de  i'inveftiture  de  Prince  de  la  République  de 
Boulogne. 

Bentivoglio  ne  joUit  pas  longtems  de  cet  état  de  tran- 
quillité :  Jule  II.  ne  fut  pas  plutôt  élevé  à  la  pjpauté  ,  qu'il 
prit  la  réiolution  de  réiinir  au  S.  Siège  plufieurs  villes ,  qu'il 
prétendoit  lui  avoir  été  enlevées  ,  entr'autres  ,  Peroufe 
&  Boulogne.  Paul  Baglione  ,  qui  étoit  maître  de  la  pre- 
mière ,  fe  foumit  fans  réfiftance  ,  fâchant  que  le  Roi 
Loiiis  XII.  avoit  acordé  aux  infiances  du  Pape  ,  que  le 
Seigneur  de  Chaumont  lui  meneroit  500.  lances.  Jean  Ben- 
Cuichardin  tivoglio  ne  pouvoir  le  croire  ,  &  fe  perfaadoit  que  du 
^'^'  7-  moins  ,  fi  le  Roi  ne  lui  envoyoit  pas  du  fecours  ,  comme 

il  s'y  étoit  engagé  en  le  recevant  fous  fa  prote£tion  ,  il  n'en 
doneroit  pas  à  Tes  énemis  contre  lui.  Il  députa  au  Roi ,  qui 
lui  fit  dire  qu'il  n'avoit  point  de  guerre  contre  le  Pape , 
&  qu'il  n'avoit  point  prétendu  ,  en  le  prenant  fous  isi  pr-o- 
teftion  ,  ôter  au  Saint  Siège  le  pouvoir  de  pourfuivre  iQs 
droits  ,  qui  étoient  évidens  fur  Boulogne  ,  mais  feulement 
procurer  fureté  à  fa  perfone  &  à  fes  biens ,  comme  il  étoit 
encore  réfolu  de  le  faire.  Tel  a  toujours  été  le  fort  des 
plus  foibîes  ,  d'être  facrifiez  aux  intérêts  des  plus  puiffans. 
De  forte  que  Jean  Bentivoglio  fe  voyant  abandonè ,  prit 
le  parti  de  fe  foumettre  au  Pape  ,  &  de  lui  remettre  Boulo- 
gne. Il  fut  arête  que  dans  trois  jours  il  fortiroit  de  Bou- 
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logne  avec  fa  femme  8c  fes  cnfans  ,  pour  fc  retirer  dans  Bentivcv- 
l'Etat  de  Milan  ,  qu'il  pouroir  vendre  ou  emmener  fes  '^^'^ 
meubles  ,  &  qu'il  ne  feroit  point  inquiété  pour  les  immeu-  «  ^^ 
blés  qu'il  y  pofTédoit  légitimement  :  &  ayant  obtenu  un  °  ^ 
faufconduit  du  Seigneur  de  Chaumont ,  avec  douze  mille 
ducats,  il  fortit  la  nuit  du  2.  Novembre  1506.  avec  fes 
enfans  &  fes  partifans  ,  qui  étoient  au  nombre  de  600.  ca- 
valiers 5  il  laiffa  à  Boulogne  fa  femme  ,  afin  qu'elle  pûc 
vendre  ce  qu'il  y  avoir.  Il  pafTa  par  le  camp  des  François , 
&  fut  conduit  à  Milan  avec  Alexandre  un  de  fes  fils ,  8c 
de  là  au  château  de  Bufcto  ,  dans  le  Parmefan  ,  où  il  fut 
reçu  par  Pallavicini  fon  parent ,  &  où  il  mourut  de  cha- 
grin,  dans  le  mois  de  Février  1508.  âgé  de  foixante-fix 
ans  î  trifte  exemple  de  l'inconftance  de  la  fortune  !  Ce  fut 
lui  qui  fit  faire  le  canal  de  Boulogne  ,  ôc  achever  le  Pa- 
lais de  Bentivoglio  ,  que  Santi  avoit  comencé  ,  en  y  ajou- 
tant une  belle  tour.  Ce  Palais  ,  qui  étoit  un  des  ornemens 
de  la  ville  ,  &  même  de  l'Italie  ,  fut  démoli  par  la  popu- 
lace de  Boulogne ,  lorfque  le  Pape  Jule  IL  y  fit  fon  entrée 
folemnelîe  ,  qui  fut  le  9.  de  Novembre  ,  après  avoir  con- 
iîrmé  aux  habitans  leurs  privilèges.  Le  même  jour  Genhre  , 
femme  de  Jean  Bentivoglio  ,  en  fortit  avec  fes  belles-filles , 
&  fe  retira  à  Ferrarc  ,  où  elle  mourut  de  doijleui.,  fur  la 
nouvelle  que  le  Cardinal  d'Efl  ,  &  Loiiis ,  Comte  de  la 
Mirandole  ,  pour  doner  au  Pape  une  marque  de  leur  ata- 
chement ,  avoient  ataqué  &  dévalifé  fes  fils  fur  le  chemin 
de  leur  retraite. 

Jean  Bentivoglio  laifTa  dix  enfans  légitimes,  &  quatre 
filles  nawrelles ,  que  l'on  peut  voir  dansTa Table  ,  p.  580. 

Antoine-Galf-as  Bentivoglio  ,  fécond  fils  de  Jean  II. 
Seigneur  de  Boulogne  ,  fut  fait  à  l'âge  d'onze  ans  Proto- 
notaire Apoflolique  ,  &  quoiqu'engagé  dans  l'Etat  Ecclé- 
fiaflique  ,  il  comanda  trois  mille  hommes  d'infanterie ,  & 
cent  hommes  d'armes  ,  avec  lefquels  il  acompagna  Céfar 
de  Borgia ,  pour  rétablir  les  Médicis  dans  Florence.  Il  fe 
mit  enfuite  à  voyager  ,  il  alla  à  Saint  Antoine  de  Vienne, 
à  Saint  Jaque  de  Galice  ,  Se  à  Jcrufaicm.  Lorfque  foji 
frère  rentra  dans  Boulogne ,  il  refufa  d'être  fait  Evêque 
de  cette  ville ,  &  le  Pape  Léon  X.  lui  en  fut  bon  gré  ,  8c 
lui  rendit  fes  biens.  F  f  f  f  iij 
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Bentivo-      Son  frère  Alexandre  fut  fait  fort  jeuneChevalier par 
G  L  I  o     le  Duc  de  Calabre  ,  &  s'aquit  de  la  réputation  par  fa  va- 
DE        leur.  Etant  allé  l'an  149a.  à  Milan  ,  il  y  époula  Hippolite 
B  o  u  L  o-  sforce ,  nièce  du  Duc  Jean  Galeas ,  qui  eut  une  dot  de  80. 
^  ^  ^'      mille  ducats.  Ludovic  Sforce  ,  qui  luccéda  peu  après  au 
Duché  ,  le  fit  fon  Lieutenant  Général  ;  les  Florentins  l'a- 
tirerent  depuis  à  leur  fervice  ,  &  il  fut  pour  eux  à  l'entre- 
prife  de  Pile  l'an  i  5 o  i .  avec  200.  hommes  d'armes  ,  &  100. 
chevaux  légers.  Son  frère  Annibal  étant  rentré  dans  Bou- 
logne ,  l'envoya  en  France  pour  remercier  le  Roi ,  de  la 
protedion  qu'il  avoit  donée  à  fa  Maifon. 

Hermès  Bentivoglio  ,  le  dernier  des  fils  de  Jean  II. 
fut  créé  en  1492.  Chevalier  par  le  Duc  de  Calabre.  C'étoit 
un  Seigneur  plein  de  valeur ,  mais  on  lui  reproche  d'avoir 
été  cruel ,  &  ce  reproche  eft  fondé  fur  ce  qu'il  voulut  être 
lui-même  le  miniftre  de  la  mort  de  Marclcotti ,  que  le  Due 
de  Valentinois  avoit  rendu  par  fcs  artifices ,  fufpe(3:  à  Ben- 
tivoglio ,  afin  de  porter  ce  dernier  à  quelque  aâion  ,  qui 
pût  le  rendre  odieux  à  fes  citoyens.  Hermès  après  la  dif- 
grace  de  fa  Maifon  ,  fe  retira  à  Ferrare  ,  8c  fut  tué  dans 
une  rencontre  auprès  de  Vicenze. 

ANNIBAL  IL  fils  aîné  de  Jean  II.  avoit  été  déclaré 
dès  l'âge  de  cinq  ans  ,  fucceffeur  de  fon  père  dans  la  Sei- 
gneurie de  Boulogne  ,  par  une  Bulle  du  Pape  Sixte  IV. 
dont  i'éfet  fut  empêché  par  Jule  IL  qui  ne  relpefta  des  Dé- 
crets de  fon  oncle  ,  que  ceux  qui  croient  favorables  à  fes 
vues.  Annibal  obligé  de  fortir  de  Boulogne  avec  fon  père, 
ie  retira  à  Ferrare  ,  auprès  du  Duc  Alfonfe  ,  dont  il  avoit 
époufé  une  foeur  naturelle  ,  fa  voir  Lucrèce  d'Ejl  ^^\ec  une 
dot  de  dix  mille  ducats.  Lorfque  Jule  II.  qui  étoit  entré 
dans  la  Ligue  de  Cambrai ,  contre  les  Vénitiens ,  fe  fut 
détaché  de  lès  Alliez  ,  qui  étoient  l'Empereur,  le  Roi  de 
France  ,  &  le  Duc  de  Ferrare  ,  &  leur  eut  même  déclaré 
la  guerre  ,  les  Bentivoglio  le  rendirent  avec  800.  chevaux 
&  trois  mille  fantaiïins  dans  le  camp  des  François.  Ils  con- 
jurèrent leur  Général  ,  c'étoit  le  Seigneur  de  Chaumont , 
Maréchal  de  France ,  de  réparer  le  tort  qu'il  leur  avoit  , 
en  aidant  Jule  IL  à  s'emparer  de  Boulogne  ,  &  d'enlever 
au  Pape  un  bienfait  qu'il,  tenoit  uniquement  du  Roi  de 
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France,  &  dont  il  écoitfi  mcconoifTanc.  Ils  lui  propofcrcnt  Bektivo- 
alors  l'entrcprile  la  plus  glorieuie  qui  inmais  ait  immortalilii      «■"  i- 1  o 
un  Général.  Ce  fut  d'aller  enlever,  jufqucs  dans  Boulogne  ,        ^^^ 
le  Pape  qui  s'y  trouvoit  enfermé  avec  une  nombrcufcCour,  ^  '^  "  i-  0^ 
mais  une  foible  garnilbn.  Ils  lui  firent  voir  tant  de  facili-      ^  ^  ^' 
tez  dans  l'exécution  de  ce  dcifcin  ,  qu'il  ic  rendit  à  leur 
emprelfement ,  &  prit  la  route  de  Boulogne.  Il  ne  fut  arête 
dans  fa  marche  ,  que  par  le  château  de  Spilimbert,  où  le 
Pape  avoit  mis  une  garnifon*  de  400,   fantalfins ,  &  par 
Caflel-Franco  ,  qui  ne  tinrent  que  chacun  un  jour  ,  8c  fu- 
rent emportez  par  Annibal  Bcntivoglio.  Le  Maréchal  alla 
de  là  camper  à  Crefpolano  ,  château  éloigné  leulement  de 
trois  ou  quatre  lieues  de  Boulogne  ,  pour  aller  des  le  len- 
demain fe  prélenter  devant  la  place. 

L'aproche  de  l'armée  Françoife  fit  un  grand  rcmucmenc 
dans  les  efprits  des  habitans,  &  jetta  la  conflernation  dans 
la  Cour  du  Pape  ,  compolée  de  gens  qui  n'étoient  point 
acoutumez  aux  périls  de  la  guerre.  Le  Pape  parut  confen- 
tir  à  traiter  avec  Chaum.ont  ,  qui  s'étant  laiffé  intimider 
par  les  menaces  de  l'Ambafl'adeur  d'Angleterre  ,  eut  l'im- 
prudence d'acorder  au  Pape  pour  préliminaire,  un  armiftice 
de  deux  jours.  Jule  profita  de  ce  tems  pour  faire  pafler  en 
Toicane  ce  qu'il  avoit  de  plus  précieux ,  &  pour  envoyer 
Courier  fur  courier ,  afin  de  hâter  la  marche  des  troupes 
Efpagnoles  &  Vénitienes ,  de  forte  que  la  garnifon  de  Bou- 
logne ayant  t^té  renforcée,  le  Pape  reprit  la  première  fiére- 
té,  &  le  Maréchal  ayant  manqué  fon  coup,  pour  s'être 
amufc  à  négocier  quand  il  falloir  fe  batre ,  fe  retira  avec 
confufion  dans  fon  camp  de  Rubiera  ,  dans  le  Mod4nois ,. 
fur  la  fin  d'0£tobre  1510.  Mais  l'année  fuivante  ,  le  Ma- 
réchal de  Trivulce ,  qui  avoit  fuccédé  à  Chaumont ,  s'étant 
avancé  vers  Boulogne  ,  le  Pape ,  qui  ne  s'y  croyoit  pas  en 
fureté  ,  fe  retira  précipitament  le  14.  de  Mai.  Le  Cardinal 
de  Pavie  ,  qu'il  y  lailfa  en  qualité  de  Légat  ,  ne  fut  pas 
le  maître  d'y  faire  entrer  un  renfort  ,  auquel  le  peuple  j]Jf;JçJ^ 
ferma  les  portes ,  &  ce  fut  le  fignal  ou  l'ocafion  du  tumulte,  irti.  i,  i. 
»  Les  amis  des  Bentivoglio  en  profitèrent  pour  lever  l'é- 
"  tendart  de  ces  Seigneurs,  &  pour  exciter  le  peuple  à  faire 
»  des  aclamations  en  leur  faveur.  Beaucoup  de  monde  fe  . 
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Bentivo-"  joigiiic  aux  amis   des  Bentivoglio.  Bientôt  on  entendit 

G  L  I  o     "  crier  dans  toutes  les  rues  ,  vive  les  Bentivoglio ,  vive  les  Fran- 

0  E       »  çois.  Le  Cardinal  de  Pavie  voyant  la  partie  perdue ,  fc 

B  o  u  L  0-  „  fauva  du  côté  d'Imola.  Les  foldats  de  la  garnifon  laute- 
Q  KE.     „  j.£f^j-  par  cleflus  les  murailles  de  la  ville ,  pour  fe  retirer 
»  chez  eux.  Un  petit  nombre  d'entre  eux  eut  le  courage 
*•  de  s'enfermer  dans  la  citadelle. 

»  Dès  que  le  Légat  fut  parti ,  le  Sénat  fe  déclara  pour  les 
«  Bentivoglio.  Ces  Seigneurs  ,  fur  les  premières  nouvelles , 
•'  s'y  rendirent  bientôt  du  camp  des  François  ,  &  ils  furent 
»»  reçus  le  2 1 .  de  Mai  dans  Boulogne ,  comme  des  Souve- 
♦»  rains ,  paifibles  dans  leur  capitale  tranquille.  La  nouvelle 
"  de  leur  entrée  dans  Boulogne  ,  diflipa  l'armée  du  Pape  & 
•'  des  Vénitiens  ,  dont  tout  le  bagage  &  l'artillerie  furent 
"  abandonez. 

»  La  citadelle  que  Jule  II.  avoit  fait  bâtir  à  Boulogne  , 
•»  ne  tint  pastongtems ,  elle  fe  rendit ,  &  d'abord  "W^itturfl:, 
»  ComifTaire  de  Maximilien  en  Italie ,  demanda  qu'elle  fût 
•'  dépofée  entre  fes  mains  ,  comme  un  fief  qu'il  prétendoit 
»'  Impérial  :  mais  les  Boulonois  prirent  le  parti  de  la  rafer 
"  fur  le  champ  ,  &  cette  réfolution  fut  auffitôt  exécutée 
»^  qu'elle  fut  prife.  Le  peuple  ,  qui  voyoit  jetter  les  fonde- 
"  mens  de  fa  liberté ,  en  renverfant  la  citadelle  ,  travailloit 
»  avec  tant  d'ardeur  à  la  démolir ,  qu'au  bout  de  deux  jours 
•»  on  demandoit  fur  le  terrain  même  ,  oii  elle  avoit  été  pla- 
»■■  cée  ,  en  quel  lieu  elle  étoit  bâtie. 

»  Il  n'ariva  dans  Boulogne  aucun  des  défordres  dont  fes 
t>  habitans  avoient  été  menacez  ,  en  cas  que  les  Bentivo- 
"  gly?  y  rentraffent  en  pofleflion  de  leur  autorité.  Leur 
"  parti  &  le  parti  opofé  s'embrafferent  ,  &  ils  fe  promi- 
»  rent  de  vivre  enfemble  à  l'avenir  en  bons  compatriotes. 
"  Tout  le  malheur  tomba  fur  une  flatuë  de  Jule  IL  II  l'a- 
»  voit  fait  dreffer  à  fon  honeur  dans  la  plus  grande  place 
♦'  de  la  ville ,  quand  il  en  eut  chaffé  les  Bentivoglio.  Le 
»  peuple  l'âbatit ,  &  la  mit  en  pièces.  * 


*  Il  avoit  pour  cette  ftatuë  une  vieille 
avetCon  conçue  par  un  motif  qui  étoit 
bien  à  fa  portée.  La  phifionomie  &  l'air 
de  Jule  n.  écoient  conformes  à  fojî  ef- 


prit  &  à  fes  fentimens.  L'un  &  l'autre 
étoient  fiers  jufqu  à  paroître  féroces.  Sa 
ftatue  le  reprélentoit  debout  ,  dans  une 
accitude  de  ^Idat ,  élevant  néanmoins  la 

Jule 
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Jule  IL  qui  avoir  fore  à  cœur  la  perte  de  Boulogne ,  en-  Bentivo^ 
gagea  les  El'pagnols  &  les  Vénitiens  à  le  mettre  de  bonne  g  i  i  o 
heure  en  campagne  ,  pour  reprendre  cette  ville  ,  &  dès  le  d  s 
i6.  Janvier  151 1.  (vieux  ftile)  l'Armée  Papale  comandée  Bou  lor 
par  le  Cardinal  Jule  de  Médicis ,  &  celle  des  Efpagnols ,  <*  ^  *• 
qui  a  voit  pour  Général  Raimond  de  Cardonc  ,  Viceroi 
de  Naples ,  vinrent  camper  fous  les  murailles  de  Boulo- 
gne ,  où  étoit  Odet  de  Foix  ,  Seigneur  de  Lautrec  ,  avec 
les  Bentivoglio.  Pierre  Navare  fit  par  le  moyen  d'une  mine , 
une  large  brèche  à  la  muraille  ;  cependant  le  Duc  de  Ne- 
mours étant  entré  dans  la  ville  avec  fon  armée  ,  les  aflié- 
geans  en  levèrent  le  fiége  avec  précipitation ,  dix-neuf  jours 
après  qu'il  eut  été  formé  ,  &  Boulogne  fut  ainfi  fauvée  pour 
les  Bentivoglio.  Mais  ils  ne  la  conlcrverent  pas  longtems. 
La  viîloire  que  les  François  remportèrent  à  Ravenne  le  j  i. 
Avril  fuivaat ,  caula  tant  dejaloufic  à  l'Empereur  8c  au  Roi 
d'Angleterre ,  que  ces  deux  Princes  déclarèrent  la  guerre  à 
Louis  XII.  qui  pour  défendre  fes  propres  Etats ,  fut  obligé 
de  rapeller  les  troupes  qu'il  avoir,  &  Boulogne,  qu'ils  aban- 
donerent ,  reçut  le  Duc  d'Urbin  ,  des  qu'il  le  préfenta  avec 
les  troupes  du  Pape.  Les  taxes  qui  furent  impofées  aux  ha- 
bitans ,  les  firent  fufîfament  repentir  du  paffé ,  mais  l'avenir 
étoit  encore  bien  plus  à  craindre  pour  eux.  Le  defTein  de 
Jule  II.  étoit  de  traiter  leur  ville,  ainfi  que  l'Empereur  Fré- 
déric Barberouffe  traita  Milan  ,  c'efl-à-dire  ,  de  n'y  point 
lailler  pierre  fur  pierre  ,  &  d'en  transférer ,  comme  dit  Gui- 
chardin  ,  (  Liv.  i  o.  )  les  habitans  àCento ,  dcflein  que  Jule 
auroit  exécuté,  s'il  ne  fût  pas  mort  fitôt. 

Les  Bentivoglio  obligez  de  fortir  de  Boulogne ,  fe  reti- 
rèrent à  Ferrare  ,  où  Annibal  mourut  fur  la  fin  de  l'année 
1532.  ayant  teflé  le  2j.  Novembre.  Il  eut  àQ  Lucrèce  d'EJi 


33  main  droite  au  Ciel  comme  pour  doner 
n  la  bénédiftion.  Le  Sculpteur  de  cette 
«  Statue  avoit  été  le  célèbre  Michel  Ange  , 
M  &  ]par  le  caraftere  du  Héros  ,  &  par  le 
«  goût  de  l'Ouvrier  ,  on  conçoit  aifément 
«  qu'elle  imprimoit  plus  de  terreur  qu'elle 
n  n'infpiroit  de  dévotion.  AufTi  fut-elle 
«  d'abord  un  fujet  de  Icandalc  pour  le  peu- 
«  pie  de  Boulogne ,  qui  demsnda  piufieurs 


«  fois  fi  c'ctoit  pour  la  bénir  ,  ou  pour 
«  la  maudire  que  cette  terrible  Statue  le- 
»  voit  le  bras.  Ou  pour  l'un  ou  pour  l'au- 
»  tre  ,  répondit  le  Pape  informé  de  ces 
>■>  murmures  ,  fuivunt  ^tie  la  Boulontit 
mériteront  far  leur  conduite  d'itre  re'comr 
penfez  ou  d'être  punis.  Hift.  de  la  Ligus 
de  Cambrai. 

Gggg 
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Bbntivo-  plufieurs  enfans  ,  entr'autres  Constant  &  Hercule.  Ce 
G  1 1  o     dernier  fe  rendit  recomandable  par  fon  favoir  &  par  fon 
^  ^        goût  pour  la  poëfie  ,  dans  laquelle  il  excella.  On  a  de  lui 
■  o  u  i  o-  plufieurs  Comédies  en  Italien  qui  font  fort  eftimces  des  Sa- 
®  *'*•     vans ,  comme  le  dit  Sanfovin.   Il  mourut  l'an  1 572.  à  Ve- 
nife  ,  où  il  fe  plaifoit  beaucoup  ,  &  où  il  étoit  fort  confi- 
déré ,  tant  pour  fa  naiffance  qu'à  caufe  de  fa  qualité  de  No- 
ble Vénitien ,  que  le  Sénat  avoit  donée  à  fon  ayeul  Jean  II. 
pour  lui  &  pour  tous  fes  décendans  légitimes ,  lorfqu'au  re- 
tour de  Padouë ,  où  il  étoit  allé  acomplir  un  vœu  ,  il  pafFa 
par  Venife. 

C  o  N  s  T  A  N  T,  fils  aîné  d' Annibal,  avoit  été  promis  avec 
une  fille  du  Duc  de  Valentinois  5  mais  ce  mariage  ne  s  étant 
pas  acompli  ,  il  époufa  Hélène  Rangoni ,  avec  laquelle  il 
continua  la  poflérité  de  fa  Maifon. 

Jean  &  Corneille  Bentivoglio  ,  deux  de  fes  fils  , 
aquirent  de  la  réputation  dans  les  armes.   Le  premier  fut 
tué  le  2.  Août  I  y  54.  à  la  bataille  de  Marciano  ,  que  les 
François ,  commandez  par  Pierre  Strozzi ,  perdirent  en 
Tofcane  contre  le  Marquis  de  Marignan.    Son  frère  qui 
eomandoit  pour  le  fervice  de  la  France  un  corps  de  trois^ 
mille  fantafïlns ,  fut  fait  Lieutenant  Général  en  Tofcane 
par  le  Roi  Henri  IL  &  l'an  1560.  il  fut  créé  Chevalier  de 
rOrdre  de  Saint  Michel  par  le  Roi  François  1 1.  »  L'ho- 
*'  neur  qu'on  lui  faifoit ,  dit  M.  de  Thou,  ne  pouvoit  que  dé- 
Tu. .  t        "  plaire  aux  Princes  de  la  Maifon  de  Bourbon  :  car  on  difoit 
»  que  c  etoit  lui  qui  avoit  tue  a  la  Kochcguyon  ,  par  ordre 
»  du  Duc  de  Guife  &  du  Maréchal  de  Saint  André ,  Fran- 
»  çois  de  Bourbon  Comte  d'Enguien ,  en  faifant  tomber  un 
»  cofre  fur  lui  ;  au  moins  les  énemis  des  Guifes  le  publioient 
55  ainfi.   Mais  il  s'en  étoit  jaftifié  auprès  du  Roi  de  Navare 
»  frère  du  Prince  d'Enguien ,  alléguant  que  ce  malheur  étoit 
«  arivé  fans  deflein ,  &  par  le  peu  de  précaution  de  quelques 
95  jeunes  gens  qui  badinoient. 

L'an  I  564.  le  Pape  Pie  I V.  fît  citer  à  Boulogne  Cor- 
neille Bentivoglio  &  fes  frères,  parce  qu'on  difoit  qu'étant 
dans  cette  Ville  il  y  avoit  dix-huit  ans  ,  &  ayant  quelques 
inimitiez  particulières  avec  Lippo  Ghifolieri ,  ils  avoient 
fait  iauter  fa  maifon  avec  de  la  poudre ,  &  que  Lippo  y 


TMe  II.  BENTIVOGLIO.  60}         Dégrex. 

Marquis  de    G  U  A  L  T I  E  R I, 

CONSTANT  Benrivoglio ,  fils  aîné  d'Annibal  II.  &  de  Lucrèce  d'EsT  ,  (îp.  UéUne  Ranconi  , 

qui  lui  furvccut ,  &  tefta  le  i.  Juillet  1J46.  elle  étoit  fille  du  Comie  Cui  Rangoni.  9 


Antoine 

Gu  t 

JïAN  ,  tué 

A  NTOINH 

CORNEILLE-  Bcntivoglio , 

Cencvre  , 

^nnc  , 

t 

•]■  en 

en  ifj4. 

G  A  L  E  A  s  , 

Marquis  de  Caflcl  , 

ép. 

r.-^^- 

en  bas 

Iî<îp. 

âge  de  10. 

ép.  Lucrèce , 

Seigneur  de  Alalliano  , 

Gabriano 

Octavccn 

âge. 

ep. 

ans  , 

de  MoNTi  , 

cefta  le  19.  Juillet  158*.  ép. 

NovATi. 

SlMONBrlA. 

Léonore 

dans 

donc  crois 

1",  Béitirix  d'EsT  de  S*int 

Pio. 

la  guerre 
de  Sienne. 

enfans 

morts 

en  bas  âge. 

Martin.   i°.  Ifahelle 

BïNDiDio  ,  fille  de  Nicolas , 

Noble  I-crrarois ,  le  premier 

Juillet  IÎ73. 

1  Constant 

& 

Oétavc , 

en  bas  âge. 


Anni- 

BAL  , 

t 

à  l'âge 

de  11. 

ans. 


HIPOLITE 

Bentivoglio, 

Marquis  de 

Cualtieri , 

ép.  ViSloire 

CiBO,    fille 

naturelle 

d'Alberic. 


1  Annibal 

& 

Jean. 


Gui  Bcn- 
civoglio , 

Nonce 
en  France, 
t  à  Rome 
Cardinal  f 
lei/.Sept. 

1644. 


EN  TIU  S 
Bentivoglio  , 
^larquis  de 

CHallieri , 
1610.  aprc» 

la  mort 
de  fon  frère 

ép.  NN. 


Ale- 

XAN- 


Margue- 
rite j 

Altonfe 
T  u  R  c  I  ; 

Comce 
à'Amane, 
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II 


Julie  Bcncivoglio  , 
femme  du  Comte  Céfar 
Fsrpoii.        - 


CORNEILLE 
Bentivoglio  , 

Marquis 
de  Cualtieri  f 

Seig.  de  Magliatio. 


Louis    Bentivoglio  ,    Abé      1 2 

Comendacaire  de  Saint 

Valeri  &  de  Nant ,  t  le  i. 

Mai  i5p4.  âgé  de  8p.  ans. 


LOUIS   Bentivoglio  d'Aragon  ,  dit  le  Marquis 

Bentivoglio  ,    auquel  le  Roi  d'Efpagne 

acorda  au  mois  d'Oftobre   1730.  pour  lui  &  fes 

fuccefleurs  ,  les  honcurs  &  traitemens 

des  Ctasds  d'Efpagne ,  acordez  auparavant 

à  fon  fils  aîné. 


CoRNEiiiE  Bencivoglio  d'Aragon  ,  né  à 

Ferrare  le  17.  Mai  1668.  Nonce  en  France 
l'an   171 1.   créé  Cardinal  le  27.  Novembre 

1719.  fous  le  ticre  de  S atnt  Jérôme 

des  Efclavons ,  Légac  de  la  Romagne  ,  1 1^  3 1. 

Dec.  1731.  âgé  de  6^.  a.  9.  m.  &  j.  j. 


M 


HIPOLITE  Bentivoglio  d'Aragon , 
Noble  Vénitien  ,  Patrice  de  Ferrare  , 

Grand  à'Efpagne  ,  ■\  à  Mantoué'  au  mois 
de  Novembre  1719.  à  l'âge  de  3J.  ans  , 

Ij-  Marie-Anne  Gonzacue  ,  Princefle 
du  Saint  Empire. 


GUI   Bentivoglio  d'Aragon  , 
ci-devant  Camerier  d'honeui 

du  Pape  ,   Prélat  Domeftique  , 
le  6.  Juin  1715.  Référendaire 

des  deux  Signatures  ,  a  quité 
l'habit  Eclefiaftique ,  depuis 
la  mort  de  Ion  neveu. 


U.  Bentivoglio  , 
femme  de  N. 

Albercati, 

Sénateur 

de  Boulogne, 


14 


Vne  fille  née  en  ijij. 


Philipe  ,  né  pofthume  le  i8.  Février  I730, 
t  le  12..  octobre  1730. 


Gggg  ij 
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Bektivo- étoit  péri.   Bentivoglio  répondit  à  la' citation  ,  qu'ayant 
G  X  I  o    l'honeur  d'être  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi  Très-Chrétien,, 
^^       il  ne  pouvoir  comparoître  que  devant  Sa  Majefté. 
B  o  u  r  o-      Corneille  alla  fervir  en  Hongrie  contre  les  Turcs ,  &  à 
^  ^  ^*     fon  retour  paffant  par  Vienne  ,  l'an  1 567.  l'Empereur  Ma- 
ximilien  II.  lui  confirma  les  privilèges  acordez  à  fon  bi- 
fayeul ,  Jean  Bentivoglio  ,  par  l'Empereur  Maximilien  L  & 
î'inveftit  du  château  de  Gualtieri  entre  Reggio  &  Brefce^qui 
fut  érigé  en  Marquifat  pour  lui  &  fes  décendans  l'an  1 5:75;. 
par  Aifonfe  Duc  de  Ferrare,  dont  il  étoit  Généraliflîme. 
La  Pvépublique  de  Sienne  lui  avoir  fait  préfent ,  lorfqu'il  y 
commandoit  pour  la  défenfe  de  cette  Ville  ,  de  Caftel-Ottie- 
ri,  de  Montorio  &  àeMagliam.    Le  Grand  Duc,  Côme  L 
lui  confirma  ce  don  l'an  1 569.  Dans  les  Etats  des  Maifons 
des  Rois  Henri  1 1.  &  François  II.  il  eft  employé  en  qua- 
lité de  Gentilhomme  de  la  Chambre  à    1200.  livres  de  ga- 
ges.   Son  frère  ,  Gui  Bentivoglio  ,  efl  aufli  employé ,  avec 
mêmes  apointemens ,  comme  Gentilhomme  de  la  Cham- 
bre du  Roi  François  1 1. 

Parmi  les  enfans  qu'il  laiffa  ,  G  u  i  Bentivoglio  fe  rendit 
rlluftre  par  ïes  grandes  qualitez.  Ayant  pris  le  parti  de 
î'Eglife ,  il  fixa  fon  féjour  à  B.om.e  ,  où  il  s'aquit  une  eftime- 
ainiverfelle  par  fa  fage  conduite.  Il  fut  envoyé  Nonce  en> 
Flandre ,  puis  à  la  Cour  de  France ,  &  s^aquita  fi  bien  de 
ces  emplois  ,  que  le  Pape  Paul  V.  le  noma  Cardinal  le 
**r  a8.  Janvier  1621.  Le  Roi  LoiiisXIII.   le  chargea  de- 

puis de  la  Proteâion  de  France  à  la  Cour  de  Rome  ,  &  le 
gratifia  de  l'Evêché  de  Riez  &  de  l'Abbaye  de  Saint  Va- 
leri ,  lefquels  Bénéfices  il  réfigna.  Ce  Prélat  mourut  le  7.  de 
Septembre  1 644.  âgé  die  foixante-cinq  ans  ,  dans  le  tems 
que  l'on  avoir  tout  lieu  d'efpérer  que  fon  mérite  alloit  être 
récompenfé  par  fon  élévation  fur  la  Chaire  de  Saint  Pierre  , 
vacante  par  la  mort  d'Urbain  VIII.  Il  a  laiffé  des  Ou- 
vrages qui  rendront  fon  nom  vénérable  à  là  poftérité ,  les 
plus  importans  font ,  l'Hiftoire  des  Guerres  civiles  de  Flan- 
dre ,  une  Relation  de  Flandre ,  des  Lettres  &  des  Mé- 
moires. Il  avoit  entre  autres  frères  Hippolite  Benti- 
■voglio  ,  Marquis  de  Gualtieri ,  &  Entio  ,  Seigneur  d'An» 
tignate,.  Après  la  mort  d'Alfonfe,  Duc  de  Ferrare  ,|ils  pri— 
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rcntle  parti  de  Ccfar  d'Eft ,  lequel  prcccndoit  lui  fuccéder»  Ur.NTLvo- 
&  Hippolite  fc  mit  à  la  tête  des  troupes  de  Céfar ,  ce  qui  «  x  i  o 
irrita  extrêmement  le  Cardinal  Aldobrandini ,  neveu  du  ,^  "^ 
Pape  Clément  VIII.  Gui  leur  frère  le  rendit  auprès  du  ^  ^  e  °" 
Cardinal  ;  il  vitnt  heurculemcnt  à  bout  de  calmer  fa  colère. 
Hippolite  mourut  fans  poflérité  mafculine  ,  &  Gui  renon- 
ça à  fa  fucceffion  en  faveur  d' E  n  t  i  o  fon  cadet ,  qui  fut 
invefli  du  Marquifat  deGualtieri  le  4.  Janvier  1620.  Se  de 
Magliano  le  2^.  Juillet  1621.  Entio  fut  nome  en  idjj. 
Chevalier  de  l'Ordre  du  Saint  Efprit.  Il  fut  pcre  de  C  o  R- 
îi  E I L  t  E  ,  Marquis  de  Bentivoglio  ,  &  de  J  e  a  n  Henti- 
voglio  ,  Abd  Comendataire  de  Saint  Valeri  &  de  Nant , 
mort  le  x.  de  Mai  1694.  âge  de  89.  ans.  Il  ctoit  oncle  de 
Louis  Bentivoglio  d'Aragon  ,  qui  efl  le  Chef  de  fa  Mai- 
Ibn  ,  &  de  Corneille  Bentivoglio  d'Aragon  ,  qui  fut 
envoyé ,  l'an  17 1 1 .  Nonce  en  France  ,  &  nomé  le  1 6.  Mars 
1712.  Archevêque  de  Cartage.  Il  retourna  en  1719.  à 
Rome  ,  8c  fut  créé  Cardinal  le  27.  Novembre  1715).  fous  le 
titre  de  Saint  Jérôme  des  Efclavons ,  par  le  Pape  Clé- 
ment XI.  qui  le  fit  Légat  de  la  Romagne  au  mois  de 
Mars  1720.  &  ayant  été  confirmé  dans  cette  Légation  par 
Innocent  X  1 1 1.  il  l'exerça  jufqu'au  mois  de  Juillet  1726. 
que  le  Roi  d'Efpagne  le  chargea  du  foin  de  fes  afaires 
auprès  du  Sainr Siège.  Il  mourut  îéj  31.  Décembre  i73x. 
âgé  de  64.  ans  9.  mois  Se  j.  jou» ,  étant  né  à  Ferrare  le 
27.  Mars  1668. 

Le  Marquis  de  Bentivoglio  fon  frère  eut  le  chagrin  de 
perdre  au  mois  de  Novembre  1729  Hippolite  Benti- 
voglio fon  fils  aîné ,  que  Sa  Majefté  Catholique  avoit  fait 
Grand  d'Efpagne  ,  &  qui  n'a  laiffé  qu'une  fille  de  Marte- 
Anne  de  Gonz,ague  fon  époufe.  Le  Roi  d'Efpagne  a  acor- 
dé  au  père  les  mêmes  honeurs  qu'au  fils.  Il  relie  au  Mar- 
quis Bentivoglio  pour  apui  de  fa  Maifon,  Gui  Bentivo- 
glio d'Aragon  qui ,  étant  deftiné  à  l'état  Ecléfiaflique , 
avoit  été  fait  Camerier  d'honeur  du  Pape  ,  Prélat  do- 
meflique ,  le  6.  Juin  1729.  &  Référendaire  des  deux  Signa- 
tures. Il  a  quité  depuis  cet  état ,  &  a  été  inftitué  héritier 
du  Cardinal  fon  oncle. 

Il  y  a  eu  encore  deux  branches  de  cette  Maifon,  établies,. 

Ggggiij 


6o6      GENEALOGIES    HISTORIQUES 

B  B  N  T  I-  l'une  4  Saffoferrato  ,  &  l'autre  à  Uggubio.    De  celle  -  cî 

voGLio.        j  poffédoit  laRocca,  la  Carpane  &   Santo  Agnolo , 

Sanfoviao.  etoit    le    Comte  Cefar    Bentivoglio  ,  qui  s'aquit  beaucoup 

de  réputation  dans  les  guerres  d'Italie  du  X  V I.  fiécle.  Il 

étoit  Lieutenant  Général  de  Sforce  Pallavicin  Capitaine 

Général  des  Armées  Vénitiénes ,  dont  il  étoit  neveu  par 

fa  femme.    Céfar  qui  mourut  vers  l'an  1580.  avoir  trois 

frères  ,  favoir  le  Comte  Frédéric  ,  qui  fut  tué  dans  la  guerre 

de  Sienne ,  OSiavien^  &  Jérôme  ,  Evêque  de  Montefiafcone  , 

qui  vivoit  encore  en  1 5  8  z . 
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CHAPITRE    XXVIIL 


Des  Familks  Papales  depuis  environ  150.  ans. 

LE  nom  de  Pape  *  fe  donoit  autrefois  à  tous  les  Eve- 
ques  indiféramcnt.  Vers  la  lin  du  XI.  fiéclc  ,  Gré- 
goire VIT.  à  la  tête  d'un  Concile  tenu  à  Rome  ,  l'atribua 
au  feul  Evêque  de  Rome  ,  Chef  vifible  cie  l'Egliie ,  & 
voulut  qu'il  devînt  le  titre  diftin£lif  du  Souverain  **  Pon- 
tife. Ce  n'efl  pas  tant  le  Décret  de  Grégoire  VII.  que  l'u- 
fage  ,  qui  a  détermine  à  ne  doncr  en  Occident ,  le  nom  de 
Pape ,  qu'au  feul  Evêque  de  Rome. 

S.  Pierre  choifi  &  établi  par  J.  C  même  ,  le  premier  en- 
tre les  Apôtres ,  étant  venu  établir  fon  Siège  à  Rome  ,  cette 
ville  qui  étoit  la  Capitale  de  l'Empire  Romain,  eft  devenue 
laMétropole  de  la  Chrétienté.  Ses  fuceffeursEvêques  de  Ro- 
me parviénent  à  cette  dignité  par  voye  d'éledion.  Dans  les 
premiers  tems  de  l'Eglife ,  le  Clergé  &  le  peuple  conjointe- 
ment ,  &  quelquefois  le  Clergé  feul ,  du  confentement  du 
peuple  ,  faifoient  librement  cette  éledion  à  la  pluralité  des 
voix.  Les  Empereurs  en  certains  tems ,  ou  ceux  qui  avoient 
la  fouveraineté  de  l'Italie,  fe  rendirent  maîtres  de  l'éledion 
du  Pontife  Romain  ?  &  lorfqu'ils  remirent  l'Eglife  dans  fon 
premier  droit ,  ils  retinrent  quelque  autorité  dans  l'éledlion 


*  Pape  ou  P(i/>/»j  fignifie  Fere.  Les 
Grecs  donent  ce  nom  a  leurs  Prêtres ,  & 
quelquefois  à  leurs  Patriarches  &  Evê- 
aues  ;  &  celui  de  rrutopapas  au  premier 
d'entre  les  Prêtres.  Le  Prélat  de  î'Ifle  de 
Corfou  prend  le  titre  de  Protopapas ,  Se 
il  y  a  encore  aujourd'hui  dans  l'Eglife  de 
Medîne  en  Sicile  ,  un  titre  de  dignité  fous 
le  nom  de  Protopapas  ,  ce  qui  vient  de 
ce  que  ces  deux  Iflcs  ont  été  une  dépen- 
dance de  l'Empire  des  Grecs.  Janus  à 
Cofta  raporte  que  les  Indiens  du  Pérou 
iioment  leur  Grand  Prêtre  Papas. 

•*  Par  le  terme  de  Souverain  Pontife  , 
il  ne  faut  pas  entendre  que  le  Pape  ait 
dans  l'Eglife  une  autoiicé  fouveiainc  fem- 


blable  à  celle  que  les  Rois  &  les  Prince» 
de  la  terre  exercent  fur  leurs  Sujets , 
dont  ils  font  les  Lcgiflateurs  légitimes. 
Le  Gouvernement  de  l'Eglife  n'cft  point 
du  tout  monarchique  ,  &  le  pouvoir  lé- 
giflatif  ne  réfide  point  dans  la  feule  per- 
lone  du  Pape.  Il  a  droit ,  comme  premier 
des  Evêques.de  veiller  fur  teutes  les  Egli- 
fes  particulières  ,  de  maintenir  la  foi ,  & 
de  faire  obfcrver  les  Canons.  Soumis  lui- 
même  aux  Conciles  Généraux,  comme  le 
foutiénenc  tous  les  Théologiens  Catholi- 
ques ,  excepté  les  Ultramontains  ,  il  ne 
peut  cafler  &  annuller  leurs  Décrets  Se 
leurs  Loix  ,  quoiqu'il  en  puilTe  diipenfci^ 
en  cenains  us> 
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des  Papes ,  qu'on  ne  confacroit  qu'avec  le  confenrement  & 
l'aprobation  du  Prince.  Les  Papes  furent  dans  la  fuite  s'À- 
franchir  de  cette  fervitude ,  &  tâchèrent  à  leur  tour  de  fe 
rendre  maîtres  de  l'éledion  des  Empereurs.  Ceux-ci  avoient 
établi  l'ufage  de  fe  faire  couroner  par  le  Pape ,  comme  Eve- 
que  de  la  capitale  de  l'Empire  Romain  j  ufage  que  l'on  pré- 
tendit à  Rome  convertir  en  droit  ataché  à  la  Papauté  :  ci^ 
qui  caufa  de  longues  &  fâcheufes  divifions  entre  les  Empe- 
reurs &  les  Papes. 

Aujourd'hui  les  Cardinaux  feuls  ont  voix  aftive  &  paf- 
five  pour  l'éledion  du  Pape.  Après  le  Schifme  d'Anaclet  II. 
&  de  Victor  IV.  tous  les  Cardinaux  réiinis  fous  l'obéiflance 
d'inocentll.  &  fortifiez  des  principaux  membres  du  Clergé 
de  Rome ,  aquirent  tant  d'autorité ,  qu'après  fa  mort  ils  fi- 
rent feuls  l'éledion  du  Pape  Celeftin  II.  en  1143.  Depuis 
ce  tems-là  ils  fe  font  toujours  maintenus  dans  la  pcfTerfioni 
de  ce  droit ,  le  Sénat ,  le  peuple  &  le  refle  du  Clergé  ayant 
enfin  çelfé  d'y  prendre  aucune  part.  Dès  l'an  769.  le 
Concile  de  Rome  tenu  fous  le  Pape  Etiene  IV.  avoit  or- 
doné  qu'aucun  ne  pouroit  être  élu  Pape  qu'il  ne  fût  Diacre 
ou  Prêtre  Cardinal. 

Les  Cardinaux  n'étoient  dans  leur  première  înftitution 
que  les  principaux  Curez  de  Rome.  Non  feulement  l'E- 
vêque  de  Rome  ,  mais  encore  chaque  Evêque  a  eu  anciene- 
ment  fes  Cardinaux ,  qui  étoient  les  Curez  de  la  ville  capi- 
tale du  Diocefe  :  nous  en  avons  un  témoignage  dans  l'an- 
cien Cartulaire  de  Paris  ,  qui  en  parle  ainfi.  »  Ifiijunt  Pref- 
Traité MS.  de  "  h^^''^  1^^  vocantur  Cardinales  ,  ^ui  debent  imerejj'e  perjè  vel 
la  Pairie ,  de  »  pcr  altos  ,  dum  Efifcofus  ccUhrat  in  Ecclefiâ  Parijîienfi,  infeflis 
la.  BiM.  du  Roi  „  Jsfativitatis  Domini ,  Pafch^ ,  ^  J^'umftionis ,  Presbyter  S.Pauli 
ioureur:       '  "  Parifienfis  ,  S.  Joannis  inGrxvia  ,  Prior  B,  Marine  de  Campis  , 
»  vel  aliquis  pro  ipjo  Presbyter  S.  Jacobi  Parifienfis ,  Presbyter 
V  s.  Severini  Parifienfis  y  Presbyter  S.  BenediSH  Parifienfis,  PreS' 
»  byter  de  Charonnâ  ,  Abbas  S.  Victor is.  C'ell  pour  cette  rai- 
»5  fon  qu'il  n'y  a  que  les  Cardinaux  Prêtres ,  &  capables  de 
»  fondions  Curiales ,  qui  foient  admis  aux  Titres  d'Eglife , 
•'  lefquels  fupofant  la  néceffité  de  réfidence  aftuelle ,  intro- 
«»  duifirent  l'ufage  de  la  vacance  des  autres  Bénéfices  fem- 
»'  blablement  fujets  à  réfidence ,  que  poffédoient  ceux  qu'on  ' 
i.  .élevoit 
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*  élcvoit  au  Cardinalat.  On  pouroit  encore  ajouter  pour 
»'  preuve  le  Cardinalat  concédé  par  le  Pape  à  l'Abc  de  Ven- 
"  dôme  pour  lui  &  fcs  Succeffeurs  Abez  ,  en  vertu  duquel 
»»  Alexandre  II.  leur  aflîgna  l'an  io6a.  l'Eglife  de  S.  Piit- 
»  que ,  pour  y  faire  les  fondions  curiales  en  qualité  de 
»  Cardinaux  nez  de  l'Eglife  Romaine  ,  laquelle  en  ce  fait 
"  efl  diflinguée  du  S.  Siège  ;  car  les  Cardinaux  ne  fe  di- 
»'  fcnt  pas  Cardinaux  du  S.  Siège  ,  mais  de  l'Eglife  Ro- 
«  maine,  qui  efl  l'Eglife  Epifcopale  de  Rome,  comme  ils 
»  fe  difent  Légats  du  S.  Siège,  quand  ils  font  envoyez  du 
«  Pape ,  comme  Pape.  Tout  l'avantage  qu'ont  les  Cardinaux 
»  à  Rome  leur  vient  de  cette  fontlion  de  Curez,  laquelle,  en 
«  qualité  de  Clergé  de  Rome,  les  rendit  Confeillers  du  Pa- 
"  pe ,  comme  Evcque  ;  &  c'eit  fous  ce  nom  même  de  Clergé, 
"  qu'ils  avoient  droit  de  fufrage ,  pour  fon  élection ,  comme 
»  leur  Evcque. 

Inocent  IV.  donaaux  Cardinaux  ,dont  le  nombre  acte 
fixé  à  foixante-dix  par  Sixte  V.  le  Chapeau  rouge  dans  le 
Concile  de  Lyon  célébré  en  1245.  Paul  II.  leur  dona  en 
1464.  l'Habit  rouge.  Grégoire  XIV.  dona  aufTi  le  Bonec 
rouge  aux  Cardinaux  Réguliers ,  qui  ne  portoientalors  que 
le  Chapeau.  Urbain  VIII.  leur  acorda  l'an  1650.  le  titre 
à! Eminenùjfime ,  au  lieu  de  celui  à' IllufiriJ]ifw: ,  qu'on  leur  do- 
noit  auparavant.  Le  titre  à'Eminence  n'eft:  pas  nouveau  ,  il 
a  été  doné  plufieurs  fois  par  S.  Grégoire  le  Grand  à  des 
Evêques  d'Italie.  Mais  on  ne  s'en  fervoit  plus ,  lorfquIJr- 
bain  VIII.  le  fit  revivre.  Le  Pape  écrivant  aux  Cardinaux 
les  traite  de  VofiraSignoria  ■>  l'Empereur  de  Reverendi(Jima  Pa- 
ternitas  ;  le  Roi  de  France  les  apelle  Confins ,  &  au  lieu  de 
titre  d'honeur,  leur  ait  Vous  =,  les  Rois  de  Portugal  &  de 
Pologne ,  &  la  République  de  Venife  leur  donent  le  titre 
de  Seigneurie  Illtijlyifjime. 

Le  Pape  n'eft  pas  feulement  Souverain  Pontife  &  Chef 
vifible  de  l'Eglife ,  mais  il  eft  encore  devenu  par  fucceffion 
de  tems  Prince  temporel  ,  exerçant  un  pouvoir  fouverain 
fur  plufieurs  Provinces  apartenantes  à  l'Eglife  Romaine  , 
foit  par  la  libéralité  de  nos  Rois ,  foit  par  la  prefcription  ; 
&  en  ces  deux  qualitez  il  a  en  fa  difpofition  deux  tréfors  , 
l'un  de  grâces  fpirituelles ,  l'autre  de  grâces  temporelles. 

Hhhh 
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Le  premier  efl:  toujours  ouvert  par  fa  pieufe  libéralité  à  touj 
les  Fidèles. Le  fécond,  comme  moins  abondant,efl  difpenfé 
avec  plus  d'œconomie ,  &  doit  naturellement  être  réfervé 
pour  les  befoins  preffans  de  l'Eglife  ,  &  pour  ceux  de  la  fa- 
mille du  Saint  Père.  Il  ne  feroit  pas  jufte  que  dans  la  diflri- 
bution  des  grâces  les  parens  fuffent  oubliez.  AufTi  trouve- 
t-on  peu  de  Papes  dans  les  derniers  fiécles  qui  fe  foient  ren- 
dus coupables  de  cette  injuftice  ,  &  qui  ayent  voulu  imiter 
la  dureté  de  ceux  de  leurs  prédéceffeurs ,  qui  ne  laifToient 
à  leurs  parens  pour  tout  héritage  ,  que  de  grandes  vertus  à 
imiter  :  y  joindre  des  biens  &  des  honeurs ,  c'efi:  en  relever 
Je  luftre  &  l'éclat. 

II  eft  donc  d'ufage  que  lePape  nouvellement  élu,  choifîfle 
parmi  fes  plus  proches  parens  un  fujet  digne  de  Ja  pourpre  , 
auquel  il  donc  fon  Chapeau  de  Cardinal ,  &  qu'il  élevé  les 
autres  à  des  honeurs  qui  les  rendent  plus  dignes  de  lui. 
Avant  Sixte  V.  le  Népotifme  n'afpiroit  guetcs  qu'au  titre 
de  Sénateur  &  de  Baron  Romain  :  depuis  ce  Pontife  ,  il  a 
prefque  toujours  été  décoré  du  titre  de  Prince  du  Soglio  ,  ou 
du  Trône  Pontifical ,  qui  done  rang  fur  tous  les  autres 
Princes  Romains,  mais  feulement  pendant  le  Pontificat  de 
l'oncle.  C'eft  depuis  ce  tems  que  je  raporterai  les  familles 
Papales ,  en  començant  par  celle  de  Sixte  V. 
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^Pa^e  SIXTE   V.  &  de  la  Famille 
PERRETTI. 


Portoit  i'*i 

zur  aa  lioa 
d'or ,  fuppor- 
tanc  de  la  pa- 
ce  droite  croii 
poires,  de  laé- 
me  fur  leur  ti- 
ge, à  la  bande 
de  guiule  bro- 
chant fur  le 
lion  &  char- 
gée d'une  co- 
rnette coudée 
d'or  ,  &  e« 
pointe    d'une 

SI  X  T  E  V.  ne  dut  rien  à  la  fortune  ni  du  côté  des  montagac    i 
biens  ,  ni  du  côte  de  la  naiffance.   ^11  ctoit  fils  d'un  JargeT'"* 
pauvre  Vigneron  de  la  Marche  d'Ancône  ,  &  lui-même 
bien  loin  de  rougir  de  fa  naiffance  ,  étoit  le  premier  à  s'en 
glorifier.    Il  diioit  ordinairement  qu'il  étoit  forti  d'une 
maifon  illuftre  ,  parce  qu'elle  n'avoit  point  de  toit ,  &  que 
par  conféquent  le  Soleil  l'éclairoit  de  toutes  parts.    Il  prit 
naiffance  dans  un  village  apelé  les  Grottes  ,  fituc  proche  le  (^"^Z'"'^'' 
château  de  Montalte  ,  &  fut  nomme  Félix.  Il  gardoit  les 
cochons  lorfqu'un  Cordelier  l'ayant  rencontré  &  ayant  re- 
connu en  lui  de  l'efprit ,  l'emmena  &  lui  fit  prendre  l'habit 
de  fon  Ordre  dans  le  Convent  d'Afcoli.  Il  devint  enfuite 
Confulteur  du  Saint  Ofice  à  Venife  ,  Général  de  fon  Ordre 
&  Evêque  ,  &  le  Pape  Pie  V.  l'éleva  enfin ,  l'an  1570.  au 
Cardinalat  fous  le  titre  de  Saint  Jérôme  ,  en  confidération 
du  grand  zélé  qu'il  faifoit  paroître  pour  la  Religion  &  pour 
le  maintien  de  la  difciplinc.    Il  prit  le  titre  de  Cardinal 

H  hhhij 
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PfiRRETTiy^  Montalte  ,  &  dès-lors  il  comença  ,  pour  cacher  l'am» 
bition  qui  le  dévoroit ,  à  contraindre  fon  caraûere  naturel- 
lement impérieux  &  vindicatif ,  &  eut  le  fecret  de  paroî- 
tre  doux ,  tranquile  &  modéré.  Détaché  de  la  terre ,  il  fem* 
bloit  n'avoir  de  vues  que  pour  le  Ciel ,  &  être  devenu  in- 
fenfibleaux  plus  grands  outrages.  Il  en  dona  un  jour  une 
preuve  bien  marquée;  car  ayant  apris  en  plein  Confifloire 
la  nouvelle  de  la  mort  de  François  Perretti  fon  neveu  ,  que 
Paul  Jourdain  des  Urfins ,  Duc  de  Bracciano  ,  .^ui  étoit 
devenu  paffionément  amoureux  de  Virginie  •^  Acorambona 
d'Eugubbio  fon  cpoufc  ,  venoit  de  faire  affaiïiner  ,  il  n'en 
parut  aucunement  troublé  ,  &  ne  voulut  pas  s'adreffer  au 
Pape  ,  ni  à  aucun  autre ,  pour  demander  vengeance  d'un  fi 
grand  crime.. 

Apres  la  mort  de  Grégoire  XIII.  il  fut  placé  fur  la 
Chaire  de  Saint  Pierre  le  2  5 .  d'Avril  1585.  fous  le  nom  de 
Sixte  V-  qu'il  prit  pour  rapeler  le  fouvenir  du  Pape  Sixte 
I  V.  qui  avoir  été  du  même  Ordre  que  lui.  On  remarque 
que  fon  éleftion  ariva  un  Mécredi ,  jour  qui  fembloit  être 
heureux  pour  lui  :  car  ce  fut  un  Mécredi  qu'il  naquit ,  qu'il 
fit  Profeffion  dans  le  Convent  d'Afcoli ,  qu'il  fut  nomé 
Générai  de  foa  Ordre  ,.  &  enfuite  créé  Cardinal-. 

Le  premier  foin  de  ce  Pontife ,  énemi  féverc  du  vice  ,  8c 
judicieux  protefteur  de  la  vertu  ,  des  Lettres  &  des  beaux. 
Arts  ,  fut  de  rétablir  la  difcipiine  dans  l'Etat  Ècléfia-fti- 
que  ,  &  de  réprimer ,   par  toute  la  rigueur  des  loix  ,  la  li- 
cence qui  étoit  montée  jufqu'à  l'excès  ious  le  Pontificat  pré-- 
cèdent.     Il  rapela  la  sûreté  &  l'abondance  dans  Rome  ,, 
d'où  il  banit  le  vice  &  le  libertinage.   Il  embélit  Rome  de 
Fontaines  8c  de  fuperbes  édifices  ;  il  fit  bâtir ,  entr 'autres,,, 
celui  où  il  fit  placer  la  Bibliotéque  du  Vatican  ,  qu'il  aug- 
.inenta  confidérableinent.. 


*  D'autres  l'âpélent  FiBorin.  Elle  é- 
poufa  enfuite  Paul  Jourdain  des  Urfins  , 
qui  ,  voyant  Sixte  élevé  Ittr  la  Chaire 
Pontificale  ,  Ce  retira  (ur  les  terres- de  Ve- 
niCe.  Après  fa  mort  Virginie  paffa  à  Pa- 
douë,  oûelle  fut  égorgée  une  nuit  avec 

tlaminio  fon  frère  ,    par  quelques  aflaf-  j  après  U  njDumt  dans  les/uplfces, 
fins  de  la.  fuite.de  Louis  des  Urfins,  pa-  |: 


rent  de  Paul  Jourdain  dés  Urlîns.  Elle 
avoir  un  autre  frère  nomé  Marcel ,  qui 
étoit  fouf  çoné  d'avoir  été  complice  de 
la  mort  de  françois  Perietti  ;  Je  Pape  le 
demanda  à  la  République  de  Venife  ,  qui . 
"le  livra  à  les  Mmiftres  ,  &   quelque  teias  ■ 


Tahle  t.. 


6^^ 
Famille  du  Pape  SIXTE  V.  PERRETTL 

FRANÇOIS   PERRETTI.  ép.  Msriane  G^l'one. 


Dc^nz. 


FEEIX  Perrbtti, 

n,  I},  Déce. libre 
15 II.   CarJmal   en 

1^70  cliî  Pape, 
dirMXTE  V.  Iei4. 

Avril  lîSj.  f  le 

27.  Août 

1590.  âge  de  tfç.  0. 

S.  j.a.  4.  m.  3,j. 


N.  Perretti 
frerc  de  Félix. 


François   Perrstti, 
ép.    Virginie 

ACORAMBONA, 

reni.iriéc  à  Paul 
Jourdain  des  Urfîns. 


Camille    Perrittt? 
fœur  du  Pape, 


Marie 

PiRRETTI  , 

femme 

de  Fabio 

Damasceme. 


ALEXANDRE 

Perretti  , 

né  en  156S. 

Cardirml^  dit 

de  MortîMte  , 

158^.  tàRouie 

en  1613. 


ANDRE' 
Perretti, 

né  en  1^73. 

Cardinal  de 

Montait  f,  lypô, 

Ev.  d'Albano, 

puis  de  Tufcu- 

lum  ,  -j  le  3. 

Aoiît  i6ig. 


Dona  Flavia  , 
dite  Perretti, 

ép.   Virginio 
O  R  s  I  N  r  ,    Dnc 

de   Bracciano  ,     10. 
Avril  1589. 


D  o  M     MICHEL 
dit  Perretti, 

Prince  de  Venafro , 

Comte  de  Celano  , 

ép.  N.  . . 


Dona  Vrfina,  dite   Perritti 

ép.  i".  M.  Antoine  Colonne 

Duc  de  ralliano  ,  i  ç  89.  t 

cn  Novembre  1 59J.  âgé  de  10. 

ans.  1".  Mutio  S  F  o  r  c  e 

Marquis  de  Çarai;a^io. 


FRANÇOIS   Perretti,  nézr\^^o^■ 

Archevêque    de    Montréal  ,    Cardinal 

de  Montalte  ,  1^41.  Prince  de  Venafro  ,  Comte 

de  Celano,  -j-  à  Rome  le  3.  Mai  165 j.- 


Marie-Félice  Perretti  ,  héritière  de  fan 

frère,  ■}■  à  Rome  en  i6y6.  ép.  Bern.ird 

Savelli  ,  Prmce  d'Alùaao,  frère  du  Cardinal 

Fabrice  Savelli. 


J'u  1E  Saveiii-Perretti, 

Prince  à'MIrano  Se  de  Venafro  , 

Duc  de  Alarfi  ,  Grand  d'Epagne, 

Chevalier  de  la  Toifon  d'Or  ,  ■\ 

f.  1.  le  J.  Mars  1711,  âgé 

(ie  87.  ans,  ép.  Marie  Justiniami, 

fille  d'André  Juftiniani , 

Si  de  Marie  J'amfili, 


Catherine 

Savelli- 

Perretti 

ép. 

Je  Prince 

de 

Cariati. 


A_. 

MarxMerite  S  a  v  e  L  L  l- 

Perretti, 

ép. 

Jiriiea  Cesarini, 

Prince  de  Cenfan», 


Paul  Savelli- 
Perretti, 

né  en  162,3. 
Cardinal  \66^ 

•jle  11.  Sept. 
i68j. 


£«0/1!  on  Lotie  Cesarini, 
ép.    Frédéric  S  »  o  r  c  e. 


Cajetan    S»or€e 
Duc  de  Cefatini. 


EORG&    SroR«»,' 
Duc  de  Marfi. 


Vyf.f^pa^c  zzc^y 
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Pbrretti  xi  fit  bâtir  un  Hôpital  qu'il  dota  de  quinze  mille  écus  de 
rente.  Il  fonda  à  Boulogne  un  Colége  pour  ks  Ecoliers 
natifs  de  la  Marche  d'Ancône  dont  il  étoit  né.  Il  augmenta 
auffi  confidérablement  le  Tréfor  de  rEglife  ,  dans  lequel 
il  fit  entrer  cinq  millions  d  ecus  par  fon  œconomie.  Il  n'eut 
pas  moins  de  lx)in  des  intérêts  de  la  Religion  >  mais  fon 
zélé  l'emporta  quelquefois  au-delà  des  bornes  de  fon  pou- 
voir. Lorfqu'il  excomunia  le  Roi  de  Navarre  &  le  Prince 
de  Condé  pour  caufe  d'héréfie  ,  il  ofa  les  déclarer  incapa- 
bles de  fuccéder  à  la  CourOne  de  France  &  de  polléder  au- 
cune Principauté.  Ceux  qui  compofoient  le  Confeil  d'Henri 
III.  n'étant  pas  aufli  zéiez  pour  le  bien  de  l'Etat  ,  que 
l'avoicnt  été  dans  pareille  ocafion  le  Conétable  de  Mont- 
morenci  &  le  Chancelier  de  l'Hôpital  *  ,  qui  étoient  alors  à 
«,  ,  -  la  tête  des  afaires  pendant  la  minorité  de  Charle  I X.  pa- 
rurent  ne  pas  lentir  foutes  les  conj eqi*eKces  a  un  pareil  atentat 
contre  l'autoritéRoyale  &  la  Majefté  du  Trône,  &  fe  con- 
tentèrent d'empêcher  la  publication  de  cette  Bulle,  fans  fai- 
,  re  réflexion  qu'en  difllmulant  lâchement  cet  afront  infigne 
fait  à  la  France,  ils  fe  rendoient  coupables  d'une  prévari- 
cation réelle  pour  le  tems  préfent ,  &  de  la  honte  qui  rejail- 
liroit  un  jour  fur  la  Nation.  Pour  le  Roi  de  Navarre  & 
le  Prince  de  Condé  ,  ils  ne  crurent -pas  devoir  être  infen- 
fibles  à  cet  outrage  ,  &  ils  trouvèrent  jufque  dans  Rome  des 
gens  atachez  à  leurs  perfones  &  aux  intérêts  de  la  France  , 
qui  fervirent  leur  jufle  reffentiment.  On  trouva  afiché 
dans  toutes  les  rues  de  Rome  ,  à  tous  les  Palais  des  Cardi- 


*  M  Le  Pape  Pie  I V.  avoir  lance  une 
n  Bulle  d'excomunication  contre  la  Reine 
M  Jeanne  de  Navarre  ,  &  l'envoya  en 
33  France  ;  mais  elle  eut  un  fort  bien  difé- 
n  renc  de  celle  de  Sixte  V.  contre  le  fils 
M  de  cette  Reine,  par  la  diférence  du  gé- 
n  nie  de  ceux  qui  gouvernoient  à  laCour. 
«  Le  Conétable  Anne  de  Montmorenci 
«  &  le  Chancelier  de  l'Hôpital ,  étoient 
33  alors  à  la  tête  des  afaires.  Tout  pa-ffbit 
J3  par  leurs  mains  pendant  la  minorité  du 
«  jetme  Roi ,  ils  étoient  trop  habiles  , 
s>  &  ils  avoient  l'ame  trop  grande  pour 
>3  rien  négliger  de  ce  qui  pouvoir  contri- 
ii  buer  au  filuc  &  i  la  gloire  de  laNation, 
M  Ce  fut  fous  de  ici»  Miniilres  qu'oa  vit 


33  HenriCÎlutin,  Sieur  d'Oyfel ,  alors  Aih- 
33  bafladeur  de  France  à  Rome  ,  fe  plain- 
33  dre  hautement  de  l'entreprife  de  cette 
13  Cour  ,  &  menacer  le  Pape  que  le  Roi 
33  fon  Maître  fe  reflentiroit  d'un  afront 
33  auflî  grand  que  celui-là  ,  &  tel  que  les 
33  Rois  les  ancêtres  n'avoient  jamais  fou- 
33  fert  de  pareils  atentats  impunis.  Alors 
33  les  remontrances  de  notre  Ambafla- 
33  Jeur  eurent  leur  éfet.  La  Bulle  d'ex- 
33  comunieation  qui  avoit  déjà  été  publiée 
33  folemnellement  à  Rome  ,  fut  révoquée , 
33  on  la  fuprima  ,  en  forte  qu'elle  ne  fe 
33  trouve  point  aujourd'hui  dans  le  Re- 
33  cuëil  des  Conftitutions  de  Pie  IV.  ThfU 
l.  8i. 
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naux  ,  &  à  celui  même  du  Vatican  ,  leurs  proteftations  &  Pbrretti 
leur  appel  comme  d'abus  à  la  Cour  des  Pairs  de  France  & 
au  Concile  Général  légitimement  aflemblé.  La  fierté  duPa    CffS'rioLe- 
pe  fut  irritée  de  ce  coup  ;  mais  lorfque  fa  colère  fut  un  peu  ''  '•  ^' 
ralentie  ,  il  admira  la  grandeur  du  courage  du  Roi  de  Na- 
varre ,  qui  avoir  fu  fe  venger  de  fi  loin ,  &  conçut  tant 
d'cilimc  pour  ce  Prince,  qu'il  difoit  fouvent ,  que  de  tous 
les  Princes  de  l'Europe  ,  il  ne  conoifiToit  que  le  Roi  de  Na- 
varre &  la  Reine  d'Angleterre  qui  fuflcnt  dignes  de  ré- 
gner ,  &  quelque  inllancc  que  lui  fit  la  Ligue  ,  il  ne  fut  pas 
poflTible  dé  l'engager  à  contribuer  aux  frais  de  la  guerre 
qu'on  avoir  déclarée  à  ce  Prince, 

L'elprit  d'œconomie  de  Sixte  ,  qui  lui  étoit  infpiré  par 
l'idée  de  grands  projets  ,  dont  il  s'étoit  mis  l'exécution  en 
tête  ,  lui  fit  retrancher  les  penfions  ,  les  gratifications  &  les 
dons  que  la  Chambre  Apoflolique  faifoit  ordinairement , 
&  introduire  la  vénalité  de  quelques  Charges  dont  les  Pa- 

Î)es  avoient  coutume  de  faire  des  gratifications ,  comme  cel- 
és de  Commiflaire  &  de  Trélorier  de  la  Chambre  Apofto- 
lique  ,  &  celle  de  Vice-Camerlingue  ,  qui  font  les  plus  im- 
portantes de  l'Etat  Eccléfiaflique  ,  fans  parler  des  autres. 
Les  impô's&  les  nouveaux  tributs  qu'il  impofa ,  le  firent  tel- 
lement haïr ,  <^e  des  que  le  Siège  fut  vacant  par  fa  mort  , 
qui  ariva  le  27.  d'Août  î  590.  le  peuple  courut  auCapitole 
pour  y  brifer  fa  Statue  qu  on  y  avoit  érigée  de  ion  vivant  ; 
ce  qui  donna  ocafion  à  un  Décret  du  Sénat  de  Rome  ,  par 
lequel  on  déclara  infâmes  &  incapables  des  charges  publi- 
ques ,  ceux  qui  propoieroient  jamais  d'élever  d^fc^atuês  en 
l'honeur  d'un  Pape  vivant.  Sixte  avide  de  gloire  jufqu'à  Thon 1 109, 
la  vanité  ,  fc  diflingua  plus  qu'aucun  de  fes  prédéceffeurs  , 
par  la  grandeur  &  par  le  nombre  des  a£lions  qu'il  fit  pen- 
dant le  peu  de  durée  de  ion  Pontificat ,  qui  ne  fut  que  de 
cinq  ans  &  quatre  mois ,  &  par  les  dépcnles  immenfes  qu'il 
fit  pour  les  Ouvrages  publics ,  dont  il  décora  Rome ,  il  fie 
voir  qu'il  avoit  l'ame  grande. 

Les  entreprifes  qu'il  fit  &  le  foin  des  afaircs  ne  l'em- 
pêchèrent pas  de  fonger  à  l'élévation  de  fa.  famil'e  ,  pour 
laquelle  il  avoit  une  paiïîon  extraordinaire.  Il  fit  venir  à 
Rome  fa  fœur  Camille  y  à  laquelle  il  fit  faire  une  fupcrbe  en- 
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pERRETTi  trée  ,  &  lui  dona  une  maifon  &  un  train  de  Princefle  ^ 
quoiqu'on  fe  fouvînt  encore  qu'elle  avoit  été  blanchiffeu- 
ie.  Son  mari  étoit  d'une  condition  fi  abjeâe  ,  que  Sixte  ne 
voulut  jamais  qu'on  fût  fon  nom.  Les  enfans  &  petits-en- 
fans  de  la  Signora  Camilla  *  furent  comblez  de  richeiTes 
f)ar  leur  oncle  ,  qui  ne  fe  fervit  pour  les  enrichir ,  comme 
'afsûre  Grégorio  Leti ,  que  de  certains  revenus  dont  le» 
Papes  ont  l'entière  difpofition  ,  &  dont  ils  peuvent  grati- 
fier qui  bon  leur  femble.  Il  allia  fes  deux  petites  nièces , 
Flavia  (jr  Urfina  Perretti ,  à  deux  des  plus  illuflres  Maifons 
de  l'Italie  ;  l'une  à  Virginio  des  UrÇins  ,  Duc  de  Bracciano  , 
&  l'autre  au  Conétable  Marc-Antoine  Colonne ,  Duc  de 
Palliano.  Outre  la  dot  qu'il  dona  au  Conétable ,  il  lui  fit 
prêter  des  deniers  du  Tréfor,  pour  fept  ans  &  fans  aucun  in- 
térêt ,  quatre  cent  mille  écus  pour  aquiter  les  dettes  que 
ceux  de  fa  Maifon  avoient  contrariées  pendant  la  perfécu- 
rion  que  leur  fit  Paul  I  V.  Sixte  dona  le  chapeau  de  Car- 
dinal à  Alexanàre  Perreîti  ,  l'un  de  fes  neveux  ,  qui  étoit 
alors  dans  fa  dix-huitiéme  année  ,  &  voulut  qu'il  s'apelât 
comme  lui  le  Cardinal  de  Adontalte.  **  Il  lui  laiffa  cent  mille 
écus  de  rente ,  la  plus  grande  partie  en  Bénéfices  ,  dont  ce 
neveu  fit  un  bon  ufage  &  s'aquit  par  fa  conduite  beaucoup 
d'efl:ime  &  de  réputation.  Il  avoit  pour  frère  André  Per- 
retti ,  dit  de  Montalte  ,  créé  Cardinal  en  1 5:96.  par  le  Pape 
Clément  VIII.  Evêque  d'Albano  ,  puis  de  Tufculum.  On 
vérifia  par  parties  de  banques ,  au  raport  de  Marquemont  , 
Archevêque  de  Lion  ,  dans  l'éloge  qu'il  fit  de  ce  Cardi- 
nal ,  qu'gi^rente-cinq  ans  de  Cardinalat ,  il  dona  aux  pau- 
vres ,  juiÇrà  treize  cent  mille  écus ,  fans  les  charitez  qu'il 
fit  de  fa  main  &  qui  ne  furent  pas  écrites. 

Dom  Michel,  dit  le  Prmce  Perretti ,  fut  delliné  par  le 


*  Giegorio  Leti  n'eft  pa*  d'acord  avec 
lui-même  en  parlant  des  neveux  &  des 
nièces  de  Sixte,  Il  dit ,  liv.  j .  que  la  Si- 
gnora Camilla  ariva  à  Rome  avec  fes 
trois  enfanS  ,  deux  garçons  &  une  fille  , 
l'aîné  dcfquels,  nome  Alexandre  Perretti , 
fut  fait  Cardinal.  Et  dans  un  autre  en- 
droit du  Liv.  10.  il  dit  que  ce  Cardinal  & 
fon  frère  ,  qu'il  ne  nome  pas  ,  étoient 
avec  deux  fille?  ,  enfans  d'une  fille  de 


Camilla.  Je  trouve  dans  la  Généalogie 
de  la  Maifon  de  Colonne  ,  que  Dona  Ur- 
fine  Perretti  mariée  au  Duc  de  Palliano , 
étoit  Hlle  de  Fabio  Damafcene  &  de  Ma- 
rie Perretti  nièce  de  Sixte  V. 

**  Le  bourg  de  Montalte  plus  voifin 
du  lieu  de  la  naiflance  de  Sixte  ,  fut  agran- 
di pat  le  Pape  ,  qui  i'érigea  en  ville  &  en 
Evêché,  &  le  gratifia  de  plufieurs  privilé- 

Pape 
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Pape  fon  grand  oncle  àfoutenir  dans  Icmonde  la  famille  &  Perretti 
le  nom  de  Pcrretti  j  il  lui  laiflfa  de  grandes  terres  &  beau- 
coup d'argent  comptant ,  à  condition  de  fc  marier  &  de 
porter  le  nom  de  Perrctti.  Peu  avant  fa  mort  ,  il  lui  avoic 
acheté  ,  pour  le  prix  de  deux  cent  mille  ccus ,  la  Seigneu- 
rie de  Montafié  en  Piémont ,  qui  apartenoit  à  Jeanne  de 
Coëme  »  mais  le  prix  n'en  ayant  pas  été  paye  ,  cette  vente 
n'eut  aucun  éfct.  Michel  eut  pour  fils  François  Pcrretti  , 
Prince  de  Venafro ,  Comte  de  Celano  ,  Seigneur  de  Men- 
tana ,  lequel  ayant  pris  le  parti  Ecléfiaflique ,  fut  créé  Ctxr- 
dinal  en  1641.  du  titre  de  Saint  Jérôme  des  Efdavons  par 
Urbain  VIII.  &  fut  Archevêque  de  Montréal  en  Sicile. 
Il  mourut  à  Rome  le  3 .  Mai  1655.  le  dernier  mâle  de  fa 
famille  ^  dont  fcs  biens  paffcrent  à  fa  fœur  Marie-Felice 
Ferretti ,  mariée  à  Bernard  Savelli  Prince  d'Albano.  Cette 
dernière  Maifon  ayant  manqué  en  171 1.  celle  de  Sforce 
en  a  hérité  en  vertu  du  tcflament  du  dernier  Prince  de  Sa- 
velli-Perretti, 


lut 
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Ç.  IL 

Z)«Pape  URBAIN    VIL   CASTANEA 


A  Près  la  mort  de  Sixte  V.  le  Conclave  ayant  été  at- 


Tortoû  bande 
d'or  &  d'azur, 

de  fix  pièces  j^"^  femblé ,  toutcs  Icsvoix  fe  réunirent  en  faveur  du  Car» 
gueuies,^har-  dinal  J  E  A  N-B  A  P  T  I S  T  E  C  A  S  T  A  N  E  A  du  titr«  de  Sains 
gé  d'une  cha- Ma:r<:^/ ,  qui  fut  déclaré  P^/f  le  ly.  Septembre  1590.  & 
d'?rTcf châ  P"»^  le  nom  d'  U  R  B  A  I N  VII.  Il  écoit  né  à  Rome  d'une 
foute'nu  d'un  Famille  noble ,  &  eut  pour  père  Cômt  Caftanea ,  Génois  de 
autre  de  mô-  nation ,  &  pour  mère  une  Dame  Romaine  de  la  Maifon  de 
Ricci.  Son  habileté  dans  le  maniement,  des  afaires ,  le  fir 
choifir  par  Pie  I  V.  pour  aller  au  Concile  de  Trente.  Il 
obtint  la  Légation  d'Efpagne  ,  enfuite  celle  de  Venife  ;  & 
enfin  le  chapeau  de  Cardinal  dont  Grégoire  XIII.  récom- 
penfa  fes  fervices.  Ce  Pape  ,  dont  la  fageffe  &  la  modéra- 
tion flatoient  les  Romains  des  plus  douces  efpérances ,  tom- 
ba malade  le  lendemain  de  fon  éledion ,,  &  mourut  douze- 
jours  après. 


me. 
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§.  III. 

2?«  Pape  GREGOIRE  XIV. 

é"  de  la  Maifon  de    S  FONDRA  T. 


CETTE  Maifon  ,  quoique  noble  &  ancie'ne  dans  la    j^.^^. 
Lombardie ,  fuivant  le  témoignage  qu'en  rend  lui-  la  band?bre. 
même  le  Duc  Jean  Galeas  Sforce,  dans  des  Patentes  de  l'an  ^^^^^  &  "n- 
1 487.  en  faveur  de  J  e  a  n-B  a  p  t i  s  r  e  Sfrondat  fon  Con-  ^rzur"cS'e 
feiller ,  n'efl  conuc  que  depuis  ce  célèbre  Jurifconfulte ,  qui ,  de  deux  étoi- 
ayant  fervi  Jean  Galeas  Sforce,  &  fon  oncle  Loiiis  Ducs'"^^,T*'^"^' 
de  Milan ,  dans  leurs  confeils  fecrets-,  fut  créé  Sénateur  de  gemVun  ar- 
Milan  ,  malgré  les  emplois  qui  l'obligcoient  d'en  être  fou-  ^■'=  de  sino- 
vent  abfent.  Il  fut  envoyé  enAmbafïade  à  Rome  ,  en  Fran-^'*^" 
ce,  en  Efpagne ,  à  Naples ,  à  Ferrare ,  &  enfin  à  Venife,  où 
il  mourut ,  lailTant  une  fille  ,  nomée  Julie  ,  qui  fut  l'admi- 
ration de  fon  fiécle  par  fon  érudition  ,&  François 
Sfondrat  qui ,  à  l'exemple  de  fon  père  ,'  s'apliqua  à  l'étude 
des  belles-Lettres  ,  de  la  Philofophie  ,  &  de  la  Jurifpru- 
dence  /où  il]  excella.  II  fut  Comte  delU  Riviera  ,  Baron  de 
Vallafme ,  &  créé  Sénateur  de  Milan  par  le  Duc  François  II. 

X  i  i  i  i  j 
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Sfondbat  Lorfque  Charle-Quint  fut  maître  du  Duché  de  Milan,  il  le 
fit  fon  Confeiller  d'Etat,  &  l'envoya  à  Sienne  pour  en  apat- 
fer  les  troubles.  Sfondrat  ayant  perdu  fa  femme  ,  Anne 
Vifconti  prit  l'habit  Ecléfiallique  &  s'atacha  à  la  Cour  de 
Rome.  Paul  III.  l'envoya  en  Allemagne ,  le  fit  Evêque 
de  Sarno  ,  puis  Archevêque  d'Amalfi  ,  &  Cardinal  en 
1 544.  il  fut  depuis  Légat  du  Pape  auprès  de  l'Empereur 
Charle  V.  Enfin  après  avoir  eu  la  Légation  de  Péroufe  & 
l'Evêché  de  Crémone ,  il  mourut  le  31.  Juillet  1550.  âgé 
de  56.  ans. 

Il  eut  deux  fils  ,Paul  &  Nicolas  Sfondrat.  Le 
premier  ,  en  qualité  d'aîné ,  fuccéda  aux  Fiefs  de  fa  Mai- 
ion  ,  &  fut  fait  Sénateur  de  Milan  &  Chevalier  de  Saint 
Jaque  par  Philipe  IL  Roi  d'Efpagne  ,.  qui  l'envoya  en  Am- 
baifade  extraordinaire  auprès  de  Charle-Emanuel  Duc  de 
Savoye.  Il  eut  l'honeur  de  s'allier  dans  la  Maifon  à'Efi  & 
d'époufer  S/gifmo&de  d'Efi ,  il  en  eut  plufieurs  enfans  que 
leur  oncle  ,  parvenu  à  la  Papauté,- eut  foin  d'établir  avanta- 
geufement. 

Nicolas  naquit ,  dit-on,  a  feprmois,  après  la  mort  de- 
fa  mère  ,  dont  on  ouvrit  le  côté  pour  le  tirer  de  fes  entrail- 
les. Après  avoir  été  quelque  tems  Sénateur  à  Milan  ,  Il 
prit  l'habit  Ecléfiafl:ique ,  &  fut  pourvu  à  l'âge  de  vingt- 
cinq  ans  de  l'Evêché  de  Crémone  en  1 560.  par  Pie  I  V. 
La  fimplicité  dans  laquelle  il  vécut  toujours ,  &  l'égalité  de 
fa  conduite  ,  le  firent  beaucoup  efliiraer  de  Grégoire  XIII. 
qui,  en  1585.  lui  dona  le  chapeau  de  Cardinal.  Après- 
la  mort  du  Pape  Urbain  VU-  il  fut  choifî  pour  fon  Suc- 
ceffeur  le  ç..  Décembre  1 590.  &  prit  le  nom  de  Grégoire 
XIV. 

Dès  qu'il  fut  élu  Pape ,  tous  les  Cardinaux  reffentirent  les 
Thml  100.  éfets  de  fa  libéralité  ?  il  leur  fit  doner  à  chacun  mille  écus 
d'or ,  pour  les  indemnifer  ,  difoit-il  ,  des  dépenfes  qu'ils 
avoient  été  obligez  de  faire  pendant  un  Conclave  qui  avoit 
duré  fi  longtems.  Il  fit  aufli  de  grands  préfens  aux  Monaf- 
teres  ,  &  rendit  au  Sénat ,  &  aux  Particuliers ,  les  Charges 
£c  Ofices  que  le  trop  avare  Sixte  V.  leur  avoit  ôtez.. 

Grégoire  X I V.  prévenu  par  le  Roi  d'Efpagne ,  envoya 
en  France  des  troupes  au  fecours  de  la  Ligue ,  &  en  dona^ 
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Famille  de  GREGOIRE   XIV.   SFONDRAT. 


JEAN- 
Pacrice 


BAPTISTE   SFONDRAT,  fils  Je  François,  pctic-fils  de  L  o  ti  i  s 
de  Crémone  ,  Citoyen  &  Sénateur  de  Milan  ,  ■\  en  I497.  cp.  Murgutrite  Homooei 
fille  de  Signonoli  Homodei  ,    Si  de  Laure  Tuvulce. 


ÎRANÇOIS    SFONDRAT,  né  en  1494.   Comte  delU  Kiviera , 

&  Cardinal,   1544.  après  la  mort  de  fa  femme  Anne  ,   fille  d'Antoi"" 

ViscoNTi  de  Soina,  f  en  i{43.  il  mourut  le  31.  Juillet  1550. 

,. A, . 


Jtilie  ,  ip.  Cléte      2, 

Picenard  , 
DofteurèsLoix, 


Paul    Sîondrat.C.  della  Ritiera , 

Baron  de  FaV.ajfn»  ,  Chevalier  de  Saint 

Jaque  ,   ép;   Sigijmonde    d'  E  s  t   ,    fille  de 

Sigifmond ,  Marquis  de  S.  Murtin. 


NICOLAS    SrONDR.AT,nélcii. 

Fcv.  1555.  Evêque  AeCrémonc  ,  1560. 
C><rdinal  f    li.    Décembre  158}.  Pape 

fous  le  nom  de  GREGOIRE  XIV. 
j.  Décembre  1590.  -j-  15.  Oftobrc  1551, 


Quatre 

filles 

Rcli- 

gicu- 

Ics. 


Hercule   Sfondrat,  Comte 

della  Riviera  &  du  Saint  Empire , 
Général  de  l'Eglife.D.de  Montemarciano, 

t  en   1637.   ^S^  ^'^  (>^'  ^"S  ) 

rfp.   Lucrèce    C  i  B  O  ,  fille   d'Albéric  , 

Prince  de  Majfa  ,  en  ijpi. 


Anne , 

ép. 
Hercule 

ViSCONTI  , 

Comte 
de  Saliceto. 


Paul-Camuib 

Sfondrat ,  né 

en  ij6i. 

Cardinal  le  19. 
Dec.  1590.  t 

le  14.  Fév.  I6i8^ 


FRANÇOIS  Sfondrat  , 

Marquis  de  Alontajié , 

ép. 

Juftine  ,     fille   de  Jean- 
Pierre  V 1  $  c  0  N  T  1, 


VALERIEN 

Sfondrat  , 
C.  della  Rivière, 
Chevalier  de 
Saint  Jaque , 
t  le  19-  Sepr. 
1^45.  âgé  de  39.  ans  , 
«p.  Paul   M  A  R  L  I  A  N  A  , 
fille  du  Comte  Loiiis 
Mariiano. 


François  Si  ers  mono     Jena  , 

Sfondrat,  Sfondrat  ,        Sénat. 

Comte  M.  deMontafie',         de 

Chevalier  de      Milan, 
la  Toifon  d'Or 
en  1650.  tué  à  Gravelincs 
en  16  j  2,.  ép.  Geneviève- 
Anne  ,  fille  de  Léonard  , 
C,  de  Taxis,  cnOft, 
itf}7.  t  en  1654.. 


6REC01RÏ  , 
Ahé. 

Ch  A  RI  E, 

Gouverneur 
de  Verceil. 


Philipe  , 

Chevalier 

de 

Malte 

Pierre  , 

Clerc 
Régulier 
Théatin. 


HERCULE    Sfondrat,   C.  della  Riviera 

&  du  Saint  Empire ,  Baron  de  VaUaJfme  , 

Chevalier  ,  Commandeur  de  TOrdre  de  S.  Jaque  , 

■\  en  Février  15S4. 

ép.  Barbe  Schincuinella, 


François 
Sfondrat, 

Décurion  de  Milan  , 

ép. 
Uelene  L  £  c  n  a  n  a. 


Celïstin  Sfondrat  , 

.^*/Pr/»f«deS.  Gal, 

Card,  le  11.  Dec.  Itf9j, 

•\  le  4.  Sept.  1696, 

igc  de  53.  ans, 


Joseph    Sfondrat, 
Comte  ddla  Riviera. 


Paul 


kisKCVit; 
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SïONDRAT  le  comandement  à  fon  neveu  Hercule  Sfondrat  Duc  de 
Montemarciano  5  mais  l'événement  de  cette  expédition  fuc 
aufli  malheureux  que  les  motifs  en  étoient  injuftes.  Ces: 
troupes  &  celles  du  Duc  de  Savoye  furent  défaites  par  Lef- 

Thoit  l.  lox.  (iiguiej-es  à  Pont-Charra  en  Daufiné  le  1 9.  Septembre  i  ^^  i , 
&  le  lendemain  deux  mille  foldats  du  Pape  fe  rendirent  à 
difcrétion  &  furent  renvoyez  le  bâton  à  la  main  ,  après  leur 
avoir  fait  prometre  de  ne  jamais  porter  les  armes  contre  le 
Roi.  Le  refle  de  ces  troupes  voulant  pénétrer  en  France , 
fe  rendit  par  la  Brefle  en  Franche-Comté ,  où  le  Duc  de 
Montemarciano  aprit  la  mort  de  fon  oncle  arivée  le  ly. 
d'0£lobre  à  l'âge  de  5;  7.  ans,  dix  mois  &  dix  jours  après  foa 
exaltation.  Il  compatit  avec  beaucoup  de  tendreffe  à  la 
mifere  du  peuple  dans  une  famine  qui  ariva  fous  fon  Pon- 
tificat, &  dona  libéralement  cent  mille  écus  Romains  pour 
foulager  fesbefoins.  Il  étoit  crédule  ,  fîmple  &  facile.  Il 
.avoit  toujours  la  bouche  ouverte ,  &  rioitfans  ceffe.  Auref- 
te ,  il  étoit  pieux ,  libéral ,  &  maître  de  fes  paflîons.  Il  do- 
na une  Bulle  pour  défendre  l'aliénation  du  patrimoine  de 
l'Eglife ,  en  conformité  de  celle  de  Pie  V.  Il  acorda  ,  aux 
inftances  de  Michel  Bonelli ,  apelé  le  Cardinal  Alexandrin 
de  l'Ordre  de  Saint  Dominique ,  le  chapeau  rouge  aux  Car- 
dinaux Moines ,  qui  le  portoient  auparavant  de  la  même 
couleur  que  l'habit  de  leur  Ordre. 

Le  peu  de  tems  que  Grégoire  XIV.  fut  afïîs  fur  la  Chaire 
de  Saint  Pierre  ,  fut  aflez  bien  employé  pour  l'avancement 
de  fa  famille.  Il  avoit  trois  neveux  qu'il  pourvut  avantageu- 
fement.  L'aîné  étoit  Hercule  Sfondrat ,  Comte  de  la 
Riviera  &  du  Saint  Empire.  Il  le  maria  avec  la  fille  du 
Prince  de  Mafia  ,  lui  dona  le  Gouvernement  de  la  Sainte 
Eglife  Romaine  8c  du  Vatican  5  le  déclara ,  au  mois  de  Mars 
I J9  I .  Général  de  l'armée  qui  devoir  aller  en  France  ,  & 
le  fit  Duc  de  Montemarciano ,  petite  ville  de  la  Marche  d'An- 
cône,qui  étoit  revenue  au  Saint  Siège  par  la  mort  d'Alexan- 
dre Piccolomini  ;  il  lui  dona  l'inveuiture  de  ce  Duché  avec 
beaucoup  de  pompe ,  le  2 1 .  de  Mai ,  dans  l'Eglife  de  Sainte 
Marie  Majeure. 

Paul  Emille  Sfondrat  ,  frère  d'Hercule ,  fut  fait 
Cardinal  le  19.  Décembre  1590.  &  Légat  de  Boulogne 
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par  fon  oncle  ,  qui  ib  repofa  fur  lui  de  beaucoup  de  foins.  Sfondrax 
Paul  s'en  aquita  avec  beaucoup  de  vigilance  ,  &  fut  tou- 
jours conlerver  beaucoup  de  modeftie.  Les  murailles  de 
fon  Palais  n'avoient  que  des  images  pour  toutes  capiflcries  >     CUemius 
il  ne  fc  fervoit  jamais  de  vaiflellc  d'argent ,  &  lesipauvres  ^'^m^"",*'^* 
fc  reflcntirent  de  fcs  libéralitez.    Des  que  fon  oncle  fut  dé- 
cédé ,  il  prit  le  parti  de  la  retraite.   Il  rétablit  l'Eglife  de 
SainteCéciledont  il  étoit  Titulaire,  où  il  fonda  quatre  Cha- 
pelains &  deux  Clercs.  Il  fut  Evêque  de  Crémone  en  1607. 
puis  Evêque  d'Albano  ,  &  mourut  aufli  faintement  qu'il 
avoir  vécu  ,  le  14.  Février  161 8.  ayant  laillé  tout  fon  bien 
à  fon  Egliié  de  Sainte  Cécile.  / 

François  Sfondrat ,  frerc  de  ce  Cardinal ,  reçut  le 
Marquifat  de  Mo?7t.jfié  de  la  libéralité  du  Pape  fon  oncle 
qui  le  noma  Général  des  Galères  de  l'Eglife  &  Châtelain 
du  château  Saint  Ange  ;  il  fut  aufli  Chevalier  de  l'Ordre 
d'Alcantara.  Son  fils  aîné  S 1  g  i  s  m  o  n  d  Sfondrat  fut 
honoré  du  Collier  de  laToifon  d'or  par  le  Roi  d'Efpao-ne, 
qui  le  fît  Lieutenant  Général  de  la  Cavalerie  légère  ,  Ca- 
pitaine Général  de  l'Artillerie ,  &  Surintendant  des  gens 
de  guerre  en  Flandre.  Il  fut  bleffé  au  fiége  de  Graveli- 
nes  d'un  coup  de  canon  ,  dont  il  mourut  fans  laiiTer  de 
poftérité  de  fa  femme  Geneviève -Anne  de  la  Tour  Tajjls. 

Valerien  Sfondrat ,  fils  aîné  d'Hercule ,  ,Duc  de 
Montemarciano  ,  Comte  délia  Riviera  &  du  Saint  Empi- 
re ,  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint  Jaque  ,  eut ,  entr'autres 
cnfans  de  fa  femme  Paule  Marliana^  Hercule  Sfondrat, 
qui  fuccéda  aux  titres  &  biens  paternels ,  &  fut  ComilTaire 
Général  de  la  Cavalerie  du  Miiancz  ,  &  Celestin  Sfon* 
drat  ,  qui  fe  lit  Religieux  Bénédidin ,  &  fur  élu  le  1  y. 
Mars  1687.  Abé  de  Saint  Gai  en  Suiffe.    Il  efl  Auteur  de 
divers  Ouvrages  ,  d'un  ,  entre  autres ,  où  il  combatit  les 
décifions  du  Clergé  de  France  dans  fon  AfTcmblée  de, 
i68z.  au  fujet  de  la  Régale  &  de  l'autorité  du  Pape,  &  où 
ïl  tâchoit  de  foutenir  les  opinions  ultramontaines  contrai- 
res aux  libertcz  de  l'Eglilè  Gallicane.   Ces  Ouvrages  qui 
Biarquoient  fon  zèle  pour  la  Cour  de  Rome  ,  contribuè- 
rent beaucoup  à  lui  faire  doner  le  chapeau  de  Cardinal^  donc 
le  Pape  Innocent XII.  le  gratifia  le  12.  Décembre  1695.  Il 
mourut  le  4.  Septembre  de  l'année  fui  vante  âgé  de  55.  ans» 
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§.  IV. 

l)(*  Pape  INNOCENT   IX.  FACHINETTL 


?ortoit  d'ar- 
gent à  un  or- 
me araché  de 
Siûople. 


Thoul.  1©2. 


LE  Conclave  ,  aflemblé  après  la  mort  de  Grégoire 
XIV.  élut  dès  le  fécond  jour  tout  d'une  voix  ,  le  29. 
Odobre  1 59 1 .  le  Cardinal  Jean- Antoine  Fachinet- 
T I ,  qui  prit  le  nom  d' Innocent  IX.  Il  étoit  né  à 
Boulogne  le  2,0.  Août  1Ç19.  d'Antoine  Fachinetti  delà 
Noix ,  &  de  Françoife  Titi.  Sa  fortune  comença  dans  la 
maifon  du  Cardinal  de  Farnefe  ,  qui  lui  fit  doner  i'Evêché 
de  Nicaftro  en  Calabre  par  le  Pape  Pie  I V-  l'ayant  envoyé 
en  Ambaffade  à  Venife  pour  ménager  une  Ligue  entre  le 
Saint  Siège  ,  le  Roi  d'Efpagne  &  la  République  ,  contre 
l'Empire  Ottoman  ,  il  s'aquita  avec  fuccès  de  cette  négo- 
ciation. Grégoire  XIII.  le  fit  Cardinal  du  titre  des  quatre 
Saints  couronez.  On  regarda  comme  un  préfage  de  fa  fu- 
ture grandeur ,  que  pendant  qu'il  prêtoit  à  genoux  le  fer- 
ment au  Pape  Grégoire  fon  prédéceffeur ,  la  bandelette 
de  la  thiare  de  ce  Pontife  fût  tombée  fur  fa  tête  ,  &  que 
dans  la  diilribution  des  cellules  du  Conclave ,  celle  où  la 

Chaire 
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Chaire  du  Pape  fe  place  ordinairement  quand  on  tient  le    Atoo- 
Confifloire  ,  lui  tût  échue  en  partage.  brandim 

li  doaa  le  chapeau  le  18.  Décembre  à  Antoine  Fachi»etti , 
petit-fils  de  la  fœur  ,  &  mourut  onze  jours  après  âgé  de  72. 
ans ,  deux  mois  après  fon  élcdtion.  Ce  Pape  ctoit  fobre  & 
ne  faifoit  qu'un  repas  par  jour  fur  le  foir  ,  grave  dansées 
mœurs  &  dans  fes  dilcours  ,  &  afable  à  T'égard  de  tous 
ceux  qui  avoicnt  à  traiter  avec  lui. 

Son  petit  neveu  Ces  a  r  Fachinetti  ,  fils  du  Marquis 
LoïiisFachmctti  &  lyioLwd  de  Ccrrcgio^  fut  créé  C.ird/nM  le  i  5. 
Juillet  1643.  ^^  titre  des  quatre  Saints  couroncz  ,  &  mou- 
rut le  dernier  de  la  famille  le  3  i.  Janvier  1683.  en  la  75= 
année  de  fon  âge  ,  étant  né  le  27.  Septembre  1608. 


§.    V. 

2)«  P  A  p  E   CLEMENT    V  1 1  T. 

&  de  la   Maifon    ALDOBRANDINL 


LA  Maifon  ALDOBRANDINI  ell  originaire  D-azur  ik 
de  la  ville  de  Florence  ,  à  laquelle  elle  dona'e'n  141  o.  Kconirt 
un  Gonfiilonier  .dans  la  pcrfone  de  George  ,  fils  d'Albo-  brcffée  d*or . 
BR  A  NDi  NI ,  nom  que  fes  décendans  adoptèrent  pour  le  ^ccoftéedefit 
furnom  de  la  Famille.     Les  troubles  qui  furvinrent  à  Flo-  1,1°'  " 

Kkkk 
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Ar  D  o-  rence  en  éloignèrent  les  Aîdobrandini ,  qui  allèrent  s'éta- 
ERANDiNi  tablir  à  Fano  ,  ville  du  Duché  d'Urbin,  Aldobrandini 
1 1.  fils  aîné  de  George  fut  ayeul  de  Silvestre  Aldo- 
mnies  d'Italie,  brandini ,  célèbre  Jurifconiulte  ,  qui  s'aquit  beaucoup  de 
réputation  en  qualité  d'Avocat  Confiflorial.  Il  eut  de  fa 
femme  ,  Lefa  Deti ,  trois  fils ,  dont  l'aîné  comença  l'éléva- 
tion de  fa  Famille ,  ouvrage  qui  fut  achevé  par  le  puîné. 

Jean    Aldobrandini  fut  d'abord  pourvu  de  l'Ofice 

d'Auditeur  de  Rote  ,  puis  de  l'Evêché  d'Imola  ,  où  fon 

Auhri  Hift.  zélé  &  fa  modération  lui  atirercnt  l'amour  &  la  vénération 

desCardinaux.  ^^  ^q^^  ]g  peuple.    Le  Pape  Pie  V.  lui  dona  le  chapeau  de 

Cardinal  l'an  i  570.  &  enfin  il  fut  Préfet  de  la  Signature 

*M.deThou  jje5  Brefs.  Il  mourut  à  Rome  en  i  çy?.   Son  frère  *  Hipo- 

/.  loï.  dit  que  .  '  {_  1    •    N   I      >". 

Jean  était  fon    LITE  ALDOBRANDINI  S  atacha  commc  lui  a  la  Cour 
mule,  dé  Rome ,  &  y  pofTéda  les  Ofices  d'Auditeur  de  Rote  & 

de  Référendaire  ,  qui  furent  comme  les  dégrez  par  lefquels 
il  fut  élevé  au  Cardinalat ,  l'an  1585.  par  le  Pape  Sixte  V. 
qui  le  fit  l'année  fuivante  grand  Pénitencier  après  la  mort 
du  Cardinal  Boncompagno.  Ce  Pontife  l'envoya  Légat  en 
Pologne  ,  pour  y  ménager  la  liberté  de  Maximilien  d'Au- 
triche ,  qui ,  en  difputant  la.:Courone  de  Pologne  ,  avoit 
eu  le  malheur  d'être,  défait  &:^e  tomber  entre  les  mains  de 
Sigiimond  de  Suéxle  fon  Concurrent:  La  négociation 
d'Aldobrandini  eut  tout  1^  fuccès  qu'on  pouvoit  atendre  de 
fa  dextérité  ,  &  de'retoii'r  à  Rome  il  fut  éîu  Pape  le  30.  Jan- 
vier 1 592.  &  voulut  être  a-gelé  C  l  em en  t  VIII. 

Le  nouveau  Pape  prévenu  par  les  Efpagnols  agit  d'abord 
en  faveur  de  la  Ligue  en  France,  &  adreffa  à  l'Evêque  de 
Plaifance  ,  fon  Nonce ,  Un  ^ref  à  cet  éfet ,  qui  fut  condam- 
né par  le  Parlement  transféré  à  Châlons.  Mais  l'heureux 
état  des  afaires  du  Roi  Henri  I V.  le  rendit  plus  facile  aux 
prières  que  ce  grandvRoi  lui  fit  faire  de  le  recevoir  dans  le 
fein  de  l'Eglife  Romaine.  ' 
Thotil.ns.  L^  P^P^  réconcilia  le  Pvoi à  l'Eglife  ,  &  dona  à  fes  Am- 
bafladeurs  l'abfolution  le  17.  Septembre  1595.  Le  fuccès 
de  cette  afaireque  le  Pape  ,  à  la  vérité  ,  dciiroit ,  mais  qui 
devenoit  dificile  à  terminer  ,  &  par  les  brigues  des  Efpa- 
gnoîs,  très-puifiTans  à  Rome  ,  &  par  la  lenteur  ordinaire  de 
cette  Cour  ,  fut  en  partie  due  aux  confeils  &  au  crédit  du 


Famille  du  Pape  CLEMENT  VIII.  ALDOBRANDIN T. 

ALDOBRANDINI,  filsd'Andrc,  * 


GEORGE  ,    Gonralonicr  de   Florence. 
ALDOBRANDINI    II. 


Jean  aldobrandini. 


BauNErro. 


SYLVESTRE    Aidobrandini,  ccicbrc  Jiirifconfultc  , 


j  en  «J58.  ép.  Dpi  D  e  t  i 


î<lh!. 


J  I  A  N  , 

Cardinal 
en  1570. 

t 

«11573. 


itlie 
ép. 

pAssEao. 


r  I  E  K  K  L 

Aldobkandini  , 

Douleur 

es  Loix  , 

cp.    Flaminie 

F  E  IkR  A  c  I  A. 


HYPOUTE    ALDOBRANDINI, 

Cardinal  eu  1585.  cliî  Pape, 

(ht  CLEMENT    VIII. 

le    }o.   janvier    1591.  •}•  le   iz. 

Mars  lôoj.  a  fitgé  ii.  ans 

I.  mois   3.  JOUIS. 


Cinthio 

Paflero  , 

Cardinal , 

dit 

^doèrandin. 


P  I  E  R  K  E 

Aldobrandini , 

Cardinal , 
'\  le  10.  Février 
i6ii. 


OLIMPIE 

ALDOBRANDINI  , 

ép.    fon  parent 
Jean-François 
aldobrandini. 

A. 


Sylvestre, 
Cardinal  , 
I  en  1611. 


JEAN-  Hypolite, 

GEORGE,  Cardinal 

Prince  Diacre, 

de  Camerier 

RossANo  ,  de  la  Sainte 

Duc  Eglife , 

-     Sarsina   ,  "t" 

1 16.  Mai  le  IS.  Juillet 

KÎ37.   âgé  1668. 
de  47. ans, 
ép.Olimpie 

Lt/DOVISIO. 
OLIMPIE    ALDOBRANDINI, 

Princefle  de  Rossano, 
•J-   le    18.    Décembre   16  81. 

ép.     1".     Paul      BORGHESE, 

Prince  deSulmone  ,  f  en  1^45. 

1".  Camille  P  a  m  e  i  i , 

vers  l'an  1667. 


Aldo-      PIERRE 

BRANDINI,     AlDO- 

Chevalier 
de  Malte, 

Prieur 

de  Rome, 

tue 


Korilingiie 
le  17. 
Août 
1634. 


BRAN- 
DINI , 

Duc 
de 

Carpi- 

NETTO, 

ép. 
Charlole 
Savelli. 


Margue- 
rite , 
ép. 
Raïuico 
Farncse, 
Duc 
de 
Parme. 


GEORGE 

ALDOBRANDINI^ 
ép. 

Margueriti 
ans  de 

C  O  R  N  I  A. 

JEAN-FRANÇOIS 

ALDOBRANDINI  ,  ■\  l'an 

1701.  en  Hongrie , 
tp.  la  parente 
Olimpie  Aldobrandini. 
_. A _^ 

Hélène  ,      Lucrèce  ,     Marie , 

ép.  ép.  ép. 

Antoine       Marin         Jcan- 
Caratfc,    Carac-        Paul 
Duc        cioleIII.    Sforce, 
de  Prince        Marq. 

Monte-     d'Aiellino.      He 
dra^one.  Car». 

vaggi». 


Anne-Marie 

Aldobrandini  , 

ép. 

François-Marie 

Ce  SI ,  Duc 

de  €efi. 


Catherine 
Ald<.'BRandini  , 

ép. 

Jule  Salvi  ATI, 

Prince 

à'Albano 

&  de  Riccia. 


SYLVESTRE 

Aldobrandini, 

décendu  de  Brunetto, 

fils  d'Aldobrandin  II. 

ép. 

Flammette  Arrioerri. 


Z 
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4 
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JEAN-FRANÇOIS    Aldobrandini, 
ép.   Camille  de  P  a  s  Q.U  a  l  i  s. 


S  Y l Y  ESTRE 

Aldobrandini. 


Hypolite 
Aldobrandini, 


ne 


Baccio   Aldobrandini,  Chanoine  d'i  V.itican, 
Cardinal  Prctre  en  l6ji.  f  le  ii.  Jaiiv.  i66j. 

ALEXANDRE    Aldobrandini, 
à  Florence  en   1674.   Nonce  à  Naples  ,  à  Venife 
&  en  Efpagne  ,  crée  Cardinal  le  i.  Oftobre  1730. 


6a8  GENEALOGIES  HISTORIQUES 
A 1  D  0-  Cardinal  Jolet  Jéfuite  ,  "^  qui  ayant  plus  d'égard  au  bien  de 
BRANDiNi  l'£glife  ^  avoit  par  fon  habileté  &  par  fa  droiture  écarté 
toutes  les  dificuitez  ,  que  faifoient  naître  chaque  jour  les 
énemis  du  nom  François ,  &  avoit  afermi  le  Saint  Père  dans 
fes  réfolutions. 

Un  fécond  événement  remarquable  du  Pontificat  de 
Clément  VIII.  fut  la  réiinion  du  Duché  de  Ferrare  au 
Domaine  de  l'Eglife,  dont,  après  la  mort  du  Duc  Alfonfe 
IL  arivée  fur  la  fin  de  Septembre  1 55)  5.  il  fe  mit  en  pofTef- 
fion  en  vertu  d'un  Traité  fait  avec  Céfar  d'Eft  ,  qui  lui  dif- 
putoit  cette  fucceflîon.  Il  s'entremit  pour  terminer  la  guer- 
re entre  le  Duc  de  Savoyc  au  fujet  du  Marquifat  de  Sala- 
ces ,  &  envoya  des  troupes  en  Hongrie  au  fecours  de  l'Em- 
•pereur.  Il  mourut  à  l'âge  de  6ç.  ans  le  3.  Mars  1605.  ayant 
iiégé  treize  ans  un  mois  &  cinq  jours. 

Clément  V 1 1 L  avoit  une  nièce  &  deux  neveux  ,  l'un 
nomé  CiNTHio  Passero,  étoit  fils  de  fa  fœur  Julie 
Aldobrandini ,  qu'il  aimoit  tendrement ,  il  le  fit  Cardinal 
du  titre  de  Saint  Georges  en  1593.  P"^^  ^^  Saint  Pierre  aux 
liens.  Il  mourut  en  1 6  i  o.  L'autre  apelé  Pierre  Aldobran- 
dini ,  du  nom  de  fon  père  ,  fut  fait  Cardinal  Diacre  du  titre 
de  Saint  Nicolas  in  Carcere  en  1593.  puis  Préfet  de  la  Signa- 
ture de  Juilice  ,  Camerlingue  de  la  Sainte  Eglife  ,  Arche- 
vêque de  Pvavenne  &  Evêque  de  Sabine.  Ce  Cardinal  fut 
envoyé  Légac  en  France  pour  travailler  à  la  paix  du  Duc 
de  Savoye  au  nom  du  Pape  qui  s'étoit  ofert  pour  Médiateur, 
&  fit  la  cérémonie  du  mariage  du  Roi  Henri  I  V.  avec  Ma- 
rie Médicis. 

Sa  fœur  Olimpie  Aldobrandini  fut  mariée  à  fon  pa- 
rent J E A n-F rançois  Aldobrandini  ,  qui  décen- 
doit  de  J  A  Q.U  E  ,  fécond  fils  de  Georp^e  ,  Gonfalonier  de 
Florence  en  1410.  Le  Pape  Clément  VIII.  ayant  levé 
une  armée  de  douze  mille  hommes  d'infanterie  ,  pour  en- 
Thmti.  114.  y^yer  en  Hongrie  au  fecours  de  i'Empereur  contre !e Turc, 
Jean-François  Aldobrandini  fut  déclaré  Généraliffime  de 
ces  troupes.    Autrefois  Banquier  ,  dit  M.  de  Thou ,  &  fans 


*  Il  étoit  né  à  Cordoue  en  1531.  & 
étoit  par  conféquent  fiijec  du  Roi  dtl- 
p.iene.    Le  fouvenir  de  ce  Jéfiiite  Car- 


dinal  contribua  beaucoup  au  rapeJ  de 
fes  Confrères  ,  qui ,  huit  ans  après  ,  iu.?' 
rent  rétablis  en  France. 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.  (>%^ 
expérience  dans  l'art  militaire  ,  il  n'avoit  pour  tout  mérite  A  i  c  o- 
que  l'avantage  d'être  époux  d'une  des  nièces  du  Pape.  Il  brandini 
ne  fut  élevé  à  une  dignité  ,  dont  il  n'étoit  pas  capable  de 
foutenir  le  poids  ,  que  par  la  faveur  de  fon  oncle  ,  dont 
ces  fortes  de  préférences  firent  un  grand  nombre  de  mccon- 
tens. 

L'Empereur  avoir  prié  le  Pape  de  doner  le  Généralat  de 
fcs  troupes  à  Alfonfe  Duc  de  Ferrare  ,  que  fon  expérience  , 
fa  valeur  &  fa  naiffance  rcndoicnt  digne  de  cet  emploi , 
qui  lui  fut  rcfufé  aulTibien  qu'à  Marc.Pio  Prince  de  Saffo- 
lo.  Aldobrandini  ayant  reçu  du  Pape  le  bâton  de  Géné- 
ral le  6.  Juin  ,  partit  pour  la  Hongrie ,  où  les  Chrétiens  fi- 
rent une  campagne  gloricufc  ;  il  y  fut  renvoyé  l'an  i6or. 
avec  la  même  qualité  de  Général  de  l'Eglife  ,  &  fut  ataqué 
auflitôt ,  après  Ion  arivéc  ,  d'une  fièvre  maligne  ,  dont  il 
mourut  à  Varadin. 

Il  lailfa  cinq  fils  &  quatre  filles,  dont  l'aînée  nomée  Mar- 
guerite eut  l'honneur  d'épouicr  Kantice  Famefc  Duc  de  Par- 
me. S1LVESTRE&  HiPPOLiTE  Aldobrandini, 
fils  aînezde  Jean-François,  furent  élevez  au  Cardi-aalaf-,  l'un 
en  1 6  0  j .  &  l'aure  en  1621.  cà  laquelle  dignité  il  joignit  celle 
de  Camerier  de  la  Sainte  Eglife.  Aldobrandini,  un 
de  leurs  frères  ,  fut  Chevalier  de  Malte  &  Grand  Prieur  de 
Rome.  Etant  allé  en  Allemagne  fervir  la  Maifon  d'Au- 
triche en  qualité  de  Colonel ,  il  fut  tué  à  la  bataille  de  Nort- 
lingue  le  27.  Août  1  634.  L(S  deux  autres  frères  de  ce  Co- 
lonel prirent  alliance  ,  l'un  dans  .la  Maifon  Ludovijio  ,  & 
l'autre  dans  celle  de' i'-aw///,  &  tous  deux  moururent  fans 
podérité  maiculine.  Jean-George  Aldobrandini  Pnncc 
de  Roffano  &de  Meldola  ,  Comte  de  Sarfina  ,  laifTa  pour 
héritière  fa  fille  unique  Olimpie  Aldobrandini  ,  qui  fit  paf- 
fcr  ces  Principautcz  dans  la  Maifon  de  Borghefe  ,  par  fon 
premier  mariage  avec  Paul  Borghefe  Prince  de  Sulmone. 
Pierre  Aldobrandini  Duc  de  Carpinetti ,  eut  deux 
filles  miriées  dans  les  Maifons  de  Cefi  &  de  Savelli. 

li  y  a  encore  une  branche  de  la  famille  Aldobrandini , 
iffuë  deBRUNETTO,  oncle  paternel  de  Silvellre  Al- 
dobrandini ,  père  du  Pape  Clément  VIII.  Elle  a  produit 
deux  Cardinaux,  B  a  c  C  i  o  Aldobrandini ,  fils  de  Silvcftrc 

K  k  k  k  iij 


A  1  BO- 
BRANDINI 
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&  de  Flammette  Arrtgerra ,  fut  fait  Chanoine  du  Vatican  & 
Maître  de  la  chambre  du  Pape  Innocent  X.  qui  le  fit  Car- 
àinal  Diacre  en  1 6  5 1.  du  titre  de  Sainte  Agnès.  Il  «mourut 
le  ai.  Janvier  1665.  Il  avoir  pour  frère  Jean-François 
Aldobrandini ,  qui ,  de  Camille  de  Pafqualis ,  eut  pour'fils 

SiLVESTRE,     HiPPOLITE    &    ALEXANDRE.    Ce 

dernier  qui  étoit  né  à  Florence  en  1674.  fut  fait  Clerc  de 
la  Chambre  Apoftolique  en  1 706.  Nonce  à  Naplesen  1 707. 
Archevêque  de  Rhodes  en  1 708.  Nonce  à  Venife  en  171  a. 
puis  en  Elpagne  en  1 720.  créé  Cardinal  le  2.  Oâobre  1750. 
&  nomé  Légat  de  Fer-rare  le  11 .  Décembre  fuivant. 


§.  VI. 

D«Pape    PAUL  V. 
^  de  la  Mai/on  BORGHESE. 


D'âMr  au  C~^  E  T  T  E  Maifon  originaire  de  Sienne  étoit  comptée 

Dragon""^  a'fié  \^  parmi  Ics  FamiUcs  nobles  de  cette  ville.  M  a  r  c-A  n- 

d^or ,  au  chef  xqineBorghese,  céiebrc  Jurifconfulte ,  ayant  quité 

gie  de  fabl^'  f^  patrie  à  caufe  des  troubles  qui  l'afligeoient ,  le  retira  à 

Rome  ,  où  il  ouvrit  à  fa  poflérité  le  chemin  de  la  fortune 


Table  IV.  6jl 

Famille  du  Pape  PAUL   V.   BORGHESE, 

MARC- ANTOINE    BORGHESE,  V.nnccic  Sienne  ,   Avocat  Confiftona! , 
ép.   I-'Uminic  A  s  x  a  l  l  i  ,  Romaine. 

, -A 


Dcgrcz. 


JEAN-BAPTISTE 

BORGHESE, 

ép. 
Virginie    L  a  n  t  i. 


Horace  , 
Auditeur 
de  Kote. 


CAMILLE  BoRCHESE,         Uortenfi  , 

né  en  l^^x  C/ird.cn  1^96.  t '^  'J-  J"'" 
<flû  Pape  PAUL  V.  le  16.  Mai        _    159}. 

160J.  "l 'le  ii.  Janvier  1611.  ép.  M.  Aiit. 

aficgéij.ans  8.  in.  j.jcurs.  Caffarelii. 


Marguerite  , 

ép. 

Horace 

V I  T  r  O  R  I. 


MARC-ANTOINE   B  o  r  g  h  e  s  s  , 

né  en  I  ç  98.  Prince  de  S  u  L  m  o  n  e  , 
Grand  d'E/pagtie  ,  f  le  l'j.  Janv.  1658. 

ép.  C't mille  des   U  r  s  i  n  s  , 

fille  de  Camille  ,    Duc   de    Bracciano  , 

f  en  Mars  i68j  .  Sgée  de  Sz.  ans. 


ScirioN   Caffareiii, 
Cardinal  le  i  S.  Juillet  l(ro5. 

dit  le  Cardinal  Borghesh, 

Evêque  de  Sabine  , 
Vice-Chancclicr  de  l'Eglife  , 

fz.Oa.  1^33.  âgé  de  57.  ans. 


Diane  V  i  T  T  o  R  i , 

BoRCHESE, 

ép.  i'.  Gafp.ird 

Cavalier  r. 

2".  Jérôme  CARArPE  , 

Piiace  de  Rccdla. 


PAUL    BoRCHESE,   né  en  1625.  +  avant  fon  père  le  14.  Juin  1646. 

ép.   Olimpie  Aldobrandini,   Héritière  de  R  o  s  s  a  n  o, 

Voyez,  fage  62.^. 


JEAN -BAPTISTE    Borghese,  Prince  de  Suimone 

&  de   Ro  s  s  ANo  ,  &.'c.    né  le  4.  Oftobre  1539. 

■{•   le   8.  Mars  1717..  ép.   Léonore    Boncompagno, 

fille  de  Hugues,   Duc  de  Sora ,  ■\  le  9.  Septembre  1^95. 

, ^ 

MARC-ANTOINE  Borchbse, 

Prince   de   Rossano,  &c. 

né  le  zo.  Mai  1660.  f  le  iz. 

Mai  1719.  ép.  Flaminie-Marie 

S  p  I N  o  1  A  ,  fille  de  Ch.irle ,  Prince 

de  Saint  .Ange  en  1691.  •]■  à  Rome 
le   17.  Août    1731.    d'apoplexie  , 
âgé  de  î9.  ans. 
, A 


Marie -Virginie  , 

■\  en  Mars  1718.  âgé  de  73.  ans  , 

ép,  Auguftin  C  H  I  g  I  , 

Prince  de  Farnefe. 


Anne-Camille  Borghese  , 
née  le  15.  Sept.  1661. 

f  le  14.  Septembre  171  y. 
ép.  1°.  François-Marie 

Pic  ,  Duc  de  la  Mirandole 
lâSj.fleip.  Av.  1689. 

i".  Ant.  (<«/  G  I  u  D  I  c  E  , 

P.  de  Cellamare  en  1694. 


Paul,  Scipion, 

né  ii.Nov.  1663.  né  le  ij. 

Clerc  Août 

de  la  Chambre  i66</, 

du  Pape ,  f 

I  le  ij,  Oft.  1701.  en  i6p2. 


Flaminie. 

Marie- 

Françoife , 

n.le  iSAv. 

ifi'pi. 
■j-  leô.Nov. 

1718. 

^p.  Baltafar 

Erba- 

Odi-s- 

CAICHI , 

Duc  de 

'Bracciuno  , 

7,  Janvier 

1717. 


C  A  M  I  L  L  E- 
ANTOINE 
Borghese, 

P.  de  Rossano, &c. 

né  le/.  Av.  169}. 

ép- 
ie 4.  Nov.  1713. 

Agtlis    COLONME  , 

fille  de  Philipe- 

Alexandre  ,  Prirtce 

de  Palliano  , 

&  d'Olimpie 

Pamphile. 


Marie- 

ViHoire- 

Thercfi  j 

née  le  13. 

Mars 

i<J9j. 

ép. 

^^/. 

Caraffe, 

Duc 

de  Trcjano 

le  II. Juin 

17'?* 


Marie- 
Madeleine  , 
née  le  16. 
Mars  1696. 
f  le  10, 

oa.  1711. 

ép.  Baltafar 

Erba- 

Odes- 

calchi  , 

fon  beau- 

frere,le  10. 

Dec,  1711. 


François 
Borghcfe, 
né  le  10. 
Juini697. 
Cardinal 
le  6.  Juil. 

1719. 
Archcv. 

de 
Trejano- 
palis , 
Major- 
dome 
du  Palais 
Apoft. 


J   A  Q^U  E 

Borglicfe, 

né  le  1. 

Juin  i6ç8. 

& 

Paul 

Borghefc. 


Olimpie  , 

ép. 

Benoift 

Pamphilio  , 

Duc 

de 

Carpinetto  , 

le  14.  Août 

17^7. 


Ele'onere- 

Anne-Marie  , 

née  14.  Août 

1714. 


Flaminie  , 

née  le  14.  Mars 

J7itf.  •}■  le  14. 

Mars  J731. 


Marie- 
Viltcire  , 
rte  le  19. 
Jumiji^. 


Marc-Antoine 

Nicolas 

Borghese  , 

néi6,Sept.i730, 


Lii^ie-Marie 
née  le  zz. 
Septembre 
173». 


Jean-Baptiste- 
François  , 
né  17.  Janviei 
^733- 


S 


6^z      GENEALOGIES   HISTORIQUES 

BoRGHESE  ^^^  s'aplTquant  au  Bareau  ,  il  y  exerça  la  charge  d'Avocat 
Confiflorial ,  &  aquit  par  fon  mérite  &  fon  intégrité  affez 
de  biens  pour  acheter  à  fon  fils  aîné  Horace  Borghese 
pour  le  prix  de  foixante-dix  mille  ducats,  la  Charge  d'Au- 
diteur de  la  Chambre  Apoftolique  ,  qui  lui  donoit  une  ef- 
pérance  au  Cardinalat.    Etant  mort  jeune  ,  le  Pape  Clé- 
ment VIII.  pour  adoucir  au  père  fon  chagrin  ,  fubftitua 
en  la  place  du  défunt  fon  autre  fils  C  a  m  i  l  l  e  Borghese  , 
qui  étoit  déjà  pourvu  de  la  Charge  de  Référendaire  des 
deux  Signatures.   Il  exerça  l'une  &  l'autre  avec  honeur  ,& 
fon  mérite  le  fit  toujours  diftinguer.    Il  fut.  Vice- Légat  de 
Boulogne ,  puis  fut  envoyé  Nonce  en  Efpagne  ,  où  la  con- 
duite qu'il  tint  ,  fut  récompenfée  du  chapeau  de  Cardinal  * 
Muwacmo     ^^  I  Jf)  Ç.  Après  la  mort  du  Pape  L eo  n  X I.  de  Médicis , 
âamfonUif.   qui  ne  fiégea  que  26.  jours  ,  le  Cardinal  Camille  fut  élu  fon 
^'7^'^}f'  '  '7  fucceffeur  le  1 6.  Mai  1 60  j .  &  prit  le  nom  de  P  a  u  l  V. 
fut  créé  Cal-      Lc  comenccment  de  fon  Pontificat  fut  troublé  par  un  fa- 
naiavmtj»    chcux  difércnd  qu'il  eut  avec  la  République  de  Venife.  Il 
LegMim.       j^  ^^1^  g^  interdit  "^  ;  mais  il  trouva  dans  le  Sénat  une  géné- 
reufe  réfiflance  ,  à  laquelle  il  fut  enfin  obligé  de  céder  : 
heureux  de  trouver  en  cette  circonllance  les  bons  ofices  de 
la  France ,  dont  la  médiation  tira  Paul  V.  de  l'embaras  dans 
lequel  il  s'étoit  jette  ,  &  fauva  l'honeur  du  Saint  Siège. 
Voici  l'origine  de  ce  fameux  démêlé.    Le  Confeil  des 
■jiyotil.  137.  pix  fit  arêter  en  1606.  &  jeter  dans  les  cachots,  deux  Prê- 
tres convaincus  de  crimes  énormes.    Le  premier  noméSci- 
pion  Saraceno  ,  étoit  Chanoine  de  Vicenze.    Le  fécond  , 
le  nomoit  Brandolin  Valdemarini ,  il  étoit  natif  de  Forli 
&  Abbé  de  Nervefe.  A  cela  ajoutez  deux  Décrets  du  Sé- 
nat ,  l'un  porté  en  1605.  qui  défendoit  de  bâtir  de  nouvel- 
les Eglifes  ,  des  Monafleres  ou  des  Hôpitaux  ;  l'autre  de 
1605.  qui  empêchoit  les  Ecléfiaftiques  d'aquérir  des  biens 
immeubles  dans  toute  l'étendue  des  terres  de  la  Seigneurie. 
Clément  VIII.  ce  Pape  fi  recomandable  par  fa  modéra- 
tion &  par  fa  fageffe  ,  avoir  toujours  cru  devoir  diflîmuler 
cous  ces  Ades  de  Jurifdidtion  que  le  Sénat  cependant  fai- 

*  L'interdit  local  eft  une  cenfure  nou-  [  même  dans  celle  de  Gratien ,  quoiqu'elle 
velle  donc  on  ne  voit  aucun  veftige  dans  j  ait  paru  dans  le  XII.  iiécle  ,  que  cette 
les  ancjénes  collerions  des  Canons ,  pas  1  cenfme  a  é;s  conuë. 

foit 
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foit  à  fcs  yeux.    Paul  V.  fon  fucccffcurcrut  devoir  en  agir  Borghes» 
aurremenr.     A  peine  fut-il  iur  la  Chaire  de  Saint  Pierre  , 

3u'il  en  fit  fes  plaintes  au  Chevalier  Nani  ,  Ambaffadcur 
c  la  République  ,  &  demanda  enfuite  ,  avec  menaces ,  la 
revocation  des  Décrets ,  &  qu'on  remît  à  fon  Nonce  les 
deux  Ecléfiafliques  prifoniers,  &  qu'il  ne  foufriroit  jamais 
que  les  Ecléfiaftiques  fuffent  jugez  par  les  Séculiers.  Le  Se-  Mauroeeno , 
nat  fit  repréfenter  par  fon  Ambalfadcur,  que  le  nouveau  ^'^'  '^^''''j'- 
Décret  de  i6oj.  ne  pouvoit  doner  aucune  ateinte  aux  im- 
munitez  écléliafliques  ,  puifqu'il  ne  regardoit  que  les  biens 
des  Laïcs ,  que  le  Sénat  leur  défendoit  d'aliéner  ,  afin  de 
conferver  toute  la  force  à  ion  Etat  j  que  le  Prince  ,  qui  ne 
reconnoît  que  Dieu  au-deffus  de  lui ,  pouvoit  difpoicr  de 
ces  biens  félon  les  Loix  Se  les  befoins  de  ion  Etat.  A  plufieurs 
autres  raifons  de  politique ,  il  ajouta  l'exemple  de  plufieurs 
Rois  &  de  plufieurs  Princes ,  qui  avoient  fait  des  conflitu- 
tions  conformes  à.  cette  loi  ,  qui  s'obfcrvoit  en  France ,  en 
Portugal  ,  dans  l'Aragon  ,  en  Flandre  ,  &c.  pour  foutenir 
la  juriididion  de  la  République  fur  l'Ordre  Ecléfiaflique , 
l'AmbafiTadeur  fit  conoîtreauPape  que  cette  jurifdidionétoit 
fondée  fur  une  loiiable  coutume ,  &  confirmée  par  un  exer- 
cice confiant  de  plufieurs  fiécles ,  qu'après  tout  le  Clergé  ne 
tenoit  point  de  Dieu  le  droit  qu'il  s'atribuoit  de  ne  point  re- 
lever du  Tribunal  du  Prince  pour  les  délits  que  Juflinien 
apéle  civils ,  mais  que  la  feule  bonté  des  Princes  l'en  avoic 
laifiTé  jouir  depuis  l'an  400.  qu'au  refle  l'immunité  écléfiaf- 
tique  ne  regardoit  que  le  Tribunal  du  Magiflrat  &  non  ce- 
lui du  Prince  ;  que  cette  Jurifdi£tion  étoit  une  liberté  na- 
turelle antérieure  à  l'exemption  écléfiaftique  ,  &  à  laquelle 
aucune  Conftitution  de  Pape  ne  pouvoit  déroger  ;  que 
l'exemption  ecléfiaflique ,  établie  par  les  Conflitutions  du 
Saint  Siège  ,  n'avoit  jamais  eu  lieu  pour  les  crimes  de  leze- 
Majeflé  en  aucun  Royaume  ,  ni  dans  aucun  Etat  ;  que  le 
Prince  n'auroit  qu'un  vain  titre,  fi ,  établi  de  Dieu  feul ,  il 
n'avoit  pas  le  droit  de  punir  ,  dans  la  feule  vûë  du  bien  pu- 
blic ,  tous  fes  Sujets  de  quelque  condition  qu'ils  fuffent  ; 
enfin  que  la  République  étoit  réfoluë  de  foutenir  fes  droits 
&  fa  liberté. 

Ces  raifons  firent  peu  d'iraprefTion  fur  l'cfprit  du  Pape  , 

LUI 
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BoRGHSSE  qui ,  après  plufieurs  négociations  inutiles ,  fulmina  un  Bref 
d'excomunication  qui  fut  afiché  à  Rome  aux  lieux  ordinai- 
res le  17.  Avril  1606.  Il  envoya  à  tous  lesEvêquesde  la 
Seigneurie  la  Sentence  d'excomunication  ,  avec  ordre  à 
chacun  de  la  publier  dans  fon  Diocéie.  Dans  cette  Senten- 
ce, le  Pape  abrogeoit  les  Décrets  enqueftion  ,&  dès  le  mo- 
ment de  la  publication  ,  jetoit  l'interdit  fur  tout  l'Etat ,  fur 
le  Doge  &  le  Sénat  préfent  &  à  venir,  fi  dans  vingt-quatre 
heures  la  République  ne  révoquoit  fes  Décrets  &  ne  rcm.ét- 
toit  les  Prêtres  prifoniers  entre  les  mains  du  Nonce.  Le  Sé- 
nat fit  défenfe de  publier  ce  Mohitoire,  à  quoi  prefque  tout 
le  monde  obéît. 

Le  Nonce  fortit  de  Venife,  Se  fon  départ  fut  fuivi  de  celui 
àes  Jéfuites ,  des  Capucins ,  des  Théatins  &  des  Réformez  de 
Saint  François ,  qui  voulurent  garder  l'interdit.  Le  Sénat 
fit  publier  dans  toutes  les  Villes  de  l'Etat  une  proteftation 
contre  le  Monitoire  de  Paul  V.  Les  Nonces  du  Pape  fi- 
rent en  vain  leurs  éforts  pour  faire  publier  le  Monitoire  du 
Pape  dans  les  Etats  des  diférens  Souverains  auprès  delquels 
ils  étoient  envoyez  ,  &  d'y  faire  traiter  les  Ambaffadeurs 
de  la  République  en  cxcomuniez  ;  ceux-ci  affilièrent , 
comme  à  l'ordinaire  ,  aux  Proccffions  &  Chapelles  publi- 
ques. 

On  publia  de  vifs  écrits  de  part  &  d'autre  ,  &  on  fepré- 
paroit  même  à  en  venir  aux  armes  ,  lorfque  le  Roi  Henri 
1 V.  ofrit  fa  médiation  pour  acomoder  cediférend ,  &  ayant 
été  acceptée  ,  il  envoya  en  Italie  le  Cardinal  de  Joyeufe  , 
Doyen  du'Sacré  Collège  ,  en  qualité  de  Plénipotentiaire  , 
pour  achever  cette  négociation  entamée  par  le  Marquis 
d'Alincourt  Ambaffadeur  à  Rome  ,  &  M.  Canaye  ,  Sei- 
gneur de  Freine,  Ambalfadcur  à  Venife.  Le  Cardinal  pafla 
de  Rome  à  Venife  ,  &  parla  de  la  manière  de  lever  les  cen- 
fures  5  il  propofa  d'aller  à  l'Eglile  de  Saint  Marc  avec  le 
Doge  &  le  Sénat ,  d'y  célébrer  une  M  elfe  ,  à  la  fin  de  la- 
quelle il  doncroit  la  bénédidlion  pour  marque  de  la  levée 
de  l'interdit  5  mais  le  Doge  répondit ,  que  le  Doge  n'étant 
point  coupable  ,  il  ne  devoit  y  avoir  aucun  figne  de  pé- 
nitence &  d'abfolution.  Les  Vénitiens  demeurèrent  fermes 
à  la  refufer  ,  &  répondirent  à  toutes  les  raifons  du  Car- 
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dinad ,  que  la  Republique  ic  conrcnteroit  d'une  déclaration  BoRciifiïB 
que  fcroit  le  Cardinal  ,  que  les  ccnfures  croient  levées ,  & 
qu'en  même  tcms  le  Doge  remctroit  la  révocation  de  la 
proteftadon. 

Le  1  G.  Avril  1607.  jour  convenu  pour  terminer  l'acomo- 
dement ,  que  le  rapel  des  Jéfuircs  arêta  quelque  tems  ,  & 
que  le  Sénat  ne  voulut  jamais  acorder ,  M.  de  Frefnc  &'&■ 
tant  rendu  chez  le  Cardinal  de  Joyeufe ,  le  Secrétaire  , 
Marc  Ottoboni,  affifté  de  deux  Notaires ,  s'adrefTant  à  cet 
AmbafTadcur  ,  hors  de  la  préfence  du  Cardinal ,  lui  dit  : 
Voilà ,  Monfeigncur  ,  les  cleux  perlbncs  que  la  SérénifTime 
République  envoyé  à  Votre  Excellence  ,  en  confidération 
du  Roi  Trcs-Chrétien  ,  déclarant  que  c  eft  fans  préjudice 
de  l'autorité  qu'elle  a  de  juger  les  EclédaRiqucs.  i:  nluite 
M.  de  Frefne  les  prélbntaau  Cardinal  ,  qui  lui  dit:  M.  do- 
nez-les  à  cet  homme-là  ,.  montrant  le  Commiflaire  envoyé 
par  le  Pape  ,  lequel  les  toucha  pour  marque  qu'ils  étoient 
à  lui. 

Après  cette  formalité  ,  le  Cardinal  ,  acompagné  de 
l'Ambafladcur ,  alla  au  Collège  ,  c'eft-à-dire  ,  à  l'Aflem- 
blée  où  fe  donent  les  Audiences  ;  il  déclara  ,  en  préfence 
du  Doge  &  de  vingt-cinq  Sénateurs  ,  que  les  cenfures 
étoient  levées.  Le  Doge  lui  remit  entre  les  mains  la  révo- 
cation de  la  protcftation  ,  &  remercia  Sa  Majcfté  Très- 
Chrétiéne  &  le  Cardinal.  Après  cela  ,  les  portes  s'ouvri- 
rent, &  François  de  Caftro,  AmbalTadeur  d'Efpagne  ,  fut 
introduit  pour  complimenter  le  Sénat  fur  fa  réconciliation. 
Ainfi  fut  terminé  ce  fimeux  diférend  par  la  médiation  du 
Roi  ,  &  par  la  prudence  du  Cardinal  de  Joyeufe. 

Paul  V.  joiiic  le  refle  de  fon  Pontificat  d'une  douce  tran- 
quilité  ,  &  de  l'afeftion  des  Romains ,  qu'il  mérita  par  fa 
piété  ,  fa  douceur  &  fa  libéralité  envers  les  pauvres.  Il 
mourut  le  22.  Janvier  1621.  ayant  fiégé  iç.  ans  8.  mois 
&  Ç.  jours.  Il  mit  à  profit  ce  tems  pour  l'agrandifTement 
de  fa  Famille.  Il  confia  le  Miniftére  à  fcs  frères.  François 
B  o  R  G  H  E  s  E  eut  le  comandement  de  la  flote  ,  &  le  gou- 
vernement du  Vatican  ,  &  J  e  a  n-B  a  p  t  i  s  t  e  ,  celui  du 
château  Saint  Ange  ,  avec  la  dignité  de  Gonfalonier  de 
\'Eglife ,  &  de  Général  de  fcs  troupes.    Il  créa  CarûUmsil , 
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BoRSHESE  le  18.  Juillec  1665.  fon  neveu  Scipion   Caffarelli» 
fils  de  fa  fœur  ,  &  lui  fit  porter  le  nom  de  Borgkfe. 

Son  neveu  M  a  r  c- A  ntoine  BoRGHESE,filsdc 
Jean-Baptille  &  de  Virgmic  Lanti ,  fut  comblé  de  biens. 
Paul  V.  obtint  pour  lui  du  Roi  d'Eipagne  la  Principauté  de 
S-ubnone  dans  le  Royaume  de  Naples ,  avec  le  titre  de  Grand 
d'Efpagne ,  &  le.  Cardinal  CafFarelli  Borghefe  lui  lailTa  en 
16 j  3.  une  riche  fucceffion  ,  à  laquelle  Ion  fils  Paul  BoRt- 
GHESE  joignit  celle  de  la  Maifon  Aldobrandini ,  par  fon 
alliance  avec  Olmpie  Aldobrandini ,  héritière  de  la  Prin- 
cipauté de  RoJJuKo  i  de  forte  que  leur  fils  Jt an -Baptiste 
BoRGHESE  fe  trouva  un  des  plus  riches  Barons  de  Ro- 
me. Outre  les  Principautez  de  Suimone  &  de  RoiTano  ,  & 
les  honeurs  de  la  Grandefle  ,  il  fut  Duc  de  Palumbara  ,  & 
créé  Chevalier  de  la  Toiibn  d'or  par  le  Roi  Philipe  V.  dont 
il  fut  AmbafTadeurà  Rome  en  1702. 

Après  la  révolution  arivée  dans  le  Royaume  de  NapIês ,, 
qui  le  foumit  à  l'Archiduc  ,  le  Prince  Borghefe  perdit  tous 
les  biens  que  fa  JVîailbn  poffédoit  dans  ce  Royaume,  & 
qui  furent  confiiquez.  Son  fils  Marc-Antoine  Borghese 
en  fut  remis  en  pofi'eflrion  par  l'Empereur ,  dont  il  arbora 
les  armes  fur  la  porte  de  fon  Palais  en  place  de  celles  d'Ef- 
pagne ,  Hx  jours  après  la  mort  de  ion  père.  Il  fut  nom-é  en 
172 1.  Viceroi  de  Napies  ,  &  mourut  le  22.  Mai  1729.  âgé 
de  69.  ans  ,  lailfant  de  la  femme  licminu-MarieSpmia  ,qui' 
mourut  d'apoplexie  le  27.  Août  '731.  entre  autres  enfans, 
C  A  M I L  L  E-A  NTOINE  Borgheie ,  qui  a  fuccédé  aux  biens 
&  titres  p)aternels  ,  &  François  Borghefe  ,  qui  prit 
Thabit  Ecléfiafriquc  &  reçut  le»Do£torat  en  1721.  Il  fut 
Protonotaire  Apoflolique  au  mois  de  Janvier  1724.  Maître 
de  la  Chambre  du  Pape  Benoît  XIII.  qui  le  noma ,  le 
S.  Mars  1718.  Archevêque  de  Trajanopoiis ,  lui  dona  la 
Charge  de  Majordom.e  du  Palais  Apoflolique  le  l  3..  Mars 
1729.  &  le  créa  Carditial  le  6.  Juillet  fuivant. 

Il  y  a  eu  dans  le  Sacré  Collège  un  autre  Cardinal  de  la 
même  famille  ,  fçavoir  P  i  err  e-M  a  r  i  e  Borghefe ,  fils  de 
Curtio  &  de  Stlvte  Saracina..  Il  étoit  parent  éloigné  du  Pape 
Paul  V..  en  mémoire  duquel  Urbain  VIII.  qui  avoit  reçu 
de  lui  le  chapeaii ,  le  doua  l'an  1624'.  à  Pierrc-iVlarie,  fous  le 
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titre  de  Saint  Georges  in  Velahro  ,  n'y  ayant  point  alors 
dans  la  famille  Borghcfe  d'autre  fujet  à  qui  il  pût  conférer 
cette  dignité.  Ce  Cardinal  ,  qui  prit  dans  la  fuite  le  titre 
de  Sainte  Marie  in  Cofmcdia  ,  mourut  à  Rome  le  i  y.  Juin 
1642. 


^.  VII. 

d«pape  urbain  Vin. 

cr  de  la  Maifm BARBERIN. 


Portoitd'â- 


LA  Maifon  B  a  r  b  e  r  i  n  noble  &  anciéne  ,  tire  fon' 
nom  ,  luivant  Oldoin  ,  d'une  petite  ville  de  Toicane  ,  ^ur  à  trois 
iituce  fur  une  colline  entre  Sienne  &  Florence.    Elle  dona  abeilles   d*or 
naiifance  ,  l'an  1164.  à  François    Barberin,  l'un  p°^'^"*"*'' 
des  bons  Poètes  de  ion  tcms.    Comme  fa  mereétoit  de  Flo-    B^yh^DiSi 
rence  ,  il  alla  s'établir  dans  cette  ville  ,  où  la  profelTion  de  Criti^ne, 
Juriiconiuite  ,  mais  furtout  la  beauté  de  fes  Poefies ,  le  firent 
extrêmement  conlidérer.    Il  mourut  l'an  1348.  Oaa  perdu 
la  plupart  de  fes  Ouvrages.    Son  Poëme  moral  *  qui  avoit 


*  Ce  Poème  n'eft  point  une  école  de 
coquetterie  j  comme  ceux  d'Ovide  de 
Ane ammidi ,  ilcfttrop  moral,  &  necou- 


tient  que  des  règles  qui  aprénent  leur  de- 
voir à  ceux  qui  aiment  la  gloire  ,  la  vertu 
&  l'éternité.   Bityle ,  Dicl-  Crit. 

LUI  ii}. 
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Barbe-  pour  titre  ,  Les  Enfeigncmens  à^ amour  ^  a  eu  une  meilleure  def- 

R I  N.      tinée.  Il  fortit  de  deffous  la  preffe  à  Rome  par  les  foins  de 

SufUmint  i.  Frédéric  Ulbadini  ,  qui  prit  ce  moyen  pour  faire  fa  cour  à 

401.  Erudit.  1^  jviaifon  de  Barberin  ,  qui  joiiirfbit  alors  de  la  Papauté , 

f»!"  349'      ^  q^-  Jécendoit  de  ce  Poëte. 

^^    Q^_      Les  Barberin  demeurèrent  longtems  dans  la  ville  de  Se- 
doin  ."s'upiém.  mifondi ,  qui  n  etoit  qu'à  deux  milles  de  celle  de  Barberim  ; 
de!  Hijioiris   j-nais  cette  ville  ayant  été  prife  ,  après  un  iîége  de  deux  ans  , 
SMS'^"''  "^  ^  détruite  par  les  Florentins ,  plufieurs  de  les  familles  ,  en- 
tre autres ,  celle  des  Barberin,  fe  retirèrent  à  Florence ,  où 
celle-ci  fut  auffitôt  mife  au  rang  de  la  première  Nobleffe. 
Oldoin  n'en  raporte  la  fuite  généalogique  que  depuis  Fré- 
déric Barberin  qui  vivoit  au  comencement  du  XV^  fîécle  , 
&  qui  fut  père  de  Charle,  ayeul  du  Pape  Urbain  VIL 
&d'ÀNTOiNE.    Celui-ci  alla  s'établir  à  Rome  ,  où  il  fe 
fit  confidérer  par  fon  intégrité ,  fon  érudition  &  fa  pruden- 
ce ,  &  fe  fit  de  puiMans  amis.    Il  atira  auprès  de  lui  fon  ne- 
veu François,  fils  de  Charîc ,  auquel  il  fit  doner  une 
noble  éducation.    François  avoir  de  l'efprit ,  il  féconda  les 
foins  de  fon  oncle  ,  devint  habile  dans  les  loix  ,  &  brilla 
à  Rome  en  qualité  de  Référendaire  des  deux  Signatures  & 
"de  Protonotaire  Apofiolique.  Il  avoit  deux  frères  ,  favoir  , 
A  N  T  CI  N  E  ,  qui  étoit  fon  aîné],  &  Raphaël,  qui  étoit 
.  fon  cadet.  Ce  dernier  fut  Chevalier  de  l'Ordre  àeSaintEtiéne 
de  Florence ,  &  fut  un  habile. Mathématicien  &  Ingénieur. 
Il  fuivit  dans  les  Pays-bas  le  Marquis  Vitelli ,  &  fervoit  avec 
dillinaion  fous  le  Duc  d'Albe  ,  qui  l'envoya ,  l'an  1570. 
en  Angleterre  pour  y  traiter  d'afaires  importantes  avec  la 
Reine  Elifabeth. 

Antoine  Barberin  ,  l'aîné  de  fa  famille  ,  en  continua  la 
poftérité  par  fon  mariage  avec  Camille  Barbadori ,  d'une  fa- 
mille Patriciéne  de  Florence  ;  il  en  eut  une  fille  &  trois 
fils  ,  dont  le  fécond  fut  Maphe'e  Barberin,  né  à 
Florence  en  i  568.  qui  a  été  le  plus  grand  ornement  de  fa 
famille ,  &  par  fes  vertus  &  par  k  rang  où  elles  l'éleverenr. 
Ayant  perdu  fon  père  à  l'âge  de  trois  ans  ,  il  fut  élevé  par 
les  foins  d'une  mère  vertueufe  jufqu'au  fortir  de  l'enfance , 
qu'il  fut  apelé  à  Rome  par  fon  oncle  François  Barberin 
Protonotaire.  Il  fit  de  grands  progrès  dans  les  Siences  , 
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furcout  dans  la  Philofophic  &  dans  le  Droit ,  &  à.  l'âge  de  B  a  r  b 
vingt  ans  il  fut  reçu  Dodeur  à  Pile  ,  d'où ,  revenu  à  Rome ,  R  i  n. 
il  s'atacha  à  la  Mailon  Farnefe.  Son  éloquence  ,  les  grâces 
de  fon  efprit ,  8c  fa  perfone ,  lui  firent  autant  d'amis ,  qu'il 
s'aquit  de  réputation  par  fa  modeftie ,  la  candeur  de  fcs 
mœurs  ,  6c  la  capacité  qu'il  fit  paroître  dans  les  dtférens 
emplois  qu'il  eut  à  la  Cour  de  Rome.  De  Référendaire 
des  deux  Signatures ,  il  devint  Clerc  de  la  Chambre  Apof- 
tolique.  Le  Pape  Clément  VIII.  le  fit  Gouverneur  de 
Fano  ,  &  l'envoya  ,  en  160 1 .  en  qualité  de  Nonce  pour 
féliciter  le  Roi  Henri  le  Grand  fur  la  naiffance  du  Dau- 
iin  ,  le  fit  cnfuite  Archevêque  de  Nazareth  &  Nonce  or- 
dinaire en  France.  Paul  V.  le  fit  Cardinal  en  1606.  du 
titre  de  Saint  Omcfre,  &  Evêque  de  Spolettc  l'an  16 1  o.  & 
peu  après  Légat  de  Boulogne.  Il  iuccéda  au  Pape  Grégoire 
X  V.  à  l'âge  de  55.  ans  le  6.  d'Août  1 6  1 3 .  &  prit  le  nom 
d'URBAiN  VIII.  On  obferva  que  peu  de  jours  avant  fon 
éicciion  ,  un  effain  d'abeilles  (  les  Barberin  en  portent  trois 
dans  leurs  armes  )  vola  dans  le  Collège  du  Vatican  ,  &  s'a- 
tacha au-dcfTus  d'une  fenêtre  du  Conclave  ,  proche  la  cel- 
lule du  Cardinal  Barberin. 

Ce  Pontife  s'employa  toujours  avec  un  zélé  paternel  pour 
procurer  la  paix  entre  les  Princes  Chrétiens.  Il  envoya , 
en  1625.  le  Cardinal  François  Barberin  ,  uadefes  neveux. 
Légat  à  Lafere  en  France  &  en  Efpagne  ,  pour  terminer  le 
diférend  entre  ces  deux  Courones  au  fujet  de  la  Valteline. 
En  1629.  il  envoya  en  Piémont  le  Cardinal  Antoine  Bar- 
berin Ion  petit-neveu  ,  avec  la  même  qualité  pour  les  afai- 
res  du  Montfcrrat ,  &  eut  la  fatisfaftion  de  pacifier  l'Italie  , 
&  celle  de  réiinir  au  Saint  Siège  le  Duché  à'Urhin  ,  donc 
le  dernier  Duc  le  mit  en  poffeflion  l'an  165 1. 

Quelqu'amour  qu'eût  ce  Pontife  pour  la  paix  ,  il  fe  vit 
engagé  par  les  neveux  dans  une  guerre  avec  Je  Duc  de  Par- 
me au  fujet  de  Caftro  ,  que  ce  Prince  faifoit  fortifier,  quoi- 
qu'il l'eût  engagé  au  Mont  de  Piété,  &  que  le  Pape  envoya 
alTiéger.  La  République  de  Venife  ,  le  Grand  Duc  ,  &  le 
Duc  de  Modene ,  firent  une  Ligue  en  faveur  de  la  Maifon 
de  Farnefe ,  &  cette  afaire  auroit  pu  avoir  des  fuites  fâ- 
cheufes ,  ii  le  Roi  Loliis  XIV.  ne  l'eût  terminée  par  fa 
médiation. 
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B  A  n  B  E-      Ce  Pape  ,  qui  aimoit  les  Belles-Lettres ,  ctoit  le  protcc- 

i^  i  N-      teur  des  S'avans ,  &  étoit  lui-même  excélent  Poëte  Latin  * , 

comme  on  voit  par  les  belles  Hymnes  qu'il  compola  pour  les 

jours  de  fêtes  de  Notre-Seigncur  &  de  la  Sainte  Vierge ,  & 

par  diverfes  Epigrames  en  l'honeur  de  quelques  hommes 

illuflii^s  dans  les  Lettres.    Il  m.ourut  le  26.  Juillet  de  l'an 

1 644.  après  avoir  tenu  le  Siège  ApoPcolique  21.  ans  moins 

8.  jours. 

Urbain  VIII.  jugeant  que  le  titre  de  Seigneurie  illulîrif- 
fime  qu'on  donnoit  aux  Cardinaux  ,  n'étoit  pas  proportioné 
à  leur  dignité ,  à  caufe  du  grand  nombre  de  pcrfones  auf- 
quelles  on  le  donoit  auffi  ,  ordona  par  une  Bulle  de  l'an 
1630.  qu'à  l'exception  des  Têtes  couronées,  chacun  done- 
roit  le  titre  à^Eminence  aux  Cardinaux  ,  aux  trois  Elefteurs 
Ecléfiaftiques ,  !^  au  Grand-Maître  de  Malte  ,  avec  défen- 
fes  à  tous  autres  de  prendre  ce  titre. 

On  peut  juger  de  l'afedion  qu'il  avoir  pour  fes  parens 
par  ce  qu'il  fit  pour  eux  ,  il  en  mit  trois  dans  le  Collège  des 
Cardinaux  ,  avec  Laurem  Magdotti ,  frère  de  Confiance  Ma- 
galoiù  ,  femme  de  fon  frerc  aïné  Charle  Barberin. 
Il  fit  celui-ci  Général  de  l'Eglife ,  &  Duc  de  Montemarcia- 
no ,  &  après  fa  mort ,  arivée  en  1630.  il  lui  fubftitua  fon 
fils  T  H  A  D  e'  E  Barberin ,  qu'il  maria  dans  l'illuflre  Maifon 
des  Colames ,  &  lui  acheta  d'eux  la  Principauté  de  Palefirine  , 
à  laquelle  il  joignit  la  Charge  de  Préfet  de  Rome  lorfqu'ellc 
vint  à  vaquer  ,  l'an  1636.  par  l'extindionde  la  Maifon  de 
la  Lovere.  Quoique  cette  Charge ,  qui  repréfente  encore 
par  les  ornemens  celle  de  Préfet  du  Prétoire  ,  n'ait  pas 
confervé  de  celle-ci  l'autorité  ni  la  jurifdi£tion ,  elle  ne  laifTc 
pas  d'être  la  plus  confidérable  de  Rome ,  par  la  préémi- 
nence qu'elle  done  fur  les  autres  Princes  Romains,  &  par 
la  prérogative  d'être  héréditaire. 

Antoine  Barberin  ,  frère  du  Pape  Urbain  VIII.  après 
avoir  paffé  trente  ans  dans  l'Ordre  des  Capucins ,  en  fut 
tiré  par  fon  frère  pour  entrer  ,  l'an  1 624.  dans  le  Collège 


*  Le  Père  Meneftrierdans  fon  Livie  in- 
titulé ,  Reprcfeutatiiin  ds  Mtdfique  anciéne 
(j>  moderne  ,  raporce  qu'un  Poëte  ayant 
ofé  préfentei-  au  Pape  Urbain  VII  J.  un 
Quvj;age  dont  le  fujet ,  la  conduite  &  les 


Vers  étoient  indignes  d'un  Chrétien  ,  il 
lui  reprocha  avec  tant  de  chaleur  fon  im- 
prudence ,  que  ce  miférable  en  mourut 
de  douleur  &  de  confiifion. 

des 
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Famille  du  Pape  URBAIN  VI  II.  BARBER  JN. 

FREDERIC    BARBERIN  vivoit  au  comenccment  du  XV.  fiéclc.  1 


CHARLE   Barbemn. 


AN  TO  I  N  E  Barbemn,  t  en  iî7'« 

ép.  Camille  Baivbadob.1 

de  Florence. 


-^- 


Antoine    Batberin  fe  retira  à  Rome. 


François  Barbcrin,  Référendaire 

des  deux  Signatures  , 

Proconotaire  du  S.  Siège. 


MAFFE'E    Barberin,    né 

en  içtfS,  Cardinal  le  ii.  Sept. 

i<5o{.éld  Pape  URBAIN  VIII. 

le  6.  Août  léij.  ■("le  15. 

Juillet  1644.  ''^o'^  ^o-  ^"' 

il.  mois  11.  jouri. 


CHARLE  II.    Barberin, 

Duc  de  M  anterotondo  Se  à'Jlreti , 

Gcnér.il  de  l'Eglife  ,  f  en   1650. 

ép.  Confiance  Macalotti, 

fille  de  Vincent , 
&  focur  du  Cardinal  Laurent. 


Raphaël  Barberia, 

Chev.  de  l'Ordre 

de  Saint  Etienne. 


Antoine  Barberin , 
né  en  ijiîj.  Capucin, 

créé  Cardinal  le  7.  Oft. 
1614.  I  le  II.  Sept. 

1^46.  âgé  de  77.   ans. 


François  Barberin  né  le  ij. 

Septembre  IÏ97.  Cardinal 

le  1.  Oftobre   i«i3.  Doyen 

du  Sacré  Collège , 

t  le  10.  Décembre  i6js, 

âgé  de  83.  ans. 


THADE'E    Barberin,  Prince 
de  Palistrine  ,  Préfet  de  Rome, 

•(■   à  Paris  le  14.  Novembre    1647. 

ép.  Anne  Colonne,  fille  de  Philipe 

Colonne  ,  Grand  Conétable 

du  Royaume  de  Naples ,  -f  en  1658. 

A ^_ 


A  N  T  o  I  N  B   Barberin  , 
né  en  i(îc8.  Cardinal 
en  i6zy.  Archevêque 

Duc  de  Keims  ,  Sec. 

t  Je  3.  Août  i«7i. 


Charlb  B.irbcrin  , 

né  le  premier  Juin 

1630.  Cardinal  le  13. 

Juin  1653. 

■}  le  II.  Oft.  1704. 

âgé  de  74.  ans. 


MAFFE'E  Barberin,  Prince  NrcoiAs, 
de  Palestrine,  &c.  -f  le  16.  Grand- 

Novembre  1685.  .>gé  de  î  ).    ans  ,  Prieur 

ép.  Oitmpie  Justiniani,  fille  d'André  de  Rome 

Pr.  de  Baffano  le  15.  Juin  i6n-  <^e  l'Ordre 

•{"  17.  Dec.  172p.  âgée  d'environ  gi.  a.  de  Malte, 

A 


Lucrèce  , 

née  en  iS^i. 

t  le  14.  Août  itf'pp, 

François  d'Esr  , 
D.de  MoDENE,i6'j4. 


François 

Barberin  , 

jjé  13.  Nov.  166t.. 

Cardinal 

Je  13.  Nov.  1690. 

Légat 

de  la  Romagne 

«n  i6p3.  Evèque 

de  Fajfjlrine 

en  1711. 

Sous-Doyen 

du  Sacré  Collège, 


URBAIN    Barberin,  Prince  T  h  a  d  e'  e  Confiance  Camille 

de  Palestrine,  né  en  166S.  Barberin,  Barberin  ,  Barberin 

f  le  18.  Sept.  1711.  ép.  1°.  Cwne/ie  -j"  i  j .  Fév.  1701.  f  en  Dec.  cp. 

Zeni  ,  fille  de  François ,  Noble  âgé  de  37   a.  1^87.  Charle 

Vénitien  ,  &    de  Claire  Ottoboni  ,  ép.Silvie-Marie-  ép.  B  o  R- 

en  1^90. -fen  i6pi.  a".  .>^««f-  Twcc/^deMuTi,  François  rome'e 

Marie  -  Félicie    de  Ventimiglia  ,  fille  cSc  Héritiers  Gajetan  Comte 

veuve  de  Blaife  de  Ventimiglia  ,  de  Jaque, Duc  Duc  d'Arona 

i(î9  3. -[le  j.  Janvier  1709.  âgée     •     de  Muli ,  Se  de  en  Avril 

de  17.  ans.  j".  Tberefe  de  Virginie  Sermoaeita,  i68p, 

BoNCOMPAGNO  ,  le  10.  Mai  1714.  CafFârclli ,  le  lo. 

Voyez,  page  j^^6.  i.  Sept.  i/oi.  Janv.i68i. 


-A-- 


X    Maïfe'e    Roger  , 
né  le  7.  Décembre 
1699. 
■j-  en  Mais  1703, 


3   CORNELIE    CONSTANCE  Barberin,  MAFFE'E, 

Princefle  de  Palestrini  ,  née  en  Décembre  1716.  Barberin 

ép.  Jule-Cefar  Colonne,  Duc  de  BiXz.a>jellii ,  Marquis' 

deuxième  fils  de  Françbis-Maric ,  de  C  o  r  e  s  g 

Prince  de  Carbognano ,  le  ip.  Mai  171g.  fils  naturel. 
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8 


541     GENEALOGIES   HISTORIQUES 

Barberin  des  Cardinan.x  fous  le  titre  de  Saint  Onufre.  Il  fut  enfuite  Eve- 
que  de  Senigaglia,Grand  Pénitencier  &  Bibliotécaire  Apof- 
tolique.  Il  mourut  le  1 1.  Septembre  1646.  âgé  de  77.  ans. 
Il  avoit  fait  bâtir  le  grand  Convent  des  Capucins  de  Ro- 
me où  il  fut  inhumé,  &  où  l'on  voit ,  gravé  par  fon  ordre , 
fur  un  tombeau  de  marbre  blanc  ,  ces  mots  pour  épitaphe  : 
Hic  jacetfulvis  ^  cinis  ,  poflea  mhil. 

François  Barberin  neveu  du  Pape  Urbain  V  1 1 1. 
fut  créé  Cardinal  dans  la  première  promotion  que  fit  fon 
oncle  du  22.  Oftobre  1623.  Il  fut  envoyé  en  1626.  Légat 
h  latere  en  France ,  puis  en  Efpagne  au  fujet  des  afaires  de 
la  Valteline.  Il  fut  Protefteur  de  plufieurs  Ordres, Préfet  de 
la  Signature  de  Juflice  ,  Légat  d'Avignon ,  puis  d'Urbin  , 
Vice-Chancelier  de  l'Egliie,  &  Bibliotécaire  Apoflolique 
après  la  mort  du  Cardinal  de  Saint  Onufre  fon  oncle.  Il 
mourut  Doyen  du  Sacré  Collège  &  Evêque  d'Oflie  &  de 
Velitre  ,  le  1 1.  Décembre  1676.  en  la  85'  année  de  fon 
âge ,  en  réputation  d'avoir  été  le  père  des  pauvres  &  le  pro- 
teclcur  des  gens  de  Lettres. 

Son  frère  puîné  Antoine  Barberin ,  fut  fait  Grand- 
Prieur  de  Rome  de  l'Ordre  de  Malte  ,  lorfque  fon  oncle  fut 
élu  Pape  ,  lequel  lui  dona  ,  en  1627.  le  chapeau  de  Cardi- 
nal ,  auquel  il  joignit  la  Charge  de  Camerlingue  de  la 
Sainte  Eglife  ,  avec  l'Archiprêtré  de  la  BaHlique  du  Va- 
tican ,  la  Légation  d'Avignon  &  la  première  d'Urbin.  Le 
Cardinal  Antoine  fut  envoyé  en  1629.  Légat  i /^/^r^  en 
Piémont  pour  les  afaires  du  Montferat  ,  &  il  ménagea  Çi 
adroitement  les  efprits  &  les  intérêts  de  divers  Princes  qu'il 
procura  la  paix  à  l'Italie.  Le  Roi  Loiiis  X II  1.  lui  dona  , 
en  1633.  la  proteftion  des  afaires  de  France.  L'an  1641. 
il  fut  pourvu  de  la  Légation  de  Boulogne  ,  de  Ferrare  &  de 
la  Romagne  ,  &  nomé  Généraliflime  de  l'armée  édelîalli- 
que  ,  contre  les  Princes  liguez. 

La  mort  d'Urbain  VIII.  l'expofa  ,  lui  &  toute  fa 
Maifon  ,  au  reffcntiment  du  Pape  innocent  X.  fon  Succef- 
feur  ,  à  l'éleflion  duquel  il  n'avoit  pas  été  favorable  :  ce 
Cardinal  fe  vit  dépouillé  de  fes  emplois  &  privé  du  revenu 
de  fes  Bénéfices ,  Bc  pour  éviter  un  plus  grand  danger  ,  il 
fe  retira  fecretement  en  Fraoce,  où  fes  tieres  François  & 
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Thadcc  le  luivircnt ,  &  où  le  dernier  mourut  l'an  1647.» 
Le  Roi  les  honora  de  fa  prorc6tion  8c  les  combla  de  ks  ^^^'^^ 
bienfaits.  Il  dona  au  Cardinal  Antoine  l'Abaye  de  Saine 
Evroul ,  le  fit  en  1653.  Grand  Aumônier  de  France  & Co- 
mandeur  de  l'Ordre  du  Saint  Efprit ,  &  le  noma  depuis 
Evêquc  de  Poitiers  ,  &  en  165:7.  Archevêque  &  Duc  de 
Reims ,  premier  Pair  de  France.  11  mourut  dans  fon  châ- 
teau de  Nemi  à  Cix  lieues  de  Rome  le  5.  d'Août  1671.  dans 
la  63C  année  de  l'on  âge. 

La  Maiibn  Barberin  ctoit  rentrée  en  grâce  dès  l'an  165:3. 
auprès  du  Pape  Innocent  X.  par  le  moyen  de  Dona  Oiim- 
pi&  bcl'e-fœur  de  ce  Bape,  qui  lui  reprélenta  que  la  per- 
îccution  qu'il  failoitauxBarberins  Icroit  pour  l'on  i'uccelïeur 
un  exemple  de  dangcreufc  confcqutnce  contre  fa  propre 
Maifon.  Cette  Dame  fe  fcrvit  de  cette  ocafion  pour  ma- 
rier avantageufemciit  une  de  fes  petites-filles.  Dona.  Olif?/pia 
Jujii»iam  fut  le  prix  de  cette  réconciliation  ,  elle  fut  mariée 
avec  M  AFF  e'e  Barberin  ,  Prince  de  Palcftrine  ,  Duc  de 
Novare ,  Comte  de  Sarno  &  Préfet  de  Rome.  Charle  fon 
frère  aîné  lui  céda  fon  droit  d'aînefic  pour  le  chapeau  de 
Cardinal ç^uc  lui  dona  le  Pape  Innocent  X.  le  23 .  Juin  1 6  5: 3. 
à  quoi  il  joignit  la  Charge  de  Camerlingue.  Les  Barberins 
reprirent  alors  un  tel  crédit ,  qu'ils  furent  honorez  d'uneàl- 
luftre  alliance  par  le  mariage  de  Lucrèce  Barberin  avec  Fraa. 
cois  d'Efl  Duc  de  AIodcKe. 

Le  Prince  MaflFéc  qui  ,  en  167S.  fut  fait  Grand-d'Ef- 
pagnc  &  Chevalier  de  la  Toifon  d'or,  mourut  âgé  de  5^3. 
ans  le  26.  Novembre  1685.  &  laifTa  trois  fils  &  deux  filles 
mariées  dans  les  Maifons  de  Gajetan  &  de  Borromce.  L'aîné 
des  fils ,  favoir  François  Barberin  ,  prit  le  parti  de  l'E- 
glife.  Il  fut  nomé  Auditeur  Général  de  la  Chambre  Apof- 
tolique  au  mois  de  Février  1690.  &  créé  Cardinal  le  13. 
Novembre  fuivanr  par  Alexandre  V 1 1 1.  en  confidération 
du  mariage  de  fa  nièce  Cornclie  Zeni ,  fille  de  fa  fœur ,  avec 
Urbain  Barberin.  Trois  ans  après  Innocent  X 1 1.  le  fit  Lé- 
gat de  laRomagne  ,  &  en  1698.  Préfet  de  la  Congrégation 
de  Propagandâfidc.  De  l'Evêché  de  Paleflrine  qu'il  eut  en 
1 7 1 8.  il  paffa  en  1 72 1 .  aux  Evcchez  d'Ollie  &  de  Velitre 
unis ,  étant  devenu  Sous-Doyen  du  Sacré  Collège  des  Car- 
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Barberin  dinaux  ,  &  fut  en  1726.  un  des  Inquifiteurs  Généraux  de 
la  Congrégation  du  Saint  Ofice  ;  il  a  furvécu  à  fes  frères , 
Urbain  &  Thade'e  Barberin ,  dont  le  dernier  ell 
mort  le  I  j.  Février  1702.  fans  poftérité  de  fa  femme  SUviC' 
Marie-T hérefe  DuchelTe  de  Muti  ■>  l'autre ,  qui  avoit  fuccédé 
aux  biens  &  aux  honeurs  de  fon  père  ,  efl  mort  le  28.  Sep- 
tembre 1722.  &  n'a  laiffé ,  quoique  marié  trois  fois ,  qu'une 
fille  légitime  née  de  fa  troifiéme  femme  Thérefe  Boncomfagno. 
Cette  héritière  de  la  Maifon  Barberin  apelée  Comelie  ConJ- 
tance  ,  fut  mariée  le  19.  Mai  1728.  (  par  difpenfe  du  Pape , 
n'ayant  pas  encore  douze  ans  acomplis  )  avec  Jule-Céfar  Ce 
lonne  Duc  de  Bazanello ,  alors  Exempt  des  Gardes  du  Corps 
du  Roi  d'Efpagne  ,  &  fécond  fils  de  François-Marie  Co- 
lonne Prince  de  Carbdgnano. 

Ce  fut  le  Cardinal  Barberin  fon  oncle  qui  fit  ce  maria- 
ge ,  malgré  les  opofitions  réitérées  de  la  mère  ,  qui  vou- 
loit  la  marier  au  fils  du  Prince  Borghefe.  Ce  mariage  fait 
fans  le  confentement  de  l'Empereur  fit  encourir  au  Car- 
dinal la  difgrace  de  ce  Prince ,  qui  en  1730.  lui  rendit  fes 
,  bones  graces,&  dona  main-levée  du  féqueure  des  Fiefs  que 
la  Maiibn  Barberin  poflede  dans  le  Royaume  de  Naples, 

Urbain  lai^a  un  fils  naturel  nomé  MAFFE'E  Barberin  ,, 
Marqms  de  C  0  R  E  S  E  ,  qui  prétendit  hériter  de  fes  biens  y  ^ 
intenta  procès  fur  cefujet  au  Cardinal  Barberin. 
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§.VIII. 

D«  Pape    INNOCENT.    X. 

ér   de  la  Famille   P  A  M  P  H  I  L  E. 


LES  Pamphiles  font  originaires  de  Rome  ,  conus  Porte  de 
particulièrement  par  le  Cardinal  Jérôme  Pamphilio  ,  gueules  aune 
qui  mourut  l'an  1620.  &  illuftrezpar  fon  neveu  Jean-Bap-  g°°t"  tenant 
TisTE  Pamphilio,  qui  parvint  au  Souverain  Pontificat,  en  fon  bec  un 
Il  étoit  fécond  fils  de  C  a  m  1  ll  E  Pamphilio  ,  &  ayant  pris  "™"e'^£no" 
le  parti  de  l'Eglife  ,  il  paffa  iucceflivement  par  toutes  les  pie ,  au  chef 
Charges  de  la  Cour  de  Rome.  Grégoire  XV.  l'envoya  <=°"^" '^'^^"'^  « 
Nonce  à  Naples  ,  &  Urbain  V 1 1 1.  le  fit  Dataire  du  Car-  ^ha.géT"' 
dinal  François  Barberin  fon  neveu  ,  en  fa  Légation  de  fleurs  de  lys 
France  &  d'Efpagne  ,  l'an  i6i<j.  &  le  fit  demeurer  en  ce  ^'°'^' 
dernier  Royaume  avec  le  titre  de  Patriarche  d'Antioche 
&  de  Nonce  Apoftolique.  A  fon  retour  il  le  fit  Cardinal  j-^Hg  yj 
l'an  1629.    Il  fuccéda  à  fon  Bienlaiteur  le  1 5.  Septembre  ^  ^ 


1 644.  &  prit  le  nom  d'iNNOCENxX.  Il  crut  avoir  trou 
vé  de  l'opofition  à  fon  élévation  dans  les  Cardinaux  Barbc- 
rins  ,  &  la  reconoiflance  qu'il  devoit  à  la  mémoire  de  leur 
oncle  ,  ne  l'empêcha  pas  de  leur  en  témoigner  fon  reffenti* 
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Pamphiib  ment ,  &  même  de  faire  procéder  contre  eux  de  manière 
qu'ils  ne  fe  crurent  pas  en  sûreté  à  Rome,  &  fe  retirèrent  en 
France  ;  cependant  fa  belle-fœur  Dona  Olimpia  Maldachini , 
qui  étoit  femme  d'efprit ,  &  dont  il  fuivoit  fouvent  les  avis , 
lui  en  dona  un,  en  cette  ocafion  utile  aux  fiens.  Elle  lui  con- 
feilla  de  rapeler  les  Barberins  &  de  leur  rendre  leurs  biens , 
&  le  mariage  d'Olimpie  Jufimiani  petite  nièce  du  Pape  ,  avec 
MafFée  Barberin  ,  l'an  1655.  fut  le  fceau  de  cette  récon- 
ciliation. 

Innocent  X.  mourut  le  7.  Janvier  1^5  J .  âgé  de  8 1 .  ans , 
ayant  ocupé  le  Siège  dix  ans  quatre  mois  &  vingt-deux 
jours.  Il  avoit  un  neveu  de  fon  nom  apelé  Camille 
P  A  M  p  H I L I G  ,  fils  de  fon  frère  aîné  &  dVlimpia  Maldi- 
çhini.W  lui  avoit  doné  le  chapeau  de  Cardinal ,  qu'il  quita  fans 
fon  agrément  pour  fe  marier  avec  Olimpie  Alàobrandini ,  hé- 
ritière de  fa  Maifon  ,  &  veuve  de  Paul  Borghefe  ,  dont  il 
eut  trois  filles  toutes  mariées  avantageufemenr ,  favoir  dans 
les  Maifons  de  Savelli ,  de  Doria  &  de  Cil?o  ,  8c  deux  fils. 
B  E  N  G I  s  T  Pamphilio  ,  qui  étoit  le  fécond  ,  fut  créé  Cardi- 
nal en  1 68 1 .  par  Innocent  X  I.  &  fon  frère  aîné ,  J  e  a  n- 
Baptiste  Pamphilio  ,  fut  Prince  de  Carpinetto.  La  li- 
béralité que  ce  dernier  éxerçoit  envers  les  pauvres ,  a  rendu 
fa  mémoire  refpe£table  à  Rome.  Il  leur  donoit  régulière- 
ment par  an  vingt  mille  écus  ,  qu'il  augmentoit  à  propor- 
tion des  miferes  publiques  ,  ayant  fait  diflribuer  plus  de 
cinquante  mille  écus  l'année  du  grand  Jubilé.  Il  mourut 
à  Rome  le  7.  Novembre  1709.  &  laiffa  par  fon  teftamenC 
huit  mille  écus  pour  être  employez  en  œuvres  pies,  &  parti- 
culièrement en  aumônes.  Il  fut  inhumé  dans  l'Eglife  de 
Sainte  Agnès  de  la  place  de  Navonne ,  bâtie  par  ceux  de 
fa  Maifon  ,  &  qui  avoir  reçu  beaucoup  de  marques  de  fa 
libéralité.  Sa  poftérité  joiiit  de  biens  confidérables  &  tient 
un  des  premiers  rangs  à  Rome. 
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Famille  du  P  A  p  E    INNOCENT  X.   TAMPHILIO. 

P  A  M  P  H  I  L  I  O  ,  Comte  Romain. 


CAMILLE    PAMrHii-io, 
cp.  NA/. 


J  c  R  â  M  E  Pamphilio  ; 
Cardinal, 


N.  PAMPHILIO,  Sénateur 

de  Rome  ,  ép.  Doua  Oimfi» 
Maldachini   de   Vicetbe. 


JEAN-BAPTISTE   Pa  m  thi  1 1  o  ,  n^  en  1^74. 
Cardinal  en  1619.  Pape   INNOCENT   X. 
le  ij.  Septembre  1644. 
t  le  7.  Janvier  Kfîj.  fiége  10.  ans  4.  mois  3.  jours. 


Camille  , 

ép. 

N.  André 

Justiniani, 

Prince 

de  BaffArto, 


CAMILLE     PAMpHrLio, 

d'abord  Cardinal  ,  ^  en  idâj. 

cp.  Olimpie  Aldobrandini, 

PrincefTe  de   R  o  s  s  a  n  o  , 

veuve  de  Paul  Borghefe  , 

t  le  18.  Décembre  1684. 


Con[la/ice    Pamphilio 

ép.  "4 

Nicolas    LtJDovisio  , 
Prince 
de  riomiino. 


Olimpie          TV.  Pamphilio ,  Anne,  JEAN-BAPTISTE  Benoist, 

Juftiniani  ,         f  le  19.  Fév.               ép.  Pamphilio,  néi^.Avnt 

cp.                       iyog.                  Jean-  Prince  I<ÎJ4' 

Maffée                     ép.                      André  de    Carpinetto,  Cardmal 

Bab.beb.in.           1".  m  Duc  Doria,  "X  ■j.V.ovemhte  ii^cc).  le  premier 

S  A  V  E  L  L  I.              Duc  *     ép.  Joland  Sept.  1681. 

1°.  Nicolas  as  Melfi,  Taschinetti  fie  11. 

Pauavicini.            1671.  de  Bologne,  Mars  1730. 


Therefe , 
Chaile 

C  1   BO, 

Prince 

de 
MaJJa. 


..-^ 


Innocent  BENOIST    Pamphilio 
Pamphilio  ,  Prince  de  Saint  Martin , 

né  l'an  1(^73.  ép. 

f  en  I6y}.  Olimpie  CAffARELLi» 


Camille 
Pamphilio, 
ép.  Anns 
CoNTi, fille 
de  Jofeph  , 
D.  de  Toliy 
Je  17.  Juil,  i7Qy. 


Olimpie   Pamphilio 

ép.  Philipe-j^lexandre  ' 

Colonne, 

Grand  Conétable 

de  Naples  , 

le  14.  Kovembxe  1)597, 


Dom    BENOIST     Pamphilio, 

Duc    deCARPINETTO, 

ép.  3  Rome 
Olimpie   Borghesk, 
le  14.  Août  1717, 


A^n)s   Colonne, 
née  le  6.  Avril  1701.' 

cp- 

Camille -yintoine 

Borghejb 

Je  4.  Novembre  17x3. 
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§.  IX. 

Pape  ALEXANDRE  VIL 

ér  deUMaifon  CHIGL 


Porte  écar- 
télé  au  r.  &  4. 
d'azur  ,  à  un 
chêne  d'or  de 
quatre  bran- 
ches paflees 
en  fautoir  qui 
cft  la  Rovere , 
au  1.  &  j.  de 
gueules  à  une 
montagne  de 
fix  coupeaux 
d'argent  fur- 
monlée  d'une 
étoile  d'or  , 
qui  eft  Chigi. 

TMeVII. 
p.  652. 

Angelo  Cor- 
nare.  f.  6. 


C  H I G 1  eft  une  Famille  noble  de  Sienne  ,  où  elle  pof- 
féda  les  premiers  emplois  j  ellecomençaà  paroîtreavec 
difl;in£lion  à  la  Cour  foiîs  Alexandre  V  I.  Tomafi  dans  la 
vie  du  Duc  de  Valentinois ,  remarque  que  Laurent  Chigi 
(  qu'Im-HofFdans  fes  Familles  illuftres  d'Italie ,  fait  un  des 
fils  de  Mario  Chigi  Se  de  Marguerite  Baldi ,  )  fut  écrafé 
lorfqu'une  tempête  renverfa  une  cheminée  dans  l'une  des 
chambres  du  Vatican  le  jour  de  la  fête  de  Saint  Pierre.  Cet 
Auteur  ajoute  ,  que  lorlque  le  Duc  de  Valentinois  fe  pré- 
para à  l'expédition  de  la  Romagne  ,  l'an  i  <)00.  Augufiin 
Chigi ,  frère  de  Laurent ,  un  des  riches  qt  magnifiques  Gentilshom' 
mes  qui  fut  alors  à  la  Cour ,  lui  fréta  ,  non  feulement  flufieurs 
milliers  d'e'cus  ,  mais  même  jufques-lk  ,  qu'il  fit  fondre  toute  Jon 
argenterie  ,  qui  étoit  confidérable  ,  pour  la  mettre  en  monoye. 

L'Auteur  d'une  Relation  de  la  Cour  de  Rome  ,  dit  que 
cette  Famille ,  qui  faifoit  figure  depuis  longtems  dans 
fa  patrie  ,  comenca  à  fe  pouffer  à  la  Cour  de  Rome  fous 
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k  Pontificat  de  Jule  1 1.  Elle  ne  monta  point  jufqu  a  la  Cm  g  i 
Prclature  j  mais  elle  eut  des  emplois  confidcrables  dans  la 
Chambre  Apoftolique.  Jule  1 1.  dona  l'Intendance  des  Fi- 
nances à  Augustin  Chigi  ,&  fe  trouva  très-bien 
de  ce  choix.  Il  trouva  dans  Auguftin  toute  l'habileté ,  l'et 
prit,  l'invention  &  la  fidélité  nccelTaires  ,  de  forte  que  Jule 
très-content  de  fon  Financier  l'honora  d'une  efpece  d'a- 
doption ;  il  voulut  qu'Auguflin  Chigi  &  fes  décendans  fuf- 
lènt  cenfez  apartcnir  à  la  famille  de  la  Rovere  ,  dont  les 
Chigi  écartelcnt  encore  les  armes  avec  les  leurs. 

Sous  le  Pontificat  dePaul  III.  la  famille  Chigi  éprouva 
une  révolution  de  décadence,  qui  la  contraignit  de  quitcr 
Rome  &  de  retourner  à  Sienne.  Elle  avoir  un  beau  jardin 
fur  le  Tibre  proche  le  Palais  Farnefe,  L'embclliflcmcnt 
de  ce  Palais  demanda  qu'on  y  incorporât  cette  belle  por- 
tion de  l'héritage  des  Chigi.  Leur  famille  contente  d'une 
médiocre  ,  mais  honorable  fortune  ,  fe  tint  renfermée  dans 
les  murs  de  Sienne  jufqu'au  Pontificat  d'Urbain  VIII.  que 
F  A  B  I  G  Chigi  alla  chercher  fortune  à  Rome  ,  &  le  fit 
iî  hcureufement ,  qu'en  lôjj.  il  fut  élevé  à  la  Papauté.  L'a- 
mitié qu'il  lia  avec  le  Marquis  Pallavicini  lui  fut  fort  utile. 
Ce  Marquis  le  recomandaau  Pape  Urbain  VIII.  qui  lui 
dona  la  Charge  d'Inquifiteur  de  Malte.  Chigi  fit  paroître 
dans  cet  emploi  qu'il  étoit  capable  de  plus  grandes  chofes  5 
il  fut  envoyé  à  Ferrare  en  qualité  de  Vice-Légat,  puis  Non- 
ce à  Cologne  ,  d'où  il  fut  à  Munftcr  exercer  les  fondions 
de  Médiateur  pendant  les  Conférences  qui  s'y  tinrent  pour 
la  pacification  de  l'Europe.  Le  Cavalier  Angelo  Cornaro  Reteione 
remarque  qu'encore  qu'il  n'ait  pu  foutenir  hcureufement  les 
intérêts  de  la  Catholicité  ,  à  caufe  que  le  crédit  des  Protef- 
tans  étoit  fupérieur  à  celui  des  Catholiques  dans  l'AlTemblée 
de  W^eflphalie  ,  il  ne  laiffa  pas  de  bien  faire  fon  devoir  , 
jufque-là  qu'il  eut  l'adrefTe  de  fe  conferver  l'eflime  des  Ef- 
pagnols  &  des  Impériaux  ,  encore  qu'il  les  eût  blâmez  fort 
aigrement  d'avoir  confenti  aune  paix  fi  préjudiciable  à  l'E- 
glife  Catholique. 

Fabio  Chigi  de  retour  à  Rome,fut  fait  Evêque  d'imola , 
puis  C^r^m^/ &  Secrétaire  d'Innocent  X.  l'an  i6jz.  Trois 
ans  après  il  fut  élu ,  le  7.  Avril ,  Succeflfeur  de  ce  Pontife , 

N  nnn 


délia  Cône 
Romana. 
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<2  H I G I,  ^  pj-jj.  jg  j^Qjy,  d' Alexandre  VII.  Depuis  fon  éle£^ion^ 
au  Pontificat ,  il  n'oublia  rien  de  tout  ce  qui  pouvoit  fervir 
à  la  propagation  du  Chriflianifme.  Il  dona  desfecours  d'ar- 
gent &  de  troupes  aux  Vénitiens  ,  &  fit  de  grandes  largef- 
ies  au  peuple  de  Rome  ,  que  les  fléaux  de  la  pefle  &  des 
inondations  avoient  défolé. 

L'infolenee  des  Corfes  de  fa  Garde ,  lui  atira  une  fâcheu- 
fe  afaire.  Le  20.  Août  de  l'an  id6z.  ils  infultetent  deux  ou 
trois  François  de  la  fuite  du  Duc  de  Créqui ,  AmbafTadeur 
de  Fiance  ^  qui  fe  défendirent  ,  après  avoir  reçu  quelques 
bleifures  &  avoir  aufli  de  leur  côté  blefle  un  de  ceux  qui  les 
avoient  ataquez. 

Les  Corfes  qui  avoient  commencé  la  querelle,  n'en  de- 
meurèrent pas  là  j  ayant:  alTemblé  toutes  leurs  compagnies  , 
qui  confiftoit  en  400.  hommes  ,  ils  marchèrent  en  armes 
■vers  le  Palais  de  rAmaaflTadeur ,  tambour  bâtant  &  Enfei- 
gnes  déployées  ,  &  nfenez  par  leurs  Oficiers  comme  à  un 
aflfaut  ;  ils  fe  faifirent  des  avenues ,  &  l'Ambaffadeur  ayant 
paru  au  bruit  fur  un  balcon  ,  on  tira  plufieurs  coups  de  ca- 
rabines du  côté  qu'il  étoit.   Ce  ne  fut  pas  encore  tout.  Ces- 
furieiix  ayant  vu  le  carofife  où  étoit  l'Ambafifadrice ,  qui  fe 
promenoir  par  la  Ville ,  firent  feu  deffus  ,  &  tuèrent  un  Pa- 
ge qui  avoir  fa  main  fur  la  portière.  L'Ambaffadeur  eut  lieu, 
de  croire  qu'une  infulte  fi  pouffée  ne  s'étoit  point  faite  fans 
l'ordre  fecret  de  Dom  Mario  ,  frère  du  Pape  &  Général  de 
fes  troupes ,  ni  fans  la  participation  du  Cardinal  Impériali ,; 
Gouverneur  de  Rome.    Il  fut  confirmé  dans  fon  foupçon  , 
lorfqu'il  fut  qu'ils  avoient  apris  cette  nouvelle  fans  beau- 
coup s'en  émouvoir  ,  &  fans  fe  mètre  fort  en  peine  de  châ-^ 
lier  cet  atentat. 

L'Ambaffadeur  de  France  fe  retira  en  Tofcane ,  &  de  là 
revint  en  France  ,  d'où  le  Nonce  Piccolomini  fut  renvoyé 
fous  la  garde  de  cinquante  Cavaliers  ,  qui  l'efcorrerent  juf- 
ques  fur  la  frontière  de  Savoye  ,  parce  que  le  Pape  ne  vou- 
loir pas ,  malgré  les  follicitations  de  l'Efpagne  &  de  la  Ré- 
publique de  Venife ,  doncr  au  Roi  la  fatisfadion  qui  lui 
étoit  due ,  &  a  voit  même  envenimé  la  playe  en  nomant  Lé- 
gat de  la  Romagne  le  Cardinal  Impériali ,  que  le  Duc  de 
Grequi  regardoit  comme  l'auteur  de  l'infulte  des  Corfes. 
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Cependant  fix  mille  hommes  de  pic  &  deux  mille  chevaux  CaiQU 
fous  les  ordres  du  Maréchal  du  Pleffis-Praflin  ,  étant  prêts 
d'entrer  dans  l'Etat  Ecléfiafliquc  ,  le  Pape  prit  le  parti  de 
prévenir  une  guerre  ruincufc  par  un  acomodement.  Il  fut 
négocié  &  conclu  le  12.  Février  de  l'an  1664.  &  il  fut 
arécé  que  le  Cardinal  Chigi,neveudu  Pape,  iroitcn  France 
en  qualité  de  Légat ,  pour  faire  des  excufes  au  Roi  de 
tout  ce  qui  s'étoit  paffé  ;  qu'il  protefteroit  que  ce  n'avoic  - 
point  été  l'intention  du  Pape  d'ofcnfer  le  Roi  ni  fon  Am- 
bafladcur  i  que  ni  lui  ni  aucun  de  fa  maifon  n'avoient  point 
eu  part  à  l'atentat. 

Que  le  Cardinal  Impcriali  viendroLt  en  France  pour  fe 
juftifier  auprès  du  Roi  de  ce  qui  avoit  été  fait  à  Rome. 

Que  Dom  Mario  ,  frère  du  Pape  ,  fortiroitde  Rome,& 
s'en  tiendroit  éloigné ,  jufqu'à  ce  que  le  Légat  eût  eu  fa  pre- 
mière Audience  i  qu'il  déclareroit  aufli  par  un  écrit  de  fa 
main  ,  acompagné  d'un  Bref  du  Pape  pour  le  confirmer , 
qu'il  n  avoit  point  eu  de  part  à  tout  ce  qui  s'étoit  paffé  au 
lujet  de  l'infulte  des  Corfes. 

Que  Dom  Auguftin  Chigt ,  autre  neveu  du  Pape ,  iroic 
au-devant  du  Duc  de  Crequi,lorfqu'il  retourneroit  à  Rome 
à  fon  Ambaffade  ,  &;  lui  témoigncroit  le  déplaifir  que  le 
•Pape  fon  oucle  avoit  de  l'accident  qui  étoit  arivé. 

Que  le  Barigel  feroit  privé  de  fa  Charge ,  &  chafle  de 
Rome. 

A  l'égard  des  Corfes  ,  qu'on  déclareroit  toute  la  Nation 
incapable  de  fervir  jamais  dans  Rome ,  &  dans  tout  l'Etat 
Ecléfiafliquc. 

Qu'enfin  ,  il  feroit  élevé  à  Rome  une  pyramide  vis-à- 
vis  l'ancien  corps  de  garde  des  Corfes ,  avec  une  infcription 
qui  devoit  contenir  en  fubllance  le  Décret  rendu  contre 
la  Nation  Corfe.  *  *  Le  j^,,} 

Tous  ces  articles  ayant  été  exécutez  ,  le  Roi  remit ,  fous  pernic  que 
l'obéïffance  du  Pape  ,  le  Comtat  d'Avignon  qui  s'étoit  vo-  af^^ljét^t 
lontairement  fournis  à  lui.  liefousiePon- 

Trois  ans  après  le  Pape  mourut,  le  i  a.  de  Mai  1 66y.  âgé  ti'i"^  d'inno- 
de  68.  ans,  ayant  fiégé  iz.  ans  &  fix  femaines.  Son  frère 
Mario  Chigi  ,  qu'il  avoit  fait  Général  de  fes  troupes ,  ne 
lui  furvécut  que  cinq  mois ,  laiffanc  un  fils  unique ,  favoir 

N  n  n  n  i j 
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Table  VU. 


Maifon  de  C HI G  I ,  dont  étoiti 

MARIO    CHIGI;| 

. . ^ 


Chigi  , 

ép. 

Jean 

CiNUOI. 


Alexandre    Chici 
ép. 
Galeas 
Sa  r  a  c  I  n  o. 


SI  GIS  M  OND    Ghioi 

ép. 

Sulptce    Petrucc-i  , 

fille  de  Pandolfe  , 

Seisneur  de  Sienne. 


Hieronime   C  h  i  ci, 
ép. 

l".  Ant.    BORGHESE. 

i".  Pierre 

FlCCOIiOMIN  1,. 


_.A_. 


Cajfanilre,     ïylARIO  Chigi,     Sicismond  , 
ép.  ép.  i".  Claude  ép.  Laure 


Fabio 
Placido. 


C  o  I,  o  s  ^f  E 
i".   Hortenfe 

G  I  N  U   c  c  li 
}?.  Agnès  BUIGARINI 


SaRcoRnA,. 


Virginie- , 

ép. 

i'.  Jiile 

Ai  it>  os  I  o. 

i".   Alexandre 

BUICARINI. 


Hortenfe , 

ép. 

Sinulfo, 

Ottiero, 


AUGUSTIN  Chioi;. 
ép.  i".  Léonore 

Pi c  COLOM  1  NI 

de  Mandela. 
1?.  Olimpie 

BULGARINl, 


6 


Hortenfe  f 

ép. 

Flaminio 

Brandi  NO. 


Camille  , , 

ép. 

Emilio 

PiCCOLOMTNI 

de  Rujlicino. 


ELAVIO    Chici , 

ép. 
Laure  M  A  RS  I  1  L  I ,. 

fille  d'Alexandre. 


Léonore  , 

Alfonle 
de 

TOSTA. 


Augustin  , 

ép. 

Olimpie 

P  I  c  c  o- 

COLOM  INI. 


ViRGINIO , 
ép. 

Jeanne 
Bandinelli, 


--a:.- 


Cath'erme , 

Agnh  , 

Erfilie , 

Hortenfe  , 

le 
Flavie  , 

Religieufes. 


AUGUSTIN    Chigi  , 

•f  à  'tienne  en  i  «  î  i 
ép.  1°.  Olimpie  de  Ciaja,. 

dite    C  H  I  s  I  A. 

i".  Franco' fe  Piccolomini,. 

fille  de  Bernardin  , 

.Seigneur  de  Triano, 


MARIO    Chigi,  né 

en  1594.  Général 

des  Troupes  de  l'Eglife  , 

■J-  le  16.  Novembre  1567. 

ép:-  • 

Bérénice  de  A  c  i  a  r  i  a  , 

ou   C  I  A  j  A  ,  en   1616. 

t  le  ij.  Mai  1667. 


FABIO    Chigi,. 

né  le  ij.Fév.  1599. 

Cardinal  en  1651. 
Pape,  fous  le  nom- 
d'ALEXANDRE  VII. 

le  7.  Avril  1655. 

■\  le  11.  Mai  1667. 
S.  11.  a.  I.  m.  16.  j.'. 


r>lÀ.•^ 


Virginie  , 
ép.  Jean- 
Baptifte 
Picco- 
lomini 

de 

MondU' 

nella. 


AUGUSTIN  Chigi,  Olimpie  ,  i  Sicismond  , 

Prince  de   Farnese,  ép.  néleiç.  Août 

né  en  1550. -f  en '7°î-  J"le'                1646. 

ép.  Marie- Virginie  GoRi               Cardinal 

BoRGHESE,  fille  de  Paul,  Pamne^         le  11.  Août 

Prince  de  Koffano ,  lezs.-  une.                16^7. 

Avril  1655.  t  le  30,  Avril 

1678. 


FlAVlO, 

né  en- 

1631. 
Cardinal. 
en  1657. 
t  le  13. 

Sept. 

1693. 


— A_- 


Confiance  , 

Emilio    Al  T  I  E  R  I 
Duc  de  Montetano-, 
en  i69y. 


AUGUSTIN   Chibi  , 

né  en  1661.  Prince 

de  Farnese  &  de  Riccia, 

ép. 

CWteeRospiGi.iosi,en  1698. 


Mario 

& 

Sicismond. 


Neuf 

filles 

Religicufcsi- 


S- 


Une  fille  née 
caOftobre  1708. 


AUGUSTIN   Chigi, - 

dit  le  Prince  Farnefe  , 
ép.   Julie- Augufte   Aibani, 
nièce  du  Pape  Clément  X  X,- 


6s} 


Dégrtz. 


le  Pape    ALEXANDRE  VIL 

rfp.  Mtnguirite   B  A  L  D  I. 


E'verafe  Chvgi 

,      FRaN  ÇOIS  Ch  i  o  i  , 

Laurent      A  U  G  U  S  T  I  N   Chioi  , 

femme 

ép. 

& 

Seigneur  de  Poriercole , 

d'André 

Bapiijti  Ga'tbschia. 

A  N  0  B 

ép. 

Bai  L  AN  T  I. 

Chigi.             1°. 

Marguerite  Sakacina. 

i« 

'.  Frmfoife  Ordsscia. 

Louis» 

BE  LA  RD I N 

Laure  , 

Marguerite  , 

Camille ,         Laurznt  , 

ép. 

Ch  I  c  I  , 

ép. 

ép    i".  Camille 

ép.                   ép. 

Fratifôife 

ép. 

Barthelcmi 

Colonne. 

Julien                Laure 

Spiriti. 

Laure  Plana. 

A 

Staff  a.       i' 

'.  Sciara  Coionnb. 
3°.   Jean-André 

C  A  R  A  F  F  E. 

Salviati.      Capizucci. 
Augustin 

liypoUte  , 

Ovhiie  , 

FRANC 

O  I  S          jirtenife  , 

ép. 

ép. 

Gh  I  G  I ,                     ép. 

C  H  I  G  I  , 

Utfin 

Dominique 

ép. 

Adrien 

ép. 

S  »  R  E  C  H  I. 

BONOEILC 

).'                   Lucrèce 

F  A  N  0. 

Hottenfe 

P  0  G  c 

I. 

G  A  B  RI  s  L  r. 

A 

rN-A.^1 

'• 

Louis 

Laure , 

Laurent 

ViHoire  , 

Clarice  C  h  i  o  i  , 

C  H  I  G  I, 

ép. 

C  H  I  c  I, 

ép. 

ép. 

ép. 

Pierre- 

ép. 

Paul 

Lélio 

Pacifi^tu 

François 

Dianor» 

GUAITIERI. 

Ca  MECANO, 

Beliciana.       Bussi.       m  0  n  t  o  R  I  0. 

Chevalier, 

Hieronime  Chigi ,  Laurent  Chigi  ,        F  R  a  N  ç  0  l  *• 
ép.  ép. 

Ghaile  Marie  Laure 

Lancio,  Lancblotti, 


654    GENEALOGIES   HISTORIQUES 
Ghici.     Flavio    Chigi,  que  fon  oncle  avoit  fait  Caràind  l'aa 
1657.  &  déclaré  enfuire  Cardinal  Patron  ,  lequel  elt  mort 
:  le  1 3.  Septembre  i  <59} .  Sous -Doyen  du  Colége  des  Cardi- 

naux. 

Le  Pape  avoit  encore  deux  autres  neveux  ,  fils  d' Augufle 
Chigi  fon  frère  aîné  ,  mort  à  Sienne  en  1651.  avant  fon 
élévation.  Il  acheta  à  l'aîné  ,  Au  G  us  tin  Chigi,  def- 
tiné  à  être  le  chef  de  la  famille  ,  la  Seigneurie  de  Farnefe , 
qui  eft  un  Fief  de  l'Empire  ,  &  qui  coûta  170.  mille  écus.* 
Il  lui  fit  époufer  un  des  plus  riches  partis  de  Rome  ,  favoir 
Marie-Virginie  Borghefe ,  petite  niécê  du  Pape  Paul  V.  &  qui 
avoit  180.  mille  écus  de  bien.  Elle  eft  ayeule  d'AuGus- 
TiN  Chigi  ,  apelé  le  Prince  Farnefe  ,  quia  époufé  en  173  J. 
la  nièce  du  Pape  Clément  X  ï.  JuUe-Augufie  Alhani. 

S  I G  i  s  M  G  NO  Chigi,  autre  neveu  d'Alexandre  VII. 
fut  gratifié  de  plufieurs  riches  penfions  par  fon  oncle  ,  & 
parvint  au  Cardio^-lat  le  12.  Août  1667.  par  le  Pape  Clé* 
ment  IX. 
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§.  XL 

Vit  Pape  CLEMENT  IX. 
ROSPIGLIOSL 


J 


E  R  ô  M  E  R  o  S  P I G  L I  o  S I ,  Gentilhomme  de  b  ville  ^'/^'^^^^  f  °' 
de  l'ifloye  dans  les  Etats  du  Grand  Duc  ,  fut  père  de  lozanges  de' 
JuLE  RosPiGLiosi,  qui,  ayant  été  Auditeur  de  la  i'""  eni'aucre. 
Légation  du  Cardinal  Barberin  ,  fut  envoyé  par  Urbain 
VIIL  liJonce  en Efpagne ,  d où  il  ne  fut  rapelé  qu'au 
bout  d'onze  ans.  Après  la  mort  de  ce  Pape ,  il  fut  créé 
Cardinal  par  Alexandre  VII.  auquel  il  fuccéda  le  10.  de 
Juin  de  l'an  1667.  ious  le  nom  de  Clément  IX.  Il  ne 
tint  le  Saint  Siège  que  deux  ans  &  demi .  moins  onze  jours, 
au  grand  regret  de  la  Chrétienté ,  qui  le  regreta  comme  un 
Pontife  d'une  grande  piété  &  d'une  grande  charité  pour  les 
pauvres.  Il  mit  dans  le  Sacré  Colége  ,  le  iz.  Décembre 
1667.  fon  neveu  Jaque  Rospigliosi  fous  le  titre 
de  Saint  Sixte,  lequel  après  avoir  été  Légat  d'Avignon 
&  de  Ferrare  ,  fut,  en  1671.  Préfet  de  la  Signature  de 
Grâce  &  Archiprêtre  de  Sainte  Marie  Majeure  ,  par  le 
décès  du  Cardinal  Antoine  Barberin.  Son  Irere  Félix- 


Dé^re&l 


656  TMe  VIII. 

Famille  du  Pape  CLEMENT  IX.  ROSPIGLIOSL 


JEROME   ROSPIGLIOSI  de  Piftoïe. 


* 


JULE  RospiGLiosi, 

né  en  1600.  Cardinul , 

PAPB,dit  CLEMENT  IX. 

le  zo.  Juillet  1667. 

•f-  le  5.  Décembre  i66p. 
Siège  1.  ans  5.  m.   19,  j. 


CAMILLE 

ROSP ICLIOSI, 

Général 

de  l'Eglife, 

ép. 

Lucrèce   Ceussi, 


Vi N  c  ï  N  r 
RospicLios«; 

t       ,     • 
de  mélancolie. 


JaQJCIE     ROSPIGIIOSI, 

né  à  Piftoïe 
le  19.  Décembre  i6i8. 

Cardinal  Prêtre 
le  II.  Décembre  1567. 

•{•  à  Rome  le  x. 
Fév.  1684. âgé  de  55.  a. 


JEAN-BAPTISTE 

ROSPIGIIOSI   , 

Duc  de  Zagarolo, 

Prince  de  Gallicano  , 

ép. 

NN.    P  ALLA  vie  INI, 

l  le  7.  Sept,  1710. . 
igée  de  65,  afls.  ' 


Félix  Rospiglioïi  , 

né  en  1643. 

Cardinal  le  i6.  Janv. 

1673. 

t  le  9.  Mai  1688. 

^^   âgé  de  4J.  ans. 


DOMINIQ.UE 

Nicolas-Marie  , 

Charlote , 

N.  femme 

Rospie iiosi , 

ép. 

ép. 

N.  fille  du  Duc 

ép. 
Auguftin 

du  Duc 
Salviati, 

N.  Borrome's  , 

fi.\ïe  du  Comte 

Châtie. 

de  Monteferanno  , 
Je  ij.  Mars  J7i3> 

C  H  i  c  I, 

Prince 

de  Farnefe , 

1698, 

lequel  mourut 
li  26.  Dec. 

1714- 

ROSPIGLIOSl 


16.  Janvier  1675.  le  chapeau  j^ltiKRI. 
nt  X.  qui  l'avoit  reçu  de  Clé- 
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"RospiGLiosi  reçut  le 
cic  Cardwaidu  Pape  Clément 

ment  I  X.  xDcs  deux  Cardinaux  étoient  fils  de  C  a  m  i  l  l  e 
RosPiGLiosi,  General  de  l'Eglife  ,  &  de  Lucrèce  Cel- 
lefi  ;  &  avoient  pour  frères  Jean-Baptiste  Rospigliosi  , 
qui  continua  la  Jignce  de  fa  maifon  ,  avec  une  fille  de  la 
Maifon  PMavkini.  Il  acheta  ,  de  la  famille  Ludovifio  ,  le 
Duché  de  Zagarola  dont  joiiit  fon  fils  aîné  avec  la  Princi- 
pauté de  Gallieano. 


§.  XL 

Du  Pape  CLEMENT    X. 
&  de   la  Mai/on    A  L  T  I  E  K  L 


LA  Famille  Altierî  efl  une  des  plus  nobles  de  la  ville  D'azur  à  e. 
de  Rome.  Elle  a  porté  autrefois  le  nom  de  Parralu-  l',°''"f,^"  "'* 
CI ,  comme  on  le  voit  par  1  epitaphe  d'ALTiERi  Parra- 
Luci,  mort  le 4.  Juillet  143 1.  à  l'âge  de  1 10.  ans  ,  la- 
quelle fe  trouve  encore  dans  l'Eglife  de  la  Minerve  à  Ro- 
me en  la  Chapelle  du  Saint  Sacrement.  Laurent  fon 
fils  prit  le  furnom  d' A  l  t  i  e  r  i ,  que  fa  famille  a  depuis  re- 
tenu. 11  fut  Confervateur  du  Peuple  Romain  ,  &  ayeul  de 

Oooo 


d'argent  po- 
fées  3.  i.  &  I. 
à  la  bordure 
endcntée  d'a- 
zur 6c  d'ac- 
gent. 


6s^      GENEALOGIES    HISTORIQUES 
AzTiSKi.  Jérôme  ALTiERi,qui  fut  Gouverneur  de  Tivoli  en 

I  5  5r6.  8c  plufieurs  fois  Confervateur  dxi  Peupiâ»  Romain. 
Celui-ci  fut  père  de  Mario  Altieri,  Chanoine  de 
l'Eglife  de  S.  Pierre  ,  &  de  LAURENxALTiERi,  qui 
continua  la  pofterité.  Jean-Baptiste  Alt  ie  r  i,  un 
de  fes  fils ,  après  avoir  été  Majordome  du  Cardinal  :  ci- 
pion  Borghele ,  qui  étoit  neveu  régnant  du  Pape  Paul  V". 
Evêque  de  Camerino,  Vicegérent  &  Vifiteur  Apollolique 
des  fix  Evêchcz  propres  aux  fix  anciens  Cardinaux  ,  fut 
Nonce  à  Florence  ,  &  enfin  créé  Cardmal  par  le  Pape  Ur- 
bain VIII.  le  1 3.  Juillet  1643.  il  mourut  le  26.  Novembre 
j6î4. 

E  M I LI O   Altieri  ,  un  des  frères  de  ce  Cardinal  ,fut 
Evêque  de  Camerino, Nonce  à  Naples, Secrétaire  de  la  Con- 
grégation des  Evêques  &  des  Réguliers  ,  Confulteur  de  la. 
Congrégation  du  Saint  Ofice  ,  &  fait  Cardmal  Ife  29.  No- 
vembre 1669.  par  le  Pape  Clément  IX.  auquel  il  fuccéda 
le  2 9.  Avril  fuivanr,  &  prit  le  nom  de  CLEMENT  X. 
C'étoit  un  homme  aufTi  énemi  du  fade  ,-qu'ami  de  la  paix  & 
de  la  tranquilité.    Il  mourut  âgé  de  86.  ans  le  22.  Juillet 
1676.  ayant  tenu  le  S.  Siège  6.  ans  2.  mois  &  24.  jours. 
Comme  il  n'avoit  point  de  parens  mâles  de  fon  nom,  lorf- 
qu'il  fut  élevé  fur  le  S.  Siège  ,  étant  cependant   curieux 
de  le  perpétuer  &  de  le  tranfmetre  à  la  poflérité ,  il  adopta 
paiiuzzipor-  le  Cardinal  Paluzzo-Palluzzi-Albertoni  Romain, qui 
toit  fafcé  d'or  pj-j^  jg  ^q^  g^  jgj  armes  à'Jltieri.  Ce  Cardinal  qui  avoir  été 
chef  dm4"  Auditeur  général  de  la  Chambre  Apoftolique ,  &  Gouver- 
d'une  rofe      ncur  de  Lorettc  ,  avoit  été  hitCardinal  le  i  3.  Janvier  1666. 
^'°'^'  Depuis  fon  adoption  il  pafTa  de  l'Evêché  de  Lodi  à  l'Ar-  ' 

chevêche  de  Ravenne ,  fut  Légat  d'Avignon  ,  de  la  Ro- 
magne  &  d'Urbin  l'an  1 67 1 .  l'année  fuivante  Carraerlingue 
de  la  Sainte  Eglife  &  déclaré  en  1675.  Cardinal  Patron ,  & 
Sur-Intendant  de  tout  l'Etat  Ecléfiaftique  :  il  eut  plufieurs- 
Bénéfices ,  &  fut  Protedeur  de  diférens  Ordres  ;  il  mourut 
fubitement  le  a  9.  de  Juin  1 6  98.  Son  frère  Ange-Palluzz  i 
prit  auffi  le  nom  à' Altieri ,  qu'il  a  tranfmis  à  fa  pofterité. 

II  eut  deux  filles  mariées  dans  les  Maifons  de  Colonne  & 
des  Urfms  y  8c  un  fils  unique  nomé  Gaspard  Altihri  , 
f]}ii  é]^ouià  Lattre  Altieri X  dont  naquirent  Laurent  8c  Jean- 
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ALTIERÏ  de    PrtRALUCIIS,  t  le  ij.Avril  I4JI.  âgédcno.  ans. 
L  A  UR  E  N  T  prit  Je  fiunom  d'A*  xi  e'Rii  ,  &  fut  Coiifetvateur  du  Peuple  Romain. 

U.   ALTIE.RL 
JEROME  AiTiERi,  Gouverneur  de  Ttroli  en  ijff. 


Dc'grez. 


M  A  M  o  Altieri  ^  Chanoine  de  l'Eglife  de  S.  Pierre. 


J.  Baptistb  EMILIO  Altieri  ,  Mario  , 

Altieri,             Cardinal  le  19.  Chev. 

Cardinal  Nov.  1^69.  Pape  A'Mcan. 

le  1 3 .  Juillet  C  L  EAl  E  N  T  X.  tara  , 

1543.              19.  Avril  1/Î70.  -j- 

t   16.  Nov.  ■\  ^i.  Juii.  tôyS.  S.  avanr 

itfj4.  6.  a.  1.  m.  14.  j.  i66t. 


LAURENT   Altiert. 
A 


Jérôme,  Grand-Croix  François,  ANTOINE 

deS.J.deJerufalemy  -f  Altibri, 

Grand-Prieur  d'7r//in</*,  avant  ép.  N. .  , 

■f  avant  itf6i.  ttSt, 


Latin  Altieri , 

■j-  en  Mats  1710. 

ép.  Gafpard 

Paliuzzi-Altieri. 


ANNE-MARIE  AiTiERi, 
femme  de  Gilles  Colonne  , 

D.  de  Carôognano,  mariée  I4, 
Juin  1676.  f  J.  Mars  1713. 


Z 
î 

4 

5 
6 


Ifabdle  Coionne  ,  f  le  2y .  Av.  1714.  ép.  Marc  Ottoboni  ,  Duc  de  Fiano  en  0(X.  1S30.      9 

PALLUZZI-A'LTIERI. 

N.    TALLVZZl. 


PAllUIÏO-PAtlUZZI  AlBERTIONI  ,  dit  AtTMRI  , 

par  adoption.  Cardinal  le  ij.  Fév.  1666. 
Archevêque  de  Ravenne ,  f  le  19.  Janvier  169S. 


ANGE    Pailuzzi,   ditAixiERi 
■f  le  13.  Nov.  1706.  âgé  de  82.  ans, 

ép.    N.    F  A  R  A  B  I  A  N  c  H  I. 


.5^ 


Tarquinie  Pailuzzi- 

AiTiERi ,  1  le  3.  Dec.  1672. 

ép.  Gilles  Colonne, 

Duc  de  Carbognano  , 

le   il.   Février   \6-]Z. 


GASPARD    Pali.uz7i-Altieri  , 

•{■  le  9.   Avril   1720. 

ép.  Laure  A  l  T  I  E  R  i , 

nièce  du  Pape  Clément  X. 


-A_ 


Lo'ùife   Altieri, 

t  le  11.  Juillet  1678. 

âgée  de  i?.  ans, 

ép.  Dominique  Orsini  , 

Duc  de  Crîi-ina  ,  16^1. 


EMILIO    Altieri 

Prince  de  Monterano  , 

•j-  i  Rome  6.  Août  1711 

âgé  de  57.  ans  , 

ép.  Confiance  Chigi  , 
fille  d'Auguftin  C  h  i  o  i  ^ 

&  de  Marie-Virginie 
Borghefe  ,  en  Avril  1697 

Marie' Virginie 

■  Altieri, 
ip.  Philipe  Lanti 

de  la  R  o  v  E  R  E, 
le  6,  Juillet  i7}i. 


La  u  r  e  n  t 

Altieri, 

né  p.  Juin  1^71. 

Cardinal  le  1 3 . 

Novembre  i6po. 

Légat  d'Urbin 

Je  i^.  Septembre 

itfpl. 


Antoine  , 

t 
jeune. 


3.  Baptiste  , 
néle6.  Août 

1673. 

Archevêque 

de  Tyr  ,  créé 

Cardinal 

le  II.  Sept. 

1714- 


JEROME  Altieri, 

Prince  Romain  , 

ép.  l'an  1711. 

Marie- Madeleine 

Borromb'e 

fille  de  Cliarle  , 

Comte  d'Aramt  , 

&  de  Camille  Barberia. 


Emile-Charle 

AlTrERI  , 

batifé    à  Rome 

le  iS.  Avril 

1723. 


Vincent- 
Marie  , 
né  à  Rome 
le  i7.Nov. 
17x4. 


J.  Baptiste  , 

né  à  Rome 

le  31.  JDéc, 

I7ij. 


Therefe- 
Marie-Anne  , 
née  à  Rome 

le  14.  oa. 

O  O  G  G  i j 


Marie- LoUife  i 

née  à  Rome 

le  i.  Juin 

I7ÎI. 


66o  GENEALOGIES  HISTORIQUES 
Odbs-  Baptiste  A lt i er i  ,  tous  deux  honorez  de  la  Pourpre 
CAicH  I.  Romaine,  l'un  en  1690.  &  l'autre  en  1724.  &  deux  autres 
fils  qui  ont  pris  aliance ,  fçavoir  Emilio  Altieri,^ 
Prince  de  Monter am ,  mort  en  1721.  qui  n'a  laijQfé  de  fa 
femme  Confiance  Chigi  qu'une  fille  mariée  en  1732.  à  Philipe 
Zianti  de  la  Rover  e  i&jERÔME  Altieri,  qui  a  époufé  en 
1721.  Marie- Madeleine  Borromée ,  dont  il  a  plufieurs  enfans^ 


§.  XII. 

D^Pape    innocent   XI. 
0  DESC  ALC  HI. 


D'argent  à* 
3.  biirelles  de 
gueules  acom- 
pagnées  en 
chef  d'un  Léo- 
pard &  enfer- 
mant 6.  cou- 
pes de  gueules 
couvertes  de 
même ,  pofe'es 
3.  1.  I.  au 
chef  coufu 
d'or  à  l'Aigle 
éployée  de  fa- 
kl«. 


BE  N  0*1  S  T  O  D  E  s  c  A  L  c  H  1  eil  le  nom  que  por- 
toit  ce  Pontife  avant  fon  élévation  fur  la  Chaire  de 
Saint  Pierre  ;  il  étoit  fils  d'un  riche  Banquier  de  la  Ville 
de  Côme  dans  le  Milanez  ,  où  plufieurs  Gentilshommes 
font  la  Banque  ,  ainfi  que  dans  le  relie  de  l'Italie.  Le  fé- 
jour  qu'il  fit  à  Bruxelles  dans  fa  jeunefie  ,  fut  caufe  qu'if 
porta  les  armes  en  Flandre  au  fervice  des  Efpagnols  contre 
la  France  :  il  reçut  un  coup  de  moufquet  à  l'épaule  droite, 
dont  il  fut  incomodé  toute  fa  vie.  Il  quita  cette  profeflion- 
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Famille  du  Pape  INNOCENT    XL    ODESCALC HI. 

N.   ODESCALCHI.  1 

, A : 


LIVIO  Odiscalchi  ,  de  Corne  dans  le  Mihnez,  ép.  raulc  Ccntclb. 


N.  Odescalchi.      2 


BENOIST  Od  E  s  c  A  LCH  I,  né  en  iffii.  CHARLE       Juie-Mame 

C«c<^'w«ne  ff.  Mars  i(Î4j.  Odescalchi  ,          OdefLalclii , 

Pape   INNOCENT  XI.  le  il.  Sept.  t(Î76,  t^p.  2V . .  .           né  en   i6i2. 

•\  âgé  de  78.  ans,  le  iz.Aoûc  16S5.  Ev.  de  Novofe  , 

fiégea  II.  ans  10,  mois  &  13.  jours.  •}■  17.  Aoiiti556. 


Marie- 

Antoine  , 

l'rctrc. 


Dom  Livio  Odcfcakhi  , 

né  l6f  1.  P.  de  Braccmno , 
•f  f,  al.  le  13.  Sept.  1713. 


A 

N . . .  Odescalchi, 
femme  de  Benoift  E  r  b  a  , 
Sénateur  de  Milan, 


N...ERBA    Odescalchi  ,  Duc  de  Bracciano  , 

ép.  i".  Flammie-Marie-Franfoifi  B  o  r  c-h  e  s  e 

le  7.  Janv.  1717.  t  le  6.  Nov.  1718.   i".  Marie-Madeleine 

BoRGHESE,  locur  de  fa  première  femme  , 

le  10.  Décembre  1711.    Voyez,  fage  6jo. 


Jeanne  Odefcalclii ,  -j-  en  1677. 

ép.  Charle  Borrome'e  , 
Cpmte  (l'Arma  ,  en  1^76. 


Benoist    Erba  Odefcalchi , 
né  le  9.  Août  167p.  Vice-Légat 

de  BiJ.'i/ii'^n»  ',  Nonce  en  Pologne  , 

A'rch.  de  AJitan ,  en  Août  1711. 

Cardmalh  3c,  Janvier  1713. 


Une  fille  née  le  23.   Odobre  171^, 


Table  XL 
Famille  du  Pape  ALEXANDRE   VIIL  OTTOBONL 


JEAN-FRANÇOIS   Ot 

Grand  Chancelier  de  f'enife 
I  en  IJ7Î. 

MARC   OT 


T  OBONI,   ^-^ 

en  155p. 

TOBONI  , 
ép.   Vicioire 


y^ 


■a 


•k 


LEONARD  Ottoboni, 

Grand  Chancelier  de /^'«««y^  en  1620. 
•j"  le  13.  Novembre  1630. 


Grand  ClianccHer  de  Feu  f:  en  i6'j9, 

ToRNIELlI. 


PIE  RRE  Otto  Bo  NI, 

né  le  9.  Avril  i6zo. 

Cardi'ml  en  lôjz. 

Pape  le  6.  Octobre  168p. 

dit  ALEXANDRE    VIII. 

j-  le  31.  Aoiic  1691. 

ûgé  de  80.  ans  9.  mois  ,* 


A 

François 
Ottoboni. 


liège  un  an 


se  le 


24.  J. 


P  I  e  R  R  H 

.  Juil.  i657 
Vicc-Cha 


ANTOINE  Ottoboni, 

Procurateur  de  S.  Marc  , 

Général  de  l'Eghfe  , 

t   le   19.    Février    1719. 
ép.  Mii-ie  B I A  N  c  H I , 

t  en    Novembre    171'^. 

Ottoboni , 

.  Cardinal  le  7.  Nov.  1689. 
tncelier  de  VEglife, 


Antoine 
Ottoboni. 

Marc   Ottoboni  , 

Prince  de  Fi/.no  , 

ép.  1°.  IfabelU 

Colonne  Altieri,. 

Je  I.  Où.  itîpo. 

t  en  1714. 

i".  lutte 

B  o  N  c  o  M  PAG  N  O, 

fille  de  George  , 
Duc  de  Sora^ 


N ... 
àtN., 


,  femme 

,ZSN0. 


Cornelie 

Z  E  N  I  , 

t  en  1691. 

ép. 

Urbain 

Barberin, 

Prince 

de  Pal-flringy 

en  jiîgo. 
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Odes-    pour  eu  prendre  une  moins  périlleufe ,    &  plus  douce; 
c  A  1  c  H  I.  &  après  avoir  étudié  à  Naples ,  où  il  reçut  le  Do6lorat ,  il 
acheta  par  le  confeil  du  Cardinal  Pancirole  une  charge  de 
Mercure  Ca-  Clcrc  de  la  Chambre  du  Pape  j   &  par  fes  manières  géné- 
^d'AoL  Ta"   ^^^^^^  >  *^  ^^  fit  beaucoup  d'amis,  entre lefquels  on  compte 
page*  17.  ^'  la  Dona  Olimpia ,  belle-loeur  du  Pape  Innocent  X.  qui  le 
noma  Cardinal  le  6.  Mars  1645.  Quelque  tems  après  il  fijt 
pourvu  de  la  Légation  de  Ferrare ,  &  de  TEvêché  de  No- 
vare ,  dont  il  remplit  les  fondions  avec  une  piété  édifiante, 
Ibutenuë  par  une  grande  libéralité  envers  les  pauvres,  &  par 
un  grand  refpe£l  pour  les  Courones.  Enfin  après  la  mort  de 
Clément  X.  il  fût  élu  Pape  le  21.  Septembre  1676.  &  prit 
le  nom  d*  I  N  N  G  C  E  N  T  XL  Comme  il  fijt  élu  le  jour 
de  la  faint  Mathieu  *  ,  on  mit  par  fon  ordre  un  faint  Ma- 
thieu à  la  première  monoye  qui  fut  batuë  après  fon  exalta- 
tion. 

Sa  conduite  à  l'égard  de  fes  parens  fut  très-opofée  à  celle 
de  fes  prédécelfeurs.  Il  fit  paroître  contre  la  France  une 
extrême  partialité  dans  toutes  les  ocafions  ;  &  l'inflexibilité 
avec  laquelle  il  foutint  les  démêlez  qu'il  eut  avec  cette  Cou- 
rone  ,  ocafiona  beaucoup  de  tort  à  la  Catholicité.  D'ail- 
leurs ce  fut  un  Pontife  d'une  grande  intégrité  de  mœurs. 
Il  aflifta  de  fommes  confidérables&de  fes  Galères  l'Empe- 
reur Léopold ,  le  Roi  de  Pologne  Jean  Sobieski ,  fe  la 
République  de  Vénife,  pendant  la  guerre  que  ces  trois 
Puiflances  eurent  contre  les  Ottomans  durant  fon  Pontifi- 
cat. Il  mourut  âgé  de  78.  ans,  le  12.  Août  1689.  ayant 
fiégé  12.  ans  10.  mois  &  23.  jours. 

Il  avoit  un  neveu  nomé  LIVIO  Odescalchi,  fils 
de  fon  frère ,  qui  lui  avoit  laifCé  en  mourant  trente  mille 
écus  dé  rente.  Le  Pape  auflitôt  après  fon  éledion  lui  aban. 
dona  fon  patrimoine ,  qui  étoit  d'un  pareil  revenu.  Livio 
acheta  le  Duché  de  Bracciano  ;  &  étant-mort  fans  aliance 
le  1 3,  Septembre  171 3.  il  infl:itua  pour  fon  héritier  univer- 
fel  A'".  .  .  Erba  ,  fils  de  fa  fœur  aînée  ,  &  de  Benoît  Erba , 
Sénateur  de  Milan  ,  quia  pris  le  nom  &  les  armes  à'Odef- 
calchi ,  avec  le  titre  de  Duc  de  Bracciano.   Son  frère  puîné 

t  ■ 

*  Ce  Saint  étant  le  Pathon  des  Ban'  Iparohs  :  Viiimus  hominem  fedentem  in  tt- 
quieis,  on  aplicjua  à  Innocent  XI.  ces  \lonio. 
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Benoît  Erba  Odcfcalchi ,  après  avoir  été  Vice-Légat  Ottoboni 
de  Boulogne ,  &  Nonce  en  Pologne  ,  fut  fait  Archevêque 
de  Milan  au  mois  d'Aoûr  171 2.  &  créé  Cardinal  le  30.  Jan- 
vier de  l'année  fuivante. 


§,  XIII. 

D«  Pape  ALEXANDRE   VIII. 
OTTOBONI. 


LA  Famille  des  O  T.TO  BONI  agrégée  dans  le  der-    tiercé  en 
nier  fiécle  au  Corps  de  la  Noblefle  de  Venife,  étoit  une  bandesd'azur, 
des  anciénes  parmi  les  Citadins.  Elle  a  doné  à  la  Républi-  ^'°'^  *  ^^  '■- 
que  de  Venife  trois  grands  Chanceliers.  Jean-François  Ot-  "ff  a'ar^en" 
TOBONi,  qui  excelloitdans  la  fience  du  Droit,  &  dans  la  co-  brochant  fur 
noiffancedesLangueSjfutnoméen  i  559.  Grand  Chancelier  ^*  '°"'" 
de  Venife,  &  mourut  en  1575.    Léonard  Ottoboni,    y 
quifoutint  dans  le  même  tems  la  réputation  de  fa  Famille ,  vam  '  f"66i. 
&  les  intérêts  de  fa  Patrie  dans  les  emplois  qu'il  eut  en  Ef- 
pagne  ,  en  Allemagne  &  en  Portugal ,  &  mourut  fort  âgé 
le  13.  Novembre  1630. 

MARC  Ottoboni  qui  avoit  fervi  la  République 
pendant  foixante  ans  en  France ,  en  Allemagne ,  en  Éf- 
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Ottoboni  pagne,  en  Angleterre  &  en  Pologne  ,  &  travaillé  à  l'aco- 
lîiodement  de  la  République  avec  le  Pape  Paul  V.  fut  élevé 
en  récompenfe  de  fes  fervices  &  de  fon  mérite ,  à  la  charge 
de  Grand  Chancelier  l'an  i  6  39.  &  on  lui  permit  de  l'exer- 
cer le  refte  de  fa  vie  ,  quoiqu'il  fe  fût  fait  agréger  dans  le 
Corps  de  la  Nobleffe ,  moyenant  une  fomme  confidérable. 
Il  laiifa  de  ViStoire  Tornielli  trois  fils  &  une  fille. 

PIERRE  Ottoboni,  l'aîné  de  fes  fils,  prit  le  parti 
de  l'Eglife  ,  &  après  avoir  paffé  par  les  Emplois  de  Réfé- 
rendaire des  deux  Signatures ,  &  d'Auditeur  de  Rote  ,  il 
fut  fait  Cardinal  Prêtre  du  titre  de  S.  Sauveur  in  Lauro  le 
ICI.  Février  1652.  &  en  1654.  il  eut  l'Evêché  de  Brefce, 
qu'Alexandre  VIL  lui  fit  quiter  pour  l'avoir  auprès  de  lui. 
Il  fut  depuis  de  toutes  les  Congrégations  ,  Evêque  de  Fréf- 
cati ,  Sous-Doyen  du  Collège  des  Cardinaux  ,  «&:  enfin  élû 
Pape  le  6.  Oûobre  1 689.  Il  prit  le  nom  d' A  L  E  X  A  N- 
D  R  E  V 1 1  L  il  ne  fiégea  que  quinze  mois  &  vingt-fix 
jours ,  &  mourut  le  premier  Février  1691.  âgé  de  8 1.  ans. 

Perfuadéjlorfqu'il  fut  élû,  qu'il  avoitpeude  temsàvivre, 
il  n'en  perdit  point  pour  l'avancement  de  fa  famille.  Il 
avoir  deux  neveux  ,  fils  de  fes  deux  frères ,  qui  furent  agré- 
gez par  la  République  au  Collège  des  Nobles.  Il  en  fit  un  , 
Içavoir  Marc  Ottoboni,  Prince  de  Fiano ,  Général 
des  Galères  de  l'Etat  Eccléfiaftique ,  &  Gouverneur  du 
,  Château  de  Saint  Ange.    Il  dona  à  l'autre ,  qui  s'apeloit 

Antoine  ,  &  qui  fut  Procurateur  de  S.  Marc ,  la  charge 
de  Général  de  l'Eglife ,  qu'il  remit  après  la  mort  de  fon  on- 
cle; enfin  il  mit  ion  petit  neveu  Pierre  Ottoboni, 
âgé  de  vingt-deux  ans ,  dans  le  Collège  des  Cardinaux  le  7. 
Novembre  1690.  Ce.  Cardinal  fut/Vice-Chancelier  de  l'E- 
glife &  Secrétaire  d'Etat.  Le  Roi  Loijis  XIV.  le  noma  en 
Août  1 709.  Protedeur  des  afaires  de  France,  dont  il  ne 
fit  les  fonctions  qu'à  la  fin  de  l'^n  1 7 1 1 .  à  caufe  des  dificul- 
■  tez  que  la  République  de  Venife  faifoit  fur  ce  fujet  à  fa  fa- 
mille. Ce  Monarque  lui  dona  en  1 7 1 3 .  les  Abayes  de  Mar- 
chiennes  &  de  Montienrender  ,  &  en  1 7 1 6.  il  fut  nomé  à 
celle  de  Saint  Paul  de  Verdun. 


$.   XIV. 
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§.  XIV. 

DuVkPE   INNOCENT  Xlh 
PIGNATELLI. 


PXGUA^ 

TBIZI. 


PignatelU 
porte  d'or  a 
trois  pots  ou 
pignatcs  de  fa- 
ille ,  les  deux 

duchefafroBt 
te'es. 


LA  Maifon  de  PIGNATELLI  efl  une  des  plus 
yiuftres  du  Royaume  de  Naples  par  fon  anciéneté,  par 
la  Nobleffe,  &  par  les  titres  d'honeur  dont  elle  eft  décorée. 
Il  paroît  par  la  polTefllon  des  Fiefs,  que  ceux  de  cette  Mai- 
fon étoient  comptez  parmi  les  Barons  du  Royaume  dès  le 
règne  des  Rois  Normans.  Dans  un  Diplôme  de  l'an  1 190,     im-Uof. 
raporté  par  Charle  Borelli  * ,  efl  mentioné  Jean  Pigna-  ^'""-  '""X 
TELLi  parmi  les  Décurions ,  apelez  Conétables ,  qui  gou ver-      '"  * 
noient  l'Etat  de  Naples.  Pierre  Pignatelli  fut,  au  i^eoDU^"" 
raport  de  François  Elie  Marchefi  ,  un  de  ceux  qui  alerent  NobiUt. 
au  nom  de  la  ville  de  Naples ,  ofrir  les  clefs  de  cette  ville  ^'*^'  "^^• 
au  Roi  Charle  I.  d'Anjou. 

Charle  de  Lellis  ne  comence  la  fuite  généalogique  de 

cette  Maifon  qu'à  Richard  Pignatelli,  qui  vivoit 

.en  12,80.  &  dont  le  fils  Jaq.ue  Pignatelli  fut  Viceroi 

de  la  PoUille  en  1 326.  Thomas  Pignatelli,  ariére 

^pctit-fils  de  Jaque ,  eut  entre  autres  enfans  trois  fils ,  qui  fi- 

.       ?P.PP.. 
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Pi  GN  A-  rent  trois  branches  principales. Celle  cI'Etienn^  ,  qui  étoir 
T  E  L  1 1.     l'aîné ,  s'eft  fubdiviiee  en  plufieurs  autres  5  favoir  ,  celles- 
des  Marquis  d'Or  ta ,  des  T>u£s  à' Allifte ,  de  Tolve ,  des  Prin- 
ces de  Strongoli,  &  des  Ducs  de  Montecdvo, 

De  Charle  ,  frère  d'Etiene ,  efl  fortie  la  première  bran- 
-  che  des  Ducs  de  Monteleon ,  &  de  fon  puîné  Palamede 
PiGNATELLi  ,font  déccnduës  les  branches  de  'Noja , 
de  Monteleon  ,  de  Belrifguardo  ,  de  Spinazzola  ,  de  Marjîco- 
Novo,  &  de  Bifaccia  ou  de  Btfache  ,  toutes  décorées  du  titre 
de  Duc  ou  de  Prince.  Cette  dernière  eflrétablie  en  France  , 
&  porte  le  nom  &  les  armes  à'Egmont ,  à,caufe  du  mariage 
de  Nicolas  Pignatellli  ,  Duc  de  Bifaccia ,  Gouverneur 
Général  des  Armes  dans  le  Royaume  de  Naples ,  avec 
Claire-Ange  ique  à'Egmont ,  devenue  Héritière  de  fa  Mai- 
fon  par  la  mort,  fans  enfa-ns ,  de  fon  frère  Procope-Fran- 
çois ,  Comte  d'Egmont,  Prince  de  Gavre  &  du  Saint  tm- 
pire ,  arivée  le  1  ç.  Septembre  1707. 

La  branche  de  Spinazzola  efl:<»furtout  remarquable  par 
l'honeur  qu'elle  a  eu  de  doner  à  l'Eglife  un  Chef  encore 
plus  illuftre  par  fes  vertus ,  que  par  fa  dignité ,  dans  la  per- 
fone  d'A  N  T  O I N  E  PI  GN  ATELLI,  le  dernier  des 
fils  de  François  ,  IV.  Marquis  de  Spinaz.z.ola,  &  I.  Prince 
de  Mondervim  &  de  'Partie  Carafe.  Antoine  après  s'être  fait 
conoître  à  la  Cour  de  Rome  fous  Urbain  VIII.  p«r  fa 
piété  &  fa  modeftie  ,  fut  fait  Inquifîteur  de  Malte  ,  Gou- 
verneur de  Viterbe ,  Nonce  à  Florence  ,  en  Pologne  &  à 
Vienne  ,  Evêque  de  Lecce ,  Secrétaire  de  la  Congrégation 
des  Evêques  &  des  Réguliers ,  &  Maître  de  Chambre  de 
Clément  X.  Il  exerça  ce  même  emploi  fous  Innocent  XL 
qui  le  fit  Evêque  de  Faenza ,  Légat  de  Boulogne ,  &  enfin 
Archevêque  de  Naples ,  &  Cardinal  au-  mois  de  Septembre 
1 68 1 ,  A  yant  été  créé  Pape  au  mois  de  Juillet  1 69 1 .  il  prit  le 
nom  d'INNOCENT  XII.  &  fe  conduifit  toujours  en  véri- 
table père  commun ,  fans  prédiledtion,  fans  partialité,  &  ne 
conut  que  les  pauvres  pour  fes  parens.  Il  fit  une  Bulle  expreffe 
pour  abolirle  IM  épotil'me.  1 1  tonda  plufieurs  Hôpitaux,fit  net- 
toyer &  agrandir  les  Porrs  d'Anzio  &  de  Nettuno ,  &  mou- 
rut eomblé  de  mérites  &  de  bénédidions  le  27.  Septembre 
170D.  ayant  tenu  le  Siège  5?.  ans  a.  mois  &  1 5.  jours.  Il  fut 
le  dernier  de  fa  branche. 


Table  Kl.  C^j  Dégrez.. 
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J  A  Q.U  E  ,  fils  de  R  i  c  H  A  R  D   P I G  N  A  T  E  L  L  I  ,  fut  Viccroi  dc  la  ToMle  eu  lyiô.  i 

ép.  SMchU  dc    M  A  O  A  L  O  N  E. 

THOMAS  Pigiutelli ,  Majordome  du  Roi  R.o\>en  de  tsaples.  2 

ANGE  Pignatelli ,  fcryit  fous  le  Roi  Cliarle  1 1 1.  2 


THOMAS,  dit  M  a  ï^.l  l  o  ,  ép.  1".  An^nfive  d'A  n  n  a.  1".  Cécile  Philomarina. 

*  '  '          '   '            »  < — *^i  ■  ^1  ■ ■ — —  "             *— » 

JsAN.  i   ETIENE,  Tige  iBer.nard,    CHARLE,  PALAMEDE    Confiance,      Mar~ 

Chevalier      des  Seig.  d'O  rx  a  ,  Evèque  Tige  Pignacclli ,              cp,          guérite  , 

deS.J.  des  Ducs   d'Axu^^  ,  de             des  Ducs  ép.                  Gaïcot       ép.Jc.m- 

dc                  &  des  Piinccs  Jtru/itlem.      dc  Monte-  Rejlituë  CARAfFE,      Baptiftc 

Terufalem.      de  STROMcOiLi.  l£on.  C  a  c  c  i  a  t  a  .  Cafece. 
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3  A  Q^U  E  rigaatelli  ,  Seigneur  de  N  o  j  a  &  de  Cerchiaro  ,  < 

«p.  1".  Lucrèce  Caraccioli,  fille  d'Ange  Caraccioli  de  Riibeis. 
2".  Murie  CosciA  (  alixi  Cossa  )  fille  dc  Pierre,  Scig.  de  Trocid/*. 


t  FABRICE    Pignatelli ,  cre'é  en  1 5  ç  lî- 

I.  M^rjuis  de  Cerchiaro, -j- le  5.  Mai  i  $67. 

ép.  f^iûoire  Cici^jELLA. 
, A • _ 

J  U  L  E   Pignatelli , 

II.  M.iicjuis  de  Cerchiaro, 
Tige  des  Ducs  dc  Noj  a  , 

de     MONTELHON, 

&  des  Ducs 
de  B  s  I.  R  I  s  G  u  A  K  D  iQ. 


S  C  1  P  I  0  N  Pignatelli , 

Tige  des  Ducs   de   B  i  s  a  c  h  b  , 

di:s  aujourd'hui  Comtes  d'  E  g  m  o  n  »• 


Tibère  , 

ép. 

Julie 

de 

LorrREDo. 


r  A  B  I  o  , 
JEvcque 

de 

Alonopoli  , 

71.  Sept. 

1568. 


MARTIO   Pignatelli,     Octavio. 

Marquis 
de  SriNAZzoïA, 
ép.    1°,  Diitne  C  o  s  c  i  a  , 
z".  Cornelie  ,  fille  de  J.  B. 
Philomarino  ,  Seigneur  de  Kocct. 

A 


Ltjcio 
Pignatelli, 
T.  des  P. 

<ic 
Marsigo. 


1  D  E  T I  o  Pignatelli , 

II.  Marquis  de  Spinazzoia  , 

•j"  f.  1.  ép.  Dorothée 

Ac^UAVivA  d'Aragon, 

fille  d'Albert  ,  Duc  A'Jitri. 


Je  A  N-B  A  PUS  TE 

Pignatelli,  III.  Marquis 
de  Spinazzola  ,  -j-  f  1. 

Adrienne  de  S  a  n  o  R  o. 


FRANÇOIS  Pignatelli, 

IV.  Marqu:s  de  SriNAZZo^A  , 

&  I.  Prince  de  Mondorvino, 

ép.  Ponie  Carafes, 

fille  de  Fabrice  Duc  à'Andria, 


-.A>. 


MARTIO  Pignatelli, 
II.  Prince  dc  Mondorvino  , 

V.  Marquis  de  Spi>iaz.z,o!a  , 
ép.  Confiance  de  Guevara  , 

£lle  de  Jean ,  Duc  de  Bovine. 

Françom  ,  t  ayant  fon  père. 


Louis,     Fabrice,    A  N  T  O I  N  B  Pignatelli ,  né 
f  Jéfuitc,  le  13.  Mars  161  f. 

t  Archevé(fi(e  de  Naples  , 

le  if,  &  Cardinal  i.  Sept.   1681. 

Août         Papï  INNOCENT   XII. 
l'îjff.  le  IL.  Juillet  1691. 

t  Z7'  Sept.  1 700.  âgé  de  86.  a. 
S.  9.  ans ,  i.  jnois,  i  j.  j. 

Pppp   ij 


Paule- 

Marie  , 

Pignatelli , 

Religieufe, 

le  i3. 
Avril 
1694. 


9 


la 


AzBANi; 
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§.  XV.- 
Vu  Pape  CLEMENT   XL  AL^ANh 


D'azut  à  une 
fafce  d'or  , 
acompagnée 
.  en  chef  d'une 
Etoile  2t6.  rais 
de    même    & 
en  pointe, d'u- 
ne montagne 
de   ;.   cou- 
peaux    auffi 
d'or  naiflant 
de  la  pointe. 


CE  Pontife ,  qui  s'apelloi^avant  fon  exaltation  JEAN- 
FRANÇOIS  Albani,  étoit  fils  aîné  du  Chevalier 
Charle  Albani,  Citoyen  de  la  ville  d'Urbin ,  dont 
le  père  avoit  été  fait  Sénateur  Romain  par  Urbain  VIII. 
Il  fut  Gouverneur  de  Riéti ,  enfuite  d'Orviette  :  Innocent 
XI.  le  retira  de  ce  pofte  pour  le  faire  Secrétaire  des  Brefs-, 
&  Alexandre  VIII.  le  fit  Cardinal  le  13.  Février  1690.  & 
après  la  mort  d'Innocent  XII.  il  fut  élu  Pape ,  du  confen- 
tement  unanime  des  Cardinaux  ,  le  14.  Novembre  1760. 
&  prit  le  nom  de  CLEMENT  XL  Son  Pontifi- 
cat tomba  dans  des  conjon£tures  fâcheufes  d'une  guerre 
pour  la  fucceflion  d'Efpagnc  ,  dont  l'Italie  foufrit  beau- 
coupi  Les  Etatsdu  Pape  ne  furent  pas  plus  épargnez  que  les 
autres ,  par  les  Impériaux ,  qui  s'emparèrent  de  Comachio,  II 
vécut  jufqu'au  19.  Mars  1721.  qu'il  mourut  âgé  de  71.  ans 
7.  mois  &  27.  jours  ,  ayant  fiegé  10.  ans  3.  mois  2^.. 
jours. 

Horace  Albani,  frère  du  Pape ,  continua  la  pofterieé 


Tai'le  XI  r.  669  Dêgrez,. 

Famille  du  Pape  CLEMENT  XI.  ALBANI. 

CHARLE   ALBANI  d'Urbin  ,  Maître  de  la  Chambre  du  Cardinal  Barberin  ,  I 

ép.    Hélène    M  o  s  c  A, 


JEAN-FRANÇOIS   Albani,  né  ii.  Jiiil.  1649. 

à  Urbin  ,  Cardinal  1691.   clû   P  a  r  h  , 

dit  C  L  E  M  E  N  T     X  I  ,    le   i.    Novembre    1700. 

■f  le  ly.  Mars  1711.  ;igé  de  71.  a.  8.  m.  14.  j. 

(icgca  10.  ans  3.  mois  14,  jours. 


HORACE  Albani  ,  né  4.  Oft.  1663. 

I  le  2.3.  Janvier  1711.  ép.  Bernardine 
Ondedei  ,  fille  d'Oftavien  Ondedci ,  C. 

de  Vez.elai  en  Nivtinois  ,  &  de  Nictle- 
Charloie  le  S  A  c  E  de  Sainte  Honorine. 


^KMIBAL    AlBANJ,      CHARLE    A  1.  B  A  N  I  , 

OCTA- 

Alexandre  AlbaNi  , 

,     Olimpie , 

né  à  Urbiii  le  iç.  Août         Mai 

:Quis  puis  Prince 

VIEN, 

né  à  Urbin 

iei9.  oa. 

Relie. 

l6Si.Chan.de  la Bj/'/"7"«    de  Sor'iano  ,   C.imerier 

& 

i6pi.  Chev. 

de  Samtjeart      le  15. 

àe  S.  Pierre  en  i  70 

i.         d'honcur  du  Pape  1701. 

Hélène , 

de  Jerufalcm  ,    Grand 

Mars 

Cor*/»»'»/ le  24.  Dec.  1711.    Chev, 

,  de  Saint  Etiene  , 

t 

Prieur  d'-^rOTen<>  en  1709, 

•       '704- 

Camerlmgue 

P.du 

So^lio  le  I  4.  Mai 

jeunes. 

Comandeur 

t 

le  15.  Mars  1719 

1721. 

-f  à  Rome  e.  Juin 

de  Mont 

■/fi.ifione  , 

1.  Août 

1714. 

ép.  Tkerefj  Borr.ome'e. 

Cardinal  le  i 

6.  Juil.  1721 

•     1732- 

X 

He'lene  Albani, 

Horace 

JiiUe-Augtifie     J.  François 

Jlnne- 

Clemsnt- 

Charle- 

née  le  1.  Août 

Albani, 

Albani,         G 

•  AETAN 

Marie- 

François 

PlERRE 

1716.  -f  en  couches 

Prince 

née  le  ç.         Ai 

L  B  A  N  I, 

Jofefihine  , 

Albani  , 

Albani, 

Je  1?.  Avril  1731. 

de 

Janv.  171 9.        né 

au  mois 

née  le  5. 

né  le  9. 

né 

ép.  Michel-Ange 

S0RIAN0, 

ép.  Auguftin       de 

Février 

Juin 

1713. 

pofthume  ^ 

Ca  Je  tan, Prince 

né  le  2!. 

C  H  I  G  I 

1710. 

1711. 

t 

le  18.  Oft. 

de  Caferta, 

Sept. 

le  27-  Fév. 

le  1,  Janv, 

17Z4. 

k  14.  Juin  173 1. 

1717, 

"731- 

1724. 

Famille  du  Pape   INNOCENT   XIII.    C  0  N  T I^ 

CHARLE   CONTI,  Duc  de  Poli  &de   Cuadagnolo. 


MICHEL-ANGE    Conti, 

né  le  I  J.  Mai  i6jî. 

Cardinal  en  1 706. 

ëia  Pape   INNOCENT  XIII. 

le  a.  Mai  1711. 

•f  le  7.  Mars  171.4.  âgé  de  68,  a. 

9.ni.  11.  j.  5.  2,  a.  9.  m.  19.]. 


JOSEPH    Conti,  Bernard 

D.  dé  Poli,  f  3.  Sept.  1714.  Conti, 

ép.  Cardinal 

Jfaielle-Lucrece    Colonne,  le  16. 

fille  de  Marc-Antoine,  Juin 

Duc  de  PalLiino  ,  en  1677.  1711, 
•]■  en  Août  1715. 


Cinthia- 

Conti, 

ép.^ 

Jofeph-Fréderic, 

Duc 

d'AoUASPARTA» 


Etiene  Conti,  Duc  de  Guadagholo  , 

•j-  le  10.  Décembre  1724. 

ép.  Mairie- Jujit.:?  , 

fille  du  Duc  de  Pacahica,  en  172.1. 


Ckarle 

Conti , 
Chevauer 
de  Malte. 


Mauc- 
Antoine 
Conti. 


^nne  Conti  , 

ép.  Camille 

Pamphilio 

le  17,  Juillet  17OJ. 


6']o       GENEALOGIES  HISTORIQUES 

A  X  B  A  N  !•  de  fa  famille  par  fon  mariage  avec  Bernardine  Ondedei ,  & 
eut  trois  fils ,  qui  furent  agrégez  à  la  Noblefle  de  Venife 
par  le  Grand  Confeil  de  cette  République  le  i  z .  Décembre 
1700. 

Annibaî.  Albani,  fils  aîné  d'Horace,  fut  fait  Cha- 
noine de  la  Bafilique  de  S.  Pierre  au  mois  de  Février  i  yoz. 
par  le  Pape  fon  oncle  ,  qui  le  déclara  en  1707,  Préfident 
de  la  Chambre  Apoftolique ,  &  le  créa  Cardinal  le  24.  Dé- 
cembre 171 1.  le  nomant  en  même  tems  Archiprêtre  de  la 
Bafilique  de  S.  Pierre.  Le  29.  Mars  1719.  il  fut  déclaré 
Camerlingue  de  l'Eglife  de  Rome,  &  pourvu  en  1750.  de 
l'Evêché  de  Sabine ,  qu'il  poflTede  avec  plufieurs  Abayes. 

Son  frère  Alexandre  Albani,  reçu  Chevalier  de 
l'Ordre  de  Saint  Jean  de  Jerufalem  ,  eut  de  fon  oncle  en 
1709.  le  titre  de  Grand  Prieur  d'Arménie ,  auquel  il  joignit 
en  17 17.  l'Abaye  de  S.  Laurent ,  &  au  mois  de  Décembre 
1720.  la  Comanderie  de  Montefiafcone.  Au  retour  de  la 
Cour  de  Vienne  ,  où  il  avoit  été  envoyé  Nonce  extraordi- 
naire en  1720.  il  fut  créé  Cardinal  le  16.  Juillet  1 721.  par 
le  Pape  Innocent  XIII. 

C  H  A  R  L  E  A  L  B  A  N I ,  fécond  fils  d'Horace ,  fut  déclaré  au 
mois  de  Novembre  1702.  Camerier  d'Honeur  du  Pape  fon 
oncle ,  &  depuis  fait  Comandant  de  la  première  Compa- 
gnie des  Chevaux-Légers  de  la  Garde  de  Sa  Sainteté ,  & 
Chevalier  de  l'Ordre  de  S.  Etiene  de  Florence.  Le  Pape 
Innocent  XIII.  le  déclara  le  14.  de  Mai  1721.  Prince  du 
Soglio ,  8c  érigea  en  même  tems  en  fa  faveur  la  Terre  de 
Soriano  en  titre  de  Principauté.  Il  mourut  le  2.  Juin  1724. 
de  l'opération  de  la  pierre  ,  laiffant  une  nombreufe  pofté- 
rité  de  fa  femme  Therefe  Borromée ,  qui  avoit  été  dotée  de 
cent  mille  écus  Romains.  Elle  étoit  féconde  fille  de  Charle 
Borromée ,  Comte  d'Arona ,  Chevalier  de  la  Toifon  d'or , 
ci -devant  Viceroi  de  Naples ,  &  de  Camille  Barberin,  fa 
femme. 
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Co  lî  T  I. 


f   XVI. 

D«  Pape  INNOCENT  XIII.    CÙNTl. 


LA  Maifon  C  O  N  TI ,  qui  a  dont'  plufieurs  Chefs  à  Degueaiesi 
l'Eglire  Romaine  &:  un  grand  nombre  de  Cardinaux  ,  ""ç'^^^'j^.fr^i^ 
eft  l'une  des  trois  plus  Nobles  de  Rome.  Le  Chef  de  cette  a"  fable,  cou- 
Maifon  cil  Grand-Maître  héréditaire  du  Palais  Apoftoli.  1°'^'^.  ''"i"^ 

*  &  armé  d'or. 

que. 

MICHÈL-ANGE  CONTI,  fils  aîné  deCHARLE 
CoNTi  ,  Duc  de  Poli,  ayant  pris  le  parti  de  l'Eglifc  fut 
fait  Gouverneur  de  Viterbe  en  165^3.  &  en  1695.  Arche- 
vêque titulaire  de  Tarfe ,  &  Nonce  auprès  des  Cantons 
Suiffes  Catholiques.   En  1698.  il  alla  en  qualité  de  Nonce 
à  la  Cnur  de  Liflsone ,  où  il  étoit  lorfqu'il  fut  créé  Cardinal 
le  7.  Juin  1707.  &  même  il  n'en  revint  qu'en  171 1.    Il  fut 
pourvu  l'année  iuivante  de  l'Evêehé  de  Viterbe  ,  dont  il 
le  démit  volontairement  en  1719.   Enfin  il  fut  élâPape  le 
8.  Mai  1711.  &  prit  le  nom  dINNOCENT  XIII.  en 
mémoire  d'Innocent  III.  le  plus  illullre  des  Papes  que  les 
diverfes  branches  des  Conti  ont  donez  à  l'Eglile.  Il  ne  fié- 
gca  que  a.  ans  9.  mois  &  26.  jours  ,  &  mourut  le  7.  Mars 
1 724.  dans  ]a  69"  année  de  Ion  âge. 


<Î7>     GENEALOGIES   HISTORIQUES 


Ors  INI. 


Poicoit  parti 
au   I.    bandé 
d'argent  &  de 
gueules,  &  un 
chef  d'argent 
chargé    d'une 
rofe  de  gueu» 
les,le  chef  fou- 
tenu  d'un  au- 
tred'or  chargé 
d'une  anguille 
d'azur,au  i.de 
finople     à    Ix 
tour    donjon- 
cée  -d'argent , 
maçonée  de 
fable,  &  fur  le 
tout   un    chef 
d'argent  men- 
telé    arrondi 
de    fable  ,    le 
tout    chargé 
des  armes  de 
l'Ordre   de  5- 
Dominique  , 
fçavoLr  d'un 
chiend'orbro- 
chant  fur  le 
tout  tenant  en 
fa   gueule  un 
bouquet  de 
trois  lys  d'ar- 
gent ,  tige  de 
fmople ,  &  les 
pâtes  de  der- 
rière   tenant 
une  palme  de 
finople ,  &  un 
flambeau  d'or 
ardent   de 
gueules  ,    qui 
font  les  armes 
de   S.  Domi- 
nique. 

La  pointe  du 
mentelé  fur- 
montée  d'ime 
étoile  d'or. 


§.   XVII. 

Dn   Pa  P  E   B  E  N  O  I  ST   X  1 1 1, 

ORSINl,  ondes  URSINS. 


LAMaifonORSINI  ou  des  URSINS  eft  une  des. 
plus  Nobles  &  des  plus  ancienes  de  l'Italie.  Elle  a  pro- 
duit cinq  Papes  ,35.  Cardinaux  ,  quatre  Préfets  de  Rome , 
fix  Gonlaloniers  de  l'Eglife ,  plufieurs  Conctables  de  Si- 
cile ,  Grands  Maîtres  des  Templiers  de  Saint  Jean  de  Je- 
rufalem  ,  &c.  &  à  des  aliances  avec  plufieurs  Maifons  fou- 
veraines. 

C'efl  le  fentiment  comun  qu'elle  efl  originaire  de  l'Om- 
brie  ,  &  qu'elle  a  pris  fon  nom  d'un  certain  Orso  5  &  ce 
qui  en  efl  une  preuve  ,  c'efl  que  dans  les  anciens  titres ,  au 
lieu  de  furnom  les  perfones  y  font  diflinguées  par  ces  ter- 
mes ,  Fils  d'Orfo  ,  gentilis  de  filiis  Orfi ,  Nicolaus  de  filiis  Orfi 
■Çomes  Nicolanus.  Quelques-uns  croyent  que  fon  premier  nom 
étoit  celui  de  Rofmi  5  &  leur  fentiment  paroît  apuyé  par 
les  armes  desUrfins,  qui  portent .«»  chef  d'argent  chargé  d'une, 
rofe  de  gueules,    --  ,\  ^- --..-,[> 

-   .Les  Orfmi  s'érant  tranfportez  à  Rome,  aquirent  de 

.grands 
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■grands  biens  &  du  crédit  par  leur  arachcmcnt  prcfquc  tou-  O  rs  i  ni 
jours  conftanc  à  défendre  le  Pontife  Romain.  Auffi  ia  bran- 
che des  Ducs  de  Bracciano  jouifiToit-ellc  à  Rome  des  honcurs 
du  Sog'io.  Le  dernier  qui  étoit  Grand  d'Efpagnc,  8^  Che- 
valier de  l'Ordre  du  Saint  Efprit ,  mourut  en  1698.  fans  ^ 
poftcrité,  quoique  deux  fois  marié,  1°.  âvcc  Hypolitc  Lu- 
dovifio.  2°.  avec  Anne-AIarie  de  la  Tiimoùille-Noirmoutier  :  8c 
par  fa  mort  cette  branche  s'efl:  trouvée  éteinte ,  ce  qui  a  fait 
pafTcr  ces  honcurs  dans  celle  des  Ducs  de  Gravina ,  qui  en 
font  en  pofTefllon  depuis  1718.  C'cft  de  cette  dernière 
branche  qu'cfl  ilTu  le  Pape  Benoît  XIII.  apellé  auparavant 
PIERRE-FRANÇOIS  Orsini.  Il  fut  le  premier 
fruit  du  mariage  de  Ferdinand  Orsini,  X.  Duc 
de  Gravina ,  &  de  'leanne  FraKgipani  délia  Tclfa ,  fille  du  Duc 
de  Grumo.  Peu  après  avoir  ïuccedé  aux  biens  &  aux  ho- 
«eurs  de  fon  père ,  il  les  céda  avec  Ion  droit  d'aînefTe  à  fou 
cadet  Dominique  Orsini,  &  renonça  au  iv.onde  l'an 
1 66"/.  pour  entrer  dans  l'Ordre  de  S.  Dominique ,  fous  le 
nom  àcVincent-Marie.  Sa  mère  eut  une  femblable  vocation  ; 
elle  fonda  à  Gravina  un  Couvent  de  Religicufes  de  l'Ordre 
de  S.  Dominique  ,  &  y  mourut  ProfeiTe  en  1700. 

Le  Pape  Clément  X.  déclara  C7r^/;w/ le  21.  Février  1672. 
le  Frère  Vincent-Marie  Orfini ,  qui  refufa  cet  honeur ,  & 
ne  l'accepta  enfin  que  par  obéïiTance  pour  le  S.  Pcrc.    Il 
fut  enfuitc  nomé  le  17.  Janvier  167J.  Archevêque  de  Man- 
fredonia  >  &  de  ce  Siège  il  paffa  le  1 1.  Janvier  1680.  à 
l'Evcché  de  Cefene,  puis  le  8.  Décembre  1685.  à  l'Arche- 
vêché de  Bénévent ,  qu'il  gouverna  comme  il  avoir  fait 
les  autres  Diocefes ,  avec  une  piété  exemplaire,  jufqu'au  25 . 
Mai  1 724.  qu'il  fut  élu  Pape,  8c  ce  ne  fut  qu  après  avoir  fait 
tous  fes  éforts  pendant  un  jour  entier  pour  fe  difpenler  de 
recevoir  cette  dignité  ,  qu'il  fe  rendit  aux  inftances  du  Sa- 
cré Collège.  Il  prit  le  nom  deBENOISTXIlI.  & 
dans  la  cérémonie  qui  fuivit  fon  élection ,  il  changea  l'uihge 
011  étoient  les  Papes ,  de  s'affeoir  au  milieu  de  l'Autel ,  s'é- 
tant  affis  du  côté  de  l'Evangile.   Sa  nouvelle  dignité  ne  lui 
fit  rien  changer  dans  le  genre  de  vie  qu'il  avoir  embraffé  , 
&  qu'il  avoir  conftamentfuivi  depuis  qu'il  avoit  renoncé  au 
monde.  Il  continua  fes  jeûnes ,  fes  abflinenccs ,  &  fon  afTi- 

Qqqq 
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Famille  du  Pape  BENOIST  XI II. 

j  FRANÇOIS    ORSINI   ou   desURSINS,   fils  de   Jean,  Sénateur  Romain  „ 

fut  Comte  àç.  Grav'mn  ,  Converfrno  Se  Campagna  ,  -j-  en  145 S.  ép.  1°.  Marguerite  dellif 
Marra  ,Dame  de  Canofi  &  de  Sainte  Agathe.  1",  Murie  Scuiata  ,  Dame  de  Cupfaloni , 
veuve  de  Jaque-Antoine  délia  Marra  ,.  Seigneur  de  Serim. 

■     . ■ A . 


I  latjuelme  . 

ép. 

Jaque 

CaJetan  , 

Comte 
de  Fondi, 


Jeanne  , 

ip. 

Albert 

VlSCONTl  , 

Seigneur 
de  Muffino, 


JAQ^UE    Orsini, 
l.  Duc  de  Gravina , 
Comte  de  Cmnfagna  , 
Seig.  de  Sainte  Agathe , 
ép.  Marie  Piccolominl, 
fille  d'Ant.  D.d'^w;î//i, 


z  Catherine , 

ép. 

Honorât 

C  A  J  E  T  A  N  , 

Seigneur 
de  S ermonetteti 


J  E  ak-Baptistb  ;. 

fils  naturel , 

Préfet   de   Rome  , 

Grand  Maître  de  Rhodes^ 

4.  Mars  1467. 

■f  le   S.  Juin  1^76,^ 


R  A I M  O  N  D  Orsini,  II.  Duc  de  Gravina^ 
ép.  Jujliniane  Orsini. 
. A 


Marguerite  OiIini ,  ép.  1°.  Diegue  Catanigiia,' 
C.  de  Troja.  z°.  Guill.  Feriilo,  C.  de  Muro. 


N,  Orsini, 
femme 
d'Aftor 

Baglioni. 


Jaquette  , 

ép. 

Jean-Baptifte 

Caraccioli  , 

D.deMartino. 


FRANÇOIS    Orsini, 

III.  Duc  de  C  ravina  , 

étranglé  par  Céfar  Borgia 

le  18.  Janvier  ijoj. 


Aurelie  , 

ép. 

Barthelerai 

deCAPOUE, 

C.  à'Altavilla, 


Françoife  , 

t  le  ij.  Dec.  1563^. 

âgée  de  ÎC4.  ans  , 

ép.  François 

C  A  R  A  F  F  E. 


FERDINAND  Orsini,  IV.  Duc  de  Gmww^, 

ép.  i".  Jingele  Castriotti. 

x".  Béatrix  Ferilla  ,  fille  &  héritière  d'Alfonfe, 

Comte  de  Muro. 


Catherine  , 

ép. Jean- Jaque 

Caraccioli  , 

Comte 

àeSant-Ann-iolo 


Seig. 


-A_-. 


JEAN-ANTOINE  Orsini.» 
de  Samo  Gemini , 
Cornette  de  C  a  p  o  u  B^ 
fille  de  Barthelemi , 
Comte  à'Altavilla. 


ep 


1.  Livie  , 

ép. 
Jaque 

VlTELLI  , 

Prince 

délia 

Matrice. 


Jeanne  , 
ép. 

Loiiis. 
de 

C  A  P  o  tJE  , 

Comte 
à'Altavilla. 


1    ANTOINE   Fia  VIO, 
Orsini,  Cardinal 

V.  Duc  de  Gr/K/wa  ,  enrjô^. 


ep, 


Félicie 


de  S.   S  E  VE  R  I  N  , 
fille  de  Pierre- 
Antoine  , 
IV,  P.  de  Biftgnano. 


t 
le   17. 

Juillet 

ijSi. 


H  OS-       FL  A-       Catherine,  V I  R  G I  L I  (>!■ 
TILIO-   MINIO.         ép.  Orsini, 

Alfonfe     Duc  de  Santo 

de  Gemini , 

C  a  R-  ép. Jeanne 

DE    NASjCaJETAN,, 

Marquis    f.  de  Boniface, 

de  Duc 

Laine.      àtSermonetta.. 


A     B 


FERDINAND  II.  Orsini, 

V  I.  Duc  de  Gratina  , 
ép.  i".  Confiance  G  e  s  v  a  i  d  , 

fille  de  Loiiis,  P.  de  l'eiicfa. 
i".   Virginie  de   la   R  o  v  E  R  E  , 

des  Ducs  d'Urbin  , 
veuve  de  Frédéric  Borromée. 


Pierre  , 
Evéque 

de 

Spolelta 

en  i j8p. 

d'Aierfa 

ij^i. 


Julie  ,  Princefle 

de  B'Jignano  , 
t'p.   I'.  J.  Baptifte 

S  P  î  N  e  L  L  l  , 

M.   de  Fofialdo.. 

1".  Tibère 

Caraffe,  Chev. 

de  U  Toifon  d'Or. 


JEAN-ANTOINE  Orsini, 

Duc  de  S.tnto  Gemini  , 
P.  de  Sca.idrigl  a,nomé  en  iffcS». 

Chevalier  de  l'Ordre 

du  Sa>r.t  tfjr.t  par  Henri  IV. 

Roi  de  France  , 

ép.   Cof'Jîance    Savelli, 

fille  de  h\  Prince  de  la  Riccia. 
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1  MICHEL-ANTOINE 
Orsini,  VII.  Duc 

de  Grai^ina  ,  f  f.  1. 

ep    Béairix   Orsini, 

fi'ile  deFlaminiOj  C.  de  Muro. 


Féllcie-Mar'e  Orsini, 
VIII.  Duchcffe  de  Gravrna  , 

j-  fans  lignée  ,. 

ép.    Ferre    C  a  J  e  t  a  n  , 

Duc  de  Sermonetta. 


Juft'.niatie   Orsini, 

Ducheffe  de  Santo  Gemiûi  , 

mariée  à  Ferdinr.nd  Orsini,' 

Duc  de  Bracàah». 


ORS  INI,  des  Ducs  de  G  R  AFIN  A. 


HOSTILIO    ORSINI, 

<p.    1°.    Dianore    Caraccioli. 

i".  Dtaru  de  T  t/  »  »  o. 


67  s 


B 


Di^rex 


FLAMINIO   ORSINI, 
Comte  de  M.mo  , 
éj».  Lucrèce  de  T  u  F  F  o. 


PIERRE    Orsini, 

Prince  de  Solafroj 
I  X.  Duc  de   Cratiii»  , 

ép.  Dorothée  Orsini  , 

fiUc  de  Flaminio  Oiiini , 

Comte  de  Miiro. 


Antoine    Orsini, 

FL  A  MIN  10   H. 

Be'atrix , 

Piince  de  Gdhucic , 

Orsini, 

ép. 

é^.\".Dorotlée  de  Capoue, 

Comte  de  Muro , 

Michel- 

Princefle  de  Cofpoli. 

cp. 

Antoine 

x".  y'idoire  Puînatelli  , 

Aurélie  de  Capoub, 

Orsini, 

des  Comtes 

des  Comtes 

Duc 

de  MoiU.calvo, 

à'AltavilU. 

de    Cravinu, 

FERDINAND    IH.   Orsini-, 

X.  Duc  de  Gra-vinit ,  P.  de  Solafia 

&  de  Fallata ,  Comte  de  Muro  , 

ép.  Jeanne  Francipani  delU  Tolfa  , 

fille  du  Duc  de  Griim»  , 

■j"  Rcligieufe  en  1700. 


Conftunct , 

tp. 

Charlc  Caraffï  , 

VI.  Duc 

à^Andri. 


Dorothée  Orsini, 

ConitcfTe  de  Muro , 

ép.  Pierre  Orsini, 

Prince  de  Selafra, 


S 


PIERRE-FRANÇOIS   Orsini, 
ne  le  1.  Février  164p.  XI.  Duc  de  Grazi'ia  , 

puis  Religieux  Dominicain  en  1 66^. 
Cardinal  le  zi.  Février   1671.   Archevêque 

de  Bénévent  ,   éliî   P  A  P  H  , 
dit  BENOIST    XIII.  le  19.  Mai  1714. 

•j-  le  11.  Février  1750. 
âgé  de  So,  ans  1 5.  j.  fiégca  5  .ans  8.  m.  2 1 .  j. 


DOMINIQ^UE   Orsini, 

XII.  Duc  de  Cravina  ,  P.  de  SoLifra ,  -j-  en  170^ . 

ép    1°,  LoUife   Pauuzzi   Altieri, 

fille  d'Ange  Palluzzi ,  en  1671. 

+  le  zi.  Juillet   1678. 

i".  Hypolit;  del    T  o  c  c  o ,  fille  de  Chjile  , 

Prince   d'Achats   Se  de  MonicmiUto  ,    en   16S3. 


-,-A_. 


1  N.Rls, 
né 

Jeanne  , 
née 

en   1673. 

t 
)eunc. 

en  1^74. 

Reli- 

gieufe. 

z  FERDINAND-BERNARD-PHILIPE 

Orsini,   Prince  de  Solafra  , 
XIII.  D^ic  de  C  ravin  a ,  Grand  d'Elpagne, 

Prince  du  Soglio  ,  ■\  le  4.  J.in\'.  17)4. 

cp.  Don^-  Jiuintke  y  fille  de  François- Marie 

Marescotti, 

dit  le  Prince  Rufioli ,   en  1717. 


MoNDiiLo  Orsini  , 

C.  de  Muro  , 

né  le  11.  Juillet  1690. 

Archevêque 

de  Corinthe  en  1724. 

de  C.î/'o/i?  en  171S. 

Patriar.  de  CP.  en  1719. 
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DOMINIQUE-A  MEDE'E    O  a  si  ni, 

né  le  î.  Juillet  171?. 

X I V,  Duc  de  Cr.iT.mil. 


II 
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676     GENEALOGIES  HISTORIQUES 
Grsïmi.  duitcà  vifitcr  les  pauvres  dans  les  Hôpitaux  ,  à  les  confoler 
à  leur  adminiftrer  les  Sacremens.  Il  mourut  le  21.  Février 
1730.  âgé  de  80.  ans  &  1 9.  jours,  ayant  tenu  le  Siège  Pon- 
tifical 5.  ans  8.  mois&  21.  jours. 

Son  frcrc  D0MINIQ.UE  Oksini,  DUc  de  Gravina, 
mort  en  1705.  a  laiffé  de  fon  fécond  mariage  avec //y/»o/i/(r 
del  Tocco  deux  fils ,  dont  le  Iccond ,  nomé  M  o  n  d  i  l  l  o- 
Orfini,  entra  dans  la  Congrégation  des  Prêtres  de  l'Ora- 
toire ,  &  fut  fait  fucceflivement ,  par  le  Pape  fon  oncle  , 
Archevêque  de  Corinthe  en  1724.  Evêquc  affiftant  du 
Trône  ,  Evêque  de  Melfe  &  de  Rapollo  unis  en  la  même 
année  ,  Archevêque  de  Capouë  en  1728.  &  Patriarche  de 
Conftantinople  en  1729. 

Ferdinand-Bernard-Philipe  Orsini,  filsaîné 
de  Dominique ,  joignit  aux  Titres  de  fon  père  ceux  de 
Prince  du  Soglio  &  dn  S aim  Empire,  &  fut  fait  Noble  Véni- 
tien ,  &  Confeiller  intime  aftuel  d'Etat  de  l'Empereur.  Il 
efl  mort  à  Rome  le  4.  Janvier  1734.  ilavoit  époufé  en.. 
1717.  Dofîa  Jûcinthe  Marefcotti-  ■ .'  uf^oli ,  fœur  de  Barth eleml 
Rufpoli ,  que  Clément  XII.  fit  Cardinal  le  2.  Octobre  1730». 


DES  MAISONS  SOUV.  D'ITALIE.      C-j-j 


CORSINI. 


$.  XVIII. 

Bu  Pape  CLEMENT  X  IL  COKSINI. 


LA  Famille  CORSINI  eft  anciéne  &  illuftre  à  FIo-  ?„„«  ba«dé 
rence,  elle  a  donné  naiflance  au  Bienheureux  André'  d'argent  &  de 
CoRsiNi ,  Religieux  de  l'Ordre  des  Carmes ,  &  Evêque  de  p/"'";^  ""= 
Fieiole,  mort  en  1373.  &  canomle  en  1629.  par  le  Pape  brochant  fur 
Urbain  VlIL  ^«tout. 

LAURENT  CgRsini  ,  petit-fils  du  Marquis  Ph i l i pe 
CoRSiNi  ,  &  de  Mc:cleleine  Machiavelli ,  &  neveu  du  Car- 
dinal Nere'e  CoRsiNi  ,  prit  le  parti  de  l'Eglife,  quoique 
l'aîné  de  fa  famille.  Il  fut  déclaré  Prétest  du  Tribunal  de  la 
Graicia  le  1 3.  Février  1  650:  &  la  même  année  fon  frère 
O  c  T  A  V  i  E  N  ,  qui  étoit  Doyen  des  Clercs  de  la  Chambre 
Apoflolique ,  fut  fait  Préfet  de  l'Annone. 

Laurent  fut  nomé  l'année  fuivante  Archevêque  de  Ni- 
comédie ,  créé  Cardinal  le  17.  Mai  i  706.  &  déclaré  le 
18.  Novembre  1726.  Préfet  de  la  Signature  de  Juflice,  & 
le  12.  Juillet  1730.  éiû  Pape,  fous  le  nom  de  CLE- 
MENT XII.  qu'il  prit  en  mémoire  du  Pape  Clément  XL 
ui  l'avoit  élevé  au  Cardinalat.  Il  y  éleva  lui-mêm.e  deux 
efes  neveux,  lavoir  Nere'e-Mar  i  e  Cors  in  i  ,  fils 
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Famille  du  Pape   CLEMENT   XIL   CORSINL 

PHILIPE    CORSINI  de  Florence, 
jr  ép.  Madeleine  Machiayelii. 


Nbivï'e  C0R.SINI,  Cardinal  en  1666. 
■f  le  15.  Sepcenibre  1678. 


BARTHELEMI    Corsihi, 

t  ép.  NN  .:  . 


LAURENT  CoRsiNi, 

né  le  7.  Av.  i6jz. 

Evêque   de   Freflati  , 

Cardinal 

le  7.  Mai  1706. 

élu  Pape 

CLEMENT  XII. 

le  II.  Juil.  17)0' 


François-Marie 

C  o  R  s  I  N  I  , 
•j-  à  Rome  le  19. 

Avril  1723. 
dans  la  6^e.  année 

de  ton  âge  , 
cp.  Marie-Thereff 

de 


OCTAVIN     CORSINI, 

Doyen  des  Clercs 

de  la  Chambre  Apoft. 

déclaré  en  i6()o. 

Préfet  de  l'Annone , 

f  à  Komc  le  14.  Avril 

i(îp6. 


A/ar/eCoRsiNi, 
Religieulè , 
Abefle  des 

Marie- 
Madeleine 
C  0  R  s  1 N I, 

Dominicaines 
de  S.  ]aque  , 

t 
enOft.  1733. 

■âgée  de  So,  ans. 

ep. 

Donat 

Marie 

Marquis 

GUADAGNI- 

BARTHELEMI,  Marquis 

CoRsiNi ,  Grand  Ecuyer 
du  Grand  Duc  de  Tojcane  , 

Duc  de  Sainte  Colombe , 

&  Prince  du  Soglio,   Grand 

Ecuyer  du  Roi  des  deux 

Siciles,  en  1731. 

cp. 

liUrie  -  Viaeire   A  l  x  o  v  i  t  i. 


Nere'e-Marie, 
né  .à Florence  le  19.  Mai  168/. 

nomé  le  13.  Juillet  1730. 

Secrétaire  des  Mémoriaux 
du  Pape,  Cardinal  le  I4.  Août 

1730.  Préfet  de  la  Signature 
de  Jufticele  z8.  Févriev  1733. 


Anne-Marie 

C  o  R  s  I  N  I  , 

mariée  le  8. 

Féviier  1713. 

avec  François  , 

Marquis 

B  I  c  H  I  , 

frère  du  Cardinal 
Vincent  Bichi. 


Jean- 
Antoine, 
guad  acni, 
Evêque 
à'Arex.z,o  , 
créé  Cardinal 
le  24. 
Septembre 
I7ÎI. 


PHI  LI  P  E-MARIE    Corsini,  créé  Prince  de  Pitigliano  ,  le  zj.  Juin  ly^i. 

ép.  à  Rome  le  8    Février   17 iS.  Olîavie  S  x  r  o  z  z  i  , 
Elle  de  Laurent-François   Strozzi ,  Prince  de  Forano  ,   &   de  Marie-Therefe  Strozzi , 

héritière  de  Forarm, 


6N'-.  Corsini,  fils  aîné, 
liéàFlorenceenNov.  1730. 


Marie-Therefe  , 
née  à  Rome  le  30.  Sept.  1731. 


AndRE-MaRIE    CORtl»!,' 

né  le  II.  Juin  173  j. 
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de  fon  frcre,  qu'il  fit  en  même  tcms  Secrcrairc  des  Mémo-  Ors i ni. 
riaux  ,  &  Préfet  de  la  Signature  de  Juftice ,  &  Jean- Antoine 
Guaà.rgni ,  fils  de  fa  fœur. 

Son  autre  neveu  le  MarquisBARTHELEMI  CORSINI, 
Grand  Ecuycr  du  Grand  Duc  de  Florence,  fut  déclaré 
Capitaine  d'une  Compagnie  des  Chevaux -Légers  de  la 
garde  du  Pape,  Barthelemi  &  fon  frère  furent  infcritsdans 
le  Livre  d'or  de  la  Magiftrature  -de  Venife  ,  en  qualité  de 
J^obles  Vénitiens,  &  le  premier  fut  depuis  déclaré  Procura- 
teur de  S.  Marc  ,  &  Chevalier  de  l'Etoile  d'Or.  Il  fut  aufli 
agrégé  avec  toute  fa  Famille  à  la  Nobleffe  Génoife  le  j. 
Août  1720.  Le  Pape  fon  oncle  le  créa  par  un  Bref  du  23. 
Juin  1731.  Duc  àefahne  Colombe,  &  le  déclara  Trhice  du  So- 
glio.  Philipe  V.  Roi  d'Efpagnc  le  noma  au  mois  d'Oftobre 
fuivant ,  Grand  Ecuycr  de  l'Infant  Dom  Carlos ,  Duc  de 
Parme  &  de  Plaifance ,  &  aujourd'hui  Roi  des  deux  Sicilcs. 

Du  mariage  de  Barthelemi  Corfini  avec  Marie-VUtoire 
AUoL'iti ,  ediorù  Philipe-M  arie  Corsini  ,  qui  a  été 
Envoyé  Extraordinaire  du  Grand  Duc  à  laCour  de  France, 
&  fon  Miniftre  Plénipotentiaire  au  Congrès  de  Cambrai, 
A  fon  retour  à  Florence  il  fut  pourvu  de  la  Charge  de  Ca- 
pitaine des  Cuiraflicrs  de  la  Garde  du  Grand  Duc  en  1725. 
&  créé  le  19.  Juin  1731.  Prince  de  Fitigliano,  par  le  Pape 
fon  grand  oncle ,  avec  la  Charge  de  Capitaine  d'une  des 
deux  Compagnies  des  Chevaux- Légers  de  fa  Garde,  fur  la 
démiflion  de  ion  père.  Il  fut  fait  au  mois  de  Juin  1752. 
Gentilhomme  de  la  Chambre  de  l'Infant  Dom  Carlos.  Il 
a  aÊluellement  deux  fils  &  une  fille  de  fon  mariage  avec 
OBavie  Stroz,z,i ,  fille  de  Laurent-François  Strozzi ,  Prince 
de  Forano  ,  qu'il  a  époufée  le  28.  Février  1718. 


Fin  de  ce  Volume,. 
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40J, 

,407 

Maifon  de  Cibo  , 

4I3 

Ducs  de  Mafla , 

420. 

.  411 

r                 Princes  de  Tiembino. 

)Maifon  Appiani , 

4^7 

J  Maifon  de  Ludovifio  , 

435 

^Maifon  de  Boncompagno, 

4j6 

•437 

Origine  des  Princes  Trivulce 

ï 

441 

Marquis 


Marquis  de  Viglevano, 

44* 

Comtes  de  Mufocco , 

44  î 

Princes  de  Mufocco , 

447 

Maifou  de  Gallio  Triviilce  , 

44? 

Piccolomini  de  Caftelmutio , 

45} 

Ducs  d'Amalfi  , 

4î(f 

Seigneurs  de  Montemarciano 

• 

4^7 

Ducs  d'Amalfi  , 

461 

Urbin  de  Monfcltro , 

468. 

4S9 

TJrbin  de  la  Rovere  , 

4S4 

.<i8( 

Varane-Camerino , 

489 

Polenta  de  Ravenne , 

497 

Maifon  de  Malatefta , 

J08. 

J09 

Seigneurs  d'Imola  , 

Î5Î 

Seigneurs  de  Faénza  , 

iM. 

Seigneurs  de  Forli  , 

J43 

Carrara  de  Padouë , 

'557 

La  Scala  de  Vérone  , 

T6î 

Bentivoglio  de  Boulogne, 

jSc 

..581 

681 

Maïquis  de  Cualtietî  ;  60} 

Famillct  Patries, 

Peretti ,  61  j 

Sfondrat ,  62.  i 

Aidobrandini,  61  j 

Borghefe  ,  6  j  r 

Barberin ,  641 

Pamphilio ,'  647 

Chigi,  6  s  2, 

Rofpigliofî ,  6j6 

Altieri,  tfjp 

Odcfcalclii ,  661 

Ottoboni ,  ibiii. 

Pignatelli ,  66y 

Albani  ,  6(y 

Conti ,  iiid. 

Orfini  deCtavina;  gy^,  e^  57J 

Coifini ,  «78 


TABLE  ALFABETIQUE 

DES    NOMS. 
A 


ACciajoli  (  Ramier  )  Duc  d'Athènes  , 
page  174 
—Nicolas ,  175 

Adaigife ,  fils  de  Didier,  1 7 

Adélaïde  ,  13 

Adelaïs  ,  Marquife  deSufe,  39' 41 

Adelais  de  Savoye  ,  Reine  de  France ,  41 
Adelaïs  de  Savoye ,  Daufine  de  France  , 

ptf.  note. 

Adrien  IV.   Pape,  54 

Adultères  ,  peine  des  Anciens  contre  les 

adultères  ,  174.  note. 

A  ,  E  ,   I  ,  O  ,  U  ,  devife ,      63.  note. 


Agilulfe ,   Roi  des  Lombards , 
Aimon,  Comte  de  Savoye, 
Albéric  de  Romane  ,  j  j  1 

Alberic  Broglio , 
Albert  d'Eft, 

Albert  de  la  Scala ,  ^67.  ^69 

Albigni ,  fa  tentative  fur  Genève  ,     87 
Aiboin  ,  Roi  des  Lombards,  10 

Alboin  de  la  Scala  ,  568 

lAibornoz  (  Gilles  )  Pî- 53»- 


II 

64 

2.10 

34Î 


Aldobrandin  d'Eft,  340.31^4 

Alexandre  VII.  Pape,  650 

—-VI  IL  ^  (Î64 

Alexandre  de  Médicis ,  Duc  de  Tloreuce, 

147 
Alexandre  Farnefe ,  311 

Alexandre,   Duc  de  Parme  ,  317 

Alexandre  Pic  ,   Duc  de  la  Mirandole  , 

380 

Alexandre  Carrara,  Chevalier  de  Saint 

Michel  ,  J63 

Alexandre  Sforce  ,  Seigneur  de  Pefaro  , 

Alfonfe  I.  Duc  de  Ferrare ,  34^ 

II.  360 

—  I II.  Duc  de  Modene,  361 

Alfonfe  d'Eil  ,  Marquis  de  Montechio  , 

361 
Alfonfe  Piccolomini ,  458 

Alméric  Ferrero  ,  igi 

Alois  Gonzague  ,  171 

Amalafunthe  ,  Reine  des  Oftrogots  ,    s 
Amale,  Roi  des  Qoths ,  .    ^ 

Rrrr 


6S^  TABLE    ALF 

Amalfi  [Ducs  d'  ]  456.  459 

Amé  ou  Amedée  I.  Comte  de  Savoye , 

J8 

—II.  39.  m.  41.  IV.  49.  V.  î9.  VI.  6^. 

VII.  67,  VIII.  premier  Duc  de  Savoye, 

^9.  IX.  75. 

Amé  de  Savoye  ,  48 

—Comte  de  Piémont ,  j8 

—Comte  de  Saint  Rambert .  Sj 

Amé  I.  Comte  de  Genève,  118.  130 
Annibal  Bentivoglio ,  586.588.598 
Anonciade  ,  Ordre  de  Chevalerie  ,    tfy. 

Antoine  Bentivoglio  ,  581 

Antoine  Galéas  Bentivoglio  ,  597 

Antoine  Piccolomini ,  459 

Arano  Cibo  ,  415 

Ariowald ,  Roi  des  Lombards  ,  14 
Aripert ,  Roi  des  Lombards  ,        I4.   15. 

Arifprand  ,   Roi  des  Lombards  ,  1 5 

Arnoul  ,  Empereur,  J9 

Aftolphe  ,  Roi  des  Lombards ,  1  ^ 

Aftor  Manfredi ,  539 

Arhalaric,  RoidesOftrogots.,  7 

Auguftin  Grimaldi ,  387 

Aulps,  Abaye  ,  41 

Autriche-Corregio ,  366 
Azond'Eft,                       333.  î4»'34i 


B 


BArberin  (  François)  ^37 

Barcelonette,  68.  p8 

Barnnbon  Vifconti ,  199 

Barthelemi  de  la  Seala  y  jtf  7 

Béatrix  de  Savoye  ,  48 

Benoît  XIII.  Pape  ,  671 

Bentivoglio,   (Maifon)  575 

Bérenger  ,  Roi  d'Italie  ,  V-  ^3 

Bernard  ,  Roi  d'Italie  ,  1 8 

Befflis  Ferrera  ,  177.  1 84 

Biandra  (  Marie)  173 

Boëce ,  7 

Bogni(Gui)  51^ 

Boniface  IX.  Pape,  411 

Boniface  de  Savoye  ,  48.  ço 

Boniface  I.  Marquis  de  Montferrat,  145. 

II.   146.  m.  147.  IV.  149.  V.   Iî6. 

Boniface  ,  Marquis  de  Saluées  ,         161 
Boniface  Vifconti  ^  1 89 

Boniface  d'Eft,  Comte  de Tofcane ,  334 
Boniface  Ferrero ,  i8i 

Bonne  de  Bourbon  ,  68 

£ons(Monailere  de)  4^.42.8 


ABETI^E 

Borgia(Céfar)4i8.476.  491.  517.535: 

539.  548- 
.^Lucrèce ,  355 

Borfô  d'Eft,  35a 

Boulogne,  Ville,  575 

Bozio  Sforce ,  116 

Brefle ,  i  J7 

Broglio  (  Albéric  )  110 

Eudes  (  Sylveftre  )  5  3,7 

Bugey,   ■  39 

Bufloni  (  François  )  dit  de  Carmagnole  , 

xo6.  note. 


CAmerino  ,  ^'^ 

Camille  Reticine,  287 

Cane  de  la  Scala  ,  j66,  568.  570.  571 
Cannefchi,  589 

Cannetoli  ,  58J 

Capelli  ('Dona  Bianefca)  158 

Cardinaux,  608.640 

Carignan  ,  5  3.  &  10  j 

Carmagnole  (  François  de  )  106.  note, 
Caraccio('  le  )  549 

Carrara  (  Alexandre  de  )  565 

-^Jacopincv,  jyy 

—^François  ,  %6l 

Marfilio,  5JS 

Cafal  ,  155 

Caftrocaro  ,    bataille  remarquable  par 
deux  fingularitez  ,.  474.  not, 

Caftruccio-Caftracani ,  194,  note. 

Catherine  Sforce  ,  117.  547 

Cautio  :  famille  agrégée  à  celle  de  Goti- 
zague,  3»i 

Céfar  Borgia.    Voyez.  Borgia. 
Céfar  d'Eft ,  Duc  de  Modene ,  361 

Chablais  ,  49 

Chamberi  ,  48 

Charlemagne,  17 

Charle  ,  Duc  de  Savoye  ,  78 

Charle-Jean  Amé  ,  Duc  de  Savoye  ,  79 
Charle-Emanuel  I.  Duc  de  Savoye  ,  86 
—  IL  9i 

—Duc  de  Nemours  ,  lo  8 

Charle  Gonzague,  Duc  de  Nevers  ,  189 
Charle  IV.  Duc  de  Mantouë  ,.  191 

Charle-Philibert  d'Eft,  368' 

Charle  Grimaldi,  386 

Charle  Malatefta  ,  517.   518 

Cibo  (  Véronique  )  4i3 

Claude  de  Savoye ,  11 4.  116 

Clément  VIL  Pape  à  Avignon  ,         1 3JI 


DES     N 

Clament  VII.  de  Médicis ,  Pape  ,  146 
Vin.  615.  IX.  6j5.X.  6j8.  XI.  «68. 
XH.  677 

Clodofoindc  de  France  ,  10 

Coglione  (  Barthelemi  )  ^74.  note. 

Coiigni  ;  Seigneurie  ,  6z 

Collier  ;  Ordre  de  Chevalerie  ,  6^ 

Côme  de  Médicis  ,    dit  l'Ancien  ,     159 
—Grand  Duc,  251.154 

Conrad  ,  Duc  de  Loraine  ,  1  j 

Conrad  ;  Marquis  de  Montferrat ,    147 
Confiant  Sforce  ,  116 

Corneille  Bentivogiio  ,  601 

Corregio  ;  Principauté  ,  358 

Corfes  chaflez  de  Rome,  tfço 

Crequi  ('Duc  de  ^  650 

Crevecœur  ;  Marquifat ,  a84 

Cribelli  (  Lucrèce  )  m 

Croix  de  Savoye  ;  Son  origine  ,  Ji.  not. 
Cunimond ,  Roi  des  Grepides  ,  1 1 

D 

DEmétrius   de  Montferrat  ,  Roi  de 
Theffalie  ,  148 

Didier,  Roi  des  Lombards,  16 


EDoiiard  ,  Comte  de  Savoye ,       64 
Eléonore  de  Tolède,  151Î 

Imanuel-Philibert ,  Duc  de  Savoye  ,  83 
Emanuel  de  Savoye  ,  çi 

Eneas-Silvio  Piccoloraini ,  451 

Entio  Bentivogiio,  6oj 

Erafme  de  Narni ,  j  86 

Ermanaric  ,  Roi  des  Goths  ,  4 

Efpagnols  ;  comment  chaflez  de  Mona- 
co ,  390 
Etienne  (  Saint  )  Ordre  Militaire  ,    zf  1. 

Eugène  de  Savoye ,  104 

Exarques,  49} 

£xarcat ,  13.&49J 

Izzelin  de  Romauo  ,  550.551 


FAenza(  Seigneurs  de)  535 

Farnefe  ;'  Maifon  de  J  311 

Jarnefe  (  Château  )  vendu  aux  Chigi , 

3 '9 
Pélix  V.  Pape  ,  70 

Pélix  de  Savoye  ,  51 


OMS.  68} 

Ferdinand  I.   Grand  Duc  de  Tofcane  , 

158.    II.   iî9 

Ferdinand  ,  Duc  de  Mantouë  ,  187 

Duc  de  Molfetta  ,  191 

Ferrcro  (  Maifon  de  )  17^ 

Feit;devire,  C^.notc. 

Feux  extraordinaires ,  9.  &  190 

Fleurs  de  lys  acordccs  à  Pierre  de  Mé- 
dicis ,    34}.  au  Marquis  de  Ferrare , 

346 
Florence  ,   ville  foumife  aux  Médicis , 

Forli  (  Seigneurs  de  ^  541 

Francifque  d'Eft  ,  346.  note. 

François-Jacinthe,  Duc  de  Savoye,   93 
François  Sforce,  Duc  de  Milan  ,     114 

1J4 
François  d'Eil ,  Duc  de  Modene  ,  }6i 

36} 
François  d'Eft  ,  Marquis  de  Mafia ,  j  j  7 
François  Gonzague  ,  Marquis  de  Man- 
touë ,  178.  180 
François,  Marquis  de  Saluées  ,  171 
François  Marie  de  Médicis ,  Duc  de  Flo- 
rence ,  1J7 
François  Pic,  374 
François-Marie  Pic  ,  Duc  de  la  Miran- 
dole,  3^0 
Prançois-Marie  ,  Duc  d'Urbin  ,  382. 
François  Barberin,  637 
François  d'Orfo  ,  J47 
Françoife  Bentivogiio  ,  J38 
Françoife  de  Rohan ,  106 
Frantin  Malatefta  ,  51} 
Frédéric  I.  Marquis  de  Mantouë  ,  z8o 
Frédéric  ,  Duc  de  Mantouë,  283 
Frédéric  ,  Marquis  de  Saluées ,  168 
Frédéric  ,  Duc  d'Urbin  ,  4^7.  472. 
Pulvie  Pic  ,  Dame  de  Randan  ,         378 


GAbriel  de  Savoye ,  Marquis  de  Rire  , 
92. 

Gabriel,  Marquis  de  Saluées,  172 

Gabriel-Marie  Viicomi,  loy 

Galeas  Vifconti  ,  193 

Galeas  Sforce  ,  Duc  de  Milan ,  116 
Galeot  Malatcfta  ,  jij^ 

Galeot  M.infredi  ,  538 

Galeot  Pic  ,  Duc  de  la  Mirandole  ,  376 
Garcias  de  Médicis  ;  fa  fin  tragique,  2j6 
Garibaud  ,  Roi  des  Lombards  ,  1% 

Catnache  (  Dame  de  la  }  to^ 


6^4. 

Gatcamelata  ,        .  $86 

Gauifiedi  ,  350 

Genève  (  efcalade  de  )  87 

Genevois  (  Comtes  de  )  IIJ.  l}2 

Gêniez  (  Saint)  Abaye  ,  31 

Geraud  ou  Gerold  ,  dit  Berold ,  3  5 

Geraud ,  Comte  de  Genève  ,  iz6.  117. 

118 
Gepides ,  î 

Gonzague  (  Maifon  de  )  ayi 

Giandeffe  d'Efpagne,  comment  elle  Ce 
done,  i8j.  note, 

Grafana  (  Abaye  de  )  144 

Grégoire    VII.   Pape,    335.    X.   ipo 

XIII.  4^î.  XIV.  619.  XV.  43i 

Grimaldi  (  Maifon  )  J83 

Grimoald  ,  Roi  des  Lombards ,  i  y 

Gui ,  Roi  d'Italie,  ip 

Gui -Antoine  ,  Duc  d'Urbin  ,  47 1 

Gui  Gonzague ,  2-74 

Gui  Bentivoglio  ,  ^04.  5oJ 

Gui  Bogni ,  Ji6 

Gui  de  Polenta,  joo 

Guidobald  ,  duc  d'Urbin ,  47^ 

Gui  Marquis  de  Tofcane  ,  '  »i 

Guillaume  de  Savoye,  48 

Guillaume  I.  II.  Comte  de  Genève,  129 

III.  30 

Guillaume  I.  II.  Marquis  de  Monferrar , 

140 

III.  148.  IV,  149.  V.  lyf.  VI.  i$S. 

p— de  Montferrat,Roi  de  Jétufalem,  146 

H 

HAutecombe ,  Abaye,  43 

Henri  de  Savoye,  Duc  de  Nemouts  , 
108.  109 
Hercule  d'Eft  ,  Duc  de  Fcrrare,    337. 

3'io 
Hipolite  d'Eft ,  356 

Hipolite  de  Médicis  ,  146 

Hipolite  Bentivoglio ,  6jo 

Honorât  de  .Savoye  ,  Comte  de  Tende  , 

1 16 
Honorât  de  Savoye ,  Marquis  de  Villars, 

Honoré  1 1.  Prince  de  Monaco  ,  3  90 

Hôpital  (  de  1'  )  Chancelier ,  ^14 

Hugues  ,  Roi  d'Italie  ,  Zo.  11 

Humbert  aux  Blanches-mains  ,  Comte 
de  Mauriene  ,  38 

l^iwnbert  II.  Comte  de  Savoye  ,        33 


TABLE    A  LFAB  ET  IXUE 

Humbert  de  Villars ,  Comte  de  Genève, 

Ï3Ï 


JAcopino  de  Carrara  ,  J  5'9 

Jaque  de  Savoye  ,  Comte  de  Piémont 

Î7 

Jaque  de  Savoye ,  Duc  de  Nemours , 

loj 
Jaque  de  Savoye,  Comte  de  Romont  , 

74 
Jaque  Appiani,  41$ 

Jean  ,  Marquis  de  Monferrat ,  ijo 

Jean  Paléologue  ,  Marquis  de  Montfer- 

rat,  iji.in-ijî 

Jean  -  Jaque    Paléologue  ,  Marquis   de 

Montferrat,  154 

Jean  Vifconti,  Seigneur  de  Milan,  198 
Jean-Gakas  Vifconti,  Duc  de  Milan, 
100. 104.  105.  J7î 
Jean  Galeas  Sforce,  Duc  de  Milan,  il8 
Jean-Loliis ,  Marquis  de  Saluces  ,  171 
Jean  de  Médicis  ,  2}8.  256 

Jean  Bentivoglio  ,  5pj. 

Jean-François  Gonzague  ,   Marquis  de 

Mantouë ,  178 

Jean  Pic  de  la  Mirandole,  372. 

Jean-Etienne  Ferrero,  i8t 

Jean-Loiiis  de  ïiefque  ,  42% 

Jcrôme  farnefe  ,  jip 

Jérôme  Riaire  ou  Riario  ,         479.  547 
Ingiilfe  ,  Prince  des  Oftrogots  ,  9 

Inimon  ,  Prieuré  ,  41 

Innocent  VIII.  Pape,  417 

IX.  624.  X.  64Î.  XI.  660.  6<ri. 

XII.  66s.  XIII.  671. 
Jourdain  de  Médicis ,  148 

Ifabelle  d'Eft  ,  i8i 

Ifabelle  de  Médicis  ,  xç6.  257 

Jule  II.  Pape,  481.   496.  jp6.   jpS. 

600 
Jule  d'Eft  ;  fa  fin  malhcureufe ,  3  j  i 
Jule  Cibo  ,  décapité,  410.  42% 

Jule-Céfar  Varane ,  491 

Julie  Gonzague  ;  fon  avanture  ,        ip7 
Julien  de  Médicis ,  140.  i^\.  24; 


LAmbert ,  Roi  d'Italie ,  jp 

Lambert  Malatefta  ,  j  î  3 

Lambertazzi,  ,         J7ff 

Laurent  de  Médicis,  240.146 

Laurent  Magalot:i ,  640 

Léon 


DES     NOMS 


Léon  X.  Pape ,  ï4-}.  145. 48} 

Léon  XI.  465 

Léoni  (  Pierre  )  Médecin  ,  141 

Lionel  J'Eft  ,  Marquis  de  Ferrare ,  347 
Lothaire ,  Roi  d'Italie  ,  11 

Loiiis  le  Débonaire  ,  Ertipereur,  18 
Louis  le  Gros,   Roi  de  Fr.ince  ,  43 

Loiiis  l'Aveugle  ,  Roi  d'Italie  ,  19 

Louis,  DucdeSaroye,  71 

Louis  de  Savoye  ,  Roi  de  Cypre  ,  75 
Loiiis  de  Savoye  ,  Comte  de  Piémont  , 

Loiiis  de  Savoye  ,  Duc  de  Nemours ,  109 
Loiiis  de  Savoye ,  Baron  de  Vaud  ,    1 1 1 . 

Loiiis  ,  dit  le  Turc,  Marquis  de  Man- 

touë,  179 

Loiiis  Gonzague,  Duc  de  Nevers,  188. 

189 
Loiiis  d'Eft  ,  Cardinal ,  3^8 

Loiiis,  Marquis  de  Salaces,  170 

Louis  Pic  Je  la  Mirandole  ,  579 

Loiiis  Sforce,  Duc  de  Milan  ,  119 

Loiiifc-Marie  de  Gonzague  ,   Reine  de 
Pologne ,  ipi.  note. 

Luchin  Vilconti ,    Seigneur  de  Milan  , 

«P5 

Lucien  Grimaldi ,  Seigneur  de  Monaco  , 

387 
Lucrèce  Gonzague ,  199.301 

Lucrèce  Proba ,  8j 

Ludovic  Stbrce,  Duc  de  Milan  ,  119 
iupert ,  Roi  des  Lombards  ,  1  j 

M 

MAhomet  II.  Sultan  ,         4^^.  note. 
Mainlroi,  Marquis  de  Saluées ,  l<îi. 

Malafpina  ,  (  Maifon  de  )  404 

Malafpina  (  Richarde)  412. 

Malatella  (Maifon)  J09 

Malatcfta  le  Hardi ,  jio 

Malateftin  Malatefta  ,  jii 

Magaloiti  (  Laurent  )  640 

Malvezzi,  J94 

Manfreûi  (  Maifon  de  )  y  5  j 

Manfrone  (  Paul  )  299 

Mantoué ,  269 
Marguerite  Paléologue  ,    héritière   du 

Montferrat,  ly^ 

Marie  Biandra,  17  j 
Marie-Louife-Gabrielle  de  Savoye,  Reine 

a'Efpagne ,  96.  97 


6^9 


Marignan  (  le  Marquis  de  )  234 

Marfilio  de  Carrara,  jjg 

Martiningue  (  François  )  8j 

Mafleran ,  1 74 

Martin  de  la  Scala  ,  jfSf.  j66 

Mathieu  Vifconti,  Seigneur  de  Milan  , 

191.  ip9 
Mathilde ,  Comtefle  de  Tofcane ,  }  34 
Maurice  (  S.  )  Ordre  de  Chevalerie ,  76 
Maurice  de  Savoye ,  Marquis  de  Rive  ,  Ji 
Maximilicn  Sforce  ,  Duc  de  Milan,  lit 
Médicliino  ou  Medequiu  (  famille  de  ) 

Michel- Antoine  ,  Marq.  de  Saluées,  171 
Milan,  187 

Mirandole  ('la)  J7i 

Monaco ,  38} 

Montboifller  (  Pierre  de)  dit  le  Vénéra- 
ble ,  45 
Wontcgacia  (  Agnes  de  )                    zoj 
Montfeltro  (  Fn.deric  de  )  Duc  d'Urbin  , 

4<S7 
—— Gui- Antoine  ,  471 

Montcmarciano,  458.640 

Montferrat,  1^5 

Montmartre  (  Abbaye  de  )  41 

Montmorenci  (  le  Conétable  de)      614 
Mulallan  (  Marquis  de  )  91 

Mufocco  (  Princes  de  )  447 

Mutio  Attendulo ,  dit  Sforce ,  lof 

N 

NArsès ,  jg 

Nice  (  ville  )  6i 
hJicolas  d'Eft,  Marquis  de  Ferrare,  ^^gl 

545.  II.    le  Boiteux,  344.  IIL    34^ 

Nicolas  Acciajoli ,  lyj' 

Nicolas  Piccininn  ,  iç  j 

Noch,  devife  ,  63,  note. 

N.  D.  de  Pignerol  (  Abbaye  )  39 

o 

Bizzon  d'Eft  I.  34p.  IL   341.  III. 

344 
Oftavio  Farnefe  ,  Duc  de  Parme  ,      313 

Odon  ou  Eudes,  Comte  de  Savoye,    39 

Odoard  Farnefe  ,  Duc  de  Parme  ,     3x8 
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196.  «i.  Il 

loo.  d.  zt 


,89.  rf, 


F 


301.  d.  8 

99 

40^.  d.  II 

•  i}3-  «^^  7 

I.  d.  ir 


301. 


DAilloir  da  Ltide  ,  397.  d.  13.  ç^^  14. 
Damas  ,  140 

Damas  d'Anlezi,  177 

Damas  Thiange  ,,  zi9-  d.  10 

Damafcene,,  •      613.''.  3- 

Danemarc  ,  1.1].  d.  ^ 

Deti  iSi-  d.  8 

Dévonshire ,  4^.d.  9 

Diettichftein  ^  }oi.  d.  12 

Dinan  ,  39iî.  d.  8 

Donati ,  i3tf.  «T.  4.  xtf  1.  «i.  j 

Doria,  8J.  I75.   i97-  d.  U.   19 J. 

rf.  II. -304.  d.  II.  389.  <<.  j.  7.  8.  9. 

t§t>  14.  41 }.  d.  7.  4.10.   </.  17.  443.- 

d.  I4 
Douera,  2.76  d,  1 

Duyn-Maréchal,.  91.  ujf  d.  15» 

B 

E Moire  d'Orient ,  gi.d.n 

hfpagne,  97.  «1. 13.  314.  rf.  10 

Ipinai,  ^^y.  d.  a 


FAggifroIi , 
Falangona  , , 
Palétti , 
Fano  , 
Faacigni , 
Pauria  , 
Féliciano  , 
Feltrèfca  , 
Ferrillo  , 
Flandres ,  3 1.  rf.  6.  44' 

•^i-NamUr , 

Eè%e,  6i-d.  g.  180. 


456.  ^.5 
it!4.  ^.  10 

653- '^•4 

4i,d.S 

119.  «^.  16 

6j3.  <^.  î 

508 

«574.  d.  j.  Se  f 

d.  7.  60.  «<.  9. 

143.  <^.  10 

1 1 1 .  (^.  Il 

d.  4.  181.^'  {. 


Fontanelle , 
Forez , 

Forceguerra ', . 
Foucher , 
Franckembourg ,. 
France  ,    ^.  d.  n     ^ , 

7,<S'.  d.  10.  77.  d.  18.  r97.  (/.  13. 135» 
(<f.  12.   ifi.   </.  13.  31$.  ^.  14.  348.- 
<^.  1;.   ^Sp.d.  II. 
Franciotti  ,  484.  d.  j 

Frangipani ,  5^^$.^.  8.  67J.  ^.  8 

Franquetot  de  Côigni ,  401.  rf.  17' 

Frafle ,  130 

Fregofe,  îij.  385.  d.  7.  ^  S.  417.  d.  f. 
469.  </.  13-  543-  d.  7 
117. 1^.  16 


Frenai  , 
Frolois  , 
Fronberg, 


1 14.  d.  iS 
$6y  d.  S. 


G 


GAbrtelt , 
Gaétan,. 
Galerati , 
Gallirani  , . 
Gallio  , 
Gambara , 
Gand-d'Ifenghicn ,, 
Gafco , 
Gatefchi , 
Gerini , 

Germain  (Saint) 
GefYi^alde,  36 J.  d.  16.  43 3 .  (/.  4.  674.  rf.  7' 


6Si.d.^i 
137.*/.  ij 
447.  d.  l£- 

457.  d.  S 

436.  d.  6' 
jij.  (i.  If 

388.  ii.  16 
io$,d,  &' 

6y).  d.  2. 

461.  <j.  f 

181.  i.  II' 


Ghilulfa. 
Ginori , 
Ginucci , . 
Girolami ,', 
Giudice , 
Giuducci  j , 
Giugni , 
Gondi  > 
Gonge , 
Gonizaga , . 
Gori-Pannelini , 
Gozzadini , 
Gradenigo , 
Gramont  , 
Grandefcâ , 
Granfon  , 


4I3.  d.  f 

i6v  d.  10  • 

651.  d,  3 

163.  d.  9 

380.  631- 

2'6i.   d.  9 

163.  d.  9 

119.  d.  18 

X96.  d.  it,- 

103   if.  ii 

4î3.i   14 

jSo.  li.  j 

5  î  7.  i.  6 

388.  d  14. 

118.  </.  £ 

tlti  dé  is 


1}  E  s     ALIANCES. 


£^t 


Grain , 
Grnvefane,. 

Grillée , 


ioi.  d.  la 

14J.  i.  lo 

119.  d.  ig.  180.  d.  6 

GrilJio  ,       ïo».  d.  lo.  389.  rf.  11.  410. 

d.  ik 
Croire,  117.  d    zo 

Suadagni  ,  4<îi.  d.  8.  6-7?.  rf-  î 

6ua!ti;rotci ,  165.  <*•  7 

Gualticri  ,     "  6^^.  d.  ^ 

Guilconi  .  1^3.  (/.  7-  é"  '  • 

Guart.ivillani ,  43«.  </.  * 

Cuenieri  ,  ;oi.  d.  10.  309.  d.  9.  iStf 
Guevara  ,  4t{.  i'.  20.  4)1$  d.  4.  447. 
<i.  17.  <s<î7-  </.  )o 
J97.  </.  i<f 


Gniche , 
Gu'  lotti  , 
Gugiielmi 
Cuzman  , 


fgi.  1^.  g 

4n.  </•  10 

300.  d.ii 


H" 


HAbcrt  de  Montmort  ,  401.  d.  16 

Harcourt  ,.  134.  </.  11 

— Bevron,             .  397. ''•  'V 

Henriquez,  4ç5.  <i.  3 

HelTe-Rhinfels ,  97- d.  i^ 

— Darmftadt ,  1^3.  d.  14 

Hochberg  ,  -je.d.xi 

Holland"^  197.  d.  13 
Hongrie  ,  145.  </.  9.  iji.  <<•  >•  H^-  ^-  7 

Hornes  ,                       117.  </.  ii.  &  ax 

Hôtel,  IS9'  d- 17 


JErufatem  ,  143.  d,  9 

Jeucourt  ,  597.  <<•  i» 

Iniperiali  ,  113.  d.  8.  389.  </.  14 

Joinviile ,  124.  d.  \6.  m.  d.  11.  i£^. 
</.  12.  e^  r4 
Joubert  de  Bariaut ,  11  j.  é*  i»o 


K 


Ibourg  , 


LAmpugnana , 
Lanatio  , 
Lancelotti  , 
Landis  , 
Lando-, 
Langufque  , 
Lanti , 
Lafcaris  , 
Laudamie  y. 


4Î-  *■  9 


309.  rf-  7 

4^6.  d,  g 

6^1-  d.  6 

447.  d.  ij 

}g8.  (i.  II 

8î 

485.  d.f.  6\9.  d.  î 

J15.  W.  17.  388.  rf.  7 

441.  «i.  13 


Lavclli  , 

Lavifiu, 

Lazaiiis  , 

Legnano  , 

Lciningen  , 

Léon  , 

Licliccnilein  , 

Liebftcinski  , 

Ligne ,  loi.  d. 

Lotfrcdi ,    4{9.  i.  ;.7. 

Loraine  ancien , 

Loraine  ,  107.  d.  18.  j^ 

1Z9.  d.  9.  153.  d.  II. 

d.  10.  II.  {^.  14. 
— Guife , 

Armagnac  y- 

Lucerne  , 

Luirieux  , 

Lunel , 

Lupi , 

Lur-Uza  , 

Luxembourg ,  7^.  d.  1 6. 

M 


MAchiavelli ,  678.  d.  tr 

Madalone  ,  gôj.  d.  i 

MadeucdeGuemadeuc,  39*.  d.  10.  397. 

d.ti 
Magliano  ,  J4}.(<.  4 

331.  i 


213.  d.  ft 

139.  d.  lî 

loi.  d.  13 

611 

y6f.  d.  to 
304.  rf.  1  » 

toi.  d.  zj 
4<îi.  rf.  8 
19.  }oi.  d.  it 
^  8.  66J.  d.  S 
II 
19-  II 1.  rf.  10. 
284.  d.  II.  i8^. 

348.  d.   16 

38S.  d.    ly 

119.  «'.   17 

117.  d.    1} 

114.  d.  Il 

jr<S.  d.    l« 

164.  d.  i5 

©•17.  77.rf.  !«•.' 

115.  <<.  iS 


Maine  , 
Maino , 
Majorque  , 
Malafpina  , 
Malegonello 


M 

Malvicini 
Mancini  j 
Mandelli  , 
Manerola  , 
Manfrone , 
Mangano  , 
Manrique  , 
Manziiolt , 
Marazzani , 
Marefcotti , 
Mari  , 
Marini 


443.  d.  I» 
iji.  d.  j 
143.  d.  j 
4«i.  d.  7 

401.  d,  16 


Malon  de  Berci ,  401.  «.  16 

Malvezzi,  113.  <i.4.  j8o.  <<.  j.  581.  rf.J 
Malvicini,  113.  </.  8.  1*3.  <<•  iX 

101.  d.  II 
191.  rf.  8 


484.   ^.   2 
301.    <j.  9 

îjiî.  rf.  3-é«4 
i9î.<i.  13 
581.  d.  8 
201.  (J.  19 
4T7'  d.  3.  <Î7î.  d.  10 
2^3.  </.  14.413.  rf.  îj 
413.  rf.  II 
Narioni  ,  407.  d.  17 

Matliani,  369.  <;.  18.  447.  (<■  i3>  92i. 

d.  j 
Maroles,  3^9.  <^.  i? 

Marra  (  dïlla  )  jf?^-  d,  t 


6pz. 
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Marfili , 
Martelli , 
Martiiienga,  304.  <i.  it 

Martini , 

Marti'nitz , 

Martinozzj , 

Marucella  , 

Marzaiia  ,    2iit  (i.  l.  ti 

Mauni-Thorigni , 

Mauii , 

^auxi , 

^azarjnt , 

Medequin  dit  Médicis  , 

Melcorati, 


Mellini 

Mello  ,' 

Mendoza  ,     4i7- 

Mentlion , 

Merdrignac , 

Miolans  ,  164.  d. 

MoHs , 

Monaldefchi,  Î16.  d.  iz 

Monaldefci ,  314 

Montagu  , 
Montalte  , 
Montauban  , 
Montbeillard  , 
Montbel ,    119.  d.  14.  j 
Monte  , 
Montelupone , 
Montfaucon ,      m. 
Monti  , 
Montignano  , 
Montmajotir  , 
Montmorenci , 
Montorio  , 
Montrevel  , 
Morona  , 
Mofca , 
Munliano , 


N 


6%t.  d.  4 

iji.  d.  II 

.  30p.  d.  6.  44Z. 

d.  II 

i.6^.  d,  8 

304.  d.   Il 

364.  d.  Ij 

41}^  d.  Il 

3.  d.  3.456^.  d.  2. 

$97-  d.  10 

300.  d.  9 

117.  d.  13 

iiS.  d.  6 

133.  19}.  d.  IQ 

497.  d.  9 

413.  d.  ly 

61.  d.  II 

éf  8.  f  33.  d-  8 

17.  d.  17.  ey  ^t 

396.  d.  3 

14.   167.  d.  Il 

441.  flf.  i5 

3i7.<<.  II.  457. 

d.  1 

.  (<.  7.  4P7.  <i.  (î* 

1^1).  d.  10 

177.  rf.  p 

ipff.  d.  14. 

III.  ^.    I  i 

r^   16.   115.  <<.    IJ 

^Si.d.  9 
469.  </.  10 

■  19.    114,   </.    13 

5o3,  </.  10 

373.  d.  II 

167.  <<.  10 

4i.  iif.  d.  iS 

(Sj3-  ''^  S 

13 f.  <i.  Il 

loi.  d.  16 

6S<f.  d.  I 

48$.  d.  i 


NArbone  , 
Naiïau , 
JMegri , 
Nerli , 

Nèfle  , 


iiç.  d.  16 

>^6.  d.  ij 

294 

I/61.  d.  1 1.  163.  </.  8 

164.  d-   11 


Neuboiirg,   155.  d.  ï6.  314.  «!.  19.  31?. 

rf.  19 
Meuchâtel,  m-  d.  11 

jN'evct ,    .  401.  flî.  17 

JSIobilis,  ii8.  <i<  5.  443.  d.  9 


ABETI^E 

Norogna  ,  151.  d.  il 

Nuremberg,  ip7^  </.  ij 

o 

OBizzi,     .  lii.  <i.  18 

Oetting  ,  S^S-  '^•9 

Ondedei ,  669.  d.  £ 

Ordefci,  ôsi.d.^ 

Orléans,  75.  d.  11.  97-  d.  11.  196.  d.  14, 

153.  d.  15.  365.  <<•  10' 
— Angoulême  ,  77.  d,  17 

Longueville  ,  jy.  d.  16.  107-  d.  17. 

f^  10.  185.  rf.  II.  397'''»  ij 
Ottiero,  651.  <i.  } 

0)'n,  134.  <<.  Il 


PAganica  ,  300.  d.  1 1,  6^9.  (i  5 

Paynel,  iç)6.d.6 

Paléogue  ,  143.  d.  11.  154.  d.  it 

Pallavicini ,  zoz.  «i.  16.  ii8.  <i.  tf.  196. 
d.  p.  300.  </.  9.  31J.  rf.  15-  407.  d.  l8.' 
447.  «!.  14,  jSo.  </..  7.  6j5.  rf.  3.657 


Palmieii , 
Pandolfi  , 
Pandolfini  , 
Pangibonzi , 
Fantalconi , 
Parabianchi , 
Panis , 
Pazzi  , 
Pecci , 
Pepoli 


4Î7> 


d. 


i6z.  d.  p 
50p.  d.  2. 
Z63.  d.  II 
y3î-  d.  9 
659.  d.  2. 
443.  d.  it 
2.^7  d,  9 
461.  d.  2, 
309.  (i.  10.  339-  ^-  *©•  4^1' 
d.  18.  {^  19.  j8o.  d.  6 
Perce  vaux,  396.  d.  7 

Pernftein  ,  304.  d.  10 

Petrucci ,  317.  <<•  14 

4J7.  d.  j.  e^9.  651.  ii.  2. 
Philippi  ,  i6i.  </.  J. 

Philomarini  ,  667.  d.  4.  8.  c^  9 

Piccolomini,  6ji.  <<.  j .  4.  5.  ^  tf 

Pieii,  453.^461 

Pio  ,    iiS.  <i.  8.  314.   <i.  I  j.  373.  d.  8. 

7.  9.  2^  10. 
4j6.  d.  3 


191. 


Pirovane  , 
Pizaro  , 
Pizzocare  , 
Plana  , 
Placido  , 
Poderico , 

Poyet  , 

Poitiers- Valentinois ,  iz4. 


369.  d.  l^ 

6î3-  ''•  3 

631.  d.  3 

4j6.  d.  4 

6j3-   «^^  4 

183 

d.   13.   134. 

<i.  IJ 

Sainr 


— S.iint  Vallier , 
Polignac  , 
Pologne , 
Pont  , 
Pontevcz  , 
Ponzana  , 
Poiro  ,    i6$.  d.  II. 
Portia  , 
Portugal  ,  4j.   d. 

Prez-Montpezat  , 
Priiiciftein , 
Priouque  , 
Provane ,       pi.  i 

Provence , 
Pucci , 
Puilerlà  . 


m 


E  S    A  L 

60.  d.   1 1 

14c.  167.  d.  II 

d.  y.  i8j.  d.  11 

163.  d.  IX 

388.  d.  9 

xp6.  d.ii 

197.  </.  14.  449.  d.  3 

293.  rf.  13 

</.  II.  }z4. 

«<.iî 

II  y.  ^.   tp 

457.  -i.  8 

ij8.  d.  II 

19.  167.  d.  14. 

181.  </.  6 

45.</.  9 

516.  (/.  11 

196.  d.  13.  197.  d.  II 


TANCES. 


6çy 


7.  107. 


«9 


R 

RAy,  117.  d.  10 

Ralira  ,  497.  d.  9 

Rangoni ,    196.  </.  10,  317.  d.  17.  35p. 
d.  9.  60}.  d  9 
Rangoni ,    295.  rf.  10.  317.  </•  17-  339. 
<<.  S03.  <i.  9 
Riario  ou  Riaire  ,  48;.  </.  1 

Ricci ,  (5 1 S 

Rieux  ,  395.  rf  7 

Robertis  ,  349.  1^.  1 1 

Roche  (  h  )  13  j.  d.  10 

Rochefort ,  39<î.  d.  9 

Rochefoucault ,     iiy.  <i.  zi.  577.  rf.  14 
Rodolfi  ,  137.  «i.  10 

Romagnano ,  80 

Romani ,  101.  d.  ip 

Roque  (la)  181.  d.  10 

Roflî  ,  }cl.  d.  10 

Roffillon  ,  134.  d.  Il 

Rouflîllon  ,  8j.  91 

Rouci-Braine,  164.  <i.  11 

Rubeis  ou  Rofîî ,  ai8.  d.  S 

Ruccellai ,  137.  d.p.  i6i.  d.  4 

Ruffo  ,    211.  d.  1.  38J.  d.  4.  436'.  d.  y 
Rufco  ,  Ip7.  (i.  II,  201.  i.  1 3 

Ruipoli ,  67J.  <i.  10 


S  Age  (  le  )  de  Sainte  Honorine  ,  6&g 
d.  1 
Salimbani ,  489.  d.  j 

Salimbeni ,    Zi;.<^.  i.    317.  <<.  g.  (^9 
Salviati,  113.  d.  9.  237. <<.  10.249  ''•  1°> 
i-Si.d,  10.  iôj.d.^.  316.  <<.  17.  377. 


^.  15.421.  (i.  10.  417.  (/.  j.  437.  d.  7" 
^53.  <<.  3.  556.  <<•  4. 
Saganna,  159.  <<.  8 

Sanfré  ,  1 1 9.  rf.  19 

Sangro ,  667.  d.  9 

Santinelli ,  407.  d.  ip 

Saracino,  Çji.  rf.  z.  653.  <<.  i 

Sarrebruck  ,  m.  d.  it 

Saflonia  ,  433.  </.  i 

Savelli,  126.  d.  S.  316.  <i.  17.  317.  d.  13. 
457.  d.  3.  513.  «/.  J.  «74.  d.7 
Saulia  ,  203.  rf.  17 

Sauvcterre  ,  1^4.  d.  14 

Saulx-Tavanes ,  jt^.d.  10.  120 

Saxe  ,  {Ç7.  (i,  10 

— Lavembourg,  iJ3.  d.  i6.  ^01.  d.  11. 

461.  d.  6 
Scali  ,  453.  W.  8 

Scifcara  ,  4^6.  «/.  4 

Schinchinelli  ,  621.  rf.  6 

Scot ,    223.  d.  7.  2.^6.  d.  I»,  })8.  d.  9 
Scillata  ,  ^74  d.  t 

Segni ,  22p.  d.  6 

S'eiflel  ,  119.  d.  1  j 

Senantcs  ,  181.  </.  11 

Septali ,  223.  rf.  6 

Sergorda  ,  6^1  d.  ^ 

Serra  ,  447.  rf.  17 

Servie  ,  i  j  i .  <<.  6 

Scttora  ,  191.  d.  j 

S.  Severin  ,  213.  d.  1.  jj-  4.  135.  <<.  10. 
300.  (/.  8.  411.    d.  16.  45^.  d.  3.  484, 
(i.  6.  489.  d.  6.  ^  7.  tf'74.  </.  6. 
Sicile  ,   44.  d.  lo.  IJ9.  </•  î-  é"  i?-  3  3^' 
<i.  p.  Jfîj.   <<.  tf 
Silly ,  397.  <i.  13.  ^  16 

Simiane  ,  iSo.  d.  8.  388.  rf.  14 

Simoncelli ,  461.  d.  j 

Simonetta  ,     212.  d.  4.  447.  d.  13.  tfo3. 

rf.  10 
Sintzindorf ,  213.  d.  10 

Soderiiii ,  149.  d.  lo 

Solare  ,  181.  ^.  7.  ^^  8 

Soldati,  263.  rf.  it 

Souabe ,  .  47.  d.  p 

Spinelli,  38J.  <i.  3.  «74.  </.  7 

Spini,  •  i.-t,6.  d.  % 

Spinola,  if  i.  d.z,  i$9-  d.  i^.  jôy.d.i^. 
377- d.  19.  iS^.d.  J.  389.  d.  13.407. 
<^.  d.  420.  d.  19. 
Spinti  ,  6^1- d.  5 

Sprechi,  653.  </.  4 

Staffà  ,  6f  3.  (/.  J 

Sfannochi,  4J3,  i^.  ij 

V  UU  U 
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Stella,  413.  d.\% 

Strenga  ,  44^-  à.  11. 

Stïozzi  ,     iif.  à.  ip.  ip6.  à.  11.  i3<î. 

rf.  II.  Z49.  d.  \\.  ^  II.  30p.  /i.  p. 

4^1.  ^.7.  580.  </.  7.  678.  rf.  J. 
Sugana ,  f^o.d.^ 

Suze  ,  10.  45.  ^.  3 


TAna,  304.  <i.  p 

Tanaglia-.j  517-  d.  10 

Taurelli,  375-''-'5 

Taxis,  611.  i/.  î 

TecK  ,  348.<i.  Il-  56?.  «^-  8 

Tellier  (  le  J  40 1 .  ^.  17 

Tende,  ip7.  d.  14.  loiî 

Teimier  v  n?-  '^^  'ï 

Terzo  ,  316.  <i.  1  8 

Tefauro  ,  111.  rf.  ip 

Thermes  ,  1-67.  d.  11 

Thoire-Yillars  ,  60.  ^.  iz..  ç^  13.   2.13. 

II}.  d.  4 
Titi,  62.4 

Tocco  ,  Gt^.  d.  ^ 

Todefchini ,  45  \-  &  450 

Tolède,  1^1.  d.  II.  1^1.  d,  11. 

Tolfa,  4.56.  <i.  ï 

Toloméii,  453.  c/.  Iiî.  461.  «^.  i.  î^  3 

Tomacelli ,  3 16.  «^.  l5 

Tomafi  ,  4Î7-  ^-  ï 

Torello ,   44z..i.  ii'.  44.5.  d.  11.  555. 
«i.  4.  ^So.d.  8 
Tornaboni  ^  136.  d.  8.  jè"  1° 

Toinielli,  661.  A.  1 

Tofcane  ,,  io.  21.  331.  d.  3 

Tofta  ,  6$l- d. /^ 

Touloufe ,  h  44.  </•  7 

Tour  d'Aiboria  ,  159.  (^.4 

Tour  du  Pin,  114.  <<.  11. 133.  <<•  7- 'îj- 

^.8. 
Tour  d'Auvergne ,  î-36.  </.  1 1 

Tour-Chatillon ,  135.^.11 

Tour,  339-  «'•  14 

Tour-Turene ,  UJ.rf.  19 

Tour-Bouillon,  399 

Tour- Taxis,  «S'il 

Tracerchi,  4î7-«î.  8 

Tranfilvanie ,  117.  i.  lo 

Trimoiiille-Noirmoutier  ,        48?.  </.  9 
Trinci,  i.i^.  d.i.^Sç.  d.y 

Tripald*,  301.^.8 

Triffini,  2p6.  <i.   13 

Tufo  ,  456.  </.  J.  674.  rf.  <î 

Turci^  ^0-}^d,n. 


VAlpergue,  ii7.rf.13.  iSi.rf.  7.447-,. 
<<.  Il 
Vafa ,  ip, 

Vautravers,  liy.  d.  zi 

Ubaldino  ,    469.  d.  11.  J08.  543.  rf.  5 
tiberti  ,  30p.  rf.  j 

Ubertini,  455-  '^^  S 

Verdemberg  ,  301.  rf.  .8. 

Vergi ,  1^.5.  d.  i  y, 

Verrai ,  in.  d.  4.  2.13.  <i.  j 

Ugolini,  16}.  d..  i» 

Viazzolo ,  198 

Vienne,  114.  d.  14.  135.  d.  9.  ^  ii.  i  39» 

Viennois,  44.  d.  7.4^.  ii.  10.  47.  d,.S^ 
60,  d.  II.  61.  d.  10.  j^  11.I33.  rfa  f .. 
143.  d.  10.  159.  <<;  10. 
ViUais,  133.  rf.f 

Viilehardouin  ,  6b.  li.  1 1 

Villeneuve,  }.88.  d.  10.  359.  d.  8-2^9, 
Villctte-Chevron  ,  117.  ^.  iz,  13.^14 
Vintimiglia  ou  Vintimille ,  44.  d.  & 

Viri  ,  12.7.  d.  18 

Viitemberg,  '^^.  d.  i^,  157.  <i,  13.  277,. 

d.  7. 
Vifconti,  445.  d.  ii.  580.  d.  6 

de  Soma  ,  443.  «^.  14.  447.  «/.  11». 

6zi.  d,  2-.  674.  d,  2> 

Vital  (Saint)  317.^.  ij^ 

Vitelli ,    421.  d.  17,485.  d.  6.  674.  d,  6. 

Vitule  (Saint)  123.  ^.  5 

Urfé  ,  115.  <i.  19, 

Urgolini  ,  262.  </.  li. 

Urnns  ^  des  )  218.  d.  4.  ^  6  2*9.  </.  7,. 

0'  8.  236.  <^.  9.  e^  10.  i8i.  </.  1 1.  293.. 

d.  II.    316.  d.  12..  317.  rf.  12.  ^  ij^ 

3x4.  d.  13.  373.  «i.  13.407. /i.  14.^27» 

«'.  3- î   e^  8.456.  fl[.  3.  457.  ii.  6.4S4,. 

«(.  4.  J33.  <i.  6.  j8i.  </.  S.  61}.   d.  4 

Urtieres,  <îo.  d.  ïi., 

Ufodimari ,  413.  d.  ij 

Uvolta,  413.  rf, /| 

Y 


Vrée, 


ZAti,, 
Zeno  , 
Zeringhen  , 
Zoxidodari , 


47.  d.S^^ 


4W-  d.  » 

66i.<i.i. 

44.  <i.  3 

65.2.  rf.  (S 
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TABLE  ALFABETIQUE 

DES     MAISONS, 

dont  la  Généalogie  efl  raportée  dans  ce  Volume. 


AChaïe  (Savoye) 
Albaiii  , 
Aldobiandini , 
Alidofio  , 

Altezzan  (  Savoye) 
Altieii , 
Apiani  , 
Arvillars  (  Savoye  ) 

B 

BArberin  , 
Baugé  , 
Boncompagno , 
Borgo-Novo  (  Sforce  ) 
Bentivoglo, 
Bonacolfi  , 
Borghefe  , 

Borgomanero  (  Eft  ^ 
Bozzolo  (  GonzagueJ 
Bufque  (  Savoye  ) 


CAmerino  (  Varanc  ) 
Caravaggio  (  Sforce  ) 
Carignan  (  Savoye  ) 
Carrara  , 

Caftiglione  (  Gonzague) 
Chigi  , 
Cibo  , 

Colegno  (  Savoye  ) 
Conti , 
Corfini , 

E 

ERba, 
Eft  ancien, 
Eft-Ferrare  , 
Eft-Modene-, 
Eft-Saint-Martin  , 


fa^e  60 
669 

lit 

416 

117 


6}7 

«37 

454 
Z12. 

Î7Î 

170 

369 

199 


488 
310 
99 
558 
301 
648.  652 
411 
m 
66g 

66\ 
333 
337 
361 
569 


FArnefe  , 
Farnefe-Cliigi  , 
Fauci^i , 
Fekri  , 
Fcrrero  , 
Frioul  (  Ducs  de  ) 


GAlIio-TrivuIce , 
Genève  , 
Gonzague  , 
Goyon-Macignon  , 
Grimaldi , 
Guaftalla  ('Gonzague^ 


Lombards  (  Rois  ) 
Ludovifio  , 
Lullin  (  Genève  ) 

M 

MAlafpina  , 
Malatefta  , 

Manfredi , 
Matignon  (  Monaco^ 

Médicis  , 
Milan- Vifconti , 
Montferrat  ancien  , 
More'e  f  Savoye  )  ou  Bufque, 


;33 


N 


N 

Emours  (  Savoye  ) 
Novellara  (  Gonzague  ) 


ODefcalchi  , 
Onara , 
Ordelalfo  , 


3'3 
6jt 

47 
46Î 

«74 

lO 


449 
1Z3 

3SÎ 
i.9X 


to 

43 
117 


404. 

53Î 
397 
»3* 
187 
141 


lOf 


66\ 

Î49 
J4» 


6ç6       TAB  LE 

As 

IF 

Orfinide  Gtavina, 

674. 

67Î 

Ottoboni , 

661 

Oftrogots  (  Rois  des  ) 

.  3 

P 

■UAléologue-Montfernt , 
Jr  Palluzzi-Altieri , 

IJI 

6S9 

Pamphilio  , 

64i 

Parme  , 

3»3 

Peiretti  , 

611 

PeCito  (  Sforce  ) 

ZIJ 

Pic  de  la  Mirandolc , 

371 

Piccolomiiii , 

♦51 

Piémont  (  Savoye  )  • 

Î3 

Pignatelli , 

66  f 

Polenta , 

49  î 

ALFASETI^E,  &c. 


R 

RAconis  (  Savoye  )  119 

Rofpigliofi ,  656 

Roveie  (  la  )  118 
S 

SAbionetta  (  Gonzague  J 
Salaces , 
Sinta-fior  (  Sforce  )  îi8 


Savoye , 
Scala  (  la  ) 
Sfondrat , 
Sforce , 

Soi/Tons  (  Savoye  ) 
Suze  j 


TEnde  (  Savoye  ) 
Thoire-Villars  , 
Trivulce , 

Y 

VArane , 
Vaud  (  Savoye  ) 
Vefcovato  (  Gonzague  ) 
Vifconti , 
Urbin  , 
TJifins  ou  Orfini , 


<f74. 


158  ï  ■ 


Vrée , 


619 

lOÎ 

47 


"5 

43^ 


488 

IIO 

296 
187 

67Î 


z* 
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CORRECTIONS  ET  ADDITIONS. 


PAge  19.  Syftênie  FUI.  Wigi- 
bcrt ,  lifez,  Wigbert. 

J'age  52.  ligtie  10.  l'origne,  lifex. 
l'origine. 

Page  6  8.  dans  la  Table  généalo- 
gique ,  degré  12.  Renaud  de 
Torez  ,  iifex,  de  Forez. 

Tage  61.  dans  U  Table  génédlo- 
gique ,  degré  1 3 .  Ame  XII.  »;«- 
tel.  Ame  VII. 

Page  68.  ligne  21 .  mourut  le  r  j. 
Décembre  i  542.  Hfei-  '44^- 

Page  80.  ligne  15.  Terouenne, 
///fz.  Terre- neuve. 

Ibid.  ligne  27.  le  fit  père,  outre 
trois  Princes  morts  jeunes  , 
ajoutez,  de  Charic  III.  fon  fé- 
cond Succefleur,  &c. 

Page  8  ^. ligne  3  7.  Françoife  Mar- 
tiningue ,  metteiL.  François  Mar- 
tiningue. 

Page ^6.  lig,  2  9.  Loiiife-Gabriele, 
ajoutez,  avant  ces  deux  mots,  Ma- 
rie. 

Pdgei^j.d.  24.  <««/if«rfEmanueI- 
Philibert  de  Savoye  ,  Duc 
d'Aoft,  werrfz,  Jofeph-Chaile, 
&c.  &  ajoutez,  mort  le  2  } .  Avril 
1735.  âgé  de  4.  ans. 

Ibid.  ajoutez.  Charle-François  de 
Savoye .  Duc  de  Chablais ,  né 
le  ^23.  Juillet  1753.  "lo"  le 
28.  Décembre  fuivant. 

Pageioi.d.  22.  Eugène-François 
de  Savoye ,  &c.  ajoutez  mort  à 
Vienne  le  2  i .  Avril  1736. 

Jhid.  Loiiife-  Philiberte  ,  ajoutez, 
morte  à  Turin  fans  alliance. 

JMtd.  d.  2^.  Thérefe- Anne ,  ajoù- 
ux,  mor-te  fans  alliance. 


Page  104.  ajofitez,  en  note,  Made- 
moifellc  de  Luffan ,  Auteur  des 
Anecdotes  de  la  Cour  de  Phi- 
Jipe  Augufle,  &  de  quelques 
autres  Ouvrages  ingénieux  , 
pafle  pour  être  la  fille  naturelle 
du  Prince  Philipe  de  Savoye, 
frère  du  Prince  Eugène. 

Page  145.  ligne  z  5 .  Cortemeglio, 
lifez.  Cortcmeglia. 

Page  1 5  9.  rf.  7.  Seigneur  de  Do- 
gliant ,  lifez,  Dogliani. 

Page  163.  ligne  8.  Mainfroi  II. 
mettez.  lîl. 

Page  ï6j.d.  11.  François  de  Cu- 
rette ,  lifez  de  Caretto. 

Page  1 96.  rf.  1 5 .  Pierre  ,  Roi  de 
Cyare ,  mettez,  Cypre. 

Page  210.  note ,  ligne  3 .  le  fit  Sei- 
gneur ,  lifez.  fe  fit  Seigneur. 

Page  i  3  3 .  ligne  1 5 .  par  le  comef- 
ce,  &l'u libéral ,  /i/c^l'ulàge. 

Page  241.  ligne  2  5 .  François  Pal- 
viati ,  /i/fz.  Salviati. 

Page  ^47.  ligne  2.  pour  bâtard  , 
ajoutez,  làns  mettre  en  compro- 
mis l'infaillibilité  de  celui  qui 
lé  déclaroit  légitime. 

Page  2<ycj.  lig.  1.  fœur  de  la  Reine, 
êtez.  fœur,  &  inettez.  coufine 
germaine  de  la  Reine. 

Page  162.  d.  7.  Barthelemi  Phi- 
lippi ,  lifez  Parthelemie. 

Page  2-J2.  ligne  1 9.  Pie ,  lifez  Pic. 

Page  311.  liine  22.  Ifabelle  Maf- 
frey ,  Ixfez.  Maffey. 

Pag^e  348.</.  I  X.  Nicolas  I.  dit  le 

Boiteux  ,  mettez  Nicolas  II, 
Page   398.  ligne    3  s-    Efticubic 
Goyon ,  mettez  Éfùeuble. 


69S 

F  Age  417.  ligne  57.  Gérard  Ufo- 

dimeri ,  mettet.  Ufodimari, 
Tage  42  3 .  ligne  m  .  de  Guiliano , 

ajoutez,  ou  Juliano. 
Piige  i^-^j.  d,  2.  N  .  .  .  Boncom- 

pagno,né  le  15.  Juin  173. 

lifet.  1755. 
lage  443.  </.  10.  de  Scoramou- 

chi ,  ItfeTL,  Scaramouchi. 
Tdge  447.  d.  1 7.  Marie-Jofèphe- 

Thérefe  de  Guenara  ,  lifeA.  de 

Guevara. 
Page  ^j  8.  ligne  5.  Guièhardin., 

lifex.  Guichenon. 
Page j^^^.aU  note ,  monte Sanio 

Angelo  ,  Itfet.  Sant-Angelo. 
Page    517.  ligne  14.  Bbrregio  , 


lifet,  Corregio. 
Page  605.  ligne  4.  fe  rendit  auprès 

du  Cardinal ,  life%.  auprès  de 

ce  Cardinal. 
Page  609.  ligne  2  2 .  Urbain  VIIÎ. 

leur  acorda ,  ajoutez,  par  Décret 

du  10.  Juin  1650." 
Page  <?5 1 .  rf.  8.  ajoutez,  aux  enfans 

du  Prince Borghefe ,  un  fils  né  le 

20.  Avril  175  5, 
Page  6^i.d.  &.  ajoutez,  aux  enfans 

d'Augufiin  Chigi ,  un  fils  nomé 

Alexandre,  lequel  mourut  à 

Rome  le  2 1 .  Décembre  17^8. 

âgé  de  18.  ans. 
Page  (?94.  Vintimjglia ,,  ajoutez. 

page  6^1.  d.  y. 


EXP Lie ATKJNS   àes  abréviations  dont  on  s'efifervi 
dans  les  Tables  généalogiques. 


n. 

ne  ou  née. 

t 

mort. 

tf.I. 

mort  fans  lignée. 

t£  al. 

mort 

fans  alliance. 

r. 

tué. 

aC 

aflaflîné. 

ép. 

époufa. 

f. 

fils  ou  fille. 

£  nat. 

fils  naturel. 

Arch. 

Archevêque. 

CF. 

Conftântinoplé. 

C. 

Comte. 

Chev. 

Chevalier. 

D. 

Duc. 

Emp. 
Ev. 
M. 
P. 

Empereur. 

Evêque. 

Marquis. 

Prince. 

R. 

Roi. 

AVIS     AU     RELIEUR.      : 

LE  Relieur  eft  averti  d'avoir  foin  de  relier 
avec  un  onglet  la  demie  feuille  page  75.  ou 
il  y  a  une  Table  généalogique. 
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